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Среди изданій дворянскихъ дегіутатскихъ собраній, появившихся за по
слѣдніе! годы, нельзя не отмѣтить изданія Тульскаго дворянства, подъ загла
віемъ „Дворянское Сословіе Тульской губерніи", Составляемое автором ъ „Ис
торіи дворянскаго сословія въ Россіи4* М. Т. Яблочковымъ.

Исторія дворянскаго сословія, какъ говоритъ г. Яблочковъ въ преди
словіи къ I тому своего труда, должна познакомить дворянъ съ прошлымъ 
ихъ сословія, выяснить дѣйствительное положеніе ихъ въ настоящее время, 
ихъ оставшіяся права и существующія нужды и научить ихъ тому, что имъ 
нужно дѣлать далѣе.

Программа изданія поставлена очень широкая, кромѣ чпсто-справочнаго 
матеріала, какимъ являются первые отдѣлы, каковы: I Составъ дворянскаго со
словія, ІІ Управленіе, III Имущества, принадлежащія дворянству, мы имѣемъ, 
начиная уже со 2 тома, цѣлую массу драгоцѣннаго матеріала по исторіи 
Тульскаго дворянства, каковыми являются главы, посвященныя комиссіи о 
сочиненіи проекта новаго уложенія 1707 г., работамъ по освобожденію кре
стьянъ отъ крѣпостной зависимости, участію дворянства въ дѣлахъ земства, 
въ войнахъ и т. п.

Какъ видимъ, г. Яблочковъ вполнѣ осуществилъ цѣль, поставленную 
имъ; дѣйствительно, изданіе, подобное изданію Тульскаго дворянства, можетъ 
вполнѣ познакомить* дворянство съ Прошлою его жизнью, освѣтить со всѣхъ 
сторонъ дѣятельность сословія на пользу родной земли, наконецъ можетъ при
вить тѣ хорошія традиціи сословія, которыя жили въ его старыхъ предста
вителямъ и которыя такъ рѣдко можно встрѣтить среди его юнаго поколѣнія, 
Зараженнаго общимъ недовольствомъ и равнодушіемъ ко всему своему, Не
знакомаго ни съ своимъ прошлымъ, ни даже со своимъ настоящимъ.

Привѣтствуя изданіе Тульскаго дворянства и отмѣчая его среди дру
гихъ изданій подобнаго рода, мы не можемъ не высказать пожеланія, чтобы 
добрый примѣръ Туляковъ нашелъ подражателей и среди представителей дво
рянскаго сословія другихъ губерній.

Л. М. Савеловъ.
S Ноября 1902.

Коротоякъ.
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ИЗЪ ЗАПИСОКЪ АННЫ ѲЕОДОРОВНЫ АКСАКОВОЙ *).

Les mois de Septembre et d’Octobre de l ’année 1860 furent m ar
que's par des événements et des émotions graves pour la  famille impériale. 
Le 18 Septembre la  petite Grande-Duchesse Marie Alexandrovna tomba 
m alade d’une angine, qui mit sa vie en danger. Le 21, quand la  Grande- 
Duchesse était fort mal, l’Impératrice accoucha du G rand-D uc Paul, et 
elle n ’était pas relevée encore de ses couches que la  maladie de lan
gueur, qui depuis longtemps minait l’Impératrice-Mère, prit un caractère 
si alarm ant, que l ’Empereur, rappelé en toute hâte de Varsovie, où il 
s ’était rendu le ЗО Septembre pour une entrevue avec l’empereur d’Aut
riche, n ’eut que le temps d 'arriver pour assister aux derniers moments 
de sa mère.

Voici quelques détails sur cette triste époque. Le 18 Septembre 
«tait un Dimanche. La Grande-Duchesse était allée, comme de coutume, 
promener de bonne heure avec l’Empereur. A sa rentrée je  la  trouvais 
fort pâle, et elle se plaignit de nausées. Je ne la  menais pas à  la messe. 
Ses petites compagnes, les Pérofsky et les Gagarine, vinrent comme 
d ’habitude passer le Dimanche avec elle; mais elle ne voulut pas jouer; 
elle se coucha et dormit une grande partie du jour. La nuit elle eut de 
la  fièvre. Le m atin elle fut un peu mieux, et le médecin lui permit de 
quitter le lit, mais dans le courant de la  journée tous les symptômes 
de la  maladie augmentèrent: elle brûlait de tout le corps et était pres
que continuellement assoupie. Je ne pouvais pourtant obtenir d ’elle de 
dire qu’elle avait mal et de quoi elle souffrait. Dès sa petite enfance 
un trait caractéristique de sa nature était une crainte maladive de par
ler de ce qui la  faisait souffrir tant au physique, qu’au moral. Elle 
avait l’air de redouter de constater ou de confirmer par la  parole ses 
sensations intérieures, et comme une sensitive elle se repliait tout au 
dedans d’elle-même au moindre contact un peu rude des personnes ou 
des événements.

*) Сообщеніемъ этой главы изъ Записокъ А. Ѳ. Аксаковой (урожденной Тютчевой) 
изволилъ почтить наше изданіе Его Императорское Высочество Великій Князь Сергій 
Александровичъ. П. Б.
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6 ИЗЪ ЗАПИСОКЪ Л. Ѳ. АКСАКОВОЙ.

Le lendemain, 20 Septembre, je parvins enfin à découvrir qu’elle 
avait mal au gosier, parce qu’elle se refusait infime à boire, bien qu’elle 
fût dévore'e de chaleur. Le médecin H artm an l’ayant examinée, constata, 
dans le gosier les taches de l’angine. On la cautérisa plusieurs fois, 
mais la maladie ne cédait pas. L’Empereur et l’Impératrice étaient d’une 
extrême inquiétude. C’est à l’âge qu’avait alors la Grande-Duchesse, à 
près de sept'ans, qu’ils avaeint perdu leur fille aînée, la  Grande-Duchesse 
Alexandrine. L’Impératrice, malgré son étât, venait d’heure en heure 
voir la  petite. Elle vint encore à minuit. Le médecin et moi la suppli
âmes de prendre quelques heures de repos. Nous devions tous les deux 
veiller la Grande-Duchesse et l’avertir du moindre changement dans son 
état. Elle alla se coucher, mais à cinq heures du matin on accourut en 
grande hâte chercher H artm an, et à  six heures du matin déjà les cent 
coups de canon d’usage annoncèrent qu’un Grand-Duc venait de naître, 
qui reçut le nom de Paul. C’était le 21, le jour de la fête de Dmitry 
Rostofsky, et ce qui est vraiment singulier c ’est que, quatre jours au 
paravant, l’Impératrice m ’avait dit qu’elle était persuadée qu’elle accou
cherait le jour de la fête de St. Dmitry Rostofsky, comme avant la 
naissance de la Grande-Duchesse elle avait aussi pressenti, que l’enfant 
naîtrait le jour des saints de Moscou, pour lesquels l’Impératrice avait 
toujours une dévotion particulière.

Le 21, je vis l ’Impératrice à midi. Elle me dit: <Je ne pense pas 
du tout à  mon pauvre nouveau-né, toutes mes pensées sont pour m a 
petite!» Je n ’osais pas lui dire la  vérité sur l’état de la malade. H art
man était très inquiet. Malgré les cautérisations, malgré un vomitif qui 
avait agi, en faisant horriblement souffrir l’enfant, la maladie suivait 
sa marche progressive: c’était l’angine couenneuse. Vers le soir la  fièvre 
redoubla d ’ardeur. La pauvre petite malade gémissait péniblement, la  
respiration sortait de son gosier, comme un sifflement rauque, qui res
semblait à  un râle; j ’étais assise près d’elle et je  soutenais sa pauvre 
petite tête dans une agonie d ’angoisse. Tantôt ses yeux se fermaient, 
comme si elle s’assoupissait, puis au bout de cinq minutes elle les ro u 
vrait avec des mouvements convulsifs, comme si elle étouffait. L’Empe
reur venait de demie-heure en demie-heure, pâle comme un mort lui- 
même, l’angoisse rigide peinte sur tous ses traits.

Vers dix heures du soir m a soeur Kitty entra chez nous et me 
dit que la religieuse Loukéria Vassilevna était ici et voulait me parler. 
Cette religieuse du couvent de Divéef, dans le gouvernement de Nijni, 
était une simple fille de paysan, qui avait fait ses voeux dès l’àge de 
douze ans. Maintenant elle en avait quarante et elle se trouvait à Pé-
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tersbourg pour surveiller quelques jeunes religieuses, que le couvent 
avait envoyé à. Pétersbourg pour y apprendre la peinture. La Grande- 
Duchesse Marie Nikolaevna, frappée des rapides progrès dans la peinture 
de ces jeunes filles, sorties presque toutes de la  classe du peuple, vou - 
lut les prendre sous sa protection et leur donna un atelier dans son 
propre palais. C’est là que je fis la connaissance de Loukéria, qui me 
frappa par un développement tout-à-fait inconcevable dans une personne 
qui n ’avait appris ni à  lire, ni à  écrire. En écoutant lès récits poéti
ques qu’ elle nous faisait sur l’existence au couvent de Divéef, on aurait 
pu se croire transportée en plein 19-ième siècle dans les mystérieuses et 
gracieuses légendes de nos Четьи-Минеи. Elle me parlait souvent du 
père Séraphim, qu’elle avait vu dans son enfance dans sa hutte solitai
re au fond des bois séculaires, qui entourent le couvent de Sarof. La 
mère de Loukéria avait été guérie par les prières et l’attouchement du 
saint ermite d’un cancer aux lèvres, et par reconnaissance elle avait 
promis de consacrer l'enfant qui devait naître après cette guérison mi
raculeuse exclusivement au service de Dieu. Jamais Loukéria n ’avait 
mangé de viandes, et dès les premières années de son enfance elle avait 
été exercée aux prières et aux pratiques religieuses. Sa grande joie 
était d’accompagner sa mère à  la cabane de Séraphim, à laquelle me
nait un délicieux sentier serpentant sous des pins gigantesques le long 
de la limpide rivière Sarof. P a r ce sentier on voyait journellement des 
centaines de pèlerins s ’acheminer vers la demeure de l’ermite pour cher
cher auprès de lui la guérison de leurs maladies, la  consolation de 
leurs peines, de sages conseils pour la conduite de leur vie, et tous ou 
presque tous en revenaient guéris, consolés, éclairés. Le saint vieillard 
accueillait tous avec amour. 11 distribuait à  ses visiteurs un peu de 
pain béni, des cierges, un peu d’eau cristalline du puits, creusé labou- 
rieusement par lui dans les années de sa solitude. Ces simples dons 
venant de lui se tournaient en bénédictions pour ceux qui les recevaient 
avec foi. Son regard pénétrait au fond des âmes, ses simples et brèves 
paroles étaient toutes empreintes d’amour et de cette mystérieuse sagesse, 
que son âme avait puisé dans ces longues années de commerce avec 
Dieu, dans la  solitude de la nature. Il y  avait gagné un don de clair
voyance, qui frappait d’une terreur salutaire même ceux, qui avaient 
été attirés dans les bois de Sarof plus par curiosité que par piété. Qu
and Loukéria eut douze ans, Séraphim la  bénit pour prendre le voile 
dans le couveut de Divéef, fondé à  12 verstes de Sarof sous la pro
tection de Séraphim. Loukéria alla d ’abord à pied à Kief saluer les 
reliques des пещеры. Puis, depuis le moment, où elle prit l’habit, sa vie 
fut une longue suite de labeurs pour le service du couvent. Elle rem -
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8 ИЗЪ ЗАПИСОКЪ А. Ѳ. АКСАКОВОЙ.

plit souvent les fonctions si pénibles de quêteuse, et c’est grâce à elle 
que s’éleva la  grande et belle église du couvent. Cette fille qui n ’avait 
jam ais lu un livre et n ’avait d’autre éducation que celle qu’elle avait 
puisée dans les offices de l’église, avait un don d’éloquence naturelle- 
vraiment merveilleuse. Ses paroles étaient réellement douces comme le  
miel. Elle avait le don de conseiller et de consoler sans prendre le ton 
de prêche ni employer les lieux communs religieux si habituels aux 
personnes de son étât et qui ont si peu de prise sur le coeur. Sa pa
role, au contraire, jaillissait de source et allait à l ’âme.—-Aussi je  fus 
bien aise de sa venue à  cette heure d’angoisse. Elle m’avait apporté la 
mante de Séraphim, la  mante, sous laquelle il avait passé bien des 
nuits en prière et qui le couvrait encore, quand il était agenouillé pour 
la  suprême prière, dans laquelle son âme s’en alla à  Dieu. Cette mante 
resta comme un legs pieux entre les mains d’un vieux prêtre Nazarot, 
qui avait été l’ami de Séraphim et servait à  Gatchino à l’église du palais.

C’est cette relique que Loukéria m ’apportait avec ses prières. Je 
la  portais à la  petite et lui demandais: «Voulez vous que je  pose sur 
vous la m ante de Séraphim?»— «Donnez», dit l’enfant et faisant le signe 
de la  croix, elle dit simplement: «Отче Серафимъ, моли Bora о мнѣ!» 
Elle s’endormit aussitôt, et aussitôt aussi le sifflement rauque de sa res
piration s ’adoucit; au bout de cinq minutes elle respirait si doucement, 
qu’on ne l ’entendait plus, et au bout de dix minutes elle était couverte 
d ’une abondante transpiration. Elle ouvrit à  peine les yeux et me dite 
«Le gosier ne fait presque plus mal», et elle se rendormit profondément 
et paisiblement. L ’Empereur entra, je  lui montrai la mante et lui dis 
en peu de mots ce que c’était. 11 fit le signe de la croix. L ’enfant dor
m ait toujours. Vers trois heures le médecin la trouva, à  son étonnement, 
complètement sans fièvre et toute en transpiration. Loukéria, qui me 
voyait épuisée par ces trois jours d’angoisse et deux nuits de veille 
complète, me dit: «Laissez-vous dormir tranquillement. St. Séraphim 
sera avec l’enfant». Je m ’endormis près du lit de la  petite d’un sommeil 
si profond, que je  n ’entendis pas l ’Empereur, qui vint de bonne heure 
voir sa petite fille. Marie Alexandrovna se réveilla tard, elle me dit de 
sa voix naturelle: »Où est Loukéria?»— «Elle est chez moi, elle a  prié 
pour vous cette nuit»— «Je veux la voir». On la  fit entrer. La petite lui 
tendit la  main et lui dit: «Merci d’avoir prié pour moi. J ’avais bien mal 
au gosier. Quand on m ’a mis la  mante, cela a passé». Elle se rendor
mit presque aussitôt et dormit presque toute la journée. Elle ne voulut 
rien manger, mais demandait à boire, en ajoutant toujours: «Mais de
l ’eau sainte», et elle faisait le signe de la  croix après avoir bu. Que de
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candeur et de pureté dans la foi des enfants et qu’on comprend bien 
la  parole du Sauveur, qui dit que c’est à  eux qu’est le royaume de» 
cieux! Quel bonheur ce fut de pouvoir dire à  l’Impératrice, que la  pe
tite était hors de tout danger! L’Impératrice pleura beaucoup, quand je  
lui fis le récit de la nuit. Dans la  suite l’Em pereur fit don au couvent 
de Loukéria de 600 arpens de terre.

L a convalescence de la  Grande-Duchesse m archa assez rapidement, 
et le 25 elle fut déjà en état de se lever pour la première fois. Dès- 
qu’elle eut repris un peu de forces, elle voulut absolument faire de pe
tits ouvrages en papier tressé et en perles pour les envoyer à l’Im pé
ratrice, et elle y travaillait assidûment, quoiqu’elle pût à  peine ten ir 
sa petite tête et ses faibles petites mains. Elle disait: «Que je  voudrais 
voir Maman! Je ne pense qu’à elle toute la journée». Enfin le 28, le mé
decin permit qu’on la portât bien enveloppée à  travers les chambres chez 
l ’Impératrice. L’Empereur devait venir la  prendre à midi. Elle se tenait 
devant l’horloge, suivant le mouvement de l’aiguille, et disait: <Sonner 
sonne plus vite». Le bonheur de l’Impératrice fut inexprimable en re
voyant la  petite, quoique bien faible et pâle, mais tout-à-fait convales
cente.

Une des femmes de service de la  Grande-Duchesse et les nièces de 
la  kam erfrau Tiesenhausen, qui l’avaient soignée dans sa maladie, pri
rent la  scarlatine. La femme de service Pélagie m anqua même en mou
rir. Ceci douna à penser au médecin, que la maladie de la  G rande- 
Duchesse avait été ce qu’on nomme la  scarlatine blanche, dans laquelle 
les taches ne paraissent pas sur la peau, mais où la maladie se con
centre au gosier, ce qui la  rend très dangereuse. La circonstance que la  
Grande-Duchesse fut enflée après sa maladie et que sa peau ensuite pela 
confirma l’idée du médecin, et il fut décidé, que la  Grande - Duchesse 
observerait la quarantaine de six semaines qu’impose cette maladie.

Le ЗО Septembre l’Empereur partit pour Varsovie où il devait 
avoir une entrevue avec l’empereur d’Autriche, qui venait de donner 
une constitution à la Hongrie. Le 5 nous célébrâmes les sept ans de 
la  Grande-Duchesse Marie Alexandrovna, et l’Impératrice me confia le 
petit Grand-Duc Serge, qui avait alors trois ans, pour qu’il fût élevé 
avec sa soeur jusqu’au moment, où il serait d’âge à passer à  un gou
verneur.

A cette époque, c’est à  dire les premiers jours d’Octobre, la santé 
de l’Impératrice - Mère commença à offrir des symptômes alarm ants. 
L ’Impératrice-Mère avait passé à Nice l’hiver précédent, elle était re-
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venue en Russie Іе 26 Juillet, portant sur tous ses traits le cachet de 
marasme, qui devait bientôt mettre fin à ses jours. Dès les premiers 
froids d’automne les symptômes de la maladie s’aggravèrent. Karel, le 
médecin de l’Impératrice, lui déclara, que si elle s'obstinait à passer 
l ’automne à Pétersbourg, il ne pouvait répondre de sa vie. «Et si je 
m’en allais même, pourriez vous en répondre?» Karel lui répondit éva
sivement: «La vie est entre les mains de Dieu, Madame»— «Mon bon 
Karel», lui dit-elle avec le ton de dignité simple qui la  caractérisait: 
«une Impératrice de Russie ne doit pas mourir sur les grands chemins. 

Ле resterai». On dit, que pourtant ce jour-là elle pleura beaucoup; mais 
une fois la résolution prise de rester, elle reprit bientôt son calme. On 
rem arqua un changement dans son existence habituelle: elle vit moins de 
monde, ses dames les plus intimes seulement, et presque plus d'hom 
mes. E tant allée en ville sur la tombe de l’Empereur Nicolas, elle y 
resta longtemps en prières et, en quittant la forteresse, elle dit к Lise 
Fersen, qui raccom pagnait: «Mit welcher Wonne habe ich gebethet 
n u i dem Stein, unter welchem ich bald ruhen werde». Le 13 Octobre 
les symptômes de la maladie devinrent si graves, que Karel déclara, 
q u ’il fallait faire communier l’Impératrice. Ses enfants et les personnes 
<le son entourage tâchèrent de l’amener à demander elle-même la com
munion; mais elle ne parut pas comprendre leurs insinuations. Enfin le 
14 au matin Bajanof entra chez elle et lui proposa simplement de com
munier. <11 faudrait bien m 'y  préparer pendant deux ou trois jours», dit 
«elle. «Non, il vaut mieux le faire tout de suite», répondit Bajanof. Elle 
y  consentit avec joie, et parut ressentir après raccomplissemsnt de cet 
acte une grande sérénité et un grand calme. Elle dit: «Ich sah wohl 
dass mehrere von Euch an die Thüre klopften, aber keiner hatte den 
Muth die Thüre zu offnen».

Ce jour-là l ’Em pereur quittait Varsovie, ou il avait été très sou
fran t, et la Grande-Duchesse Olga Nikolaevna partait aussi de Stuttgard 
pour arriver l ’avant-veille de la  mort de sa mère à Царское.

Le 16, le marasme avait fait de rapides progrès. L’Impératrice-Mère 
avait des accès de suffocation, qui étaient suivis de longues heures de 
prostration complète. On était fort inquiet que l’Empereur, qui était 
attendu pour les neuf heures du soir, n ’arriverait plus à temps pour 
trouver sa mère encore en vie. L’Impératrice était violemment tour
mentée, elle était mal remise de ses couches, et l’agitation morale, dans 
laquelle elle avait été presque constamment, avait retardé son rétablis
sement. Elle voulait absolument, contre l’avis des médecins, se rendre 
au  palais Alexandre, et ayant reçu un billet très agité de la Grande-
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Duchesse Marie Nikolaévna, qui lui disait, que FImpératrice-Mère se 
m ourrait, elle ne voulut entendre à rien et courut auprès de sa belle- 
mère. Cela avait été une fausse alarme: FImpératrice-Mère redevint 
calme et s’assoupit. L’Empereur arriva le soir très défait et Fair très 
souffrant. Lui et l’Impératrice passèrent la  nuit au palais Alexandre, 
lTmpératrice dans une chambré très froide, et le matin elle avait un 
point de côte', qui lui coupait complètement la respiration. On la ra 
mena au palais extrêmement souffrante. Ce jour-là, le 17 Octobre, on 
organisa au plus vite le baptême du Grand-Duc nouveau-né, pour que 
FImpératrice-Mère pût encore être sa marraine. C’est ma petite Grande- 
Duchesse qui devait la représenter et le Grand-Duc Alexandre être le 
parrain. Le baptême fut fait à la hate à  4 heures et sans le cérémo
nial d’usage à ces occasions. Comme le baptême fut fait tard dans la 
journée, il n’y eut point de messe, et ce n ’est que le lendemain que le 
petit néophyte fut porté à la communion. C’est ce jour-là, le 18, qu’ar- 
rivèrent le soir la Grande-Duchesse Olga et le Grand-Duc Michel. Tous 
les enfants de lTmpératrice étaient donc réunis autour de leur mère 
m ourante pour recevoir sa dernière bénédiction. Jusque là FImpératrice- 
Mère cependant ne semblait pas se douter, qu’elle fût si près de sa fin. 
Le 17 au soir, se sentant un peu mieux, elle demanda qu’on fît un 
peu de lecture. A la recommandation des Grandes-Duchesses, m-me Вои- 
gard, la lectrice, prit un livre de prières. L’Impératrice-Mére demanda 
un peu surprise, pourquoi on ne lui lisait pas <Le Duc de Savoie», ro
man, qu’elle avait commencé à lire avant sa maladie.

Le 18, l’Empereur lui proposa de communier encore. <Le puis-je?> 
<lit-elle, «quelle joie!> et elle communia avec une grande ferveur. La 
Grande-Duchesse Olga et le Grand-Duc Michel devant arriver le soir, 
elle les attendait avec impatience et dans ses moments de délire elle 
les appelait avec angoisse. Le soir, elle demanda un bonnet élégant 
pour recevoir la Grande-Duchesse Olga. Vers sept heures elle se sentit 
très oppressée et voulut être transférée de son lit sur la couchette. 
L’Em pereur et ses frères l’y portèrent sur leurs bras. On lui demanda, 
si cela l’avait fatiguée. Elle dit: <Oh, nein, es waren so liebe Tràger>. 
En ce moment, tous les siens étaient à Fentour d’elle, elle fit une excla
mation de joie et un mouvement de la main, comme pour les bénir tous. 
Elle donna à l ’Empereur un étui, contenant une parure d’améthistes, 
qu'elle destinait à lTmpératrice Marie comme cadeau de baptême; elle 
tint encore ces bijoux quelques instants en main et les examina avec 
attention avant de les lui remettre. La nuit fut très agitée, lTmpéra
trice ne dormit point. On l’entendait dans son délire nommer FEm-
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регеиг Nicolas, sa fille Alexandrine, son beau-fils le Duc Max de Leuch- 
tenberg, et d’autres personnes mortes de sa famille et s’adresser à  eux, 
comme si elle les voyait près d’elle.

Le 19, rim pératrice Marie, quoique bien souffrante encore, voulut 
re to u rn e r au palais Alexandre dès le matin. A une heure environ je  
reçus un billet d’elle en ces termes: <On demande la mante de Séra- 
phim pour calmer la  grande agitation de l’Impératrice. Envoyez-la moi». 
Une heure après je  menais le Grand-Duc Serge au palais Alexandre.

Nous y trouvâmes tout le monde à genoux dans la chambre atte
nan t à  celle, où était couchée l’Impératrice-Mère. On lisait les prières 
des agonisants. L ’Impératrice m’a raconté depuis, que quand on avait 
apporté la mante de Séraphim, l’Empereur avait dit à  sa mère: «Voici 
une relique que Marie Vous envoie et qui l’a soulagée dans sa maladie. 
Permettez Vous, qu’on la  pose sur Vous?» — «Avec joie», répondit la  
malade. Presque aussitôt ses angoisses se calmèrent et soudain, comme 
si subitement la pensée de sa fin prochaine se fût révélée à  son dme: 
«Et maintenant», dit-elle «je veux te bénir et dire adieu à tous». Elle 
lui parla assez longuement, mais sa langue était déjà alourdie par l’ago
nie et ses paroles étaient si confuses que l’Em pereur ne comprit que ces 
mots: «Et m aintenant tout retombe sur toi, sur toi seul!» On vit alors une 
des scènes les plus grandioses et les plus touchantes qu’il puisse être donné 
de contempler. L ’Impératice mourante était étendue sur sa couche au milieu 
d ’une très grande pièce, dont les portes latérales avaient été aux deux 
extrémités ouvertes à deux battants. Pendant une heure on vit lentement e t 
solennellement défiler devant ce lit m ortuaire non seulement les membres 
nombreux de la  famille impériale, les intimes du palais, mais toutes les 
personnes de la suite, tout le personnel de la  domesticité, jusqu’aux simples 
istopniks du service. Tous s’approchaient pour baiser une dernière fois- 
la  main de la  souveraine mourante. Sa voix faible répétait: < Adieu y 
adieu, à  tous». Ses yeux adressaient un dernier regard d’affection, ses 
mains un dernier signe de bonté à ceux, qui l’avaient aimée, connue,, 
servie pendant les longues années de sa jeunesse, de son bonheur, de 
sa grandeur. E t ces adieux, pleins de majesté et de simplicité, étaient 
bien la digne clôture de l’existence de cette fille de roi et de cette épou
se de Czar, qui au milieu du prestige de grandeur, dont le sort l’avait 
enveloppée, avait conservé un coeur humble, aimant, bienveillant e t 
enfantinement simple.

Je m ’approchai d ’elle avec le petit Serge. Elle me dit de sa voix 
faible: «Marie!» comme si elle m’eût demandé sa petite-fille. La Grande-
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Duchesse n ’e'tait pas sortie du palais depuis sa maladie. Les inédecms
avaient exigé. qu’on lui fît observer la quarantaine de la scarlatine. 
L’Impératrice Marie me dit: «Allez la chercher». Je courus au palais 
et ramenais l ’enfant bien enveloppée de fourrures. Sa grand’mère m ou
rante la tint longtemps près de son lit. et retrouva assez de voix pour 
l ’appeler, comme c’était son habitude en la caressant: «Маленькая М а
ри, маленькая Мари». Elle se fit apporter un bracelet orné d’ém eraudes? 
deux diamants montés en châtons et un petit cachet, qu’elle lui avait 
préparés comme cadeau de fête et qu'elle n’avait pas voulu lui envoyer 
pour les lui remettre elle-même.

Enfin, après ces longs adieux, qui avaient duré une heure. Flmpé- 
ratrice mourante retomba épuisée. Les forces la quittaient visibliment, 
elle ne parlait plus, mais elle semblait calme, on voyait ses lèvres r e 
muer et dire quelquefois: «Amen». Elle ne dormit pas la nuit, ses mains 
s’agitaient sur la couverture avec le mouvement de faire du cordonnet, 
qui était son occupation habituelle. L’Empereur s’approcha d'elle. L’Im
pératrice-Mère saisit ses mains et lui dit avec effort: «Dormir». Elle 
voulait qu’il allât prendre du repos. A quatre heures et demi’ du matin 

lavéritable agonie commença. A six heures ma soeur m 'envoya un 
billet pour me dire, que la fin était proche. Les deux enfants dormaient. 
J ’allais au palais. Je trouvais les personnes de la suite réunies et age
nouillées dans la chambre, qui précédait la chambre к coucher. La fa
mille impériale entourait le lit de la mourante. Bajanof lisait les priè
res des agonisants. Il y avait de grands silences, où tout le monde 
priait tout bas et qui n ’étaient interrompus que par les faibles gémis
sements de la mourante. Un moment, on dit que tout était fini et tout 
le monde se prosterna. Mais un faible gémissement de la mourante 
nous dit. qu’elle n ’avait pas cessé de souffrir. Il était huit heures, je 
devais retourner près des enfants, qui se levaient к cette heure.

Quand je sortis, le valet de chambre de l ’Impératrice m’arrêta au 
passage et me dit: «Ordonnez qu’on ouvre les portes saintes к l ’église. 
Cela délivrera son âme». C’est une croyance populaire, que les prières, 
dites devant les portes saintes ouvertes, soulagent et abrègent la lutte 
de l’âme, qui se détache du corps. Je passais chez Ivan Vassilévitch 
et le priai d ’ouvrir les portes saintes. Quand je revins, le Grand-Duc 
Serge et la Grande - Duchesse Marie étaient éveillés et s’habillaient. 
J ’avais fait venir ce matin le père Nazarof, celui qui avat envoyé la 
mante к la Grande-Duchesse, pour qu’il officiât chez elle une панихида 
pour le père Séraphim. Il venait d’arriver, quand le valet de chambre 
entra et annonça: «Ея Величество скончалась>. Le père Nazarof nous
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dit: «Мы будемъ молиться за нее въ одно время съ отцомъ Серафи
момъ; пусть первая панихида по ней будетъ подъ покровомъ его мо
литвъ >.

ІІ dit l’office des morts pour le repos de l’àme de Séraphim et de
l’ame de l’Impératrice, et c’est ainsi que dans la toute première па
нихида pour l’âme de l ’Impératrice, son nom a, été uni à celui du 
Saint, qui a été le contemporain du règne de l ’Empereur Nicolas, et 
qui, sans aucun doute, dans sa retraite solitaire a souvent appelé sur 
lui et sur elle la protection du Ciel.

L’Impératrice-Mère aimait St. Séraphim, elle croyait à sa sainteté 
et disait, en parlant de lui: <3Jon bon petit vieux». Elle avait même 
fait venir un jour un disciple de Séraphim pour se faire raconter par
lui sa vie et sa mort.
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ИЗЪ ЗАПИСОКЪ А. Ѳ. АКСАКОВОЙ
(урожденной Тютчевой).

П е р е в о д ъ .
Мѣсяцы Сентябрь и Октябрь 1860 года были ознаменованы для царской 

семьи важными событіями и сильными душевными потрясеніями. 18-го Сен
тября маленькая Великая Княжна Марія Александровна заболѣла жабой, угро
жавшей опасностью ея жизни. 21-го. когда Великой Княжнѣ было плохо, Импе* 
ратрица родила Великаго Князя Павла Александровича и еще не оправилась отъ 
родовъ, какъ изнурительная болѣзнь, издавна подтачивавшая силы Императри- 
цы-матери, приняла такой тревожный характеръ, что Государь, спѣшно вы
званный изъ Варшавы (куда онъ поѣхалъ 30-го Сентября для свиданія съ 
императоромъ Австрійскимъ) едва поспѣлъ къ послѣднимъ минутамъ жизни 
своей матери. Вотъ нѣсколько подробностей объ этомъ Грустномъ времени.

18 Сентября приходилось въ Воскресенье. Великая Княжна, по обыкно
венію, гудяла рано утромъ съ Государемъ, а когда вернулась домой, я нашла 
ее очень блѣдною, и она жаловалась на тошноту. Къ обѣднѣ я ея не повела. 
Ея маленькія подруги, Перовскія и Гагарины, пришли какъ всегда, провести 
съ нею Воскресенье; но она не захотѣла играть, легла въ постель и про- 
спала большую часть дня. Ночью ее лихорадило, но къ утру ей стало лучше, 
и докторъ позволилъ ей встать. Въ теченіе дня, однако, симптомы болѣзни 
усилились: все тѣло ея Горѣло, и она находилась почти постоянно въ усы
пленіи; тѣмъ не менѣе мнѣ не удавалось добиться отъ нея признанія, чтобы 
у нея что-либо болѣло и чтб именно. Съ самаго ранняго дѣтства отличи
тельной чертой ея характера былъ болѣзненный страхъ говорить о томъ, 
что причиняло ей Физическое или нравственное страданіе. Казалось, она стра
шилась обнаружить или подтвердить словами свои внутреннія Ощ ущ енія, и 
подобно Цвѣтку не-тронь-меня, замыкалась въ себѣ при малѣйшемъ мало- 
мальски грубомъ прикосновеніи лицъ или событій.

На другой день, 20 Сентября, мнѣ удалось наконецъ открыть, что у 
нея болитъ горло и только потому, что она отказывалась даже отъ питья, 
несмотря на снѣдавшій ее жаръ. Изслѣдовавъ ее, докторъ Гартманъ на
шелъ въ горлѣ свойственные Жабѣ налеты, которые и были прижжены нѣ
сколько разъ, но болѣзнь не уступала. Государь и Императрица находились въ 
крайнемъ безпокойствѣ тѣмъ болѣе, что въ возрастѣ Великой Княжны, при
близительно около 7 лѣтъ, они потеряли свою старшую дочь Великую Княжну 
Александру. Императрица, несмотря на свое положеніе, ежечасно навѣщала 
малютку и пришла къ ней еще въ полночь. Докторъ и я умоляли ее отдохнуть
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нѣсколько часовъ. Вдвоемъ мы должны были слѣдить ночью за Великою Княж
ной и сообщать Императрицѣ о малѣйшей перемѣнѣ въ ея состояніи. Импе
ратрица пошла лечь, но въ 5 часовъ утра спѣшно прибѣжали за Гартма
номъ, а въ 6 ч. обычные ото пушечныхъ выстрѣловъ возвѣстили о появле
ніи на свѣтъ Великаго Князя, нареченнаго Павломъ. Это было 21-го числа, 
въ день празднованія памяти св. Дмитрія Ростовскаго. Поистинѣ странно, 
что за четыре дня до этого Императрица высказывала мнѣ свою увѣрен
ность, что она родить въ праздникъ св. Димитрія Ростовскаго; точно такъ 
же какъ передъ рожденіемъ Великой Княжны она предчувствовала, что ребе
нокъ родится въ день Свв. чудотворцевъ Московскихъ1), къ которымъ она все
гда питала особенное благоговѣніе.

Я увидѣла Императрицу 21-го въ полдень. Она мнѣ сказала: яЯ со
всѣмъ не занята моимъ бѣднымъ новорожденнымъ, всѣ мои мысли съ моей 
іналенькой*. Открыть Императрицѣ правду о положеніи больной я не по
смѣла. Гартманъ былъ очень встревоженъ, такъ какъ болѣзнь, Перепончатая 
жаба, все усиливалась, несмотря на Прижиганія и на рвотное, котор ое, по- 
дѣйствовавъ. заставило ребенка жестоко страдать. Къ вечеру жаръ удвоился, 
жалкая больная малютка тяжко стонала, воздухъ при дыханій проходилъ 
чрезъ ея гордо съ сипящимъ свистомъ, похожимъ на хрипъ. Въ смертельной 
мукѣ сидѣла я возлѣ нея и поддерживала ея бѣдную головку. Она то закры
вала глаза словно засыпая, то черезъ пять минутъ снова открывала ихъ съ 
судорожными движеніями, какъ бы задыхаясь. Государь, блѣдный какъ смерть, 
съ мучительной Тоской, застывшей на лицѣ, навѣщалъ ее каждые полчаса.

Около ІО часовъ вечера вошла къ намъ моя сестра Кити8) и сообщала, 
что Монахиня Лукерья Васильевна здѣсь и хочетъ со мною говорить. Изъ 
Дивѣевскаго монастыря Нижегородской губ., Монахиня эта была дочерью 
простого крестьянина и приняла постригъ въ двѣнадцатилѣтнемъ возрастѣ. 
Теперь ей было 40 лѣтъ, и она находилась въ Петербургѣ въ качествѣ на- 
блюдательницы за молодыми монахинями, посланными монастыремъ въ сто
лицу, для изученія живописи. Великая Княгиня Марія Николаевна, поражен- 
ная быстрыми успѣхами этихъ молодыхъ дѣвушекъ, вышедшихъ почти всѣ 
изъ простонародья, взяла ихъ подъ свое покровительство и отвела имъ ма
стерскую въ своемъ собственномъ дворцѣ. Тамъ-то я и познакомилась съ 
Лукерьей, поразившей меня своимъ Умственнымъ развитіемъ, совершенно не- 
понятномъ въ женщинѣ, не учившейся ни чтенію, ни письму. Слушая ея по- 
этическіе разсказы о жизни въ Дивѣевскомъ монастырѣ, казалось, что пере
носиться, среди ХІХ-го вѣка, въ эпоху таинственныхъ и прелестныхъ ле
гендъ нашихъ Четій-Миней. Она часто говорила мнѣ объ отцѣ СераФимѣ, 
котораго видѣла будучи ребенкомъ, въ его уединенной кельѣ, среди вѣкового 
бора, окружающаго Саровскую обитель. Мать Лукерьи, исцѣленная отъ ра
ка на губѣ молитвами и прикосновеніемъ святого отшельника, изъ благо-

л ) Т. е. 5 Октября. П. Б.
5) Екатерина Ѳеодоровна Тютчева. П. Б.
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дарности дала обѣтъ посвятить на служеніе Богу младенца, рожденнаго ею
послѣ этого чудеснаго исцѣленія. Никогда Лукерья не ѣла мяса и съ ран
нихъ лѣтъ своего дѣтства была пріучаема къ молитвѣ и къ благочестивымъ 
навыкамъ. Ея большою радостью было сопровождать свою мать къ хижинѣ 
Серафима, къ которой вела прелестная троаинка, извивающаяся между ги- 
гантскими Соснами вдоль прозрачной рѣки Саровъ. На этой тропинкѣ Каждо
дневно видны были сотни богомольцевъ, бредущихъ къ жилищу отшельника, 
чтобы получить отъ него исцѣленіе отъ болѣзней, утѣшеніе въ скорби, му
дрое руководительство въ жизни, и почти всѣ возвращались Излѣченнымъ 
утѣшенными, просвѣщенными. Святой старецъ принималъ всѣхъ съ любовью. 
Приходящимъ къ нему онъ раздавалъ, рули частицы Просфоры, или церковныя 
свѣчи, или немного чистой, какъ хрусталь, воды изъ колодца, его трудами Вы
копанная въ годы затворничества, и эти простые дары, полученные отъ 
него, обращались въ источникъ благодати для тѣхъ, кто принималъ ихъ съ вѣ
рой. Его взглядъ проникалъ въ глубину сердецъ, его простая и краткая рѣчь 
была запечатлѣна любовью и тою таинственною мудростью, которую душа 
его пріобрѣла отъ долголѣтнаго общенія съ Богомъ въ тиши природы. Тамъ 
онъ получилъ даръ прозорливости, поражавшій спасительнымъ страхомъ даже 
тѣхъ кто приходилъ въ Саровскій боръ больше изъ любопытства, чѣмъ изъ 
благочестія. Когда Лукерьѣ минуло 12 лѣтъ, Серафимъ благословилъ ее на 
принятіе пбстрига въ Дивѣевскомъ монастырѣ, основанномъ подъ его по
кровительствомъ въ двѣнадцати верстахъ отъ Сарова. Предварительно, одна
ко, Лукерья отправилась пѣшкомъ въ Кіевъ на поклоненіе мощамъ почива- 
ющимъ въ пещерахъ, а затѣмъ, со времени принятія ею монашества, вся 
жизнь ея была длинной вереницей трудовъ на служеніе монастырю. Часто 
исполняла она тягостныя обязанности сборщицы Подаяній и, благодаря ей, 
воздвигнутъ большой и благолѣпный монастырскій храмъ. Эта дѣвушка, ни
когда не читавшая ни одной книги и почерпнувшан все свое образованіе изъ 
церковныхъ службъ, обладала отъ природы удивительнымъ краснорѣчіемъ, я 
ея слова, по сладости, были дѣйствительно подобны меду. Она имѣла даръ, 
когда совѣтовала или утѣшала, дѣлать это не впадая въ проповѣдническій 
тонъ и не употребляя, подобно лицамъ ея состоянія, обычныхъ общ и хъ  мѣстъ, 
такъ мало говорящихъ чувству; ея рѣчь, напротивъ, била ключемъ прямо 
изъ сердц а  и проникала въ душу. Поэтому-то я и обрадовалась ея приходу 
въ часъ мучительной тревоги. Лукерья принесла мнѣ полу мантію Серафими, 
подъ покровомъ которой онъ провелъ въ молитвѣ многія ночи и въ кото
рой, колѣнопреклоненный, онъ совершалъ свое послѣднее моленіе, когда душа 
его вознеслась къ Богу. Мантія эта хранилась, какъ священное наслѣдіе, у 
старика-священника Назарова, друга Серафима и настоятеля дворцоваго 
храма въ Гатчинѣ* Эту-то святыню и доставила мнѣ Лукерья, съ своими 
молитвами. Я тотчасъ отнесла ее къ больной, которую спросила: „Хотите^
я васъ покрою мантіей Серафима?4* — „Дайте, отвѣчала она и, перекре- 
стившись, совершенно просто произнесла: „Отче Серафимъ, моли Бога о 
мнѣв. Послѣ этого она немедленно засиула, п немедленно же ослабѣлъ хрин- 
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лыіі свистъ въ ея горлѣ; черезъ пить минутъ она дышала такъ тихо, что ея 
не было слышно, а черезъ десять появился обильный потъ. Она едва откры
ла глаза и, сказавъ мнѣ: „горло почти совсѣмъ не болитъи, снова впала въ 
глубокій и спокойный сонъ. Вошелъ Государь, я показала ему мантію и въ 
немногихъ словахъ изложила ея происхожденіе. Государь осѣнилъ себя крест
нымъ знаменіемъ. Дѣвочка все продолжала спать. Въ три часа докторъ, къ 
своему удивленію, нашелъ ее всю въ ноту и безъ лихорадки. Лукерья, видя 
меня изнеможенною отъ трехъ дней мучительной тревоги и отъ двухъ совер
шенно безсонныхъ ночей, обратилась ко мнѣ со словами: „Усните спокойно, 
Св. Серафимъ охранитъ ребенкаи. Я заснула у кровати больной такимъ 
крѣпкимъ сномъ, что не слышала прихода Государя, навѣстившаго рано 
утромъ свою маленькую дочь. Марія Александровна проснулась поздно и 
спросила меня своимъ обыкновеннымъ голосомъ: „Гдѣ Лукерья?*—„Она у 
меня и молилась за васъ эту ночь". — „Л хочу ее видѣть". Лукерью вве
ли въ комнату, и Великая Княжна, протянувъ ей руку, сказала: „Благо
дарю за то, что вы молились обо мнѣ. Горло у меня очень болѣло; ко
гда же меня Накрыли мантіею, все п р о шл о З а т ѣмъ  она тотчасъ заснула 
вновь и проспала почти весь день. ѣсть она не хотѣла, а просила пить, не
измѣнно прибавляя: „но святой воды" и, выпивъ, крестилась. Сколько ис
кренности и чистоты въ вѣрѣ дѣтей, п какъ понятны слова Спасителя, что 
ихъ есть царствіе небесное! Какая была радость имѣть возможность объя
вить Императрицѣ, что ея дочь внѣ всякой опасности! Государыня, слушая 
мой разсказъ о томъ, что произошло ночью, много плакала. Впослѣдствіи 
Государь пожаловалъ монастырю Лукерьи 600 десятинъ земли. Выздоровле
ніе Великой Княжны пошло довольно быстро, и уже 25-го она была въ 
состояніи встать съ постели въ первый разъ. По до этого, едва окрѣп- 
нувъ, она выразила непремѣнное желаніе заняться изготовленіемъ для Им
ператрицы маленькихъ подарковъ изъ бусъ и. бумажнаго плетенія и усердно 
работала надъ ними, несмотря на то, что ей было трудно поднимать головку 
и владѣть ослабѣвшей! ручонками. Она постоянно твердила: „Какъ бы мнѣ 
хотѣлось видѣть мама, весь день я только о ней и думаю!" 28-го, наконецъ, 
докторъ позволилъ отнести ее, хорошо запутанной), къ Императрицѣ. Госу
дарь долженъ былъ зайти за нею въ 12 часовъ и, въ ожиданіи его, она сто
яла передъ часами, слѣдля за движеніемъ стрѣлки и повторяя: — „Звони, зной и 
скорѣе!“ Невыразимо было счастіе Императрицы при видѣ дочери, хотя 
слабенькой и блѣдной, но совсѣмъ выздоравливающей. Ухаживавшія за Ве
ликой Княжной во время ея болѣзни служанка и двѣ племянницы камерфрау 
Тизенгаузенъ заболѣли скарлатиной, оть которой служанка Пелагея даже 
чуть не умерла. Это навело доктора на мысль, что Великая Княжна болѣла 
такъ называемой скрытой скарлатиной, при которой сыпь на поверхности 
кожи не показывается, а весь недугъ сосредоточенъ въ горлѣ, что и дѣ
лаетъ его особенно опаснымъ. То обстоятельство, что у Великой Княжны 
послѣ болѣзни появились отекн и кожа стала лупиться подтвердило предпо
ложеніе доктора, и было рѣшено подвергнуть ее шестинедѣльному Карантину, 
требуемому свойствомъ болѣзни.
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30-го Сентября Государь поѣхалъ въ Варшаву на свиданіе съ Импе
раторомъ Австрійскимъ, только что дарованнымъ конституцію Венгріи, а 
Іі -го Октября мы отпраздновали седьмой годъ Великой Княжны Маріи Алек
сандровны. и Императрица поручила мнѣ четырехлѣтняго Великаго Князя 
Сергія, съ тѣмъ чтобы онъ воспитывался вмѣстѣ съ своей сестрой, пока не 
наступитъ время приставить къ нему гуВернера.

Въ это время, т. е. въ первыхъ числахъ Октября мѣсяца, въ состояніи 
здоровья Императрицы - матери стали обнаруживаться тревожныя явленія. 
Предшествующую зиму она провела въ Ниццѣ и вернулась въ Россію 26-го 
Іюля, нося на лицѣ отпечатокъ изнурительной болѣзни, которая вскорѣ и 
прекратила ея дни. Какъ только наступили первые осенніе холода, симптомы 
недуга обострились; докторъ Императрицы Карелъ объявилъ ей. что не мо
жетъ ручаться за ея жизнь, если она будетъ настаивать на проведеніи осени 
въ Петербургѣ. — „А если бы я уѣхала, могли бы вы поручиться за нее?“ — 
„Жизнь въ рукахъ Божіихъ, ВашеВеличество,“ отвѣтилъ уклончиво докторъ.— 
„Мой добрый Ка ре л ъс ка з а л а  ему Государыня съ тѣмъ простымъ вели
чіемъ, которое ее отличало, „Русской Императрицѣ не подобаетъ умирать на 
большихъ дорогахъ: Я останусь^. Говорятъ, она много плакала, однако, въ 
этотъ день, принявъ же рѣшеніе остаться, вскорѣ успокоилась. Замѣчена бы
ла перемѣна въ ея обычномъ образѣ жизни: она стала меньше принимать и, 
за исключеніемъ своихъ самыхъ приближенныхъ дамъ и малаго числа муж
чинъ, никого не видѣла. Поѣхавъ въ городъ на могилу Императора Нико
лая, она долго молилась на ней, а покидая крѣпость, сказала сопровождавшей 
ее Лизѣ Ферзенъ: „Съ какимъ благоговѣніемъ молилась я надъ камнемъ, подъ 
которымъ сама скоро буду п о к о и т ь с я 13 Октября симптомы болѣзни сдѣ
лались до того опасными, что Карелъ объявилъ о необходимости причастить 
Императрицу. Ея дѣти и лица ее окружавшія старались привести ее къ тому, 
чтооы она сама изъявила желаніе причаститься; но она, казалось, не пони
мала ихъ намековъ. Наконецъ о. Бажановъ, войдя къ Императрицѣ 14-го 
утромъ, прямо предложилъ ей пріобщиться Св. Таинъ.—„Мнѣ слѣдовало бы 
приготовиться къ этому дня два или трисказала она.—„Нѣтъ, лучше испол
нить это теперь жеа. отвѣтилъ Бажановъ. Императрица съ радостью согла
силась и, по принятіи св. даровъ, ощутила, казалось, большое душевное удо
влетвореніе и спокойствіе. Бывшимъ тутъ она говорила: „Я отлично замѣтила, 
что многіе изъ васъ стучались въ дверь, но никто не рѣшился ее отворить

Въ этотъ самый день Государь оставилъ Варшаву, гдѣ онъ сильно 
хворалъ, а Великая Княгиня Ольга Николаевна выѣхала изъ Штудгарта. 
чтобы прибыть въ Царское за день до кончины своей матери.

16-го болѣзнь быстро пошла впередъ. Императрица-мать подвергалась 
Припадкамъ удушья. за которыми слѣдовалъ продолжительный и полнѣйшій 
упадокъ силъ. Очень безпокоились, что Государь, котораго ожидали къ 9 ч. 
вечера, опоздаетъ и не застанетъ своей матери въ живыхъ. Императрица 
Марія Александровна, плохо оправившись отъ родовъ, такъ какъ выздоро-

2*

ПРЕД СМЕРТНЫЕ ЧАСЫ ИМПЕРАТРИЦЫ АЛЕКСАНДРЫ ѲЕОДОРОВНЫ. 19

Библиотека "Руниверс"



2 0 ИЗЪ ЗАПИСОКЪ А. Ѳ. АКСАКОВОЙ.

влѳніе ея замедлилось отъ почти постоянныхъ душевныхъ тревогъ, сильно 
волновалась и, вопреки мнѣнію врачей, непремѣнно хотѣла поѣхать въ Алек
сандровскій дворедъ; получивъ же весьма тревожную записку отъ Великой 
Княгини Маріи Николаевны, сообщавшее что Императрица-мать умираетъ, 
она, никого не слушая, поспѣшила къ своей Свекрови. Но тревога была На
прасная: больная успокоилась и заснула.

Государь пріѣхалъ вечеромъ, очень усталый и, по виду, очень больной. 
Ночь онъ провелъ въ Александровскомъ дворцѣ вмѣстѣ съ Императрицей, 
комната которой была холодная. Утромъ у Государыни сдѣлалось колотье въ 
боку, совершенно захватившее ей дыханіе, и ее отвезли домой совсѣмъ боль
ной). Въ этотъ же день, 17-го Октября, поспѣшили назначить крестины но
ворожденнаго Великаго Князя, дабы Императрица-мать могла еще быть его 
воспріемницей. Замѣнять ее должна быда моя Великая Княжна, а крестнымъ 
отцемъ былъ Великій Князь Александръ Александровичъ. Крещеніе совер
шили спѣшно, въ 4 ч. дня и безъ обычнаго въ этихъ случаяхъ церемоніала; 
въ виду поздняго времени обѣдни не было, и причастили маленькаго ново- 
окрещеннаго лишь на другой день.

18-го Октября пріѣхали Великая Княгиня Ольга Николаевна и Великій 
Князь Михаилъ Николаевичъ; такимъ образомъ всѣ дѣти Императрицы собра
лись около своей умирающей матери, чтобы получить ея послѣднее благосло
веніе. До этого, однако, Императрица-мать, казалось, не подозрѣвала, что 
конецъ ея такъ близокъ. 17-го вечеромъ, почувствовавъ себя немного лучше, 
она пожелала, чтобы ей читали вслухъ. Чтица м-мъ Бугаръ, по указанію 
Великихъ Княгинь, взяла молитвенникъ. Императрица-мать, немного удивлен- 
ная, спросила, почему ей не читаютъ „Герцога Савойскагороманъ, чтеніе 
котораго она начала еще до своей болѣзни.

18-го Государь предложилъ ей причаститься еще разъ. „Возможно ли это? 
Какое счастье! “ сказала она, и причастилась съ большимъ умиленіемъ. Вели
кая Княгиня Ольга Николаевна и Великій Князь Михаилъ Николаевичъ должны 
были пріѣхать вечеромъ. Она ждала ихъ съ нетерпѣніемъ и въ минуты бреда 
съ Тоской призывала ихъ обоихъ. Для пріема Ольги Николаевны она велѣла 
подать себѣ нарядный чепецъ. Около семи часовъ, больная почувствовала себя 
очень удрученною и пожелала перейти съ кровати на кутетку. Государь и его 
братья перенесли ее на рукахъ; когда же ее спросили, не утомило ли ее это 
перемѣщеніе, она отвѣтила: „О нѣтъ, носильщики были такіе милые!“ Въ эту 
минуту Императрицу окружали всѣ ея близкіе; она издала радостное воскли
цаніе и сдѣлала движеніе рукой, какъ бы благословляя ихъ всѣхъ. Государю 
она передала Футляръ съ уборомъ изъ аметистовъ, который иредназначала 
Императрицѣ Маріи Александровнѣ, какъ крестильный подарокъ; но до пе
редачи, она нѣкоторое время держала его въ рукахъ и внимательно раз
сматривала.

Ночь была очень безпокойна: Императрица совсѣмъ не уснула и пъ 
бреду призывала Императора Николая, дочь Александру Николаевичу, зятя
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герцога Максимиліана Лейхтенбергскаго и другихъ умершихъ членовъ семьи, 
Іі обращ алась къ нимъ, какъ бы видя и хъ  возлѣ себя.

19-го Императрица Марія Александровна, хотя еще очень хворавшая, 
пожелала съ утра вернуться въ Александровскій дворецъ*). Около часа я по
лучила отъ нея записку слѣдующаго содержанія: „Просятъ мантію Серафима, 
чтобы успокоить сильное волненіе Императрицы. Пришлите мнѣ ее“. Часъ 
спустя, я отвезла Великаго Князя Сергій въ Александровскій дворецъ. Тамъ 
мы застали всѣхъ колѣнопреклоненный!! въ комнатѣ смежной съ той, гдѣ 
лежала Императрица-мать. Читали отходную. Впослѣдствіи Императрица 
(Марія Александровна) разсказывала мнѣ. что когда принесли мантію Сера
фима, Государь обратился къ своей матери со словами: „Вотъ святыня, ко
торую Мари вамъ посылаетъ; она облегчила ее въ болѣзни. Позводите-ли 
возложить ее. на васъ?** .Съ радостью отвѣтила больная. Почти тотчасъ 
волненіе ея успокоилось, и вдругъ, какъ будто мысль о близкой кончинѣ 
внезапно озарила ея душу. она сказала сыну: „А теперь я хочу тебя 
благословить и проститься со всѣми!“ Затѣмъ, она довольно долго говорила 
съ нимъ. но языкъ ея уже коснѣлъ. и рѣчь ея была до того невнятна, что 
Государь разобралъ только слова: „Теперь все ляжетъ на тебя, на тебя од
ного! “ Далѣе наступило одно изъ самыхъ величественныхъ и трогательныхъ 
зрѣлищъ, какое когда-либо приходилось видѣть. Умирающая Императрица 
лежала на кровати посреди обширнаго покоя, боковыя двери котораго съ 
двухъ противоположныхъ сторонъ были настежъ отворены, и въ теченіе часа 
проходили мимо ея смертнаго одра, одинъ за однимъ, медленно и торжествен
но, не только всѣ члены многочисленной царской семьи и друзья дома, но и 
лица свиты и вся прислуга, до простого Истопника включительно. Каждый 
подходилъ и цѣловалъ въ послѣдній разъ руку умирающей М онархиня Сла
бымъ голосомъ она повторяла: „Прощайте, прощайте всѣ!“ Къ тѣмъ, кто 
ее любилъ и зналъ и кто служилъ ей въ теченіе долгихъ лѣтъ ея молодости, 
счастья и величія, она обращалась съ послѣднимъ взоромъ любви, съ послѣд
нимъ знакомъ благоволенія. И это разставанье. величественное и простое, бы
ло достойнымъ завершеніемъ жизни королевской дочери и царской супруги, 
сохранившей, среди обаянія могущества, которымъ окружила ее судьба, сми
ренное, любящее, доброжелательное и дѣтски-чистое сердце.

Я приблизилась къ ней съ маленькимъ Великимъ Княземъ Сергіемъ. Сла
бымъ голосомъ она произнесла „Марии, какъ бы выражая этимъ желаніе видѣть 
свою внучку. Великая Княжна, соблюдая, но требованію врачей, установленный 
послѣ скарлатины карантинъ, не выходила изъ дома со времени своей болѣз
ни. Императрица Марія Александровна обратилась ко мнѣ. сказавъ: „поѣзжайте 
за ней “.Я поспѣшила во дворецъ и привезла ребенка, хорошо укутаннаго въ 
мѣха. Умирающая бабушка долго держала внучку у своей постели и нашла еще
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*) Царскосельскіѳ дворцы, Большой и Александровскій, гдѣ тогда жила Императри-
ца-мать, находятся одинъ отъ другаго въ довольно-значительномъ разстояніи. ІІ. Б .
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довольно сплы въ Голосѣ, чтобы, лаская, сказать ей по своему обыкновенію 
„Маленькая Мари. маленькая Мари!" Она приказала принести себѣ браслетъ, 
украшенный изумрудами, два брилліанта въ оправѣ и маленькую Печатку, 
приготовленные ею внучкѣ въ подарокъ ко дню ея рожденія; вещи эти она 
не послала въ свое время, чтобы передать ихъ лично. Наконецъ, послѣ всѣхъ 
этихъ прошеній, Императрица, изнеможенная, упала на подушки; силы, ви
димо, ее покидали, она больше не говорила, но казалась спокойною; замѣтно 
было, что губы ея шевелились и, по временамъ, она произносила слово: 
„аминь“. Ночью она не спала, при чемъ руки ея были въ постоянномъ 
движеніи, какъ будто она плела снурокъ, что составляло ея обычное занятіе. 
Государь подошелъ къ ней, она схватила его за руки и съ усиліемъ произ
несла: „спать“ (ей хотѣлось, чтобы онъ отдохнулъ). Въ 41/ 2 ч. утра насту
пила настоящая агонія; въ 6 часовъ моя сестра прислала мнѣ записку, въ ко
торой сообщала, что конецъ близокъ. Дѣти спали, и я поѣхала во дворецъ. 
Лица свиты находились въ комнатѣ передъ спальней и молились, стоя на 
колѣняхъ; царская семья окружала постель умирающей; о. Бажановъ читалъ 
молитвы на исходъ души. Временами, когда всѣ тихо молились, наступала 
глубокая тишина, прерываемая только слабыми Слюнами Императрицы. Одну 
минуту думали, что все кончено, и присутствующіе пали ницъ; но слабый 
стонъ умиравшей доказалъ, что она не перестала еще страдать.

Было 8 часовъ, я должна быда вернуться къ дѣтямъ, которыя вставали 
въ это время; когда я выходила, меня остановилъ камердинеръ Императрицы 
и сказалъ: „для разрѣшеніи ея души, прикажите отворить въ церкви царскія 
двери*. Существуетъ народное повѣрье, что молитва передъ открытыми цар
скими вратами облегчаетъ и ускоряетъ борьбу души съ тѣломъ. Я зашла 
къ о. Іоанну Васильевичу (Рождественскому) и просила его отворить царскія 
двери. Ко времени моего возвращенія домой, Великій Князь Сергій и Великая 
Княжна Марія Александровна уже проснулись и одѣвались. На это утро. я 
пригласила о. Назарова, приславшаго мантію Великой Княжнѣ, отслужить 
у нея въ комнатахъ Панихиду по о. СераФимѣ и едва онъ пріѣхалъ, какъ 
вошелъ камердинеръ и доложилъ: „Ея Величество скончалась!“

При этомъ извѣстіи, о. Назаровъ намъ сказалъ: „Мы будемъ молиться 
за нее въ одно время съ о. Серафимомъ; пусть первая панихида по ней 
будетъ подъ покровомъ его молитвъБожественную службу онъ совершилъ 
одновременно за упокой душъ Серафима и Императрицы, и, такимъ обра
зомъ, на самой первой Панихидѣ по ней, ея имя слилось съ именемъ свя
того, который, бывъ современникомъ царствованія Императора Николая, въ 
своемъ уединеніи, несомнѣнно, призывалъ на него и на нее заступничество 
свыше. Императрица-мать любила Серафима, вѣрила въ его святость, говори 
о немъ, называла его своимъ добрымъ старичкомъ, и однажды призывала къ 
себѣ одного изъ его учениковъ для того, чтобы онъ повѣдалъ ей о его жиз
ни и кончинѣ.
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Князь Борисъ Ивановичъ Куракинъ.
(На основаніи изданныхъ книгъ „А рхива Князя Ѳ. А. Куракина4*).

Въ Русской исторіографіи славное время Петра Великаго разра- 
ботывается преимущественно въ отношеніи къ его внутренней преобра
зовательной дѣятельности. Доселѣ историческое вниманіе болѣе всего 
сосредоточивалось на вопросахъ, почему, какъ и чтб сдѣлано преоб
разователемъ внутри Россіи. Между тѣмъ со временъ Петра Рос
сія вступила въ семью Европейскихъ народностей, «изъ Небытія въ 
бытіе была приведена и въ общество политическихъ народовъ при- 
совокуплена>, и съ этого именно времени начинаетъ опредѣляться все
мірно - историческое значеніе Русскаго народа и его вліяніе на ходъ 
исторической жизни Европейскихъ государствъ. Для знакомства съ 
тѣмъ, какова была Русь временъ Петровыхъ на этой сценѣ все
мірно - исторической дѣятельности, что она представляла собою за 
границею, умѣла-ли она и въ какой степени осуществить геніальные 
планы своего руководителя, словомъ для изображенія заграничной 
внѣѵтей дѣятельности Русскаго народа въ эпоху Петра сдѣлано до
селѣ еще слишкомъ мало. Между тѣмъ эта дѣятельность заслуживаетъ 
не меньшаго вниманія, чѣмъ и внутренняя.

Извѣстно, что начало XVIII вѣка въ Европейской исторіи знаме
нуется образованіемъ двухъ обширныхъ военно-политическихъ пред
пріятій на Востокѣ и Западѣ Европейскаго материка. Во главѣ п е р в а г о  

изъ нихъ былъ могущественный король Франціи, Людовикъ XIV, воз- 
будившій противъ себя Австрію, Данію, Пруссію, Англію, Голландію* 
Португалію, Савою и нѣкоторыя Германскія княжества. Всѣ эти го
сударства оспаривали права внука Людовика XIV*, Филиппа Анжуй
скаго, на Испанское наслѣдство и возстали противъ политическаго пре
обладанія Франціи, и война продолжалась съ нѣкоторыми перерывами 
въ теченіи 14 лѣтъ (1700— 1714). На Европейскомъ Востокѣ явился 
представитель молодого, только что начинавшаго заявлять о себѣ 
Русскаго государства, Петръ Великій, дѣйствовавшій въ союзѣ пер-
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воначально съ Польшей и Даніей, а позднѣе съ Пруссіей и Ганнове-
ромъ, противъ политическаго преобладанія Швеціи, которая усилива
лась изъ Балтійскаго моря сдѣлать свое озеро и отстранить отъ его 
береговъ невыгодаыхъ для себя сосѣдей, въ Томь числѣ и Русскихъ. 
Эта вторая война, извѣстная подъ названіемъ Великой Сѣверной, ве
лась въ теченіе 21 года (1700— 1721).

Для Русской исторіи имѣетъ чрезвычайную важность изслѣдованіе 
вопросовъ о томъ, въ какомъ отпошеніи въ началѣ ХУІІІ в. стояли 
другъ къ другу обѣ эти войны? Имѣла ли одна изъ нихъ вліяніе 
на другую, и если да, то въ чемъ выражалось это вліяніе? Кто были 
лица, чрезъ которыя проходило оно, и въ чемъ выражалось ихъ по
средство? Самая Сѣверная война была ли бы успѣшнѣе и богаче по 
своимъ послѣдствіямъ, если бы вниманіе Европы не отвлекалось отъ 
нея событіями Запада? Въ 1714 г. война на Западѣ прекратилась, а 
Сѣверная и послѣ того продолжалась семь лѣтъ, не смотря на полное 
истощеніе Швеціи. Въ это время, когда руки Западно-европейскихъ 
державъ были развязаны для того, чтобы принять то или другое уча
стіе въ Сѣверной войнѣ, въ чемъ выражалось это участіе? Историкъ 
С. М. Соловьевъ говоритъ: «Отдавая должную справѳдливостя генію 
Петра, необыкновенной ясности взгляда, выдержливости и умѣнью 
пользоваться обстоятельствами, мы не должны однако забывать, что 
обстоятельства сильно помогали ему... На Западѣ одновременно съ 
Сѣверною войною шла война за Испанское наслѣдство, не дававшая 
Западнымъ державамъ возможности вмѣшиваться въ дѣла Сѣверо
восточныя; а послѣ Утрехтскаго мира движенія въ Испаніи отвлекали 
ихъ вниманіе отъ этихъ дѣлъ. Но важнѣе всего было то, что война 
за  Испанское наслѣдство истощила главную изъ Западныхъ державъ, 
Францію, отнявъ у нея прежнія средства и вліяніе, вліяніе, которое 
не могло быть благопріятно для Россіи по отношеніямъ Франціи къ 
Швеціи и Турціи. Англія, выдвинувшаяся на первый планъ, не могла 
дѣйствовать такъ, какъ дѣйствовала Франція, когда была на первомъ 
планѣ. Ослабѣвавшая Франція, чтобы подняться сколько нибудь, должна 
была прислоняться къ другимъ державамъ. Она поневолѣ, въ союзѣ съ 
своими извѣчными врагами, Англіею и Австріею, и чтобы избавиться 
отъ вліянія послѣднихъ, обращаетъ взоры на Востокъ, хочетъ тамъ 
составить союзъ и опираться на него, осторожно и ласково обхо
диться съ Россіею, видя въ ней главу будущаго, нужнаго ей, союза, 
и въ Константинополѣ Французскій посланникъ помогаетъ Русскому. 
Австрія повидимому вышла со славою и прибылью изъ войны за Ис
панское наслѣдство и изъ войны съ Турціею; но она своими успѣ
хами здѣсь была обязана таланту иностранца, принца Евгенія Савой
скаго; внутри она была слаба по своему пестрому составу. Ири томъ 
ее сильно безпокоили явленія, происходившія въ Германской имперіи: 
тяжело ей было видѣть, что здѣсь три курфюрста сдѣлались королями, 
получивъ важное значеніе и самостоятельность; самый слабый изъ
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нихъ искалъ ея помощи и союза— Саксонскій; она готова была съ 
нимъ сблизиться и помогать ему, тѣмъ болѣе, что онъ, для Польской 
короны, былъ католикомъ. Сь большою подозрительностью и страхомъ 
смотрѣла она на Бранденбургскаго и Ганноверскаго, представителей 
иротестантской Германіи; Ганноверскій, какъ Англійскій король, былъ 
съ  нею въ союзѣ по дѣламъ Испанскимъ; но этотъ союзъ былъ тя
желъ для нея, оскорблялъ ея гордость, оскорблялъ ея Католическую 
ревность. При такихъ отношеніяхъ Австрія не могла быть опасна для 
Россіи, могла вредить ей только словомъ, а не дѣломъ» *).

Общеевропейскія отношенія тогдашняго времени обнимали собой 
такой широкій кругъ, что Россія сразу очутилась за границей въ сфе
рѣ кипучихъ, политическихъ осложненій, стала лицомъ къ лицу со 
всевозможными задачами, требовавшими не только пониманія, но и 
разрѣшенія въ смыслѣ выгодъ и пользъ. По сложности силъ, участво
вавшихъ въ тогдашнихъ Европейскихъ событіяхъ, по талантливости и 
геніальности дѣятелей, по столкновенію разнообразныхъ интересовъ 
государствъ и характеровъ дѣйствующихъ лицъ, по разнообразію цѣ
лей и задачъ, по множеству вопросовъ, вытекавшихъ изъ причинъ и 
слѣдствій политическихъ комбинацій, наконецъ, по обилію средствъ и 
способовъ осуществленія цѣлей, — обѣ вышеуказанныя политическія 
организаціи представляли собою явленія настолько крупныя, запу
танныя и сложныя, что только ясные умы, съ широкимъ политиче
скимъ развитіемъ, обладавшіе рѣдкою проницательностію, могли разо
браться во всемъ разнообразіи тогдашнихъ отношеній. Эти условія для 
Русскихъ людей, современниковъ Петра, удобны были или нѣтъ для про
веденія въ Европейскую жизнь его предначертаній? А далѣе, извѣстно, 
что при тогдашнемъ политическомъ состояніи Европы, Англія, а съ 
нею и родственный ей Ганноверъ при Георгѣ I, и въ войну за Испан
ское наслѣдство, а главнымъ образомъ по окончаніи ея, слишкомъ 
ревниво оберегала свое морское вліяніе на Балтійскомъ морѣ и не 
могла допускать участія въ ея интересахъ новаго государства. «По 
обычаю своей варварской гордости», какъ говорилъ Петръ, Англичане, 
эти проклятые обманщикп угрозами хотѣли застращать Россію и 
принудить ее къ неполезному миру съ Швеціей. 2) Франція прямо 
поддерживала Швецію и Турцію, чтобы ослабить Союзническія связи 
Россіи съ Австріей. Эта послѣдняя, несмотря на всю естественную 
выгоду доброжелательнаго союза съ Россіей, не только не довѣряла 
Петру, но нерѣдко тормозила его начинанія. Только что появившееся 
иа свѣтъ Божій (1700 г.) Прусское королевство, несмотря на види
м ы й  союзъ съ Россіей, наблюдало свой интересъ въ земляхъ южнаго

') Исторія Россіи, 2-е изд., ка. ІѴ, стр. 624.
-) „Архивъ Князи Ѳ. А. Куракина" кн. I, І І .
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побережья Балтійскаго моря. Данія сблизилась съ Англіей, а Польша 
находилась подъ вліяніемъ Австріи болѣе, чѣмъ Россіи; и только Гол
ландія (отчасти Испанія изъ далекихъ видовъ въ концѣ войны) вы ра
жала свое сочувствіе Петру, но за невозможностію дѣйствовать о т 
крыто, ограничивала свое вліяніе почти однимъ сердечнымъ располо
женіемъ. Въ это время, среди, или враждебной настроенности, или пря
мого несочувствія, или равнодушія къ интересамъ Россіи даже со сто
роны союзниковъ, не приходилось-ли Россіи путемъ дипломатическаго 
вмѣшательства, особыми средствами и усиліями достигать тѣхъ «сча
стливыхъ процессовъ», которыми пробила она себѣ дорогу къ міро
вому положенію въ средѣ, враждебно относившейся ко всякому ново
му Пришельцу, особенно со стороны восточнаго Славянства? Если по
литическія комбинаціи государствъ Запада въ концѣ Сѣверной войны 
складывались болѣе или менѣе благопріятно для ея окончанія, то развѣ 
одно счастіе здѣсь было виною?

Въ наши дни публикуемые документы и главнымъ образомъ 
книги «Архива князя Ѳ. А. Куракина» проливаютъ много свѣта на Русь 
Петровскую за границею, на эту мало освѣщенную страницу Русской 
исторіи. Заслуживающія высокаго одобренія Фамильная привычка знаме
нитаго своими предками рода Куракиныхъ каждую грамоту, каждое 
письмо, каждый счетъ и записку тщательно сохранять, собрала въ 
родовомъ домѣ князей Куракиныхъ, въ селѣ Надеждинѣ, Сердобскаго 
уѣзда, Саратовской губерніи, громадный Архивъ, усердно подобранный 
и Переплетенный въ особые томы, общая численность которыхъ про
стирается до 1375 Фоліантовъ, внушительный по количеству листовъ 
и цѣнныхъ по внутреннему содержанію. Это по истинѣ рѣдкостное 
собраніе историческихъ матеріаловъ, начиная съ указовъ и писемъ 
высочайшихъ особъ и кончая грамоткою послѣдняго сельскаго прика
щика, изложенное на всѣхъ почти Европейскихъ языкахъ (за исклю
ченіемъ развѣ только Турецкаго и Монгольскихъ), охватываетъ собою 
почти исключительно новую исторію Россіи въ ея главнѣйшихъ проявле
ніяхъ и представителяхъ. Благодаря заботливости нынѣшняго владѣтеля 
Архива, почетнаго члена Археологическаго Института, князя Ѳеодора 
Алексѣевича Куракина, письменные матеріалы Надеждинскаго собранія 
появляются на свѣтъ, и теперь уже отпечатано десять книгъ, изданныхъ, 
за исключеніемъ двухъ первыхъ, подъ редакціей В. Н. Смольянинова *).

*) Отнеся къ разуму и доброй волѣ редактора выборку, планъ и классификацію 
печатанія матеріаловъ, Ихже нѣсть число, замѣтимъ однако, что распредѣленіе докумен
товъ однихъ и тѣхъ же лѣтъ по разнымъ томамъ, съ одной стороны не облегчаетъ поль
зованіи ими, съ другой безспорно затрудняетъ и самую редакцію, Поставляя ее въ н е о б -
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Каждая книга не менѣе какъ въ ЗО листовъ. Всего болѣе издано до
кументовъ Петровской эпохи, относящихся къ жизни и дѣятельности 
царскаго свояка князя В. И. Куракина. Матеріалъ этихъ документовъ 
на столько обиленъ и цѣненъ, что по качеству своему и широтѣ едва ли 
уступитъ всякаго рода современнымъ ему записямъ; офиціальная лѣ
топись событій чередуется въ немъ сь частными случаями личной 
жизни кн. Б. ІІ. Куракина и лицъ его окружавшихъ, или съ нимъ сно- 
сившихся. Скажемъ болѣе: этотъ матеріалъ пополняетъ собою и Запад- 
но-европейскую исторію, внося новыя данныя къ объясненію событій 
XVIII в., и въ этомъ смыслѣ имѣетъ значеніе не только для Русской 
исторіи, но и для всеобщей. Указы, письма, грамоты высочайшихъ 
особъ, Петра, Екатерины, цесаревича Алексѣя, Петра И, иностран
ныхъ—Фридриха-Вильгельма I, Фридриха ІѴ Датскаго, Анны и Георга I, 
Людовиковъ XIV и ХѴ, Голландскихъ Штатовъ, папъ, Германскихъ 
императоровъ, владѣтельныхъ князей и принцевъ; письма князя Б. И. 
Куракина п отвѣтныя къ нему— А. Д. Меншикова, графа Б. ІІ. Ш е
реметева, графа Г. И. Головкина, сыновей его Александра и Миха
ила Головиныхъ, Я. В. Брюса, А. П. Бестужева, И. ІІ. Неплюева, 
А. А. Матвѣева, Ѳ, Веселовскаго, X. И. Бранта, кн. В. Л. и Г. Ѳ. 
Долгорукихъ, М. и ІІ. Голицыныхъ, П. П. Шафирова, А. В. Кикина, 
А. Ѳ. Лопухина, Б. В. Аладьина, А. В. Макарова, барона Урбиха, 
П. А. Толстаго, Л. Ланчинскаго, М. и Г. Волковыхъ, Ѳ. Ю. Ромода
новскаго, кн. Трубецкаго, А. И. Дашкова, И. А. Мусина-Пушкина, 
барона Ш ака, А. А. Курбатова, графа Болинброка (С. Джонъ), князя 
Рагоци, Витворта, де-Лорма, герцога Кпнсбурп, кардиналовъ ІІаулюч- 
чи, Сакрипанте, А. Войнаровскаго, А. А. Фанденбурга, гр. Нейгарда, 
ф о н ъ -Л и т т ы , А. М. Девіера и многихъ другихъ, дипломатическія сно
шенія съ разными лицами и доношенія, дневники и путевыя замѣтки, 
записки о Русско-Шведской войнѣ, объ отношеніяхъ державъ къ Рос
сіи и о прочихъ дѣлахъ политическихъ, протоколы и записки кн. Б. И. 
Куракина о посольствахъ его при Европейскихъ дворахъ, наказы, ин
струкціи, дипломы, патенты, промеморіи и проекты договоровъ и трак
татовъ, замѣтки о Карлсбадѣ, о республикѣ Венеціанской, о Послахъ 
и представптеляхъ, о министрахъ, военноначальникахъ, объ Англійской

ходимость при каждомъ изданіи новыхъ томовъ выбирать матеріалы изъ прежнихъ, уже 
находившихся въ пользованіи рукописныхъ Фоліантовъ, въ которыхъ, какъ намъ извѣ
стно, документы подобраны въ хронологическомъ порядкѣ. При такомъ способѣ печатанія 
и при обиліи Поглощающаго вниманіе рукописнаго матеріала очень многое и цѣнное 
возможно утерять изъ вида и не опубликовать. Съ ХІ тома обѣщано печатаніе матеріа
ловъ въ двойномъ параллельномъ порядкѣ: „ХѴІІІ4* вѣкъ, и „ХІХ- вѣкъ.
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л Голландской торговлѣ въ Балтійскомъ морѣ. о корабляхъ, о дворян
ствѣ и др. сословіяхъ въ разныхъ странахъ, мемуары о разныхъ пред
метахъ, о доходахъ князя Б. И. Куракина, его содержанія и домовомъ 
порядкѣ, катологи книгъ, Черновыя замѣтки, разсужденія о состояніи 
дѣлъ въ Европѣ, о томъ, напр., какимъ образомъ предостерегать инте
ресы времени настоящаго и будущаго въ войнѣ съ Франціею, въ вой
нѣ съ Шведомъ, при дворѣ Датскомъ, въ коммерціи, при съѣздѣ о 
мирѣ въ Утрехтѣ, у <аліатовъ> съ Франціею и пр. т. под., автобіогра
фія князя Бориса Ивановича до 1709 г., исторія о царѣ Петрѣ Але
ксѣевичѣ и ближнихъ къ нему людяхъ (1682— 1694 г.): вотъ въ крат
комъ перечнѣ предметы опубликованныхъ документовъ Петровской 
эпохи. Они вводятъ читателя въ кругъ тогдашней общеевропейской 
жизни, раскрываютъ предъ нимъ первые шаги организованной Русской 
дипломатіи, препятствія, съ которыми ей приходилось считаться и тор
жество побѣды, то робкое, то энергическое участіе въ Европейскихъ 
концертахъ. Они уясняютъ взгляды тогдашнихъ дѣятелей Руси на со
временное имъ положеніе Европы. Сообщая сужденія умнаго наблюда
теля, какимъ, по нашему мнѣнію, былъ князь Б. И. Куракинъ, его 
документы свидѣтельствуютъ, что въ дѣлѣ завоеванія Русскою стра
ною новыхъ путей участія въ міровой жизни приходилось положить 
Россіи много тяжелаго труда, таланта и знанія, что расчищеніе этихъ 
путей дипломатіей было не менѣе трудно, чѣмъ и завоеваніе ихъ на 
берегахъ Балтійскаго моря оружіемъ, и что, наконецъ, имена первыхъ 
дѣятелей новой Россіи на политической сценѣ, сдѣлавшихъ то, что 
Московіи въ общественномъ сознаніи Запада превратилась въ Россію, 
не менѣе славны, чѣмъ и имена Меншиковыхъ, Шереметевыхъ, 
Голицыныхъ.

Чтобы не быть Родословными, въ ниже слѣдующемъ изложеніи раз
скажемъ содержаніе обширныхъ мемуаровъ всякаго рода кн. Б. И. 
Куракина, отмѣтивъ прежде всего тѣ, которыя касаются личной жиз
ни князя до вступленія его на сцену дипломатической дѣятельности. 
Документы этого рода важны и въ томъ отношеніи, что укрѣпляютъ 
слагающееся въ наукѣ Русской исторіи убѣжденіе о логической связи 
исторіи Россіи XVII в. съ XVIII, разубѣждая во мнѣніи о невѣжествѣ 
допетровской Руси съ ея полуобразованнымп представителями и о тем
нотѣ той духовной среды, которая подготовляла дѣятелей, подобныхъ 
князю Б. ІІ. Куракину.

I.
Потомокъ Литовскаго князя Гедемина, отъ котораго пошелъ слав

ный родъ князей Куракиныхъ*), уже въ допетровское время выста-

*) Си. Родословную т. I, 349 и слѣд.; ІІ, 435 и слѣд.; Ill, 385 и слѣд., Ср. „Кіевская 
Старина14 1884 г. Сентябрь, стр. 104 и слѣд.
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Бившій изъ своей среды нѣсколько военныхъ представителей госудпр- 
ства *), князь В. И. Куракинъ, какъ самъ онъ разсуждать въ своей 
автобіографіи *), доведенной только до 36 года его жизни (всего князь 
жилъ 51 годъ), родился 20 Іюля 1676 г., при царѣ Ѳеодорѣ Алексѣе
вичѣ, который былъ его воспріемникомъ 3), вмѣстѣ съ своею сестрою 
Екатериной Алексѣевною. Вскорѣ послѣ рожденія князя умерла era  
мать, княжна Ѳ. А. Одоевская *), а отецъ (первоначально стольникъ 
и кравчій царя Ѳеодора, а затѣмъ бояринъ, воевода и намѣстникъ 
Смоленска), князь Иванъ Григорьевичъ женился вторично, на княжнѣ^ 
М. П. Прозоровской. Знатное происхожденіе и близость къ царю сдѣ
лали то, что князь Борисъ отъ младенчества лѣтъ былъ при дворѣ 
воспитанъ! б), а по крещенію имѣлъ «немалое счастіе по времени 
сдѣлаться Фаворитомъ царя>, если бы ранняя смерть не унесла Ѳеодора 
(1682 г.). Характерно для личности князя то, что какъ юные его годы,

') Вотъ нѣкоторые изъ нихъ: родоначальникъ Л. И. Булгаковъ - Курана, бояринъ- 
и воевода при Иванѣ ІЙ и Василія III, ввялъ Смоленскъ; Ѳеодоръ Лвдреевичъ—бояринъ 
и Новгородскій намѣстникъ въ 1562 г., иавѣстенъ заключеніемъ перемирія между Россіею 

и Швеціей; Димитрій Андреевичъ, Псковскій намѣстникъ въ 1565 г., участвовалъ въ раз
ныхъ военныхъ походахъ; Петръ Андреевичъ—бояринъ, воевода и намѣстникъ Сіі о л сы
ска и Казани; И ванъ Андреевичъ— бояринъ и воевода въ Рязани и намѣстникъ Смолен
ска; Семенъ Димитріевичъ—главный воевода ва Крымскихъ границахъ и въ походѣ въ 
Л ифляндію  въ 1577 г.; Андрей Петровичъ воевода въ Новгородѣ и во многихъ похо
дахъ, въ 1607 г. въ отсутствіе царя изъ Москвы управлялъ ею; Иванъ Семеновичъ боя
ринъ и воевода въ Тулѣ (1606 г.) и Тобольскѣ (1620 г.); Ѳеодоръ Семеновичъ, бояринъ 
и воевода въ Тулѣ и Астрахани, въ 1627 г. въ Крымскомъ походѣ; Гр. Семеновичъ, 
дѣдъ Бориса, бояринъ; въ  1655 г. за отсутствіемъ царя изъ Москвы управлялъ ею; въ 

1682 г. участвовалъ въ С оборном ъ дѣяніи объ уничтоженіи мѣстничества, и др.
*) T. I, 243, отпечатанная автобіографія соѵращеннѣе помѣщенной въ „Кіевской 

Старинѣ" 1884 г. кн. Сентябрь, Ноябрь, Декабрь. Въ первой нѣкоторые Факты опущены. 
Предисловія, въ которомъ князь разсуждалъ о томъ, что онъ начала писать автобіографію 
въ Карлсбадѣ (1705 г. осенью) и потому, что такъ принято въ „странахъ Европскихъ", 
гдѣ шляхетнын и др. персоны „описываютъ свой ж ивоіъ“, нѣтъ въ „Кіев. Старинѣ". Эта 
послѣдняя захваты ваетъ и время пребыванія кн. Куракина б ъ  Ганноверѣ (1709-—1710 г.г.), 
а первая оканчивается Полтавскою побѣдою и ея послѣдствіями для Куракина. Жаль, что 
при печатаніи въ I томѣ ве приведены разночтенія изъ „Кіевской Старины", чрезвычайно 
важныя для автобіографіи князя (вапр., объ отношеніяхъ его къ  второй супругѣ, за  
исключеніемъ одного (см. т. I, стр. 247, прим. 1).

*) Дядькою молодого царя былъ ближній бояринъ Ѳед. Куракинъ. „Кіев. Старина44 
1884, Сентябрь, стр. 117.

*) Одоевскіе происходили отъ Рюрика; такимъ образомъ и но матери князь Бо
рисъ Ивановичъ былъ знатнаго рода. 

т. 1, 42.
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такъ и позднѣйшая жизнь протекали въ постоянныхъ болѣзняхъ. Трехъ 
лѣтъ отъ роду имѣлъ онъ грыжу въ паху, а на четвертомъ году дикое 
мясо, <и отъ тѣхъ болѣзней былъ рѣзанъ отъ дохтура Симона». Во 
время стрѣлецкаго бунта вся семья Куракиныхъ находилась въ боль
шомъ страхѣ и хоронилась въ тайныхъ мѣстахъ: «тѣ бунтовщики хо
тѣли убить отца князя, Ивана». Вскорѣ послѣ того, во время отъѣзда 
князя Ивана Григорьевича на воеводство въ Смоленскъ, у Крестовской 
заставы маленькій Борисъ упалъ съ иноходца, запутался въ стремена, 
ободралъ всю спину, «ажъ тотъ убой не пришелъ къ самой смерти». Въ 
1683 г. умеръ его отецъ; воспитаніемъ сиротъ стала завѣдывать баб
ка У. И. Одоевская, жена великаго ума и набожная, по словамъ князя 
Куракина, пользовавшаяся всеобщимъ уваженіемъ. Вѣроятно отъ нея 
юный князь получилъ и первыя задатки своего образованія въ чисто- 
русскомъ направленіи, которое выражалось въ относительной набож
ности, необыкновенномъ трудолюбіи и горячей преданности родинѣ, чтб 
все онъ сохранялъ и впослѣдствіи, не подчинясь подавляющему влія
нію западно-европейской образованности, среди которой ему приходи
лось вращаться. Въ 1785 г., когда заканчивалось обученіе грамотѣ, 
одиннадцатилѣтній мальчикъ расшибся, упалъ съ лѣсовъ во время по
стройки дома, такъ что два часа лежалъ замертво. Съ ІО до 15 лѣтъ 
онъ постоянно хворалъ огневою и лихорадкою, <и непріеменъ былъ 
отъ всѣхъ; а паче всего а unto gran satisfazione сіі Ьеге получилъ 
великія болѣзни, кровь испортилъ и былъ гораздо толстъ». Вмѣсто 
уваженія, какимъ князь пользовался первоначально въ силу знатности 
происхожденія и положенія при дворѣ, теперь онъ находился въ пре
небреженіи отъ всѣхъ: на него смотрѣли, какъ на «Дурака». Потомъ 
пришла къ нему тяжелая болѣзнь чечуйная. Не смотря на это, пят
надцати лѣтъ князь женился на Ксеніи Ѳедоровнѣ Лопухиной, сестрѣ 
царицы Евдокіи, и т. о. сдѣлался своякомъ молодому царю *). Вскорѣ 
послѣ того произошелъ раздѣлъ наслѣдственнаго имѣнія съ братьями 2),

*) О приданомъ Ксеніи Ѳедоровны см. кн. У. стр. 161 и слѣд.

3) Отецъ кн. Куракина, Ив. Григорьевичъ, быдъ женатъ дважды. Отъ перваго брака 
съ Ѳеодосіею Алексѣевною Одоевскою у него были дѣти: а) Михаилъ, женатый на кн. 

Марьѣ Дм. Голицыной (умерла въ 1743 г ); а отъ нихъ, Василій (умеръ въ младенчествѣ), 
Марія наход. замужемъ за графомъ А. П. Апраксинымъ (умерла 1761 г. ), и Прасковья 
(умерла въ 1750 г.). Михаилъ умеръ въ 1695 г. б) Марія Ивановна была замужемъ за 
Ив. Стен. Салтыковымъ (убитъ подъ Нарвою въ 1700 г.) и в) Борисъ Ивановичъ. Отъ 
второго брака съ Княгинею М. П. Прозоровской кн. Иванъ Гр. имѣлъ сына Ивана, жена
таго на Елис. Тих. Стрѣшневой; оба супруга умерли въ 1703 г. Такъ какъ братья Б. 
Ивановича умерли въ ранней молодости и безъ наслѣдниковъ, то онъ впослѣдствіи сое
динилъ въ своихъ рукахъ все родовое имѣніе отца и быдъ не бѣденъ.

Библиотека "Руниверс"



ЕГО МОЛОДОСТЬ. 31

Иваномъ и Михаиломъ, при чемъ на долю Бориса досталась самая бѣд
ная часть, такъ что онъ въ теченіе двухъ лѣтъ покупалъ «хлѣбъ, 
Ветчину и иное многое». Уже въ это время молодой князь, въ каче
ствѣ спальника царя, участвовалъ въ маневрахъ подъ Семеновскомъ 
и Кожуховомъ, а въ 1794 г. ходилъ подъ Азовъ и отличился въ Се
меновскомъ полку. Во время одной вылазки Турокъ, съ полдня до 
вечера онъ защищалъ бѣлое знамя, находившееся въ его рукахъ и 
подвергался большой опасности: ядра дважды прострѣливали знамя, 
прострѣлены были кафтанъ и рубашка подъ лѣвой пазухой, «только 
что мало тѣла не было захвачено». На обратномъ пути изъ Азова 
князь захворалъ горячкою и лежалъ въ Старомъ Осколѣ. «И по трехъ 
дняхъ метали кровь изъ правой руки, Ничимъ же получилъ свободу и 
отчаяаъ былъ къ смерти. Токмо въ седьмой день въ самомъ безпамят
ствѣ людемъ своимъ велѣлъ Принесть воды, самой холодной, со льдомъ 
ушатъ, а самъ легъ на постель и велѣлъ себя поливать въ такомъ 
самомъ жару, ажъ покамѣстъ пришелъ въ безпамятство и заснулъ. 
Пробудился отъ Великого холоду и потомъ велѣлъ положить себя къ 
печи и окутать. И пришелъ въ великій потъ и спалъ чуть не цѣлые 
сутки, а пробудясь>... выздоровѣлъ. Вылѣчившись такимъ Оригиналь
нымъ способомъ, князь снова ходилъ подъ Азовъ, потомъ имѣлъ Ипо
хондріи) и меланхолію. Болѣзнь выражалась въ уныніи и Плачѣ, въ 
отсутствіи аппетита, въ стѣсненіи мозга въ затылкѣ; «такъ было, что 
чуть живъ ходилъ». Лѣченіе (бросалъ кровь) не помогало.

Въ такомъ состояніи, 20 л. отъ роду, въ 1796 г., вмѣстѣ съ другими 
дворянами, онъ отправленъ былъ въ Венецію и другія государства для 
наукъ «навтичныхъ и воинскихъ дѣлъ»1). Здѣсь лѣчился*) и учился ариѳ
метикѣ, геометріи, тригонометріи, искуству составленія плановъ, навти- 
кѣ, механикѣ, фортификаціи, а равно Итальянскому языку. Любопытенъ 
аттестатъ, данный князю его учителемъ Францискомъ Даміани гр. ди- 
Вергада, какъ образецъ панегирическаго восхваленія дарованій князя *).

*) См. грамоту Петра I „къ владѣтельнымъ и начальнымъ людямъ" отъ 1697 г. 
Генваря 20.

г) О томъ, какъ лѣчился князь см. въ киигЬ III, стр. 150-я. Рецептъ доктора Кала®- 
тія, въ Падуѣ интересный документъ для исторіи медицины.

*) Даміани писалъ: „Любителямъ изученія схоластическихъ и ф и л о с о ф с к и х ъ  наукъ, 
всѣмъ вообще и каждому въ отдѣльности, кому случится увидать, прочитать и запомнить 
здѣсь изложенное, тому привѣтъ и вѣчное благоденствіе. Знаменитые великодушіемъ и 
благородствомъ герои не только своимъ высокимъ рожденіемъ озаряли свой родъ, но и 
силой своихъ знаній пріобрѣтали безсмертіе, оставляя вѣчную по себѣ память потомству. 
Я усиленно старался внушить это, въ качествѣ руководителя и профессора, знатному го
сподину Борису Иванову, Московскому кавалеру и моему любимѣйшему ученику. Могу
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Въ наукѣ князь Куракинъ пробылъ менѣе двухъ лѣтъ. Въ 1 698 г. онъ 
возвратился въ Россію и ѣздилъ въ Воронежъ на экзаменъ къ Петру» 
<И при томъ свидѣтельствѣ нѣкоторое счастіе себѣ видѣлъ оіъ  ею ве
личества и отъ всѣхъ не ъакъ сталъ былъ пріеменъ, какъ прежде 
Въ этомъ же году умерла жена К ураки на1), а въ 1700 г. князь снова 
женился на княжнѣ М. Ѳ. Урусобой, каковой бракъ былъ, какъ увидимъ,, 
неособенно счастливъ. Послѣ того онъ былъ въ походѣ подъ Нарвою, 
гдѣ получилъ великій афронтъ и сидѣлъ сутки подъ арестомъ 2), уча
ствовалъ во взятіи Шлиссельбурга, при чемъ видѣлъ немалый страхъ 
отъ бури на озерѣ, переѣзжая въ лодкѣ, при осадѣ Нотебурга подвер
гался большой опасности отъ стрѣльбы съ крѣпости, когда возводила 
шанцы. Въ Августѣ 1704 г., уже въ чинѣ маіора Семеновскаго полка, 
ходилъ на приступъ Нарвы, при чемъ, хотя былъ и при смертномъ 
часу, но видѣлъ отъ его величества «нѣкоторый аморъ>. Одновременно 
постоянно хворалъ онъ скорбутомъ и другими болѣзнями. Послѣ взятія 
Нарвы, пишетъ кн. Куракинъ въ своей автобіографіи, <за пять дней 
до Рождества пришли къ Москвѣ. И зиму жили благополучно, только 
внутренній секретъ и печаль моя умножилась: болѣзнь стала публичная 
Прежде масляницы, въ Февралѣ мѣсяцѣ, по лбу и по всему тѣлу О б ъ 
явились пятна скорбутики, какія были на ногахъ. И лѣчился весь  
великій постъ и по самый свой отъѣздъ отъ доктора Лаврентія

удостовѣрить клятвенно, что онъ не только чистѣйшимъ нравственнымъ поведеніемъ, но 
и высокими качествами ума оставилъ здѣсь, къ удивленію ученыхъ и въ немалому моему 
утѣшенію, неизгладимый образъ выдающагося дѣятели. Кромѣ наукъ, которыя онъ изу
чалъ въ другихъ мѣстахъ, онъ посѣщалъ меня совмѣстно съ другими учениками и усо
вершенствовался основательно въ ирактической ариѳметикѣ, въ сочиненіяхъ Евклида, въ 

тригонометріи, прямолинейной и практической геометріи, т. е. альтиметру, иланиметріи, 
стереометріи, фортификаціи, устройствѣ и примѣненіи компаса. Что все это сііраведливи,- 
каждый ученый можетъ убѣдиться на дѣлѣ. А и, выдавая ему этотъ аттестатъ, которымъ 
онъ можетъ пользоваться, гдѣ ему понадобится, скрѣпляю его клятвою и прилагаю имеп- 
ную сургучную печать и... собственноручно подтверждаю все вышеизложенное и, кромѣ 

того, удостовѣряю съ полною Достовѣрностію, что у меня не было ученика болѣе При

лежнаго и болѣе способнаго къ изученію схоластики, какъ вышеиоименованный кавалеръ 

и господинъ". ІѴ, 78—79. Ср. аттестатъ, выданный капитаномъ Маркомъ Мартыновичемъ 
князю Б. И. Куракину въ знаніи имъ мореходнаго дѣла отъ 2 Сентября 1698 г. ІѴ, 77.

*) ЯА болѣзнь ея, пишетъ кн. Куракинъ въ своей автобіографіи, скорбутика; при

нимала сальваціонъ (Лѣкарство), и не подняла натура, и такъ мокротою пришла въ горло 

и Задавило". I, 25G.
2) Рубилъ дрова въ Заповѣдномъ лѣсу.
3) Извѣстный тогда врачъ въ Москвѣ, между прочимъ лѣчилъ семейство гр. Г. И. Го

ловкина. Соловьевъ, Исторія Россіи, ХѴ, 200.
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больше ЗО разъ принималъ Проносное Лѣкарство, 6 недѣль пилъ де- 
к о б т ъ , и кромѣ этого ничего не пилъ, развѣ немного чаю, и то безъ 
сахару и горячаго. И сидѣлъ въ банъкѣ 18 разъ. Всѣ эти 8 недѣль 
сидѣлъ въ Заперти, даже не слыхалъ воздуха; предъ праздникомъ, въ 
Великую Субботу, пускалъ кровь изъ правой руки и такъ много, что 
дважды меня обморокъ ошибалъ. И въ такой былъ тощетѣ и худобѣ, 
что никогда въ такой худобѣ и безмочествѣ не бывалъ». Вслѣдствіе все
го этого кн. Куракинъ отправился лѣчиться за границу, въ Карлсбадъ 
и Амстердамъ, и Нетолько лѣчиться, но и учиться. Кромѣ того, какъ 
это открывается изъ переписки Куракина съ разными лицами, отно^ 
сящейся къ этому времени пребыванія его за границей, несомнѣнно, 
что путешествіемъ Куракина воспользовались Меньшиковъ, Шафировъ, 
Головкинъ и др., для того, чтобы поручать ему подъ рукою собираніе свѣ
дѣній о дѣлахъ Западноевропейскихъ государствъ, имѣвшихъ отношеніе 
къ политической жизни Россіи. Высокій интересъ представляетъ собою 
эта переписка, а особенно «Дневникъ и путевыя замѣтки» кн. Кура
кина, которыя онъ велъ со времени своего отъѣзда изъ Москвы въ 
Іюнѣ 1705 г. по 1710 г., дополняющій собою автобіографическій свѣ
дѣнія и свидѣтельствующій о степени интереса князя къ чужимъ стра
намъ и его образованія. Каждодневно князь описываетъ сначала свой 
маршрутъ по Россіи, а затѣмъ за границей, свои впечатлѣнія, наблю
денія и суждевія по поводу видѣннаго. Описаніе предназначалось и для 
другихъ. Въ одномъ мѣстѣ своего «Дневника» онъ говоритъ: «много о 
немъ (Амстердамѣ) писать не буду, потому что многіе здѣсь сами были, 
и нынѣ есть, и впредъ будутъ видѣть, а невидѣвшіе услышатъ отъ 
тѣхъ, которые были; притомъ по нынѣшнимъ временамъ и самъ каждый 
желаетъ свѣтъ увидать» *). Болѣе всего занимаетъ князя мѣстополо
женіе города, его военное и торговое состояніе, устройство замѣча
тельныхъ зданій, церквей, монастырей, замковъ и выдающихся част
ныхъ домовъ. Такъ, напр., о Вильнѣ онъ пишетъ: «городъ имѣетъ
положеніе между горами, на песчаныхъ земляхъ, при pp. Виліи и Ви
лейкѣ; укрѣпленій нѣтъ, только кругомъ города малая и низкая стѣна. 
Воротъ въ городѣ для пріѣзда и выѣзда также нѣтъ. На одной горкѣ, 
очень высокой, былъ каменный костелъ, который теперь развалился и 
пустъ. Внизу находился дворъ короля, но теперь также пустъ и раз
валился». Въ полумильномъ разстояніи отъ города находился мона
стырь, въ которомъ кн. Куракинъ видѣлъ образъ Спасителя, Римскаго

*) 1, 130. Отсюда видно, что князь Борисъ Ивановичъ ведъ дневникъ съ намѣре
ніемъ, ч т о  о б ъ  будетъ прочтенъ другими, а не ради только .интереса самопознаніе", 
какъ говоритъ проф. Терновскій. См. „Кіевская Старина1* 1884 г. Сентябрь, 108.

ІІ, 3 Русскій Архивъ 1903.
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письма, «съ того списанъ, который данъ былъ Веровикѣ, весьма ди
венъ, такъ написанъ, какъ бы живъ человѣкъ ». Изъ частныхъ зданій: 
князь описываетъ домъ воеводы Потоцкаго, пана Служки, съ садомъ и 
Фонтанами, стоившій болѣе 2-хъ милліоновъ Польскихъ злотыхъ. Полу
чивъ въ Вильнѣ, гдѣ находился Государь съ арміей, 29 Іюля, указъ ѣхать 
за  море для лѣченія *), кн. Куракинъ, съ своими слугами Ѳ. Старко
вымъ и Григоріемъ Москалевымъ 2) отправился за границу на Ковно. 
Не Доѣзжая мили до города, онъ видѣлъ надъ Нѣманомъ монастырь Ка- 
мендуловъ 3), основанный бывшимъ Литовскимъ канцлеромъ Пацомъ. 
«А начальникъ того закону, кто установилъ въ Италіи, наипершій, 
Санто Ромальдо 4) написалъ въ законѣ, чтобы быть его Законникомъ 
при лѣсахъ, какъ Пустынникамъ... Каждому особая пустыня, якобы 
домикъ, келья и церковь и садикъ; и всѣ ѣдятъ розно и живутъ... Мяса 
Николи не ѣдятъ». 3 Августа князь Куракинъ переѣхалъ границу и 7-го 
былъ уже въ Кенигсбергѣ. «Городъ, пишетъ онъ, строеніемъ очень хо
рошъ, расположенъ по обѣимъ сторонамъ рѣки; религіи Лютеранской. 
Чего-нибудь замѣчательнаго въ городѣ нѣтъ, только огородъ королев
скій и звѣринецъ; есть Академія, въ которой бываетъ студентовъ наи
большее отъ 700— 1000 человѣкъ. Хлѣбъ и всякій Харчъ недорогъ, 
только дороги сѣно и овесъ. Товаровъ всякихъ, Привозныхъ Фруктовъ 
и рыбы живой довольно, и люди чисты. Обычай во всемъ Голланд
скій; много ремесленниковъ, Мѣдниковъ». Описавъ видѣнныя имъ во
енныя экзерциціи и солдатское убранство, кн. Куракинъ сообщаетъ, что 
въ Кенигсбергѣ онъ встрѣтилъ знакомаго человѣкѣ, маіора Девица, 
который помогалъ ему въ составленіи маршрута по Германіи и далъ 
рекомендательныя письма. 28 Августа кн. Куракинъ пріѣхалъ въ Коль
бергъ, «гдѣ портъ гораздо худой и мелкой, только уфортификованъ 
гораздо хорошо», а 2 Сентября былъ уже въ Берлинѣ. Перечисливъ 
поименно царствующій дворъ Пруссіи, обѣщаясь о министрахъ и 
«ихъ Градусѣ» разсказать въ особой тетрадѣ на Нѣмецк. языкѣ 5), кн. 
Куракинъ описалъ въ Берлинѣ «палаты короля Прусскаго, только еще 
не отдѣланныя, новой архитектуры; окна въ залѣ имѣютъ большія

*) Помѣченъ: 28 Іюля Ивъ Вильны; майоръ гвардіи князь Куракинъ ѣхалъ вь  Теп

лицы для лѣченія. ІІ, 6—7.
а) Гр. Москалева кн. Куракинъ отправилъ обратно изъ Карлсбада (III, 319J. Въ Ген

варѣ 1706 г. пріѣхалъ къ князю, когда онъ жилъ въ Амстердамѣ, третій слуга Филька 

Губастовъ съ порученіями отъ Авр. Ѳед. Лопухина (I, 144;, на попеченіи котораго нахо

дилась семья князя.
*) Комальдольскій орденъ.
4) Основатель ордена Ромуальдъ въ 1318 г.
*) Въ отпечатанныхъ книгахъ ея нѣтъ.
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стекла, утверждены въ Древѣ. Позади дома садъ съ Фонтанами, только
посредственный, а въ саду изъ камня вырѣзана персона отца короля. 
Торговли не такъ много, какъ въ Кёнигсбергѣ. Король Прусскій при 
дворѣ во всемъ обходится, какъ Французскій:». Изъ Берлина кн. К ура
кинъ отправился въ Дрезденъ, на пути видѣлъ Виттенбергъ, «гдѣ М. 
Лютеръ лежитъ»; не далеко отъ города, при р. Эльбѣ, видѣлъ палатку 
каменную, въ которой «Лютеръ учился и предики дѣлалъ; чрезъ па
латку идетъ ключъ, въ водѣ котораго Умываются и пьютъ отъ болѣз
ней. Дрезденъ мѣсто немалое; чрезъ р. Эльбу мостъ; городъ хорошъ, 
каменный. При дворѣ артилеріи галлерея или собраніе вещей». Въ 
Дрезденѣ вниманіе кн. Куракина заинтересовалось конюшнею, на дворѣ 
которой стояли мѣдные столбы съ протянутыми цѣпями; «между стол
бами и цѣпями скачутъ кавалеры на лошадяхъ и копьями снимаютъ 
кольца. Около города на поляхъ ходять дикіе олени, козы и кабаны; 
заповѣдано, что никто, на пространствѣ 50 верстъ, не имѣетъ права 
ихъ стрѣлять или ѣздить съ собаками». Изъ Дрездена чрезъ Теплицъ, 
гдѣ «теплыя воды, а въ нихъ сидятъ и лѣчатся отъ болѣзней», кн. К ура
кинъ 13 Сентября *) пріѣхалъ въ Карлсбадъ. Отмѣтивъ, что за первую 
ночь ночлега на станціи съ него взяли столько *), сколько берутъ за 
цѣлую недѣлю по установленному обычаю, кн. Куракинъ остановился на 
жительство у аптекаря Бехера, братъ котораго докторъ Вехеръ и лѣ- 
чплъ князя. Лѣченіе состояло въ Питьѣ воды Глиняными стаканчиками; 
первый день такихъ стаканчиковъ кн. Куракинъ выпилъ 15; «и Вельми 
было противно, съ великимъ трудомъ то учинилъ». Доктора, къ кото
рымъ обращался Куракинъ, находили, что болѣзнь его «скорбутика 
или ипохондрія и меланхолія и близится къ лепрѣ, которая называет
ся по-славянски проказа». Такъ опредѣлилъ болѣзнь и Вехеръ 3). 
Пріѣздъ Куракина осенью въ Карлсбадъ оказался неудаченъ. Онъ 
писалъ П. П. Шафирову и А. В. Кикину, что за позднимъ пріѣздомъ 
онъ упустилъ теплое время, необходимое для лѣченія, и что больше 
двухъ недѣль онъ не пробудетъ въ Карлсбадѣ, а затѣмъ поѣдетъ въ 
Амстердамъ, чтобы съ наступленіемъ весны лѣчиться въ Ахенѣ «и 
большій способъ тамъ получитъ отъ болѣзни >. Шафирова онъ просилъ 
пересылать его письма изъ дому въ Амстердамъ, особенно деньги, въ 
которыхъ «великая нужда»; а равнымъ образомъ сообщать о томъ, чтб

*) Или 14-го, см. т. III, стр. 317.
*) Три талера на Русскія деньги 60 алтынъ.
*) См. рецептъ Б ехера Куракину въ ІѴ т. стр. НО относительно пользованія воз

духомъ, пищею и питьемъ, относительно содержанія тѣла. спанья п бодрствованія. О
томъ, какъ лѣчплся князь въ Карлсбадѣ, см. также III, 161— 165.
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«упомянуіоеь о немъ при отъѣздѣ», т. е. о томъ, что говорятъ о немъ 
при дворѣ*). Въ Карлсбадѣ кн. Куракинъ пробылъ до І І  Октября и опи
салъ лѣчебные источники, обычаи и развлеченія курортной публики, 
посѣтилъ отъ Скуки городъ Шлякенвертъ принца Луи ф онъ Бадена и 
сдѣлалъ описаніе его дома, садовъ, Фонтановъ, птичника, Оранжереи и 
цвѣтниковъ. Изъ источниковъ его заинтересовалъ такъ называемый 
Кливой (Klizt), который «такъ сильно бьетъ, какъ въ котлѣ варить. 
Вода его холодная, кислая, какъ Крестьянскія Кислыя щи; имѣетъ мут
ный бѣловатый цвѣтъ. Простой народъ пьетъ ее вмѣсто Квасу». 
Другая вода Горькая, холодная, которая такъ «влажна, какъ бытей 
(бутень—Chaerohyllum) въ аптекахъ. Третья самая настоящая, горя
чая вода, идетъ изъ желтыхъ камней и бьетъ Фонтаномъ. Надъ мѣстомъ, 
откуда она выбиваетъ, поставленъ четырехугольный пустой столбъ, 
высотою въ двѣ сажени и шириною въ Полъ-аршина. На верхнемъ 
концѣ столба находится отверстіе, въ аршинъ шириною, въ которое 
выметывается вода, и затѣмъ, по желобкахъ расходится во всѣ тѣ дома, 
гдѣ находятся гюланы (ванны), въ которыхъ сидятъ и Потѣютъ. Отъ 
дѣйствія воды и ея состава дерево, изъ котораго сдѣланы столбъ и 
желобъ, становится каменнымъ и покрывается зеленью. Самые желоба 
мѣняются чрезъ каждые три года, потому что изъѣдаются секретомъ 
воды. Въ нее кладутъ разныя деревянныя рѣзныя Фпгурки, которыя 
чрезъ 8 дней обволакиваются каменнымъ Наростомъ». Изъ развлеченій 
Карлсбада князь Куракинъ описываетъ времяпровожденіе воскреснаго 
дня. Въ часъ пополудни граждане собираются къ ратушѣ со знаме
нами, пищалями и барабанами. Отсюда по улицамъ отправляются на 
поле, гдѣ устраивается состязаніе стрѣльбы въ цѣль. На этомъ подѣ 
былъ театръ, гдѣ давались разныя представленія, а при немъ хорошая 
и богатая лавка, гдѣ пили чай, кофе, шеколадъ, лимонадъ; при театрѣ 
публика играла въ карты на 50 или болѣе столахъ. «Тутъ бываетъ 
великій сходъ Кавалерамъ». Изъ обычаевъ Карлсбада кн. Куракинъ 
отмѣчаетъ игру на двухъ трубахъ, трижды въ день, въ 8, І І  и 3 часу; 
<а будетъ который кавалеръ Похочетъ котораго часу играть, дастъ 
имъ (трубочамъ) заплату, и будутъ играть. Важные люди заставляютъ 
играть за плату, когда отъѣзжаютъ и садятся въ карету; музыка иг
раетъ до самаго выѣзда такихъ Персонъ изъ города». Въ Шлякенвер- 
тѣ кн. Куракинъ описалъ домъ принца, «снаружи Негораздо хорошъ, 
но внутри роскошно убранный камками, кожами, Шпалерами, иными 
Матеріями; въ комнатахъ, числомъ тридцати, какими Матеріями были 
обиты стѣны, такимъ же и мебель». Особенно хорошъ былъ въ домѣ

*) ІЙ, 317—319.
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кабинетъ. Онъ имѣлъ пространство 25 квадратныхъ аршинъ; до са
маго потолка былъ убранъ столярными досками, <и выписана вся та 
столярная работа гладко, безъ всякой рѣзьбы, самымъ будто Хинскимъ 
(Китайскимъ) письмомъ по черной землѣ, и будто насѣчено золотомъ, 
а нѣкоторые столбы по синей или васильковой землѣ, а иные по дым- 
чатой землѣ, и такъ глянецъ проведенъ, какъ бы вся въ зеркалѣ». 
Работа Итальянская; обошлась въ 4 тысячи червонныхъ. Среди сада 
находились лѣтнія палаты, чтобы въ жаркіе дни здѣсь жить и обѣдать. 
Средняя палата, высотою до 4 сажень, въ два свѣта, съ паникадиломъ 
посерединѣ, снизу до половины была убрана Раковинами и разноцвѣт
ными камушками, а верхняя искуснымъ письмомъ. По угламъ сдѣланы 
пещеры, выложенныя Раковинами и камнями, по которымъ струилась 
вода, какъ бы съ горъ порогами, <ажъ до самаго полу», гдѣ она 
по канавками выложеннымъ камнями, сливалась въ особую трубу. 
При садѣ находилась оранжерея, въ которой росли померанцы, ли
моны, персики, фиги. Зимою ихъ держали въ тепломъ помѣщеніи, 
убирая 22 Сентября; «а въ нашихъ краяхъ, замѣчаетъ кн. Куракинъ, 
слѣдуетъ убирать недѣлями двумя раньше, на прикладъ1) 1 Сентября». 
При садѣ находился птичникъ. Для дикихъ птицъ сдѣлана ограда ка
менная кругомъ лѣсу, сажень на 6 вдоль и поперекъ, поверхъ кото
рой была протянута желѣзная сѣтка. Тутъ сидѣли малыя Птички и 
голуби; а большія, какъ орлы и Совы, въ особыхъ мѣстахъ, на желѣз
ныхъ цѣпочкахъ. Для домашнихъ птицъ сдѣлано другое помѣщеніе, 
па столько чистое, «какъ бы и людямъ жить»; его устройство кн. К у
ракинъ обѣщался показать въ особой «тетради о всякихъ Фигурахъ» *).

Отъ времени пребыванія кн. Куракина въ Карлсбадѣ сохрани
лась любопытная записка, подъ названіемъ <о торговыхъ статьяхъ»*), 
Свидѣтельствующая о дѣльномъ коммерческомъ образованіи князя и 
его взглядахъ ва торговыя отношенія Россіи къ иноземцамъ. Здѣсь 
онъ разсуждаетъ о томъ, съ какими государствами Россія имѣетъ 
торгъ и чѣмъ Торгуетъ, указываетъ на необходимость завести своихъ 
торговыхъ корреспондентовъ въ Данцигѣ, Кенигсбергѣ, Ригѣ, Лондонѣ, 
Амстердамѣ, Гамбургѣ и др. мѣстахъ, которые бы сообщали цѣны то
варовъ, слѣдили за спросомъ и предложеніемъ, дабы Русскіе могли 
имѣть лучшій и прибыльный торгъ; рекомендуетъ завести торговыя 
компаніи или по свободному соглашенію купцовъ, или по провинціямъ, 
подъ названіями компанія Ярославская, Новгородская, Московская

*) Т. е. „на примѣръ".
*) Въ (^П ечатанны хъ книгахъ этой тетради нѣтъ.
*) III, 154 и слѣд.
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и др. Эти компаніи должны установлять цѣны на товары <еъ к о н с и л ій  

торговаго, а не въ такую цѣну, какъ кто Похочетъ», потому что нѣ
которые Русскіе товары, ю ф ть, смола, хлѣбъ, сало, поташъ, ленъ, мѣха 
и др., головные, для всей Европы нужные: поневолѣ Купятъ. Для богат
ства страны необходимо, разсуждаетъ кн. Куракинъ, чтобы торги, какъ 
это существуетъ въ нѣкоторыхъ Европейскихъ государствахъ, произ
водились своими же Русскими людьми, а не посредниками, какъ, напр., 
Армянами, которые торговали въ Россіи Персидскими товарами. Го
родъ Кенигсбергъ ничего своего не имѣетъ, но купечество въ немъ бо
гатое, потому что никто изъ иноземныхъ купцовъ своихъ товаровъ 
здѣсь не можетъ продать никому другому, кромѣ Кенигсбергскихъ куп
цовъ, а равно и купить. Для развитія торговли, совѣтуетъ далѣе кн. 
Куракинъ, необходимо завести банкъ, какъ это бываетъ въ др. госу
дарствахъ; необходимо заботиться о томъ, чтобы золото и серебро 
(ефимки) притекало въ государство, а не вытекало изъ него, какъ это, 
напр., бываетъ въ Испаніи, отъ ея «неусмотрѣнія, серебромъ и золо
томъ которой всѣ богатятся», или какъ это бываетъ въ Русскомъ го
сударствѣ, изъ котораго тогда Армяне вывозили много червонныхъ въ 
Персію. Россія съ точки зрѣнія князя выгодно поставлена относи
тельно торга своими границами съ Европой и Азіей. Въ случаѣ за
трудненій со стороны Европы, напр., въ случаѣ убыточныхъ для го
сударства великихъ переводовъ въ векселяхъ, какіе могли бы устроить 
Европейскія государства, Россія могла бы совсѣмъ не покупать Евро
пейскихъ товаровъ: одни изъ этихъ товаровъ такіе, что безъ нихъ мож
но обойтись, другіе можно покупать въ Азіи, а обработку третьихъ 
можно завести дома. Когда это случится, то «умаленъ будетъ вексель, 
изъ чего нынѣ великій убытокъ и разореніе государственное». Нельзя 
не согласиться, что многое, высказанное тогда кн. Куракинымъ, не 
утратило своего значенія и доселѣ, что уже въ то время 29 лѣтній 
князь обнаружилъ широкіе и основательные взгляды на торговое поло
женіе Россіи. Любопытно, что, высказывая твердое мнѣніе о коммер
ческомъ состояніи Россіи, князь въ тоже время мало знакомъ былъ съ 
географіей и утверждаетъ въ этой же запискѣ, что Россія граничитъ 
и съ третьей частью свѣта, Африкой. Недочеты подобнаго рода легко 
замѣтить въ образованіи князя и въ позднѣйшее время.

Выѣхавъ І І  Октября изъ Карлсбада, кн. Куракинъ 15-го пріѣхалъ 
въ Лейпцигъ, на своемъ пути въ Голландію. Въ Лейпцигѣ кн. Куракинъ 
отмѣтилъ «славную между Люторы» Академію, въ которой училось много 
Персонъ шляхетскихъ; три ярмарки, на которыхъ бываетъ великій 
съѣздъ Кавалерамъ и дѣлались Векселя на всю Европу и Индію; слав
ное уже и въ тѣ времена книгоиздательство Лейпцига, въ которомъ

Библиотека "Руниверс"



въ Г о л д а н д і и .  1705. 39

по-нѣмецки говорятъ такъ хорошо и справедливо, какъ нигдѣ. Намѣ
реваясь описать состояніе Лейпцигской торговли въ особой книгѣ и 
отмѣтивъ, что прп немъ въ Лейпцигскомъ замкѣ сидѣли подъ аре
стомъ два Польскихъ королевича (Якунъ да Константинъ), кн. Кура
кинъ 17 Октября отправился въ Голландію. Попутно онъ останавли
вался въ Галлѣ, городѣ неменьшемъ Лейпцига, «только строеньемъ 
хуже»; здѣсь онъ отмѣтилъ Академію, которая, какъ и другія въ тѣхъ 
мѣстахъ, славна однимъ: «способны Люторскаго закону». Лучшая А ка
демія, по словамъ князя Куракина, была въ Прагѣ, «гдѣ наукъ всѣхъ 
больше и справедливѣе».

25 Октября кн. Куракинъ пріѣхалъ въ Амстердамъ. Въ Голлан
діи прежде всего его поразила великая дороговизна *) въ пищѣ: «На
родъ въ ней непріемливъ, гораздо только ласковы къ деньгамъ». Од
нажды случилось, что во время пути, когда перемѣняли на станціи 
лошадей, кн. Куракинъ зашелъ въ домъ, чтобы посидѣть въ Поварнѣ у 
огня; за это взяли съ него 4 штываля (отъ 15— 15 тогдашнихъ Москов
скихъ копѣекъ); «такъ, замѣчаетъ Куракинъ, Голланды грабительны къ 
иностранцамъ ». Въ Амстердамѣ кн. Куракинъ описалъ нѣкоторые до
ма, которыхъ, платившихъ подати, насчиталъ 36,000; принципальныя 
улицы, по бокамъ обсаженныя деревьями и имѣвшія Фонари предъ до
мами обывателей («на всякую ночь повиненъ каждый противъ сво
его дому ту лампаду зажечь»); ратушу изъ бѣлаго камня, которая въ 
свѣтѣ первою считается («внутри вся нарѣзана алебастромъ, а изъ 
адебастра—штуки вырѣзаны, напр., скрипка и др. Фигуры»); часы, 
которые играютъ, и особенно часы на ратушѣ (каждый Понедѣльникъ, 
послѣ 12-ти, часовщикъ игралъ на нихъ разные куранты, выбивая ихъ 
руками и ногами, и такъ усердно, что однажды, когда наблюдалъ за 
нимъ кн. Куракинъ, пришелъ въ великій потъ); великій торгъ Амстерда
ма, въ ратушу котораго Каждодневно приходитъ по 50 т. ефимковъ толь
ко ординарной казны, а съ накдадами и втрое больше; судъ изъ 4-хъ 
бургомистровъ, мѣнявшихся каждый день, при чемъ изъ старыхъ толь
ко одинъ оставался; домъ для птицъ Индѣйскихъ, въ которомъ видѣлъ 
маленькаго зеленаго попугая, ростомъ съ Скворца, съ длиннымъ хво
стомъ и желтымъ ободкомъ кругомъ глазъ; пріютъ «старыхъ бабъ»7

*) Въ (^П ечатанны хъ книгахъ ея нѣтъ.

2) За все время своего путешествія и позднѣе, во время пребыванія своего за гра
ницей, кн. Куракинъ тщательно велъ счетъ расходуемымъ деньгамъ. Онъ записывалъ, что 
стоитъ проѣздъ, во что обходится пребываніе въ гостиницахъ, ѣда, прислуга, записы

валъ цѣны товаровъ, какіе пріобрѣталъ для себя и подарковъ другимъ лицамъ и под., 
причемъ соиоставлилъ цѣны Русскія съ иностранными. Для исторіи Финансовъ эти записи 
представляютъ весьма обильный и цѣнный матеріалъ-
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которыхъ обычно держатъ 900; публичныя церкви реформатовъ, ква
керовъ, Іудейскую Синагогу и содержавшіяся инкогнито Персидскую, 
Армянскую и Католическую; тюрьму, гдѣ преступники трутъ сан
далъ; прядильный домъ для бабъ, которыя виновны; биржу—площадь 
для торговыхъ сдѣлокъ, куда собирается людей такъ много, что «хо
дятъ съ великою тѣснотою>; дворъ Остъ-Индской компаніи, съ кораб
лями военными и торговыми, среди которыхъ находился и корабль, 
сооруженный Петромъ Великимъ и называвшійся «Петръ и Павелъ», 
уже нѣсколько разъ ходившій въ Остъ-Индію. Здѣсь кн. Куракинъ былъ 
у мастера Баса, который училъ Государя и въ домѣ котораго онъ 
обѣдалъ; кн. Куракинъ видѣлъ стулъ и столъ, на которомъ царь кушалъ: 
стулъ желтою краскою писанъ, а столъ орѣхомъ. За Амстердамомъ кн- 
Куракинъ видѣлъ ворота, которыми запиралась морская вода; когда 
ихъ отворяли въ случаѣ непріятельскаго нашествія, то непріятеля за- 
топляло Футовъ на 3 или на 4: <и то всей Голландіи остатнее Надѣя
ніе въ оборонѣ отъ непріятеля>. Описавъ затѣмъ дворы Вестъ-Индской 
компаніи и адмиралтейскій, кн. Куракинъ говоритъ о предметахъ тор
говли Голландіи съ Индіей, объ управленіи Голландіи, значеніи бурго
мистровъ, президентовъ и ратъ-пенсіонарія, о военныхъ обычаяхъ стра
ны и пр. По словамъ кн. Куракина, Амстердамъ городъ Жидовъ, кото
рые имѣютъ своихъ агентовъ во всѣхъ Европейскихъ государствахъ. Въ 
домѣ одного изъ нихъ, въ кабинетѣ, кн. Куракинъ видѣлъ «мраморный 
мостъ, а по Спаямъ все серебро положено»: другой Жидъ, по имени 
Симонъ, всѣмъ Москвичамъ оказывалъ услуги (вѣроятно ссудами), въ 
чемъ Московскіе обыватели и расписывались въ особой книжкѣ Си
мона. Одинъ изъ нихъ написалъ въ шутку: «Охъ, Симонъ! а иного 
ничего не поставилъ». Въ домѣ другого торговца и собирателя древ
нихъ монетъ былъ царь и написалъ: «Petr zde Ъіѵі>—Петръ здѣсь 
бывый, каковая «надпись переведена тремя языки и подписана по-ла
тыни, по-голландски и по-французски». Изъ другихъ особенностей Ам
стердама кн. Куракинъ отмѣтилъ публичное наказаніе преступни
ковъ. Около ратуши сдѣлана была площадка на деревянныхъ стол
бахъ, длиною въ 6 саженей и шириною въ 4. На площадкѣ постав
ленъ столбъ, привязывая къ которому преступниковъ бьютъ розгами 
по бокамъ; отъ столба къ стѣнѣ ратуши положена перекладина, на 
которой вѣшаютъ; а около столба поставлена жаровня, на которой 
раскаливаютъ желѣзные инструменты, чѣмъ «воровъ въ затылокъ Пят
наютъ». Однажды кн. Куракинъ видѣлъ, какъ били по поясъ оголен
ныхъ хлыстами 3 мужчинъ и 4 женщинъ. Одного преступника хотѣли 
довѣсить и уже накинули на него петлю, но онъ былъ помилованъ, 
только битъ и запятнанъ; а третьему все наказаніе состояло въ томъ,
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что онъ стоялъ на площадкѣ съ листомъ на груди, изображавшимъ 
его вину. Народу собралось на площади, любителей зрѣлища, отъ 
3 — 4 тысячъ. Въ Генварѣ мѣсяцѣ, когда былъ сильный морозъ, кн. Кура
кинъ видѣлъ «великій плезиръ> въ Амстердамѣ—катанье на желѣзныхъ 
Конькахъ, на двухъ ногахъ «такъ рѣзво и хорошо, что неподобное 
дѣло». Любопытный рядъ свѣдѣній сообщаетъ ки. Куракинъ и объ усло
віяхъ жизни въ Амстердамѣ. «Мяса, говоритъ онъ, бычачьи и теляти
на гораздо хороши и масло, но другого похвалить изъ пищи нечего. 
Куры ѣдятъ въ честь, такъ что Курицу покупаютъ по ІО штыворей, 
а  на вексель нашихъ по 6 алтынъ Курица; а говядины Фунтъ по ал
тыну, а на вексель по 5 кон., телятины Фунтъ по 4 к., а на вексель 
ло 2 алтына, также и баранины; хлѣбъ противъ нашего вдвое доро
же, а на вексель будетъ и втрое; пудъ соли Французской полтора 
рубля, а Гишпанской по 40 алтынъ».

Изъ Амстердама кн. Куракинъ ѣздилъ въ Гагу, гдѣ видѣлъ палаты, 
въ которыхъ принимаютъ пословъ и сидятъ штаты (собраніе депута
товъ отъ провинцій); здѣсь видѣлъ кресла короля Англійскаго (Виль
гельма III), который въ качествѣ принца Оранскаго засѣдалъ въ со
браніи штатовъ. «Нынѣ по немъ уже то мѣсто осталось пусто» за пре
кращеніемъ Оранской Фамиліи. Въ Гагѣ кн. Куракина поразило обиліе 
великолѣпныхъ каретъ важныхъ Персонъ, которые имѣли обычай по 
праздникамъ кататься до и послѣ обѣда, до времени вечернихъ собраній. 
Въ числѣ Увеселеній Гаги кн. Куракинъ описалъ и знаменитыя ассам
блеи, отъ которыхъ вели свое начало и Петровскія. Ассамблеи въ 
Гагѣ устраивали согласныя между собою компаніи каждый день недѣ
ли, за исключеніемъ воскресныхъ дней и великихъ праздниковъ. Гости 
съѣзжались въ 8 ч. пополудни и сидѣли до 12 или 1 часу ночи. Можно 
было на эти ассамблеи и «незнамому придти и видѣть». Устраивались 
ассамблеи отъ имени госпожи, а не мужчины; кто не имѣлъ въ сво
емъ домѣ женской персоны, тотъ устраивалъ только балъ или, «по на
шему» пиръ - обѣдъ; кромѣ этого для Увеселеній жители Гаги ходили 
на берегъ моря, въ рощу при городѣ, гдѣ «была забава Немалая 
Кавалерамъ съ дамами», во дворцы и сады знатныхъ Персонъ, въ ко
пейные дома, гдѣ играли въ карты и наконецъ, посѣщали оперу и 
комедій.

Изъ Амстердама же кн. Куракинъ ѣздилъ въ Роттердамъ, «го
родъ Вельми хорошій и великій». Здѣсь онъ отмѣтилъ глубокіе кана
лы, раскинувшіеся по всему городу, по которымъ ходили п большія 
корабли («всякій нагружалъ и выгружалъ противъ своего дома и во
ротъ, безъ всякой трудности и убытку»), отмѣтилъ пива славныя, чи-
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стыя, тонкія и вкусныя, самыя лучшія въ Голландіи, воду нездоровую 
и отсутствіе забавъ для кавалеровъ.

Для «Смотрѣнія» Академіи побывалъ князь Куракинъ и въ Лей
денѣ, гдѣ былъ на лекціи доктора и профессора медицины и анатоміи 
Выдло, который «въ томъ своемъ дѣлѣ Вельми славенъ». Кн. Куракинъ 
видѣлъ Трупоразъятіе человѣка, какъ онъ вынутъ былъ изъ гроба, 
положенъ на свинцовую доску съ загнутыми краями на подобіе жа
ровни, какъ профессоръ разнималъ «причинныя вещи и оказовалъ жилы 
отъ рукъ и до ногъ, какъ и Куды дѣйствуютъ», какъ профессоръ 
«студентамъ толкъ давалъ и дозволялъ руками ощупывать и осматри
вать всякое мѣсто»; видѣлъ, какъ «кожа человѣческая Вельми толстаг 
подобно бычачьей кожѣ,... а то все тѣло было въ спиртусахъ налито 
для того, чтобы духу Небыло Смраднаго». Въ домѣ у Выдло кн. Кура
кину показывали бальзамированныя части человѣческаго тѣла: «такь 
Вельми дивная вещь, что нигдѣ могъ такой Диковинки видѣть. А въ 
спиртусахъ видѣлъ младенцевъ, Крокодиловъ малыхъ, змѣй, эхидновъ, 
мартышекъ, Скорпіоновъ, ползу Чихъ и на ногахъ ходящихъ всякихъ 
звѣрей, странъ не только Веронскихъ, но и оріентальныхъ». Некогда, 
говоритъ онъ, описать мнѣ все это подробно; но всѣмъ, кому слу
чится быть въ Голландіи, конечно, «надобно быть въ Лейденѣ, и въ 
той Академіи тѣ коріузита видѣть... ради увеселенія».

Для «плезиру» побывалъ князь и въ Утрехтѣ, городѣ, «сидящемъ 
на твердой землѣ и мѣстомъ выше Амстердама»; кругомъ его много 
саженыхъ лѣсовъ и садовъ. Здѣсь Куракина поразила высокая коло
кольня при киркѣ, болѣе Ив. Великаго, и да ней колоколъ въ 3000 ф.; 
при киркѣ находилась славная Утрехтская Академія, гдѣ учили меди
цинѣ, математикѣ, теологіи, философіи, юриспруденціи, исторіи, на 
лошадяхъ, на шпагахъ, на бандирѣ, танцовать, экзерциціи солдатской 
п кавалеріи, языкамъ Латинскому, Греческому, Итальянскому, Фран
цузскому, Еврейскому, Испанскому, Англійскому, Нѣмецкому, Пор
тугальскому, Арабскому и другимъ. Здѣсь въ одномъ костелѣ видѣлъ 
онъ гробницу, вылитую изъ мѣди, а въ ней лежащаго епископа; а па 
бокамъ ея «вылитыя также маленькія персоны духовныхъ особъ; и у 
всѣхъ головы сбиты, только цѣлы одни туловища съ платьемъ», что* 
учинено, вѣроятно, «по отпаденіи церкви отъ Римлянъ».

Много и другихъ городовъ объѣхалъ кн. Куракинъ во время своего 
пребыванія въ Голландіи, въ которой жилъ до 26 мая 1706 г. Въ Но
ябрѣ мѣсяцѣ, по совѣту докторовъ, онъ хотѣлъ поѣхать ігь Англію, 
чтобы Полѣчиться въ Англійской Академіи и въ тамошнихъ Тепли
цахъ *); хотѣлъ поѣхать на судахъ лорда Мальборо, но за неимѣніемъ

•) ІЙ, 319.
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мвста на его корабляхъ остался въ Амстердамѣ, время отъ времени 
совершая поѣздки по разнымъ мѣстамъ Голландіи. Всюду всѣмъ инте
ресуясь, любознательный князь спѣшилъ отмѣтить въ своемъ днев
никѣ все, чѣмъ поражался глазъ Русскаго наблюдателя. Онъ описы
ваетъ почту, дороги, каналы, состояніе погоды, гостинницы и ихъ 
названія, цѣны за проѣздъ, за содержаніе; отмѣчаетъ цѣны денегъ, 
мѣру, вѣсъ и Нетолько Голландскія, но и др. государствъ; сообща
етъ свѣдѣнія объ управленіи Голландіи, ея экономическомъ, военномъ 
и политическомъ строѣ; перечисляетъ должностныхъ лицъ по именамъ 
и указываетъ ихъ значеніе; попутно собираетъ свѣдѣнія о другихъ 
государствахъ, напр. о религіяхъ въ Англіи, о ея парламентѣ и его 
раздѣленіи на <Гогоръ-гоусъ и Логъ-гоусъ> (верхи, и ниж. палаты) 
и пр. При этомь князь иногда сравниваетъ видѣнное въ Голландіи съ 
подобнымъ въ другихъ странахъ; напр. подъ ІО Мартомъ 1706 г. онъ 
пишетъ, что «анотомія дОхтурская въ Утрехтѣ не такъ чинно отправля
ется, какъ въ Италіи».

Проживая въ Голландіи, кн. Куракинъ продолжалъ и свое лѣче
ніе. Впрочемь первоначально, какъ это видно изъ письма его къ А. Ѳ, 
Лопухину *), кн. Куракинъ въ Голландіи не лѣчился. Въ Генварѣ онъ 
писалъ: «ІІ нынѣ живу въ Амстердамѣ и намѣренъ, при помощи Б о
жіей, пользоваться тутъ отъ доктора Хина... По моему прошенію дѣ
лали доктора Академіи консиліумъ, на которомъ было 7 лучшихъ док- 
торскихъ Персонъ и между ними профессоръ анатоміи Роусъ, славный 
и знатный докторъ. И присовѣтовали лѣчиться оть доктора Хина, а 
въ Ахенъ не ѣздить, гдѣ горячія воды для моей болѣзни не будутъ 
способны... А начинать намѣрены Лѣчить съ Апрѣля мѣсяца. Если 
освобожусь отъ болѣзни, то скоро возвращусь; если же нѣтъ, то, что
бы не упустить вешняго времени, поѣду въ Ахенъ съ Хр. Брантомъ 
(Голланд. купецъ). Въ Августѣ получу ли свободу отъ болѣзни, нѣтъ ли, 
уѣду въ Польшу, гдѣ будетъ обрѣтаться особа Государя. Ей, мой ми
лостивый, какъ отцу своему, объявляю симъ письмомъ безъ всякой 
Фальшивое™, такъ мнѣ здѣшняя бытность противна и скучна, что и 
сіе письмо до васъ, моего государя, пишу, ей, при своихъ слезахъ. Да 
измѣниться инако не могу, для того, что въ Здѣшнихъ краѣхъ на мою 
болѣзнь Вельми люди неискусны, и наипаче противенъ воздухъ. И 
если бы вѣдалъ положеніе мѣста такое Голландіи и такъ противный 
воздухъ и людей, истинно бы лучше на Москвѣ лѣчиться. ІІ всѣ здѣсь 
съ пріѣзду моего искусные дюди мнѣ совѣтъ придавали, что ѣхать 
было лучше въ Италію, и тамъ на ту мою болѣзнь люди искусные, а

*) Ш, 324 и слѣд.
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наипаче воздухъ бы лучше дѣйствовалъ. И за Этаго притомъ великаго 
себѣ причитаючи несчастія, токмо уже возвратиться упоздалъ и за 
дальнею дорогою и за недостаткомъ денегъ». Дальше Куракинъ сооб
щаетъ свѣдѣнія о докторѣ Хинѣ, который зналъ Итальянскій языкъ и 
безъ переводчика имѣлъ объясненія съ княземъ, просилъ выслать ему 
денегъ и собрать свѣдѣнія о Тавридѣ Авдѣевѣ Меншиковѣ, раньше 
лѣчившемся у Хина, въ какомъ состояніи его здоровье. Кромѣ Хина 
Куракинъ съ 28 Марта лѣчился и жилъ у доктора и цирульника Жида 
Боновента, у котораго пробылъ до 3 Мая. <А лѣчилъ оной, сажалъ 24 
раза въ пары, и пилъ декоктъ, и паче всѣхъ учинилъ способъ, боль
ше, нежели другіе». Часть пятенъ сошла, но на спинѣ, на головѣ и 
на локтяхъ еще оставались слѣды скорбута 1).

Отъ времени пребыванія кн. Куракина въ Голландіи сохрани
лась сравнительно обширная его переписка съ разными лицами, изъ 
которой видно, что онъ жилъ въ Голландіи и какъ частный диплома
тическій агентъ Россіи, сообщая политическія новости, которыя онъ 
успѣвалъ добыть со стороны. Такъ онъ велъ переписку съ Гавр. Ив., 
Головкинымъ который въ концѣ 1705 г. былъ въ Парижѣ и звалъ къ 
себѣ кн. Куракина. Послѣдній писалъ Головкину о состояніи дѣлъ при 
Гродно, о Хлопотахъ Паткуля при Прусскомъ дворѣ,, котораго Петръ 
хотѣлъ привлечь къ своему союзу, и о слухахъ, что Русскія войска 
изъ Саксоніи, подъ командою Паткуля, по прошенію Австрійскаго дво
ра, пойдутъ въ Италію 2). Онъ велъ переписку съ Шафировымъ, ко
тораго просилъ объ освобожденіи нѣкоего Вандергорста. прикащика 
Голландскаго купца Адольфа Гоутмана, арестованнаго въ Смолен
скѣ по подозрѣнію въ томъ, что онъ Шведскій агентъ; чрезъ Шафи
рова кн. Куракинъ хлопоталъ о кредитѣ среди Голландскихъ купцовъ, 
имѣя недостатокъ въ деньгахъ 3). Въ Польшу Я. В. Брюсу онъ сооб
щалъ о желаніи Голландцевъ отправить въ Россію Амстердамскаго 
пеясіонарія въ качествѣ посланника для того, чтобы Россія не заклю
чала торговаго договора съ Франціей; сообщалъ о желаніи послѣдней 
помирить Россію съ Швеціей, а Швецію соединить съ Венгріей, воз
ставшей тогда противъ Австріи, и о дѣлахъ Испанскихъ *). Онъ велъ

!) О томъ, какъ кн. Куракинъ лѣчился въ Амстердамѣ см. ХІІ, 166—167, ср. I, 163
и 275.

*) III, 321. 317. Письмо ва стр. 317 безъ даты и помѣщено ранѣе Карлсбадскихъ 
писемъ Куракина; но судя по тому. что оно писано было Куракинымъ изъ Амстердама и 
ло  сообщеніямъ его о Паткулѣ оно должно быть отнесено къ концу Декабря 1705 г. 
или къ началу 1706 г.

’) III, 320, 334.
4) ІЙ, 3 2 8 -3 2 9
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переписку съ А. Д. Меньшиковымъ, которому писалъ въ Кенигсбергъ 
(отъ 13 Декабря 1705 г. и Генваря 18-го 1706 г.) о томъ, что, по слу
хамъ, Прусскій дворъ очень склоненъ къ Шведамъ, что на весну онъ 
«будетъ имѣть къ намъ противность шпагою», о дѣятельности Маль
боро въ Голландіи, Австріи и Ганноверѣ, о положеніи дѣлъ въ Испа
ніи и обстоятельствахъ войны за Испанское наслѣдство, о своей пе
репискѣ съ А. А. Матвѣевымъ, инкогнито резидентствовавшимъ вы 
Парижѣ, и о томъ, что въ Голландіи «непріятельская Факція Вельми 
насъ уничтожаетъ, а противный респонсъ учить некому». Матвѣеву 
въ Парижъ отъ 22 Генваря и Марта 3-го 706 г. кн. Куракинъ писалъ 
объ арестѣ Паткуля въ Саксоніи и о причинахъ его (король аресто
валъ, «угрожая Польской нобилитѣ»), о Хлопотахъ кн. Д. М. Голицына 
на предметъ освобожденія Паткуля, о томъ, что пребываніемъ Матвѣева 
въ Парижѣ недовольны Голландцы. Въ тоже время Куракинъ сообщалъ 
Матвѣеву и Русскія новости, которыя успѣвалъ собрать, живя за 
границей, рекомендовалъ его вниманію Фонденбурга *), который от
лично справлялся съ Русскими матросами, проживавшими въ Амстер
дамѣ. Это были «люди пьяные и бездѣльные, а Фонденбургъ всѣ ихы  
Пакости Захаживалъ». Не находя въ Голландіи любопытныхъ инстру
ментовъ математическихъ, механическихъ или «чтб пристойно къ арти
леріи», кн. Куракинъ просилъ Матвѣева купить такой инструментъ въ  
Парижѣ, чтобы по возвращеніи въ отечество подарить его Государю *).- 
Какъ дипломатическій агентъ, Куракинъ переписывался и съ др. пред
ставителями Россіи за границей. Такъ отъ 15 Февраля онъ писалъ' 
въ Берлинъ, вѣроятно князю Д. М. Голицыну 3), о дѣлахъ Сѣверной 
войны и о слухахъ, что Прусскій дворъ намѣренъ будто бы принять 
посредничество въ дѣлѣ примиренія Петра со Шведами. Незнаніе 
Голландскаго языка и незначительный кругъ знакомства были причи
нами того, что многихъ свѣдѣній кн. Куракинъ и не могъ собрать въ 
Голландіи *); тѣмъ не менѣе изъ напечатанной теперь переписки его 
видно, что уже и въ это время кн. Куракинъ стоялъ въ курсѣ тог
дашней политики и дѣлился добытыми свѣдѣніями съ представителями 
Россіи въ другихъ государствахъ.

*) Голландецъ, съ 1703 г. Русскій комиссаръ въ Амстердамѣ, за отсутствіемъ Рус
кихъ пословъ временами былъ представителемъ Россіи въ Голландіи.

2) III, 326—328, 332.

*) III, 330. Письмо озаглавлено „неизвѣстному"; но, сопоставляя обстоятельства’ 
слѣдуетъ предположить, что письмо послано было князю Д. M. Голицыну. Ср. I, 159, 162: 
ІІ, XXII, прим. I.

*) Кн. Куракинъ зналъ Нѣмецкій языкъ (III, 386); а Голландскаго не зналъ, какъ 
видно изъ письма къ Головкину (III, 322).
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Собираясь въ Россію, кн. Куракинъ на свои нужды и для подар
ковъ закупала» въ Голландіи всякія вещи: глобусы, атласы, книги, «опе
ру Быдлову> о анатоміи, Коробочки Точеныя, часы Карманные, «одни 
будто серебряные, а другіе будто золотые», шпагу, чтобы царевичу 
подарить, парики съ усами и безъ нихъ, платки, холсты, рукавицы 
лосиныя, шляпы, сукна Англійскія, Галстуки, башмаки, портупеи, кол^ 
пачки Спальные и выходные, кафтаны и пр. т. подоб. Для думного 
дьяка автонома Иванова, замѣчаетъ Куракинъ, «надобно купить доб
раго сукна въ Москвѣ, а сказать, что куплено въ Амстердамѣ» *). 
Послѣ лѣченія у Боновента кн. Куракинъ отправился въ Маѣ въ Россію, 
но предварительно хотѣлъ Полѣчиться въ Ахенѣ. По дорогѣ въ Ахенъ 
напали на него Французы, воровскія шайки, осмотрѣли Французскій 
пачйортъ, отобрали 16 червонныхъ и 20 ефимковъ, но багажъ не тро
нули. Кн. Куракинъ доѣхалъ до Ахена безъ денегъ, занялъ ихъ здѣсь 
подъ вексель, а самъ отправился въ Везель, чтобы отсюда, соединясь 
съ своимъ слугою Ф. Губастовымъ, снова пріѣхать въ Ахенъ, запла
тить долгъ и Полѣчиться недѣли четыре 2). Однако планъ этотъ онъ 
не выполнилъ и, вмѣсто Ахена, отправился въ Россію чрезъ Лейпцигъ,

*) ІЙ, 168, ср. I, 273.
*) Исторія выѣзда Куракина изъ Амстердама въ А хенъ и ограбленія его на пути 

Французами возбуждаетъ много Недоумѣній. Отъ 1706 г. 2 Мая  онъ писалъ И. И. Ш а
фирову, что „прошедшаго Апрѣлн поѣхалъ онъ изъ Амстердама для лѣченія болѣзни 
своей въ А хенъ, и отъ Махстрихта (M aastricht) въ пути наѣхали Французскія партіи и 
что ни было, все ограбили, только заставили въ однихъ кафтанахъ. И нынѣ живу въ 
Ахенѣ и лѣчусь отъ болѣзни своей и живу на Коштѣ тутошняго жителя, которому далъ 
письмо, чтобы Іюня заплатить. И также чѣмъ оттуль выѣхать, не имѣю ни одной малой 
монеты. И до купцовъ въ Амстердамъ писалъ, чтобы въ заемъ дали денегъ, и всѣ отка- 
зали“. Куракинъ просилъ Шафирова отписать купцамъ Амстердамскимъ, „чтобы ссу
дили хотя ефимковъ полтораста", съ чѣмъ бы онъ могъ выѣхать изъ Ахена, обѣща
ясь заплатить эти деньги Шафирову зимою, въ Москвѣ. ІСуракивъ сообщаетъ, что пишетъ 
Шафирову въ Польшу, гдѣ тогда находился послѣдній, потому что скорѣе можетъ полу
чить отвѣтъ. „Если, говорилъ онъ, мнѣ денегъ въ долгъ не дадутъ, то принужденъ буду 
въ долгъ поѣхать моремъ до Архангельска". Письмо заканчивается сообщеніемъ, что 
ограбленію подвергся и ѣхавш ій съ княземъ Голландскій купецъ X. Брантъ. Внизу 
письма приписка: „послано Мая 10-го изъ Амстердама, а подписано Мая 2 дня". Но изъ 
Дневника кп. Куракина (III, 334) видно, что въ Апрѣлѣ мѣсяцѣ онъ жилъ въ Амстер
дамѣ у Бонавента, съ 28 Марта до 3 Мая (1,163, ср. III, 167), 26 Мая выѣхалъ изъ Амстер
дама на Утрехтъ, отправивъ багажъ въ Везель. Ивъ Утрехта 27 Мая хотѣлъ ѣхать въ Дем- 
бостъ-Сертъ, но за опасностію отъ Французовъ поѣхалъ на Нимвегенъ; здѣсь пробылъ цѣ

лый день 28 Мая; отсюда поѣхалъ не на Мастрихтъ (на Западъ), но повернулъ на Везель (на 
Востокъ), чрезъ Клевъ. 29 Мая изъ Везеля поѣхалъ на Югъ, въ Дуссель-дорФъ; ЗО Мая 
взялъ Французскій пачпортъ, чтобы ѣхать въ Ахенъ (отстоящій отъ Дуссель-дорФа па 14
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Бреславль, Берлинъ и Кенигсбергъ *). На возвратномъ пути сравни
тельно долгое время онъ прожилъ въ Бреславлѣ, мѣсяца полтора. 
Здѣсь онъ познакомился съ графомъ Нейгартомъ, который очень лю
безно относился къ чужестранцамъ и былъ корреспондентомъ Россіи *), 
описалъ Достопримѣчательное™ Бреславля, каплицу мраморную (ко
стелъ), въ которой находилась гробница пФальцграФа; конюшню епи
скопа, цезарева родного брата, въ которой учатъ лошадей «ходить 
Горделиво и прыгать» 3); торги немалые «всякихъ товаровъ и галан-

часовъ ѣзды), во „Поворотился въ Везель, въ милости Божеской, Іюня 6-го. то-есть два дня 
и стоялъ тутъ въ большой астеріи (гостинницѣ) Статъ“... Въ Везелѣ дождался Ф. Губастова 
и съ нимъ 3 Іюня отправился въ Лейпцигъ, (1 ,165— 166). Т. о. изъ Дневника видно, что Ку
ракинъ имѣлъ только намѣреніе ѣхать въ Ахенъ, но былъ ли въ немъ—неизвѣстно. Вы
раженіе „Іюня 6, т. е. 2 дня", указываетъ на то, что дата эта испорченая; вѣроятно въ 
рукописи стоитъ Іюня 1-го, а цифра 2 указываетъ на количество дней, приведенныхъ 
Куракинымъ вторично въ Везелѣ. Изъ писемъ Куракина къ А. А. Фонденбургу отъ 2 
Іюня изъ Везеля, къ Б. В. Аладьину и И. М. Бестужеву отъ 3 Іюня изъ Дуссель-дорФа 
(III, 336—337) видно, что изъ Нимвегена Куракинъ поѣхалъ въ Ахенъ на Гиликъ, и на 
пути близъ Ги Лика изъ Келена, (а не изъ Мастрита) „партіи воровскія нашли и. осмотра 
Французскій пасъ, багажу ничего не взяли, только взяли 16 червонныхъ, да 20 ефим
ковъ". Далѣе Куракинъ пишетъ въ этихъ письмахъ, что, пріѣхавъ въ Ахенъ и давъ здѣсь 
письмо (Долговое), чѣмъ заплатить за проѣздъ, на другой день онъ выѣхалъ въ Дуссель- 
дорфъ; отсюда поѣдетъ въ Везель, гдѣ возметъ своего слугу и съ нимъ обратно пріѣдетъ 
б ъ  Ахенъ, гдѣ и будетъ лѣчиться недѣли 4. Т. о. случай грабежа былъ 31 Мая или 1 

Іюня. Указанія этихъ писемъ находятся въ явномъ противорѣчіи съ письмомъ къ ШаФи- 
рому какъ относительно времени, такъ и обстоятельствъ, сопровождавшихъ поѣздку Ку
ракина въ А хенъ. До нѣкоторой степени противорѣчіе можетъ быть устранено тѣмъ соо
браженіемъ, что даты письма къ Шафирову проставлены невѣрно и относятся къ Іюню, 
а не къ Маю. Такія Хронологическія ошибки нерѣдки. Такъ, напр., письмо къ А. А. Фон
денбургу (III, 335) помѣчено 14 (25) Мая 1706 г. ивъ Бреславля; но въ Бреславлѣ Кура
кинъ былъ не въ Маѣ, а съ 16 Іюня по 18 Іюля; и изъ самаго письма видно, что оно 
писано послѣ ІО Іюля. Или другой случай. Въ Дневникѣ напечатано, что Куракинъ прі
ѣхалъ въ Берлинъ 22 Іюня, между тѣмъ изъ Бреславля онъ выѣхалъ 18 Іюля (I, 169). 
Странно, что о случаѣ грабежа Куракинъ ничего не говоритъ въ своемъ Дневникѣ. Въ 
отпечатанной автобіографіи въ „Кіев. Старинѣ" (Декабрь, стр. G32), онъ сообщаетъ о слу
чаѣ ограбленія на дорогѣ въ А хенъ (Французы взяли одними червонными 82, да платья 
и другихъ рѣчей (предметовъ) на 4000 ефимковъ); но это было въ 1709 г., во время 
вторичной поѣздки князя Куракина въ Ахенъ изъ Ганновера.

!) По всей вѣроятности кн. Куракинъ ѣхалъ на Бреславль потому, что прямой путь 

чрезъ Вильну былъ небезопасенъ отъ Шведовъ, дѣйствовавшихъ въ Польшѣ и Литвѣ.
;) I, 167, ср. ІЙ, 177.

*) Въ Дневникѣ помѣщенъ и рисунокъ конюшни (I, 169); подобныя иллюстраціи 
встрѣчаются и при описаніи другихъ достопримѣчательностей заграничныхъ мѣстъ. Лю
бопытенъ рисунокъ солнечнаго затмѣнія, бывшаго въ Амстердамѣ 1 Мая 170Г» г. (I, 162).

Библиотека "Руниверс"



48 князь ь . и. К у р а к и н ъ .

терей; лошадей, колясокъ и всякихъ каретъ», отличавшихся легкостію 
и дешевизною. Іюля 18 кн. Куракинъ видѣлъ въ Бреславлѣ Тріумфаль
ную ѣзду по водѣ на лодкѣ-чердакѣ (т. е. съ возвышенными мѣста
ми), гдѣ было собраніе дамъ и кавалеровъ; а на верху, надъ кровлею 
лодки помѣщались музыканты и находилась пирамида съ разными Вер
тящимися огнями. На этой лодкѣ обѣдали, играли, а ночью танцовали. 
Лодка убрана была зелеными елками. «Надобно и намъ, замѣчаетъ 
кн. Куракинъ, изъ елокъ чердаки, пирамидъ! и иные всякіе уборы уби
рать». Какъ на нѣчто выдающееся, кн. Куракинъ обратилъ вниманіе иа 
Коляску Бреславльскаго епископа, въ которой онъ ѣздилъ на охоту. 
Она имѣла Форму продолговатой линейки, съ сидѣньями по бокамъ, на 
которыхъ разсаживались кавалеры съ Фузеями въ рукахъ, изъ кото- 
рыхъ стрѣляли. Другою повозкой), въ родѣ двухколесной тачки для 
перевоза камней, песка, извести и под., кн. Куракинъ такъ заинтересо
вался, что помѣстилъ даже ея чертежъ *). Проживая въ Бреславлѣ, 
кн. Куракинъ интересовался и политикою. Къ этому времени относятся 
его замѣтки о «политикѣ государствъ къ содержанію монархіи Мо
сковской». Въ нихъ онъ разсуждаетъ о томъ, съ какими погранич
ными и дальними державами Россія должна союзъ держать и противъ 
кого; напр., «ежели съ Поляки—повинно аліансъ держать съ Шведы,, 
съ Цезаремъ, съ Прусскимъ, съ Волохи, съ Татары, съ Саксонцы»2). 
Въ Бреславлѣ онъ записалъ «пункты, поставленные отъ Венгровъ у 
на предметъ отдѣленія Венгріи отъ А встріи3). Любопытенъ списокъ 
ст» пашквиля, который узналъ Куракинъ въ Бреславлѣ и который 
очень правдоподобно обрисовывалъ тогдашнее политическое состояніе 
Европы. Пасквиль гласилъ:

„Британіи, имѣю добрыя карты для игры.
Голландія, и ны имѣемъ добрые трумФЫ.
Вереалія, albo вы и Граю или проиграна
Австрія, что отецъ 4) заставитъ, буду играть.
Барцелона, но Тужу, играю на чужія деньги.
П руси, дл себя играю, а не для людей.
Купенгагенъ, я насую.
Евгеній, играю смѣло, надѣючись на Изрядную Даму.
Стокгольмъ, играю, играю, и все выигрывая), а прибыли не имѣю.
Дрезденъ, коли короля забью *), то выигранъ
Москва, братъ Дрезденъ, Играй смѣло: я за тебя поставлю.
Познань, давно я знаю, что отъ короля проиграться мнѣ.
Турокъ, я игралъ, да много проигралъ, больше не хочу"

*) III, 169.
2) ІЙ, 168.
■) III, 171— 172.
*) Т. е. Леопольдъ. Пасквиль помѣченъ датою 4 Іюля 1706 г.
8) Станислава.
6) III, 169—170.
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Какъ военный человѣкъ, князь Куракинъ вообще за границей ин
тересовался военнымъ дѣломъ, описывая крѣпости, войсковой строй и 
обмундйровку солдатъ. Въ Бреславлѣ онъ записалъ устройство, воору
женіе и одежду Берлинскаго гренадерскаго полка. Интересуясь обста
новкою жизни богатыхъ вельможъ Запада, князь въ Бреславлѣ же 
записалъ, какъ нужно дѣлать Ливреи Лакеямъ, изъ какой матеріи и 
съ какими украшеніями *).

18 Іюля князь Куракинъ уѣхалъ въ Берлинъ и во время это
го вторичнаго пребыванія въ немъ побывалъ въ Шарлотенбургу и 
Тиргартенѣ, и записалъ то, что видѣлъ. Въ Шарлотенбургу, «камору 
изъ парцелина и въ Зеркалахъ», а въ пей портреты Греческаго епи
скопа и жены А. Матвѣева; «садъ изрядный, только-жъ еще не по
строенъ, а по саду каналы пропущены, и при тѣхъ каналахъ для у ве 
селенія сдѣланы суды, въ чемъ ѣздить... А при самомъ Берлинѣ. 
начнется роща, въ которой козы дикія и иные звѣри ходятъ въ Заго
родѣ, которыя больше семидесяти или ста разомъ можно видѣть». По 
видѣнному въ Шарлотенбургу кн. Куракинъ хотѣлъ въ своемъ имѣніи, 
Елигинѣ, устроить мачту высокую, въ два дерева, а на ней Фонарь, 
который зажигать къ ночи, и сидѣнье для сторожа, чтобы онъ пода
валъ знакъ, когда гости съѣзжаются *) и пр.

3 Сентября 3) 1706 года князь Куракинъ пріѣхалъ въ Москву, 
пробывъ за границей годъ и одинъ мѣсяцъ. Это путешествіе без
спорно имѣло для него важное значеніе. Кромѣ прямой своей цѣли, 
сравнительнаго улучшенія здоровья, пребываніе за границей позна- 
комило кн. Куракина съ бытомъ, особенностями экономической, поли
тической и военной жизни тѣхъ странъ, чрезъ которыя онъ проѣз
жалъ, и особенно съ Голландіей. Трудно, конечно, сказать, что кн. Ку
ракинъ возвратился изъ за границы европейски-образованнымъ чело
вѣкомъ; тѣмъ не менѣе, несомнѣнно, пребываніе за границей расши
рило его умственный кругозоръ, вселило уваженіе къ Европейской 
образованности и пріучило смотрѣть на ея плоды. Любознательный 
князь разсматривалъ чужую жизнь не какъ спутники митрополи
та Исидора, отиравлявшіеся на Флорентійскую унію и разсуждавшіе 
объ условіяхъ заграничной жизни, неудобныхъ для Русскихъ. Моск
вичъ начала ХѴЧІІ вѣка жадно собиралъ всякаго рода свѣдѣнія объ

•) ІЙ, 170— 171, 173.
’) ІЙ, 173 и I, 170.
*) Показанія Дневника не согласуются съ показаніями автобіографіи (ср. 1, 171 и 

I, 275), гдѣ говорится, что кн. Куракинъ пріѣхалъ въ Москву въ Октябрѣ мѣсяцѣ. Вѣроят- 
но автобіографія отмѣчаетъ второй пріѣздъ въ Москву по возвращеніи изъ Петербурга. 

ІІ 4 Русскій Архивъ 1903.
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этой жизни въ надеждѣ, что многое изъ собраннаго пригодится для 
родной страны. Такіе именно люди и нужны были царю Петру; та
кого сотрудника нашелъ онъ и въ кн. Куракинѣ. Этимъ объясняет
ся прежде всего особенная милость къ нему Государя. Проживъ нѣко
торое время въ Москвѣ, князь Куракинъ отправился въ Петербургъ 
и представился Петру, котораго подарилъ ланцетомъ, купленнымъ въ  
Берлинѣ. <И по пріѣздѣ, пишетъ князь въ автобіографіи, Порядочную 
иріемность видѣлъ, только потомъ пріемнѣе былъ». Побывавъ затѣмъ 
снова въ Москвѣ, кн. Куракинъ уже въ Генварѣ 1707 г. отправился въ 
Жолкву (къ С.-В. отъ Львова, южнѣе Люблина), гдѣ тогда находился 
Государь. Здѣсь князь «получилъ великую милость отъ царя и отъ 
іМепшикова и отъ прочихъ министровъ, чтб Николи того не видѣлъ»:
19 Генваря онъ былъ пожалованъ въ Полуполковникъ Семеновскаго 
полка съ окладомъ жалованья въ 1000 р .1) и «ранга выше полковника 
другихъ полковъ». Этимъ-же, т. е. знакомствомъ кн. Куракина съ чу
жими краями, объясняется и первая миссія, возложенная на него Го
сударемъ, именно, посольство его въ Римъ къ папѣ Клименту ХІ, о 
каковой миссіи Петрт» думалъ еще и ранѣе, во время пребыванія князя 
за границей 2). Петру пригодилось и то обстоятельство, что кн. Ку
ракинъ зналъ Итальянскій языкъ а). Въ это время ему шелъ 31 
годъ. Изъ гороскопа, или такъ называемыхъ «латитудииыхъ пла
нетъ», составленныхъ самимъ княземъ позднѣе, видно, что онъ былъ 
«горячъ и мокротенъ, средняго умору, между веселымъ и Флегматиче- 
скимъ, подданъ нѣкоторой алтераціи—жару въ легкомъ, гиппохондрикъ, 
замысливъ и боязливъ» 4). Не смотря на эти ^утѣшительныя качества 
и постоянную болѣзнь, сопровождавшую князя Куракина до могилы, 
онъ сдѣлалъ для Русской земли болѣе, чѣмъ многіе здоровые и силь
ные люди, являясь достойнымъ представителемъ новой Россіи за гра
ницей и отличнымъ исполнителемъ предначертаній великаго преобра
зователя въ чуждой тогда еще для Русскихь сферѣ иностранныхъ 
отношеній.

С. Кедровъ.

') Пъ „Кіев. Старинѣ*1 (Ноябрь, стр. 49С-я) ошибочно показано 10,000 р.

й) т. ІІ, стр. XXII, пр. 1.
3) III, 322, 325. Ср. I, 255.
4) III, 141.
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ИЗЪ ПИСЕМЪ КОНСТАНТИНА ЯКОВЛЕВИЧА БУЛГАКОВА КЪ БРАТУ 
ЕГО АЛЕКСАНДРУ ЯКОВЛЕВИЧУ ').

1824-й годъ.
С.-ІІетербургь, 1 Генваря 1824.

Вотъ и новый годъ насталъ, мой милый и любезнѣйшій другъ. 
Такой же, кажется, день какъ и другіе; а всѣ суетятся, заботятся, Хло
почутъ, наряжаются, поздравляютъ. Поѣду во дворецъ и тамъ отплачу 
за всѣ поздравленія, коими меня дома душатъ; иначе отъ нихъ не 
уйдешь.

Здѣсь Боринька Юсуповъ предлагалъ себя дочери Маріи Алексѣ
евны4), но, получивъ отказъ, скрылся куда не знаютъ; оставилъ матери 
письмо. Много говорятъ объ этой исторіи.

Пу, братъ, далъ ты мнѣ комиссію съ кавалеромъ Цивини или 
Чивини. Не знаю, какъ приступить къ ней. Посовѣтуюсь съ Закрев
скимъ. Я гдѣ-то его видѣлъ или о немъ слыхалъ; кажется мнѣ (mais 
bien entre nous), что гр. Каподистрія не былъ имъ доволенъ. Я тебѣ 
не совѣтую покуда слишкомъ съ нимъ коротко знакомиться и связы
ваться. Каподистрія, который всѣмъ дѣлалъ добро, конечно бы и ему 
помогъ подвинуться въ службѣ. Оставилъ ли бы онъ своего племян
ника, если бы этотъ заслуживалъ его ходатайство? По крайней мѣрѣ 
я такъ разсуждаю; только пожалуйста, чтобы это далѣе не шло. Сиро
т у  Доболія, не знаетъ ли онъ его.

У бѣднаго Ремана 3) умеръ отецъ. Прочитавъ статью о немъ въ 
газетахъ, послалъ я за нашимъ пріятелемъ, боясь, чтобы вдругъ не по
палась ему печальная статья, такъ какъ онъ вдругъ съ жадностъю 
Кидается на газеты. Долго я его приготовлялъ и наконецъ сказалъ 
ему. Его поразило очень извѣстіе, много плакалъ, но очень меня 
благодарилъ. Je vous avoue, me dit-il en m ’embrassant, que si j ’avais 
trouvé cet article inopinément, je ne sais pas ce qui me serait arrive'. 
Посылаю тебѣ еще два тома Наполеоновой корреспонденціи; прочптавъ, 
Отправь къ Воронцову.

1) См. первую книгу „Русскаго А рхива" сего года, выпуски 1—4.
3) Нарышкиной?
*) Славнаго тогда врача.

4*
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С.-ГІетербургъ, 2 Генваря 1824.

Вчера утромъ во дворцѣ очень было много, а въ маскарадѣ въ 
вечеру конечно тысячъ до 20-ти. Такой Духоты я и не Помню, точно 
какъ въ банѣ на самой верхней полкѣ. Часовъ въ десять пошелъ я 
съ Манычаромъ смотрѣть декорацію Эрмитажнаго театра, гдѣ былъ 
Накрытъ столъ и, не дождавшись ужина, уѣхалъ: мочи не было. На 
лѣстницѣ же и въ сѣняхъ насилу могъ продраться. Благодарю Бога, 
что жена не поѣхала: мнѣ бы бѣда съ нею! Театръ представлялъ 
точно нѣчто очаровательное; однимъ словомъ, все было необыкновен
ное, чрезвычайное, такъ что подобнаго нигдѣ видѣть нельзя. Государь, 
Императрица и великіе князья очень милостиво поклонились; говорить 
?ке я не имѣлъ счастія ни съ кѣмъ, потому что это бываетъ за Ужи
номъ, а у меня отъ жару голова такъ Разболѣлась, что не могъ 
остаться.

Надобно тебѣ сказать мою шутку съ Лонгиновымъ. Пошли всѣ къ 
обѣднѣ. Я къ нему подхожу и говорю ему, что мундиръ его толъ; 
жаль, что звѣзды нѣтъ, ты бы хоть мою взялъ, и сталъ ему прика
лывать Владимирскую. Многіе стояли около насъ, а онъ почти Сер
дится, quelle plaisanterie, mon cher ami, хочетъ мнѣ мѣшать, а я все 
таки свое дѣлаю; наконецъ приходитъ кн. Александръ Николаевичъ и 
говоритъ ему смѣясь: vous pouvez laisser cette plaque, je vous le ga
rantie; car c'est moi qui ai présenté le rescrit pour la signature de 
l’Empereur. Онъ очень обрадовался и остался съ моею звѣздою. Мнѣ 
сказалъ князь, а Лонгиновъ еще не зналъ и никакъ не ожидалъ по
лучить.

*
(^.-Петербургъ, 4 Генваря 1824.

Вчера у насъ обѣдали Закревскій, Толстой, Бистромъ, Николаи, 
Шатиловъ и l’inévitable Мартыновъ, который опять Повадился: съ но
ваго года два раза уже являлся. Ну, братъ, гр. Толстой одолжилъ за 
обѣдомъ, такъ что бѣдный Закревскій не зналъ куда дѣваться. По
вторялъ Боголюбова шутки на счетъ Московскихъ барынь всѣмъ извѣ
стныя, какъ въ постный день про собакъ и про мамзель готовятъ 
Скоромное и пр.

*
О-Петербургъ, 15 Генваря 1824.

Въ Субботу Государь пріѣхалъ изъ Царскаго Села, нездоровъ про
студной) лихорадкою и рожею на ногѣ. На другой день не было съѣзда 
во дворцѣ, т. е. 13-го числа *). Вотъ записка добраго нашего князя, 
которая тогда же меня успокоила па счетъ драгоцѣннаго для всѣхъ

*) День рожденія императрицы Ёіисаветы  Алексѣевны.
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насъ здоровья ангельскаго нашего Государя. Это вниманіе князя, право, 
меня тронуло: онъ тутъ судилъ о моемъ сердцѣ по собственному 
своему. Слава Богу, все идетъ хорошо.

Бѣдная Чернышова, жена генералъ-адъютанта, которая разъ уже 
въ теченіе своихъ родовъ была въ Горячкѣ, такъ что отчаявались въ 
ея жизни, перестала теперь жить, 12-го числа. Два дня она мучилась 
родами. Бабушка говоритъ, что она никогда подобныхъ случаевъ не 
видала и подобныхъ криковъ не слыхала. Наконецъ разрѣшиласъ 
мертвымъ ребенкомъ и отъ ослабленія сама испустила духъ1). Не го
воря уже о томъ, что ей 19 было лѣтъ, кто немного ее только зналъ, 
не можетъ не сожалѣть о ней; она была мила, умна, скромна, добра. 
Царство ей небесное. Мужъ въ совершенномъ отчаяніи. Жаль и его: 
нѣсколько дней передъ тѣмъ онъ такъ былъ счастливъ!

*
С.-Петербургъ, 18 Генваря 1824.

Охъ, опять быдъ на балѣ до трехъ часовъ у старухи Голицыной! 
Нельзя было иначе. Она такъ къ намъ благосклонна, что не хорошо 
бы было ѣхать передъ ужиномъ, ни тотчасъ послѣ, тогда когда она 
именно просила остаться и поручила наблюдать за нами Графинѣ 
Строгановой. Поутру у нея были Императрицы, великій князь съ 
великою Княгинею и великая княжна, а тамъ по обыкновенію весь го
родъ съ поздравленіями. Не знаю, сколько ей стукнуло лѣтъ, а дол
жно быть порядочно. Первый разъ появилась вчера на балъ дочь 
Балка *), свѣжа, прекрасна, скромна и лицо доброе; а для меня 
Влодекша лучше. Во время бала пришли за оберъ-полицмейстеромъ. 
Что такое? Пожаръ у Мятлевыхъ; это хоть и недалеко отъ почтамта, 
но я былъ спокоенъ, не полагая, чтобы пожаръ былъ великъ; однако 
же внутри комнаты двѣ сгорѣли и, говорятъ, много сгорѣло вещей. 
Уборная ея вся въ драпри, дѣвушка неосторожно зажгла Занавѣску, 
и пошло драть. Не смотря на это несчастіе, всѣ Мятлевы, кромѣ отца, 
были на балѣ. Тамъ я видѣлъ кн. Дмитрія Владим, и очень много съ 
нимъ говорилъ о Москвѣ, о Почтахъ, дилижансахъ и пр. и пр. Мнѣ 
кажется, онъ Постарѣлъ или усталъ, можетъ быть, съ дороги.

*
С.-Петербургъ, 6 Февраля 1824.

Свадьба великаго князя назначена послѣ завтра. Вѣнчать будутъ 
возлѣ комнаты Государя, гдѣ будутъ только царская Фамилія и Совѣтъ. 
Послѣ будутъ обѣдъ и парадный балъ.
__________________ *

*) Это—вторая супруга Александра Ивановича Чернышова (позднѣе графа, а потомъ 
князя), Елисавета Александровна, урожд. кн. Бѣлосельская-Бѣлозерская.

*) Вышедшая потомъ sa Стихотворца Ивана Петровича Мятлева.
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С.-Петербургъ, 8 Февраля 1824.

Цесаревичъ Константинъ Павловичъ вчера вечеромъ пріѣхалъ 
изъ Варшавы какъ разъ къ свадьбѣ. Вчера былъ я на балѣ у ста
рухи Голицыной, которая праздновала именины или рожденіе вашей 
геыералъ-губернаторши. Тамъ мнѣ сказывалъ Тургеневъ, что Урусовъ 
кн. Александръ Михайловичъ сдѣланъ сенаторомъ съ оставленіемъ при 
прежнихъ должностяхъ. Онъ не зналъ, подписанъ ли уже указъ, изго
товленный нашимъ княземъ; но это дѣло вѣрное. ІІоздравь за меня 
князя. Это сверхъ почести дѣлаетъ ему тысячи три прибавки. Еще: 
губернаторъ Дивовъ точно будетъ шталмейстеромъ новаго двора, а 
Алединскій гоФъ-мейстеромъ или гофмаршаломъ.

*
С.-Петербургъ, 9 Февраля 1824.

Жуковскому пожаловано 5000 р. (онъ училъ Елену Наплоену) 
единовременно и столько же будетъ получать ежегодно, а такъ какъ 
онъ имѣетъ еще 5000 р. отъ Александры Ѳеодоровны, то и не худо: 
будетъ чѣмъ жить.

Сейчасъ Жуковскій показывалъ мнѣ перстень съ Солитеромъ, 
подаренный ему великою Княгинею, прекрасный.

*
С.-Петербургъ, 12 Февраля 1824.

Егоръ Вас.*) правъ. Не сдѣлаютъ же изъ Мухи слона; не надобно 
брать слишкомъ все къ сердцу, а надобно напротивъ оттерпливаться; 
нельзя, чтобы въ службѣ иногда не было непріятностей, но онѣ прохо
дятъ и послѣ иногда обращаются къ пользѣ. Это Сущая правда. Я 
на себѣ испыталъ съ Чичаговымъ. Такъ мнѣ было больно и трудно, 
что я было все бросилъ и уѣхалъ, но чтб тогда со мною было, и что 
теперь? Одинъ шагъ далъ бы совсѣмъ другое направленіе службѣ и 
судьбѣ моей. Спасибо добрымъ людямъ и друзьямъ, которые меня ос
тановили, Сабанѣеву, Фонтену, старику Италинскому. Я тогда ихъ 
послушался, хотя слишкомъ былъ огорченъ, и хорошо сдѣлалъ. Пусть 
Фавстъ возьметъ примѣръ съ меня. Это его ободритъ, а я только же
лаю, чтобы и онъ такъ кончилъ, какъ я, всѣ непріятности. Ему еще 
легче: его подозрѣваютъ въ слабости, а мнѣ Чичаговъ самъ послѣ 
признался, что его увѣрили, что я бралъ. Вогъ милостивъ, авось все 
передѣлается совершенно.

Вице-адмиралъ Кроунъ пожалованъ въ адмиралы, Уваровъ камер
геръ въ дѣйств. ст. совѣтники. Нашъ князь мнѣ сказывалъ, что онъ

*) Карасевъ, директоръ Горнаго департамента и начальникъ друга Булгаковымъ 
Фавста Петровича Макеровскаго, который служилъ бергъ-инспекторомъ въ Москвѣ.
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не двѣ, а три табатерки получилъ. У меня во дворцѣ были просьбы 
ко всѣмъ почти министрамъ, и всѣ Удачливо кончилъ. Милорадовичъ 
обѣщалъ опредѣлить сироту въ Театральную школу. Гр. Нессельроде 
проситъ о продолженіи аренды Крейдеману, который, бѣдный, очень бо
ленъ, и такъ далѣе. Множество было народу для поздравленія, которое 
продолжалось часа три. Новобрачные очень казались Веселы. Царевичъ 
шелъ съ генералъ-адъютантами, а  Николай Павловичъ съ инженер
нымъ корпусомъ.

Ну, братъ, какой у меня мраморный бюстъ Государя, прелест
ный; а дѣлалъ его твой спаситель Фортини съ Торвальдсенова. Такой 
же купили мы у него съ Лонгиновымъ для Воронцова. Репнинъ*) третья
го дня пріѣхалъ. Отецъ его очень плохъ, но еще живъ.

*
С.-Петербургъ, 15 Февраля 1824.

Цесаревичъ сегодня никого не принималъ; но мнѣ сказано, что 
меня велѣно принять. Я пробылъ у него въ кабинетѣ болѣе часа и 
такъ былъ имъ обласканъ, что, право, не нахожу словъ какъ благо
дарить за его милости. Много разсказывалъ онъ мнѣ о Царствѣ Поль
скомъ, о дорогахъ, о Финансахъ, арміи, устройствѣ; однимъ словомъ, 
я болѣе часа провелъ пріятнѣйшимъ образомъ. Спрашивалъ о Бомонѣ, 
который черезъ Гагарина просилъ принять его въ службу. <Я его не 
видѣлъ самъ, но онъ говоритъ, что женатъ на твоей сестрѣ или род
ственницѣ, et c’était déjà un titre pour moi de m’occuper de lui>. Я 
благодарилъ я  сказалъ о немъ все, чтб знаю, то есть очень мало. 
Великій князь мнѣ поручилъ его исповѣдывать по католически. «Chez 
nous il faut répondre aux questions qu’on nous fait à confesse, chez les 
catholiques on doit prévenir les questions. Surtout qu’il vous dise com
ment il s’est trouvé en Russie et à У®а, et puis nous verrons». По
слалъ за Бомономъ; скажу ему, чтобы онъ написалъ самъ свое похо
жденіе и отдамъ записку Цесаревичу, но просить за него и свидѣтель
ствовать о немъ не стану, ибо никакъ его не знаю. Le grand - duc 
m ’a mis tellement à mon aise, что я съ нимъ Разболтался и не видѣлъ, 
какъ прошло время.

*
С.-Петербургъ, 19 Февраля 1824.

Ну, слава Богу, вотъ послѣдній бюллетень о здоровьѣ нашего 
Государя. <La santé de l’Empereur est parfaitement bonne. Sa Majesté 
se propose de sortir bientôt pour prendre l’air. La guérison de la jambe 
s’achève. Désormais il n’y aura  plus de bulletin, si rien de nouveau 
n’arrive. Le 16 Février». Къ этому еще прибавлю пріятнѣйшее извѣстіе,

*) Князь Николай Григорьевичъ, тогдашній Малороссійскій генералъ-губернаторъ, 
сынъ князя Г. С. Волконскаго и кн. А. Н. Репнииой. Онъ получилъ имя своего дѣда-«ельд- 
маршала.

Библиотека "Руниверс"



56 ПИСЬМА К. Я. БУЛГАКОВА

что Государь вчера уже проѣхался въ саняхъ. Съ какимъ восхищені
емъ всѣ на него любовались!

*
С.-Петербургъ, 20 Февраля 1824.

Мы съ женою вчера ѣздили къ Фишеру на Аптекарскій островъ. 
Ну, братъ, какія будутъ здѣсь Оранжереи, гораздо лучше Горенскихъ*) 
Двѣ уже совсѣмъ почти выстроены, на 130 саженяхъ каждая и по 
разнымъ манерамъ. Фишеръ имѣетъ уже кучу рѣдкихъ растеній. Если 
Богъ продлитъ ему вѣка, то нашъ Jardin des plantes лучше будетъ 
всѣхъ Европейскихъ.

*
С.-Пстербургъ, 22 Февраля 1824

Я былъ на Похоронахъ у старичка Петрова, который третьяго 
дня на 85 году оставилъ этотъ свѣтъ. До послѣдней минуты онъ былъ 
въ свѣжей памяти, написалъ родъ духовной или, лучше сказать, пре
красной молитвы и велѣлъ мнѣ его похоронить, что я и исполнилъ 
согласно его желанію; то-есть похороны натурально были не пышныя, 
но Приличныя по чину. Царство ему небесное!

*
С.-Петербургъ, 4 Марта 1824.

Петровъ, сударь, былъ у батюшки въ Ц.-градѣ курьеромъ; послѣ 
нашелъ я его у Каменскаго въ Молдавской арміи, гдѣ мы его очень 
мучили и тормошили, напр., клали ему сусликовъ въ штаны и пр. 
Старикъ былъ очень забавный, разсказчикъ въ родѣ Алексѣя Василь
евича, былъ также съ Вейсманомъ, былъ у Турокъ въ плѣну, много 
видѣлъ, много помнилъ и любилъ болтать. Онъ умеръ 85 лѣтъ.

*
С.-Петербургъ, 14 Марта 1824.

Концерты ваши у Велеурскаго славны, но не извольте слишкомъ 
хвастать, развѣ только до Сентября мѣсяца. Вчера былъ я у Несель- 
роде вечеромъ. Онъ только что возвратился изъ театральнаго комитета. 
Дѣло совсѣмъ рѣшено и кончено. Государь уже и подписалъ указъ о 
деньгахъ; слѣдовательно можешь сказать Юсупову, что онъ ошибся. Я 
увѣренъ, что онъ сюда переѣдетъ на время спектаклей; да если у васъ 
есть подлинные охотники, то и они явятся. Черная Шаль подлинно, 
какъ разслушалъ я ее, вещь не важная. Старая мнѣ больше нравится, 
особливо какъ ее поетъ князь Владимиръ Голицынъ.

У меня изъ головы не выходятъ внутреннія почты. C’est une m er 
à boire; хочется однакоже очень тутъ-то и отличиться. Богъ поможетъ.

*) Т. е. въ Гореи кахъ, Подмосковной скончавшагося незадолго передъ тѣмъ графа 
Алексѣя Кириловича Разумовскаго,
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С.-Петсрбургъ, 19 Марта 1824.

Закревскій прибылъ въ Гельсингфорсъ. Онъ мнѣ еще самъ не 
писалъ, а писалъ мой Чухонецъ. Я къ тебѣ послалъ письмо изъ Вы
борга отъ Почтмейстера (который нѣкогда былъ у батюшки въ Ц.-градѣ 
курьеромъ и насъ на рукахъ носилъ); изъ него ты видѣлъ первый 
шагъ Закревскаго. Я увѣренъ, что у него все пойдетъ хорошо, а 
можетъ и самому Слюбится, когда увидитъ успѣхи. Желаю ихъ ему и 
краю отъ всего сердца. Что мои заботы въ сравненіи съ твоими! Тебя 
Пилятъ на мѣстѣ; я вижу теперь, каково это1). Вогъ насъ не оставитъ, 
я всегда на Него полагалъ мою надежду и имѣлъ самъ на себѣ опыты, 
какъ простиралъ Онъ на меня руку Своей помощи, когда я терять на
чиналъ падежду. Чичаговъ въ Молдавіи и пріѣздъ мой въ армію въ 
13 году послѣ смерти Кутузова никогда не выйдутъ у меня изъ па
мяти. Я полагалъ все для меня конченнымъ, а благость Его обратила 
еще въ мою пользу неблагопріятныя обстоятельства. Тяжело, конечно, 
очень тяжело; но терпѣть надобно.

С.-Петербургъ, 22 Марта 1824.

Нашъ князь Василій2) завелъ у себя школу, гдѣ мальчики графини 
Строгоновой, готовящіеся на службу на заводы, будутъ обучаться 
всему, чтб до сей части касается. Эта мысль очень хороша. Школа 
уже открыта. Онъ самъ надъ нею надзираетъ, и я увѣренъ, что пой
детъ славно. Вообще нельзя усерднѣе заниматься дѣлами какъ онъ 
занимается графиниными. Онъ ихъ очень уже поправилъ, а то бы и 
съ огромнымъ имѣніемъ была бы она со временемъ совершенно рас- 
троена.

*
С.-Петербургъ, 25 Марта 1824.

Юсуповъ пусть себѣ сомнѣвается, что у насъ будетъ Итальян- 
ская труппа, а  между тѣмъ Татищеву уже послали кредитивъ на 100 
т. р. Экой Ѳома невѣрный! Вотъ и Мартосъ явился. На меня взвалили 
изъ Одессы условиться съ иимъ и заказать ему монументъ, который го
родъ сооружаетъ покойному герцогу Ришельё. Охъ, ужъ эти мнѣ ко
миссіи!

*
С.-ІІетербургь, 28 Марта 1824.

Государь здѣсь вчера изволилъ быть у развода верхомъ, уже не 
въ рейтузахъ, а въ Формальныхъ сапогахъ, а потомъ гулять пѣшкомъ

’) Относится къ денежнымъ затрудненіямъ по дѣламъ долговъ, которыхъ было мно
го у братьевъ Булгаковымъ (они не дѣлились).

:) Князь Насилій Сергѣевичъ Голицынъ, женатый на Графинѣ Аделаидѣ Павловнѣ 
Строгановой.
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по Англійской набережной. Фонтонъ его встрѣтилъ и сказывалъ мнѣ, 
что ходитъ какъ прежде, и незамѣтно, чтобы одна нога была слабѣе.

Вчера вечеромъ Заѣзжалъ я въ концертъ смотрѣть и слушать, 
какъ дѣвица играетъ на Контрабасѣ. Не дамскій инструментъ: и смѣш
но, и непріятно для ушей и для глазъ. Съ нею отличался Контраба
систъ Даллока, который регулярно всякій годъ разъ публику обманы
ваетъ своими концертами. Насулитъ лучшихъ .артистовъ, а выйдетъ, 
что никого нѣтъ; вчера однакоже онъ слово сдержалъ; правда, что не 
много обѣщалъ.

Бѣдный Ѳедоръ Петровичъ Уваровъ очень плохъ, такъ что гово
рятъ, проживетъ только недѣли двѣ. Очень жаль: добрый, прямой 
человѣкъ, Государю преданъ душевно, никому никогда зла не дѣлалъ, 
а многимъ дѣлалъ добро. Долго былъ онъ молодцомъ, вдругъ его свер- 
нуло. И что за странная болѣзнь! Чахотка въ горлѣ.

*
С.-Петербургъ, 29 Марта 1824.

Радуюсь сердечно за Семенова, мой милый и любезнѣйшій другъ, 
и хвалю поступокъ кн. Алексѣя Борисовича*). On pouvait bien lui sup
poser une arrière-pense'e en demandant à Séménoff 10 m. roubles, mais 
je vous assure je n ’aurais pas deviné le véritable emploi qu’il voulait 
en faire. En général tout le monde s’est bien conduit dans cette affaire 
et principalement le public de Moscou et les protecteurs de ce pauvre 
diable, qui ont montré tant de générosité et pas en paroles, ce qui 
coûte moins, mais aussi ne produit pas le même effet. J ’applaudis d’ici 
et Vielhorsky> et Ricci, et tutti quanti. На сихъ дняхъ видѣлъ я К ап
цевича. Куда какъ онъ Постарѣлъ, но за то много выигралъ со сто
роны обращенія: говоритъ, разсуждаетъ очень хорошо, а по-фран
цузски такъ отличается, что мы съ Тургеневымъ удивились. Вспомнили 
Вильну, батюшку, котораго онъ очень уважаетъ.

Вчера я послалъ къ тебѣ письмо Тургенева къ Катеринѣ Семе- 
новнѣ. То-то она, я чаю, обрадуется, а тамъ будетъ охать. Скажетъ: 
ѣхать въ чужіе края, батюшка, да тамъ-то мой Александръ извѣтрен- 
ничился. Я очень радъ за Николая: добрый, умный, честный малый. 
Его чистосердечіе не всѣмъ нравится, но нельзя не отдавать ему пол
ной справедливости. Сердце у него прекрасное. Съ Сергіемъ не знаю 
еще что будетъ, поѣдетъ ли въ Ц.-градъ, когда миссія тамъ возста
новится или получитъ другое назначеніе.

*

*) Куракина. Рѣчь идеіъ о свободѣ его Крѣпостнаго человѣка Семенова.
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О.-Петербургъ, 1 А Прѣли 1^24.

Пу, орать, нашъ Чижикъ *) въ восхищеніи: опредѣленъ въ гофъ- 
іштепдантскую контору членомъ, съ производствомъ въ дѣйств. ст. со* 
вѣтники и съ жалованіемъ 2250 р. Прилагаю копію съ указа. Хлопо
четъ о мундирѣ къ празднику, разъѣзжалъ съ внуками и очень дово
ленъ, хотя и говоритъ, что пошелъ въ службу опять для дѣтей. Я бы 
желалъ знать, имъ отъ этого какая польза. Я таки радъ за него: бу
детъ имѣть какое нибудь занятіе и жалованье не лишнее. Онъ меня 
просилъ не сказывать никому (такъ и я тебя прошу), что сдѣлалось 
это черезъ графини) 2). Пожалуй, говорить не станемъ; да всякій самъ 
догадался. Кто бы ни сдѣлалъ, да сдѣлано, и дѣло для него прекрасное. 
Онъ отъ радости заказалъ себѣ вдругъ три новые парика. Ужасно 
сталъ веселъ.

Дочь Марьи Антоновны Нарышкиной очень плоха, такъ что мало 
и надежды. Куда жаль! Эта смерть, если Вогъ ее Приберетъ къ себѣ, 
будетъ въ родѣ графини Ростопчиной.

*
С.-Петербургь, 8 Апрѣля 1824.

На монументъ Ришельё собрано 50 т. р. Воздвигаетъ его городъ 
на прекрасномъ мѣстѣ близъ порта. Рисунокъ у Мартоса, велю его 
списать для тебя. Фигура въ З 1/., аршина, рукою показываетъ на 
портъ, а головою обращенъ къ городу; иа пьедесталѣ три барельефа, 
представляющіе торговлю, правосудіе и хлѣбопашество. Кажется, бу
детъ хорошо. Мартосъ обѣщался кончить къ зимѣ 1825 года и тот
часъ доставить въ Одессу.

С.-ІІетербургъ, 9 Апрѣля 1824.
Хорошо ты сдѣлалъ, что самъ отвезъ письмо Тургенева къ его 

матери. Николаи сегодня отправился въ Дилижансѣ черезъ Ригу и По
лангенъ"). Я ходилъ съ нимъ прощаться въ контору, гдѣ разсказалъ 
Александру, какъ ты исполнилъ его порученіе. Хоть грустно ему иа 
сердцѣ было, но улыбнулся. Оба брата поѣхали провожать Николая 
до заставы.—У меня есть сочиненія Василія Львовича Пушкина. По- 
Проси его, чтобъ онъ мнѣ прислалъ письмо своей руки, которое бы я 
могъ Переплесть вмѣстѣ съ книгою, такъ какъ Карамзина и Жуков
скаго. Со временемъ этотъ экземпляръ, въ коемъ будетъ и почеркъ 
Сочинителя, сдѣлается еще интереснѣе.
__________________  *

*) Книзь Сергій Ивановичъ Голицынъ, женатый иа Е. В. П риклепкой, двоюродной 
сестрѣ Нулгаковыхъ.

-) Т. е. черезъ С о ф ь ю  Нладіімнровну Строганову.
3) Пріѣхать въ Петербургъ назадъ ему было суждено лишь въ Апрѣлѣ 1856 года!
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С.-ІІетербургь, 15 Апрѣля 1824.

Я читалъ Карамзина съ жадностію и сожалѣю, что уже кончилъ. 
Послалъ бы тебѣ свой экземпляръ, да отдалъ его въ переплетъ. Ты 
можешь взять у Рушковскаго. Ему Карамзинъ послалъ въ подарокъ 
послѣдніе два тома, и онъ, кажется, ихъ уже прочиталъ. Прекрасно, 
привлекательно писано.

*
С.-ГІетербургъ, 3 Мая 1824.

Многіе предлагаютъ свои дома для почтамта*), Юшковъ, Пашкова, 
Балашовъ, а всего бы лучше имѣть Банкъ, о коемъ и идутъ нѣкото
рые переговоры съ Министерствомъ Финансовъ. Юшковъ, я увѣренъ, 
уступитъ и за половину просимой цѣны, лишь бы купили. Онъ все 
ко мнѣ пристаетъ, чтобы мы сами цѣну назначили, и онъ тотчасъ со
гласится. Патковой дома, между нами сказать, недостаточны, къ нимъ 
и теперь надобно нанимать другія квартиры; если купить, то такой 
домъ, въ который бы всѣ помѣститься могли. Я нахожу, что и Юш- 
кова домъ недостаточенъ, а домъ капитальный. Сколько проситъ Паш
кова за свои? Пожалуй, я скажу князю и Жулковскому, но сомнѣва
юсь, чтобы купили. Какъ придетъ до денегъ, то министръ Финансовъ 
лучше согласится отдать Банкъ, для него теперь ненужный.

С.-Петербургъ, 17 Мая 1824.

Скажу тебѣ, мой милый другъ, но Подь величайшимъ секретомъ 
и прошу тебя до времени никому не говорить о семъ: нашъ князь 
оставляетъ оба министерства, духовное и просвѣщенія, а остается на
шимъ начальникомъ. Домъ, бывшій Козодавлева, отдается Министерству 
Просвѣщенія, а тотъ, въ коемъ живетъ князь, поступитъ въ наше вѣ
домство. Сіе послѣднее уже и сдѣлано. Министромъ просвѣщенія назна
ченъ (говорятъ) будетъ Александръ Семеновичъ Шишковъ, а о духов
номъ ничего не знаю. Кто-то будетъ начальникомъ Тургенева? Я радъ, 
что князь остается нашимъ начальникомъ. Послѣ того Воскресенья, 
т. е. Троицынаго дня, переѣдетъ онъ на лѣтнее житье, какъ прежде, 
на Каменный островъ и въ Царское Село.

♦
С.-Петербургъ, 20 Мая 1824.

Князь остается попрежнему въ Совѣтѣ и Комитетѣ Министровъ. 
На его мѣсто министръ просвѣщенія Шишковъ, который будетъ и 
управляющимъ иностранными исповѣданіями. Министерство духовныхъ 
дѣлъ раздѣляется; дѣла нашей религіи поступаютъ, какъ прежде то

*) Для Московскаго.
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было, въ Синодъ и къ Митрополиту, какъ старшему члену онаго; а 
Александръ Семеновичъ будетъ только завѣдывать дѣлами иностран
ныхъ исповѣданій. Поповъ остается при князѣ по особымъ поруче
ніямъ. Нашъ Тургеневъ отставленъ отъ директорства духовныхъ дѣлъ 
съ оставленіемъ при прочихъ должностяхъ въ Совѣтѣ и пр. Онъ че
резъ это лишается 6000 р. оклада и квартиры, чтб для него весьма 
важно, такъ что я не знаю, какъ и чѣмъ онъ жить будетъ. Мнѣ ду
шевно жаль его, но я все надѣюсь, что какъ нибудь найдутъ средство 
устроить его Финансы. Въ Воскресенье мы были съ женою у князя у 
обѣдни. Очень было много.

*
С.-Петербургь, 27 Мая 1824.

Что у васъ зажился Лазаревъ? Присылайте-ка его къ намъ на
задъ; кромѣ того, что онъ не будетъ тебѣ мѣшать писать ко мнѣ, мы 
его любимъ и рады здѣсь видѣть. Сборы княг. Вяземской *) похожи на 
всѣ дамскіе сборы. Здѣсь есть и постарѣе ея, но и съ тѣми насилу 
управишься, какъ должно выѣзжать. Дилижансы наши въ славѣ. Зав
тра въ нихъ отправляется къ вамъ моя сосѣдка княгиня Голицына, се
стра графини Ростопчиной. Многимъ дамамъ отказываютъ въ цѣлыхъ 
дилижансахъ, дабы не стѣснять обыкновенныхъ путешественниковъ, для 
коихъ заведеніе сіе учреждено, особливо бѣдныхъ.

Тургеневъ обѣдалъ у меня третьяго дня, ѣлъ порядочно, послѣ 
еще лучше уснулъ, а тамъ ѣздили мы на гулянье въ КатерингоФъ. 
Онъ, кажется, сохранитъ (entre nous soit dit) свои оклады и будеть 
имі^ть квартиру въ домѣ комиссіи о составленіи законовъ.

Вчера была свадьба Левашова въ нашей церкви. Говорятъ о 
новой свадьбѣ, совсѣмъ уже рѣшенной: князь Мадатовъ женится на 
Саблуковой, Фрейлинѣ, дочери Александра Александровича, нашей ста
рой Охтинской знакомой.

*
С.-Петербургь, 28 Мая 1824.

Я слышалъ, что есть высочайшее повелѣніе Комитету Министровъ, 
чтобы никто изъ служащихъ не печаталъ отчетовъ безъ дозволенія 
высшаго начальства. Я увѣренъ, что отчетъ Закревскаго далъ поводъ 
сему. Очень жаль, что онъ такую сдѣлалъ ошибку.

*
С.-Петербургь, 3 Іюня 1824.

Я не удивляюсь, что Филаретъ огорченъ перемѣною, воспослѣдо- 
вавшею съ нашимъ княземъ: онъ съ нимъ друженъ. Я видѣлъ князя 
всѣ эти дни; онъ очень радъ, что избавился мѣстъ, кои не давали ему

*) Княгиня Вѣра Ѳедоровна ѣздила въ этомъ году на морскія купанья въ Одессу 
гдѣ оставалась во время высылки оттуда А. С. Пушкина).
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минуты свободнаго времени. Теперь онъ веселъ и спокоенъ. На него 
возложена опять придворная часть иа время отсутствія кн. Петра Ми
хаиловича. Уварову опять наслѣдство! Скоро ему некуда будетъ дѣ
вать денегъ; да полно, скупому все мало. Ж ена его поѣхала вчера, 
кажется, въ Москву, видно по болѣзни матери. Жаль, что ея не заста
нетъ. Вотъ и Жуковскій явился. Онъ возвратился изъ Дерпта, куда 
проводилъ больного своего друга Батюшкова. Надѣются, что его тамъ 
вылѣчатъ отъ сумасшествія. Тургенева не видалъ всѣ эти дни. Я крѣп
ко надѣюсь, что его дѣла устроится и душевно сего желаю. Онъ вся
каго добра достоинъ.

*

С.-Петербургъ, 1 Іюн и 1824.

Растопчинъ поступилъ со своими Вороповскпмн мужиками такъ, 
какъ я съ Хотынецкими поступилъ. Ничего не платятъ, ничего дѣлать 
не хотятъ, да еще жаловаться ходятъ на управители. ІГадоѣлн мнѣ; и 
сказалъ имъ, что если еще разъ Придуть, то и прибавлю день рабо
ты въ недѣлѣ, на что имѣю право: ибо они два дни работаютъ, а по 
тамошнему положенію надобно бы три. Съ тѣхъ норъ и ходить пере
стали.

Говорять, указъ о продолженіи Тургепеву оклада, который онъ 
получалъ, бывши директоромъ, подписанъ. ІІ очень радъ; а. онъ, было, 
очень нригорюнился.

*
С.-ІІетербургь, fi Іюня 1824.

Не имѣю никакого извѣстія отъ жены*), мой милый и любезнѣй
шій другъ; а долженъ бы теперь уже имѣть, если не изъ Могилева, 
то изъ Тульчина. Вѣроятно она отдала письмо какому нибудь Почтмей
стеру, а тотъ отправилъ съ обыкновенною почтою; впрочемъ я не 
безпокоить: экипажи крѣпки, люди съ нею надежные, ничего дурного 
ожидать не должно. Ожидаю изъ Одессы, гдѣ Воронцовъ для ней остался 
и приготовилъ ей комнаты у себя въ домѣ. Вездѣ по дорогѣ должна 
она найти хорошій пріемъ, ибо много ѣдутъ моихъ пріятелей.

Не знаю, съ чего у васъ взяли, что Библейское Общество рушит
ся. Князь отказался отъ президентства, это правда; но его мѣсто за
нялъ старшій членъ, здѣшній преосвященный Серафимъ. Что Хитрово 
оставилъ общество, это еще не значитъ его паденіе. Чего у васъ не 
выдумаютъ! Я былъ на Здѣшнемъ засѣданіи послѣ уже князя и могу

*) Марьи Константиновна Булгакова навѣщалъ въ Кишенсвѣ престарѣлаго отца 
своего Константина Дмитріевича Карлами.
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тебя увѣрить, что они будутъ продолжаться какъ прежде, и я буду 
ѣздить также какъ прежде, когда дозволятъ время и мои занятія.

*
С.-Петербургъ, ІО Іюня 1823.

Я видѣлъ на Скачкѣ Виллье; онъ мнѣ сказывалъ, что Государь 
употребляетъ мазь князя Василія Алексѣевича1) и съ его согласія. Онъ 
увѣряетъ, что она точно полезна. Также онъ меня увѣрилъ, что нога 
совершенно здорова.

*
С.-Петербургъ, 20 Іюня 1824.

Только и слышно всеобщее сожалѣніе о бѣдвой Нарышкиной *), 
кончившей жизнь во цвѣтѣ лѣтъ и тогда какъ, казалось, должно было 
ей только начать пользоваться жизнью. Воля была на то Божья! Ей 
жить было невозможно. Въ ея лѣта чахотка ужасно скоро влечетъ къ 
смерти. Такъ было и съ нею. Хотя еще не объявлено было, но ка
жется рѣшено ея замужество съ молодымъ гр. Шуваловымъ, котораго 
очень хвалятъ. Такъ-то смерть разстраиваетъ человѣческіе планы! 
Онъ, говорятъ, въ отчаяніи. Ему пускали кровь. Хоронить будуть по- 
койницу въ Невскомъ монастырѣ.

*
С.-Петербургъ, 21 Іюня 1824.

Сегодня везутъ тѣло бѣдной Нарышкиной въ Сергіевскую пустынь, 
гдѣ завтра отпоютъ и Положатъ. Похороны простые, никто не Званъ; 
но многіе поѣдутъ.

*
С.-ІІетербургъ, 2Г> Іюня 1824.

Государь вчера изволилъ поѣхать осматривать поселенія; я пола
гаю, что 2-го Іюля прибудетъ уже обратно въ Царское Село.

Блудовъ Сбирается всякій день выѣхать въ Карлсбадъ, но все ему 
мѣшаетъ болѣзнь то одного, то другого ребенка. Онъ у меня третьяго 
дня обѣдалъ съ Тургеневымъ, Жуковскимъ, Полетикой) и Карнѣевымъ. 
Довольно посмѣялись.

*
С.-Петербургъ, 4 Тюля 1824.

Воронцовъ мнѣ пишетъ съ восхищеніемъ о Крымѣ: край благо
словенный и единый, я думаю, въ Европѣ, гдѣ еще можно дешево жить. 
Саранча не по охотѣ Валится на воду, а ее заноситъ вѣтеръ, и этотъ 
сѣверный вѣтеръ единственное отъ нея спасеніе, ибо всѣ другія сред
ства человѣческія ни къ чему не ведутъ. Еще ее истребляетъ сырая

’) Хованскаго, который былъ тестемъ А. Я. Булгакова.
2) Дочь Марьи Антоновны Нарышкиной, невѣста графа Андрея Петровича Ш ува

лова; для нихъ приготовленъ былъ и домъ на дворцовой набережной, въ которомъ позд
нѣе Александръ Павловичъ предлагалъ поселиться Н. М. Карамзину, но тотъ но согласился.
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зима, отъ которой яйца ея гніютъ Говорятъ, она уже недалеко отъ 
Полтавы. Экая бѣда!

*

С.-Петербургъ, 16 Іюля 1823.

Мы въ Воскресенье на Свадебномъ ужинѣ у Мадатова. Это по- 
ходило немного на тысячу и одну ночь. Улица и дворъ весь напол
нены былъ любопытными, лѣстница цвѣтами и музыкантами; въ пер
выхъ дверяхъ Арапъ и Персіянинъ въ богатыхъ одеждахъ, въ Гости
ной всѣ Грузинскіе цари и царицы въ нарядныхъ платьяхъ, вездѣ освѣ
щеніе ужасное. Ужинъ былъ славный, играла музыка, пили Ш ампан
ское и разъѣхались, взявъ по Фунту конФектъ. Много было генера
ловъ.. Между прочимъ Сухозанетъ, который получилъ 2-го Владимира, 
а скоро получитъ и жену. Новая свадьба въ городѣ: молодой графъ 
Самойловъ, Флигель-адъютантъ, женится на Графинѣ Паленъ, внукѣ 
Литтовой. Двѣ Фортуны соединяются.

Вчера я съ Тургеневымъ обѣдалъ у Дашкова на дачѣ, гдѣ Про
си Дѣл т> до 9 часовъ. Гулять нельзя было за дождемъ, играли въ вистъ. 
Тамъ кто-то сказывалъ новость, которой я однако не вѣрю, ибо ко
нечно бы изъ Одессы мнѣ кто нибудь бы написалъ. Сказавшій слы
шалъ, отъ кого не знаю, что молодой поэтъ Пушкинъ застрѣлился. Вѣр
нѣе то, что онъ отставленъ. Не ужился съ Воронцовымъ, этого я 
понять не могу. Тутъ былъ СпаФарьевъ, который пріѣхалъ изъ Р е
веля, разсказывалъ о Мамоновой, что ея тамъ никто не видитъ: вста
етъ, когда другіе ложатся. Впрочемъ бѣлится все по старому.

Le pauvre général Bétancourt a succombé hier. Avant sa mort il 
a reçu une lettre de notre angélique Empereur, qui l ’a tout-à-fait 
tranquillisé et adouci ses derniers moments. ІІ a même pu prendre quelques 
heures de sommeil avant de passer au sommeil éternel. 11 n ’a rien, il 
ne laisse rien, mais il est mort sans inquiétude pour le sort de sa fa
mille depuis la lettre de l’Empereur. C'était un homme d’un grand 
mérite.

*
С.-Петербургь, 16 Іюля 1824.

Князь Григорій Семеновичъ *) вчера умеръ поутру, къ обѣду 
ожилъ и еще живъ, но безнадеженъ и врядъ ли Переживетъ этотъ 
день. Сейчасъ посылалъ узнать; плохъ, но живъ. Бетанкура завтра 
будутъ хоронить.

*

*) Волконскій, зять князя И. В. Репнина и тесть князя Петра Михаиловича Вол
конскаго.
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С.-Петербургъ, 18 Іюля 1824.

Князь Григорій Семеновичъ вчера скончался въ одиннадцать ча
совъ утра. Это точно вѣрно, потому что Оленинъ меня о семъ вчера 
еще увѣдомилъ, прося отправить эстафету къ князю Петру Михайло
вичу, что и исполнено. Говорятъ, онъ по духовной оставилъ всѣмъ 
сыновьямъ по 900 т. и около того же и Княгинѣ С о ф ь ѣ  Григоріевнѣ.

*
С.-ІІетербургь, 19 Іюля 1821.

Государь въ Петергофѣ, куда и вся Фамилія переѣзжаетъ для 
именинъ императрицы Маріи Ѳеодоровны, а 24-го великій князь Ни
колай Павловичъ и великая княгиня садятся на Фрегать и предприни
маютъ свое путешествіе. Съ нею ѣдетъ княгиня Екатерина Василь- 
евна (Catiche) Салтыкова. Праздника въ Петергофѣ не будетъ. М а 
неврами, говорятъ, Государь былъ очень доволенъ. Князя Григорія 
Семеновича будутъ хоронить въ Понедѣльникъ въ Невскомъ мона
стырѣ. Если Удосужусь, то поѣду отдать послѣдній долгъ старику, 
который всегда очень былъ ко мнѣ милостивъ. Ему было 82 года. 
Наша тетушка старѣе его и всѣмъ молодецъ, только память ужасно 
плоха. Она вчера пошла гулять пѣшкомъ, я ее тутъ же за воротами 
догналъ; спрашиваетъ, откуда иду. Отъ князя Сергія Ив.; она забыла, 
что меня за двѣ минуты передъ тѣмъ видѣла. Сама признается, что 
совсѣмъ не имѣетъ памяти, а старое помнитъ очень хорошо.

*
С.-Петербургъ, 22 Іюля 1821.

Реманъ былъ у меня сегодня, сказывалъ, что старуха Кутузова*) 
очень плоха. Она на свадьбѣ у Мадатова обкушалась и врядъ не по
слѣдуетъ ли за княземъ Волконскимъ.

*
С.-Петербургъ, 25 Тюля 1824.

Да, Мадатова Азіатскій ужинъ или вечеръ уходилъ Старуху Ку
тузову. Она обкушалась и простудилась, а въ лѣтахъ это рѣдко про
ходитъ безъ бѣды.— Я не вѣрилъ съ самаго начала Самоубійству Пуш
кина. Онъ, можетъ быть, душу свою погубитъ, а тѣло никогда. Я 
слышалъ, что онъ исключенъ изь списковъ служащихъ, и велѣно жить 
въ деревнѣ у отца. Вотъ и таланты безъ поведенія плохое дѣло. Я 
думаю, ему лѣтъ 25, а карьеру свою кончилъ не весьма лестнымъ 
образомъ. Подлинно, кто съ Воронцовымъ не ужился, тотъ врядъ съ

*) Княгиня Еватернна Ильинична Кутузова-Смоленская, ур. Бибикова. Бе хотѣли 
похоронить рндоиъ съ ея супругомъ, въ Казанскомъ соборѣ; но Государь ые позволилъ.

ІІ, 5 Русскій Архивъ 1903.
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кѣмъ Уживется*). Тургеневъ былъ у меня, тебѣ кланяется и говоритъ, 
что Пушкинъ не исключенъ, а просто отставленъ, и велѣно жить у 
отца въ деревнѣ.

*
С.-Петербургь, 26 Іюля 1824.

Давно я не ходилъ по Мойкѣ; вчера, проѣзжая, видѣлъ, что но
вый Висячій мостъ для Пѣшеходцевъ, который противъ купленнаго 
Почтамтомъ у Раевскаго дома, совсѣмъ почти готовъ. Я думаю, съ 
будущей недѣли уже по немъ можно будетъ ходить. Это весьма сбли
жаетъ насъ съ тою стороною; прежде надобно было идти или на 
Синій или на Поцалуевъ мостъ, а теперь отъ меня къ князю Сергію 
Ивановичу минуты въ двѣ можно дойти. Во многихъ мѣстахъ будутъ 
такіе мосты, а между домомъ, гдѣ жила Вакареско на Фонтанкѣ и Лѣт
нимъ садомъ, ставится зггакій Висячій мостъ для каретъ. Этотъ также 
будетъ очень полезенъ: на него прямо будутъ ѣздить съ Царицынскаго 
луга черезъ садъ. Строеніе противъ дворца, продолженіе Главнаго 
Штаба, идетъ весьма скоро. Если въ этомъ году не совсѣмъ будетъ 
еще подъ крышею, то все немного останется до оной. Ты много здѣсь 
найдешь новаго, а я бы въ Москвѣ еще нашелъ болѣе.

*
С.-Петербургь, 29 Іюля 1824.

Знаю, что Вяземскій деньги получилъ и теперь можетъ себя 
устроить; но дай Боже, чтобъ устроилъ. Это послѣдній его ресурсъ. 
Теперь у него будетъ, хоть немного, но чистый доходъ. Если опять 
надѣлаетъ долговъ, то бѣда ему. Мнѣ его жаль: совершенно бытіе
свое разстроилъ по всѣмъ отношеніямъ.

*
С.-Петербургь, 15 Августа 1824.

Указъ о назначеніи Рибопьера министромъ въ Царьградѣ подпи
санъ, но онъ напередъ поѣхалъ къ себѣ въ деревню и возвратится 
еще сюда по возвращеніи Государя; между тѣмъ Минчіаки будетъ 
повѣреннымъ въ дѣлахъ. Des mauvais plaisants disent que Karneyeff* a 
pris les mines à Mecznikoff et lui a laissé les grimaces. Говорятъ, что 
еще будутъ перемѣны по Министерству Финансовъ, что Кайсаровъ 
(Павелъ) будетъ директоромъ ману Факту рнаго департамента на мѣсто 
Уварова, а ему отдадутъ ассигнаціонный банкъ.

*

*) Въ письмѣ къ А. И. Казначееву самъ А. С. Пушкинъ сознается, что если у ко
го можно находиться подъ начальствомъ въ службѣ, то конечно у Воронцова. Михайлов
ское, мѣсто ссылки Пушкина, принадлежало его матери, а не отцу.
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С.-ІІетербургъ, 16 Августа 1824.

Всѣ вѣсти о перемѣнахъ въ Министерствѣ Финансовъ пустыя, 
кромѣ однакожъ о Карнѣевѣ. Я чаю, его указъ подписанъ; ибо се
годня уже Государь или уѣхалъ, или ѣдетъ. Ожидаю о семъ извѣще
нія изъ Царскаго Села. Прочіе же слухи взялись вѣроятно оттого, 
что Уваровъ ѣдетъ въ отпускъ, и въ его отсутствіе управлять будетъ 
департаментомъ мануфактуръ Кайсаровъ; къ этому же и прочее При
плели. Ты видишь, что и здѣсь выдумываютъ, какъ въ Москвѣ.

*
С.-ІІетербургъ, 19 Августа 1824.

Я, начиная читать въ письмѣ твоемь статью о намѣреніи гр. Ѳед. 
Вас. напечатать переписку свою съ покойнымъ Кутузовымъ, тотчасъ 
сказалъ: напрасно. Радь, что и ты съ симъ мнѣніемъ согласенъ и если 
помѣшаешь графу исполнить его намѣреніе, то ему самому окажешь 
услугу. Впрочемъ, я увѣренъ, что здѣсь ему не дозволятъ печатать. 
Кажется, довольно бы ему и того урока, который получиль, напечатавъ 
свою брошюру *).

*

С.-Петербургъ, 23 Августа 1824.

Спасибо Дмитріеву за доброе обо мнѣ мнѣніе. Я знаю, что точно 
Карамзинъ меня хвалитъ вездѣ; спасибо и ему. Мое дѣло стараться 
всѣмъ угодить и быть полезнымъ, сколько силъ моихъ есть. Я это все 
исполняю съ сердечнымъ удовольствіемъ.

*
С.-Петербургъ, 8 Сентября 1824.

Я часто думаю о встрѣчѣ твоей съ Французами у Срѣтенскихъ 
воротъ въ 12-мъ году, и всегда меня морозъ по кожѣ Подираетъ. Вогъ 
великъ! Онъ Одинъ спасъ тебя1). Съ тѣхъ поръ не могу видѣть длин
наго Фортинія безъ благодарности и, сколько можно, ему помогай). 
Онъ часто ко мнѣ ходитъ, особливо когда ему нужда. Человѣкъ доб
рый. У него теперь сынъ уже офицеромъ.

*
С.-Петербургъ, 18 Сентября 1824.

Вчера показывалъ намъ Егоръ Васильевичъ монетный дворъ, 
возобновленный послѣ пожара, который года съ два или трп тому 
назадъ многое тамъ истребилъ. Паровая машина, сдѣланная здѣсь 
Кларкомъ и имѣющая силу 64-хъ лошадей, Чудесная. Вообрази, что 
половину почти всѣхъ колесъ Монетнаго двора приводитъ въ дѣйствіе 
безъ всякаго шума. Вообще и тутъ, какъ въ Горномъ Корпусѣ, есть

*) Т. е. Правду о пожарѣ Москвы.
г) Подробности этого спасенія намъ доселѣ неизвѣстны.

б*
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что посмотрѣть. При насъ вычеканили медаль на рожденіе нашего 
Государя, и всѣмъ намъ подарилъ по штукѣ директоръ. Съ одной сто
роны изображеніе Екатерины, съ другой она же держитъ младенца въ 
рукахъ, на котораго сіяютъ лучи съ неба съ надписью: даръ небесъ. 
Тамъ мы натурально принуждены былй позавтракать, наглядѣвшись 
всего досыта, также досыта и покушать, такъ что хоть я и сидѣлъ 
за столомъ у своей именинницы Софьи, но ѣсть ничего не могъ. 
Валыпъ замучилъ вопросами всѣхъ тамъ бывшихъ и кончилъ тѣмъ, 
что заказалъ себѣ модель паровой машины въ силу одной лошади и 
за 2000 р. Также собраніе всѣхъ медалей съ самаго начала, на Мо
нетномъ дворѣ выбитыхъ изъ бронзы. Каковъ же нашъ пріятель! Впро
чемъ это не дорого, по 2 р. штука, а ихъ штукъ съ 350. Ему хочется 
со временемъ имѣть ихъ серебромъ; коллекція весьма интересная.

♦

С.-Петербургъ, 23 Сентября 1824.

Сейчасъ пріѣхалъ я отъ своего князя. Онъ съ Каменнаго острова 
переѣхалъ въ городъ, еще разъ, но уже въ послѣдній: съѣздитъ въ 
Царское Село, а тамъ совсѣмъ поселится въ городскомъ домѣ. Я 
поѣхалъ къ нему на минуту, а пробылъ часа съ полтора, мѣшая дѣло 
съ бездѣліемъ. Много онъ мнѣ разсказывалъ анекдотовъ объ Екате
ринѣ. Вотъ бы ему написать собраніе оныхъ.

Сказывалъ ли я тебѣ Парижскіе каламбуры, между прочимъ по
койнаго короля? On lui demandait, quelques jours avant sa mort, le 
mot d ’ordre pour la garde et la parole. Il a pensé un moment et a dit 
S-t Denis (гдѣ ихъ хоронятъ) et Givet (j’y vais). Какъ онъ умиралъ, 
то сказалъ: Louis va mourir, et Charles X paraîtra bientôt. Газеты на
полнены рѣчами, комплиментами, отвѣтами короля, изъ которыхъ бо
лѣе всѣхъ мнѣ понравился тотъ, гдѣ онъ говоритъ: tout се que je
désire c’est qu’on ne s'apperçoive pas du changement de règne.

*
С.-Петербургь, 26 Сентября 1824.

Вчера, только что я собрался въ четыре часа ѣхать обѣдать къ 
Имениннику или лучше сказать именинникамъ, князьямъ Сергіямъ Го
лицынымъ, какъ получилъ изъ Ковны эстафету съ извѣстіемъ, что 
великая княгиня Анна Павловна ускорила свой маршрутъ и сегодня 
уже будетъ ночевать въ Ямбургѣ, а завтра Изволитъ прибыть въ Гат
чину, а надобно ей со свѣтомъ 120 лошадей, да придворнымъ, да вы- 
ѣзжающимъ навстрѣчу ген.-ад. Чернышеву, Голландскому повѣрен- 
ному въ дѣлахъ и пр. и пр. также лошадей много. Чтb тутъ дѣлать. 
Послалъ къ губернатору, тотъ тоже вскочилъ; ибо мы не прежде ждали
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какъ къ 30-му или и еще позже. Онъ поскакалъ тотчасъ на трактъ, 
гдѣ, къ счастью, и у насъ былъ Добровольскій для осмотра дворцовъ.

Вечеромъ ѣздилъ къ Лазареву, возвратился, легъ спать, уснулъ 
крѣпко, какъ вдругъ будятъ. Что такое? Отъ князя изъ Царскаго Села 
придворный лакей. Нечего дѣлать, всталъ. Князь пишетъ, что Импе
ратрица Марія Ѳеодоровна Изволитъ выѣзжать въ Касково навстрѣ
чу 27-го. Вотъ еще надобно 40 лошадей. Сдѣлавъ всѣ нужныя рас
поряженія, отправилъ чиновниковъ куда слѣдовало, отвѣчалъ князю, 
чтобы его успокоить, и легъ въ четыре часа уснуть на часочекъ, ибо 
между тѣмъ пришла Одесская и иностранная почта, и въ пять надобно 
было опять вставать. Вотъ тебѣ всѣ мои почтдиректорскія Похожденія.

Сдѣлай мнѣ одолженіе, увѣдомь меня, какіе у тебя есть журналы, 
какихъ годовъ и если не достаетъ годовъ или номеровъ какихъ-нибудь, 
то именно какихъ. Мнѣ пришла мысль сдѣлать полное собраніе Рус
скихъ періодическихъ изданій, въ чемъ мнѣ помогутъ здѣшніе журна
листы, которые очень меня любятъ. О Сынѣ Отечества я тебѣ сдѣлалъ 
запросъ прежде. Да не заслалъ ли я къ тебѣ какъ-нибудь ошибкою 
Сибирскаго Вѣстника? Не могу отыскать нѣсколько номеровъ. Сѣвер
ную Почту имѣю полную: купилъ за безцѣнокъ на Апраксиномъ дво
рѣ, mon bazare ordinaire.

*
С.-Петербургъ, 27 Сентября 1824.

Сегодня мои хлопоты кончатся, ибо сегодня всѣ пріѣдутъ въ Гат
чину; но это еще только вечеромъ, а теперь все еще продолжаются 
мои безпокойствія, несмотря на всѣ взятыя мѣры. Непріятно будетъ, 
если окажется какая-нибудь неисправность: все-таки падетъ на меня, 
а мнѣ отсюда какъ предупреждать того, что не могу предвидѣть? Но 
Вогъ милостивъ, всегда всѣ подобные случаи сходили съ рукъ благо
получно; такъ и теперь Онъ меня не оставитъ. А ночью таки раза съ 
два разбудили. Досадно, что идетъ дождь и могутъ испортиться дороги, 
особливо боковая до Гатчины.

Хотѣлъ бы отправить къ тебѣ Mémoires de Fouché, но гр. Гурь
евъ взялъ читать, слѣдовательно не прежде, какъ черезъ нѣсколько 
дней получить. Довольно любопытно. Я писалъ къ Шредеру, чтобы 
онъ и вторую часть прислалъ, когда выйдетъ.

*
С. Петербургъ, 29 Сентября 1824.

Все обошлось благополучно, недостатка въ лошадяхъ не было 
ни императрицѣ, ни великой Княгинѣ, и въ Суботу къ обѣду всѣ пріѣ
хали въ Гатчину къ обѣду часу въ пятомъ. Слава Богу; а при-
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знаться, я не былъ покоенъ, пока Родофиникинъ, провожавшій ее пред
водитель дворянства и Добровольскій не пріѣхали ко мнѣ съ симъ 
пріятнымъ извѣстіемъ изъ Гатчины. Великая княгиня Марія Павловна, 
говорятъ, будетъ сюда въ Февралѣ. Анна Павловна пробудетъ здѣсь 
нѣсколько мѣсяцевъ. Принцъ Оранскій возвратится въ Голландію и 
послѣ опять пріѣдетъ за нею.

Не знаю, гдѣ бы достать портретъ адмирала Ушакова, но поста
раюсь; а конечно хорошо бы его имѣть при книгѣ1). Да, братъ, экую 
старину ты вспомнилъ! Какъ мы играли съ тобою въ Вильнѣ комедію. 
Кажется, не такъ-то давно было; а какъ оглянуться назадъ, такъ много 
лѣтъ уплыло. Вчера я былъ вечеромъ сперва у своихъ Голицыныхъ, 
а послѣ у Гурьева, гдѣ игралъ въ вистъ и проигралъ 80 рубликовъ. 
Не хорошо, а хуже еще, что игралъ съ гр. Марковымъ, который все 
забываетъ и только что не спитъ. Куда онъ вдругъ опустился! Il est 
tout-à-fait tombé dans l’enfance. Куда Дѣвался умъ, острота, все пропало!

Я ожидаю сегодня къ себѣ Потемкина; хочется кончить съ Гости- 
лицами, которыя мнѣ надоѣли пуще, гораздо пуще горькой рѣдьки. (Эту 
я люблю). Устроивъ это дѣло для Разумовскаго, Подумаю, какъ бы от
дѣлаться отъ его дѣлъ. Право, не имѣю времени, а запускать ихъ я 
не соглашусь: они же и безъ того не въ цвѣтущемъ состояніи.

*
С.-Петербургъ, ЗО Сентября 1824.

Вотъ и Голландскій повѣренный въ дѣлахъ приходилъ благода
рить, что увѣдомилъ его о скоромъ пріѣздѣ въ Гамбургъ принца Оран
скаго и что его тотчасъ отсюда отправилъ, иначе бы онъ никакъ не 
поспѣлъ. Говорятъ, что великая княгиня здорова и очень весела. Когда 
будутъ въ городѣ, неизвѣстно, но я чаю не скоро: вѣроятно не прежде 
возвращенія Государя сюда дворъ переѣдетъ.

*
С.-Петербургъ, 3 Октября 1824.

Третьяго дня, въ Царскомъ Селѣ, въ слободѣ противъ оранжерей, 
загорѣлось въ домѣ купца Мотылева, у коего Лавочка, и сгорѣло пять 
домовъ. Пожаръ продолжался почти цѣлую ночь. Врокеръ мнѣ сказы
валъ, что отсюда посланы были трубы съ трехъ частей. Онъ тамъ не 
былъ, а гр. Михаилъ Андреевичъ *) остался до шести часовъ утра. Мы 
всѣ здѣсь въ большомъ были испугѣ, пока не узнали точно, что го
ритъ, помня третьегодничное несчастье, отъ котораго Боже упаси.

V) Это книга Метаксы: „Исторія Греческихъ происшествій".
2) Милорадовичъ.
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Съ Потемкинымъ*) я почти кончилъ за 920 т., и пошлины на его 
счетъ. Иной скажетъ: куда дешево! И точно, не дорого за 1600 душъ; 
но надобно принять въ соображеніе и положеніе мужиковъ, и наше 
положеніе, требующее немедленно денегъ, чтобъ заплатить самые нуж
нѣйшіе долги, да и то, что имѣніе прекрасное, но принадлежитъ тремъ. 
Какъ его дѣлить? Какъ имъ управлять? Да и кому взять на себя эту 
обузу? Также надобно было не упускать Потемкина; иначе кто бы 
купилъ? Наплакались бы и съ имѣніемъ; у кого есть столько чистыхъ 
денегъ? Tout bien considéré, ma consience est parfaitement nette, et je 
suis convaincu encore d’avoir rendu un grand service à Razoumovsky 
dans l’état où se trouvent ses finances et vû tous les payements que 
nous avons à faire. On a déjà envoyé l’ordre de prendre sous tutelle 
la terre de Ropsk pour 50 m. r. d ’intérêts qu’il aurait dû payer depuis 
longtemps. Et cependant il est possible encore qu’il me gronde, car 
c’est ainsi que les choses vont dans ce monde. Такъ какъ изъ всякаго 
дѣла долженъ я непремѣнно извлечь какую-нибудь пользу для имѣю
щихъ нужду въ пособіяхъ, то и тутъ, ударя по рукамъ, выпросилъ я 
у Потемкина (и онъ обѣщалъ) рублей съ тысячу для бѣднаго семей
ства, en lui disant que commencer une affaire de ce genre par une 
bonne action lui portera bonheur. Это истинно-бѣдное семейство: Map- 
тыновы, которые начинаютъ уже крѣпко нуждаться, такъ что я дол
женъ давать рублей по 50 отъ времени до времени, когда дойдетъ, что 
не на что купить чѣмъ пообѣдать. Вогъ мнѣ далъ эту мысль и бла
гословилъ ее.

*
С.-ІІетербургь, 4 Октября 1824.

Я тебѣ вчера послалъ медаль, которую ты желалъ имѣть. Когда 
Императрица Марія Ѳеодоровна осматривала монетный дворъ, то при 
ней вычеканили и подали ей двѣ медали. Первую эту, представляю
щую рожденіе Государя съ надписью даръ небесъ и вторую, на Швед
скій миръ, ею самою сочиненную, и которую также я тебѣ пришлю, 
съ надписью Александръ Благословенный. Сблизь эти двѣ надписи и уви
дишь, какъ онѣ справедливы и кстати.

Бехтѣевъ вчера пріѣхалъ ввѣрить мнѣ, что онъ женится и только 
что получилъ согласіе отца, матери и самой невѣсты. Сегодня пишетъ 
онъ къ своему отцу, въ согласіи коего отнюдь не сомнѣвается. Дай 
Богъ ему: добрый малый. Забылъ сказать тебѣ главное, на комъ онъ 
женится? На старшей дочери гофмейстера Демидова, внучкѣ князя Пе
тра Васильевича Лопухина. Въ Гатчинѣ готовятся Французскіе спекта-

*) Александромъ Михаиловичемъ, «упавшимъ знаменитые нѣкогда Гостинцы .
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кли, отъ коихъ Майковъ въ большихъ заботахъ. Многіе актеры уѣха
ли; не зааетъ, кѣмъ замѣнить. Вотъ подлинно l ’impressario in angusto. 
Въ будущую Суботу будетъ въ Католической церкви большая пани
хида по Лудвигъ 18. Повѣренный въ дѣлахъ прислалъ мнѣ билеты. 
Надобно ѣхать послушать requiem Моцарта.

*
С.-Петербургъ, 7 Октября 1824.

Горголи поручилъ не знаю какому-то своему родственнику по
бывать у меня и сказать, что дочь его помолвлена въ чужихъ кра
яхъ за сына гр. Витгенштейна, служащаго въ канцеляріи графа Не- 
сельроде. Свадьба будетъ въ Тульчинѣ, куда всѣ они ѣдутъ.

*
С.-Петербургъ, 8 Октября 1824.

Графъ Воронцовъ возвратился въ Одессу. Костаки пишетъ, что они 
испугались, видя его: такъ его Измучила лихорадка Крымская. Вотъ 
тебѣ и славные климаты! И въ нихъ не безъ бѣдъ. Онъ въ будущемъ 
мѣсяцѣ намѣревается быть сюда.

*
С.-ІІетербургъ, ІО Октября 1824.

Здѣшній актеръ Каратыгинъ женится на дѣвицѣ Колосовой мень
шой, сестрѣ (говорятъ, дочери) дѣвицы Колосовой старшей. Отъ нихъ 
долженъ пойти родъ хорошихъ актеровъ, ибо оба они играютъ хорошо. 
Вотъ какъ мы бѣдны новостями, что кромѣ этой нечего сказать.

*
С.-Петербургъ, ІІ  Октября 1824.

Воронцовъ пишетъ изъ Одессы отъ 3-го: Les Kotchoubey vien
nent d’arriver, la  c-sse part dans 10 jours pour P. bourg (въ самую 
распутицу). Ils se portent bien. Il y a ici des nouvelles de Constanti
nople de Mardi passé (10 jours), qui paraissent confirmées par des 
vaisseaux arrivés hier et qui n ’ont été que 3 et 4 jours en route. P ar 
ces nouvelles il paraîtrait que la flotte du capt.-pacha est rentrée faible 
et battue, et on assure que le pacha d’Egypte a eu sa part de la dé
faite. G ibraltar a sauté en l’air» (видно, это имя паши).

Охъ, опять помѣшали! Львовъ пріѣзжалъ проститься, ѣдетъ се
годня въ Москву. Я ему поручилъ тебѣ поклониться, если встрѣтитъ. 
Также собирается сегодня или завтра отсюда къ вамъ выѣхать гра
финя Чернышова. Выбрали дорогу! Съ ея здоровьемъ она до Ц. Села 
не доѣдетъ. Теперь и здоровому трудно выдержать путь до Москвы. 
Почты наши очень опаздываютъ.

*
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С.-ІІетсрбургь, О Ноября 1824.

Дворъ переѣхалъ. Третьяго дня Государь изволилъ осматривать 
все, что въ его отсутствіе сдѣлано, а вчера и я съ женою ѣздилъ 
черезъ новый Висячій мостъ, что на Фонтанкѣ у Лѣтняго сада. Под
линно, прекрасно; а что еще превосходнѣе, это tête-de-pont противъ пло
щади и монумента Суворова, гдѣ будетъ перенесенъ мостъ. Чудесно 
какъ отдѣлано, и какая рѣшетка прекрасная, какіе Фонари! Много по
слѣ тебя у насъ новаго.

*
(^.-Петербургъ, 7 Ноября 1821.

Цѣлую ночь дулъ и еще дуетъ сильный морской вѣтеръ, канавы 
очень наполнились, и вѣроятно въ Коломнѣ и улицы залило. Врсмя 
продолжается дурное.

Неизвѣстно еще, когда будетъ представленіе великимъ Княгинямъ. 
Дамы весьма Хлопочутъ о нарядахъ. Надобно еще ѣхать въ ломбардъ 
перезакладывать бриліанты Киселева; эта операція также возметъ у 
меня часа полтора; право, какъ начинать утро, то не знаю, какъ спра
виться со всѣми дѣлами.

І І  часовъ утра и б минутъ.

Съ тѣхъ поръ, чтб началъ письмо, вода такъ сильно умножилась, 
что мы окружены ею, Мойка вышла изъ береговъ. Тамъ гдѣ живетъ 
Кривошапкинъ, я велѣлъ изъ антресолей перейти людямъ наверхъ; въ 
домѣ, чтб противъ меня, вода начала входить въ Подвалы. Ужасно! 
Англійская набережная вся въ водѣ, мостъ еще держится. Туда я до
ѣхалъ, а оттуда принужденъ былъ стать на дрожки, вода по ступи
цы, насилу добрался домой. Бѣдные люди!

12 часовъ ІО минутъ.

Мои сѣни и нижняя площадка лѣстницы въ водѣ. Экспедиція вся 
также, такъ что проходить нельзя. Слава Богу, что я успѣлъ Пере
несть всѣ капиталы вверхъ. Во всѣхъ почтальонскихъ комнатахъ вода. 
Улица наша какъ быстрая рѣка, дворъ полонъ воды. Столбиковъ не 
видать на улицахъ. Боже мой, чѣмъ это кончится! Сколько погибнетъ 
бѣдныхъ людей!

12 часовъ 15 мипутъ.

Чиновники перебрались ко мнѣ наверхъ, ибо по Столамъ уже 
нельзя ходить.

2 часа.

Вѣтеръ не утихаетъ. Вода сильно прибываетъ. Всѣ улицы напол
нены дровами, бревнами. По Большой Морской Пронесло барку. Буточ- 
ники на крышкахъ своихъ будокъ. На улицѣ у насъ волны, страшно 
смотрѣть. Изъ тяжелой экспедиціи въ окошко на веревкахъ вытащили
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чиновниковъ въ верхніе этажи. Мои лошади переведены въ первый 
этажъ, въ сѣни, гдѣ живутъ люди. Экипажи, я думаю, всѣ будутъ из
гаженье Никогда еще такой бѣды не было. Въ домамъ напротивъ не 
видать уже оконъ въ rez-de-cliausse'e. Страшное на всѣхъ уныніе. 
Сколько послѣ будетъ больныхъ и какіе ужасные всѣмъ убытки!

2 часа съ половиною.

Слава Богу, кажется, вода начинаетъ убавляться; по крайней 
мѣрѣ не прибавляется и становится тише.

5 часовъ.

Слава Богу, вода сошла, Тротуары чисты, но наполнены дровами; 
на улицѣ есть еще вода, но не болѣе какъ на четверть аршина. Не 
знаю, какъ отправить почты; но отправлять надобно.

Внизу у меня много печей размыло. Какой ужасный день! Пойду 
заниматься почтами.

*
С.-Петербургъ, 8 Ноября 1824.

Наводненіе надѣлало вездѣ ужасныя бѣды, мой милый и любез
нѣйшій другъ: снесло мосты, перенесло барки на улицы, въ Лѣтній 
садъ, въ коемъ старыя деревья лежатъ десятками; на биржѣ множество 
испорчено товару; говорятъ, сахару одного на 5 милліоновъ. Много 
погибло людей. Вода была аршиномъ съ четвертью вершкомъ выше 
чѣмъ въ 1777 году. Только и слышно о несчастныхъ случаяхъ. Сла
ва Богу, у меня никто не погибъ; но весь низъ, гдѣ жили почтальонъ! 
и гдѣ экспедиціи, перековерканъ, подняло полы, истребило Печки, так
же и въ школѣ. Въ Ораніенбаумѣ и въ Стрѣльнѣ много снесло домовъ, 
а иные съ людьми, въ море. Внизу у меня вода въ комнатахъ была 
на 1»/4 аршина, а на улицѣ болѣе двухъ аршинъ; въ домѣ, гдѣ Кри- 
вошанъ, сдишкомъ на 3 аршина поднялась. Вообрази, что на боль
шой набережной даже сбило въ нѣкоторыхъ мѣстахъ гранитный ба
люстрада

*
С.-Петербургъ, І І  Ноября 1824.

Въ Кронштадтѣ, говорятъ, снесло въ море домовъ съ 18, и въ 
нѣкоторыхъ были люди. Мы теперь бьемся съ нашими нижними эта
жами; трудно найти Печниковъ и работниковъ и потому, что всѣмъ 
они нужны, и потому, что уже убралась большая часть домой въ де
ревни. На Литейной почти не было воды, а на Владимирской, въ Ям
ской, совсѣмъ ея не было. Туда старались спасать лошадей, коихъ 
однакожъ довольно погибло. Каменный островъ очень пострадалъ; въ 
Петергофѣ, говорятъ, снесло Monplaisir, а въ Галерной гавани ужа-
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оно что происходило. На Невѣ несло мимо дворца барку съ сѣномъ 
совсѣмъ утопавшую и на ней 9 человѣкъ, просившихъ о спасеніи. 
Государь послалъ спасать ихъ г. - а. Бенкендорфа, который былъ 
тогда дежурнымъ; по горло въ водѣ шелъ онъ до дежурнаго катера, 
но взобрался на него. Его понесло, потеряли его изъ виду и цѣлый 
день въ большомъ были на счетъ его безпокойствѣ; но онъ былъ 
столько счастливъ, что догналъ барку, несмотря на ужасную бурю, 
спасъ всѣхъ людей и очутился въ большомъ гошпиталѣ около второго 
этажа, куда ихъ всѣхъ и втащили и тѣмъ спасли. Прежде третьяго 
часа ночи не могъ онъ плыть назадъ, ибо вѣтеръ противный и волне
ніе было ужасное. Государь ему пожаловалъ табатерку съ портре
томъ и 50 т. р. Гр. Милорадовичъ, разъѣзжая на катерѣ двѣнадцати- 
весельномъ по бульвару и Невскому проспекту, также спасъ человѣкъ 
до 100, иныхъ снялъ съ деревьевъ, другихъ вытащилъ изъ нижнихъ 
этажей. Сердце содрогается и теперь, какъ вспомнишь ужасную эту 
картину. Дивовъ, бывшій Вице - губернаторомъ, ѣхалъ въ каретѣ въ 
Морской, какъ вдругъ хлынула вода. Онъ совсѣмъ было утонулъ, его 
втащили въ окошко въ домъ Жерве. Вода съ такою быстротою поды
малась, что всѣхъ застигла врасплохъ. Богъ помиловалъ насъ и 
дозволилъ намъ спасти всѣхъ людей, а у насъ ихъ въ нижнихъ эта
жахъ съ бабами и дѣтьми не одна сотня. Теперь все это живетъ въ 
верхнихъ этажахъ съ чиновниками; боюсь, чтобъ отъ тѣсноты не сдѣ
лались болѣзни. Государь уже пожаловалъ милліонъ на вспомощество
ваніе тѣмъ, кои наиболѣе нуждаются; кромѣ того всякъ старается 
помочь по возможности страждущимъ. Мятлевъ - сынъ1) съ Реманомъ, 
Венингомъ и прочими наняли большія комнаты, наставили кроватей и 
будутъ тамъ собирать, Лѣчить и содержать больныхъ, которыхъ нату- 
рально много. La beinfaisance а un grand champ et, il faut être juste, 
chacun contribue au secours des malheureux autant que ses moyens lui 
perm ettent.—Здѣсь получено извѣстіе, котораго никакъ не ожидали: 
Прусскій король женился на дочери Англійскаго генералъ-лейтенанта 
гр. Гараха (Harrah). Ей данъ титулъ p-sse de Liegnitz.

Въ Парижъ назначенъ чрезвычайнымъ посломъ для поздравленія 
Карла X князь Петръ Михайловичъ.— Всѣ залы въ домѣ Строгановой 
наполнены платьями, Матеріями, кои развѣшаны и сушатся. Все было 
въ водѣ. Такъ и во всѣхъ домахъ, гдѣ кладовыя внизу.

С.-Петербургъ, 12 Ноября 1824.
Вчера былъ у меня Карнѣевъ. У него въ Корпусѣ*) никто не по

гибъ, но много перековеркано; за то на чугунномъ заводѣ, что за

*) Иванъ Петровичъ, сочинитель „Сенсацій госпожи Курдюковой“.
*) Въ Горномъ Корпусѣ.
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ЕкатерингоФомъ, множество пропало народа. Онъ третьяго дая тамъ 
пробылъ цѣлый день, шестьдесятъ тѣлъ самъ видѣлъ; а всего не До
ищутся 147 человѣкъ, кои вѣроятно всѣ погибли. Манычаръ туда 
ѣздилъ вчера и видѣлъ множество тѣлъ, по мѣрѣ какъ ихъ отыски
вали въ развалинахъ деревяннаго строенія, которое все снесло и 
уперло о каменный заводъ; всѣ тутъ бывшіе узнавали кто своего 
отца, кто брата, кто дочь, кто мать; вой престрашный и сцена 
ужасная, такъ что онь не могъ долѣе оставаться, пришелъ ко мнѣ въ 
величайшемъ смятеній. Только и слышишь безпрестанно, что позабы
тый подробности! Карнѣевъ самъ, было, попался въ бѣду: его захвати
ла вода на улицѣ, и онъ не могъ сыскать себѣ спасенія иначе, какъ 
бросившись въ рынокъ на Васильевскомъ острову, а оттуда переѣхалъ 
на лодкѣ въ домъ къ Мяснику, гдѣ пробылъ до десяти часовъ. Лазаревъ 
поѣхалъ изъ канцеляріи на Дрожкахъ, наконецъ поплыли дрожки, онъ 
со своимъ Кучеромъ отпрягъ лошадей и сѣли верхомъ; но его лошадь 
споткнулась, онъ упалъ въ воду, скрылся, но опять вынырнулъ; тутъ 
его кучеръ схватилъ за воротъ, вытащилъ и внесъ въ домъ какой-то, 
гдѣ его привели въ чувство. Чуть было не погибъ и теперь боленъ. 
Къ намъ Вогъ былъ милостивъ. Не могу понять, какъ въ кучѣ жен
щинъ и дѣтей, живущихъ у насъ въ нижнихъ этажахъ всѣхъ домовъ, 
которые всѣ были аршина на два съ половиною въ водѣ, никто не 
утонулъ; какъ изъ множества почтальоновъ, развозившихъ въ то 
время письма, никто не погибъ. Многіе вплавь почти пріѣхали домой. 
Не могу даже пожаловаться, чтобъ много было больныхъ. Не смотря 
на всѣ ихъ просьбы, я имъ никакъ не позволяю переходить въ свои 
жилища въ низъ, гдѣ величайшая еще сырость; за то всѣ теперь въ 
верхнихъ этажахъ какъ сельди въ бочкѣ.— Бѣдные Тургеневы пустились 
сегодня въ Москву. Какъ-то доѣдутъ и найдутъ ли въ живыхъ ма- 
тушку свою! Жихаревъ пишетъ, что ей хуже, Мудровъ самъ ихъ зо
ветъ.—Журналисты доставили ко мнѣ всѣ недостающія части Соревно- 
вателя, Благонамѣреннаго, Сѣвернаго Архива и Отечественныхъ Запи
сокъ. Я хочу все Переплесть подъ одинъ манеръ; такъ пришли мнѣ 
прежніе года этихъ журналовъ.

*
С.-ІІетербургъ, 13 Ноября 1824.

Бѣдные Тургеневы уже не застали своей матери. Жихаревъ мнѣ 
пишетъ, что она скончалась. Они опоздаютъ также и къ Похоронамъ, 
но Поклонятся ея гробу и исполнятъ, сколько отъ нихъ зависитъ, долгъ 
сыновній. Вотъ и этой Старушки не стало! Вотъ такъ-то по Немногу 
все стирается съ лица земли, такъ что и наше несчастное происше
ствіе забудется; но доселѣ оно одно у всѣхъ въ сердцѣ и на языкѣ.

Библиотека "Руниверс"



КЪ ЕГО БРАТУ. НОЯБРЬ 1824. 77

Нельзя не благословлять милосердаго нашего Государя за всѣ 
мѣры, пріемлемыя къ облегченію участи пострадавшихъ. Видно, что 
всѣ онѣ внушаются его сердцемъ. Прочитай рескриптъ его къ князю 
Куракину. Сверхъ сего комитета, вспомогательныя общества вездѣ 
составляются, и первая помощь вѣроятно уже всѣмъ дана. Одна изъ 
благодѣтельныхъ мѣръ та еще, что цѣну на главнѣйшіе припасы не 
дозволено возвысить, хлѣбъ въ своей цѣнѣ, говядина тоже, и соль, ко
торая, было, весьма возвысилась оттого, что много ея истреблено, изъ 
казенныхъ магазиновъ отпускается по умѣренной цѣнѣ. Теперь всѣ 
видятъ, какъ благодѣтельно правительство.

Государь объѣзжаетъ мѣста Претерпѣвшій и этимъ доставляетъ 
величайшее утѣшеніе пострадавшимъ. Новыхъ подробностей не знаю; 
но говорятъ, въ Кронштадтѣ принесло па улицу линейный корабль. 
Здѣсь понемногу городъ очищается, мосты возстановляютъ^, и все при
ходитъ въ порядокъ. Театры заперты впредъ до приказанія, и это очень 
хорошо: иначе бы, можетъ быть, нашлись люди, кои, посреди общей 
горести, пошли смѣяться Французскимъ Фарсамъ. Баронесса Строгоно
ва умерла въ Дрезденѣ. Двое сыновей ея, графъ и баронъ, женатый 
на Кочубеевой*), поѣхали къ ней, узнавъ, что она опасно больна, по 
также, какъ и добрые Тургеневы, не Застанутъ.

*
(^.-Петербургъ, 14 Ноября 1824.

Вчера утромъ былъ морозъ; думали, что рѣка станетъ, берегъ 
Васильевскаго острова началъ было замерзать, послѣ обѣда не было 
уже перевоза; но къ вечеру пошелъ дождь, продолжался цѣлую ночь, 
и теперь, вмѣсто зимы, опять сдѣлалась осень грязная, Туманная и 
сырая. Вчера утромъ заѣхалъ ко мнѣ кн. Александръ Николаевичъ еъ 
пріятнымъ извѣстіемъ, мой милый и любезнѣйшій другъ. Я ему пред 
ставлялъ о необходимости тотчасъ приступить къ вспомоществованіи) 
чиновниковъ, лишившихся всего, пожитковъ, платья и не имѣющихъ 
теперь ни пріюта порядочнаго, ни сухого платья. Дѣло идетъ не о воз
награжденіи имъ всѣхъ потерь и убытковъ, а только дать имъ на пер
вый случай что нибудь, чтобы они съ семействами не погибли. Сумму 
эту можно взять изъ остатковъ, коихъ у насъ всегда довольно. Я про
силъ его поспѣшить разрѣшеніемъ. Онъ вчера же нарочно ѣздилъ

*) Т. е. Александръ Григорьевичъ. Отецъ ихъ, баронъ Григорій Александровичъ, 
пожалованъ графскимъ титуломъ съ нисходящимъ потомствомъ уже въ царствованіе Ни
колая Павловича; а до того графомъ былъ только старшій изъ пяти сыновей его, Сер
гій Григорьевичъ, женатый на Графинѣ Натальѣ Павловнѣ Строгановой. Умершая въ 
Дрезденѣ мать ихъ—баронесса Анна Сергѣевна, ур. княжна Трубецкая.
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для доклада о семъ къ Государю, который тотчасъ и съ удовольствіемъ 
на сіе согласился. Князь у меня и подписалъ мнѣ предписаніе, слѣдо
вательно теперь могу я начать дѣйствовать; а  не то приходилъ мнѣ 
матъ: всѣ свои деньги роздалъ, а потерпѣвшихъ изъ чиновниковъ еще 
много осталось, коимъ бы я не могъ помочь. Иному теперь 25 р. до
роже чѣмъ послѣ 100.

*
С.-Петербургъ, 17 Ноября 1824.

Вѣрное свѣдѣніе о бывшихъ наводненіяхъ, по наблюденіямъ Адми
ралтейства.

Въ 1755 году Октября 7-го дня 7 Фут.
> 1777 > > 5-го > 9 > І І  дюйм.
> 1802 » > > > 7 > 5 >
> 1824 > Ноября 7-го > 13 > 4 >

*
С -Петербургъ, 17 Ноября 1824.

Говорятъ, что пожертвованія въ пользу пострадавшихъ прости
раются уже слишкомъ на три милліона. Духовенство доставило 700 т. 
изъ экономической своей суммы, графъ Шереметевъ еще 50 т., графъ 
Аракчеевъ 20 т., Англійскій клубъ ІО т. Всѣ сословія стараются по
мочь. Вчера еще новая была отъ полиціи повѣстка, Доказывающая 
попеченіе благотворнаго правительства: велѣно всѣмъ тѣмъ, кои за
ложили шубы или другія теплыя одежды въ Ломбардѣ, идти получить 
ихъ безъ платежа ни процентовъ, ни капитала за оныя. Истинно мѣра 
самая благодѣтельная и полезная.

*
С.-Петербургъ, 21 Ноября 1S24.

Не стало Ѳедора Петровича Уварова! Онь скончался вчера въ 
часъ пополудни ко всеобщему сожалѣнію. Наканунѣ еще говорили, 
что ему лучше; вечеромъ онъ сидѣлъ, разговаривалъ, имѣлъ всю свою 
память, только глаза покрыты уже были туманомъ, и онъ ничего почти 
не могъ видѣть. Государь былъ у него вечеромъ и въ пять часовъ 
утра; въ это время ему было лучше, но вскорѣ послѣ того, т. е. ча
совъ въ девять, князь Волконскій нашелъ его лежащаго въ Забытіе 
а тамъ испустилъ онъ послѣднее дыханіе*). Лучшій его панегирикъ 
тотъ, что онъ никогда никому ничего худого не сдѣлалъ, а добра

*) Ѳ. П. Уваровъ ж иіъ и умеръ въ Зимнемъ дворцѣ. За нимъ, въ послѣдніе его 
дни, ухаживалъ его дальній родственникъ С. С. Уваровъ, который и видалъ у него Им
ператора Александра Павловича, удрученнаго скорбью по кончинѣ С. Д. Нарышкиной и 
выражавшаго предчувствіе своей близкой кончины, которую онъ сближалъ съ Петербург
скимъ наводненіемъ, бывшямъ передъ его рожденіемъ, въ 1777 году.
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весьма многимъ. Нѣтъ здѣсь человѣка, который бы не сожалѣлъ о 
немъ искренно. Я чистосердечно раздѣляю всеобщее сожалѣніе. Да по- 
мянетъ его Господь Вогъ во Царствіи Своемъ! Публика многихъ назна
чаетъ ему въ преемники; но вѣроятно, какъ то обыкновенно бываетъ, 
всякій назначаетъ своего, иные графа Петра Александровича Толстого. 
Государю очень должна быть чувствительна эта потеря.

♦
С.-Петербургъ, 24 Ноября 1824.

Уварова завтра перевозятъ въ кавалергардскую церковь. Отту
да, говорятъ, перевезутъ въ Четвергъ въ Казанскій соборъ, тамъ от- 
поютъ и повезутъ въ Невскій монастырь. Все это будетъ происходить 
съ большимъ парадомъ. Войска будутъ подъ ружьемъ, а провожать 
будуть гробъ конница и артилерія.

Многіе мнѣ говорили съ удивленіемъ, какъ цензура могла пропу
стить предисловіе Метаксы. И что онъ привязался къ РаФФанеллію, ко
торый часто вралъ! Въ Пукевилѣ болѣе правды. Многое у Метаксы 
не такъ. Строгановъ не былъ уже три мѣсяца въ Царьградѣ, какъ 
случилась смерть патріарха. Также мѣшаетъ онъ Мурзіевыхъ женъ 
и пр. Пустое также, чтобъ въ Турціи были только янычары и эмиры. 
Многое надобно будетъ ему переправить. Я, можетъ быть, тебѣ достав- 
лю кое-какія свѣдѣнія или замѣчанія, на кои можешь положиться и 
его поправить.

С.-Петербургъ, 26 Ноября 1824.

Вчера я ровно въ два часа воротился домой, мой милый и лю
безнѣйшій другъ. Лонгиновъ спорилъ, а вышло по моему, что мы бы 
могли часомъ позже ѣхать и все бы еще пріѣхали рано.

Впрочемъ было весело, всѣхъ своихъ знакомыхъ видѣлъ и та
кихъ, кои рѣдко встрѣчаются; послѣ смотрѣли дамъ, въ числѣ коихъ 
и моя мадамъ была. Во время ожиданія у великой княгини Анны Пав
ловны, которая живетъ за Эрмитажемъ въ Шепелевскомъ дворцѣ, 
осмотрѣлъ я у Дау всѣ портреты, за то и усталъ порядочно. Вели
кія княгини очень были милостивы. Марія Павловна долго со мною 
говорила. Je suis bien aise de vous revoir, j ’avais un besoin de vous 
remercier pour m ’avoir tellement rapprochée de maman. Grâce à vos 
arrangements, je  reçois ses lettres le troisième jour. Mettez vous à ma 
place et jugez combien je suis heureuse de cette grande célérité. Elle 
a dû vous coûter beaucoup de peine? Vous avez dû employer beaucoup 
de soins? Mais vous avez aussi une grande jouissance dans toutes celles 
que vous procurez. Votre zèle a surmonté les difficultés que vous avez 
sûrement rencontrées. Il ne s’est pas démenti dans cette occasion com
me dans toutes celles où vous avez pu seulement en donner des preu ■ 
ves à l’Empereur. Я было на Фразы, да не приготовясь на столько
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милостей, не зналъ что отвѣтить. Анна Павловна говорила по-русски, 
также весьма милостиво. Она удивляется также скорости почтъ и пр. 
Эти конФиденціи я однакоже дѣлаю тебѣ, для тебя только.

Меншиковъ по просьбѣ отставленъ. Сабанѣеву благодарность; но 
это, кажется, уже въ приказахъ. Киселевъ долженъ теперь быть въ 
Тульчинѣ. Онъ мнѣ писалъ изъ Парижа наканунѣ отъѣзда отъ 2 (14) 
Ноября, обѣщалъ прислать новыхъ книгъ; станемъ читать.

Раевскій уволенъ въ отпускъ безсрочно, корпусъ же его отданъ 
теперь г.-адъютанту кн. Щ ербатову4). Депрерадовичъ, какъ старшій, при
нялъ команду надъ гвардейскимъ корпусомъ; но полагаютъ, что это 
на время, а на его мѣсто временнымъ военнымъ губернаторомъ на 
Петербургскую Сторону назначенъ Паскевичъ. Кайсаровъ утвержденъ 
управляющимъ департамента мануфактуръ на мѣсто Уварова. Этотъ 
остается въ Академіи и при банкахъ. Говорятъ, заводится здѣсь стра
ховая контора. Это дѣло славное, о которомъ я графу Гурьеву четыре 
года уже какъ говорилъ.

*
С.-Петербургъ, 28 Ноября 1824

Государь со всею свитою своею провожалъ вчера тѣло Уварова 
отъ кавалергардской церкви до Невскаго монастыря, слѣдуя за гро
бомъ верхомъ. Всѣ видѣвшіе его говорятъ, что очень былъ печаленъ, 
проводилъ гробъ до могилы и посыпалъ его землею. Такъ какъ цере
монія пошла поздно изъ кавалера церкви и шла долго, то одинъ изъ 
ожидавшихъ подъ Невскимъ старый кавалергардъ сказалъ: «первый 
разъ еще нашъ добрый генералъ заставляетъ насъ ждать». Это дока
зываетъ, какъ онъ всегда былъ исправенъ по службѣ. Много очень 
было на Похоронахъ, Онъ, говорятъ, оставилъ 400 т. р. на заведеніе 
и содержаніе около Пулковской горы дома для сиротъ гвардейскихъ и 
на монументъ гвардіи на томъ же мѣстѣ. Бехтѣевъ себя и тутъ пока
залъ тѣмъ, чтб онъ есть: забывъ свою невѣсту, онъ всѣ дни опасно
сти и до самой смерти ни днемъ ни ночью не оставлялъ своего бла
годѣтеля*).

*
С.-ІІетербургь, 2 Декабря 1824.

Принцъ Оранскій и великій князь Николай Павловичъ*) отправи
лись въ путь въ ночь съ Суботы на Воскресенье. Гр. Михаила Семе
новича ожидаютъ сюда въ семъ мѣсяцѣ. О днѣ выѣзда онъ мнѣ ничего

*) Квязю Алексѣю Григорьевичу Щ ербатову (впосіѣдствіи Московскому генералъ- 
губернатору). Н. Н. Р аев ск ій -о тец ъ  „Демона".

*) Въ слѣдующемъ году Александръ Бехтѣевъ напечаталъ особою книгою „Некро
логіи) Ѳ. П. Уварова14.

3) Узнавъ за границею о наводненіи, Николай Павловичъ на короткое время прі
ѣзжалъ въ Петербургъ.
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не пишетъ, а говорятъ, писалъ Лонгинову, что выѣдетъ 12-го. Онъ 
прислалъ на пострадавшихъ 5000 p., а жена его 3000. Гурьевъ Одес
скій оставляетъ свое мѣсто и, кажется, уже выѣхалъ сюда или въ Мо
скву. Очень дѣлаетъ худо.

*
С.-Петербургь, 5 Декабря 1824.

Ростопчинъ ожидается. Il ne faut pas de centaines (le milliers pour 
remédier aux maux de l’inondation. Heureusement, non; mais cependant 
il ferait bien d'envoyer son contingent. Онъ вѣрно отъ другихъ не От
станетъ. Какой вздорті у васъ выдумываютъ! Ну какую связь имѣетъ 
война съ наводненіемъ? Худо бы было тому, кто бы довольно глупъ 
былъ, чтобы подумать, что оно могло ослабить Россію. Кажется, 12-й 
годъ долженъ бы отучить отъ подобныхъ мыслей. Хорошо то, что у 
васъ деньги собираютъ. Нѣсколько уже сюда и прислано. Изо всѣхъ 
мѣстъ Россіи присылаютъ.

»!•
С.-Петербургъ, 16 Декабря 1824.

Имѣніе послѣ Уварова достается его двоюроднымъ двумъ брать
ямъ или племянникамъ, изъ коихъ одинъ Подковникъ въ егерскомъ 
гвард. полку. Оба очень бѣдные, теперь разбогатѣютъ; ибо достанется 
обоимъ 5000 душъ. Другой братъ въ отставкѣ, кажется, асессоромъ.

*

О.-Петербургъ, ЗО Декабря 1824.

Толстой вчера опять мнѣ говорилъ о Закревскому и спорилъ со 
мною. Хороши даетъ резоны: ну какъ же Грушенькѣ не дали банта! 
Я его просилъ о семъ пе говорить; иной подумаетъ пожалуй, что Ар
сеній точно отъ этого бросаетъ мѣсто. Хотя онъ и слабъ, но никогда 
не повѣрю, чтобъ могъ до такой стени баловать жену. Какъ бы ни 
было, нѣтъ ему моего благословенія, пока не докажетъ мнѣ, что не 
могъ остаться или по болѣзни или по другимъ какимъ нибудь причи
намъ. Да и эти причины не скоро приму. Онъ столько облагодѣтель- 
ствованъ Государемъ, что, такъ какъ на войнѣ, долженъ не щадить 
послѣдней капли крови для него, такъ и въ мирное время не слиш
комъ думать о здоровьи, если оно только дозволяетъ ему исполнять 
свои обязанности. Служить всякій долженъ, а особливо мы съ нимъ, 
до самаго нельзя.

Русскій А рхивъ 1903.
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1844 годъ.
Январь. 1. На дому служилъ молебенъ Спасителю и св. Іоанну 

Воину, коего и частицу мощей принесъ свищенникъ отъ св. Іоанна 
Воина; отправили Водосвятіе и окропили побои св. водою. Кольчугинъ 
привезъ по контракту за 1844 г. 5000 р.

2. Обѣдню я слушалъ на Троицкомъ подворьѣ, гдѣ служилъ ми
трополитъ Филаретъ. Отвезъ г-жѣ Арсеньевой 5000 р. въ уплату 
контракта, и она подписала на закладной о полученіи денегъ и вклю
чила процентовъ 120 р. А. Третьяковъ пересчиталъ ихъ при ея 
дочери-вдовѣ. Арсеньева отдала мнѣ контрактъ съ Ленгольдомъ и 
условія.

3. Я отвезъ V и YI тетр. П. М. др. къ Строеву, былъ у о. архим. 
Аполлоса, съ которымъ обѣдалъ у Маслова, старосты Сорока м., гдѣ 
видѣлся съ архим. Митрофаномъ, просилъ хозяина сдѣлать чугунную 
доску въ память священника Петра Гавр., убитаго въ 1812 году.

6. Съ профессоромъ Щуровскимъ прочелъ свою статью о топо
графіи Москвы; заѣхалъ къ П. С. Максютину и потолковалъ объ ар
хитектурѣ.

9. Ѣздилъ къ Погодину, у котораго взялъ расписку въ полученіи 
имъ его книгъ и смотрѣлъ разныя вещи старинныя и рукописи, за 
ѣхалъ къ С. Нечаеву.

17. Поѣхалъ было къ Мемнону А. Скороспѣлову, но узналъ у 
него дома, что онъ тихо умеръ 19 Декабря 1843 г. и похороненъ на 
Пятницамъ кладбищѣ.

18. Посылалъ утромъ изъ Сокольниковъ мужика Ивана, у кото
раго прежняя барыня отнимаетъ сына, съ письмомъ къ губернатору,
который велѣлъ написать ему и подать просьбу о своемъ дѣдѣ.

21. Былъ у Евг. Ѳ. К орта и казалъ ему свою статью о М. др.,
которую онъ просилъ въ М. В.

*) См. выше стр. 534.
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23. Осмотрѣлъ ц. Константина и Елены въ Кремлѣ. Ночью былъ 
обезпокоенъ припадкомъ жены, которая, пріѣхавъ поздно, кричала и 
ругалась, потомъ выбѣжала въ садъ, валялась по снѣгу; насилу ее 
втащили въ покои.

24. Я ѣздилъ на Преображенское кладбище къ иконописцу Ѳе
дору Сидорову, съ которымъ осматривалъ древніе образа въ часовнѣ; 
на перепутьи завернулъ къ проФессору Лешкову, который угостилъ 
меня Завтракомъ и принялъ дружелюбно.

27. Получивъ отъ Ѳ. А. Голубинскаго свою статью о Вознесен
скомъ монастырѣ, я отнесъ ее къ Семену, отъ котораго получилъ за
3 и 4 л. VII тетр. П. М. Др. 180 р. сер.; былъ въ Успенскомъ соборѣ 
и въ Оружейной палатѣ.

28. Былъ я въ Оружейной палатѣ и въ церкви Благовѣщенія на 
/Китномъ дворѣ, въ Цензурномъ комитетѣ, гдѣ просилъ о представле
ніи меня за 15 лѣтъ въ цензорствѣ къ Прибавкѣ за пять лѣтъ пенсіи, 
Опредѣлено исполнить.

29. Пріѣхали изъ деревни моей Сокольники Мужички и староста 
съ дровами, теленкомъ и деньгами за овесъ. Были И. Забѣлинъ и кварт. 
Викторъ Ѳом. Розановъ, которому я отдалъ для удостовѣренія дар- 
ственную на домъ жены моей, отослалъ въ типографію Семека статьи 
свои о церквахъ Кремл. Константина и Елены и Благовѣщенія на 
Житномъ дворѣ. Я былъ у всенощной на Троицкомъ подворьѣ; не 
достоявъ ее, отправился въ засѣданіе Истврическаго Общества, гдѣ 
выбирали въ благотворители А. И. Лобкова, противъ котораго возра
жалъ П. Строевъ, но графъ Строгановъ большинствомъ голосовъ рѣ
шилъ выборъ.

30. На вечерѣ у Сазивова потолковалъ съ кн. Н. Н. Голицы
нымъ и архит. Быковскимъ, съ послѣднимъ о Византійскомъ зодчествѣ. 
Послѣдній почитаетъ болѣе характиристикою его планъ, т. е. рас
положеніе внутренности, чѣмъ детали, кои разнообразны. Какъ памят
ники его существуютъ и есть отличительная черта его, то есть и 
Византійское зодчество. Стрѣльчатый сводъ встрѣчается и въ Визант. 
зодчествѣ. Греческихъ зодчихъ у насъ не было.

Февраль. 1. Отъ м. Филарета получилъ листъ VII т. П. М. др. съ 
его отмѣтками, а отъ Ѳ. А. Голубинскаго окончаніе описанія Возне
сенскаго монастыря.

4. Ко мнѣ пріѣзжалъ возвратившійся изъ чужихъ краевъ А. Д. 
Валуевъ и сказывалъ, что имя мое и сочиненія извѣстны въ Лондонѣ, 
гдѣ видѣлъ ихъ въ Британскомъ музеѣ.

6*
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9. Проѣхалъ къ барону Боде, который принялъ меня ласково и 
обѣщалъ содѣйствовать мнѣ въ моихъ изслѣдованіяхъ по Кремлю; 
сказывалъ мнѣ объ открытой имъ лѣстницѣ, съ которой бросился Ди
митрій Самозванецъ *), о древнемъ окладѣ на иконѣ Спаса. Онъ при
казалъ показать мнѣ придв. церкви. Я обозрѣлъ: 1) верхнюю Рождест- 
венскую, 2) Словущаго Воскресенія съ прекраснымъ Иконостасомъ 
стариннымъ, 3) Св. Екатерины Мученицы, перестраиваемую внутри, 
4) Всемилостиваго Спаса съ придѣломъ на сѣверной сторонѣ св. Іо
анна Предтечи. 5) Распятскую, изъ коей ходъ на хоры Словущенской 
церкви. Оттуда я зашелъ въ Успенскій соборъ, гдѣ отдалъ календари 
новые по обѣщанію протодіакону и священнику Ивану Сем., видѣлся 
съ протопресвитеромъ В. И.

10. Осматривалъ Вознесенскій м., поговорилъ съ прежнею казна- 
чеею Евпраксіею, умною старушкою, лѣтъ около 90.

12. Утромъ я былъ у Е. Ѳ. К о р та  и у обѣдни въ Чудовѣ м., 
гдѣ митрополитъ Филаретъ сказалъ проповѣдь о св. трапезѣ. По убѣ- 
дительному приглашенію намѣстника я зашелъ въ арх. покои па За
куску. Оттуда я проѣхалъ въ Новоспасскій м. на обѣдъ къ о. архи- 
мандриту, гдѣ были кн. В. Друцкій и К. Спасскій.

14. Утромъ былъ у меня зять Семеновъ Гларнеръ съ деньгами 
108 р. сер. за 5 и 6 листъ VII тетр. П. М. др.; потомъ о. архим. 
Аполлосу съ которымъ я ѣздилъ въ Кремль осматривать придворныя 
церкви и съ Забѣлинымъ сдѣлалъ нѣкоторыя повѣрки на мѣстѣ.

15. Отъ г. Шевырева получилъ съ отвѣтомъ на мое письмо про • 
чтенные имъ 2 л. VIII тетради П. М. др. Къ Н. Ф. Павлову я отвезъ 
слѣдующія ему деньги 500 p., былъ въ Архангельскомъ соборѣ, от
далъ въ Синодальной конторѣ письмо Михайлову.

16. Былъ у о. протопресвитера В. И., которому прочелъ свое 
описаніе придворныхъ церквей, обѣдалъ у князя В. Н. Друцкаго съ 
о. архим. Аполлосомъ, кн. Н. Н. Голицынымъ и генераломъ Д. Апух- 
тинымъ, ученикомъ моего отца.

18. Поутру я заѣхалъ поздравить съ ангеломъ Л. М. Цынскаго, 
барону Боде показалъ свое описаніе придворныхъ церквей, которое 
онъ нашелъ любопытнымъ. Былъ у меня съ рукописями Д. А. Валу
евъ, которому я далъ три грамоты для напечатанія.

22. Вновь написалъ житіе Св. Петра митрополита. Сдѣлали усло
віе съ мад. Брандпггетеръ за 400 р. въ годъ учить и смотрѣть за моими 
дѣтьми и далъ ей въ задатокъ 60 р.

*) Когда баронъ Л. К. Боде (который завѣдывалъ постройкою нынѣшняго Кремлев
скаго дворца) докладывалъ объ этой лѣстницѣ императору Николаю Павловичу, Госу
дарь, совершенно для него неожиданно, спросилъ: А тебѣ кто сказалъ, что онъ самозва
нецъ? П. Б.
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23. Я ѣздилъ во дворецъ къ барону Воде, которому читалъ опи
саніе свое Рождественской церкви и вновь обозрѣвалъ ее и вымѣрилъ.

Мартъ. 3. Въ Университетской типографіи я получилъ за свою 
статью 220 р.

9. Были у меня послѣ обѣда Д. А. Валуевъ, которому я далъ 
листъ о сошномъ письмѣ, и о. архим. Аполлосъ.

10. Утромъ я Заѣзжалъ къ губернатору, но не успѣлъ его ви
дѣть, завернулъ къ А. И. Лобкову, потомъ въ Опекунскій Совѣтъ, 
гдѣ получилъ 3776 р. по Обтушкѣ, оттуда въ Цензурный комитетъ, 
гдѣ разсуждаемо было объ уставѣ. Я подалъ свое мнѣніе, которое 
принято предсѣдателемъ. Обѣдалъ дома; у всенощной былъ на Тро
ицкомъ подворьѣ, гдѣ митрополитъ Филаретъ читалъ акаѳистъ Бого
матери. Съ Мишей я посылалъ къ Митрополиту листъ корр. П. М. др., 
который онъ въ тотъ же день по прочтеніи съ своими замѣтками и 
возвратилъ мнѣ.

12. Заѣзжалъ къ ІІ. С. Максютину прочесть съ нимъ статью о 
дворцѣ, оттуда на обѣдъ въ Новоспасскій м. съ Мишею: былъ день 
рожденія о. архим. Обѣдали у него кн. М. А. Оболенскій, архим. Бо
рисовъ, академ. Добровольскій съ Забѣлинымъ.

26. Съ Мишей я ѣздилъ въ Успенскій соборъ къ Вечернѣ, гдѣ 
служилъ и послѣ Евангелія говорилъ проповѣдь митрополитъ Филаретъ.

29. Во снѣ мнѣ Видѣлось, что я вошелъ въ весьма красивую 
церковь и сидѣлъ на архіерейскомъ мѣстѣ. Весь день дома за своими 
дѣлами.

30. Обѣдню слушалъ у св. Іоанна Лѣствичника въ Иван. кол., 
осмотрѣлъ Грановитую палату извнѣ, былъ у прот. Петра Тернов
скаго, съ которымъ прочелъ статью свою о Грановитой палатѣ, по
томъ у профессора Гофмана, а послѣ того предъ обѣдомъ у Санглена.

31. Съ дѣтьми, женой и maman ѣздили во Франц. театръ.

Апрѣль. 1. Ранняя обѣдня у св. Николая въ Драчахъ. Я былъ 
у профессора Грановскаго, у Н. Ф. Павлова. Всенощная на Троиц
комъ подворьѣ.

4. Утро свѣтлое. Радуница. Я ходилъ въ церковь помянуть сво
ихъ родителей. З а  пьянство, самовольную отлучку и растрату платья 
наказалъ въ части Алексѣя. Озерову отдалъ переписывать первый 
отдѣлъ Житейника Московскихъ святить. Занимался я поправленіемъ 
Жизни п. Н и к о н а Писанной а. Аполлосомъ.

6. Былъ Д. Валуевъ у меня съ корректурами своими. Написалъ 
паспортъ на 6 м. Алексѣю Петрову въ кузнецы и послалъ съ нимъ 
къ Дмитровскому предводителю Обрѣзкову свой списокъ о дворянствѣ.
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9. Обѣдню я слушалъ позднюю на Троицкомъ подворьѣ. Съ Ми- 
шею я зашелъ къ Митрополиту, поблагодарилъ его за артосъ и про
силъ Мишѣ благословенія вступить въ гимназію. Онъ благословилъ 
его, желая успѣвать и успѣхами радовать родителей, и себѣ, и другимъ 
быть полезнымъ.

12. Въ Золотой палатѣ списалъ въ Чудовѣ м. надписи на па
перти. Пріѣзжалъ ко мнѣ Е. Ѳ. Коршъ посовѣтываться на счетъ во
зобновленія Вѣстника Европы.

14. Утромъ я былъ у А. А. Литовскаго, гдѣ встрѣтился съ И. И. 
Давыдовымъ и услышалъ отъ него о кончинѣ кн. Д. В. Голицына въ 
Парижѣ. Отъ него проѣхалъ въ Цензурный комитетъ, куда получена 
отъ министра бумага о прибавленіи мнѣ къ ценз. пенсіи еще 500 p., 
итого 1500 р. Благодареніе Господу Богу, хранящему и милующему 
меня!

18. Тромонинъ взялъ для списка у меня портретъ царя А. М. 
'Ѣздилъ на погребеніе жены П. В. Ханскаго, гдѣ видѣлся съ И. И. Да
выдовымъ; навѣстилъ архитектора И. Т. Томанскаго, съ которымъ 
поговорилъ о древностяхъ Кремлевскихъ.

19. Ночью привидѣлось мнѣ, будто я въ Троицкой лаврѣ и готов- 
люсь приложиться къ мощамъ преп. Сергія, воздерживаясь отъ пищи; 
наконецъ я дошелъ до его раки и приложился къ св. мощамъ, отъ 
коихъ обдало меня особеннымъ и сильнымъ благоуханіемъ.

20. Проснувшись я увидѣлъ у себя на столѣ двѣ Просфоры изъ 
Троицкой лавры отъ намѣстника и о. Анастасія. Я ходилъ навѣдаться
о кн. В. Д. къ Ѳедосѣеву, потомъ къ П. Ѳ. Карабанову, который по
казывалъ мнѣ драгоцѣнное свое собраніе древнихъ образовъ, крестовъ, 
часовъ, посуды съ надписями, монетъ, рукописей и гравюръ. На блю- 
дечкѣ серебряномъ С офіи Алекс, съ гербомъ написано царица С. А. 
Замѣчателенъ рисунокъ гравир., изображающій Іоанна Антоновича въ 
сіяніи съ гербами, Прописи Николая I въ 1808 году, родословіе кн. 
Волконскихъ. На оборотѣ Эстампа, изображ, 1-го солдата Бухвостова, 
написано Каржавинымъ, что отецъ былъ смотрителемъ кунтскамеры, и 
когда молодежь спорила съ нимъ о значеніи слова монахъ, онъ ска
залъ: монахъ происходитъ отъ угля; коли онъ черенъ, такъ Мараетъ, 
коли Красенъ, такъ жжетъ. Кар. разсказывалъ, что когда Петръ 1 
спросилъ у Балакирева, чтб говорятъ о Петербургѣ, тотъ отвѣчалъ: 
<съ одной стороны море, съ другой горе, съ третьей мохъ, а съ че
твертой охъ>. Петръ I, отвѣсивъ ему нѣсколько ударовъ дубинкою, 
запретилъ ему говорить о Петербургѣ,
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22. Всенощную слушалъ на Троицкомъ подворьѣ, гдѣ видѣлся съ 
Н. А. Кашинцевымъ. А. А.*) бросила на полъ образь св. Саввы Зве
нигородскаго въ своемъ изступленіи. Я сказаль, что онъ не оставитъ 
ея безъ наказанія за такое поруганіе св. его иконы. Обожегши сама 
себѣ руку, она ссылалась на меня и безпокоила. Libera nos а malo, 
Deus!

2В. День моего рожденія. Были у меня Галаховъ, Извольскій и
ІІ. В. Киреевскій. Вечеромъ были у меня съ поздравленіемъ И. М. 
Иракліоновъ, Н. А. Мельгуновъ и С. П. Шевыревъ. Отъ о. архим. 
Аполлоса голова сахару и два ф. цв. чаю.

26. При письмѣ я посылалъ къ о. а. Аполлосу рыбы изъ своей 
деревни. Послѣ обѣда я ходилъ къ Митрополиту Филарету спросить 
его о ссылкѣ на его имя и мнѣніе у Тромонина; онъ не согласился 
на такую ссылку. Ко мнѣ заѣхалъ о. архим. Ѳеофанъ съ тетрадью 
Діева объ іерархіи. Онъ сказывалъ, что въ Москвѣ, за нездоровьемъ 
Филарета, приводилъ къ присягѣ въ Успенскомъ соборѣ на имя Кон
стантина Павловича архіепископъ Тобольскій Евгеній Казанцевъ, тогда 
проѣзжавшій Москвою. Г. Карабановъ разсказывалъ мнѣ о Екатеринѣ
ІІ-й М. Н. Муравьевъ при ней избранъ былъ ко двору в. князя Але
ксандра. На балѣ, она, замѣтивъ, что онъ не Танцуетъ, подозвала 
его и спросила, зачѣмъ онъ не Танцуетъ (Муравьевъ былъ Застѣнчивъ 
и худо танцовалъ). Юноша мало извѣстный пошелъ просить себѣ дамъ, 
но одна за другой отказались отъ его предложенія. Онъ опять сталъ 
на свое мѣсто, но не укрылся отъ проницательной Государыни, кото
рая спросила его, отчего онъ не Танцуетъ. «Никто не хочетъ со мною 
танцовать», отвѣчалъ юноша. <Хорошо>, сказала Государыня, «вели 
музыкантамъ играть Польскій», и сама съ нимъ сдѣлала первый кругъ. 
Послѣ того сами дамы подходили къ Муравьеву съ предложеніемъ 
танцовать; но онъ отказался, говоря, что, имѣвъ счастіе танцовать съ 
Государыней, онъ не желаетъ танцовать съ другими. Однажды Импе
ратрица за столомъ, съ настойчивостью поддерживая одно несправед
ливое мнѣніе, замѣтила, что ст. секр. Тепловъ, Сидѣвшій противъ нея, 
говорилъ что-то съ неудовольствіемъ своему сосѣду (она умѣла раз
личать разговоръ по движенію губъ). Вдругъ, обратясь къ нему, спро
сила его: <о чемъ вы говорите, г. Т.?> Тотъ всталъ и признался от
кровенно, что онъ жалѣетъ о томъ, что она, поддерживая несправед
ливости, тѣмъ унижаетъ себя. Е. покраснѣла и замолчала. Послѣ обѣ
да она позвала его къ себѣ въ кабинетъ и, подавая ему зол. таба
керку съ своимъ вензелемъ, сказала: «Вамъ бы надобно было быть

*) Т. е. супруга И. М. Снѣгирева (ур. Петрова). Она сдыда красавицей). Снѣгиревъ 
ще быдъ невзраченъ, въ о с п и н а »  и весь въ С к у ч н ы м ъ  дія  нея занятіяхъ и отношеніяхъ.
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снисходительнѣе къ женщинѣ и вашей императрицѣ. Впрочемъ, я бла
годарю васъ за вашу правдивость и откровенность. Если я при васъ 
что-нибудь стану говорить несправедливо или ошибочно, вы откройте 
эту табакерку и тѣмъ дайте мнѣ знать».

ЗО. Съ Мишей и Аеночкой я ѣздилъ въ Новоспасскій монастырь 
поминать друга моего Якова Евгра®овича Арсеньева. О. архим. Апол- 
лосъ служилъ обѣдою и Панихиду. Мы у  него обѣдали. Тамъ я видѣлся 
съ барономъ Боде, который былъ со всѣмъ своимъ семействомъ.

Май 1. Взялъ жалованье изъ Казенной палаты 1340 р. Не обѣ- 
давши ходилъ гулять отъ домашняго безпокойства, посидѣлъ у при
ходская дьякона.

21. Я ходилъ къ Ое. Мако. Бодянскому, но не засталъ его; отъ 
него проѣхалъ помолиться въ Неопалимой Купинѣ, потомъ къ Краен- 
скому, у котораго встрѣтился съ Галаховымъ и Выковскимъ; Потолко
вали о разныхъ предметахъ учености, разсказывали анекдоты.

29. Ночью въ окошко спальни вытащили Ситцевое платье у моей 
жены; подозрѣваютъ Алешку. Призывали квартальнаго, которому и 
объявили объ этомъ. Былъ у меня Зацѣпивъ за билетомъ на свою 
книгу.

ІЮНЬ. 1. Отъ Самарина получилъ его днее. о Стефанѣ Яворскомъ 
и Ѳеофанѣ.

2. Утро начала А. А. крикомъ и бранью; Изрѣзавъ себѣ сама 
лицо, говорила, будто я ее окровянить. Quousque tandem? Какой при
мѣръ дѣтямъ! Единъ Богъ можетъ охранить ихъ невинныя сердца и 
внушить имъ омерзѣніе къ такому поведенію ихъ матери, которая не 
даетъ ни себѣ, ни другимъ покою, разстраиваетъ домашній порядокъ, 
пятнаетъ ихъ Фамилію и не стыдится, и не Совѣстится. Это плоды во
спитанія безпутной ея матери, въ которой нѣть ни стыда, ни правды. 
Какъ мнѣ прискорбно!

4. Обѣдню слушалъ на Троицкомъ подворьѣ, гдѣ служилъ митро
политъ Филаретъ. Съ Мишей я ѣздилъ къ Мальцовымъ, отъ нихъ къ 
князю С. Н. Долгорукову на обѣдъ по случаю его рожденія; тамъ 
видѣлся съ архимандритомъ Митрофаномъ, познакомился съ Кудряв
цевымъ. Послѣ обѣда была музыка и пѣвчіе.

6. Я обѣдалъ у Н. А. Кашинцева, съ которымъ поговорилъ о 
разныхъ предметахъ службы.

7. Послалъ записки къ Н. А. Кашинцеву и Громыченкову. Отъ 
послѣдняго получилъ двусмысленный отвѣтъ, а первый былъ у меня 
ночью до 12 час.

8. Вечеромъ были у меня В. А. Пановъ и Валуевъ, которому я 
отдалъ тетрадь о лубочныхъ тртитахъ.
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9. Поздно вечеромъ пріѣзжалъ ко мнѣ Прудниковъ.
10. Я докончилъ статью о Кремлевскихъ стѣнахъ и башняхъ. Ве

черомъ пріѣзжалъ ко мнѣ князь С. Н. Долгорукій.
13. Прочелъ дополненіе къ Болгарской азбукѣ съ студ. и подпи

салъ; навѣстилъ Погодина, Переломившаго себѣ ногу. Онъ мнѣ пред
лагалъ купить у меня для дополненія своего музеума рукописи; казалъ 
мнѣ древнія иконы.

14. Въ конторѣ Оружейной палаты поговорилъ съ Забѣлинымъ 
и старинѣ Московской. Изъ Курска М. М. Селитрениковъ приносилъ 
мнѣ двѣ грамоты царя М. Ѳ. на заведеніе въ Путивлѣ селитрянаго 
завода и пуш. зелья.

15. Я ѣздилъ къ Погодину договорить о своихъ дѣлахъ. Онъ 
предлагалъ мнѣ продать ему мои рукописи.

17. Погодинъ купилъ у меня 15 №№ рукописей за 600 р. и Стор
говалъ Евгеніевъ словарь свѣтскихъ писателей за mille quingenti rubel. 
Для сего въ дождь я опять ѣздилъ къ нему безъ обѣда. Отъ него ко 
всенощной на Троицкое подворье.

22. Отъ И. Я. Мальцова прислано ко мнѣ ІО бут. Бургон. и 
деньги за экз. П. М. др. Съ Мишей я ѣздилъ на актъ въ Коммерче
ское училище, гдѣ и обѣдалъ. Тамъ былъ военный губернаторъ Щ ер
батовъ, губернаторъ Капнистъ, викарій, гр. Строгановъ и пр. Оттуда 
я проѣхалъ къ Погодину.

27. Ѣздилъ къ Погодину для окончанія условія и для полученія 
денегъ 750 р. Послѣ обѣда отправился въ Сокольники съ Мишею и 
ириказчикомъ H. Н., ночевали въ Озерецкомъ.

28. Въ дождь утромъ поѣхали въ Сокольники, куда прибыли въ 
9 часу утра. Я осматривалъ заведенія хозяйственныя, поговорилъ съ 
приказчикомъ Васил. Павл. и садовникомъ. Наловивъ Карасей въ пру
ду, Пообѣдали, потомъ гуляли и купались въ рѣчкѣ.

29. Въ Москву я отправилъ къ женѣ съ письмомъ 7 пудовъ ма
сла коров. и дровъ. Вечеромъ приходили бабы и дѣвки поздравлять 
Мишу съ рожденіемъ, пѣли и плясали. Мы ихъ угостили. Потомъ со
шлись Мужики, съ которыми я разсуждалъ о дѣлахъ дер. и о старостѣ, 
котораго они просили смѣнить. Съ Старостою и Мишей я осматривалъ 
свой лѣсъ.

29. Продолжали косить; былъ у меня Язык. попъ съ просФорою.
30. Убирали сѣно и садъ; съ H. Н. я осматривалъ курешки лѣса 

за Гумномъ и полями. Ночью пріѣхала ко мнѣ изъ Москвы жена съ 
дѣтьми.

ІЮЛЬ. 2. Я съ семьею ѣздилъ къ обѣднѣ въ Горки. Устроилъ 
свадьбу вдовца Алексѣя со вдовою Ириной. Чай пили мы въ саду,
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куда принесъ намъ меду приказчикъ В. ІІ. Мужики, бабы и дѣвки 
приходили поздравлять жену мою съ пріѣздомъ и принесли ей хлѣбовъ, 
ницъ и Перчатокъ, а вечеромъ до полночи пѣли хороводныя пѣсни.

3. Дождикъ. Сбирали ягоды въ саду, варили варенье, убирали 
сѣно. Вечеромъ послѣ чаю я гулялъ съ женою по саду и окрестно
стямъ, коими любовались.

5. Съ Мишей я ѣздилъ къ обѣдвѣ въ Горки по приглашенію по- 
мѣщицы ихъ АграФены Петр. Благовой*), которая Кавала мнѣ Лѣтопи
сецъ св. Димитрія Ростовскаго съ собственноручными его поправками 
и приписками и старинный его портретъ, повидимому, вѣрнѣйшій.

9. Поутру дѣлалъ я разборъ женихамъ и невѣстамъ; потомъ по
ѣхалъ съ Мишей къ обѣднѣ въ Языково, гдѣ былъ у попа и у ста
росты Ив. Ѳед. Чернова. Ко мнѣ пріѣзжалъ повѣренный Яковъ Василь
евъ для найма избы подъ лавки съѣстную и питейную. Положилъ на 
словѣ съ Рогачевскими мужиками о съемѣ сѣна изъ-полу, стогъ мнѣ 
и стогъ имъ, а возить моимъ Мужикамъ съ поля ко мнѣ мое сѣно.

10. Я занимался составленіемъ статьи о Спасскихъ воротахъ.
11. Вчера окончилъ статью о Спасскихъ воротахъ. Въ саду ва

рили клубничное варенье и пили чай съ Мишею. Емельяна я послалъ 
пъ Дмитровъ за Чаемъ, банками и калачами.

12. Съ Мишей ѣздилъ я къ обѣднѣ въ Языково; тамъ служили 
молебенъ его ангелу св. Михаилу Малеину и помянули его дѣда и 
моего отца. По возвращеніи въ село купались. Приходилъ мельникъ 
съ гостинцемъ поздравлять Именинника. Послѣ обѣда пріѣзжалъ повѣ
ренный Яковъ Николаевъ нанимать лавку у меня и давалъ 600 p., 
а я просилъ 800 р.

13. Въ ІО ч., избравъ старостой Козьму Кулина, отправились въ 
Москву.

15. Вечеромъ пріѣзжалъ П. В. Киреевскій съ Дмитріевымъ-Мамо
новымъ, котораго отца училъ мой отецъ.

23. Встрѣтила меня какая-то женщина непріятнымъ для меня На
вѣтомъ на жену мою, чт5 меня разстроило. Я ѣздилъ на конную по
купать лошадь, но не купилъ; зашелъ въ церковь. Дома не могъ обѣ
дать: былъ обезпокоенъ ражемъ жены, припадкомъ какого-то бѣшен
ства, во время коего она выбѣгала за ворота въ рубашкѣ. Quanta 
crux patientiae!

27. Утромъ я Заѣзжалъ къ министру Уварову и И. Т. О пасно
му, А. Д. Бороздину и Погодину. Послѣ обѣда былъ у меня Вельт
манъ, которому я отдалъ подписанную мною его рукопись.

*) Это мать Римскаго архимандрита, отца Пимена,
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Августъ . 5. Везъ дальнихъ приключеній ночью пріѣхали въ Тулу.
6. Я слушалъ раннюю обѣдню и былъ въ Крестномъ ходу; ноче

вали въ Далматскихъ дворахъ, гдѣ слышали о бывшемъ на 6 число 
сильномъ градѣ въ Куриное яйцо, который побилъ людей и лошадей.

7. Утромъ пріѣхали въ Мценскъ, гдѣ служили молебенъ св. Ни
колаю въ соборѣ. По дѣламъ я былъ въ Земскомъ и Уѣздномъ судахъ. 
За старостой и Алексѣемъ я послалъ верхомъ Митрофана въ Обтушку.

9. Въ Уѣздномъ судѣ я подалъ просьбу на рѣшенія земск. суда 
касательно спорной земли съ Подчернымъ съ приложеніемъ плана, ме
жевой книги и духовной Я. Е. Арсеньева.

11. Выѣхалъ въ Обтушку.
12. Осматривалъ я свои заведенія, дѣлалъ распоряженія, вече

ромъ былъ въ банѣ. На полѣ предъ посѣвомъ служили молебенъ и 
засѣяли 9 десятинъ ржи.

Сентябрь. 1. Въ Серпуховѣ я слушалъ съ Мишею раннюю обѣд
ню въ Высоцкомъ монастырѣ.

2. Предъ всенощною пріѣхали мы въ Москву.
5. Утромъ былъ я у графа С. У. Строгонова, который сказы

валъ мнѣ, что писалъ кн. П. М. Волконскому о назначеніи меня чле
номъ въ комиссію для описанія Русскихъ древностей.

15. Получено мною отъ г. Голохвастова увѣдомленіе объ утвер
жденіи меня членомъ комиссіи, Высочайше утвержденной для Русскихъ 
древностей.

17. Съ Мишей я ѣздилъ поздравить съ имянинницей Д. П. Голо
хвастова и поблагодарить его за письмо. Онъ принялъ насъ очень 
радушно и ласково, совѣтовалъ Мишѣ быть ближе къ отцу, хвалилъ 
его наружность. Отъ него мы проѣхали къ Сергію преп. въ Рогож
ской, гдѣ митрополитъ Филаретъ служилъ и проповѣдывалъ. Послѣ 
обѣдни мы зашли къ священнику, обѣдали у старосты церковнаго.

20. Поутру былъ у меня изъ Симонова м. о. Иларіонъ, мой ду
ховникъ, просить у меня матеріаловъ для исторіи Симонова м.

21. Ходилъ поздравить съ ангеломъ Д. П. Голохвастова, у котораго 
засталъ И. М. Иракліонова. На перекресткѣ между Тверскою и Ни
китскою я, встрѣтивъ молебенъ Иверской Богоматери, Всѣхъ Скорбя- 
щей и св. Ѳеодору Студиту, отслушалъ его и приложился къ св. ико
намъ, окропился св. водой.

23. По просьбѣ Галахова, я написалъ біографію Мерзлякова.
27. У графа С. Г. Строганова разсуждаемо было въ присутствіи 

членовъ Загоскина, Строеви, Шевырева, Вельтмана и академика Солн- 
цова о приготовленіи къ изданію 1400 рисунковъ древностей Росс,
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государства. Положено: сперва разобрать ихъ, потомъ сдѣлать имъ 
реестръ, раздѣливъ ихъ иа церковныя, государственныя, гражданскія, 
военныя, народныя и иностранныя, находящіяся въ Россіи, напр. Кер- 
ченскія.

28. Изъ (^.-Петербурга Заѣзжалъ ко мнѣ другъ мой И. Н. Ло- 
бойко.'

29. Утромъ былъ у меня почтенный іерей Александръ Ивановичъ 
Вѣликовъ съ Латинорусскимъ лексикономъ, который просилъ меня 
цензуровать.

30. Я ѣздилъ къ И. Ы. Лобойкѣ, отъ него къ о. архим. Аполлосу, 
у котораго обѣдалъ. У всенощной я былъ на Троицкомъ подворьѣ, 
гдѣ слышалъ объ освященіи Скита Геѳсиманскаго митр. Филаретомъ, 
который служилъ въ ризахъ препод. Сергія и въ его деревянныхъ 
сосудахъ.

Октябрь. 2. Ѣздилъ въ засѣданіе Комитета къ графу Строганову, 
гдѣ разбирали рисунки древностей Русскихъ, раздѣливъ ихъ на цер
ковныя, чинъ царскій, древности гражданскія и военныя, всякую рух
лядь. Для образчика взялся сдѣлать описаніе Вельтманъ.

7. Былъ у Погодина, у котораго нашелъ консиліумъ о больной 
его женѣ.

8. Съ женой я поѣхалъ по приглашенію о. архим. Аполлоса въ 
Новоспасскій м. на обѣдъ. На дорогѣ у насъ Порвались ремни у про
летка и мы доѣхали на извозчикѣ. У о. архим, нашли мы священника 
изъ ПІарапова села съ знахаркою Агаѳьею, которая берется Лѣчить 
А. отъ ея психологической болѣзни. Она, прочитавъ разныя мо
литвы надъ водою, въ которую опущены были три черные камешка, 
вспрыскивала ею меня и жену съ увѣреніемъ, что изгонитъ посажен
наго духа свары. Отъ о. архимандрита Аполлоса въ его экипажѣ про
ѣхали мы къ И. Н. Лобойкѣ и часа два у него провели пріятно.

І І .  Послѣ обѣда вечеромъ я былъ у митрополита съ рисункомъ 
Скита Геѳсиманскаго, Сдѣлай. Быковскимъ; но онъ сказалъ, что Скита 
никакого нѣтъ и не знаетъ, съ чего эту клевету взвели на него. По 
антиминсу 1610 года значится, что церковь освящена при Митрополитѣ 
Филаретѣ во имя Успенія Богоматери. При мнѣ у него былъ братъ 
Загоскина, потомъ пріѣхали архим. Аполлосъ и Мелхиседекъ. Отъ 
митрополита завернулъ ко мнѣ побесѣдовать о. архим. Аполлосъ.

13. Я докончилъ житія св. Кипріана митрополита. Былъ въ Цен- 
зурномъ комитетѣ, гдѣ слышалъ о назначеніи Н. Крылова инспекто
ромъ въ Воспитательный домъ съ жалованьемъ 6500 p., о назначеніи 
Погодину за его труды и заслуги 4000 р. серебр.
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20. Я былъ въ Комитетѣ у графа Строганова съ Загоскинымъ, 
Шевыревымъ и Вельтмаиомъ. Послѣдній прочелъ опытъ описанія о 
братинѣ патріарха Никона, золотой, поднесенный имъ царю А. М. и 
потомъ пожалованный кн. В. В. Голицыну за вѣчный миръ, заклю
ченный имъ съ Польшею. Я прочелъ описаніе Донской Богоматери. 
Графъ назвалъ его прекраснымъ.

22. Я ѣздилъ къ Д. ІІ. Голохвастову просить объ исходатайство
ваніи пособія 1500 р. с. Онъ велѣлъ доставить ему записку, которую 
я послалъ къ нему при письмѣ. Заѣхалъ поговорить съ Бодянскимъ, 
потомъ въ крестный ходъ къ Казанскому собору. Занимался коррек- 
турою статьи о лубочныхъ картинкаосъ.

23. Послалъ при письмѣ къ А. И. Лобкову 4 экз. статьи о И г
рищахъ. Обозрѣвалъ Оружейную палату съ Загоскинымъ, Вельтма- 
номъ и Забѣлинымъ, дѣлалъ свои замѣчанія п повѣрки. Вечеромъ былъ 
Токаревъ.

24. Съ утра снѣгъ. Я ѣздилъ къ обѣднѣ въ церковь Всѣхъ Скор- 
бящихъ Богоматери, гдѣ прекрасно пѣли архіер. пѣвчіе. Оттуда я про
ѣхалъ къ Погодину, но онъ за сильною болѣзнію жены своей никого 
не принимаетъ. У него я встрѣтилъ бывшаго у меня студентомъ Уманца.

30. Я ѣздилъ съ женою и Бронник. въ театръ смотрѣть Италь
янскую оперу.

31. Вечеромъ пріѣзжалъ ко мнѣ Д. А. Валуевъ и присылалъ мит
рополитъ Филаретъ пригласить меня на освященіе Моск. семинаріи.

Ноябрь. 1. Я былъ на освященіи церкви Московской семинаріи въ 
новомъ домѣ, бывшемъ Остермановѣ. Служилъ и говорилъ проповѣдь 
митрополитъ Филаретъ. Тамъ были князья Щербатовъ и С. М. Голи
цынъ, Д. П. Голохвастовъ. Устроеніе классовъ и дортуаровъ прекра
сно своимъ удобствомъ. Церковь во имя св. Николая благолѣпна сво
имъ устройствомъ, кромѣ внѣшняго завѣса. Послѣ обѣдни посѣтители 
осматривали покои и обѣдали въ Богословскомъ классѣ.

2. Къ Митрополиту Филарету я отнесъ Житейникъ Моск. святыхъ
1 т., который онъ, повидимому, принялъ благосклонно и обѣщалъ про
честь. Поговорили объ училищахъ и о разныхъ предметахъ; при мнѣ 
посидѣлъ И. Я. Мальцовъ съ племянникомъ. Ректоръ семинаріи Алек
сѣй просилъ меня написать объ освященіи новой семинаріи Моск.

3. Поутру я навѣстилъ П. Ѳ. Карабанова, написалъ извѣстіе объ 
открытіи Московской семинаріи въ Остермановомъ домѣ.

6. Обѣдалъ я на Именинахъ у П. Ѳ. Карабанова, гдѣ было го
стей за столомъ болѣе 60. Хозяинъ разсказывалъ мнѣ анекдоты, ко
ими поясняются наши пословицы. У Петра I былъ обычай, если кто
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невзначай войдетъ въ тайное его собраніе, закричать: въ мощи! Тогда 
всѣ бросались на такого, рвали на немъ Клочками волосы, платье 
и мясо.

7. Ко мнѣ пріѣзжалъ купецъ Ильинъ. Я ходилъ къ Живописцу 
Евгр. Ѳ. Калмыкову для повѣрки своего описанія образовъ его кисти 
въ семинарской церкви. Получилъ извѣстіе о смерти Погодиной жены. 
доброй и скромной Елисаветы Вас., послѣдовавшей 6 Ноября.

8. Въ цензурномъ Комитетѣ узналъ объ опредѣленіи П. (Прахо
ва на мѣсто Крылова. Итакъ, Страховъ въ другой разъ назначенъ 
цензоромъ. Увидимъ, не будетъ ли онъ имѣть участи Щепкина. Послѣ 
обѣда я ѣздилъ съ женою навѣстить Погодина и на именины къ М. 
Логиновскому.

9. Къ ректору семинаріи при письмѣ я послалъ свою статью объ 
открытіи М. семинаріи. Заѣхалъ къ Я. И. Санглену, съ которымъ про
челъ свою статью о стѣнахъ и башняхъ Кремлевскихъ, отъ него въ 
Лютеранскую старую церковь на отпѣваніе жены Погодина. Объ ней 
жалѣли и плакали не только родные, но и чужіе, называли образцемъ 
для женъ, ангеломъ.

15. Съ женою ѣздилъ я къ обѣднѣ въ соборъ Спаса на Вору на 
праздникъ св. мучениковъ Гурія, Самона и Авивы, которымъ имѣла ве
ликую вѣру моя покойная матушка. Аннушка моя ходила къ ранней 
обѣднѣ въ Драчи помолиться. Какъ я, такъ и она, служили молебенъ 
симъ святымъ. Оттуда я заѣхалъ въ контору Оружейной палаты къ 
И. Е. Забѣлину, потомъ на новоселье къ И. М. Иракліонову съ ка- 
лачемъ. Отъ него я прошелъ на дежурство въ Цензурный комитетъ, 
гдѣ поздравилъ ректора Альзенскаго съ полученіемъ ордена св. Ста
нислава 1 степ. Первый изъ Ректоровъ награжденъ лентою черезъ плечо.

16. По своему дѣлу я былъ у Я. И, Санглена, потомъ ѣздилъ на 
похороны 2-го коменданта, прежняго товарища по ученію въ М. у., 
Алекс. А. Кузьмина, котораго отпѣвалъ викарій Іосифъ; военная це
ремонія была торжественная. Послѣ того я заходилъ къ И. Е. Забѣлину 
за справками и къ М. А. Баталину на именины.

24. Вечеромъ у митрополита Филарета, который сообщилъ мнѣ 
изустно и письменно свои замѣчанія на Житейникъ Московскихъ свя
тыхъ тетр. I. «Желательно бы, сказалъ онъ, чтобы было два Ива- 
на Михайловича: одинъ по исторической, другой по духовной части, 
кои бы соединились въ этомъ сочиненіи».

25. На лекцію къ С. П. Шевыреву, которому рукоплескали слу
шатели и кричали браво. Онъ читалъ обозрѣніе или введеніе въ ис
торію древней Русской словесности.
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Декабрь. ІО. Я ѣздилъ къ  Бронникову съ Мишей и къ Семену, 
гдѣ съ архитекторомъ Каминскимъ повѣрялъ свое описаніе Спасскихъ 
воротъ.

13. Г-ну Коршу я отдалъ свою статью о Москвѣ съ ХѴ по XVII 
вѣкъ. Мы читали ее съ нимъ. Онъ ее похвалилъ.

17. Съ своимъ Андреемъ я ходилъ къ обѣднѣ къ св. Николаю въ 
Грачи, гдѣ его причастилъ св. тайнъ и служилъ молебенъ св. Про
року Даніилу. Былъ у меня съ Преображ, кл. иконописецъ Ѳеодоръ 
Сидоровъ, съ которымъ я повѣрялъ свое обозрѣніе Русск. иконописи.

18. Я осматривалъ съ профессоромъ Рулье нѣкоторыя вещи 
Оружейной палаты.

24. Я обозрѣвалъ внутренности Комендантскаго дома и церковь 
Николы въ Столпахъ, гдѣ погребены Милославскіе въ придѣлѣ св. 
Николая у сѣверной стороны; осталась только въ стѣнѣ Надгробная 
надпись. Были подлѣ нея надгробные камни съ покровами, но опп 
сняты за 50 лѣтъ назадъ тому. Зашелъ потолковать къ Ѳ. Л. Мороіи- 
кину. Всенощную я слушалъ на Троицкомъ подворьѣ, гдѣ служилъ 
митрополитъ Филаретъ, и видѣлся съ Преосвященнымъ Евлампіемъ.

25. Утромъ я былъ съ визитами у полицмейстера Верещагина, 
и оберъ-полицмейстера Цынскаго, у П. Ѳ. Карабанова, Д. ІІ. Голо
хвастова, П. С. Снѣгирева, И. И. Давыдова, М. А. Окулова, ГІ. М. 
Попова, И. М. Иракліонова, кн. С. М. Голицына, П. С. Полуденнаго,
А. И. Лобкова, Ѳ. Н. Глинки. Обѣдню я слушалъ въ Чудовѣ м., гдѣ 
служили митропол. Филаретъ, экзархъ Груз. Исидоръ и епископъ Во
логодской Евлампій.

31. Съ Мишей ѣздилъ въ Новоспасскій м. къ о. архим. Аполлосу, 
у котораго обѣдалъ съ генераломъ Носковымъ, его женою, Г. И. Спас
скимъ и Д. М. Перевощиковымъ.
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Жизнь моя сдѣлалась самою безцвѣтною. Но службѣ не было ни
какого движенія; общество не представляло для меня особыхъ прима- 
нокъ: я посѣщалъ нѣкоторыхъ знакомыхъ моихъ, но безъ душевнаго 
къ нимъ влеченія. Чаще другихъ я видѣлся съ лицеистами перваго 
выпуска, Масловымъ, Корниловымъ, Яковлевымъ, Матюшкинымъ. Мы 
собирались вмѣстѣ раза три въ недѣлю то у одного, то у другого и 
проводили вечера за картами. Въ особенности страстнымъ игрокомъ 
былъ Масловъ (директоръ департамента податей и сборовъ): онъ могъ 
играть всю ночь на пролетъ по самой маленькой игрѣ. Мы всѣ уди
влялись, какъ онъ могъ выносить, при своихъ служебныхъ занятіяхъ, 
такой странный родъ жизни; притомъ онъ любилъ хорошо поѣсть. 
Это и отозвалось ему: онъ вдругъ захворалъ и умеръ. Со смертію 
его собранія наши прекратились: онъ былъ душою ихъ. Очень часто 
я проводилъ время въ Англійскомъ клубѣ, но весьма скромнымъ обра
зомъ, большею частію просиживалъ вечера въ газетной комнатѣ, на
полненной всѣми возможными журналами. Изрѣдка, если составлялась 
не слишкомъ высокая партія, я садился за карты, и такимъ образомъ 
проходило у меня незамѣтно время. Ни къ чему особенному я не 
стремился, въ виду у меня ничего не было, ни одна часть знаній 
особенно меня не занимала; я читалъ все, что попадалось, безъ боль
шого разбора, мнѣ не нужно было ничего изучать, потому что не 
предвидѣлъ въ томъ надобности. Я ни къ чему не могъ готовиться, 
не зная, какихъ свѣдѣній служба моя отъ меня потребуетъ. Я нахо
дилъ даже, что я кончилъ уже мое служебное поприще и впереди ни
чего ожидать для себя не могу. Такое убѣжденіе, имѣвшее основаніе 
въ моей неудачной обстановкѣ, дѣлало для меня жизнь Пошлою, без
полезною, тягостною; но я долженъ былъ покориться судьбѣ, не имѣя 
возможности измѣнить мое положеніе. Я сознавалъ въ себѣ недоста
токъ нужной энергіи, ограниченность моихъ познаній, неумѣніе бойко 
говорить, неловкость въ сношеніяхъ съ начальниками. Притомъ у меня

#) См. выше, стр. 492.

Библиотека "Руниверс"



ВЪ МИНИСТЕРСТВО Л. А. ПЕРОВСКАГО. 97

не было сильныхъ желаній получить то или другое, я довольствовался 
тѣмъ, чтб имѣю, честолюбіе было во мнѣ слабо развито, я не давалъ 
большого значенія служебнымъ наградамъ и смотрѣлъ на нихъ нѣ
сколько философски, что очень много вредило мнѣ по службѣ.

Въ такомъ положеніи я пробылъ все время, пока находился министръ 
Перовскій, съ которымъ я никогда сойтись не могъ. Иногда приходила 
мнѣ мысль просить его дать мнѣ какія либо порученія въ губерніяхъ, 
полагая выказать себя съ выгодной стороны, но постоянно удержи
вался отъ этого, держась правила ни на что не напрашиваться и ни 
отъ чего не отказываться. Во мнѣ всегда было много простодушія, и 
я легко могъ не выполнить порученія, если оно потребовало бы отъ 
меня нѣкоторыхъ Ухищреній и натяжекъ. Многіе неудачно кончили 
свои порученія, воображая выполнить свое дѣло добросовѣстно и безъ 
задней мысли непремѣнно найти безпорядки. Они должны были сойти 
со сцены. Таже участь могла ожидать и меня. Это, конечно, не 
оправдывало моего бездѣйствія, надобно было сдѣлать попытку, она 
могла бы оправдаться успѣхомъ. Я предпочелъ однакожъ спокойствіе 
п не хотѣлъ рисковать собою. Въ министерствѣ я ни съ кѣмъ не схо
дился; была замѣтна общая другъ къ другу недовѣрчивость, какъ 
будто въ воздухѣ носилось какое-то предательство, и каждый старался 
отъ другихтэ спрятаться, чтобъ какъ можно менѣе знали о родѣ его 
жизни. Подозрительность Перовскаго побуждала всѣхъ быть осторож
ными. Со мною иногда старались знакомиться лица, пщущія въ ми
нистерствѣ мѣстъ, въ томъ предположеніи, что я могу быть имъ поле
зенъ. Они даже знакомили своихъ женъ, что меня крайне стѣсняло. 
Они крайне сшибались въ моемъ вліяніи въ министерствѣ. Я ничего 
не могъ для нихъ сдѣлать. Съ неудачами эти знакомства исчезали какъ 
дымъ. Искатели переставали посѣщать меня.

Въ 1852 году Перовскій оставилъ министерство и переведенъ въ 
удѣлъ. Въ это время сформировался баталіонъ стрѣлковъ Императ. 
Фамиліи; Перовскій сдѣланъ начальникомъ батальона, переименованъ 
по этому случаю въ генералы отъ инфантеріи, преобразился въ стрѣл
ковый мундиръ, отростплъ усы и былъ очень счастливъ такому пре
образованію. Онъ былъ вообще суетенъ, любилъ почести и охотно 
рисовался, гдѣ представлялся случай. Напримѣръ, онъ всегда ѣздилъ 
съ дачи въ городъ Четверкою въ рядъ, Сажая на козлы съ Кучеромъ 
Арапа. Незамѣтно однакожъ было, чтобы въ его обстановкѣ выказы- 
валось много изящнаго; напротивъ, было что-то грубое, не совсѣмъ 
опрятное. Проведя почти всю жизнь одинъ, избѣгая дамскаго общества, 
рѣдко посѣщая людей, онъ пріобрѣлъ нѣкоторую дикость и жесткость, 
и это ясно отражалось на всѣхъ дѣйствіяхъ и вкусахъ его. Всѣ по-

ІГ, 7 Русскій Архивъ 1У03.
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радовались выбытію его изъ министерства: какъ будто камень свалил
ся съ плечъ каждаго, всѣ вздохнули свободнѣе. Могли быть недоволь
ны перемѣною весьма немногіе, которымъ Перовскій оказывалъ осо
бую довѣренность: они знали, что при новомъ министрѣ должны бу
дутъ потерять прежнее значевіе и даже совсѣмъ сойти со сцены. Пе
ровскій нѣкоторыхъ изъ нихъ перевелъ вскорѣ въ удѣлъ и отлично 
устроилъ, другіе оставили министерство п разбрелись въ разныя сто
роны.

Министромъ назначенъ былъ Кіевскій генералъ - губернаторъ 
Дмитрій Гавриловичъ Бибиковъ. По извѣстному всѣмъ характеру его, 
служащіе не могли ожидать особой перемѣны въ управленіи. Биби
ковъ былъ деспотъ въ душѣ и также, какъ и Перовскій, наводилъ страхъ 
на подчиненныхъ. Но радость, что спустили Перовскаго, была такъ 
велика, что никто не могъ ожидатъ худшаго въ заступившемъ его 
мѣсто. Бибиковъ очень парадно принималъ чиновниковъ министерства. 
При этомъ я напомнилъ ему, что мы встрѣчались на докладахъ у ми
нистра Финансовъ во время бытности его, Бибикова, директоромъ де
партамента внѣшней торговли. Бибиковъ произнесъ собравшимся рѣчь. 
Онъ говорилъ недурно, но не сказалъ ничего такого, что выходило 
бы изъ разряда общихъ мѣстъ. Ему трудно было овладѣть всѣми 
дѣлами, которыя производились въ министерствѣ; еще труднѣе было 
составить себѣ систему. Нѣкоторыя части управленія конечно были 
ему извѣстны, хоть и не въ подробности, тутъ могъ онъ еще давать 
нѣкоторое направленіе; но въ другихъ дѣлахъ онъ мало понималъ. 
Мнѣ приходилось иногда съ нимъ заниматься. Мнѣ казалось, что онъ 
скучалъ докладами. Онъ впрочемъ всегда былъ дѣятеленъ, но не вид
но было особой Ретивости. Рѣшительныя резолюціи онъ рѣдко давалъ, 
все шло какъ-то само собою. Не имѣя самостоятельнаго управленія, 
я не могъ имѣть надежды обратить на себя особенное его вниманіе; 
за всѣмъ тѣмъ, не знаю почему, я заслужилъ его расположеніе.

Въ Августѣ 1852 года далъ онъ порученіе въ Рязань по одному, 
впрочемъ, неважному дѣлу, но которое лично его интересовало. Въ Ря- 
занскомъ Губернскомъ Правленіи продавалось съ публичныхъ торговъ 
па покрытіе разныхъ взысканій имѣніе князя Грузинскаго. Бибиковъ, 
принимая участіе въ к. Грузинскомъ, писалъ къ Рязанскому губерна
тору Новосильцеву, нельзя ли какъ нибудь сдѣлать, чтобъ это имѣніе 
осталось за Грузинскимъ, но на бывшихъ торгахъ оно досталось ге
нералу Бутурлину. Торги происходили слѣдующимъ образомъ. Послѣ 
нѣкоторыхъ наддачъ, торговавшіеся удалились въ другія комнаты, но 
потомъ за нѣсколько минутъ до Б-хъ часовъ они снова собрались въ 
общемъ присутствіи. Стали прибавлять къ послѣдней суммѣ. Въ самый
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^моментъ движенія часового боя трехъ часовъ, Бутурлинъ прибавилъ 
100 p., но тотчасъ же вслѣдъ за нимъ, когда происходилъ третій 
ударъ часовъ, к. Грузинскій закричалъ 100 р. Возникъ споръ, за кѣмъ 
осталось имѣніе: за Бутурлинымъ, который сказалъ свою цѣну при 
началѣ боя часовъ, или за Грузинскимъ, который сдѣлалъ свою до
бавку къ цѣнѣ, когда часы еще не кончили своего боя. Губернаторъ, 
члены правленія и прокуроръ рѣшили, что имѣніе должно прииадле- 
жать Бутурлину. К. Грузинскій былъ очень недоволенъ такимъ рѣше
ніемъ и вмѣсто того, чтобъ тутъ же на торговомъ листѣ или въ 
особомъ прошеній протестовать противъ рѣшенія и тѣмъ пріостано
вить дальнѣйшія распоряженія Губерскаго Правленія къ передачѣ 
имѣнія Бутурлину, вышелъ изъ присутствія и на другой день поска
калъ жаловаться на губернатора министру. Бибиковъ, полагая, что 
тутъ произошли какіе нибудь безпорядки и злоупотребленія и досадуя, 
что имѣніе не осталось, какъ онъ желалъ, за кн. Грузинскимъ, счелъ 
нужнымъ произвести по этому дѣлу слѣдствіе и съ этою цѣлью ко
мандировалъ меня. Виновныхъ тутъ не оказалось. Въ рапортахъ моихъ, 
одномъ офиціальному а другомъ конФИденціальномъ, я объяснилъ 
министру, какъ торги происходили. По взгляду моему губернаторъ въ 
дѣлѣ не былъ виноватъ по закону ни въ чемъ; но я не могъ не замѣ
тить, что другой на его мѣстѣ, имѣя въ виду участіе министра въ к. 
Грузинскомъ, научилъ бы к. Грузинскаго какъ дѣйствовать и въ слу
чаѣ протеста его пріостановился бы сообщеніемъ въ Гражданскую Па
лату о совершеніи на имя Бутурлина купчей на имѣніе. Во всякомъ 
случаѣ онъ очистилъ бы себя передъ министромъ. Новосильцовъ прямо 
мнѣ сказалъ, что къ сожалѣнію онъ не догадался этого сдѣлать. Впо
слѣдствіи дѣло Уладилось само собою: Бутурлинъ, видя, что покупка 
имъ этого имѣнія возбудила неудовольствіе министра и породила слѣд
ствіе, отказался отъ него добровольно въ пользу к. Грузинскаго.

Бибиковъ остался чрезвычайно доволенъ моимъ слѣдствіемъ и 
вскорѣ назначилъ меня членомъ комиссіи, (учрежденной опредѣленіемъ 
Государственнаго Совѣта) по дѣлу объ убійствѣ въ Москвѣ Сухово- 
Кобылинымъ Француженки, съ которою прежде имѣлъ онъ связь. Это 
дѣло меня очень заинтересовало; я его прочелъ съ большимъ внима
ніемъ и старался собрать всѣ свѣдѣнія, которыя могли бы повести 
къ раскрытію виновныхъ. По дѣлу были уже произведены два слѣд
ствія. Первое виновныхъ не открыло. Тѣло Француженки найдено 
въ полѣ за заставою. По показанію прислуги ея, она, возвратившись 
домой часу въ 6-мъ вечера, вскорѣ переодѣлась и уѣхала неизвѣстно 
куда на Извощикѣ. По мнѣнію людей вѣроятно она убита этимъ И з 

вощикомъ. По второму слѣдствію оказались виновными бывшіе у нея
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люди: кучеръ, поваръ Кобылина и женщина; они сознались, что Ф рав- 
цуженка ими задушена въ постели, потомъ вывезена Кучеромъ въ 
поле, гдѣ и выброшена изъ саней. Люди эти приговорены были У го
ловною Палатою къ наказанію плетьми и къ ссылкѣ въ каторжную 
работу. Но когда имъ объявлено было рѣшеніе, то они подали отзывъ, 
что они вовсе не убивали Француженки и сознанія въ томъ не дѣлали 
и все, чтб объ нихъ изложено въ опредѣленіи Палаты, ложно. Несмотря 
однакожъ на такое показаніе, Палата не отмѣнила сзоего рѣшенія, и 
дѣло поступило въ Сенатъ*). Тамъ большинство сенаторовъ согласилось 
съ рѣшеніемъ Палаты; но одинъ изъ нихъ былъ противнаго мнѣнія и 
нашелъ, что произведенное слѣдствіе не имѣетъ надлежащей досто
вѣрности. Дѣло перешло въ общее собраніе Сената, гдѣ произошло 
также разногласіе; оттуда оно поступило въ Госуд. Совѣтъ. Здѣсь 
слѣдствіе признано совершенно неудовлетворительнымъ; Совѣтъ по
ложилъ произвести новое слѣдствіе и для того нарядить комиссію изъ 
жандармскаго штабъ * офицера и двухъ чиновниковъ, министерствъ 
Внут. Дѣлъ и Юстиціи. Какъ ни интересовало меня это дѣло, но я 
не совсѣмъ доволенъ былъ этимъ порученіемъ. Изъ жандармскаго 
вѣдомства назначенъ былъ въ комиссію генералъ-маіоръ, слѣдовательпо 
могъ претендовать на званіе предсѣдателя комиссіи, что не соотвѣт
ствовало моимъ видамъ, и я отходилъ на второй планъ; потомъ дѣло 
было крайне запутанное: послѣ совершенія убійства прошло уже много 
лѣтъ, слѣды почти исчезли. Скоро слѣдствія кончить было нельзя; на
добно было употребить всѣ усилія къ открытію истины, и это могла 
бы потребовать долгаго пребыванія въ Москвѣ. Съ другой стороны я 
былъ не прочь и поразнообразить мои занятія, которыя до крайности 
мнѣ наскучали въ министерствѣ и пожить нѣсколько въ Москвѣ, къ 
которой осталось у меня особенная привязанность, сойтись съ новыми 
людьми и увидѣть что-нибудь другое, кромѣ Петербургскаго офиціаль
наго міра. Бывшая моя поѣздка въ Рязань меня много освѣжила; я 
еще не совсѣмъ разстался съ впечатлѣніями этого путешешествія и 
съ удовольствіемъ оставилъ бы Петербургъ, гдѣ все обратилось для 
меня какъ-будто во что-то казенное. Семейство мое находилось подъ 
присмотромъ моей тещи, и съ этой стороны мнѣ нечего было опасаться.. 
У дѣтей была отличная гувернантка; они учились недурно и дѣлали 
успѣхи. Мое присутствіе не было для нихъ необходимостію.

Пока я готовился ѣхать, случились новыя обстоятельства и дали 
совершенно другое направленіе моей дѣятельности. По случаю при-

*) Оно изложено въ Запискахъ сенатора К. Н. Лебедева „Р. А рхивъ44 1888 г. кн. 
ІІ); но это мѣсто Записокъ не было оглашено по настоянію Е. М. Ѳеоктистова. Убійство 
произошло 8 Ноября 1850 г. Сличи „Новое Крема" 18 Марта 1903 г. П. Іі.
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Готовленія къ Крымской войнѣ, Государю вздумалось назначить быв
шаго Орловскаго военнаго губернатора Крузенштерна градоначаль
никомъ въ Одессу. Трудно объяснить, почему выборъ Государя палъ 
на Крузенштерна. Въ немъ не было ничего воинственнаго; всю жизнь 
онъ прослужилъ въ гвардіи, былъ долгое время Флигель-адъютантомъ 
и исполнялъ всегда одни мирныя порученія. Какъ администраторъ, онъ 
тоже ничѣмъ особеннымъ не отличился. Императоръ Николай не имѣлъ 
большой Проницательности въ выборѣ людей; онъ останавливался на 
тѣхъ, которые ему чѣмъ-нибудь умѣли понравиться, не соображая, 
способны ли они для той или другой должности. Довольно было того, 
что они обратили на себя его вниманіе. Онъ не допускалъ того, чтобъ 
могъ ошибаться. Онъ не слишкомъ жаловалъ такихъ, которые прояв
ляли въ дѣлахъ нѣкоторую характерность и жаловалъ въ особенности 
людей совершенно покорныхъ. Крузенштернъ принадлежалъ къ раз
ряду сихъ послѣднихъ. Всѣмъ странно казалось, что Императоръ по
ручилъ ему защиту Одессы, и если бы не этотъ предлогъ перевода 
его туда изъ Орла, то могли бы объяснить это немилостію Государя, 
потому что гораздо почетнѣе быть губернаторомъ, нежели градона
чальникомъ. Когда во время доклада Бибикова Императоръ объявилъ 
ему, что онъ назначаетъ Крузенштерна въ Одессу и приказываетъ 
заготовить о томъ указъ Правительст. Сенату, Бибиковъ, по непонят- 
ному для меня побужденію, рекомендовалъ меня на мѣсто Крузенштерна 
въ Орелъ. Государь согласился. До этого времени я не дѣлалъ ника
кихъ попытокъ перемѣнить службу, ни съ кѣмъ о томъ не говорилъ и 
только Помню, что когда Бибиковъ выражалъ мнѣ свое удовольствіе 
за исполненіе Рязанскаго порученія, онъ при этомъ сказалъ мнѣ, что 
постарается устроить меня при первой возможности, на что я отвѣ
чалъ ему, что состою въ полномъ его распоряженіи. Тогда я призналъ 
это только любезною Фразою съ его стороны и не выводилъ никакихъ 
пріятныхъ для себя заключеній. На другой день послѣ его доклада 
директоръ общей канцеляріи министра Гвоздевъ пріѣхалъ ко мнѣ съ 
поздравленіемъ. Я очень удивился этому назначенію и меньше всего 
его ожидалъ. Когда указъ былъ подписанъ Государемъ, я отправился 
благодарить Бибикова, который мнѣ сказалъ нѣсколько лестныхъ при
вѣтствій на счетъ моихъ способностей и дѣятельности, но прибавилъ, 
что онъ знаетъ за мною одинъ недостатокъ: я слишкомъ мягокъ и 
добръ. Я рѣшился отвѣчать ему, что еще не былъ по службѣ въ та
кихъ обстоятельствахъ, гдѣ могъ бы выказать особенную настойчи
вость. Объясненія наши были непродолжительны: ни онъ, ни я не 
находили предмета для дальнѣйшаго разговора. Орловская губернія 
была для меня вовсе незнакома, Бибикову также. Ни тотъ, ни другой
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не знали, на что слѣдуетъ тамъ обратить вниманіе. Между тѣмъ, имѣя 
у себя предписаніе отправиться въ Москву въ комиссію по дѣлу убитой 
Француженки, я не зналъ, какъ поступить въ этомъ случаѣ и рѣшился 
спросить министра. Онъ приказалъ мнѣ сказать, чтобъ я немедленно 
собирался въ Орелъ, а комиссію оставилъ, на мѣсто же мое назначилъ 
чиновника министерства Васильчикова. Такимъ образомъ поѣздка моя 
въ Москву не состоялась.

Передъ отъѣздомъ моимъ друзья и знакомые вздумали составить 
мнѣ прощальный обѣдъ. Собралось около 70 человѣкъ, въ томъ числѣ 
много дамъ и все мое семейство. Главною затѣйницею обѣда была 
жена бывшаго нѣкогда моего сослуживца Ливотова, старинная прія
тельница моей покойной жены и всегда Привязанная къ нашему се
мейству. Обѣдъ состоялся по подпискѣ. Собрались мы въ квартирѣ 
Теплякова, бывшаго моего школьнаго товарища. За обѣдомъ говорили 
нѣсколько спичей и поднесли мнѣ альбомъ съ отличнымъ фотографи
ческимъ портретомъ моего сына и подписью всѣхъ участвовавшихъ 
на обѣдѣ. Я былъ очень сконФуженъ, не умѣлъ достойнымъ образомъ 
благодарить собраніе за вниманіе и бормоталъ разный вздоръ. Послѣ 
обѣда молодежь Пустилась танцовать, и вечеръ проведенъ съ большимъ 
оживленіемъ.

Министръ торопилъ меня отправленіемъ къ новой должности. Осо
бенной надобности спѣшить впрочемъ не было. По собраннымъ мною 
свѣдѣніямъ Орловская губернія пользовалась спокойствіемъ, никакихъ 
дѣлъ требовавшихъ присутствія губернатора не было, нѣкоторые част
ные случаи, сдѣлавшіеся извѣстными министерству, не были такого 
рода, чтобъ вызывать какія-либо энергическія распоряженія. Я одна
коже не медлилъ; къ Петербургу меня ничто особенно не привязывало; 
нужно было только сдѣлать нѣкоторыя покупки и обмундироваться. Я 
былъ скоро готовъ. На подъемъ мнѣ назначили весьма немного, и 
именно, сверхъ 900 р. по положенію, еще 2000 р. по особому назна
ченію. Этой суммы было слишкомъ недостаточно, чтобъ устроиться 
приличнымъ образомъ въ губерніи, запастись лошадьми, экипажемъ, 
мебелью и сверхъ того перевезти и устроить семейство. Мои дочери 
уже Подросли и требовали нѣсколько лучшаго туалета. Надобно было 
показать ихъ въ губерніи въ болѣе нарядномъ видѣ, нежели въ какомъ 
онѣ до сего времени находились. Я не могъ еще ихъ взять съ собою 
и поѣхалъ одинъ, оставивъ ихъ на попеченіи моей Тещи, ихъ бабушки. 
Большую часть полученыхъ мною на подъемъ денегъ я потратилъ въ 
Петербургѣ на покупку экипажей, на платежъ Портнымъ и на прочіе 
многочисленные расходы; нужно было оставить нѣсколько денегъ и на
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содержаніе семейства, такъ что я явился въ Орелъ съ пустымъ Кар
маномъ.

Я отправился въ дорогу въ концѣ Марта 1854 г. и пріѣхалъ 
27 числа вечеромъ часу въ 11-мъ. Въ Орлѣ у меня никого знакомыхъ 
не было, кромѣ вице-губернатора Вульфа, съ которымъ я познако
мился въ Петербургѣ. Онъ былъ женатъ на дочери тайнаго совѣтника 
Бека, извѣстнаго дѣятеля въ Министерствѣ Иностранныхъ Дѣлъ по 
разбору депешъ, написанныхъ шифрами. Я быдъ знакбмъ съ семей
ствомъ Бека и по временамъ посѣщалъ почтеннаго и умнаго старика, 
который оказывалъ мнѣ много расположенія (старшая дочь его вышла 
впослѣдствіи за мужъ за Брока, бывшаго министромъ Финансовъ).Вульфъ 
былъ вдовъ, жена его умерла года три тому назадъ, и онъ какъ-то 
искусно успѣлъ перевести доставшееся ей въ приданое имѣніе на свое 
имя, чтб очень много безпокоило г-жу Брокъ, которая видѣла въ этомъ 
дѣйствіи Вульфа желаніе воспользоваться имѣніемъ его единственнаго 
сына. Это безпокойство имѣло свое основаніе, и время показало, что 
оно было не напрасно. Вульфъ не отличался нравственными правилами 
и былъ до крайности Жаденъ къ деньгамъ. Притомъ онъ выказалъ себя 
и дурнымъ мужемъ: когда покойная жена его послѣ бывшей у нея 
оспы нѣсколько подурнѣла, онъ почти совсѣмъ забросилъ ее, и она 
все время проводила совершенно одна. Несмотря на то, что я былъ 
Невысокаго мнѣнія о ВульФѣ, который сверхъ того былъ ограничен
ныхъ понятій, я долженъ былъ обратиться къ нему, какъ къ единствен
ному знакомому человѣку за разными указаніями и совѣтами, тѣмъ 
болѣе, что по занимаемому имъ мѣсту онъ болѣе другихъ могъ въ 
этомъ отношеніи быть мнѣ полезенъ. Разумѣется, онъ выразилъ мнѣ 
всю свою преданность. Въ тотъ же вечеръ онъ приготовилъ мнѣ ужинъ 
п занималъ меня разсказами объ Орлѣ и о составѣ его жителей и 
чпновниковъ.

Домъ, куда я въѣхалъ, представлялъ огромныя пустыя казар
мы. Не было никакой мебели, кромѣ той, котарую полицеймейстеръ 
взялъ изъ лавокъ на прокатъ, и именно письменнаго стола, Дюжины 
стульевъ и еще кое-чего, чтобъ наполнить кабинетъ и примыкающую 
къ нему комнату. Предмѣстникъ мой, отъѣзжая, всю мебель свою Рас
продалъ, и Вульфъ вслѣдствіе письма моего изъ Петербурга успѣлъ 
удержать для меня изъ этой мебели нѣкоторыя вещи для кухни и Люд
скихъ, чтб мнѣ обошлось рублей въ 150. Омеблировать въ скоромъ* 
времени всѣ комнаты, которыхъ считалось до 14, въ томъ числѣ двѣ. 
большія залы, не быдо никакой возможности. Въ министерствѣ произ
водилась переписа о снабженіи нѣкоторыхъ губернаторскихъ помѣще
ній мебелью; представленія объ этомъ поступили отъ одиннадцати гу-
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бернаторовъ, а также отъ Орловскаго, который испрашивалъ на этотъ 
предметъ ІО тыс. рубл. Министерство съ своей стороны сократило это 
требованіе на 5 т. и заготовило представленіе о томъ въ Государств. 
Совѣтъ. Я имѣлъ основаніе ожидать, что скоро послѣдуетъ разрѣше
ніе, по ожиданія мои не сбылись: во все время моего губернаторства 
я не получилъ ни одной Копѣйки на мебель; дѣло откладывалось съ 
одного года на другой, и я долженъ былъ меблировать домъ своими 
средствами, что крайне стѣсняло меня. Нѣкоторую Порядочную мебель 
перевезъ я изъ Петербурга, другую покупалъ по Немногу въ Орлѣ. 
Вообще меблировка моихъ комнатъ не отличалась изящностію; о рос
коши нельзя было и думать; надобно было ограничиться совершенною 
необходимостію и простотою. Самыя комнаты находились въ безобраз- 
номъ состояніи; нужно было ихъ освѣжить и отдѣлать съ нѣкоторымъ 
Приличіемъ, но это по крайней мѣрѣ можно быдо сдѣлать на счетъ 
казны, требовалось только время для производства работъ. За всѣмъ 
тѣмъ я долженъ былъ жить до лѣта кое-какъ, не имѣя у себя ника
кого комфорта. Привыкнувъ цѣлую жизнь къ нуждѣ, я не слишкомъ 
этимъ тяготился и заботился только о нѣкоторомъ Приличій болѣе для 
другихъ, нежели для себя.

На другой день я принималъ всѣхъ чиновниковъ и, спустя часа 
три, губернскаго предводителя Владимира Яковлевича Скарятина и че
тырехъ случившихся въ Орлѣ уѣздныхъ предводителей, въ томъ числѣ 
Орловскаго Льва Никол. Яковлева, Скарятинъ показался мнѣ человѣ
комъ весьма пріятнымъ и благонамѣренный^ Мнѣ въ особенности 
понравилось то, что онъ просилъ меня при случающихся недоразумѣ- 
ніяхъ прямо высказывать ему мои неудовольствія и улаживать всѣ дѣла 
мирнымъ образомъ, не заводя безполезной переписки. Съ прочими 
предводителями я мало познакомился и не могъ составить себѣ о нихъ 
яснаго сужденія.

Съ третьяго дня моего пріѣзда началась офиціальная моя дѣятель
ность. Собираясь въ Орелъ, я изучалъ всѣ предметы, входящіе въ со
ставъ губернаторскихь обязанностей, дѣлалъ для себя Выписи и за
мѣтки, запасался матеріалами, но едва только попалъ въ круговоротъ 
текущаго дѣлопроизводства, какъ долженъ былъ бросить всѣ мои за
писки и заняться собственно тѣмъ, что представлялось мнѣ Каждо
дневно. Тутъ ужъ некогда было думать объ установленіи какого либо 
новаго порядка или о введеніи новаго предположенія: едва можно 
было поспѣвать подписывать огромную кину бумагъ, изъ которыхъ 
каждая почти возбуждала сомнѣніе, правильно или законно она была 
составлена. Надобно было ближе ознакомиться съ теченіемъ дѣлъ, 
чтобъ съ перваго взгляда быть увѣрену, что бумага не заключаетъ
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въ себѣ ничего противозаконнаго, а это знакомство не скоро пріобрѣ
тается. У меня не было правителя канцеляріи. Эту должность исправ
лялъ одинъ изъ чиновниковъ особыхъ порученій, человѣкъ повидимому 
со смысломъ, но малограмотный. Мнѣ казался онъ добросовѣстный^ 
и этого было достаточно, особенно на первый разъ, когда по малому 
знакомству моему съ дѣлами и людьми я могъ быть на каждомъ шагу 
обманываемы По Губернскому Правленію также требовалось большое 
вниманіе въ рѣшеніи дѣлъ. Вице-губернаторъ мало вникалъ въ сущ
ность ихъ, былъ очень легкомысленъ и слушался старшаго совѣтника 
Зубова, человѣка весьма ловкаго и до сего времени пользовавшагося 
большимъ кредитомъ. Секретари правленія мнѣ вовсе были незнакомы, 
а старшій секретарь, который сталъ ходить ко мнѣ съ докладомъ по 
всѣмъ дѣламъ правленія, показался мнѣ крайне тупоумньшъ. ІІ распо
рядился, чтобгь вмѣсто старшаго секретаря докладывали мнѣ секрета
ри, каждый по своей части, сколько для того, чтобъ избавить стар
шаго секретаря отъ лишней работы и потери времени для доклада 
бумагъ, не имъ составляемыхъ, столько же, чтобъ ближе узнать секрета
рей, настоящихъ производителей. Въ Приказѣ общественнаго призрѣ
нія переписка была очень обширна: тамъ все дѣлалось по журналамъ, 
какъ бы предметъ ни былъ ничтозкенъ. Этотъ порядокъ крайне отя
гощалъ меня, и я, чтобъ избавить себя отъ безчисленныхъ подписей, 
задумалъ войти съ представленіемъ о томъ, чтобъ большая часть 
исполнптельныхъ бумагъ исходила прямо отъ Приказа безъ составле
нія журналовъ; по для этого нуѵкно было привести въ извѣстность всѣ 
предметы производства Приказа, чтобъ опредѣлить какія именно бу
маги могутъ идти въ ходъ безъ участія губернатора. Этого я никогда 
достичь не могъ. Секретарь Приказа, которому я поручилъ составить 
это соображеніе, Олицетворенный рутинеръ, не въ состояніи былъ 
исполнить этого порученія, а самому мнѣ некогда было заняться этимъ 
дѣломъ, и я продолжалъ подписывать ежедневно по 50 и болѣе жур
наловъ Приказа. Кромѣ переписки Приказъ завѣдывалъ и хозяйствен
ными дѣлами по богоугоднымъ заведеніямъ. На первое время я не 
смѣлъ и думать войти въ разсмотрѣніе правильности расходовъ: для 
этого нужно было совершенно ознакомиться съ принятымъ порядкомъ, 
а это было нелегко. Непремѣнный членъ Порохонцевъ давно зани
малъ уже это мѣсто, совершенно освоился съ дѣлами Приказа, осо
бенныхъ безпорядковъ замѣчаемо не было, на него никто не жало
вался, отзывались о немъ не дурно; слѣдовательно не было особаго 
повода производить подробную ревизію хозяйственныхъ счетовъ; да и 
что можно было бы тамъ найти? Все облечено было въ Форму; отсту
пленія отъ закона не было, содержавшіеся въ заведеніяхъ не изъявляли
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неудовольстія на пищу; врачи, хотя иногда и отзывались Несовсѣмъ 
выгодно о дѣйствіяхъ Приказа, но и имъ нельзя было всегда вѣрить, 
потому что въ подобныхъ отзывахъ часто замѣчалось личное неудо
вольствіе противъ непремѣннаго члена за ^удовлетвореніе какого 
нибудь излишняго съ ихъ стороны требованія. Должно было до вре
мени отставить всякое Поползновеніе къ подробному разсмотрѣнію по
рядка въ производствѣ хозяйственныхъ дѣлъ Приказа. Строительная ко
миссія была Вмѣстилищемъ всевозможныхъ гадостей. Составъ членовъ 
ея былъ самый жалкій. Старшій членъ ея по искусственной части под
полковникъ Зубовъ былъ совершенно въ рукахъ архитекторовъ: они ему 
давали частичкд своихъ пріобрѣтеній, и онъ не смѣлъ уже ихъ кон
тролировать и утверждалъ всѣ производимые ими расходы, не произ
водя повѣрки постройкамъ и починкамъ. Это личность была безха- 
рактерная, трудно было нападать на нее: она сейчасъ стушевывалась. 
Но прежде нежели узнать ее, надобно было много пропустить безза
конныхъ распоряженій: она дѣйствовала не безъ хитрости. Граждан
скій членъ комиссіи Бѣлявскій былъ чрезвычайно уклончиво его сна
чала трудно было понять, но потомъ ясно выказалась несостоятель
ность умственныхъ его способностей. Его мозгъ былъ тронутъ, и онъ 
постепенно терялъ возможностъ объясняться. Губернскій архитекторъ 
.Іутохинъ былъ человѣкъ хитрый и жадный къ деньгамъ: онъ очень 
хорошо обработывалъ свои дѣлишки. Членъ отъ дворянства сидѣлъ 
въ комиссіи только для проФормы: онъ не принималъ, да и не могъ 
принимать никакого участія въ дѣлахъ комиссіи, хотя и подписывалъ 
журналы. Правитель канцеляріи Домелунксенъ сначала велъ дѣла свои 
осторожно, кормясь по маленьку подачками отъ подрядчиковъ, но по
томъ сдѣлался смѣлѣе и разъ подчистнлъ бумагу, вслѣдствіе чего къ 
распоряженію о производствѣ работъ можно было приступить неме
дленно, не испрашивая на то разрѣшенія начальства. Этого Желалось 
Подрядчику для выигранія времени и по денежнымъ его расчетамъ. 
Долго спустя эта подчистка обнаружилась. Домслунксена я удалили 
отъ должности и предалъ суду. Дѣла комиссіи требовали вниматель
наго изученія; надобно было ознакомиться съ самою техникою, и че
ловѣкъ, не посвященный въ тайны строительной части, долго не въ 
состояніи открывать злоупотребленія. Какъ бы внимательно онъ ни слѣ
дилъ за операціями строителей, онъ можетъ замѣтить только то, чтб 
уже слишкомъ рѣзко Кидается въ глаза, да и то какъ разъ Запу
танно его объясненіями. При всемъ желаніи моемъ внимательное слѣ
дить за всѣми дѣйствіями членовъ комиссіи и архитекторовъ, я не могъ 
ничего сдѣлать какъ по недостатку нужныхъ свѣдѣній въ строитель
номъ дѣлѣ, такъ и по неимѣнію достаточнаго времени. Между тѣмъ
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строители дѣлали свое и порядочно наживались; каждый изъ нихъ вы
строилъ себѣ домъ въ Орлѣ и вѣроятно составилъ себѣ Запасецъ и 
па будущее время.

Комитетъ земскихъ повинностей былъ въ рукахъ Письмоводители, 
который хотя и понималъ дѣло, но былъ безграмотенъ. Потомъ онъ 
началъ предаваться пьянству и Картежной игрѣ, дѣла комитета запу- 
скались; членъ отъ дворянства ими по обыкновенію не занимался, да 
и ничего не понималъ въ нихъ. Я не могъ помочь въ этомъ случаѣ: 
надобно было прежде найти надежнаго человѣка, который замѣнилъ 
бы письмоводителя, но это было трудно. Способныхъ людей въ виду 
не было. Поневолѣ приходилось терпѣть прежняго, пока можно было 
терпѣть. Комиссіею народнаго продовольствія завѣдывалъ тотъ же 
письмоводитель. Дѣла шли вяло, и накакого наблюденія за хлѣбными 
магазинами не было. Для меня всегда страннымъ казалось, какимъ 
образомь прежніе губернаторы допускали такой безпорядокъ. Не видно 
было слѣда какихъ либо распоряженій къ устройству этихъ частей на 
прочныхъ основаніяхъ; но это объясняется частію тѣмъ, что самимъ 
губернаторамъ трудно и почти невозможно входить во всѣ подробно
сти дѣлопроизводства, а Главнѣйше тѣмъ, что составъ чиновниковъ, 
сколько нибудь приготовленныхъ къ службѣ, дѣятельныхъ и добросо
вѣстныхъ, былъ крайне ограниченъ, и не изъ кого было выбирать для 
замѣщенія должностей. Университеты еще очень слабо снабжали гу
берніи учившимися людьми. Всѣ большею частію кидались на службу 
въ Петербургъ или Москву и находили тамъ мѣста. Университетскіе 
показались въ губерніяхъ, когда столицы были ими переполнены, но 
изъ нихъ мало еще выходило людей дѣльныхъ; надобно было долго 
возиться съ ними, чтобъ сколько нибудь приготовить ихъ для службы. 
Они «учились чему нибудь и какъ нибудь>... Нѣкоторые ни на что не 
годились. Въ министерствахъ имъ Нескоро даютъ мѣста; нѣсколько 
лѣтъ имъ приходится переписывать бумаги; важныхъ дѣлъ имъ не по
ручаютъ, и слѣдовательно отъ нихъ большого зла тамъ произойти не 
можетъ, но въ губерніяхъ другое дѣло. Здѣсь при малѣйшемъ прояв
леніи съ ихъ стороны желанія заниматься службою, тотчасъ даютъ имъ 
назначеніе, поручая имъ иногда серьезныя обязанности. Здѣсь рады 
найти человѣка сколько нибудь годнаго для службы: такъ мало спо
собныхъ и грамотныхъ дѣлопроизводителей! Но часто приходится жа
лѣть, что мѣсто досталось университетскому. При неопытности своей 
иногда онъ начинаетъ до того путать, что дальнѣйшее оставленіе его 
на этомъ мѣстѣ становится вреднымъ для службы, и нужно опредѣ
лить другого хотя бы и менѣе ученаго, но по крайней мѣрѣ способнаго 
вести дѣла въ порядкѣ. Нѣкоторые съ учеными аттестатами оказа-
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лись совершенно негодными для дѣла. На службѣ требуются не столько 
познанія въ наукахъ, сколько точность въ исполненіи, дѣятельность и 
изученіе порядка дѣлопроизводства.

Городскія п земскія полицейскія управленія находились въ жал
комъ состояніи. Полиціймейстеръ въ Орлѣ князь Чегодаевъ былъ не
дурной человѣкъ, по онъ не имѣлъ самостоятельности. Въ прочихъ 
І І  уѣздныхъ городахъ городничіе, опредѣленные большею частію Ко
митетомъ о раненыхъ, были люди самые безтолковые, не знали слу
жебнаго порядка, заводили ссоры изъ желанія командовать въ городѣ 
и заботились только о пріобрѣтеніяхъ. Исправники были выбраны въ 
эти должности не по способностямъ ихъ къ службѣ, а по интригамъ 
вліятельныхъ дворянъ въ уѣздѣ съ цѣлью обезпечить ихъ существо
ваніе. При малѣйшемъ замѣчаніи о допущенныхъ ими безпорядкахъ 
оии всегда находили усердныхъ защитниковъ въ предводителяхъ п 
другихъ важныхъ личностяхъ въ уѣздѣ. Ссориться съ исправникомъ 
значило ссориться съ мѣстнымъ дворянствомъ за исключеніемъ тѣхъ 
лицъ, которыя не сочувствовали избранію исправника. Эти напротивъ 
выказывали съ полною откровенности) всѣ ыеблаговпдныя Продѣлки 
исправниковъ, какъ бы въ укоръ избравшимъ, и часто много прибав
ляли, такъ что правительнаго сужденія объ исправника трудно было 
себѣ составить: надобно было ограничиваться о нихъ тѣми свѣдѣніямп, 
какія можно было .извлекать изъ производства самыхъ дѣлъ.

Предводители были единственные люди, съ которыми можно было 
достигнуть какихъ нибудь результатовъ для пользы края; но также 
были исключенія. Губернскій предводитель Скарятинъ мало занимался 
своимъ дѣломъ, рѣдко жилъ въ Орлѣ, и должность его постоянно пра
вилъ Орловскій уѣздный предводитель Левъ Никол. Яковлевъ, чело
вѣкъ весьма благонамѣренный, заботливый и самыхъ благородныхъ 
правилъ. Къ сожалѣнію, вслѣдствіе Физическаго разстройства, онъ 
предался меланхоліи и въ одно утро повѣсился въ опальной своей 
комнатѣ на поясѣ, Прилѣпленномъ къ печной Вьюшкѣ. Яковлевъ неот
лучно былъ на службѣ и только изрѣдка уѣзжалъ изъ города въ имѣ
ніе, чтобъ посмотрѣть на свое хозяйство. Онъ въ высшей степени былъ 
добросовѣстенъ, но къ сожалѣнію слишкомъ мягокъ характеромъ и 
поддерживалъ своимъ ходатайствомъ на службѣ людей, которые того 
не заслуживали и были даже вредны. Большая часть предводителей 
дѣломъ своимъ не занималась, они носили званіе свое безъ всякой 
пользы. Изъ нихъ дѣятельнѣе другихъ, кромѣ Яковлева, былъ Кром
скій*)—Шадринскій. Въ немъ былъ тактъ. Онъ былъ очень остороженъ,

*) Т. е предводитель Кромскаго уѣзда. П. Б.
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никогда не позволялъ себѣ увлеченій и хотя также готовъ былъ защи
щать людей не совсѣмъ добросовѣстныхъ, но дѣлалъ это съ большою 
Скромностію. Ему довѣрять однакожъ не слѣдовало. Онъ легко пере
ходилъ въ другой лагерь, если онъ находилъ это удобнымъ. Самымъ, 
упорнымъ защитникомъ своихъ клевретовъ, попавшихъ по его вліянію 
на разныя мѣста въ уѣздѣ, былъ Малоархангельскій предводитель, 
Скарятинъ, братъ губернскаго предводителя. Эти люди дозволяли себѣ 
всякія беззаконія и повидимому ничего не боялись. Скарятинъ отстаи
валъ ихъ съ примѣрною энергіею; но если кто изъ нихъ Осмѣливался 
сдѣлать что нибудь несогласное съ желаніями его, то онъ становился 
непримиримымъ его врагомъ, и онъ до тѣхъ поръ не успокоивался,. 
пока несчастная жертва его гнѣва не лишалась мѣста или не подвер
галась какому нибудь взысканію, которое дѣлало ее впредъ осторож
нѣе. Очень часто происходила у меня борьба съ нимъ за безнрав- 
ственныхъ дворянъ, которые позволяли себѣ разныя гадости, и на нихъ 
поступало много жалобъ. Если эти дворяне пользовались его внима
ніемъ и расположеніемъ, то находили въ немъ самаго дѣятельнаго по
кровителя: онъ прикрывалъ ихъ поступки и старался выдавать ихъ 
за людей несправедливо оклеветанныхъ. За то нѣкоторыхъ, по раз
нымъ случаямъ ему несочувственныхъ, онъ настойчиво преслѣдовалъ. 
Онъ отлично Обдѣлалъ свои дѣла, особенно передъ освобожденіемъ 
крестьянъ, и потомъ также преданнымъ ему дворянамъ. Мценскимъ 
предводителемъ былъ Минхъ. Онъ имѣлъ всѣ привычки пзбалованнаго 
барина, былъ мало ^общителенъ, дѣлами неохотно занимался, счи
тая это обязннностію приказныхъ; его не любили за Высокомѣрность. 
Онъ былъ вообще человѣкъ приличный, но только тяжеловата въ сно
шеніяхъ. Онъ скоро оставилъ службу дворянскую, чтобъ поступить 
въ казенную, и именно въ Курскъ управляющимъ Палатою госуд. иму
ществъ, по онъ ошибся въ расчетѣ. Онъ полагалъ что и на этой 
должности также можно барствовать, какъ и на предводительскомъ 
мѣстѣ. Новое званіе потребовало отъ него дѣятельности, а ея въ на
личности не оказалось. Онъ недолго пробылъ управляющимъ и дол
женъ былъ сойти съ мѣста. Болховскій предводитель Владимировъ былъ 
самый кроткій изъ людей. Онъ имѣлъ большое состояніе, которое по 
безпечности его и добротѣ пришло скоро въ крайнее разстройство, 
рѣшительно ничѣмъ не занимался, ни своими дѣлами, ни службою, ни 
чтеніемъ. Очень любилъ музыку п содержалъ у себя оркестръ, но и 
та подъ конецъ ему, повидимому, надоѣда. Онъ оживлялся и подымали 
на ноги своихъ музыкантовъ, когда пріѣзжали къ нему гости. По 
должности были у него частыя упущенія, но на него нельзя было 
сердиться. Его выбпралп въ предводители, потому что онъ быдъ луч-
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шій и приличнѣйшій изъ дворяиъ уѣзда, а отказаться отъ должно
сти онъ не имѣлъ характера и не считалъ себя въ правѣ, охотно по
коряясь избранію; трудиться же было противно его натурѣ. Чтобъ по
лучить отъ него какое нибудь свѣдѣніе, надобно было писать къ нему 
нѣсколько разъ, и переписка оканчивалась тѣмъ, что за свѣдѣніемъ 
нужно было посылать или эстафету или нарочнаго, конечно на счетъ 
Владимирова. Онъ безропотно уплачивалъ деньги и при случаѣ изви
нялся. Письмоводитель его дѣлалъ съ нимъ чтб хотѣлъ. Раза два я 
дѣлалъ письмоводителю строгія замѣчанія за небрежность въ исполне
ніи обязанностей службы и сказалъ ему, что уволю его отъ должно
сти безъ сношенія съ предводителемъ, если впредъ замѣчены будутъ 
упущенія. Это ни къ чему не послужило: дѣла шли попрежнему, п 
Владимировъ на жалобу мою на письмоводителя, отвѣчалъ мнѣ съ 
кротостію, что тотъ ни въ чемъ не виноватъ, а виновенъ онъ одинъ* 
Письмоводитель завѣдывалъ собственвыми дѣлами Владимирова и од
нажды, возившись около какой-то машины, попалъ рукою въ колесо. 
Рука была раздроблена и отнята около плечъ, по онъ выздоровѣлъ. 
Владимировъ былъ всѣми любимъ за гостепріимство и готовность по
мочь всякому въ нуждѣ, чти многіе употребляли во зло. Карачевскій, 
Литровъ, внукъ по матери кн. Кутузова-Смоленскаго, былъ человѣкъ 
совершенно не грамотный; онъ съ трудомъ подписывалъ свое имя, 
для службы вовсе не былъ способенъ, хотя много говорилъ о своихъ 
дѣйствіяхъ и любилъ командовать въ своемъ уѣздѣ. Онъ промоталъ 
не только свое имѣніе, но и имѣніе своего сына отъ первой жены, 
за то угощалъ прекрасно. На столѣ у него являлись вещи самыя 
изысканный. Несмотря на это, онъ потерялъ всякое уваженіе въ уѣздѣ. 
Брянскій — Демидовъ, старый скряга, скрывавшійся отъ людей; онъ 
не имѣлъ никакого значенія. Трубчевскій— Страховъ, молодой человѣкъ 
съ хорошимъ состояніемъ, службою не хотѣлъ и не умѣлъ заниматься. 
Онъ ею крайне тяготился и воспользовался новыми выборами, чтобъ 
оставить должность предводителя и уѣхать совсѣмъ изъ Орловской 
губерніи. Сѣвскій —  Подлипевъ очень любившій должность, чтобъ об
работать свои дѣлишки и устроить свое имѣніе, въ чемъ и успѣлъ. 
Онъ не пользовался уваженіемъ въ своемъ уѣздѣ, гдѣ былъ избира
емъ въ предводители только потому, что лучше его никого въ виду не 
было; про него разсказывали многіе анекдоты, не дѣлавшіе чести его 
добросовѣстности. Дмитровскій —  * * * кій, пустой господинъ, оста
вившій службу въ Петербургѣ вслѣдствіе какой-то скандалезной п не- 
благовидной исторіи. У него было хорошее состояніе въ уѣздѣ, но 
онъ не умѣлъ съ нимъ хорошо распорядиться и растерялся, Пускаясь 
въ спекуляціи. Жена его была Развратная женщина, рѣдко жила съ
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мужемъ въ имѣніи, а по большой части проживала въ Москвѣ. Одного 
изъ любовниковъ своихъ она Похоронила въ своемъ саду, въ имѣніи, 
и воздвигнула ему памятникъ. Мужъ не могъ отказать ей въ этомъ 
удовольствіи. У нихъ были три дочери, которыхъ мать ненавидѣла. 
Двѣ изъ нихъ бѣжали изъ дому. Одна безъ согласія родителей вы
шла замужъ за исправника, а другая укрылась у сестры. Для службы 
***к ій  былъ утомителенъ; онъ входилъ въ такія мелочи, которыя вы
водили изъ терпѣнія производителей; глупость этого человѣка была 
Примѣрная. Отъ него трудно было отдѣлаться, когда онъ пріѣзжалъ 
въ Орелъ объясняться по дѣламъ службы. Ливенскій— Константиновъ^ 
прежняго покроя офицеръ, съ большою амбиціею, воображавшій, что, 
какъ предводитель, онъ имѣлъ право распоряжаться всѣми властями 
въ уѣздѣ, отчего возникали столкновенія и обширная переписка. 
Впрочемъ человѣкъ честный. Елецкій, сначала Лаухинъ, мало занимав
шійся службою и вскорѣ ее оставившій, а потомъ Стаховичъ, поэтъ, 
Гуляка и въ высшей степени добрякъ.

Демократичными своими тенденціями Стаховпчъ вооружилъ про
тивъ себя дворянство, которое не могло простить ему тѣхъ рѣзко- 
стей, какія онъ высказывалъ. Стаховичъ предоочиталъ компанію людей 
простыхъ, съ которыми любилъ выпить и покутить. Не долго пробылъ 
онъ предводителемъ. Не смотря на всю доброту свою съ крестьянами и 
ласковое обращеніе съ приближенными своими, онъ былъ убитъ своимъ 
Старостою и письмоводителемъ съ Корыстною цѣлью. Обстоятельства 
убійства заслуживаютъ вниманія. Въ одинъ воскресный день осенью, 
Стаховичъ пріѣхалъ изъ Ельца въ свое имѣніе. Хотя онъ былъ женатъ, 
по жена его въ то время была за границею у своихъ родныхъ-Нѣм- 
цевъ. Онъ давно уже съ нею разстался: она ему надоѣда. Въ отсут
ствіе ея онъ утѣшался другими связями, и въ имѣніи его находилась 
для этого утѣшенія племянница старосты, который, по своимъ видамъ, 
покровительствовалъ этой связи. Черезъ полчаса по пріѣздѣ Стахо
вичъ былъ задушенъ, и для отклоненія подозрѣнія, сдѣлали изъ пояса 
петлю, сунули туда его голову и, притащивши тѣло къ двери, укрѣ
пили поясъ къ дверному замку. Староста тотчасъ далъ знать объ 
этомъ въ домѣ и сельскому начальству. ІІ началось слѣдствіе. Когда 
это доведено было до моего свѣдѣнія, то я командировалъ на мѣсто 
старшаго совѣтника губернскаго правленія Зубова, который только 
то и сдѣлалъ хорошаго, что не далъ Сокрыться преступленію п обна
ружилъ преднамѣренное убійство, между тѣмъ, какъ убійцы старались 
объяснить происшествіе самоубійствомъ, въ чемъ, можетъ быть, при 
вялости и неблаговамѣренности земской полиціи, и успѣли бы. Зубовъ, 
пробывъ тамъ около трехъ недѣль, возвратился къ своей должности,
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не открывъ виновныхъ; тогда я командировалъ туда чиновника Миро- 
ненво, который занялся этимъ дѣломъ въ подробности. Въ самый день 
убійства, спустя полчаса, одинъ изъ крестьянъ видѣлъ въ полѣ скачу
щаго верхомъ на пѣгой лошади какого-то человѣка по извѣстному 
направленію. Надобно было дознать, что это за человѣкъ. Мироненко 
вездѣ разыскивалъ Пѣгую лошадь и случайно открылъ ее близъ За- 
донска. По разспросамъ хозяйна лошади, оказалось, что какой-то госпо
динъ въ одно Воскресенье (самое то, въ которое убитъ былъ Стахо
ви ча  нанималъ его на тройкѣ свезти изъ Задонска въ имѣніе Стахо
вича. Поѣхали они утромъ часу въ 9-мъ и прибыли на мѣсто послѣ 
полдня. Дорогою господинъ поилъ Извощика виномъ. Подъѣзжая къ 
имѣнію, господинъ велѣлъ остановиться, слѣзъ съ телѣги и намѣревался 
дойти до дому пѣшкомъ; но извощикъ его не пускалъ, полагая, что 
онъ хочетъ уйти отъ него не заплативъ ему денегъ; господинъ скоро 
его успокоилъ и отправился, но пройдя нѣкоторое пространство, воро
тился къ Извощику и сталъ упрашивать его дать ему лошадь съѣздить 
верхомъ. Извощикъ еще болѣе усомнился; однакожъ, Склонившись нм 
убѣжденія Незнакомца, рѣшился отпрячь одву изъ своихъ лошадей, 
именно Пѣгую, и далъ ему. По отъѣздѣ господина извощикъ, будучи 
довольно пьянъ, сталъ дремать, но помня, что у него увели лошадь, 
старался бороться со сномъ. Черезъ полчаса онъ увидѣлъ, что господинъ 
возвращается; это его очень успокоило, онъ пріободрился, пристегнулъ 
лошадь къ коренной, и они отправились назадъ; дорогою два раза от
дыхали и кормили лошадей и подъ вечеръ пріѣхали къ Задонску. Тутъ 
господинъ остановилъ Извощика, Расплатился съ нимъ и отправился 
пѣшкомъ въ городъ. По описаніямъ наружнаго вида господина и быв
шей на немъ одежды можно было утвердиться въ догадкѣ, что это былъ 
никто иной, какъ письмоводитель Стаховича, тѣмъ болѣе, что на него 
падало уже подозрѣніе вслѣдствіе показанія одного мальчика въ усадь
бѣ, который будто бы видѣлъ Письмоводители изъ сада, когда тотъ 
стоялъ у окошка въ комнатѣ; сверхъ того быди еще и другія, хотя п 
слабыя, улики. Надобно было слѣдствіемъ разъяснить, быдъ ли письмо
водитель въ этотъ день въ Задонскѣ или нѣтъ, ѣздилъ ли оттуда въ 
имѣніе или оставался въ городѣ и вообще, какъ провелъ весь день. 
Открылось, что въ Воскресенье онъ былъ у обѣдни, но не у ран
ней, а у средней; его видѣли въ церкви; на квартиру, гдѣ онъ въ 
Задонскѣ останавливался, онъ изъ церкви, не возвращался; гдѣ былъ 
онъ до сумерекъ никто не зналъ, но часу въ 7-мъ его видѣли въ го
родѣ. Отъ Задонска до имѣнія Стаховича считается болѣе 50 верстъ. 
При самой скорой ѣздѣ съ отдыхомъ для лошадей, нужно было упо
требить для поѣздки туда и обратно по крайней мѣрѣ 9 часовъ. По со-
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соображенію времени, въ которое письмоводителя въ Задонскѣ не ви
дѣли, съ показаніями Возившаго его Извощика, можно было утвердиться 
въ заключеніи, что это время употреблено было письмоводителемъ на 
совершеніе преступленія вмѣстѣ съ соучастникомъ своимъ Старостою, 
хотя онъ и принялъ всѣ мѣры для отклоненія отъ себя подозрѣнія. 
Дѣйствительно, разстояніе между Задонскомъ и имѣніемъ было очень 
велико, чтобъ можно было въ такое короткое время, то-есть между 8 
или 9 часами утра (когда оканчивается средняя обѣдня) и 6 или 7 часами 
вечера (когда видѣли преступника въ Задонскѣ) совершить поѣздку и 
произвести убійство; но если принять на видъ, что дѣло это напередъ 
уже было обдумано и что письмоводитель всю дорогу Погонялъ Изво

щика ѣхать живѣе, то легко допустить возможность привести ему въ 
исполненіе задуманный имъ планъ. И староста, и письмоводитель за
ключены были въ острогъ, гдѣ они сидѣли нѣсколько лѣтъ, пока про
должалось дѣло. Такимъ образомъ Стаховичъ погибъ жертвою своей 
слабости къ матеріальнымъ наслажденіямъ и довѣрчивости къ людямъ, 
которые воспользовались этою слабостію, чтобт» забрать въ свои руки 
часть его состоянія посредствомъ разныхъ съ нимъ сдѣлокъ, прежде 
того совершенныхъ, и съ цѣлью не выполнить ихъ, прикрывъ все 
смертію Стаховича.

Составъ предводителей дворянства не представлялъ ничего бли- 
стательнаго. Хотя и можно было найти въ числѣ ихъ нѣсколько лич
ностей вполнѣ добросовѣстныхъ, но они далеко не соотвѣтствовали 
требованіямъ времени по воззрѣнію на сущность своихъ обязанностей. 
Главнымъ принципомъ ихъ дѣйствій была защита дворянъ во всѣхъ 
случаяхъ, когда возникали жалобы на притѣсненія крестьянъ или дру
гіе Неблагонамѣренные поступки, которые подвергали ихъ опекѣ. Они 
стояли за нихъ горою, несмотря на очевидность дурныхъ дѣлъ ихъ, и 
надобно было долго бороться съ предводителями, чтобъ убѣдить ихъ 
въ необходимости предать дворянина слѣдствію и суду. Предводители 
держались ложнаго правила, что, будучи выбраны дворянами, они обя
заны отстаивать ихъ отъ нападеній администраціи, иа которую всегда 
смотрѣли какъ на нѣчто враждебное дворянскимъ интересамъ. Они 
боялись замѣчаній дворянъ, что они ихъ не защищаютъ. Этого конечно 
нельзя отнести къ чести дворянства. Ему слѣдовало, напротивъ, ста
раться извергать изъ среды своей всякаго, кто безчестилъ сословіе 
своимъ поведеніемъ. Къ несчастію, было очень много такихъ, которые 
чувствовали за собою разные грѣшки. Рано или поздно могли и до 
нихъ добраться, и потому гораздо выгоднѣе было стоять дружно за 
своихъ, чтобъ имѣть въ случаѣ надобности ихъ поддержку. Это ча
сто съ успѣхомъ достигалось. Многія вещи имъ сходили съ рукъ, благо-

II, 8 Рузскій А рхивъ 1903.
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даря заступничеству предводителей и нѣкоторыхъ вліятельныхъ въ 
уѣздѣ лицъ.

Вообще дворянство составляло силу, съ которою непріятно и 
трудно было бороться. Съ одной стороны оно не имѣло самостоятель
ности и всегда болѣе или менѣе опасалось администраціи, съ другой 
пользовалось всѣми случаями, чтобъ выразить ей свое недоброжелатель
ство. Губернаторъ для сохраненія своего вліянія долженъ быдъ по 
временамъ напоминать ему, что не все можетъ ему сходить съ рукъ 
и въ тоже время смотрѣть на многое сквозь пальцы. Если въ пылу 
своего усердія онъ слишкомъ уже задѣвалъ интересы дворянства, тогда 
воздымалась на него буря, которая могла затихать только при уступ
кѣ, а въ противномъ случаѣ разрасталась до урагана, и въ Петер
бургъ летѣли со всѣхъ сторонъ заявленія о неблагонамѣренности гу
бернатора. Они не прекращались до того времени, пока его не смѣ
няли или не переводили въ другую губернію.

Я находился въ Непріятномъ положеніи въ томъ отношеніи, что 
никого не зналъ, къ кому съ довѣріемъ обратиться для полученія свѣ
дѣній о лицахъ и о томъ, что дѣлается въ губерніи. У меня не было 
правителя канцеляріи; прежній уѣхалъ въ Одессу съ Крузенштерномъ, 
п должность эту исправлялъ временно одинъ изъ чиновниковъ особыхъ 
порученій, человѣкъ повидимому, толковый, но малограмотный, Нелов
кій, робкій и безъ образованія. Надобно было довольствоваться на 
первый случай тѣмъ, что есть, и считать себя счастливымъ, что по 
крайней мѣрѣ меня не обманываютъ. Будучи еще незнакомы сь гу
бернскимъ производствомъ, я затруднялся давать резолюціи по посту
пающимъ бумагамъ. Чиновникъ этотъ былъ первымъ руководителемъ 
моимъ на губернаторскомъ моемъ поприщѣ, и я оставался имъ дово
ленъ; но онъ мнѣ объявилъ, что намѣренъ оставить службу въ Орлов
ской губерніи, получивъ приглашеніе перейти въ другое управленіе. 
Надобно было заняться пріисканіемъ на его мѣсто другого чиновника. 
Это было не легко. Должность правителя канцеляріи при губернаторѣ 
слишкомъ важна, чтобъ поручить ее кому нибудь. Нужно, чтобъ онъ 
имѣлъ понятіе о всѣхъ частяхъ управленія, умѣлъ хорошо излагать 
бумаги, былъ смѣтливъ, а главное добросовѣстенъ. При крайне бѣд
номъ составѣ чиновниковъ въ губерніи подобной личности сыскать 
почти невозможно. Бывая иногда у вице - губернатора, я встрѣчалъ 
тамъ одного господина, котораго сужденія мнѣ нравились. Онъ всегда 
былъ прилично одѣтъ, даже по модѣ, говорилъ нѣсколько по-француз- 
ски, разсуждалъ о литературѣ и о другихъ предметахъ, выказывалъ 
нѣкоторую самостоятельность въ мысляхъ, давно оставилъ уже службу 
и повидимому въ ней не нуждался, получая содержаніе отъ своей
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оокровительницы княг. * * * кой, съ которой ѣздилъ за границу и 
недавно только возвратился. Все это поселяло во мнѣ о немъ хорошее 
понятіе. Разсуждая съ ВульФОМъ о правителѣ канцеляріи, я упомянулъ
о Господинѣ, не согласится ли онъ принять на себя эту должность. 
Вульфъ сталъ его хвалить, находя, что онъ можетъ ее исполнить, но 
полагалъ, что едва ли приметъ на себя эту обязанность, не пользуясь 
большимъ здоровьемъ. Черезъ нѣсколько дней я предложилъ Борисов
скому (такъ звали господина) поступить ко мнѣ въ правители канце
ляріи. Изъявивъ готовность быть мнѣ полезнымъ, онъ сталъ дѣлать 
разныя затрудненія; находилъ, что эта должность слишкомъ для него 
хлопотлива, отниметъ у него все время и лишитъ его независимости. 
Я обѣщалъ по возможности его беречь, не слишкомъ на него нале
гать и часто его не требовать. Наконецъ Борщевскій согласился. Сна
чала все шло хорошо. Я самъ много работалъ, занимаясь лично 
дѣлами, требовавшими усидчивости и особыхъ соображеній и предо
ставивъ ему одни текущія; но по прошествіи нѣкотораго временп я 
сталъ получать намеки на неблагонадежность моего правителя канце
ляріи. Еще при самомъ опредѣленіи его нѣкоторая часть Орловской 
публики отзывалась о немъ не совсѣмъ благопріятно, но главный по
водъ къ осужденію заключался въ томъ, что онъ состоитъ въ корот
кихъ сношеніяхъ съ Княгинею * * *. Это меня вовсе не безпокоило, 
я не видѣлъ надобности касаться частной его жизни. Однажды я по
лучилъ даже изъ Петербурга письмо, въ которомъ меня предувѣдом- 
лнли, чтобъ я остерегался Борщевскаго. Все это я относилъ къ сплет
нямъ, которыми губерніи отличаются, и отвѣчалъ моему корреспонден- 
ту, что не вижу никакого основанія подозрѣвать Борщевскаго въ дур
ныхъ дѣйствіяхъ. Онъ велъ себя очень осторожно; въ рукахъ его не 
было такихъ дѣлъ, которыя могли бы ему подать поводъ къ злоупо
требленіямъ; притомъ онъ, какъ мнѣ казалось, имѣлъ достаточные спо
собы къ жизни п нѣсколько разъ мнѣ заявлялъ о готовности своей 
быть полезнымъ службѣ, выказывая въ разговорахъ, что самъ не 
имѣетъ въ ней большой надобности и поступаетъ ко мнѣ только по 
убѣжденію, что при мнѣ она не будетъ сильно отягощать его. Впо
слѣдствіи однакожъ я увидѣлъ, что я въ немъ ошибся. Онъ тонко 
умѣлъ пользоваться, гдѣ только было можно. Борщевскій недолго при 
мнѣ оставался. Въ немъ стала развиваться чахотка, и онъ отправился 
лѣчиться за границу, гдѣ и умеръ. Въ отсутствіи его исправлялъ 
должность правителя канцеляріи одинъ изъ его помощниковъ, молодой 
человѣкъ изъ Университетскихъ студентовъ, который и остался въ этой 
должности, вполнѣ оправдавъ свое назначеніе.
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Библиотека"Руниверс"



116 ВОСПОМИНАНІЯ В. И. САФОНОВИЧА.

Время проходило, наступило лѣто. Я страшно скучалъ въ одино
чествѣ; семейство мое уже выѣхало изъ Петербурга и находилось въ 
имѣніи моей тещи*), Московской губерніи, въ Бронницкомъ уѣздѣ, пред
полагая пріѣхать ко мнѣ не прежде осени. Квартира моя въ казен
номъ домѣ была въ безпорядочномъ состояніи, надобно было ее под
чистить и приладить къ помѣщенію всѣхъ членовъ моего семейства, 
чтобъ не было никому стѣсненія. Это требовало времени. Между тѣмъ 
я крайне стѣснялся въ способахъ. Квартира представляла обширную 
казарму безъ всякой мебели. Нѣкоторую часть бывшей у меня въ Пе
тербургѣ мебели я предположилъ перевезти въ Орелъ, но это были 
только самыя годныя вещи. Ихъ было слишкомъ немвого, чтобъ на
полнить новое мое помѣщеніе; надобно было все покупать изъ Орлов
скихъ магазиновъ, а лишнихъ денегъ на это у меня не было. И такъ 
уже я израсходовался на покупку лошадей и необходимыхъ въ домѣ 
на первый случай принадлежностей. Мнѣ не дано было даже Приба
вочныхъ къ жалованью 2000 р. Вѣроятно министръ о томъ забылъ; 
никто о нихъ ему не напомнилъ, а я просить совѣстился, и эти при- 
бавочныя я получилъ только въ Декабрѣ, потерявъ такимъ образомъ 
около 1500 р. за минувшіе 9 мѣсяцевъ; деньги эти очень бы мнѣ при
годились на обзаведеніе. Понемногу комнаты мои наполнялись необхо
димыми предметами, я не смѣлъ и думать о роскоши; все было до край
ности просто; за всѣмъ тѣмъ расходовъ было много, денегъ не хва
тало. Въ Октябрѣ прибыло ко мнѣ мое семейство: теща съ четырьмя 
моими дочерьми, изъ которыхъ двѣ старшія глядѣли уже невѣстами; 
надобно было нѣсколько ихъ пріодѣть и принарядить, чтобъ могли при
личнымъ образомъ показаться въ Орловскомъ обществѣ, гдѣ дамы лю
били пощеголять своимъ туалетомъ. Они привезли съ собою нѣкото
рые запасы изъ столицъ, для чего должны были прибѣгнуть къ займу, 
чтобъ не покупать дороже и худшаго качества въ Ордѣ; этотъ долгъ 
нужно было выплатить. Мало-по-малу кое-какъ устроились. Никому 
не нужно быдо знать, какъ это было для меня трудно. Губернаторы 
должны открыть свой домъ для пріема общества, особенно, когда они 
люди семейные. Всѣ предмѣстники мои тоже дѣлали, и я не могъ не 
слѣдовать ихъ примѣру. Я назначилъ для пріема одинъ день въ не
дѣлю, Понедѣльникъ, и такъ какъ дамы сильно скучаютъ, если не тан- 
цуютъ, то нужно было брать музыкантовъ, которые къ счастію слу
чились въ гарнизонномъ батальонѣ въ такомъ составѣ, что очень го
дились для бальныхъ вечеровъ, и это не стоило мнѣ большихъ ра
сходовъ.

*) Т. е. госпожи Вслозворъ. Богатое имѣніе это принадлежало нѣкогда Р о сл а вл ь  у 7 
(потомку одного изъ подвижниковъ возведеніи на престолъ Екатерины Великой). ІІ. Б.
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Общество въ Орлѣ было довольно разнообразно. Между дамами 
я нашелъ нѣсколько лицъ хорошо образованныхъ и очень пріятныхъ; 
въ числѣ ихъ я долженъ упомянуть о Тиньковыхъ, женѣ и двухъ до
черяхъ директора Кадетскаго корпуса, который однакожъ, во время 
пріѣзда моего въ Орелъ, потерялъ свое мѣсто, но семейство его еще 
нѣкоторое время здѣсь оставалось. Я познакомился съ Тиньковыми и 
такъ сблизился съ ними, что почти каждый день у нихъ бывалъ. Одна 
изъ дочерей имѣла отличный голосъ и Пѣла съ одушевленіемъ. Къ 
сожалѣнію моему онѣ пробыли при мнѣ въ Орлѣ не болѣе полутора 
мѣсяца и съ наступленіемъ весны уѣхали въ деревню. Были и другія 
интересныя личности, но на лѣто разъѣхались; остались однѣ город
скія жительницы; изъ нихъ немногія были занимательны. Впрочемъ 
необходимость часто встрѣчаться съ людьми, привычка и взаимная 
уступчивость дѣлаютъ то, что скоро сближаешься даже съ тѣми, кото
рые сначала не возбуждали симпатіи.

*

Тутъ оканчивается рукопись „Воспоминанійu В. И. СаФОіювича. о 
чемъ читатели конечно пожалѣютъ. По отзывамъ современниковъ В. И. Оа- 
фоновичъ былъ отличнымъ губернаторомъ, и въ Орлѣ его до сихъ поръ по 
лишаютъ добромъ. Вслѣдствіе неудовольствій съ губернскимъ предводителемъ 
дворянства онъ вышелъ въ отставку въ 1861 году (уже послѣ манифеста о 
раскрѣнощеніи) и замѣненъ былъ графомъ Левашевымъ. Сынъ его, Иванъ 
Вадерьнновичъ. скончался холостякомъ. Его дочери: 1) Екатерина за Львомъ 
Егоровичемъ Гельфрейхомъ, 2) Анна за Сергѣемъ Ивановичемъ Кривцовымъ, 
а во второмъ бракѣ за Николаемъ Савичемъ Абазою, 3) Елисавета за Ѳе
доромъ Матвѣевичемъ Лазаревскимъ, и 4) Анна за Митрофаномъ Михайло
вичемъ Страховымъ. Ей мы обязаны сообщеніемъ въ „Русскій Архивѣи Во
споминаній ея родителя.

В. И. Сафоновичъ скончался 8 Апрѣля 1867 года въ Орловскомъ имѣ
ніи второй своей супругу ур. Гаспарини, съ которою провелъ послѣднія 
десять лѣтъ жизни. П. Б.
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ХШ. Отъ Екатеринбурга до Перми.

Къ четыремъ часамъ по полудни я собрался. Пріѣхала Игуменія 
проводить меня. Мы тронулись въ свой путь съ молитвою и благосло
веніями добрыхъ душъ. День былъ солнечный, но по землѣ разстила- 
лась синяя сухая мгла и застѣняла солнце, дѣлая его какимъ-то Мут
нымъ и усатымъ. Грязь подсыхаетъ. Отъ самаго города мы потяну
лись на гору. Въѣхали въ сосновый боръ. Дорога — красная глина, 
усѣянная битымъ гранитомъ и отчасти красною дресвою: несносное 
толканіе.

1 станція, Рѣшешы, деревня. Смотритель изъ почталіоновъ, Моск
вичъ, заговорилъ меня. Величалъ Москву. Старался мнѣ всячески 
услужить. Спасибо ему.

2 станція, Талицкая, на 14-й верстѣ этого переѣзда, на правой 
сторонѣ отъ дороги (изъ Сибири), поставленъ хорошій мраморный 
обелискъ Сѣдого мрамора, пирамидою, съ квадратнымъ основаніемъ.

На Пирамидѣ надписи: а) направо—Азія, налѣво—Европа. Воды 
потекли въ Россію (однако будутъ и въ Сибирь теченія), о, На піеде- 
сталѣ: 1., О посѣщеніи Сибири въ 1837 году тогда наслѣдника престо
ла, а нынѣ императора Александра Николаевича; 2., О проѣздѣ въ 1845 
году герцога Максимиліана Лейхтенбергскаго; 3., въ I860 году Нико
лая Лейхтенбергскаго.

Дорога несносная, жесткая, глубокія колеи. Верстахъ на пяти, на 
самой дорогѣ, направо и налѣво, насыпаны кучи краснаго щебня 
(для усыпанія имъ дороги), весьма стѣсненъ проѣздъ.

На этой станціи ночуемъ.

І І  число Іюля. Суббота. Св. Евфиміи. Св. Ольги Княгини.

Смотритель станціи за три дня предъ симъ вступилъ въ бракъ. 
Подошелъ ко мнѣ съ молодою женою и просилъ благословенія. При
няли меня уважительно.

*) См. книга I, стр. 595.
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Я не ужиналъ. Я однакоже не чувствую себя истощеннымъ.
Іеродіаконъ Іустинъ, мой Сопутникъ, въ Екатеринбургѣ дозволилъ 

себѣ излишество хмѣльнаго. Не въ силахъ поправиться: Шатается пья
ный. Стыдъ и опасность, не свалился бы съ повозки подъ колесо 
(онъ сидитъ съ Кучеромъ на козлахъ). ІІ какая досада везти Пьянаго 
и видѣть передъ собою, какъ онъ Шатается и Ныряетъ, видѣть въ 
этомъ видѣ монаха, архіерею!

Я всталъ въ 5 часовъ. Помолился. Прочиталъ главы изъ Св. Пи
санія и Псалтири. Іеродіаконъ бродитъ пьяный около повозки, а Ѳе
доръ спитъ. Будить жаль. Сижу сложа руки. Въ 7 часовъ ѣдемъ.

1 станція, Билимбаевскій заводъ. 16 верстъ ѣхали два часа. Ш е
роховатая каменистая дорога. Кучи щебня на дорогѣ. Два спуска съ 
тормозомъ съ каменныхъ горъ. На этомъ переѣздѣ проѣхали огром
ный заводъ, его назвали Васильевскій. Двѣ каменныя церкви. Завод
скія зданія тоже каменныя и много, кажется, частныхъ каменныхъ до
мовъ. Огромный прудъ— запрудт*. Билимбаевскій, заводъ же. Тоже ка
менныя зданія Заводскія и частныя. Богатая каменная церковь. Не
большая рѣка. Станція каменная же, съ мезониномъ. Я видѣлъ у за 
водскихъ построекъ гбры отсыпей, подобно какъ на золотыхъ пріи
скахъ, чернаго цвѣта, блестятъ какъ стекло (можетъ быть, это ка
менный уголь). Оба эти завода желѣзо-чугунно-плавильные.

2 станція, Грабовская—село. Хорошая каменная церковь. Рѣчка 
бѣжитъ налѣво (а не направо, какъ прежде). Дорога злополучная, 
хуже худшихъ. Верстъ на пять разсыпаны скопленныя кучи облом
ковъ гранита; дорога сдѣлалась какъ бы желѣзная, усѣянная остры
ми, клинообразнымн обломками твердаго камня. Здѣсь переправа че
резъ рѣку Чусовую, сажень 40, на паромѣ и столько же по мосту. 
Рѣка течетъ направо. Здѣсь она не быстра. Не здѣсь ли полъ-Урала? 
Чусовая не дѣлаетъ ли двѣ половины изъ Урала? Стонетъ моя повоз
ка; боюсь, не разсыпалась бы, не доѣхавъ до Перми. За Чусовою двѣ 
версты вытягивались на гору.

3 станція, Еиртгианская. Первыя восемь верстъ бѣдственная, какъ 
прежде, потомъ Сносная дорога, мягкая и гладкая. Другой уѣздъ, 
Красноуфимскій, а прежній шелъ Екатеринбургскій. Земскіе чины 
здѣсь, какъ цари. Въѣзжаешь въ новый уѣздъ, новая дорога, либо уже, 
либо шире, либо брошена, либо обдѣлана; либо такъ, либо иначе. 
Хотя земля мягка и стала бѣлеса вмѣсто красной, но опять пошли 
яры и пропасти: спускаемся и поднимаемся непрестанно. Съ Екате
ринбурга и доселѣ на дорогѣ просачиваются ключики хорошей хру-
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стальной воды. Ключики эти дѣлаютъ дорогу Влажной), но не слиш
комъ грязнятъ, потому что грунтъ съ пескомъ и дресвою. На станціи 
похлебалъ молока съ хлѣбомъ. 5 часовъ вечера.

4 станція, Березовская, подставъ—полустанція, 16 верстъ. По при
чинѣ великихъ горъ, спусковъ и подъемовъ, станція раздѣлена на двѣ 
части. Здѣсь только и есть домъ станціи. Въ темномъ оврагѣ, кажется, 
бѣжитъ рѣчка. Лѣсъ лиственный наиболѣе ('есть и красный), густой, 
шелковистый, зелень свѣжая, благоухающая. Такова и трава. Я во
схищался: невиданное въ Сибири зрѣлище! Здѣсь были благовременно 
дожди. Лѣсъ неопаленъ. Станціею управляетъ старикъ честный и бого
боязненный. Со мною старался говорить для утѣшенія и назиданія и 
всячески старался услужить. Да благословитъ его Господь! Налѣво 
потянулись разбѣгающимися лучами хребты великолѣпныхъ горъ, по
крытые могучею ростительностію.

5 станція, Кленовская—село. Здѣсь ночуемъ. Налѣво у самаго 
селенія тянется красивый небольшой хребетъ горы, увѣнчанный крас
нымъ лѣсомъ, а скатъ его вспахать и засѣянъ. Предъ станціею мы 
догнали крестьянъ, возвращавшихся съ Покоса, повозокъ семь, парами 
и тройками. На телѣгахъ нанизаны мужчины и женщины, все моло
дыя; поютъ съ восторгомъ и во весь голосъ пѣсни, Мчатся отчаянно. 
Спасибо, нашъ ямщикъ не сталъ переспаривать двухъ повозокъ впе
реди насъ (съ пятокъ мы обогнали), которыя помчались совершенно 
отчаянно, безпрестанно озираясь на насъ и какъ бы поддразнивая насъ. 
Я боялся и за себя и еще больше за нихъ: они насѣли на телѣгѣ, 
какъ Птички; малый толчекъ могъ сбросить ихъ подъ колеса. (Мнѣ 
сказали: это помочь, собранная изъ охотниковъ, богатымъ крестьяни
номъ. Теперь будетъ имъ данъ широкій и жирный ужинъ съ обильною 
Водкою; они къ нему и спѣшатъ съ такимъ восторгомъ, хоть завтра 
Воскресенье).

12-с число Іюля. Воскресеніе. Св. Прокла и Иларія.

Просыпаясь говорю: Законъ же привниде, да обѣтованіе духа 
пріимемъ вѣрою. (Первая часть Римл. 6,20. Вторая въ другомъ мѣстѣ 
гдѣ-то. Галат. 3,14). Я читаю Св. Писаніе дорогою. Святые Глаголы 
Божіи обносятся и Нощію въ умѣ моемъ. Слава Тебѣ, Господи: я спалъ 
сладко. Мы проспали до 7 часовъ. Проѣзжала почта. Вбѣжалъ въ ком
нату почтальонъ и чуть не сшибъ меня съ ногъ. Я-де казенный! Т>демъ. 
Подъѣхавши къ церкви (каменная), я сошелъ съ повозки, вошелъ въ 
церковь: готовятся къ служенію, священника нѣтъ. Церковь во имя Св. 
Николая. Помолился, вышелъ. Встрѣчаетъ молодой священникъ. Изви- 
няется. Я успокоилъ. Далъ рубль, на святость и братіи, пополамъ.
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1 станція, Бисерская—село. Деревянная церковь, обшитая Тесомъ 
и раскрашена подъ кирпичъ. Ьхали четыре часа 24 версты. Удивитель
ныя горы. Мы поднимались какъ на стѣну и спускались также. Тор
мозили. Это раза три. На такую стѣну подниматься должно съ версту, 
даже болѣе. Хребты горъ, какъ лучи, раскидываются во всѣ стороны 
по всѣмъ направленіямъ. Мѣстность одѣтая свѣжимъ лѣсомъ, болѣе 
лпственыымъ и кустарнымъ. Все Зеленѣетъ и благоухаетъ. Есть не
большія долины между горъ, ихъ орошаютъ ручьи и рѣчки. Въ одной 
рѣчкѣ я увидѣлъ двухъ-трехъ крестьянъ, бросающихъ въ воду камни. 
Я спросилъ, для чего они это дѣлаютъ? Сказали: молодого дикаго 
Утенка, отставшаго отъ гнѣзда, хотятъ убить. Я послалъ 50 копѣекъ, 
прося не трогать утенка. И здѣсь, даже по дорогѣ, есть ключики чи
стой воды. Видѣли запрудъ или озеро. На этой станціи пили чай. Се
ло большое.

2 станція, Ачитское— село. Высокая каменная колокольня, малень
кая церковь. На этомъ переѣздѣ двѣ рѣки, обѣ немалыя, текутъ тихо. 
Двѣ крупныя горы съ версту. Спуски съ тормозомъ. Съ 8-й версты 
пошла довольно ровная дорога. Здѣсь смотритель станціи, старикъ, 
мнѣ сказалъ: < Преосвященнымъ въ Красноярскъ на ваше мѣсто на
значенъ не Павелъ Американскій, а Вассіанъ Екатеринбургскій». Но 
это несправедливо (23 Октября 1870 г., Перерва).

3 станціи, Быковское— село. Деревянная церковь. Прямо изъ стан
ціи рѣка, за нею большая, длинная, но отлогая гора. Дорога ровная. 
Хребты горъ стали отдаляться и виднѣлись вдалекѣ. Хлѣба хорошіе, 
но еще Зелены. Начались сплошныя поля (чего въ Сибири нѣтъ). Ров- 
няютъ крестьяне дорогу старымъ самымъ простымъ приборомъ. Про- 
ѣхала партія арестантовъ.

4 станція, Ключевская—село, каменная церковь, пнтиглавая, ка 
менная ограда. Село длится шесть верстъ, Обвиваясь вокругъ трехъ 
рѣчекъ, которыя въ этомъ мѣстѣ сходятся и дѣлаютъ хорошую рѣку. 
Рѣчки вьются по широкому, низменному мѣсту, почти безъ береговъ; 
но по бокамъ, въ верстѣ и болѣе, съ обѣихъ сторонъ выдвигаются 
голыя каменныя горы. Въ селеніи мы переѣхали три рѣчки и три мо
ста. Селеніе названо Ключевскимъ, вѣроятно, по огромному ключу (са
жень семь шириною), выходящему изъ подъ камня. На этомъ ключѣ 
можно бы поставить мельницу. Вода чистѣйшая, но слегка Минераль
ная. Ее однакоже безъ скорби употребляютъ жители. Но въ виду 
этого же селенія есть другой ключъ, гораздо болѣе этого, вытекающій 
изъ подъ огромной каменной горы (сажень сто вышины и болѣе вер
сты въ окружности, на глазомѣръ). Этотъ ключъ совершенно мине
ральный и цѣлебный. Я порывался быть на немъ, но мои хилыя ноги,
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позднее время, небезопасный путь по скату каменистой горы, версты 
три отъ станціи, меня охладили. Здѣсь мы ночуемъ. Хозяева многосе- 
мейные, многодѣтные, добрые люди, но пискъ дѣтей меня ночью трево
жилъ. На переѣздѣ этой станціи я вышелъ для нужды, и, при моихъ 
хилыхъ ногахъ, Доползъ до повозки. Какой я жалкій!

13-е число Іюля. Понедѣльникъ. А р хи стр а ти га  Гавріила . Стефана

Савѳаита.
Встали въ шесть часовъ. Т>демъ. Ямщика намъ дали мальчика* 

менѣе пятнадцати лѣтъ. И глупъ, и Дерзокъ. Подъ гору погналъ (онъ 
не умѣлъ сдержать) такъ, что я опасался великой бѣды. Въ другомъ 
мѣстѣ, лишь Спустясь съ горы, на переѣздѣ чрезъ высокій мостъ 
(очень дурной) въ виду Напирающаго на насъ спереди огромнаго 
обоза, Соскочилъ съ повозки, бросилъ возжи и побѣжалъ къ рѣчкѣ 
напиться. На мою строгую рѣчь Огрызается такъ, что готовъ грубія
нить. Я замолчалъ.

1 станція, село Сабанское. Каменная церковь. Опять надгь горною 
рѣчкою, сажень десять шириною. Вода чистѣйшая. Село въ одну ли
нію, богатое и мѣстность Красивая. На этомъ переѣздѣ мы проѣхали 
хорошее село Суксунское, деревянная церковь. Селеніе при рѣкѣ (ка
жется, той же, которую мы лишь переѣхали). Можетъ быть, эту рѣку 
зовутъ тоже Суксунъ. Тутъ какіе-то славные заводы (о нихъ я читы- 
валъ), но я ихъ не видалъ и спросить позабылъ. Лишь выѣхали изъ 
села, надобно подниматься на одну изъ самымъ огромныхъ и велико
лѣпныхъ горъ всей Сибири, Суксунскую. Она каменная, лежитъ, какъ 
огромный каравай; ее огибаютъ полукружіемъ, поднимаясь постепен
но, а однако такъ круто, что можно дрожать за каждый шагъ лоша
дей: оступятся, ихъ потянетъ назадъ, и нѣтъ спасенія, все раздробится. 
Гора притомъ голая; направо виднѣется, какъ пропасть, ложе вью- 
щейся рѣки, тоже голое. Тянулись (четыре лошади) мелкимъ шагомъ, 
а мои оба Парня шли пѣшкомъ. На эту-то гору поднявшись, я пере
крестился и простился съ Сибирью и Ураломъ.

2 станція, Бушуевская, деревня. Уже на скатѣ къ Россіи, а од
нако и тутъ еще встрѣтили большую гору въ спускѣ. Безпокоили 
обозы, и встрѣчные, и такіе, которые надобно обгонять.

3 станція, городъ Кунгуръ. Мы пріѣхали сюда въ два часа попо
лудни. Въ почтовой станціи остановились покушать. Городъ немалый, 
до пяти церквей. Есть женскій монастырь. (Онъ почти въ началѣ го
рода, на въѣзжей улицѣ; съ обѣихъ сторонъ смеженъ съ мірскими 
домами, каменными, большими). Корпусъ, идущій по улицѣ, имѣеть 
окна, какъ въ конюшнѣ, маленькія, полукруглыя. Видно, мало земли
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у  монастыря. Итакъ безжалостны и нахальны мірскіе, обстраиваясь 
кругомъ монастыря, которому нуженъ покой и отдѣльность. Городъ 
раздѣляетъ рѣка Пренъ а другая, Сылва, Обтекаетъ его. Первой рѣки 
вода не хороша, второй лучше. Городъ хорошо обстроенъ. Большой 
гостинный каменный дворъ, много каменныхъ домовъ.

Былъ рыночный день. Площадь и улицы наполнены людьми и по
возками. Здѣсь я пожелалъ видѣть священника, уже заштатнаго, Сте
фана Попова. Жаль, его не было въ городѣ. Приходила женщина, хо
зяйка дома, у которой онъ имѣетъ пребываніе. Я разсказалъ ей, что 
нужно. Сынъ этого священника, Стефана, Александрь, магистръ К а
занской Академіи, былъ смотрителемъ Красноярскаго духовнаго учи
лища. Онъ предался неисправимому пьянству. Пріѣзжалъ изъ Томска 
ревизоръ (іеромонахъ Сергій), нашелъ все управленіе училища въ 
безпорядкѣ и насчиталъ на смотрителя болѣе тысячи рублей. Его ско
ро отрѣшили, но суда надъ нимъ не назначили, и его бросили безъ 
всякихъ способовъ существованія. Я пріѣхалъ въ Красноярскъ, 
когда все это совершилось уже. Я вступилъ въ это дѣло, писалъ въ 
семинарію, въ Академію, къ оберъ-прокурору Сѵнода, прося дать от- 
рѣшенному смотрителю способы существованія, дать ему судъ, и даже. 
елико могъ, разбиралъ дѣло и просилъ простить смотрителя по край
ней мѣрѣ за растрату денегъ (которую притомъ я счелъ, вмѣсто 
тысячи, не болѣе сотни). Ходатайства мои были однакоже безуспѣшны: 
прокуроръ молчалъ и па три мои представленія не отвѣтилъ ни еди
ножды. Мы призирали этого бѣднаго Александра, давали по сотнѣ 
рублей въ годъ. Въ Кунгурѣ я хотѣлъ видѣть отца его, чтобы пред
ложить ему взять сына къ себѣ, чтобъ онъ, на чужой сторонѣ, безъ 
службы не погибъ отъ голода и холода. Это я и передалъ хозяйкѣ 
дома, гдѣ живетъ отецъ Стефанъ, для его разсужденія. Ъдемъ далѣе.

4 станція, Крыласово село. Каменная церковь. На рѣкѣ Бабкѣ. 
Берегъ бѣлый зернистый камень. Переѣздъ гористый. Три раза тор
мозили, изъ нихъ однажды въ самомъ городѣ Куигурѣ.

5 станція, Янычевское село. Церковь и мечеть. Здѣсь ночуемъ. 
Ъхали этотъ переѣздъ бойко, дорога отличная; а однако два раза тор
мозили, хотя горы стали гораздо меньше и отлоги. Направо видѣлся 
хребетъ, думаю берегъ рѣки Бабки, которую мы переѣхали у станціи 
по высокому мосту. Ьхали больше лѣсомъ: пихта, ель, березы и ку- 
старныя растенія. Мгла густѣйшая. Косятъ траву и убираютъ. (Вятскимп 
косулями, и женщины носятъ же). Видѣлъ двухъ юродивыхъ: а, Григо
р ій , лѣтъ 60-ти; б, Василій, лѣтъ 25. Первый говоритъ, второй только 
намекаетъ; оба и зимою ходятъ въ рубахѣ, разутые, безъ шапки.
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Григорій и спитъ зимою на снѣгу, даже снимаетъ рубаху. Оба видомъ 
пдіоты. Не Постигаю. Вѣдаетъ Богъ!

14 число Іюля. Вторникъ. Апостола А к т ы .  Стефана Махрищскаіо.

Спалъ нехудо, хотя меня преслѣдуетъ постоянно разстройство жи
вота. Во снѣ читаю: «Иже общія сія и согласныя Даровавый намъ мо
литвы»... (Молитва свящеаника въ Литургіи предъ малымъ выходомъ). 
Потомъ, уже вставая, какъ бы слышу, говорятъ: <Къ вамъ изъ Кра- 
споярска верховой», Проснувшись ничего этого не вижу. Священникъ 
этого села молодой, больной, уѣхалъ къ Татарамъ лѣчиться кумысомъ. 
Лютѣйшая сухая мгла. Іздемъ.

1 станція, Кояноѳскоя, Татарская; есть мечеть. Передъ этою стан
ціей крутой, опасный спускъ. У моей повозки оба тормоза испорти
лись; потому я вынужденъ былъ, несмотря на мои больныя ноги, 
вылѣзти изъ повозки и сойти подъ гору пѣшій. На станціи вѣжливый 
и услужливый смотритель. Спасибо ему!

2 станція городъ Пермь. 25 верстъ ѣхали четыре часа. Негодный 
парень, Татаринъ, везъ шагомъ. И страшный грубіянъ: не умѣю по
нять. Такого не встрѣчалъ доселѣ ни единаго. И имъ кончаю мою 
сухопутную, въ повозкѣ, ѣзду.

XIV. Городъ Пермь.

Мы пріѣхали въ Пермь почти въ полдень. Л остановился въ ар- 
хіерейскомъ домѣ, который стоитъ на противуположномъ концѣ города; 
слѣдовательно, съ перваго раза я имѣлъ удовольствіе проѣхать чрезъ 
весь городъ по длинѣ его, и, какъ послѣ стало извѣстно, по лучшей 
его улицѣ. Пермь хорошій городъ, хоть небольшой. Улицы обставлены 
каменными домами, иногда сплошь на полверсты, есть дома Грандіозные, 
п вообще искусство и вкусъ далеко оставляютъ за собою Сибирскіе 
города. Мостовой нѣтъ, но какъ-то не пыльно. Городъ стоитъ на лѣ
вомъ берегу Камы, довольно высокомъ. Рѣка сажень 200, течетъ 
одною трубою; на лѣвомъ отливѣ берега камушки, на правомъ песокъ.

Архіерейскій домъ стоитъ надъ самою рѣкою. Мѣсто въ длину 
сажень 100, а въ ширину 50— 60. Треть восточной его части: садъ, 
рослый, благоухающій. Каѳедральный соборъ стоитъ внутри архіерей- 
ской земли, почти на серединѣ. Домъ архіерейскій каменный, двухъ- 
этажвый, занимаетъ югозападный уголъ, сливается съ колокольнею, 
отъ которой крытый ходъ въ соборъ. Въ Сѣверовосточной сторонѣ, у 
сада, надъ самою рѣкою Камою, особый каменный двухъэтажный домъ.
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Въ немъ-то меня и помѣстили. Въ немъ комнатъ восемь. Его назы
ваютъ Лѣтнимъ домомъ, но въ немъ, конечно, можно жить и зимою. 
Весьма Одобряю я мысль имѣть домъ про запасъ. Здѣсь Пермскій ар
хіерей, уволившись по старости и болѣзнямъ отъ службы, съ удоб
ствомъ можетъ оставаться на покоѣ, не тревожа правящаго архіерей 
и не затрудняясь выборомъ себѣ мѣста въ другихъ епархіяхъ. Прео- 
священнаго Антонія, Владыку епархіи, я не засталъ. Онъ выѣхалъ для 
обозрѣнія епархіи и самаго труднаго мѣста, а именно Соликамскъ,. 
Чердыни и проч. Онъ оставилъ мнѣ письмо, въ коемъ обстоятельно 
объясняетъ причины своего отъѣзда, а именно: прежде нежели онъ
получилъ мое письмо, коимъ я просилъ дозволить остановиться въ его 
домѣ, онъ уже сдѣлалъ свое распоряженіе о своемъ путешествіи па 
епархіи, назначилъ дни и мѣста посѣщенія и сообщилъ о семъ граж
данскому начальству. Онъ жалуется, что одинъ его глазъ почти отка
зывается служить и закрывается, потому и самъ помышляетъ обь 
увольненіи отъ службы и желаетъ слышать мои рѣчи съ мѣста моего 
водворенія. (Постараюсь исполнить. До 31 Октября еще не исполнилъ. 
Исполнилъ. Писалъ дважды. 13 Января 1871 года). Услужливый и 
разумный экономъ дома іеромонахъ Александръ (изъ Пензы пріѣхав
шій съ Преосвященнымъ) окружилъ меня своими попеченіями. Я имѣлъ 
хорошій столъ. Мнѣ готова была всякая услуга. Я занималъ цѣлый 
домъ и любовался видами на Каму и черезъ нее далеко. Пароходы 
проходили впередъ и взадъ подъ окнами. Меня скоро посѣтили отцы 
духовные-администраторы: о. каѳедральный протоіерей, почти старецъ* 
но свѣжій, заѣзжій (Рязанскій или иной), три отца консисторскіе, 
ректоръ семинаріи, тоже протоіерей. Разговоры общіе. Отдохнувши 
послѣ обѣда, былъ въ Каѳедральномъ соборѣ, въ домовой церкви пре- 
освященнаго, въ семинаріи, въ церкви, въ библіотекѣ, въ залѣ. У 
отца ректора пилъ чай. Семинарія стоитъ лишь чрезъ улицу противъ 
архіерейскаго дома. Строеніе обширное, двухъэтажное, Глаголемъ, на двѣ 
улицы, на берегу Камы. Меня интересовало маловиданное мною зрѣ
лище плаванія пароходовъ. Ихъ много. По крайней мѣрѣ, пять разъ 
въ сутки отходятъ и столько же разъ приходятъ. Видѣл ь рейсъ съ аре
стантами. Для этого устроена особая баржа, она покрыта легкою 
крышею, а бока обтянуты Проволочною сѣткою. Арестантамъ все видно, 
и воздухъ у нихъ свѣжій, а уйти нельзя. Ихъ перевозитъ одинъ ку
пецъ, имѣющій подрядъ съ казною. Отъ Нижняго ихъ доправятъ сюда 
(болѣе 1000 верстъ) въ пять-шесть дней, а потомъ помчатъ на поч
товыхъ до Тюмени. Отсюда опять на пароходѣ по Иртышу, Оби и 
Томи, въ Томскъ. Отсюда до Иркутска тоже на почтовыхъ, а тамъ 
уже не знаю какъ. От. Александръ мнѣ сказывалъ: а, арестантовъ
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нынѣшнимъ лѣтомъ переправили уже 23000 *) человѣкъ; о, ихъ (часть 
конечно) проводятъ чрезъ всю Сибирь, на океанъ, на островъ Саха
линъ, который ими хотятъ заселить. ІІожелаемъ успѣха! Но я опаса
юсь, не ожидая отъ подлежащихъ властей ни ума, ни усердія, ни чести, 
ни добродѣтели, чтобъ послужить въ этомъ дѣлѣ человѣколюбія и 
политики добросовѣстно. Но есть промыслъ Божій!

15-е число Іюля. Середа. Св. Кирика и Улиты . Св. Владимира .
Въ домѣ, который я Занимаю, по восточной сторонѣ, которая 

смотритъ въ садъ, устроена широкая галлерея, вся въ Стекольныхъ 
рамахъ: истинное наслажденіе! Здѣсь я ночевалъ и здѣсь проводилъ 
почти все время. Къ прискорбію моему меня преслѣдуетъ разстройство 
живота. Стыдъ и кручина! Но я не истощаюсь. Повидимому еще это 
меня очищаетъ. ІІ поносъ неизнурительный. Ночью, чрезъ рѣку, я 
видѣлъ пылающій лѣсъ. Походитъ на Пущенную гранату Вспыхиваніе 
высокаго дерева, обгорающаго до макушки. Поутру густѣйшая мгла, 
сухая, чадъ п сырая, туманъ надъ рѣкою. Солнце чуть видно, кра
сное, безъ лучей, какъ тарелка. Былъ у Литургіи въ Каѳедральномъ 
соборѣ Преображенія Господня. Служилъ одинъ священникъ. Служба 
мѣрная, чинная, благоговѣйная. На молебенъ облачался и протоіерей. 
Пѣніе церковное. Есть напѣвы Малороссійскіе (я ихъ не люблю). Апо
столъ Проревѣлъ псаломщикъ ужасно. (Тутъ я виню архіереевъ; я 
не дозволялъ подобныхъ рёвовъ). Послѣ обѣдни меня провели въ риз
ницу. Епархія молодая (съ Екатерины), древностей нѣтъ. Много 
архіерейскихъ облаченій, до 20-ти, прошедшаго столѣтія (архіерей не 
надѣваютъ, я наиболѣе такія и надѣвалъ бы). Крестъ престольный 
изъ цѣльнаго камня желтовато-золотистаго цвѣта, прозрачный. Топазъ 
или горный хрусталь Уральскій. Есть митра изъ крупныхъ брилліан
товъ, рубиновъ и изумрудовъ. Ризница у мѣста (въ Смежности съ 
колокольню) и очень достаточна пространствомъ, въ два этажа. Устрое
на Преосвященнымъ НеоФитомъ. Этотъ корпусокъ онъ дарилъ было 
Ключарю; тотъ не пожелалъ принять (нѣтъ двора). Тогда преосвящен
ный Неофитъ обратилъ это въ ризницу, сказавъ примѣчательную по
словицу на счетъ Ключаря:

„Дай бабѣ холстъ.
Ова скажетъ: толстъ*1.

Домовая церковь преосвященнаго, до 9-ти иконъ мѣстныхъ, въ 
серебряныхъ ризахъ. Попеченіе и жертва покойнаго НеоФита. Имъ же 
Домовая церковь расширена. У него пѣли пѣвчіе всенощныя. Отъ со-

*) Много. Безъ сохиѣвія ошибка, въ десять разъ. 31 Января 1S71 года.
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бор а отвлекалпсь богомольцы. Я этого не Одобряю. Домовая архіерей- 
ская церковь для архіерея: она должна быть маленькая и простая. 
Такъ у митрополита Московскаго.

Прошелъ по архіерейскому дому: комнатъ довольно, убраны при
лично, даже грандіозно. Довольно портретовъ, наиболѣе архіереевъ. 
Обѣдъ бранный, въ честь мою. Были опять тѣже отцы: каѳедральный, 
консисторскіе, ректоръ, самъ о. экономъ. Свѣтскихъ не было. Вече
ромъ гулялъ по саду. Рослыя дерева. Есть оранжерея, есть гряды для 
овощей, есть цвѣтникъ; бесѣдка, насыпь и на ней бесѣдка. Хорошій 
видъ. Есть дорожки, но позапущено. При Преосвященному НѳофитѢ 
сюда ходили горожане для прогулокъ: преосвященный Антоній запре
тилъ. Одобряю: а) намъ Неприлично видѣть у себя дома мірскія сце
ны; б) нынѣ вѣкъ столь суетенъ, что и мірскому семейному человѣку 
иногда Досадно видѣть Непристойныя положенія Гуляющихъ, и наипаче 
молодежи; в) не всякое съ нашей стороны угожденіе публикѣ намъ 
пристойно. (Преосвященный Неофитъ былъ въ супружествѣ, преосвя
щенный Антоній дѣвственникъ).

Вечеромъ продалъ мою повозку здѣшнему купцу Евстаѳію Ильи- 
ЧУ Будрину за 60 рублей. (Деньги на другой день отослалъ въ Крас
ноярскъ, въ архіерейскій домъ). На этой повозкѣ я ѣздилъ всѣ восемь 
лѣтъ въ Красноярскѣ; два раза былъ на ней въ полномъ объѣздѣ по 
епархіи, два раза въ Иркутскѣ (одинъ разъ давалъ другимъ). Ее при
везли купцы съ Нижегородской ярмарки и называли Казанскою. Бла
годаренъ: я въ ней находилъ себѣ покой по крайней мѣрѣ на 2000 
верстахъ!

И сегодня ночью я смотрѣлъ на крушеніе лѣса отъ огня: пла
мень языками выбивался выше лѣса.

16-е число Іюля. Четвергъ. Св. Аѳиноіена. Ш е сти  соборовъ.

Я спалъ въ стеклянной галлереѣ и блаженствовалъ: люблю свѣтъ 
и просторъ и свѣжій воздухъ. Весьма тепло и тихо, только мгла въ 
воздухѣ. На завтра сбираюсь въ путь, путь новый, на водѣ, на па
роходѣ, по рѣкамъ Камѣ и Волгѣ до Нижняго (болѣе тысячи верстъ). 
Съ о. экономомъ архіерейскаго дома, о. Александромъ, ѣздили на па
роходъ г.г. Каменскихъ (купцы братья Ѳедоръ и Григорій Кузмичи). 
Я взялъ для себя семейную каюту Хі 1-й за ЗО рублей (съ Ѳедоромъ), 
а  для иродіакона Іустина Ni 2-й, за 12 рублей. Отсюда мы поѣхали къ 
самимъ г.г. Каменскимъ. Ихъ домъ за заставою (Московскою). Это дало 
мнѣ случай видѣть Противуположный (отъ въѣзда изъ Сибири) конецъ 
города. Хорошій каменный двухъэтажный домъ. Насъ принялъ Гри-
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горій Кузмичъ. Онъ и самъ ѣдетъ съ нами. Я совершенно покоенъ. 
Выходила жена, Степенная по-русски и богобоязненная. Есть и дѣти. 
Юноша (лѣтъ 18-ти) учится въ Москвѣ въ Коммерческой Академіи.

Послалъ телеграмму въ Нижній къ тамошнему Преосвященному 
Филарету. Прошу дозволенія остановиться на нѣсколько въ его домѣ, 
чтобы имѣть время и просторъ переложиться съ парохода на желѣз
ную дорогу.

Вечеромъ съ о. Александромъ былъ у нѣкоего полуюродиваго 
мѣщанина. (Онъ у меня бывалъ и въ Казани, хоть я не Помню), Ѳе
дора Алексѣевича Воронина. У него свой домикъ, противъ архіерей - 
скаго. Жена его Александра Ивановна. Они среднихъ лѣтъ, бездѣтны. 
У нихъ квартируютъ ученики семинаріи и училища и гимназіи 
(тѣмъ они, кажется, и живутъ). Человѣкъ этотъ весь преданъ благого- 
вѣйнству и какъ бы исчезаетъ въ немъ: иконы, монастырь, монахъ, 
архіерей, то у него на устахъ, въ воображеніи, на умѣ. А однако 
все это какъ-то плачевно, плаксиво, наружно. Какъ понять это? Не 
умѣю. Презирать боюсь, Одобрять не имѣю основаній, быть холоднымъ 
жаль. Но видно и самъ я немного похожу на такихъ. Вотъ что я за
писалъ въ тотъ же день, въ Перми: <Меня величаютъ юродивые и 
ханжп (какъ такихъ зовутъ), степенный же народъ улыбается, Косится, 
гнушается, жалѣетъ, презираетъ. Даже умные изь братіи моей взды- 
хаютъ, жалѣя о моемъ юродствѣ, Фальши, Мечтательности, которой 
имя ниже Глупой глупости. О Боже! Я точно грязь, ничто; но и на 
мнѣ есть великія милости Твои, бытіе которыхъ не отспоритъ у меня 
цѣлый свѣтъ».

Здѣсь ревизоръ, посланный отъ Сената пли министра, ревизуетъ 
управленіе губернатора. Мнѣ сказали, что ревизоръ самъ былъ здѣсь 
предъ тѣмъ губернаторомъ. Я сказалъ тогда же: «Безъ сомнѣнія, онъ 
опозорить своего преемника и нпзвергнетъ его». Такъ и есть. Недавно 
я прочиталъ въ газетахъ, что Пермскій губернаторъ уволенъ! (1 Нояб
ря 1870 г. пишу). Кто губернаторъ? Бернгардъ. Кто ревизоръ? Стру
ве. Вотъ наши правители. Съѣзжаются со всего свѣта, чтобъ въ бѣд
ной Россіи выходить на поединки одинъ противъ другого, переспорп- 
вая одинъ у другого грабежъ и тиранію безмолвнаго Русскаго!

По самой брови берега посажены дерева для красы и для укрѣп
ленія берега. Противъ моихъ оконъ стоятъ Черемухи и рябины. Улич
ный сбродъ Мальчишекъ и барочные лазятъ и гнутъ безщадно дерева, 
чтобъ достать Ягоду (ни черемуха, ни рябина еще не созрѣла). Я по
жаловался Эконому. Тягостно глядѣть. Посланъ служитель съ Хлыстомъ, 
разогналъ. Не то, что алченъ Русскій парень, а онъ сущій дуракъ, 
полускотина. Тяжело видѣть такія сцены!
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ХУ. Плаваніе мое на пароходѣ братьевъ Камѳнсвихъ отъ 
Перми до Нижняго Новгорода.

Меня преслѣдуетъ разстройство живота. Стыжусь, робѣю публич
наго пребыванія. Но удивительно: я не изнуряюсь, и во рту мягко, даже 
вовсе нѣтъ густой Мокроты, которая обыкновенно нагораетъ ночью во 
рту; встаю съ чистымъ и мягкимъ ртомъ, какъ обыкновенно бываетъ 
днемъ. Есть и аппетитъ обыкновенный. Собираясь. Сперва перевезли 
багажъ, пудовъ пятнадцать (два чемодана, тюфякъ и прочіе узлы;. 
Въ І І  часовъ я пріѣхалъ на пароходъ съ о. экономомъ. Сопровожда
ли еще два протоіерея. Я взялъ каюту перваго номера и помѣстился 
съ Ѳедоромъ въ ней. У Орана отлично. Но обоимъ бокамъ Диваны, 
обшитые зеленымъ густымъ Плисомъ, столикъ, стулъ. Одно окно, круг
лое, въ шесть Вершковъ, съ толстымъ зеркальнымъ Стекломъ, откры
вается и запирается. Однако помѣщеніе оказалось весьма стѣснен
нымъ для двоихъ: пространства Кубическая сажень. Я сталъ страшно 
потѣть, тошно. Не всегда можно держать открытымъ окно: когда въ 
окно вѣтеръ, надобно затворить. Также и ночью опасно держать отво- 
ренное окно: холодно, и простудиться можно. Двери отворить нельзя: 
она въ коридоръ, которымъ непрестанно ходятъ. Лишь я вошелъ на 
пароходъ, зазвонпли въ соборѣ и въ другихъ церквахъ (можетъ быть, 
по распоряженію преосвященнаго). Это было 12 часовъ дня. Надобно 
было трогаться вь путь; но пароходъ обмелѣлъ, Сбыла вода. Болѣе 
часа снимались съ мели. Въ одинъ чась и 25 минутъ пароходъ по
шелъ. Я перекрестился и творилъ молитву. Передъ нами двигался го
родъ, потомъ пригородъ, дачи, сады, литейный пушечный заводь. 
Льютъ пушки изъ стали. Недавно одну отлили, въ ней вѣсу 3000 пу
довъ! Ядро 28 пудовъ. Уже пробовали, сдѣлали триста выстрѣловъ. 
Нашли орудіе прочнымъ, повезутъ въ Петербургъ. Но я возвращусь 
въ Пермь не надолго.

А. О преосвященномъ А н т о н ій .

Онъ изъ лучшихъ магистровъ 8-го курса Московской Академіи. 
Еще студентомъ былъ строгъ и важенъ. Управленіе его правильное, 
твердое, важное. Духовенство смиренно выслушиваетъ его приказанія. 
Сколько я ни заводилъ рѣчей о немъ съ отцами, они оцѣнивались 
краткимъ л довольно общимъ отвѣтомъ. Не слишкомъ ли сурово и 
величаво его управленіе? На случай невзгоды можно остаться без
помощнымъ; вотъ впрочемъ вразумленіе забывающимъ Немощи чело
вѣческія.

ІІ,  0 Р у с с к і й  А р х и в ъ  1903
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Б. О прсосвященномъ архіепископъ Неофитъ (покойномъ).

Онъ скончался въ Уральскихъ горахъ, бъ заводахъ, недалеко отъ 
Верхотурья. Его поразилъ кровавый поносъ (до 60 разъ въ сутки); 
тамъ онъ скончался и, по желанію, погребенъ въ Верхотурской!!, мо
настырѣ. Онъ магистръ Московской Академіи 2-го иль 3-го курса. 
Былъ протоіерей, овдовѣвши пошелъ въ монахи. Въ послѣдніе годы, 
въ Перми, онъ проводилъ высокую подвижническую жизнь, но и всегда 
былъ совершенно цѣломудренный и строгій монахъ. Въ должностяхъ 
ревностенъ, но и мелоченъ. Человѣкъ прямой совѣсти, Нелживый, 
правдолюбивый, богобоязненный, жалостенъ къ сиротамъ и бѣднымъ. 
О немъ мнѣ Вспоминали въ Перми всегда съ уваженіемъ и любовію.

В. О храмѣ въ Перми, построенномъ крестьянами, освобожденными отъ 
рабства, въ честь и память сего освобожденія.

Храмъ по рисунку собора, что въ новомъ Іерусалимѣ: величе
ственный. Мысль, конечно, принадлежитъ не крестьянамъ, а властямъ, 
которыя орудуютъ ими.

Вышло вотъ что. Построили храмъ, Стоющій можетъ быть, болѣе
60,000 р. Просятъ архіерея освятить. Преосвященный спрашиваетъ: 
гдѣ же духовенство, которое будетъ служить въ этомъ храмѣ? Отвѣ
чаютъ: «Пожалуйте его намъ вы>. Преосвященный: А содержаніе ему 
и помѣщеніе? Отвѣтъ: «Этого мы уже не знаемъ. Пусть духовные сами 
озаботятся о себѣ». Преосвященный отказался освятить храмъ. Боль
ше года стоялъ храмъ не освященный. Недавно освятили. Придумали 
Нѣкое полунищенское содержаніе духовенству. Такъ во всей Россіи 
духовенство будто не люди. А изъ этого видно: благочестіе ли возд
вигло этотъ храмъ? Тоже можно сказать о храмахъ и часовняхъ по- 
литико - религіозныхъ, коими обставили даже и площади городскія. И 
всегда; капиталъ податныхъ, а честь, амбиція и слава гражданской 
власти, которая не вноситъ въ этотъ капиталъ и одного рубля.

Возвращаюсь къ пароходу.

Читаю Новый Завѣтъ и Псалтырь поперемѣнно (только и книгъ 
со мною; еще Служебникъ и Канонникъ). Читаю досыта, до устало
сти. Покойно, не Трясетъ, и никто не мѣшаетъ. Ѳедоръ больше на 
палубѣ. День тихій и теплый. Жаль, густѣйшая мгла. Плывемъ по те
ченію рѣки; быстро, 20-ть верстъ въ часъ (мнѣ сказали); окрестности 
быстро смѣняются. Въ 5 часовъ и я вышелъ на палубу. Она Пере-
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полнена людьми. Едва можно найти мѣсто стать. Я прижался къ стѣн
кѣ свѣтлицы, гдѣ хозяинъ и лучшіе пассажиры. Со мною вступила въ 
разговоръ бойкая женщена (жена исправника г. Проити). <Въ лаврѣ 
Преподобнаго Сергія монахи ходятъ въ бархатныхъ рясахъ, ведутъ 
роскошную жизнь. Пріѣхалъ митрополитъ, заставилъ снять бархаты, 
одѣваться въ простыя черныя рясы, выпустилъ бочки съ медами, ска
залъ: «Пейте воду». Читала мнѣ это какъ по книгѣ, прибавивъ: <Нее 
это было при мнѣ, когда я была въ лаврѣ». Я подивился легкомы
слію женщины и охотѣ безславить монаховъ завѣдомо ложно. Однако 
я скоро заставилъ ее стыдиться своихъ вымысловъ, сказавши, что я 
самъ знаю лавру и тамошній. (Она думала, что я не бывалъ въ Рос
сіи, а выросъ въ Сибири, какъ грибъ).

Любуюсь красивыми берегами рѣки Камы. Они то холмисты, 
даже имѣютъ маленькіе хребты, то низменны. Иногда годы. В ы п л ы 
ваютъ известковыя и Мѣловыя горы, но чаще красная глина, пышный 
лѣсъ лиственный и красный Видимъ селенія, церкви, поля, засѣянныя 
хлѣбомъ. Въ 5 часовъ встрѣтили рѣку, впадающую въ Каму слѣва. 
Зовутъ ее Нытва и тутъ же село Нытѳа. Въ 7 часовъ позвалъ въ 
свѣтлицу хозяинъ, Григорій Козьмичъ. Пили чай. Тутъ жена его и сынъ 
и та барыня Ирбитская. Я разговорился такъ, что Надоѣлъ; меня пе
рестали слушать: стыдъ! Я молю Бога обуздать языкъ мой. Но и до
селѣ (2-е Ноября) имѣю этотъ недугъ, глупость, безуміе: не умѣю
обуздать себя.

Въ 8 часовъ мы подплыли къ городу Оханску. Стоитъ на правомъ 
берегу, низменномъ. Его окружаетъ рукавъ рѣки Камы, либо тутъ впа
даетъ рѣка. Церковь надъ рѣкою. Алтарь смотритъ на насъ, хорошій 
храмъ. Тутъ мы стояли минутъ двадцать.

Иные сходили съ парохода, другіе входили. Набирали на паро
ходъ дровъ.

Ко мнѣ въ каюту приходила супруга хозяина, Наталья Степа- 
новна, женщина въ высшемъ смыслѣ Степенная и богобоязненная. 
.Желала послушать моихъ рѣчей о воспитаніи дѣтей; я поговорилъ, 
какъ умѣлъ. У нихъ три сына: младшій (ѣдетъ съ нами) учиться въ 
Коммерческой Академіи, въ Москвѣ. Мужъ ея, Григорій Козьмичъ, млад
шій, а старшій братъ его Ѳеодоръ, и у того тоже три сына. Они были 
Господскіе. Откупились (давно), Заплативши боярину за себя двадцать 
тысячъ рублей! Непостпжимая вещь торговля людьми!

9*
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18-е число. Субота. Св. Эмиліана. Іоанна мпогострадательнаго Кіево
печерскаго.

Просыпаясь Твержу: <Прославится въ тѣлѣ моемъ Христосъ, агце 
животомъ, аще ли смертію (Филип. I, 20).

Ночью на палубѣ страшный стукъ, будто надъ самою моею го
ловою. Безпокойно, но не я же одинъ терплю это! Видно, все это 
нужно. Часа два стояли въ самой серединѣ ночи, мгла въ воздухѣ 
увеличивала ночной мракъ.

Въ 9 часовъ пилъ чай у хозяина, по приглашенію. Опять осуж
дай} себя за многорѣчіе.

Проплыли, между островомъ, столь узкимъ мѣстомъ, что опасна 
была бы встрѣча сь другимъ судномъ. На носу стоитъ человѣкъ сь 
длиннымъ шестомъ, отмѣченнымъ на аршины и четверти. Въ опасныхъ 
мѣстахъ онъ безпрестанно опускаетъ шестъ ко дну и кричитъ сколько 
глубины: «шесть съ четвертью, семь, пять съ половиною и проч.*
Когда дойдетъ до осьми, перестаетъ кричать. Это для капитана и ру
л ев ая , который стоитъ на подмосткѣ на самой серединѣ судна.

Въ І І  часовъ я опять выходилъ на палубу, чтобъ подышать свѣ
жимъ воздухомъ и Полюбоваться на прекрасные берега рѣки. Со мною 
опять вступилъ въ разговоръ хозяинъ. Слава Богу на этотъ разъ и 
былъ повоздержнѣе въ рѣчахъ и благоразумнѣе. Погода пріятвѣйшая; 
тепло, тихо, мгла поменьше. Берега чистые, веселые, будто улыбаются. 
По крайней мѣрѣ я наслаждался сими минутами бытія моего.

Въ 12 часовъ мы остановились у города Сарапула. Предъ нимъ 
весьма высокій, отвѣсный, совершенно голый берегъ, красная глина. 
Городъ въ долинѣ. Три церкви. Берегъ заставленъ дровами для паро
ходовъ, судами, принадлежностями къ пароходамъ. Въ это время я 
былъ въ общей залѣ, что въ кормѣ (носу) парохода, гдѣ обѣдаютъ и 
отдыхаютъ каютные. Вбѣгаютъ двое, трое мелкихъ чиновниковъ: то
ропливо обѣгаютъ залу, кричатъ: «Здѣсь мѣсто генералу. Никого нѣтъ. 
Достаточно». На меня взглянули глазомъ презрѣнія, трусости, недо
умѣнія. Я всталъ тихонько и потянулся въ мою каюту.

Рѣчь этихъ молодцовъ значитъ: «Ступай вонъ, сторонись очищая 
мѣсто: идетъ ген ерала . Кто этотъ генералъ? Ревизоръ удѣльныхъ 
владѣній, которыхъ около этихъ мѣстъ довольно. Онъ переѣзжаетъ въ 
Елабугу для того же. Я не видалъ этого генерала, но онъ желалъ 
меня видѣть (сказалъ мой Ѳедоръ, котораго онъ спрашивалъ обо мнѣ).
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ГІосидѣвши немного въ каютѣ, я пошелъ на палубу: хотѣлось 
посмотрѣть на городъ и на суеты нагрузки и перегрузки товаровъ 
еъ парохода и на пароходъ. Я стою прислонившись къ стѣнкѣ свѣт
лицы. Ко мнѣ подбѣгаеть чиновникъ: «Ваше преосвященство, отецъ
Никодимъ!» Это Николай НІиллеготскій, сынъ покойнаго Вятскаго ка- 
недральнаго протоіерея Азаріи Тимоѳѣевича. Николай продолжаетъ: 
«Здѣсь моя маменька; Позвольте ей представиться вамъ». Я изумился, 
пошелъ въ каюту и просилъ пригласить маменьку Николая ко мнѣ. 
Входитъ старушка, маленькая, сухая, однако живая: глаза блистаютъ, 
какъ бриліанты. Сѣли, поговорилъ Она радуется, будучи утѣшепа 
призоромъ и уваженіемъ своихъ дѣтей (у нея три сына и три дочери, 
всѣ съ хорошимъ именемъ, службою и состояніемъ). «Гощу у дѣтей, 
то у того, то у другаго и радуюсь счастію ихъ!> А я ей сказалъ не
много о недугахъ моихъ и о томъ, что я оставилъ службу и ѣду въ 
■Москву, въ монастырь, на покой.

Минутъ пять посидѣла она у меня съ Николаемъ и простились. 
Нто Лисавета Гавриловна, нѣкогда цвѣтущая лѣтами, здравіемъ и кра
сотою женщина. Я зналъ ее въ 1835— 1838 годы, когда я былъ въ 
Вяткѣ ректоромъ семинаріи. Тогда ей было около ЗО лѣтъ. Да спа
сетъ ея Господь! Но и я считаю посѣщеніе сіе разительно поучитель
нымъ. Есть Вогъ! Влагъ есть Господь Вогъ нашъ и милостивъ! Душа 
моя знаетъ зѣло!

Прочиталъ въ Хі 147-мъ Московскихъ Вѣдомостей (они есть на 
пароходѣ) отъ 9-го Іюля, что 15 (3) Іюля Французское правительство 
объявило войну Пруссіи за невѣжливый отвѣтъ Прусскаго короля 
Франціи о принцѣ Прускаго дома Леопольдѣ, котораго Испанцы При
чащ аю тъ на престолъ Испаніи. Война дѣйствительно открылась и 
длится доселѣ (3 Ноября), война ужасная. Пруссаки на десяти и болѣе 
сраженіяхъ побѣдоносны. Разбили и уничтожили двѣ Французскія арміи: 
а) въ 120,000 человѣкъ въ Седанѣ и б) 150,000 человѣкъ въ Мецѣ. 
Французы остались съ новобранцами. Съ 7 (17) Сентября Пруссаки 
обложили Парижъ и доселѣ держатъ его въ осадѣ. Взятъ въ плѣнъ 
Французскій императоръ Наполеонъ III; взяты крѣпости Седанъ, Стра
сбургъ, Туль, Мецъ, Вердюнь и много городовъ. Но конца брани нѣтъ. 
Французы не просятъ мира; а Нѣмцы начинаютъ сами терпѣть отъ 
погоды и будучи растянуты на 300 версть въ непріятельской землѣ.

Въ этомъ же номерѣ газеты прочиталъ: «Государь утвердилъ
представленіе Св. Сѵнода о бытіи епископомъ Енисейскимъ и Красно
ярскимъ епископу Павлу Американскому ІО Іюня». Чудныя, дивныя,
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Разительныя для меня, вѣсти, видѣнія, сближенія! (Я выѣхалъ изъ Кра- 
сноярска І І  Іюня, на другой день по утвержденіи на мое мѣсто пре
емника).

Въ 8-мъ часу вечера видимъ устье рѣки Бѣлой слѣва оть насъ.

19-е. Воскресеніе. Св. Макрииы, сестры Василія Великаго.

Въ І І  часовъ подплыли къ городу Чистополю.

Онъ на лѣвомъ берегу Камы. Центръ хлѣбной торговли. Три 
церкви посреди города, поперекъ его глубокій оврагъ. Середняя цер
ковь (вѣроятно соборъ) пятиглавая, лучше и больше другихъ, надъ 
самымъ обрывомъ берега (не очень благоразумно). (Въ прошедшую 
ночь, въ полночь, мы были у города Елабуіи, послѣдній Вятскій. Около 
него справа вливается въ Каму огромная рѣка Вятка, почти равная 
Камѣ. Оттого Кама стала уже огромною рѣкою. Въ нынѣшнемъ году 
здѣсь отличный урожай хлѣба (сказали).

Палуба набита людьми, но я захотѣлъ посмотрѣть, какъ носятъ 
съ берега и передаютъ къ машинѣ парохода дрова. Работаютъ и жен
щины. Я Одобряю. Честный, хотя не легкій трудъ. Копѣйка эта зо
лотая.

Вь 4 часу мы были у города Лаишева. Я вышелъ было на палубу 
посмотрѣть на городъ, но мы уже проплыли его. Берега мѣловые, из
рѣзанные, грядами, Голые, съ полуглиною. Видъ печальный. Города 
не видно. Сильный вѣтеръ и намъ встрѣчу, волненіе. Палуба застрое- 
на корпусочками, покривами, навѣсами, такъ что ни съ одного пункта 
(кромѣ подмостка для капитана) нельзя смотрѣть, лишь по одному на
правленію. Для любопытнаго (каковъ и я) это грустно. Сверхь того, 
на палубѣ столько народу, что едва можно найти мѣсто прижаться и 
стать. Люди больше движутся, переходя съ мѣста на мѣсто. Вь про
ходной Свѣтлицѣ я засталъ Сарынь за картами. Имъ было стыдно; пе
рестали играть. Ирбитская барыня читаетъ Англичанина Диксона об ь 
Американскихъ религіозныхъ сектахъ, и восхищается: Диксонъ одо
бряетъ всѣ эти секты въ ущербъ признаннаго исповѣданія вѣры.

При мнѣ заговорили о Митрополитѣ Иннокентій, о преобладаніи 
въ Синодѣ оберъ-прокурора, заставляли и меня приговаривать. Я ста
рался быть сдержаннымъ и осторожнымъ, однакоже не лживымъ и 
хвалителемъ ложнаго. Слава Богу, кажется, не сказалъ опаснаго, 
вреднаго пли ложнаго.
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Я видѣлъ Татарское селеніе, гдѣ я ночевалъ, ѣхавши въ Красную 
Слободу изъ Казани, на освященіе церкви во имя Казанскія Божія 
Матери, въ Октябрѣ 1861 года, и гдѣ я переплывалъ Каму въ то 
время. Даже, кажется, я видѣлъ и этотъ храмъ Казанскія Божія Ма
тери (или совершенно похожій на него, мною тогда освященный, въ 
пмѣніи графа Комаровскаго и супруги его Аделаиды). Сладкое воспо
минаніе!

Я спустился въ каюту (въ 5 часу), прилетъ. Со мною дѣлается 
дурно: лѣвая рука и вся лѣвая сторона и ноги стали нѣмѣть. Я сталъ 
усиливаться приводить въ движеніе лѣвую руку и ногу, но нѣмѣніе 
увеличивается, и со мною стало дѣлаться родъ корченія; я свалился 
на полъ и уже не могу приподняться. Въ каютѣ, на другой сторонѣ, 
спитъ Ѳедоръ; я бужу его словами и дергая за рубаху правою рукою, 
спитъ, какъ мертвый. Отъ усилія встать сдѣлался приливъ sementis и 
туча. Я боялся сдѣлаться уродомъ, или мгновенно умереть. Но, слава 
Богу, всталъ, приподнялся, и минутъ чрезъ десять здравіе ко мнѣ 
возвратилось.

Надобно мнѣ помнить это явленіе. Мои соображенія: 1., въ этотъ 
день я буду у Казани, гдѣ я былъ седьмь лѣтъ и восьмой викаріемъ; 
2., въ 1853 году, въ этотъ день, который былъ тоже Воскресеніе, я 
видѣлъ Пророчественный сонъ, что меня будто посвятили викаріемъ 
въ Казань; 3. Вь Красноярскѣ, въ этотъ самый день и въ эти часы, 
Влѣзъ въ алтарь домовой архіерейской церкви воръ, сорвалъ анти
минсъ, ободралъ Евангеліе и другія совершилъ святотатства и Пору
ганія: тать-Еврей солдатъ. (Это мнѣ все написалъ изъ Красноярека 
тамошній о. каѳедральный протоіерей Василій Дмитріевичъ Касьяновъ)
4. Въ этотъ же день, какъ мнѣ дано знать, отправлены изъ Красно
ярскъ ко мнѣ сюда, въ Перервинскій монастырь, мои рукописи (три 
ящика), въ которыхъ весь я, вся моя жизнь и всѣ тайны души моей. 
Сихъ ящиковъ я доселѣ (4 Ноября 1870 г.) не получилъ, и тяжело 
опасаюсь, не попали бы они въ чужія руки, злые умы и злыя сердца! 
(Ящики получены сохранно 14 Января 1871 года). Но ты благъ еси? 
Господи, и милостивъ!

Въ 6 мъ часу пополудни мы подплыли кь устью Камы. Ея впа
деніе въ Волгу почти подъ прямымъ угломъ. Правый берегъ Камы, 
составляющій уголъ съ лѣвымъ берегомъ Волги, совершенно низмен
ный и голый— песчаная коса. Лѣвый же берегъ Камы обрѣзаетъ 
черная, мягкая земля, сажени три выше воды. Тамъ лѣсъ, поля и луга. 
Правый же берегъ Волги Отвѣсная угрюмая каменная стѣна, валъ,
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хребетъ, груда камень зернистый, полугранитъ, потреснутый рядами 
Желтовато бураго цвѣта. Такимъ тянется этотъ берегъ вверхъ и внизъ 
на всезримое пространство. Здѣсь цѣлые хребты великолѣпнаго алеба- 
стра. Хотя и Кама уже великая рѣка въ этомъ мѣстѣ, на сутки пла
ванія нашего, но предъ Волгою она становится въ разрядъ притока, 
дочери: величественная Волга здѣсь съ версту ширины и, можетъ быть, 
болѣе. (Но я здѣсь вспомнилъ свой Сибирскій Енисей, напримѣръ, 
въ Усть-Тунгузкѣ въ Енисейскѣ: о, далеко шире и величественнѣе 
Волги Сибирскій Енисей. Даже Обь тамъ, гдѣ я ее переплывали много 
шире Волги).

Немного повыше Камы, на правомъ берегу Волги, хорошее село 
еъ каменною церковію на скатѣ берега. Тутъ мы стояли минутъ 
двадцать. Сходили, входили пассажиры, складывали, накладывали кладь, 
дрова для машины. (Не городъ-ли это Тетюши?) Лѣвый берегъ Волги 
низменный и открытый. Поднялся вѣтеръ довольно сильный, намъ про
тивный, а и мы плывемъ тепёрь уже противъ теченія: плаваніе очень 
медленное. Видѣли на правомъ берегу и еще село, тоже еъ каменною 
церковію. (Не это ли Богородекое?).

Я все вытягивался смотрѣть вдаль, впередъ, чрезъ лѣвый берегъ, 
желая увидѣть Казань. Тщетно: уже десятый часъ вечера, стало те
мнѣть. Что-то бѣлѣется впереди, но уже весьма не ясно. Я спросилъ 
у капитана, далеко ли Казань. 25 верстъ, сказали. Я перекрестился 
и ушелъ въ каюту. Легъ и заснулъ крѣпко.

Въ І І  часовъ ночи подплыли на Казанскую пристань. Поднялся 
страшный Гвалтъ на пароходѣ: сходятъ, входятъ, сгружаютъ, нагру
жаютъ. Я слышу, безпокоенъ, но не просыпаюеь. Въ 12 часовъ меня 
Разбудилъ Ѳедоръ. Подаетъ письмо изъ Казани. Жандармъ, подавшій 
письмо, проситъ теперь же отвѣта. Письмо отъ Гавріила Ивановича 
Горталова, дворянина и чиновника по земству; проситъ усерднѣйше 
пожаловать къ нему въ домъ отдохнуть.

Такъ какъ я еще въ Перми рѣшилъ не быть въ Казани, то я 
написалъ карандашемъ: «не могу быть за слабостію здоровья и по 
другимъ обстоятельствамъ, сложившимся около меня такъ, что я вы
нужденъ лишить себя сего утѣшенія». Запечатали и отдалъ жандар- 
му, а самъ молился и плакалъ. Въ два часа по полуночи пароходъ 
тронулся въ дальнѣйшій путь. И—я Казани не видалъ!

На пристани были два студента Университета. Какъ рожны, они 
совались вездѣ и всѣмъ мѣшали, со всякимъ зачинали заносчивыя
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рѣчи, насмѣхались, важничали, какъ-бы какіе независимые ни отъ 
кого, ни отъ чего. Они были очень пьяны. Полицейскіе Вѣжливо на
поминали имъ долгъ и предостерегали отъ бѣды (Наприм., они нагиба- 
лись на рѣшетку надъ водою, могли перевѣситься и упасть въ воду). 
Студенты вступали въ юридическіе споры, важничая, что опи знаютъ 
законы лучше полицейскаго. Вотъ скаредная молодежь, которая гото
витъ Россіи тирановъ, гордецовъ, мечтателей и возмутителей. К а
жется, высокое правительство не достаточно близко и ясно понимаетъ 
положеніе нашихъ университетовъ и вообще всего круга гражданскаго 
образованія. (Сцену о студентахъ мнѣ разсказалъ мой Ѳедоръ, очеви
децъ, своимъ языкомъ. Потомъ я прочиталъ о томъ же въ газетахъ. 
Слава Ногу, что я не видалъ этого).

Предъ Казанью Волга верстахъ на десяти почти уходитъ въ пески 
и оставляетъ на поверхности столько воды, что едва можно съ осто
рожностію пройти судну, и столько суживается по широтѣ, что не 
безопасно встрѣчному судну разойтить.

20-е число Іюля. Понедѣльникъ. Съ пророка Иліи.

Вчера, подплывая къ Казани и воспоминая мое тамъ житіе, и 
молился и плакалъ, плакалъ горько и глубоко. Прочиталъ четыре ка- 
визмы и заснулъ.

Въ десятомъ часу подплыли къ селу Сундыръ. Большое торговое 
село. Двѣ каменныя церкви. Есть каменные домы. Звонятъ къ Литур
гіи; я Помолился въ душѣ моей и Порадовался. Тутъ была нагрузка 
дровъ и смѣщеніе и входъ Сѣдоковъ.

Я чувствовалъ себя дурно. Давила какая-то грусть и тоска. Боялся 
заболѣть и просилъ крѣпко пощады себѣ у Бога. Выходилъ на палу
бу, чтобъ освѣжиться; но здѣсь такъ людно и такія передвиженія, 
что невольно надобно уйти. По сану моему я тотчасъ обращаю на 
себя вниманіе и дѣлаюсь зрѣлищемъ любопытныхъ.

Въ четвертомъ часу пополудни мы были у города Козмодемьянска. 
Двѣ каменныхъ церкви, въ городѣ, третья впереди его, вѣроятно, клад
бищенская, въ рощицѣ. Городъ маленькій, но стоитъ на красивомъ 
скатѣ втораго берега (а первый идетъ высокою стѣною надъ нимъ, 
въ нѣкоторомъ отдаленіи), городъ, однакоже, стоитъ высоко надъ рѣ
кою (примѣрно сажень двѣнадцать). Я назвалъ бы его зеленымъ, оттого, 
что онъ весь въ зеленыхъ садахъ и садикахъ, и высокій берегъ, что 
надъ нимъ, тоже въ густой, свѣжей, дѣвственной зелени.
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Рѣка Волга въ этомъ мѣстѣ съ версту. Она здѣсь не имѣетъ 
острововъ. Правый берегъ ея стѣна, въ 50—70 сажень, покрытая 
зеленымъ лѣсомъ: есть дубы, Липы, орѣшникъ. Лѣвый низменный: :>то 
уже Вятская губернія. Видно хорошее село съ каменною церковію 
и дремучій лѣсъ (выгорѣвшій однако года за три предъ симъ).

Козмодемьянскъ давалъ мнѣ два воспоминанія. Первое, въ проѣздъ 
мой чрезъ него въ Вятку, въ первыхъ числахъ Марта 1835 года; 
второе, въ проѣздъ мой въ Казань, въ Мартѣ же 1854 года. Въ оба 
раза я тогда былъ счастливъ и радостенъ и здравъ, наслаждался жиз
нію и готовился къ высшей службѣ. Нынѣ я хилъ и унылъ и безь 
общественной службы.

Ирбитская барыня съ двумя дочками накормпли меня отличною 
садовою малиною, здѣсь купленной), со слпвками и сахаромъ. \\ Поку
шалъ, Ничтоже сумляяся, яко даръ Божій.

Со мною вступалъ въ разговоры купецъ города Охапска Яковъ 
Спиридоновичъ. Да благословитъ его Богъ! Честный и искренній Рус
скій христіанинъ.

Въ 7 часовъ пилъ чай съ хозяиномъ, Григоріемъ Козмпчемъ, въ 
Свѣтлицѣ.

21-е число Іюля. Вторникъ. Сѵмеопа Христа ради Юродиваго и Іоанна.
Пророка Іезекііия.

Помолившись и начитавшпсь досыта въ каютѣ, я въ восемь ча
совъ вышелъ на палубу. Меня пригласилъ пить чай съ собою Григо
рій Козмичъ.

Въ эту ночь у насъ на пароходѣ приключеніе'.

Вчера, въ ІО часовъ вечера, крестьянинъ изъ Еіабуги Димитрій, 
22 лѣтъ, холостой, намѣренно ли бросился въ воду, или по неосто
рожности вздремал о и перевѣсился, и упалъ въ воду, никто не знаетъ. 
Однако тотчасъ пароходъ былъ остановленъ, спущены лодки, искали 
долго и не нашли утопленника. Осталась его сумочка, въ ней нашли 
только кусокъ хлѣба. Товарищей и знакомыхъ на пароходѣ не было: 
дѣло покрылось мракомъ. Вѣдаетъ Господь! Не отчаяніе ли? ІГе бѣ
да ли? Не злодѣяніе ли Томило душу этого Димитрія?

Въ І І  часовъ дня мы увидѣли Нижній-Новгородъ и окрестности 
его. Пріятная, Красивая и великолѣпная мѣстность. Подъ самымъ го-
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родомъ вливается въ Волгу Ока, которая сама не менѣе Волги, въ 
этомъ мѣстѣ сверху къ ней подошедшей.

Волга шла съ Востока на Западъ и въ Нижнемъ, упершись въ 
каменную гору, круто повернула налѣво, на Югъ, а Ока въ этомъ 
мѣстѣ и до того шла на Югъ, такъ что какъ бы Волга въ нея впала.

Лѣвый берегъ Волги на далекое пространство виденъ съ горы 
Нижняго. Видно сліяніе Оки съ Волгою, луга, озера, села, четыре ка
менныя церкви въ одной слободѣ, и на правомъ берегу хорошее село 
съ каменною церковію. Передъ самымъ городомъ значительная возвы
шенность второго берега и на немъ расположенъ обширный и бога
тый Печерскій монастырь, имѣющій рощи и сады. Надъ монастыремъ 
виситъ стѣною, первый берегъ. За монастыремъ круглая каменная 
гора (примѣрно сажень сто вышиною), полу-овальаая, верстъ въ пять. 
На ней расположенъ Нижній-Новгородъ, обширный, богатый, очень 
красивый.

Здѣсь я распростился съ пароходомъ, сѣлъ на хорошій экипажи 
Извощика еъ Ѳедоромъ и поѣхали въ городъ.

Іеродіакона Іустина я оставилъ на пароходѣ, чтобы онъ обере
галъ нашу кладь и багажъ, и дождался пріѣзда за всѣмъ этимъ изъ 
города по моему распоряженію.

Больше версты мы втягивались на гору, по дорогѣ, высланной 
чисто булыжнымъ камнемъ (какъ это въ Россіи, въ городахъ). Доро
га шла лентою, огибая опальную гору и постепенно поднимаясь. Гора 
усажена Деревами, а открытыя мѣста, какъ бы Ковромъ, покрыты 
пзящною Зеленою травою: видно, что тутъ есть заботливая рука че
ловѣческая и бдительное наблюденіе. Такого прекраснаго пути нѣтъ 
во всей Сибири ни на десять сажень. Сибирь не знаетъ этого наслаж
денія изяществомъ природы.

Чѣмъ болѣе мы поднимались на гору, тѣмъ шире становился нашъ 
горизонтъ, Іі мы восхищались (по крайней мѣрѣ я) торжествомъ благо
словенной природы.

Видно была и ярмарка, но я не успѣлъ окинуть ее взоромъ и 
даже подлинно не зналъ ее ли я вижу.
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КАКЪ ИНОГДА СОСТАВЛЯЮТСЯ ИЛИ ЗАПИСЫВАЮТСЯ ВОСПОМИНА
НІЯ „СТАРЫХЪ КАВКАЗЦЕВЪ-

(Библіографически замѣтка).

Александръ-Дюма-отецъ посѣтилъ Кавказъ въ 1858 г. и свое путеше
ствіе описалъ въ книгѣ, вышедшей въ Парижѣ въ 1850 г. подъ заглавіеэіъ 
„Le Caucase depuis Prométhée jusqu'à Chamyl“. 16°. 8 той., потомъ не разъ 
переизданію!0! подъ заглавіемъ; „Impressions de voyage. Le Caucase44. На Рус
скій языкъ оно было переведено П. Роборовскимъ и издано въ Тифлисѣ въ 
1*61 г. (Путешествіе по Кавказу А. Дюма. Въ 2 вью., съ примѣчаніями. 
8°, 712 с.). Эта Кннга, по словамъ одного критика, представляющая безоб- 
разиое искаженіе истины въ пользу эфекта44, а также „вымыслы Фантазіи44, 
во всякомъ случаѣ не бѣдна свѣдѣніями о самомъ авторѣ и его приключе
ніяхъ, особенно выставляющнхъ его храбрость и т. и. блестящія качества; 
Слѣдов, въ ней никоимъ образомъ нельзя ожидать Опущенія эпизодовъ изъ 
путешествія, такъ пли ипаче рисующихъ автора именно съ этой стороны- 
Между тѣмъ оказывается, что Дюма иногда могъ устоять противъ искуше
нія описать свои подвиги или подчеркнуть свою всемірную славу, какъ онъ 
дѣлаетъ во множествѣ мѣстъ своей книги. Къ такому неожиданному для вся
кого читавшаго сочиненія Дюма и нерѣдко отъ души хохотавшаго надъ его 
благерствомъ (употребляемъ болѣе вѣжливое Французское слово взамѣнъ 
Русскаго, олицетворяемаго безсмертными Загорѣцкимъ и Хлестаковымъ) при
водитъ насъ статья „Александръ Дюма въ Орлнномъ гнѣздѣ44, напечатан
ная въ Февральской книжкѣ „Историческаго Вѣстника44 за настоящій годъ 
(стр. 593— 600) и Записанная, по словамъ неизвѣстно кому принадлежащей 
Выноски къ ней, со словъ Семидесятилѣтняя Кавказца А . П. Оленина. 
Собственно говоря, ни эпизодъ, описанный въ ней, ни содержаніе ея. пи 
реабилитаціи, вытекающая изъ нея, покойнаго давно уже Дюмй. не представ
ляютъ чего либо не только важнаго въ историческомъ отношеніи, ни даже 
особенно интереснаго: но статья представляетъ сама но себѣ интересъ въ томъ 
отношеніи, что даетъ довольно яркій примѣръ того, какъ иногда нужно осто
рожно относиться къ разсказамъ „старыхъ Кавказцевъ*, или, можетъ быть, 
ихъ заішсывателей.

Въ разсказѣ, заппсанномъ со словъ г. Оленина, Повѣствуется о пріѣздѣ 
и пребываніи А. Дюма въ Чиръ-Юртѣ, тогда штабъ-квартирѣ Нижегород
скаго драгунскаго полка, нынѣ слободѣ въ Темиръ-ханъ-ІИурннскомъ округѣ 
Дагестанской области. Это же пребываніе описано подробно самимъ Дюма
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въ его книгѣ (Le Caucase, изд. 1859, ІІ. 84— 10G). Изъ сопоставленія этихъ
двухъ разсказовъ вытекаютъ небезынтересные! соображеніи въ смыслѣ, обо
значенной^ въ заглавіи нашей замѣтки.

Вѣроятно, записанный слова г. Оленина придалъ ему лптературную от
дѣлку, ибо слогъ разсказа слишкомъ отдаетъ искусственностыо, едва ли свой
ственною устному разсказу 70 лѣтняго Кавказца; удивляетъ также дословнаи 
передача рѣчей, притомъ иногда но Французски, сказанныхъ 45 лѣтъ тому 
назадъ, въ то времи, когда авторъ допускаетъ въ другихъ случаяхъ довольно 
странныя неточности, очевидно, вызванныя забывчивостью. Самое время при
бытія Дюма въ Чиръ-юртъ обозначено довольно неопредѣленно; „Въ концѣ 
пятидеситыхъ годовъ44; сверхъ того въ разсказѣ можно указать немало про
маховъ, нѣсколько странныхъ въ устахъ „стараго Кавказца

Самое заглавіе разсказа, очевидно, бьетъ на эфектъ болѣе, чѣмъ па 
дѣйствительность; съ понятіемъ „Орлинаго гнѣзда14 обыкновенно соединяется 
представленіе о горахъ и скалахъ, между тѣмъ какъ окрестности Чиръ-Юрта 
представляютъ мѣстность приморской равнины, пересѣченную только внизу 
штабъ-квартиры глубокимъ ложемъ рѣки Сулака, лпшь относительно кото
раго Чиръ-юртъ можетъ быть названъ довольно высокимъ мѣстомъ. Далѣе, 
въ первыхъ же строкахъ, также очевидно для эфсктной Фразы, возвѣщается, 
что отъ Чиръ-Юрта „вдали Чернѣется ущелье, откуда съ ревомъ вырывается 
горная рѣчка Каракойсу, чтобы бурною рѣкою Сулакомъ Домчаться до Ка
спійскаго моря44. Дѣйствительно, вдали (и очень вдали) отъ Чиръ-Юрта видно 
ущелье, изъ котораго вытекаетъ не Каракойсу. а Сулакъ; ибо Каракойсу 
протекаетъ отсюда болѣе чѣмъ въ сотнѣ верстъ, около Гуниба, и впадаетъ 
въ Казикумухское Койсу около Гергебиля, откуда рѣка течетъ до соединеніи 
съ Аварскимъ Койсу, который въ свою очередь соединяется ниже сел. Гимры 
съ р. Андійскимъ Койсу и отсюда уже течетъ подъ названіемъ Сулака, ко
торый и выходитъ изъ ущелья, виднаго изъ Чиръ-Юрта, и протекаетъ до 
Каспійскаго моря, особенно послѣ Міатловъ, уже не бурною рѣкою, за 
исключеніемъ времени разливовъ. Кстати. Міатлы вездѣ названы Метлами 
(Метлинская башня), а Хубарскія высоты Кубарскими. По словамъ автора. 
Нижегородскій драгунскій полкъ устроилъ свое гнѣздо „много лѣтъ тому на
задъ* (до описываемаго имъ событія) „на высокомъ утесѣ;44 полкъ же па 
самомъ дѣлѣ переведенъ въ Чиръ-юртъ лишь въ 1840 г., т.-е. не очень 
за долго до пріѣзда Дюма, и построена была штабъ-квартира его совсѣмъ 
не на утесѣ, а просто на высокомъ равниниомъ берегу Сулака. Дорога въ 
Чиръ-юртъ. по словамъ автора, какъ изъ Хасавъ-Юрта, такъ и въ Шуру, 
пролегала у самаго подножія горъ, даже по непріятельской землѣ, ири чемъ 
до Шуры направляется къ Міатлинской башнѣ. Не вдаваясь въ подробности, 
неясныя безъ карты, достаточно сказать, что отъ горъ не одинъ десятокъ 
верстъ, и что Міатлннская башня лежала на Юго-западъ отъ Чиръ-Юрта, а 
дорога въ НІуру пролегала на Юго-востокъ и была даже въ то время на
столько удалена отъ немирныхъ горцевъ, что по ней быдо устроено почто
вое сообщеніе. Далѣе авторъ перечисляетъ „храбрѣйшій племена44 Кавказа.
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которымъ грозилъ драгунскій полкъ: Лезгинъ, Чеченцевъ. Ауховцевъ, Наз- 
рановцевъ, Карабулаковъ: странная и невѣрная смѣсь названій народовъ съ 
названіями ихъ обществъ, изъ которыхъ нѣкоторыя были слишкомъ далеки 
отъ полка, чтобъ онъ могъ грозить имъ. Но, главное, весь разсказъ г. Оле
нина о пріѣздѣ А. Дюма въ Чиръ-юртъ, можно сказать, діаметрально про- 
тивоположенъ разсказу самого Дюма.

Но разсказу г. Оленина, въ одно раннее утро. въ концѣ пятидесятыхъ 
годовъ, съ оказіей, при орудіяхъ и казачьей охранѣ, къ Чиръ-юртъ прибылъ 
Дюма и остановился въ тарантасѣ среди слободки, на площади, очевидно, 
не зная, гдѣ пріютиться, „одѣтый въ полный Чеченскій костюмъ* (какой это 
костюмъ? не была ли это тогдашняя Форма драгунъ?). Г. Оленинъ подошелъ 
къ Тарантасу и увидѣлъ господина въ ополченскомъ кафтанѣ съ 2 звѣздами 
но обѣшгь сторонамъ груди (самъ Дюмй, I, (34, говоритъ лишь объ одной 
звѣздѣ (plaque) Испанскаго ордена, надѣтой имъ для внушенія къ себѣ ува
женія). Отъ „юноши, плохо болтавшаго по-французски, съ Еврейскимъ ти
помъ лица, говорившаго по русски, на ломаномъ языкѣ (Дюма сопровождалъ 
студентъ Московскаго университета, по происхожденію Французъ; какъ же онъ 
могъ ломать и Русскій, и Французскій языки?), онъ узналъ, что это А. Дюма  ̂
поспѣшилъ предложить ему свою квартиру, куда скоро и собрались всѣ Офицеры 
полка. Авторъ далъ знать командиру полка князю А. М. Дондукову-Корсакову 
о пріѣздѣ знаменитаго писателя; отъ князя послѣдовало приглашеніе на обѣдъ: 
вечеромъ собраніе офицеровъ на квартирѣ г. Оленина и пирушка (сомнѣ
ваемся, чтобъ въ то время оркестръ драгунскаго полка на Кавказѣ игралъ 
въ собраніяхъ офицеровъ Марсельеза', какъ сообщаетъ авторъ). На слѣдую
щій день утромъ пріѣздъ князя Дондукова съ визитомъ къ Дюма на квар
тиру г. Оленина, снова обѣдъ у князя, вечеромъ опять собраніе офицеровъ 
у г. Оленина, но уже безъ Пирушки. На слѣдующій день. т.-е. уже третій, 
утромъ, выѣздъ Дюма изъ Чихъ-юрта въ Т.-Х.-НІуру, при чемъ оказія, со
провождавшая его, направлялась вдоль Сулака къ Метлинской башнѣ (выше 
была уже указана невозможность такого направленія, да и Дюма правильно 
описываетъ дорогу до Кумтеръ-Кале, безъ всякой оказіи); Дюма сопровожда
ли князь и Офицеръ полка; чрезъ нѣсколько верстъ нападеніе партій Чечен
цевъ на поѣздъ, участіе Дюма въ схваткѣ, наконецъ прощаніе его съ про
вожавшими.

Послушаемъ теперь, какъ разсказываетъ самъ Дюма о своемъ пребы
ваніи въ Чиръ-Юртѣ *). Дюма ѣхалъ изъ Хасавъ-Юрта, откуда дано было 
знать князю Дондукову-Корсакову о его предстоящемъ пріѣздѣ, съ конвоемъ 
изъ 50 всадниковъ, прибылъ въ Чиръ-юртъ въ 7 часовъ вечера и прямо 
отправился въ домъ князя Дондукова-Корсакова. Здѣсь въ залѣ его встрѣ
тилъ штабъ-офицеръ, котораго онъ принялъ за князя, но который оказался 
преемникомъ князя въ должности командира полка, графомъ Ностицемъ. Князь

*) Замѣтенъ, что его разсказъ переведенъ въ „Исторіи Нижегородскаго драгун
ского полка" г. Потто (т. VII, стр. 164—166) при описаніи этого эпизода въ жизни полка.

Библиотека "Руниверс"



А Л Е К С А Н Д Р Ь  Д ю м а  Н А  К А В К А З Ъ . 143

былъ только что произведенъ въ генералы, и его должность занялъ графъ.
Въ 8 часовъ печера послѣдовалъ ужинъ у графа Ностица, въ томъ же домѣ, 
на которомъ присутствовали всѣ офицеры полка и послѣ котораго, въ честь 
гостя, были устроены танцы или, лучше сказать, пляска лучшихъ плясуновъ 
полка. На другой день утромъ съ грустью Дюма разстался съ Чиръ-юртомъ 
и отправился на казенныхъ лошадяхъ (вѣроятно, на полковыхъ), съ конво
емъ 25 линейныхъ казаковъ до Unter-Kale, т. е. Кумтеръ-Кале. гдѣ начи
налось почтовое движеніе. По дорогѣ сюда онъ узналъ, что лазутчики донесли 
о выходѣ изъ Буртуная партіи горцевъ, но никто на него не нападалъ, и 
онъ благополучно прибылъ въ Кумтеръ-Кале, а потомъ въ Т.-Х-Шуру.

Вотъ все, что сообщаетъ Дюма о своемъ пребываніи въ Чиръ-Юртѣ, 
гдѣ онъ только переночевалъ, а не провелъ два дня, какъ сообщаетъ г. 
Оленинъ. Разсказъ Дюма вѣроятнѣе и потому, что онъ путешествовалъ съ 
открытымъ листомъ князя А. И. Барятинскаго и вездѣ встрѣчалъ такой прі
емъ, какой до сихъ поръ у насъ оказываютъ различнымъ „знатнымъ ино
странцами и какой Русскіе едва ли встрѣчаютъ за границею. Князь Дой
ду ковъ, знавшій, конечно, о пріѣздѣ Дюма. не оставплъ бы его жить двое 
сутокъ у юнаго Офицера. Да и чти дѣлалъ бы Дюма двое сутокъ въ такомъ 
неинтересномъ мѣстѣ какимъ былъ всегда Чиръ-Юртъ? Дюма писалъ, вѣро
ятно, свои записки тогда же, ибо издалъ ихъ уже въ 1S59 г., а г. Оленинъ 
разсказывалъ почти чрезъ 45 лѣтъ и. очевидно, позабылъ подробности со
бытія, заставляя Дюма пріѣхать на разсвѣтѣ и пробыть въ Чиръ-Юртѣ два 
дня и три ночи. Прибыть въ Чиръ-Юртъ на разсвѣтѣ или рано утромъ Дюма 
не могъ бы уже потому, что въ такомъ случаѣ онъ долженъ былъ выѣхатъ 
изъ Хасавъ-Юрта ночью, чего въ то время никакъ не допустили бы. осо
бенно если бы онъ ѣхалъ, какъ говоритъ г. Оленинъ, съ оказіею. Наконецъ, 
неужели возможно допустить, что Дюма, тщательно отмѣчавшій въ своемъ 
сочиненіи всякіе мелочные случаи, могущіе такъ или иначе возвеличить его 
личность, упустилъ бы разсказать о такомъ ЭФектномъ эпизодѣ, когда онъ 
могъ Покрасоваться своею храбростью передъ знаменитымъ полкомъ, если 
бы этотъ эпизодъ дѣйствительно произошелъ? Да и въ офиціальной исторіи 
полка ни словомъ не намекается на что либо подобное.

Сверхъ этихъ соображеній правдивость разсказа А. Дюма. сравнительно 
съ разсказомъ Л. ІІ. Оленина (въ 1855 г. переведеннаго прапорщикомъ въ 
Нижегородскій драгунскій полкъ изъ корветовъ Нарвскаго гусарскаго полка) 
подтверждается и слѣдующими несомнѣнными Фактами.

Дюма выѣхалъ изъ Кизляра 8 Ноября 1858 г. и могъ пріѣхать въ 
Чиръ-Юртъ. судя по его разсказу, около недѣли послѣ того; значитъ, въ сре
динѣ Ноября. Графъ Ностицъ, дѣйствительно, какъ онъ говоритъ, наслѣдо
вавшій князю Дондукову-Корсакову въ должности командира драгунскаго 
Нижегородскаго полка, прибылъ въ Чиръ-Юртъ уже 16 Октября, а 17 Ок
тября состоялся прощальный приказъ князя Дондукова-Корсакова по полку. 
Слѣдовательно Дюма правъ, разсказывая о встрѣчѣ его графомъ Ностицемъ 
и называя его командиромъ полка, въ то время, какъ г. Оленинъ ни сло-
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бомъ не упоминаетъ о графѣ, а вездѣ командиромъ полка называетъ князя
Дондукова-Корсакова.

Кажется, не будетъ слишкомъ смѣлымъ заключить изъ всѣхъ выше
приведенныхъ соображеній и сопоставленій, что пли памнть измѣнила ііи- 
чтенному А. ІІ. Оленину, пли разсказъ его былъ записанъ невѣрно и съ 
украшеніями, ради большей ЭФектности. Бо всякомъ случаѣ, кажется также, 
на обязанности лицъ, печатающихъ подобныя воспоминанія старожиловъ 
Кавказа, лежало бы болѣе внимательное и критическое отношеніе къ мате
ріалу, касающемуся исторіи Кавказской войны. Вымысловъ о ней и вообще 
о Кавказѣ и безъ того слишкомъ достаточно и въ Русской, и въ иностран
ныхъ литературахъ, чтобъ стоило увеличивать ихъ число.

Позволяемъ себѣ закончить нашу библіографическую замѣтку выраже
ніемъ сожалѣнія по поводу прекраснаго изданія, также касающагося исторіи 
Кавказа. Въ 189(> г. на страницахъ „Русскаго Архива44 (Хі 12, стр. 542) мы 
выражали сожалѣніе по поводу опечатокъ, нскажающихъ названіи мѣстностей 
въ главѣ, посвященной покоренію Кавказа, въ біографіи императора Але
ксандра ІІ, помѣщенной въ „Русскомъ Біографическомъ словарѣ издавае
момъ Императорскимъ Русскимъ Историческимъ Обществомъ. Тѣмъ досаднѣе 
видѣть, что тѣже опечатки (Тоидо, вмѣсто Тандо, Решло вмѣсто Ретло и т. д.) 
повторены и на стр. 280 отдѣльнаго изданія труда С. С. Татищева (Импе
раторъ Александръ ІІ, его жизнь и царствованіе. Спб. 1U03. т. 1). Крайне 
желательно, чтобы во второмъ изданіи этого превосходнаго труда, каковое1, 
мы не сомнѣваемся, скоро понадобится, всѣ подобныя Досадныя опечатки 
были исправлены.

Г. T. X. Ш ура, 18 Марта 1003 г.
Е. Козубскій.

ОЦЪНКА ПУШКИНА

„Кь свѣдѣніи)*.

Въ бумагахъ А. А. Краевскаго, принадлежащихъ Императорской 
Публичной Библіотеки, имѣется листокъ съ заглавіемъ: „Къ с вѣдѣнію" и 
„1840 г. Октября 26-гоС одерж аніе въ характерѣ. „Въ крѣпость N пришло 
извѣстіе о смерти А. С. Пушкина. На валу два военно-рабочихъ Офицера 
тревожно ризсуждали. Одинъ изъ нихъ говоритъ: „Слышалъ братъ, что
Пушкинъ умеръ?"— „Какъ не слыхать слышалъ: это тотъ Пушкинъ, о кото
ромъ говорили, что онъ хорошо пишетъ".— „А что, братецъ, не извѣстно 
еще, кто онъ мѣсто его назначенъ?".

(Сообщилъ В . В . Кал.шшъ).

Библиотека "Руниверс"



7 о к т я б р я  1723. 161

7. Поутру, князь Меншиковъ былъ у его высочества съ визи
томъ. За тѣмъ повѣстили, чтобы, послѣ трехъ сигнальнымъ пушеч
ныхъ выстрѣловъ, всѣ отправлялись на мѣсто новаго укрѣпленія, ко*- 
торое рѣшено таки было заложить въ этотъ день; потому что, послѣ 
перемѣны зѣтра, вода Сбѣжала оттуда, и погода стала довольно хоро
ша. Въ полдень его высочество со всею своею свитою обѣдалъ у Ком
мандора Бредаля. Карета, въ которой поѣхала наша свита къ его 
дому, сломалась тотчасъ послѣ того, какъ въ нее сѣли, и обѣдъ этотъ 
достался намъ дорого, потому что мы принуждены были пройти вер
сты двѣ пѣшкомъ по невыразимо грязной и скверной дорогѣ. Но мало 
того, намъ не удалось и поѣсть какъ слѣдуетъ: кушанья не успѣли 
еще подать на столъ, какъ послѣдовали уже, ко всеобщему удивленію, 
условленаые три выстрѣда, которыхъ всѣ ждали только къ тремъ ча
самъ, и такъ какъ мы услышали, что императоръ поѣхалъ уже къ 
мѣсту закладки, то его высочество, не успѣвъ скушать и нѣсколькихъ 
ложекъ супа, поспѣшилъ сѣсть съ Измайловымъ въ кабріолетъ Ком
мандора Бредаля (другого экипажа подъ рукою не случилось) и от
правиться вслѣдъ за его величествомъ. Свитѣ своей, оставшейся пре- 
спокойно доѣдать обѣдъ, его высочество приказалъ сказать, чтобъ всѣ 
наши вещи немедленно перенесены были на суда, потому что въ тотъ 
же день надобно будетъ возвратиться въ С.-Петербургъ, вслѣдствіе 
чего мы тотчасъ по выходѣ изъ-за стола отправились въ своей шлюп
кѣ домой. На не разъ упомянутомъ мною мѣстѣ закладки положили 
начало одному бастіону и опустили большой, освященный духовен
ствомъ, камень, а вокругъ него наложили кучу дерну, который долж
ны были сносить туда и дамы. Новое укрѣпленіе, какъ говорятъ, бу
детъ сотоять изъ многихъ бастіоновъ, которые назначено протянуть 
во всю длину острова, отъ верхняго конца берега до нижняго, для 
защиты всего города и гавани со стороны Кареліи; имъ же будетъ 
заключаться и большой новый каналъ, идущій изъ гавани внутрь 
острова и служащій для удобнѣйшаго проведенія большихъ кораблей, 
нуждающихся въ починкѣ, къ докамъ, которые устроены сь одной его 
стороны *). Когда окончилась первоначальная закладка, сопровождав
ш аяся 2І-мъ пушечнымъ выстрѣломъ съ Форта Кронслота, не только 
новое укрѣпленіе, но и самый городъ получили названіе Кронштадта, 
тогда какъ прежде этого городъ назывался только или по имени Фор
та Кронслота, или по имени острова, на которомъ находится 2). Его 
высочество возвратился домой прежде другихъ; потому что императ-

*) См. объ этомъ каналѣ у Рубанъ, стр. 517.
2) Т.-е. Котлина.
Дневникъ Б ерхольца. III. И
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рица узнала, что онъ еще трезвъ, и изъявила опасеніе, чтобы Выпи
тое имъ вино какъ-нибудь не повредило ему. Напротивъ, Войде, Плате, 
НегелеЙнъ и я получили приказаніе императора отправиться въ домъ 
кн. Меншикова, гдѣ его величество самъ встрѣтилъ насъ съ большимъ 
серебрянымъ бокаломъ въ рукахъ. Мнѣ и Плате скоро удалось убрать
ся оттуда, но Войде и Негелейнъ пріѣхали домой довольно пьяные.

8. Въ половинѣ седьмаго утромъ, тремя пушечными выстрѣлами 
поданъ былъ сигналъ къ отплытію въ С.-Петербургъ, послѣ чего им
ператоръ тотчасъ же уѣхалъ, а прочіе, одинъ за другимъ, также не 
замедлили собраться въ путь. Мы лежали еще въ Постеляхъ, когда 
послѣдовалъ этотъ сигналъ, а  потому отплыли не прежде половины 
девятаго и воротились домой только около 2-хъ часовъ. Проѣзжая 
мимо Адмиралтейства, мы увидѣли передъ нимъ свою яхту, которую 
въ этотъ день привели туда, чтобъ поставить на штапель и Вычинить. 
Старшій корабельщикъ, Иванъ Михайловичъ (Головинъ) взялъ это 
дѣло на себя и обѣщалъ наилучшимъ образомъ исправить ее на счетъ 
императора. Такъ какъ вдовствующая царица была очень нездорова, 
то императоръ поѣхалъ къ ней въ этотъ день и пробылъ у нея бо
лѣе двухъ часовъ.

9. Поутру, въ половинѣ седьмаго, императоръ, въ сопровожденіи 
множества буеровъ, отправился водою въ Шлюссельбургъ со многими 
генералами и другими знатными лицами, чтобы отпраздновать тамъ 
на слѣдующій день взятіе этой крѣпости. Что касается до вдовствую
щей царицы, то мы узнали, что ей съ часу на часъ становится хуже, 
а  потому меня послали къ ней въ домъ освѣдомиться о ея здоровьи. 
Вслѣдъ за мною пріѣхала туда и императрица, которую герцогиня 
(Мекленбургская) повела къ умирающей царицѣ; но мнѣ не удалось 
ее видѣть.

10. Мы веселились у себя дома.
11. Въ день покоренія Шлиссельбурга, въ крѣпости происходила 

пушечная пальба; больше же не было здѣсь ничего. Наканунѣ вече
ромъ, у Штамке, его высочество долженъ былъ страшно спорить 
объ одномъ пунктѣ(?) съ Войде, Плате и Врюммеромъ, почему въ этотъ 
день, поутру, даже прислалъ графу письменный вызовъ во всей Фор
мѣ, въ которомъ предоставлялъ ему выборъ шпагъ или пистолетовъ. 
Тотъ Струсилъ и письменно же извинялся сколько могъ, но вечеромъ 
принялся опять за тоже.

12. Было рожденіе великаго князя (Петра Алексѣевича), которое 
назначили отпраздновать при дворѣ послѣ обѣда. Вскорѣ послѣ на
шего обѣда пріѣхалъ каммеръ-юнкерь Шепелевъ и пригласилъ его 
высочество къ 5 часамъ въ длинную галерею, при чемъ онъ изви-
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нился отъ имени императрицы, что приглашеніе это не было сдѣлано 
еще вчера, п говорилъ, что причиною тому была болѣзнь царицы и 
неизвѣстность, проживетъ ли больная до нынѣшняго дня. Поутру им
ператрица опять навѣщала ее. Около 5-ти часовъ его высочество 
■со всею своею свитою отправился въ галерею, гдѣ мы нашли боль
шое общество дамъ и всѣхъ оставшихся здѣсь (за отъѣздомъ импера
тора) кавалеровъ, которые, равно какъ и всѣ иностранные министры 
съ женами, собрались туда по приглашенію. Между послѣдними нахо
дилась и пріѣхавшая только вчера изъ Саксоніи мадамъ Лефортъ, 
хотя она послѣ своего пріѣзда и не представлялась еще императрицѣ. 
Эта милая, хорошенькая и очень веселая женщина была уже разъ 
какъ-то прежде въ Россіи. Мнѣ сказали, что она Француженка и 
дочь полковника. Въ 6 часовъ пріѣхала императрица, водою, съ обѣ
ими Принцессами, великимъ княземъ и его сестрою, и его высочество 
встрѣтилъ ихъ у барки. Скоро послѣ того всѣ сѣли за столъ. На- 
крыто здѣсь было три длинныхъ стола. За однимъ кушала императ
рица со всѣми дамами и съ маленькимъ великимъ княземъ, а за оба 
другіе помѣстились Мущины. Вовремя стола гвардіи маіоръ Ушаковъ, 
Исправлявшій должность маршала, провозгласилъ семь Тостовъ, при 
которыхъ съ Фрегата «Анна», стоявшаго прямо противъ галереи, вся
кій разь раздавалось 15 или 13 пушечныхъ выстрѣловъ. Въ 8 ча
совъ всѣ встали изъ-за стола, послѣ того какъ Ягужинскій подошелъ 
къ императрицѣ и, по его собственному мнѣнію, весьма искусно на- 
мекнулъ ей, что его высочеству очень хочется танцовать и что пора 
вставать. Какъ скоро столы и все прочее вынесли, начались танцы, 
продолжавшіеся, впрочемъ, только до 10-ти часовъ. Въ это время ея 
величество приказала подать вина и въ заключеніе пригласила все 
общество выпить еще по большому Стакану за  здоровье императора, 
при чемъ съ Фрегата опять началась пальба. Въ 7 часовъ вечера 
флотилія, сопровождавшая императора въ ПІлюссельбургъ, возврати
лась сюда, а самъ его величество поѣхалъ съ весьма небольшою сви
тою осматривать большой новый Ладожскій каналъ, ùo устройству 
котораго открылись, говорятъ, страшныя злоупотребленія.

13. Поутру капитанъ Бергеръ увѣдомилъ меня, что вдовствую
щая царица Прасковіи Ѳедоровна Салтыкова, супруга бывшаго царя 
Ивана Алексѣевича, единороднаго брата нынѣшняго императора, за 
полчаса передъ тѣмъ тихо скончалась. Она еще въ тоже утро прика
зывала подать себѣ зеркало и смотрѣлась въ него. Думаютъ, что по 
случаю этой кончины наложенъ будетъ по крайней мѣрѣ полугодич
ный трауръ. Комедія, которую собирались сегодня играть въ присут-

11*
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ствіп всего двора во вновь построенномъ для труппы домѣ, вѣроятна 
не состоится.

14. При дворѣ обѣдалъ графъ Стенбокъ, который недавно, ®ех- 
туя съ графомъ Веллингомъ, едва не лишился глазъ. Его высочество 
осматривалъ комнаты въ Императорскомъ зимнемъ дворцѣ *), которыя 
вообще всѣ очень малы, однакожъ Необиновенно красивы и теплы; 
есть тамъ также большая великолѣпная зала, но она еще Н есовсѣмъ  
готова. Комнаты великаго князя довольно велики. Передъ дверьми у 
него стоялъ на часахъ гренадеръ изъ его маленькой роты, въ пол
номъ вооруженіи, который по всѣмъ правиламъ отдалъ честь его вы
сочеству. Въ этотъ день изъ лѣтняго дома великаго князя 20 или ЗО 
человѣкъ этой роты перенесли уже туда знамена. Состоитъ она вся 
изъ маленькихъ мальчиковъ, числомъ, какъ говорятъ, отъ тридцати 
до сорока. Дворъ и почти весь городъ были уже въ траурѣ, но намъ 
и иностраннымъ министрамъ еще ничего не давали знать.

15. Въ этотъ день императорскія принцессы вмѣстѣ съ великимъ 
княземъ и его сестрою переѣхали изъ лѣтняго въ зимній дворецъ; но 
императрица останется еще въ лѣтнемъ дворцѣ до возвращенія импе
ратора.

16. Поутру его высочество приказалъ объявить намъ черезъ 
гоФъ-Фурьера Любке, чтобы мы, по случаю кончины вдовствующей ца
рицы, являлись ко двору въ черномъ. Граоъ Войде былъ посланъ къ 
герцогинѣ Мекленбургской и къ принцессѣ Прасковьѣ для выраженія 
имъ соболѣзнованія герцога объ этой кончинѣ. Его высочеству хотя 
еще ничего не объявляли о траурѣ, однакожъ у насъ (какъ я уже 
сказалъ) положено было наложить его съ этого дня, а на слѣдующій 
день герцогъ намѣревался ѣхать самъ въ домъ усопшей, чтобы лично 
выразить свое Соболѣзнованіе. Плате принесъ извѣстіе, что импера
торъ, котораго вовсе не ждали такъ скоро, уже возвратился.—Здѣсь 
сильно Поговариваютъ о войнѣ съ Турками, о которой толкуютъ и въ 
вѣдомостяхъ; но для насъ она такъ же нежелательна, какъ и Персид
ская, даже еще гораздо болѣе. Персидскій посолъ, какъ говорили, вы
ѣхалъ отсюда уже дней за 6 или за 7.

17. Его высочество былъ съ изъявленіемъ соболѣзнованія у гер
цогини Мекленбургской, которая разсказывала ему, что покойная ца
рица, умирая, поручала ее, герцогиню8), и теперь больную сестру ея

*) Это нижній ярусъ (нынѣ почти. Вросшій въ землю) зданія на дворцовой набереж
ной, гдѣ казармы перваго батальона Преображенскаго полка, окнами ва „разлитый какъ 
море, пышно-струйныя волны" рѣки Невы. И. Б.

5) Т. е. Анну Іоанновну, проживавшую съ П. М. Бестужевымъ ■ Рюминымъ въ 
Гольдингенѣ, подъ Митавою. П. Б.
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Прасковьи) материнскому попеченію императрицы. Въ этотъ день его 
высочество отправилъ запасъ вина впередъ въ Москву, куда до зимы 
еще можно было препроводить его безъ всякаго опасенія.

18. Нашъ г. Плате разсказывалъ вечеромъ, что минуты за двѣ 
едва не былъ задавлѳнъ возвратившимся вчера императоромъ, кото
рый Наѣхалъ на него, Скача во весь духъ въ своемъ парномъ кабріо
летъ, съ двумя передовыми, по направленію къ лѣтнему дворцу. При 
экипажѣ его не было никакого Фонаря. Мы узнали еще, что его ве
личество осматривалъ вчера яхту нашего герцога, которую въ галер- 
ной верфи поставили уже на штапель, и при этомъ случаѣ будто бы 
отдалъ такое приказаніе: что если двѣ трети ея дерева еще хороши, 
а  только одна требуетъ обновленія, то приступить къ самой тщатель
ной починкѣ; если же одна только треть хороша, а двѣ плохи, то 
сдѣлать для его высочества совершенно новую яхту такой величины 
и такого устройства, какихъ пожелаетъ самъ герцогъ.

19. Часовъ въ 9 утра поручикъ Румянцовъ пріѣхалъ ко двору и 
только теперь, отъ имени герцогини Мекленбургской и принцессы 
Прасковьи, извѣстилъ о кончинѣ царицы, такъ какъ его высочество 
былъ уже у нихъ съ изъявленіемъ своего соболѣзнованія.

20. У насъ былъ одинъ изъ Здѣшнихъ капитановъ, по Фамиліи 
Мишевскій (Mischesky), который стоялъ на томъ, что будущимъ лѣ
томъ будетъ война съ Турціею, потому что почти вся армія соби
рается въ походъ подъ Азовъ, гдѣ въ настоящее время, какъ гово
рятъ, дѣйствительно сосредоточено до 60,000 Турокъ. Сюда въ С.-Пе- 
тербургъ назначено 8 батальоновъ пѣхоты и 3 полка кавалеріи, изъ 
которыхъ первые идутъ изъ Лифляндіи, а послѣдніе изъ Украйны. 
Думаютъ поэтому, что находящіеся здѣсь полки, какъ скоро ихъ смѣ- 
нятъ другіе, немедленно отправятся въ Азовъ, тѣмъ болѣе, что имъ 
предписано уже быть готовыми къ выступленію.

21. Тотчасъ послѣ обѣда къ его высочеству пріѣхалъ, въ каче
ствѣ маршала погребенія, гвардіи маіоръ Румянцовъ съ просьбою отъ 
имени герцогини и принцессы Прасковьи пожаловать на другой день 
къ 12-ти часамъ на похороны царицы, которую перевезутъ водою въ 
Александро-Невскій монастырь, но тамъ оставятъ только до времени 
окончательнаго устройства въ крѣпости императорскаго склепа. Онъ 
увѣрялъ, что трауръ продолжится не болѣе шести недѣль. Такъ какъ 
г. Румянцовъ черезъ нѣсколько дней также отправляется подъ Азовъ, 
то это еще болѣе заставляетъ насъ думать, что съ Турками что-нибудь 
да не Ладно. Разсказываютъ еще за вѣрное, что императоръ по пер
вому же зимнему пути собирается ѣхать въ Москву; а  зимній путь, 
кажется, не заставитъ себя долго ждать, потому что начало уже очень
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сильно морозить. Въ этотъ день утромъ изъ Швеціи прибылъ Русскій: 
курьеръ, у котораго были письма и къ его высочеству. Въ нихъ извѣ- 
щалось, что государственныя сословія, по предложенію его величества 
императора Россійскаго, въ настоящее время дѣйствительно намѣрены 
приступить къ разсмотрѣнію вопроса о наслѣдованіи его высочествомъ 
Шведской короны. Такь какъ г. Остерманъ сказалъ Штамке, что 
императору будетъ пріятно, если герцогъ пріѣдетъ посмотрѣть умершую 
царицу на парадной постели, то его высочество поѣхалъ туда. На 
мосту мы нашли Мекленбургскаго Остермана, который проводилъ его 
высочество до самаго дома. Еще далеко отъ послѣдняго онъ былъ 
встрѣченъ обоими первыми маршалами погребенія, а именно генера
ломъ Алларомъ и Генералъ-лейтенантамъ Ласси, которые провели насъ 
въ большую залу, гдѣ царица лежала, въ открытомъ гробу, на ката
фалкѣ (castrum doloris), устроенномъ какъ парадная постель. Надъ 
нею возвышался большой балдахинъ изъ Фіолетоваго бархата, укра
шенный галунами и бахрамою, а надъ гробомъ, на той части балда- 
хина, которая спускалась въ головахъ, вышитъ былъ золотомъ дву
главый орелъ на фонѣ, состоящемъ какъ бы изъ Горностаеваго мѣха. 
На внутренней ея сторонѣ стоялъ вышитый же именной шифръ покой
ной съ Императорскою короною, скипетромъ и державою на верху. 
Съ правой стороны на красной бархатной подушкѣ лежала царская 
корона, украшенная довольно богато драгоцѣнными камнями и сдѣ
ланная, сколько позволила краткость времени, довольно изящно. Возлѣ 
нея стояло желтое государственное знамя. Говорили, что тутъ же бу
дутъ положены также скипетръ и держава; но они не были еще го
товы. Всѣ украшенія проектировалъ графъ Санти, состоявшій прежде 
при Гессенъ-Гомбургскихъ принцахъ, а все остальное устраивало^ 
по распоряженію генераловъ Аллара и Ласси. Гробъ, стоявшій на воз
вышеніи о нѣсколькихъ ступеняхъ, обитъ былъ ФІолетовымъ барха
томъ и широкимъ галуномъ, а крыша его сверху имѣла еще крестъ 
изъ бѣлой обьяри. Изъ такой же обьяри были и платье на царицѣ п 
покровъ, спускавшійся съ гроба внизъ до самаго катаФалка, который 
также обтянуть былъ бархатомъ. По обѣимъ сторонамъ гроба стояло 
12 большихъ зажженныхъ свѣчей изъ бѣлаго воска; но кромѣ того 
комната была украшена еще тремя люстрами и многими Стѣннымъ 
подсвѣчниками, въ которыхъ во всѣхъ горѣли свѣчи изъ бѣлаго же во
ску. Позади 12-ти большихъ свѣчей стояли 12 капитановъ въ черныхъ 
кафтанахъ, длинныхъ Мантіяхъ и съ чернымъ Флёромъ на шляпахъ. 
Они охраняли тѣло, и всѣ имѣли въ рукахъ нѣчто въ родѣ вызоло
ченныхъ аллебардъ, на которыя также навязаны были длинные кон
цы чернаго Флёра вмѣстѣ съ изображеніями имени и герба покойной
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царицы, написанными на маленькихъ щитахъ. Даже гренадеры, стояв
шіе у дверей внѣ залы, имѣли на ружьяхъ длинный черный Флеръ, 
спускавшійся отъ штыковъ. Въ головахъ покойницы съ обѣихъ сто
ронъ стояли два Священнослужителя, которые поперемѣнно пѣли, про
изводя очень жалобную музыку. Наконецъ, вся комната была кругомъ 
обита черной байкою; а на верху стѣнъ, по Карнизу, шла Фалбола, 
собранная изъ бѣлаго и чернаго Флера, которая дѣлала хорошій Эф
фектъ. Кромѣ того, комната эта украшалась разными аллегоріями. 
Осмотрѣвъ все это въ сообществѣ со многими другими и побывъ тутъ 
нѣсколько времени, его высочество приказалъ узнать черезъ капитана 
Бергера, нельзя ли видѣть герцогиню и принцессу; но обѣ велѣли ска
зать, что онѣ не одѣты и потому не могутъ принять его; да и импе
ратрица была у нихъ въ это время.

22. Мы молитву отслушали въ половинѣ одиннадцатаго и тотчасъ 
послѣ того сѣли обѣдать, потому что на похороны царицы насъ при
глашали къ 12-ти часамъ. Его высочество кушалъ одинъ въ своей 
комнатѣ и еще до обѣда потѣшался надъ барономъ ШтрёмФельдомъ, 
который только въ это утро возвратился изъ Лифляндіи и немедленно 
явился ко двору. Такъ какъ онъ уѣзжалъ безъ позволенія герцога, 
то его высочество приказалъ его для виду посадить подъ арестъ. 
Около часа пополудни его высочество отправился со всѣми нами въ 
домъ покойной царицы, куда мы поѣхали на баркѣ, потому что про
цессія назначалась водою. Мы нашли все въ томъ же видѣ, какъ п 
вчера, кромѣ только еще двѣнадцати офицеровъ или поручиковъ,дер
жавшихъ большія бѣлыя восковыя свѣчи, къ которымъ привязаны былп 
раскрашенные щиты съ изображеніемъ императорскаго герба, и стояв
шихъ позади офицеровъ съ аллебардами. Ни скипетра, ни державы не 
было возлѣ гроба, хотя вчера и говорили, что они также будутъ тамъ 
положены. Генералъ Алларъ провелъ герцога въ комнату, куда соби
ралась вся знать; но тамъ, кромѣ Гессенскихъ принцевъ, мы нашли 
еще немногихъ. Какъ скоро его высочество сѣлъ, Измайловъ (кото
рый съ 7-ю другими офицерами исправлялъ должность шаФера погре
бенія) попросилъ у него шляпу и шпагу, чтобы навязать на нихъ 
черный Флеръ. Мантій не раздавали здѣсь никому, кромѣ лицъ имѣв
шихъ въ церемоніи какую-нибудь должность (для всѣхъ не было воз
можности добыть ихъ). Намъ, прочимъ, также навязать былъ Флёръ 
на шляпы и шпаги. Узнавъ, тотчасъ по пріѣздѣ нашемъ, отъ гене
рала Аллара, что императоръ только за полчаса повелѣлъ сопровож
дать тѣло сухимъ путемъ и пѣшкомъ, хотя все ужъ приготовлено было 
для поѣзда водою, его высочество послалъ домой каммеръ-пажа Г ем ау  
съ приказаніемъ, чтобъ къ намъ немедленно ѣхали двѣ кареты, въ
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шесть лошадей каждая, и чтобъ по крайней мѣрѣ для кучера, Форрей- 
тора и двухъ лакеевъ къ герцогскому экипажу добыта была черная 
одежда, что все скоро и было исполнено. Императоръ съ своимъ се
мействомъ пріѣхалъ не прежде 3-хъ часовъ. Только у него самого и 
у денщика его Татищева (близкаго родственника царицы) были па 
рукахъ плерезы. (За нѣсколько дней передъ тѣмъ почти всѣ слуги 
вдовствующей царицы, даже поваръ герцогини, нашили себѣ плерезы; 
но генералъ Алларъ, увидѣвъ это, скоро велѣлъ имъ спороть ихъ, 
потому что онѣ подобаютъ только траурнымъ и родственникамъ). Тот
часъ по пріѣздѣ императора шаФеры начали разносить глинтвейнъ, а 
вскорѣ послѣ того его величество со всѣми знатными особами пошелъ 
въ большую залу, гдѣ стояло тѣло и гдѣ собралось все Здѣшнее ду
ховенство въ полномъ облаченіи, со всѣми пѣвчими императора и 
императрицы. Они начали пѣть, кадить и молиться, и когда императ
рица, съ закрытымъ лицомъ и въ глубокомъ траурѣ, вошла въ сопро
вожденіи обѣихъ принцессъ (которыя были въ обыкновенномъ траурѣ) 
и нѣсколькихъ дамъ, архіепископъ Новгородскій, одѣтый въ свое вели
колѣпное архипастырское облаченіе, подалъ сперва ея Величеству, по
томъ каждой изъ императорскихъ принцессъ, по зажженной восковой 
Свѣчѣ, при чемъ благословлялъ ихъ крестомъ, а онѣ за то цѣловали 
ему руку. Свѣчи онѣ держали во время панихиды, продолжавшейся съ 
четверть часа. [Іо окончаніи ея началась процессія. Было около 4-хъ 
часовъ, когда тѣло вынесли изъ дому, и тутъ нѣсколько пущенныхъ 
ракетъ подали сигналъ, по которому долженъ былъ начаться звонъ во 
всѣ колокола (стрѣльбы, или пальбы изъ пушекъ, вовсе не было).

Процессія двигалась въ такомъ порядкѣ. Шествіе открывалъ по
ручикъ гвардіи съ 15-ю или 18-ю унтеръ-офицерами, имѣвшими длин
ный Флеръ на своихъ тесакахъ, которые они держали на плечахъ. З а  
ними шелъ первый маршалъ, Румянцовъ, съ своимъ маршальскимъ 
жезломъ, въ сопровожденіи всѣхъ гражданскихъ и военныхъ чиновни
ковъ, не имѣвшихъ въ церемоніи особыхъ должностей. Они шли по 
три и по четыре въ рядъ, по чинамъ, а  именно младшіе впереди, 
старшіе позади, ближе къ тѣлу. Затѣмъ должны были идти иностран
ные министры; но изъ нихъ, во избѣжаніе споровъ о мѣстахъ, не 
явилось никого, кромѣ Голландская резидента, который шелъ вмѣстѣ 
-Съ нами; однакожъ и онъ скоро воротился и уѣхалъ домой. Австрій
скій секретарь посольства пріѣзжалъ въ домъ, но скоро также ска
зался больнымъ и уѣхалъ еще прежде, нежели мы вышли оттуда. З а  
отсутствіемъ иностранныхъ министровъ, вслѣдъ за гражданскими и 
военными чинами шелъ его высочество между обоими Гессенъ-Гомбург- 
скими принцами, тотчасъ позади двухъ генералъ-лейтенантовъ, Ягу-

Библиотека "Руниверс"



22 о к т я б р я  1723. 169

жипскаго и Миниха, и двухъ Вице - адмираловъ. Сиверса и Гордона, 
имѣющихъ генералъ - лейтенантскіе чины* Всѣ четверо были по
слѣдними въ группѣ вышеупомянутыхъ военныхъ и гражданскихъ чи
новниковъ. Позади его высочества шла вся его свита. За нами слѣ
довали всѣ пѣвчіе, а за ними шл<о духовенство въ своемъ церковномъ 
облаченіи и по старшинству; епископы и архіепископія, въ своихъ ве
ликолѣпныхъ круглыхъ митрахъ и съ посохами въ рукахъ, были по
слѣдними. Всѣ они держали бѣлыя восковыя свѣчи. Послѣ духовенства 
шелъ другой маршалъ, Мамоновъ, также съ маршальскимъ жезломъ. 
За нимъ сенаторъ графъ Матвѣевъ на красной бархатной подушкѣ 
несъ царскую корону. Прочихъ регалій вовсе не несли; не было даже 
и желтаго государственнаго знамени, которое въ комнатѣ однакожъ 
стояло и для несенія котораго былъ уже назначенъ полковникъ. За
тѣмъ шли двѣнадцать полковниковъ, въ качествѣ носильщиковъ (Lei- 
chentrager), вслѣдъ за которыми везли тѣло на открытой, обтянутой 
чернымъ, колесницѣ, на которой оно стояло очень высоко, для боль
шаго парада. Описанный уже мною гробъ покрытъ былъ очень боль
шимъ бархатными, обшитымъ серебряными галунами, покровомъ, ко
торый спускался до самой земли. Колесницу везли 6 большихъ лоша
дей, съ головы до ногъ завѣшенныхъ черными байковыми попонами 
и ведомыхъ подъ уздцы. Надъ гробомъ 6 маіоровъ несли Фіолетовый 
бархатный балдахинъ съ серебряными галунами и шитьемъ. Кромѣ 
того, по обѣимъ сторонамъ тѣла шли еще 12 капитановъ съ своими 
позолоченными аллебардами, обвитыми длиннымъ Флоромъ, и 12 пору
чиковъ съ упомянутыми выше большими бѣлыми восковыми свѣчами. 
Непосредственно за гробомъ шелъ первый главный маршалъ, Алларъ 
съ своимъ большимъ жезломъ, а затѣмъ слѣдовалъ, въ качествѣ траур- 
наго (Trauermann) императоръ, котораго вели великій адмиралъ Ап
раксинъ и князь Меншиковъ; позади ихъ шли еще нѣкоторыя лица. 
Послѣ того шелъ другой маршалъ, именно генералъ-лейтенантъ Ласси, 
за  которымъ слѣдовали дамы: сперва герцогиня Мекленбургская, въ 
глубочайшемъ траурѣ и съ совершенно закрытымъ лицомъ (ее вели 
подъ руки оберъ-полицеймейстеръ и гвардіи маіоръ Ушаковъ, а шлейфъ 
ея несли четыре прапорщика гвардіи) потомъ принцесса Прасковья, 
также въ глубочайшемъ траурѣ (ее вели контръ-адмиралъ Сенявинъ 
и генералъ-адъютантъ Нарышкинъ, а шлейфъ несли четыре молодыхъ 
дворянина и унтеръ-офицера гвардіи). За ними шли еще двѣ незнако
мыя мнѣ дамы съ закрытыми лицами, и потомъ ужъ императрица, 
которую вели сенаторъ Толстой и новый сенаторъ Долгорукій. Шлейфъ 
■ея несли два каммеръ-юнкера. Ова также была въ глубокомъ траурѣ 
и съ закрытымъ лицомъ. Ея величество сопровождали всѣ прочія дамы,
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въ глубокомъ траурѣ и съ закрытыми лицами. Начиная отъ колесни
цы до самаго конца процессіи, шли, одинъ за другимъ, человѣкъ со
рокъ унтеръ-офицеровъ гвардіи, и процессія какъ открывалась, такъ 
и заключалась опять поручикомъ съ 18-ю или 20-ю унтеръ-офицерами, 
Отъ начала ея до конца, по обѣимъ сторонамъ, шли, очень близко 
одинъ отъ другого, сблдаты съ зажженными Факелами, и ихъ было 
человѣкъ слишкомъ сто. Въ этомъ порядкѣ вся процессія подвигалась 
пѣшкомъ отъ дома покойной царицы до Александро-Невскаго мона
стыря, до котораго оттуда болѣе трехъ версть или половина Нѣмец
кой мили. Принцесса Прасковья, чувствуя большую слабость, не могла 
долго идти, а потому еше недалеко отъ дома сѣла уже въ свою ка^ 
рету, которая ѣхала позади; но герцогиня прошла довольно много, и 
когда наконецъ также сѣла въ карету, императрица и всѣ дамы тот
часъ же послѣдовали ея примѣру и сѣли въ свои кареты, слѣдовавшія 
за пропессіею. Между тѣмъ Мущины должны были всю дорогу идти 
пѣшкомъ, при чемъ мы не только страшно мерзли (потому что подви
гались впередъ очень медленно и часто останавливались), но и немало 
страдали отъ самой дороги, которая, всегда очень грязная, въ послѣд
нее время сильно обледенѣла. Надобно было принимать всевозможныя 
предосторожности, чтобъ не упасть. Младшая принцесса, съ малень
кимъ зеликимъ княземъ, и старшія императорскія принцессы сидѣли 
все время въ каретахъ. Въ 6 часовъ мы достигли наконецъ до мона
стыря послѣ шествія, продолжавшагося слишкомъ два часа. Процессія 
была встрѣчена передъ монастыремъ всѣми его монахами и духовен
ствомъ, передъ которыми несли на высокихъ шестахъ двѣ иконы. На 
монастырскомъ дворѣ тѣло сняли съ колесницы, и полковники торже
ственно внесли его въ церковь. Всѣ Факелыцики выстроились въ ряды 
на этомъ дворѣ, а унтеръ-офицеры стали передъ церковью. Гробъ по
ставленъ былъ противъ алтаря на возвышеніи о 4-хъ или 5-ти сту
пеняхъ, послѣ чего полковники опять сняли съ него крышу. Затѣмъ 
духовенство приступило къ обыкновенной похоронной церемоніи сь  
пѣніемъ, кажденіемъ и молитвами, а  по прошествіи нѣкотораго вре
мени удалилось въ царскія двери. Послѣ того между алтаремъ и по- 
койницею поставленъ былъ небольшой налой, къ которому подошелъ 
одинъ молодой священнослужитель и началъ говорить похоронную про
повѣдь, продолжавшуюся почти цѣлый часъ. По окончаніи ея духовен
ство вышло опять изъ царскихъ дверей, и тутъ архіепископъ Новго
родскій прочелъ отпущеніе (den Pa$z), которое потомъ положилъ въ 
гробъ, но не въ руку усопшей, какъ это обыкновенно дѣлается. Въ 
заключеніе всѣ духовные подошли къ гробу и, Одипъ за другимъ, цѣ
ловали руку пок.онвицы; за ними обѣ огорченныя принцессы взведены
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были на возвышеніе и въ послѣдній разъ цѣловали руку своей мате
ри. Онѣ громко рыдали. Послѣ нихъ подошла императрица и поцѣло
вала покойную въ ротъ. З а  нею подходили всѣ дамы, а потомъ всѣ 
Мущины, не исключая даже и пѣвчихъ, и цѣловали умершей руку. 
Послѣ всѣхъ поцѣловалъ ее императоръ. Тогда, по непремѣнному же
ланію покойной царицы, ей положенъ былъ на лицо портретъ ея суп
руга, Зашитый въ бѣлую обьярь, и гробъ Накрыли крышею. Его снова 
поставили на носилки и отнесли съ церемоніею въ часовню, которая 
хотя и готова уже въ новомъ зданіи монастыря, но еще не освящена* 
Тамъ, передъ алтаремъ, его опустили въ могилу. Изъ монастыря всѣ 
присутствовавшіе, уже безъ всякой процессіи, отправились опять въ 
домъ покойной, куда были приглашены на обѣдъ. Императоръ всталъ 
изъ-за стола ужъ въ І І  часовъ и простился съ герцогиней и прин
цессой Прасковьей, послѣ чего и его высочество послѣдовалъ его 
примѣру.

23. БрокдорФу и Шульцу было объявлено черезъ камеррата Не- 
гелейна, что его высочество теперь не можетъ принять ихъ въ свою 
службу; но первому обѣщано Рекомендательное письмо, если онъ по
желаетъ вступить въ другую службу. Онъ казался довольнымъ, но го
сподинъ маіоръ Шульцъ вовсе нѣтъ. Однакожъ его высочество ничѣмъ 
ему не обязанъ, да и никто не просилъ его пріѣзжать сюда.

24. Капитанъ Зегебартъ, уже давно не Встающій съ постели по 
причинѣ изнурительной болѣзни, присылалъ ко мнѣ съ просьбою по
стараться какъ-нибудь, чтобъ ему дано было еще немного денегъ, по
тому что 20 рублей, данные ему его высочествомъ на путешествіе, 
онъ всѣ истратилъ на лѣченіе отъ своего тяжкаго недуга и кромѣ 
того даже долженъ былъ заложить многія изъ своихъ вещей; но а 
отослалъ его человѣка къ г. Фонъ-Плате. Генералъ Ягужинскій треть
яго дня сказалъ г. Фонъ-Брюммеру, что съ однимъ изъ хорошихъ сво
ихъ пріятелей собирается нынче въ полдень навѣстить его высочество, 
чтобъ хорошенько напиться. Онъ пріѣхалъ съ генералъ-маіоромъ Ру
мянцевымъ, и попойка была страшная.

25. Поутру молодой Фонъ-БрокдорФъ простился со мною, потому 
что собирался черезъ нѣсколько дней ѣхать моремъ опять въ Голш
тинію. Его высочество читалъ мнѣ трактатъ, заключенный 12-го Сен
тября между здѣшнимъ дворомъ и недавно уѣхавшимъ отсюда Персид
скимъ посломъ, Измаилъ-бекомъ. Съ Русской стороны онъ подписанъ 
великимъ канцлеромъ Головкинымъ, тайнымъ совѣтникомъ Остерманомъ 
и канцеляріи-совѣтникомъ Степановымь и снабженъ большою госу
дарственною печатью; съ Персидской же скрѣпленъ только печатью 
посла, который, впрочемъ, кромѣ того подтвердилъ его своею клятвою.
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26. Г. ФОНЪ-АльФельдъ, который уже нѣсколько дней просилъ по
зволенія поговорить съ герцогомъ наединѣ, сегодня передъ обѣдомъ 
былъ допущенъ къ его высочеству. Онъ очень желалъ отправиться 
ва нѣкоторое время въ Голштинію; но это, какъ я замѣтилъ вчера 
изъ словъ герцога, едва ли легко состоится по причинѣ извѣстныхъ 
обстоятельствъ(?). Вечеромъ его высочество съ Плате, Врюммеромъ, 
Тихомъ и со мною пошелъ къ г-ну фонъ - Штамке, у котораго мы 
уже давно не были: его высочество на прошлой недѣлѣ объявилъ, что 
въ продолженіе 8-ми дней не будетъ входить къ нему въ домъ, потому 
что онъ принесъ какое-то извѣстіе, которое очень не понравилось. По
утру былъ у меня капитанъ Дитрихсенъ, который сообщилъ мнѣ спи
сокъ всѣхъ старыхъ офицеровъ, состоящихъ до сихъ поръ въ дѣйстви
тельной службѣ его высочества и получающихъ въ Голштиніи пен
сіонъ!. Всѣхъ ихъ 71, но на пенсіи только 65.

27. Въ этотъ день послѣ обѣда устроено было катанье на буе
рахъ, которое продолжалось еще и въ вечерніе сумерки. Оно, вѣроят
но, будетъ послѣднимъ. Императоръ, говорятъ, произведенъ былъ въ 
капитаны флотиліи буеровъ. Изъ нашей свиты никто не участвоваль въ 
этой поѣздкѣ, потому что герцогъ чувствовалъ себя не совсѣмъ здо
ровымъ, да и не на чѣмъ было: нашъ торншхоутъ уже за нѣсколько 
дней отослали на штапель, на которомъ онъ долженъ простоять всю 
зиму.

28. У его высочества обѣдалъ графъ Стенбокъ, который давно 
уже у насъ не былъ. Его дѣло въ Сенатѣ со дня его пріѣзда нисколько 
ее подвинулось впередъ, потому что Сенатъ не имѣлъ еще времени 
заняться Лифляндскими дѣлами. Послѣ обѣда его высочество ѣздилъ 
•съ Войде въ первый разъ въ открытыхъ саняхъ, а я долженъ былъ 
слѣдовать за ними въ другихъ. Такъ какъ установилась уже прекра
сная Санная дорога, то мы довольно долго Катались по городу, прежде 
нежели возвратились домой. Морозы продолжаютъ стоятъ такіе, что 
рѣка, вѣроятно, скоро станетъ, что въ это время было бы дѣломъ 
необыкновеннымъ.

29. Около полудня, капитанъ Дитрихсенъ и молодой Брокдорфъ 
отправились въ Кронслотъ, куда уже за нѣсколько дней отплылъ ко
рабль. Они не могли ранѣе получить своихъ паспортовъ изъ государ
ственной канцеляріи *).

30. Такъ какъ въ этотъ день, около полудня, привели сюда слона, 
присланнаго изъ Персіи, и мы узнали, что его повели къ дому импе-

*) Reichscanzeley, какъ называетъ Берхгольцу вѣроятно, Коллегію Иностранныхъ
Дѣлъ.
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ратора, чтобъ показать императорской Фамиліи, то его высочества 
отправился съ Войде и Тихомъ къ зимнему дворцу; но животное въ 
это время возвращалось уже назадъ. Слона этого привезли сюда изъ 
Шлюесельбурга водою. Ему седьмой годъ, и онъ далеко не такъ ве
ликъ, какъ тотъ, котораго я видѣлъ здѣсь въ 1713 году; у него даже 
не было еще обоихъ большихъ зубовъ.

Я посѣтилъ герцогиню Мекленбургскую, который сегодня пошелъ 
32-й годъ. Она была очень весела, потому что получила нѣкоторую 
надежду, что дѣла герцога Мекленбургскаго Устроятся еще лучше, 
чѣмъ ожидали въ послѣднее время: въ Данцигѣ находятся теперь два 
уполномоченныхъ, одинъ отъ императорскаго (Австрійскаго), другой 
отъ Англійскаго двора, которые ведутъ съ нимъ переговоры по его 
дѣламъ. Недавно пріѣхавшій сюда Мекленбургскій курьеръ былъ вчера 
императоромъ обратно отправленъ къ герцогу. Я узналъ еще отъ 
герцогини, что генералъ-лейтенантъ Ягужинскій теперь дѣйствительно 
сговоренъ съ дѣвицею Головиной1), и что они обмѣнялись уже коль
цами. Въ этотъ же день молодой Рейцъ былъ отпущенъ его высоче
ствомъ съ назначеніемъ въ кавалерійскіе вахмистры и получилъ на 
дорогу нѣсколько денегъ. Осенній ледъ въ рѣкѣ ужъ начинаетъ идти, 
и, какъ говорятъ, на нижнемъ концѣ проспекта даже совсѣмъ окрѣпъ. 
Мнѣ разсказывали, что поутру, на дворѣ императорскаго дома 
кого-то пытали, и что въ нашемъ сосѣдствѣ сидятъ подъ арестомъ 
многія знатныя лица, которыя привезены сюда изъ провинцій. Ихъ 
ежедвевно Водятъ, въ цѣпяхъ, въ присутствіе Сената. Говорятъ одна
коже, что нѣкоторыя изъ нихъ, не смотря на оковы, все еще сохра
няютъ при себѣ шпаги.

31. Поутру нѣкоторые изъ насъ ходили взглянуть на слона, ко
тораго мы прежде не успѣли разсмотрѣть хорошенько. Онъ помѣщенъ 
въ домѣ, устроенномъ для прежняго слона, и тамъ прикованъ цѣпью 
за одну ногу, но очень смиренъ и рученъ. Хоботомъ своимъ онъ бралъ 
у насъ изъ рукъ бѣлый хлѣбъ и тутъ же съѣдалъ его, также очень 
охотно игралъ съ приставленными къ нему людьми, изъ которыхъ 
одного нѣсколько разъ поднималъ хоботомъ высоко отъ земли. Ж и 
вотное это самецъ, и удъ у него точно такой же, какъ у лошади, 
только гораздо больше.—Вечеромъ къ его высочеству пріѣзжалъ про
щаться гвардіи маіоръ Румянцова», который въ тотъ же день отпра
влялся въ Астрахань; но жена его 2), беременная на сносяхъ, остается 
здѣсь.

*) Это дочь канцлера, графиня Анна Гавриловна Головкина. П. Б.
2) Графиня Марья Андреевна, ур. Матвѣева. Въ Январѣ 1725 г. она родила Заду- 

найскаго. И. Б.
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Ноябрь. 1. Императрица въ этотъ день опять прислала его вы-
сочеству въ подарокъ три арбуза.

2. Поутру, началась оттепель, которая продолжалась во весь 
день, при чемъ даже шелъ и дождь. Поэтому надобно думать, что весь 
снѣгъ сойдетъ и зима еще не установится. Купцы и мореходы отъ 
души этого желаютъ, чтобъ имѣть еще возможность выйдти съ своими 
кораблями въ море и избѣжать необходимости зимовать въ Кронслотѣ.

3. Послѣ обѣда императоръ устроилъ небольшое катанье на бу
ерахъ, но изъ насъ никто въ немъ не участвовалъ, потому что мы 
не имѣли болѣе паруснаго судна.

4. Такъ какъ въ этотъ день были именины Римскаго императора 
и секретарь посольства Гогенгольцеръ угощалъ у себя всѣхъ ино
странныхъ министровъ, то его высочество послѣ обѣда также-рѣшился 
туда ѣхать. Онъ нашелъ еще тамъ только Мардефельда, Цедеркрёйца, 
Лефорта и Голландскаго резидента; другіе сильно подпившіе, уже уѣхали 
домой. Не смотря на то, его в-во и Мардефельдъ не уѣзжали до 9 
часовъ. Пьянство было страшное, и всѣ кубки наполнялись хорошимъ 
Венгерскимъ виномъ. Въ промежуткахъ хозяйка дома угощала гостей 
кофе и Чаемъ. Оттепель прекратилась, и начало опять морозить.

5. Вечеромъ, за столомъ, бар. ШтрёмФельдъ показывалъ намъ 
указъ Сената, которымъ Эстляндскому дворянству предоставлялось пра
во въ теченіе 10-ти лѣтъ выплачивать не капиталы, а одни только 
проценты; потому что иначе помѣстья его, вслѣдствіе множества дол
говъ, очень скоро перешли бы во владѣніе городовъ и купцовъ, и оно 
должно было бы совершенно Разориться.

6. Поутру, Датскій посланникъ ВестФаленъ имѣлъ у герцога аудіен
ціи) и передалъ его высочеству письмо отъ короля, которое извѣщало, 
что нынѣшняя королева разрѣшилась отъ бремени принцессою, при 
чемъ сказалъ предварительно длинную рѣчь; потомъ онъ слушалъ у 
насъ молитву и остался у его в-ва обѣдать. Придворный проповѣд
никъ, по приказанію герцога, долженъ былъ многое выпустить изъ 
обыкновенной нашей молитвы. Въ этотъ день праздновалось рожденіе 
кн. Меншикова, ему исполнилось 50 лѣтъ; но его в-ву не присылали 
никакого приглашенія. Императоръ и императорскія принцессы были 
у князя послѣ обѣда, по императрица, чувствующая себя, какъ гово
рятъ, Несовсѣмъ здоровою, вовсе туда не Пріѣзжала.

7. Такъ какъ его королевскому высочеству на слѣдующій день, 
по случаю именинъ Римской императрицы Елисаветы, хотѣлось имѣть 
къ обѣду гостей, то онъ приказалъ разослать приглашенія. Съ ны
нѣшнею почтою отправленъ былъ въ Москву приказъ, который на
вѣрно не исправится, именно, чтобъ тотчасъ по полученіи иредписан-
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лаго, полковъ .Порхъ, подаолковн. Мейерзее, капитанъ Шульцъ и р от- 
мистръ Фонъ-деръ-Ильмъ отправились сюда и какъ можно менѣе мѣш
кали въ пути. Оставаться же въ Москвѣ и смотрѣть покамѣстъ з а  
всѣмъ долженъ былъ кап. Вассевичъ. Около 4-хъ чановъ его королев
ское высочество поѣхалъ въ каретѣ къ кн. Меншикову, который жи
ветъ теперь по сю сторону рѣки, и былъ тамъ принятъ необыкновенно 
привѣтливо. Оттуда онъ, незваный, поѣхалъ, къ принцамъ Гессенъ- 
гомбургскимъ, которые давали императору и его министрамъ ужинъ 
и Фейерверкъ, приготовленный, какъ они увѣряли, вполнѣ ими самими.

8. Въ прошедшую ночь вѣтеръ свирѣпствовалъ страшно, и вода 
около 3-хъ часовъ поднялась такъ высоко, что въ большей части к а 
наловъ выступила изъ береговъ и стояла еще на цѣлый Футъ выше, 
чѣмъ во время послѣдней сильной бури, которую мы имѣли въ быт
ность нашу въ Кронштадтѣ. Наводненіе причинило много безпокойства 
и значительные убытки. Наши приглашенные гости съѣхались въ пер
вомъ часу, а во время обѣда его высочество былъ приглашенъ на 
послѣ завтра на бракосочетаніе ген.-прокурора Ягужинскаго съдѣви- 
цею Головкиной. Какъ герцога, такъ и иностранныхъ министровъ про
сили пріѣхать въ цвѣтномъ платьѣ, но безъ золота и серебра. Мнѣ 
разсказывали, что за нѣсколько дней депутатовъ отъ казаковъ, прі
ѣхавшихъ просить императора о позволеніи имъ по прежнему изби
рать гетмана изъ среды своей, неожиданно схватили и посадили въ 
крѣпость; потому что его Величеству угодно самому назначить къ 
нимъ гетмана изъ ихъ соотечественниковъ, но безъ всякаго съ ихъ 
стороны возраженія.

9. Рѣка и каналы нынче совершенно очпстились отъ льда, и ка
питанъ Бенцъ передъ обѣдомъ отправился отсюда на шлюпкѣ въ 
Кронштадтъ. Въ нынѣшнемъ году, какъ императоръ самъ говорилъ 
третьяго-дня вечеромъ, здѣсь кораблей въ приходѣ было 377.

10. Послѣ обѣда, его высочество, въ каретѣ шестерней, поѣхалъ 
на свадьбу императорскаго Фаворита Ягужинскаго, котораго Русскіе 
обыкновенно называютъ Павломъ Ивановичемъ. Въ комнатѣ жениха гер
цогъ нашель уже императора и большое общество знатнѣйшихъ вель
можъ; другая комната, рядомъ, была также наполнена офицерами и 
кавалерами, потому что на эту свадьбу созвали почти весь Петер
бургъ. Дамы собрались у невѣсты, въ домѣ молодого кн. Трубецкаго, 
куда около 4-хъ часовъ отправились, въ сопровожденіи маршала и 
всѣхъ шаФеровъ, три кареты, въ шесть лош адей, чтобъ везти невѣсту  
въ церковь. Въ 4 часа жпнихь также поѣхалъ въ церковь въ одной 
каретѣ съ его высочествомъ; но императоръ отправился впередъ въ 
своемъ кабріолетъ. Большая часть гостей оставалась въ домѣ, куда
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императрица прямо пріѣхала съ Принцессами и придворными дамами 
Въ 6 часовъ императоръ привезъ туда изъ церкви жениха, невѣсту іт 
лг.ѣхъ сопровождавшихъ ихъ вельможъ на своей яхтѣ, которою самъ 
управлялъ. Свадебныя церемоніи не отличались ничѣмъ отъ описан
ныхъ мною прежде. Столовъ хотя было накрыто на 150 человѣкъ, 
однакожъ многимъ изъ гостей Недостало за ними мѣста. Часовъ въ 
восемь императоръ, замѣтивъ, что нашему герцогу лучше хотѣлось 
бы танцовать, чѣмъ сидѣть такъ долго, сказалъ маршалу свадьбы, 
маіору Юсупову, что пора вставать изъ за стола. Около 11-ти часовъ 
императорскія принцессы уѣхали, и вслѣдъ за тѣмь начался прощаль
ный танецъ для сопровожденія невѣсты въ спальню, гдѣ стоялъ боль
шой столъ со сластями, за которымъ жениха, по обыкновенію, поили 
до-пьяна, и споили бы окончательно, еслибъ императрица не твердила 
постоянно, что пора разъѣзжаться по домамъ, и еслибъ не быдо уже 
почти 12-ти часовъ.

11. Получено было изъ Швеціи извѣстіе, что сеймъ хотя и окон
чился, но осталась еще комиссія государственныхъ сословій, которая 
будетъ продолжать свои засѣданія. Такь какъ его высочество также 
получилъ въ этотъ день хорошія извѣстія изъ Швеціи, то онъ за сто
ломъ, у молодыхъ, началъ говорить о томъ еъ императоромъ, кото
рый послѣ обѣда повелъ его къ г. Остерману для болѣе подробныхъ 
объясненій. Герцогъ просилъ государя обратить милостивое вниманіе 
и на здѣшнія его дѣла, что и было ему обѣщано. Послѣ того его 
высочество съ послѣдними словами вышелъ поскорѣе изъ комнаты* 
Императоръ началъ тому смѣяться и нѣсколько разъ очень милостиво 
потрепалъ его по плечу.

12. У его высочества обѣдалъ бар. Строгановъ, сь которымъ я 
разговорился о корабляхъ, строющихся на Ладожскомъ озерѣ изъ вдо
ваго дерева. Онъ увѣрялъ меня, что здѣсь есть одинъ Русскій купецъ, 
который не только посылаетъ ихъ въ Ревель, Нарву, Выборгъ и Сток
гольмъ, но одинъ изъ нихъ въ нынѣшнемъ году отправилъ съ това
рами во Францію, и вообще ужъ много денегъ употребилъ на по
стройку вдовыхъ судовъ. Императоръ, говорятъ, его очень любитъ и 
далъ ему большія привиллегіи, чтобъ пріохотить и другихъ Русскихъ 
купцовъ торговать за границей прямо отъ себя, безъ посредства ино
земнаго купечества.

13. Получено было изъ Кронштадта извѣстіе, что хозяева боль
шей части кораблей ищутъ тамъ для себя зимнихъ квартиръ, по
тому что не надѣются уйти въ нынѣшнемъ году. Многіе корабли, 
пытавшіеся выйти въ море и проплывшіе уже далеко, вернулись 
пазадъ.
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14 п 15-го не случилось ничего замѣчательнаго; но
16. Мы узнали, что дня за два здѣсь отведены были въ крѣпость 

12 казацкихъ полковниковъ, которые частію пріѣхали сюда сами со
бой, по своимъ дѣламъ, частію же были вызваны. Нѣкоторые дума
ютъ, что имъ плохо придется; потому что императорь, какъ пола
гаютъ, намѣренъ назначить на ихъ мѣсто Русскихъ полковниковъ.

17. Въ прошедшую ночь Нева, по которой ледъ нѣсколько дней 
шелъ очень сильно, замерзла, такъ что въ этотъ день, около вечера, 
многіе изъ жителей въ разныхъ мѣстахъ хотѣли переходить черезъ 
нее, но ихъ не пускали.

18. Поутру пришли изъ Швеціи вдругъ двѣ почты, и я полу
чилъ очень любезное письмо отъ т. совѣтницы Бассевичъ. Мнѣ почти 
кажется, что мы эту зиму не будемъ имѣть еще удовольствія видѣть 
здѣсь тайнаго совѣтника. Пришло также извѣстіе, что король Швед
скій нѣкоторое время все хворалъ и былъ очень слабъ. Съ этою по
чтою прислано было сюда и постановленіе сейма, Обнародованное на 
Шведскомъ языкѣ. Сословія, какъ говорятъ, опредѣлили его королев
скому высочеству, нашему герцогу, ежегодную добавочную пенсію въ
72,000 талеровъ серебряною монетою или 24,000 банковыхъ рейхста- 
леровъ, изъ которыхъ однакоже ничего не будетъ получаться изъ 
Швеціи: его высочество еще сомнѣвается, чтобъ этого ему было до
статочно на уплату всѣхъ пенсій въ Швеціи.

19. Когда большая дорога черезъ ледъ была проведена, разчи- 
іцена и съ обѣихъ сторонъ обсажена деревьями, въ І І  часовъ утра 
однимъ пушечнымъ выстрѣломъ возвѣстили, что теперь предоставляется 
всѣмъ и каждому свобода ѣздить по льду. Императоръ, по обыкнове
нію, и въ этотъ разъ проѣхалъ по немь первый.

21. По приказанію герцога, у Врюммера была репетиція Концерта, 
который его высочество собирался дать императрицѣ въ день ея те
зоименитства.

22. Поутру, къ намъ пріѣзжалъ архіепископъ Новгородскій, архи
мандритъ Александро- Невскаго монастыря, чтобы пригласить его вы
сочество въ этотъ монастырь къ обѣду на слѣдующій день, въ кото
рый приходится праздникъ св. Александра.

23. Въ І І  часовъ архіепископъ, по обѣщанію своему, прислалъ 
увѣдомить, что пора ѣхать, послѣ чего его высочество тотчасъ же 
собрался и отправился въ монастырь. По пріѣздѣ туда онъ былъ 
встрѣченъ архіепископомъ у входныхъ дверей и нашелъ въ залѣ боль
шое общество, сидѣвшее уже за столомъ. Вся здѣшняя знать была на 
лицо; но императоръ, который чувствовалъ себя нездоровымъ и уже 
цѣлую недѣлю не выходилъ изъ комнаты, прислалъ еще наканунѣ

Дпевипкъ Б ерхольц а. III. 12
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сказать, что онь не будетъ; а князь Меншиковъ, по окончаніи бого
служенія, уѣхалъ домой, потому что былъ въ этотъ день именинникъ 
и вечеромъ ждалъ къ себѣ гостей. Вскорѣ послѣ герцога пріѣхали и 
Гессенскіе принцы; другихъ же иностранцевъ, кромѣ ихъ, его высо
чества и ген. Аллара, никого не было. За обѣдомъ провозглашали 
много Тостовъ, сопровождавшихся всякій разъ пушечною пальбою, и 
всѣ по предложенію самого архіепископа. За столомъ онъ показывалъ 
также планъ всего этого новаго монастыря, гравированный на мѣди, 
на которомъ можно было видѣть п окрестныя мѣста. Нѣкоторые изъ
явили сильное желаніе имѣть этотъ планъ; по архіепископъ извинился 
тѣмъ, что императоръ самъ намѣренъ раздать его вельможамъ, и по
тому приказалъ покамѣстъ не выдавать никому пи одного экземпляра. 
Столы два раза уставлялись все дорогими рыбными блюдами, и прп 
этомъ подавались лучшія вина, какія здѣсь только можно найти. Послѣ 
обѣда архіепископъ пригласилъ его высочество и все общество въ 
новый монастырь, гдѣ мы должны были бы обѣдать въ прекрасной 
большой трапезницѣ монаховъ и присутствовать при освященіи гото
вой часовни, еслибы пріѣхалъ императоръ. Когда гости шли за архі
епископомъ и поравнялись съ пушками, изъ послѣднихъ, въ честь его 
высочества, начали палить, чтб опять повторилось, когда онъ уѣзжалъ 
изъ монастыря. Послѣ осмотра новой часовни, которая очень красива, 
архіепископъ провелъ насъ черезъ большую великолѣпную столовую 
(гдѣ стояла и Пѣла толпа монаховъ и монастырскихъ пѣвчихъ) въ нѣ
сколько хорошенькихъ смежныхъ комнатъ, въ которыхъ заставилъ всѣхъ, 
передъ отъѣздомъ, выпить еще по нѣскольку стакановъ вина. Изъ 
монастыря все общество отправилось къ кн. Меншикову, чтобы по
здравить его съ днемъ именинъ; но его высочество поѣхалъ домой и 
тамъ ждалъ приказанія императрицы насчетъ того, прійдти ли ему 
съ музыкою вечеромъ, или на другой день рано утромъ? Г. Ягужин
скій велѣлъ просить, чтобъ музыка была готова къ 9-ти часамъ и 
шла, когда онъ дастъ знать. Посланный его явился въ половинѣ девя
таго, и тогда его высочество, въ сопровожденіи принцевъ Гессенскихъ, 
пріѣхавшихъ безъ Зова, и всѣхъ своихъ кавалеровъ, отправился съ 
оркестромъ, состоявшимъ изъ 20-ти человѣкъ, въ домъ императора, 
гдѣ на дворѣ, передъ окнами императрицы, поставлены были прине
сенные солдатами столы и клавсинъ и вокругъ ихъ размѣщены 24 
служителя въ герцогской Ливреѣ, которые держали зараженные воско- 
вые Факелы. Начавшаяся затѣмъ музыка состояла изъ нѣсколькихъ 
прекрасныхъ и сильныхъ концертовъ. По окончаніи ея, Ягужинскій 
повелъ его высочестно къ императрицѣ, куда и мы за нимъ послѣдо
вали. У ея величества были обѣ принцессы, Генеральша Ягужинская
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и другія придворныя дамы. Оса приняла герцога необыкновенно при
вѣтливо и благодарила его за музыку. Старшая императорская прин
цесса съ невыразимою любезностью поднесла его высочеству, обоимъ 
цринцамъ и всѣмъ намъ по Стакану вина. Когда начали ходить по 
рукамъ большіе кубки, его высочество велѣлъ привести со двора му
зыку, и она опять должна была играть на улицѣ передъ оквами той 
комнаты, въ которой мы находились. Государыня, узнавъ объ этомъ* 
подошла къ окну, чтобы послушать ея; но вѣтеръ былъ такъ силенъ, 
что незьзя было разслышать ни одного звука, и мнѣ кажется, что ея 
Величеству и въ первый разъ удалось услышать не больше. Между 
тѣмъ она все же видѣла добрую волю его высочества. Еще до начала 
вторичной музыки въ комнату къ намъ приходилъ на минуту импе
раторъ въ синемъ шелковомъ халатѣ на мѣху и бѣломъ ночномъ 
колпакѣ, потому что все еще былъ Несовсѣмъ здоровъ. По окончаніи 
я этой музыки, его высочество простился съ императрицею и съ им
ператорскими Принцессами. Вечеромъ, по случаю Александрова дня, 
весь городъ былъ иллюминовать.

24. Въ день тезоименитства ея величества императрицы, было 
обыкновенное торжество, сопровождавшееся, по окончаніи божествен
ной Литургіи, пушечною пальбою въ крѣпости. Вечеромъ, въ зимнемъ 
дворцѣ императора, въ новомъ кавалерскомъ залѣ, происходилъ боль
шой пиръ, Заключившійся прекраснымъ Фейерверкомъ, который устрои
ли на льду и который былъ зажженъ слетѣвшимъ изъ императорской 
залы ангеломъ съ ракетою. Кромѣ многихъ прекрасныхъ ракетъ* Ог
ненныхъ колесъ и тому подобнаго, въ составъ этого Фейерверка вхо
дилъ девизъ изъ бѣлаго и голубого огня, представлявшій высокую ко
лонну съ Императорскою короною наверху и, по сторонамъ ея, двѣ 
пирамиды, увитыя лавровыми вѣтками. Въ промежуткахъ обѣихъ 
пирамидъ горѣли буквы: У. С. I. R., т. е. Vivat Catharina Imperatrix 
Russorum, намекавшія на предстоявшее коронованіе императрицы въ 
Москвѣ. Въ тоже время раздавали и напечатанное о томъ объявленіе 
на Русскомъ языкѣ, которое разрѣшено уже пустить въ продажу.

25. Такъ какъ въ этотъ день пришла изъ Швеціи почта, съ ко
торою его высочество получилъ несовсѣмъ-то пріятныя извѣстія, то 
онъ былъ вовсе не въ духѣ. Между тѣмъ эта же почта подала намъ 
надежду, можетъ-быть, очень скоро опять увидѣть здѣсь т. с. Бассевича. 
Послѣ обѣда ко двору явились три господина, недавно только оста
вившіе Швецію и прибывшіе сюда въ этотъ день, а именно одинъ 
капитанъ, по Фамиліи Ротгофъ, котораго выписали въ шталмейстеръ! къ 
императрицѣ, молодой кавалеръ АдлерФельдъ, вступающій въ службу 
нашего герцога, и одинъ поручикъ, по Фамиліи Геллеръ, которому

12е
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поручено въ Швеціи о чемъ-то здѣсь хлопотать. Но всѣхъ ихъ про
сили придти на другой день, потому что его королевское высочество 
собирался ѣхать со двора.

26. Около полудня, ко двору, кромѣ вышеупомянутыхъ господъ, 
пріѣхали еще гр. Медливъ съ своимъ пасынкомъ, г. Будденброкомъ, 
молодой Апраксинъ, кап.-лейт. Вильстеръ, кап. Бринкманъ и старый 
ген. Алларъ. Вечеромъ его королевское высочество ужиналъ у прин
цевъ Гессенъ-Гомбургскихъ и послѣ того осматривалъ ихъ токарные 
станки. Принцы пускали также нѣсколько ракетъ, сдѣланныхъ ими 
самими.

27. Полковникъ Лорхъ только вчера пріѣхалъ сюда изъ Москвы. 
У его королевскаго высочества обѣдалъ г. Остерманъ. Послѣ (но когда 
они сидѣли еще за столомъ) ко двору пріѣхали также гг. Ягужинскій 
и Бибиковъ.

28. Его королевское высочество ѣздилъ опять смотрѣть комедію, 
которую давали вчера въ первый разъ; но императорскаго двора тамъ 
не было.

29. Каммерратъ Фикъ, гр. Вахтмейстеръ и ген.-лейт. Вангерс- 
геймъ получили извѣстіе о предстоящемъ признаніи за его королев
скимъ высочествомъ права на наслѣдованіе Шведскаго престола. 
Желательно, чтобъ извѣстіе это было не безъ основанія.

30. Въ день св. Андрея его высочество рано утромъ получидъ 
отъ императора приглашеніе пріѣхать ко двору на назначенное тамъ 
празднество. Тотчасъ по прибытіи его въ большую залу, туда пришла 
императрица и также сѣла за кавалерскій столъ (накрытый на двад
цать приборовъ). Она помѣстиласъ возлѣ Государя съ лѣвой стороны, 
а его высочество съ правой. Пили на сей разъ вовсе немного, и 
такъ какъ его величество все еще не совсѣмъ оправился и потому не 
хотѣлъ участвовать въ обычныхъ поѣздкахъ къ орденскимъ Кавалерамъ, 
то мы, когда онъ удалился на послѣобѣденный отдыхъ, отправились 
къ кн. Меншикову, а отъ него къ великому Канцлеру Головкипу, по
томъ къ Фельдцейхмейстеру Брюсу, ген. Аллару, великому адмиралу 
Апраксину и наконецъ къ его королевскому высочеству, нашему гер
цогу, у котораго гости пробыли долѣе, чѣмъ у другихъ, и пили не
сравненно больше, потому что императоръ приказалъ, чтобъ кавалеры 
оставались у насъ до тѣхъ поръ, пока Фейерверкъ не будетъ готовъ 
и онъ ихъ не потребуетъ. Фейерверкъ этотъ состоялъ преимуществен
но изъ девиза, изображавшаго Андреевскій крестъ съ Императорскою 
короною наверху и цѣпью вокругъ; въ каждомъ отдѣлѣ креста стояли 
различныя буквы, и все это изъ голубого огня. Весь Петербургъ въ 
этотъ день, какъ и въ день тезоименитства императрицы, былъ очень
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.красиво иллюминованъ. Поутру прапорщикъ Цёге со всѣми музыкан
тами отправился въ Москву, куда императоръ уже послалъ впередъ и 
тайнаго совѣтника Толстого.

Декабрь. 1. Его королевское высочество держалъ свой обыкно
венный постъ.

2. Онъ во весь день не выходилъ изъ своей комнаты, потому 
что снова постился въ память несчастной кончины короля Шведскаго 
Карла ХІІ.

3. Маленькій секретарь (?) императрицы полагалъ, что импера
торъ будетъ въ Москвѣ по крайней мѣрѣ передъ Рождествомъ, пото
му что къ 15-му числу этого мѣсяца велѣно на всѣхъ станціяхъ дер
жать на-готовѣ 200 лошадей.

4. Его королевское высочество кушалъ въ своей пріемной ком
натѣ вмѣстѣ съ генералами Алларомъ и Минихомъ, Гогенгольцеромъ, 
гр. Меллиномъ, гр. Вахтмейстеромъ, Фикомъ, Веллпнгомъ и однимъ 
Надворнымъ совѣтникомъ герцога Курляндскаго, который недавно сюда 
пріѣхалъ и передалъ его королевскому высочеству поклонъ отъ сво
его государя,

5. Молодой Будденброкъ простился съ его королевскимъ высоче
ствомъ, потому что завтра или послѣ-завтра отправляется съ своимъ 
вотчимомъ обратно въ Ревель.

6. Торжественно праздновались именины генерала нашихъ игру- 
шечныхъ войскъ, г. ФОнъ-АльФельда.

7. Поутру, къ Штамке явился прапорщшгь здѣшней гвардіи Ме
щерскій. Онъ въ ночь пріѣхалъ изъ Швеціи (черезъ Финляндію) съ 
письмами, и письма эти были отъ 25-го Ноября. Изъ нихъ мы между 
прочимъ узнали, что т. с. Бассевичъ намѣревался 27-го числа отпра
вить впередъ свой багажъ, а черезъ три дня послѣ того ѣхать и самъ. 
Гакъ какъ рѣки въ Финляндіи нигдѣ еще не замерзали, то есть на
дежда, что тайный совѣтникъ скоро прибудетъ сюда съ своимъ семей
ствомъ; Сурландъ же, какъ говорятъ, останется покамѣстъ въ Сток
гольмѣ. Въ половинѣ двѣнадцаго Шведскій посланникъ Цедеркрейцъ 
имѣлъ аудіенцію у его королевскаго высочества и, какъ я слышалъ, 
передалъ письмо отъ своего короля, гдѣ послѣдній желаетъ нашему 
герцогу благополучнаго окончанія его дѣлъ, разсматриваемыхъ сеймомъ.

8. Сегодня скончался кап. Зегебарть, пролежавшій въ постели 
четырнадцать недѣль.

9. ГоФъ-Фурьеръ объявилъ первой половинѣ нашей свиты, Отпра
вляющійся въ Москву, чтобъ она готова была къ отъѣзду.
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10. Поутру, я ходилъ смотрѣть портреты обѣихъ старшихъ импе
раторскихъ принцессу списанные съ оригиналовъ придворнымъ жи- 
вописдемъ Данненгауеромъ и проданные имъ г. ФОнъ-АльФельду за 
60 рублей. Въ 2 часа пополудни схоронили покойнаго кап. Зегебарта. 
Его королевское высочество отправился на публичную ассамблеи), 
бывшую у г-на Ягужинскаго, гдѣ нашелъ уже императора и большое 
общество дамъ и кавалеровъ, также всѣхъ иностранныхъ министровъ 
съ ихъ женами, хотя министры эти, какъ и его высочество, вовсе не 
были приглашены. Мнѣ разсказывали тамъ, что сегодня императоръ, 
на Крестинахъ у бригадира Румянцова (гдѣ была и императрица), 
сказалъ за столомъ при всѣхъ, что въ слѣдующее Воскресенье дол
женъ ѣхать въ Москву, потому что иначе не выберется отсюда до 
Апрѣля мѣсяца, и уже послѣзавтра намѣренъ отправить впередъ 
императрицу и прочихъ членовъ императорской Фамиліи. Да и вездѣ 
стали сильно поговаривать о скоромъ его отъѣздѣ, почему Ягужинскій 
самъ совѣтовалъ г-ну Фонъ-Плате отослать поскорѣе впередъ багажъ 
и большую часть прислуги его высочества, тѣмъ болѣе, что въ ны
нѣшнемъ году нельзя будетъ разсчитывать на большое количества 
почтовыхъ лошадей. Поэтому его королевское высочество еще въ тотъ 
же вечеръ приказалъ Плате распорядиться такъ, чтобы свита, кото
рой уже предписано быть готовою къ отъѣзду, могла послѣ - завтра 
выѣхать отсюда, при чемъ рѣшилъ, что и молодой АдлерФельдъ отпра
вится съ нами впередъ.

11. Брюммеръ принесъ изъ Сената извѣстіе отъ генералъ Я гу
жинскаго, что императоръ, вѣроятно, уѣдетъ отсюда только черезъ 
мѣсяцъ или недѣль черезъ шесть послѣ новаго года, и что ему, Ягу
жинскому, поручено просить его королевское высочество не очень то
ропиться отсылкою багажа; почему подводамъ, которыя должны были 
явиться сегодня, велѣно пріѣзжать только послѣзавтра, въ надеждѣ, 
что къ этому времени будетъ уже извѣстно, отсрочивается ли путе
шествіе или нѣтъ. Къ намъ пріѣзжали два офицера гвардіи просить 
его королевское высочество пожаловать со всею свитою на другой 
день въ 2 часа пополудни на похороны оберъ-гоФмейстера и маршала 
Олсуфьева.

12. Около 3'Хъ часовъ его высочество, въ сопровожденіи Бонда, 
Плате, Штамке, АльФельда и меня, отправился въ домъ умершаго, 
гдѣ собралось уже большое общество. Вскорѣ послѣ насъ пріѣхали 
императоръ и императрица, и тогда скоро начались обычныя церемо
ніи, Соблюдаемъ^ здѣсь при выносѣ тѣла. Гробъ былъ обитъ краснымъ 
бархатомъ съ серебряными галунами и съ обѣихъ сторонъ имѣлъ нѣ
сколько раскрашенныхъ щитовъ съ изображеніемъ герба покойнаго..
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Восемь унтеръ-офицеровъ несли надъ нимъ большой балдахинъ, оби
тый чернымъ бархатомъ. За гробомъ шелъ братъ покойнаго, маршалъ 
императрицы Олсуфьевъ, имѣя подлѣ себя съ правой стороны Императ 
гора, а съ лѣвой нашего герцога. Всѣ прочіе слѣдовали за ними по 
чинамъ. Вдова и прочія дамы сѣли тотчасъ въ нѣсколько обитыхъ 
чернымъ каретъ и, по здѣшнему обыкновенію, сопровождали тѣло до 
могилы; но императрица осталась въ домѣ. Императоръ, пройдя въ 
процессіи довольно много пѣшкомъ по рѣкѣ, сѣлъ въ свои сани и по
ѣхалъ впередъ въ Александро-Невскій монастырь, гдѣ хоронили покой
наго. Герцогъ и большая часть вельможъ послѣдовали его примѣру и 
также отправились впередъ въ монастырь, гдѣ его высочество нашелъ 
императора одного въ квартирѣ архіепископа и долженъ былъ сѣсть 
съ нимъ. Въ то время какъ постепенно подъѣзжали остальные, оберъ- 
архитекторъ Сенявинъ показывалъ его Величеству новый планъ боль
шой церкви, которую предполагается воздвигнуть на Васильевскомъ 
острову. Судя по плану, это будетъ прекрасный и огромный храмъ. 
Планъ дѣлалъ тотъ же архитекторъ, которой строилъ Александро
невскій монастырь *). Послѣ 5-ти часовъ похоронный поѣздъ пришелъ, 
и его величество со всѣми прочими, выйдя изъ дому, послѣдовалъ за 
тѣломъ въ церковь. Архіепископъ Псковскій (Новгородскій уѣхалъ 
уже въ Москву) положилъ покойнику въ гробъ обыкновенное свидѣ
тельство въ томъ, что умершій былъ христіанинъ православнаго Гре
ческаго исповѣданія, и затѣмъ сказана была Похоронная проповѣдь. 
По окончаніи ея началось обычное прощальное цѣлованіе, которое 
многимъ должно быть очень неаппетитно, особенно если тѣло Про
стоитъ довольно долго и начнетъ ужъ издавать сильный запахъ. Вдо
ва умершаго, родомъ Шведка *), плакала такъ сильно, что всѣ были 
глубоко тронуты и многіе прослезились. Такъ какъ траурный просилъ 
герцога п всѣхъ прочихъ пожаловать опять въ домъ, куда обѣщалъ 
пріѣхать и императоръ, то его королевское высочество отправился 
туда и засталъ государя уже за столомъ, накрытымъ на двѣнадцать 
или четырнадцать приборовъ, за который и сѣлъ возлѣ его величе
ства. Сынъ умершаго, мальчикъ лѣтъ семи или осьми 3), поднесъ каж
дому изъ присутствовавшихъ, на покрытомъ чернымъ Флоромъ подносѣ,

J) Есть извѣстіе, что строителемъ Невскаго монастыря быдъ архитекторъ Ероп
к и н а  Казненный въ 1740 году вмѣстѣ съ Волынскимъ. См. „Чтенія въ Обществѣ Исторіи 
и Древн. Россійскихъ при Московскомъ Университетѣ4*, 1858 г., кн. ІІ, Смѣсь, стр. 170.

5) Она была Урожденная Голеидеръ, и звали ее Евою.
3) Это будущій дѣятель Елисаветинская и Екатерининскаго царствованій, Адамъ 

Вас. Олсуфьевъ, крестникъ Петра Великаго, по желанію котораго родители назвали его
Адамомъ, ими д о ваш ихъ дней Бовюряюшееся въ потомствѣ А. В. Олсуфьева. П. Б.
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по золотому кольцу, цѣною отъ полутора до двухъ червонцевъ, вну
три котораго было вырѣзано имя покойнаго. Императоръ быдъ въ от
личномъ расположеніи духа, не смотря на то, что не вполнѣ опра
вился отъ послѣдней своей болѣзни и чувствовалъ все еще большую 
слабость. За  столомъ просидѣли до 9-ти часовъ вечера.

13. Наши четыре кавалера, пріѣхавшіе недавно изъ Москвы, 
получили приказаніе отправляться опять въ Голштинію и, какъ гово
рятъ, еще до праздниковъ. Меня увѣряли также, что всѣмъ коллегіямъ 
предписано наблюдать, чтобы никто безъ позволенія и прямого указа 
не уѣзжалъ впередъ въ Москву.

14. Сегодня я узналъ отъ полковника Лорха, что онъ вчера по
лучилъ упомянутое уже мною письменное приказаніе ѣхать отсюда, 
не дожидаясь праздниковъ, въ Голштинію, вмѣстѣ съ подполковн. Мег- 
герзее, ротмистромъ Фонъ-деръ-Ильмомъ, кап. Шульцемъ, поручикомъ 
Нейбургомъ и молодымъ Рейцемъ, чтб ему, кажется, было весьма не
пріятно.

15. Около 5-ти часовъ вечера его в-во отправился въ спектакль, 
гдѣ нашелъ обѣихъ императорскихъ принцессъ и великаго князя съ 
сестрою. Послѣ императоръ и императрица также пріѣхали туда.

16. У Штамке его высочество выпилъ менѣе обыкновеннаго, 
потому что на другой день ждалъ своей головной боли, которую ему 
очень не хотѣлось имѣть послѣзавтра, въ день рожденія принцессы 
Елисаветы; добрымъ стаканомъ вина онъ всегда можетъ произвести 
эту боль, особенно если и безъ того время ея приближается, а  при
ближеніе это онъ обыкновенно чувствуетъ уже дня за два.

17. Его королевское высочество кушалъ въ своей комнатѣ и весь 
день никуда не выходилъ по причинѣ головной боли. Негелейнъ слы
шалъ сегодня, что императоръ намѣренъ въ половинѣ Февраля отпра
виться сперва къ Олонецкимъ Минеральнымъ водамъ и потомъ уже на 
коронацію императрицы въ Москву, откуда мы, какъ говорятъ, воз
вратимся сюда водою, потому что для этого, по приказанію его вели
чества, готовится множество судовъ. Толкуютъ также, что сюда ждутъ 
какого-то молодого Испанскаго принца, который будто бы ищетъ руки 
одной изъ принцессъ; но мнѣ все это кажется очень похожимъ на 
басню.

18. Въ день рожденія принцессы Елисаветы, герцогъ въ І І  ча
совъ утра отправился на ту сторону рѣки и тамъ поздравилъ импе
раторскую Фамилію, когда она выходила изъ церкви. Его королевское 
высочество имѣлъ также удовольствіе провожать императрицу до ея 
экипажа и потомъ сѣвшимъ уже въ карету принцессамъ цѣловать 
руки. По полученіи отъ Измайлова свѣдѣнія о томъ, гдѣ назначено
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отпраздновать этотъ день, его высочество около 5-ти часовъ поѣхалъ 
въ зимній дворецъ императора, гдѣ мы нашли уже большое общество. 
Вскорѣ послѣ его величества вышла и императрица въ сопровожденіи 
принцессъ, герцогини Мекленбургской, ея сестры и всѣхъ придворныхъ 
дамъ. Принцесса Елисавета поднесла ихъ величествамъ, прочимъ чле
намъ императорской Фамиліи и нашему герцогу по Стакану Венгер
скаго вина, послѣ чего всѣ тотчасъ сѣли за столъ. По окончаніи обѣда 
начались танцы, и его королевское высочество открылъ съ императри
цею балъ Польскимъ. Такъ какъ въ это время вмѣстѣ съ великимъ 
княземъ и его сестрою пришла самая младшая императорская прин
цесса, которой 5 лѣтъ, то ее также заставили потомъ танцовать Ан- 
глезы, Польскіе и менуэты, которые, для ея возраста, были исполнены 
очень ловко и хорошо. Это необыкновенно красивый ребенокъ. Ч а
совъ въ девять балъ окончился Англійскимъ цѣпнымъ танцемъ, въ ко
торомъ участвовала сама императрица. Затѣмъ начался Фейерверкъ, 
состоявшій изъ ракетъ, швермеровъ, воздушныхъ шаровъ, Огненныхъ 
колесъ и тому подобнаго; но главное въ немъ было—девизъ изъ го
л у б о е  огня, изображавшій Латинское Е съ Императорскою короною 
наверху и съ надписью Vivat на Русскомъ языкѣ; внизу выставленъ 
былъ годъ— 1723. Въ этотъ вечеръ въ императорской залѣ, когда 
смотрѣли на Фейерверкъ, у меня очень ловко вытащили изъ кармана 
шелковый носовой платокъ, между тѣмъ какъ въ комнатѣ не было ни 
•одного лакея, а пропажу я замѣтилъ тотчасъ.

19. Въ спектаклѣ въ этотъ день были обѣ императорскіе прин
цессы, императоръ и императрица. Послѣдніе уѣхали, когда представ
леніе и въ половину еще не кончилось; но императрица просила его 
королевское высочество не провожать ее до кареты и остаться съ 
Принцессами, чтб онъ очень охотно сдѣлалъ, потому что весьма пріятно 
проводилъ время съ принцессой Анной, сидѣвшей подлѣ него. Она 
теперь вообще, при всѣхъ случаяхъ, бываетъ необыкновенно любезна 
<съ нашимъ герцогомъ.

20. Сегодня, какъ я слышалъ, багажъ императорскихъ принцессъ 
привезли назадъ изъ Москвы; онъ былъ отправленъ туда въ то время, 
когда полагали, что дворъ скоро соберется въ путь; но такъ какъ 
теперь стало Извѣство, что это будеть еще не такъ-то скоро, то ба- 
гажу пришлось совершить Напрасное путешествіе.

21. Послѣ обѣда къ его высочеству пріѣзжалъ прощаться г. фонъ 
ТундерФельдъ, который собирался ѣхать назадъ въ Вольфенбюттель, 
потому что по дѣлу о своемъ Карельскомъ имѣніи не добился ни до 
какого благопріятнаго результата и только по пустому истратилъ много 
денегъ. Простился съ его королевскимъ высочествомъ и капитанъ
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Вергъ, выигравшій здѣсь Графинѣ Веллингъ тяжбу, которую она ве
ла. съ братомъ своимъ, ген. Тизенгаузеномъ, и намѣревавшійся въ* 
этотъ же день отправиться въ Ревель. Плате получилъ записку отъ 
Штамке, который увѣдомлялъ его, что къ посланнику Цедеркрёйцу 
присланы изъ Стокгольма письма отъ 2-го Декабря, гдѣ есть извѣстіе,, 
что т. с. Бассевичъ еще не выѣхалъ оттуда, но что объ отпускѣ его 
Хлопочутъ и что дѣло кончится какъ нельзя лучше.

22. Здѣшній почтъ-директоръ Краузе увѣдомилъ его королевское 
высочество, что по приказанію императора дни отхода Германской 
почты будутъ измѣнены уже на этой недѣли, т. е. вмѣсто Понедѣль
ника и Пятницы назначены будутъ Вторникъ и Четвергъ, потому что 
до сихъ поръ письма должны были цѣлый день лежать въ Ригѣ. Между 
тѣмъ почта по прежнему будетъ отправляться вечеромъ. Шведская 
почта также остается безъ измѣненій, слѣд. будетъ отходить, какъ п 
прежде, по Пятницамъ, въ полдень.

23. Съ нынѣшнею почтою мы получили изъ Швеціи извѣстіе, что 
багажъ т. с. Бассевпча уже отправленъ съ г. Фонъ-Гильденкрекомъ,. 
и что его превосходительство самъ черезъ нѣсколько дней послѣдуетъ, 
за нимъ; Сурландъ же останется въ Стокгольмѣ до тѣхъ поръ, пока 
не возвратится изъ Гамбурга назначаемый посланникомъ его высоче
ства при Шведскомъ дворѣ полковн. Рейхель, который поѣхалъ за  
своею невѣстой, старшей кузпной Бассевпча.

24. Ихъ величества Кушали по ту сторону рѣки, въ Сенатѣ, гдѣ 
угощалъ ихъ здѣшній Синодъ, который всегда дѣлаетъ это наканунѣ 
Рождества, въ послѣдній день поста.

25. Такъ какъ въ первый день Рождества Христова Русскіе пѣв
чіе ихъ Величествъ имѣютъ обыкновеніе ходить къ вельможамъ съ 
Вокальною музыкой и . поздравленіемъ, то они тотчасъ послѣ обѣда» 
явились и къ нашему двору въ числѣ около сорока человѣкъ. Между 
ними были прекрасные голоса, въ особенности великолѣпные басы, 
которые въ Россіи лучше и сильнѣе, чѣмъ гдѣ-нибудь, хотя манера 
ихъ пѣнія и не изъ лучшихъ. У нѣкоторыхъ изъ басисговъ голоса 
такъ же чисты п глубоки, какъ звуки органа, п они въ Италіи полу
чали бы большія деньги. Императоръ началъ съ этого дня славить 
пли ѣздить на Пирушки и былъ сперва у архіеппскопшн (матери 
г-жи Остерманъ), потомъ у новаго князя-папы и наконецъ у княгини, 
которая должна быть еппскопшей. Всѣ эти чины выдуманы, чтобъ под
нять на смѣхъ Римскаго папу.

26. На второй день праздника, къ намъ приходило столько пар
тій музыкантовъ и пѣвчихъ, что мы почти весь день провозились сь  
ними.
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27. Въ послѣдній день Рождества, къ его высочеству пріѣзжало 
много гостей. Шведскій ген.-адъют. КаниФеръ, который наконецъ съ 
большимъ трудомъ получилъ свободу, благодарилъ герцога за мило
стивое ходатайство за него у императора во время содержанія своего 
въ крѣпости. Онъ подтвердилъ Вчерашнее извѣстіе Цедеркрёйца о при
бытіи въ Финляндію т. с. Бассевича, чтб его королевскому высочеству 
было Несказанно пріятно.

28. Ко двору пришли 25 монаховъ Александро-Невскаго мона
стыря, или собственно монастырскихъ пѣвчихъ, которые также ходятъ 
славить. По окончаніи пѣнія, его высочество приказалъ вручить имъ 
ІО рублей, чѣмъ они были очень довольны, потому что не привыкли 
получать такъ много: здѣшніе вельможи не отличаются щедростьюг 
тѣмъ болѣе, что подобное нищенство здѣсь въ большомъ ходу.

29. Мы получили непріятное извѣстіе изъ Швеціи, что не только 
сообщеніе Канифера о прибытіи т. с. Бассевича въ Финляндію совер
шенно ложно и неосновательно, но что тайный совѣтникъ все еще въ 
Стокгольмѣ, гдѣ, вѣроятно, принужденъ будетъ пробыть еще по край
ней мѣрѣ двѣ недѣли; да и тайная совѣтница, какъ говорятъ, нездорова. 
Мнѣ почти кажется, что мы не будемъ имѣть удовольствія видѣть тай
наго совѣтника прежде будущей весны, хотя онъ и подаетъ намъ н а
дежду, что пріѣдетъ сюда не позднѣе половины Февраля.

30. Ко двору пріѣзжалъ бар. ШтрёмФельдъ и простился съ его 
королевскимъ высочествомъ, потому что въ ночь отправляется на ко
роткое время въ Нарву и Ревель.

31. Его королевское высочество повелъ съ собою въ свою ком
нату гг. Войде, Плате и Миддельбурга и тамъ произвелъ перваго въ  
оберъ-каммергеры, второго въ гофмаршалъ!, а третьяго въ гоФъ-иптен- 
данты. Графъ Бонде будетъ получать ежегодно 1500, Плате 1000, а  
Миддельбургъ 500 рейхсталеровъ. Они тотчасъ же должны были всту
пить въ исправленіе этихъ должностей, и первый получилъ золотой 
ключъ, а второй— большой серебряный маршальскій жезлъ.

КОНЕЦЪ ТРЕТЬЕЙ ЧАСТИ.
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ПРИЛОЖЕНІЕ КЪ ТРЕТЬЕЙ ЧАСТИ

ДНЕВНИКА БЕРХГОЛЬЦА.

^Компания Машварада въ С.-Питѳрбурхе 1723 году; начался 
августа ЗО-го дня, вончидася сентября 6-го дня" *).

1723 года Айгуста ЗО-го дня жур
налъ Маскарада, какъ начался и въ 
которомъ часу котораго дня быди 
<îьезды и гдѣ быди, и какъ быдъ рос
пускъ, писано ниже сего:

Августа ЗО-го числа собрался маш- 
«арадъ къ „Четыремъ Фрегатомъ “ 
въ 3-емъ часу пополудни, и ходили 
по нумеромъ площадью троедкою, обо
шли перемидуі изъ Сенату изволили 
«смотрѣть ихъ высочества Государыни 
цесаревны, а посолъ персицкой смот
рѣлъ съ своими Людми на сенацкой 
галдеріи, и еели въ суды, и въ су
дахъ выгребли на реку, ожидали пока 
ботъ управили къ походу, и когда 
на ботѣ побѣжали парусомъ къ кре
пости, то всѣ гребные суды слѣдовали 
за оными; когда оной ботъ вытащили 
на пристань и повезли въ крепостъ, 
то всѣ гребные суды были на рекѣ 
противъ пристани, а къ пристани не 
приставали, и когда ботъ поставили 
на мѣсто, тогда зъ города палили 
исъ пушекъ, и по пушечной стрелбе 
машкарадъ весь въ гребныхъ судахъ 
погребъ въ Фантанную речку къ ге- 
нералу-маэору и оберъ-еерверу гос
подину Головину, и въ домѣ его ве
селились до девятаго часу; и потомъ

въ баржахъ гуляли по Невѣ вверхъ 
до двора князь Цесарева, а на низъ 
до галернова двора, и роспущены въ 
домы во 12-мъ часу пополудни*

Въ 31-й день собрались въ садъ 
его величества въ 3-мъ часу попо
лудни, и въ саду гуляли до 12-го часу.

Сентября. Въ 1-й день собрались 
въ садъ генерала адмирала пополудни 
въ 4-мъ часу, и были до 8-го часу;

Его императорское величество и 
государыня императрица быть не из
волили.

Во 2-й день сьездъ былъ у „Че
тырехъ Фрегатовъ" въ 3-мъ часу по
полудни, и всѣмъ собраниемъ въ греб
ныхъ судахъ поѣхали на островъ 
государственнаго канцлера Гаврила 
Ивановича Головкина, въ садъ, гдѣ 
были роставлены наметы, и тамо гу
ляли до 9-го часу; приѣзжалъ пер
сицкой посолъ съ своими ЛЮДМИ и 
гулялъ въ саду; оттуда въ гребныхъ 
судахъ выгребли на Большую Неву, 
и ѣздили на нихъ рекой до двора 
генерала Фелтъ-маршала светлѣйшаго 
князя, и роспущены въ 12 часу.

Въ 3-й день въ два часа пополудни 
собрались у „Четырехъ Фрегатъ® и 
поѣхали парусными и гребными су-

*) Это любопытное современное описаніе маскерада 1723 года хранится въ Москов
скомъ Главномъ Архивѣ Министерства Иностранныхъ дѣлъ. Печатается съ правописа- 
ніемъ подіинника. Оно даетъ читателю возможность судить о точности показаній камеръ- 
юнкера Берхгольца. П. Б.
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дами на Васильевкой Островъ, въ 
садъ светлѣйшаго князя, и тамо ве
селились съ великимъ доволствомъ, 
при которомъ собраніи былъ перспц- 
кой посолъ и получена вѣдомость о 
Взятье персицкого города Баки.

Въ 4-й день собратій не было.
Въ 5-й день въ мошкаратѣ съѣха

лись въ Троецкую церковь, и тамо 
слушали обѣдню и предику и благо
дарное молебна, и когда были въ 
Церкве, мошкарадъ прикрыты были 
епончэми; стрелба была исъ пушекъ, 
и розъѣхались въ домы, и въ два 
часа пополудни въ гребныхъ судахъ 
собрались на галерной дворъ къ спу
ску яхты, и по спуске яхты въ судахъ 
всѣ поѣхали до почтова двора, а отъ 
почтова двора шли по нумеромъ въ 
садъ еѣ величества Государыни им
ператрицы, и тамо веселились со 
всякимъ доволствомъ, и были до пер
ваго часу по полуночи; оттуда пошли 
въ садъ его величества по нумеромъ, 
и тамо жгли Фейверокъ и немалое 
число ракетъ разныхъ. Былъ посолъ 
персицкой, п распущены 2-го часа 
пополуночи.

Въ 6-й день собрались у „Четы
рехъ Фрегатовъ“ (въ) 2 часа попо
лудни и переѣхавъ къ почтовому дво
ру, и оттуды по нумеромъ шли по 
берегу на Загородной дворъ боярина 
и президента Юстицъ-Колегіи Петра 
Матвѣевича Апраксина, п тамо въ 
саду въ наметахъ веселились до 8-го 
часу, оттуду въ судахъ поѣхали въ 
домъ князь-цесаря, и отъ литейнаго 
двора шлп до дому ево по нумеромъ, 
и въ домѣ ево веселились; роспуще- 
ны въ 12-мъ часу.

Дв 1.
Въ кавалерскомъ святаго Георгия:
Ундеръ-маршалъ машкарада, пре

зидентъ МанііФактуръ-Коллегіи Васи
лей Новосилцовъ.

Л* 2.
Пѣвчие въ однорядкахъ и въ хал- 

дѣйскомъ, НО человѣкъ.

Въ Обацкомъ (аббатскомъ?):
Маршалъ машкарада, генералъ- 

Фелтъ-маршалъ и президентъ Военной 
Коллегіи, светлѣйшій князь Алек 
Сандръ Даниловичъ Меньшиковъ.

№ 4.
Въ платье Гамбурстхъ бурмистровъ:

Генералъ-адмиралъ гра®ъ Федоръ 
Матвѣевичъ Апраксинъ.

Бояринъ и президентъ Юстицъ- 
Коллегіи графъ Петръ Матвѣевичъ 
Апраксинъ.

Оборъ-шенкъ графъ Андрей Мат
вѣевичъ Апраксинъ.

Итого 3 человѣка.

Хг 5.
Въ Полономъ:

Графъ Гаврило Ивановичъ Голов
кинъ.

Оборъ-прокуроръ господинъ Биби
ковъ.

Иностранной Коллегіи тайный со
вѣтникъ канцеляріи Степановъ.

Вотчинной Коллегіи: Мануповъ,
Пановъ.

Штатсъ-Конторы: Штатсъ - ками- 
саръ Мякининъ.

Магистрата президентъ Исаевъ.
Интендантъ партикулярной верфіи 

Иванъ Потемкинъ.
Коллегіи Юстицып: Совѣтникъ Ис

лѣньевъ. Прокуроръ Ржевской.
Итого ІО человѣкъ.

А« 6.
Въ Крыжацкож;

Генералъ-лейтенантъ Лесли.
Генералъ-лейтенантъ Минихъ.
Итого 2 человѣка.

Л* 7.
Въ Старинномъ Немецкомъ\

Генералъ-лейтенатъ и генералъ- 
прокуроръ Павелъ Ивановичъ «Ягу- 
шинский.

Тайный совѣтникъ баронъ Остер
манъ.

Итого 2 человѣка.

Л! 3.
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№ S.
Въ Старинномъ военномъ:

Генералъ-маэоръ и маэоръ отъ 
гвардіи князъ Юсуповъ.

Полковникъ и ассесоръ Военной 
Коллегіи Карауловъ.

Военной Коллегіи прокуроръ Паш
ковъ.

Отъ гвардіи капитанъ-поручикт 
Танѣѳвъ.

Отъ гвардіи капитанъ Шуширинъ
Итого 5 человѣкъ.

№ 9.
Въ Македонскомъ:

Капитанъ отъ гвардіи Небушъ.

№ ІО.
Въ Апатскомъ (аббатскомъ?):

Адмиралъ господинъ Крейсъ.
ГраФъ Андрей Артемоновичъ Мат

вѣевъ.
Генералъ-маэоръ господинъ Уша

ковъ.
Оберъ - Гофъ - мейстеръ господинъ 

Алсуфьевъ.
Капитанъ отъ Флота графъ Але- 

ксандъ Апраксинъ.
Архиатеръ Блюментростъ.
Докторъ Блюментростъ.
Тайный Кабинѣта секретарь гос

подинъ Макаровъ.
Оберъ-секретарь Военной Колегіи 

господинъ Волковъ.
Поручикъ отъ Флота Иванъ Але

ксѣевъ.
Итого ІО человѣкъ.

Л» ІІ.
Въ Езувицкомъ:

Генералъ-герольдь-мейстеръ Иванъ 
ІІлещѣевъ.

Бригадиръ Василей Зотовъ.
Президентъ Каморъ-Коллегіи Але

ксѣй Плещеѣвъ.
Отъ гвардіи капитанъ Иванъ Бах

метевъ.
Прокуроръ Адмиралтейства Иванъ 

Козловъ.
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Капитанъ отъ Флота и кантролоръ 
Кононъ Зотовъ.

Совѣтникъ Каморъ - Коллегіи Фе
доръ Наумовъ.

Прокуроръ Вотчинной Коллегіи 
Афонасей Камынинъ.

Прокуроръ Штатсъ-Конторъ-Кол- 
легіи Алексѣй Жолубовъ.

Ассесоръ Каморъ-Коллегіи Иванъ 
Голохвастовъ.

Экзекуторъ отъ Сената Ялагинъ. 
Подпоручикъ отъ Флота князь Ти- 

мофѢй Щербатовъ.
Баронъ Александръ Строгоновъ. 
Совѣтникъ МаниФактуръ - Коллегіи 

князъ Юрья Гагаринъ.
Итого 15 человѣкъ.

№ 1 2.
Во Французамъ мужицкомъ:
Агличанн и прочій иноземцы: 

Андрей Ячкинъ.
Еремей Меэръ.
Ананья Пелъ.
Францъ Фандортъ.
Яковъ Волфъ.
Вилимъ Эмсаль.
Давидъ Салмонъ.
ТимофѢй Ш офъ.
Петръ Кнау.
Павелъ Росъ.
Иванъ Крейсъ.
Яковъ Файдерсайденъ.
Робертъ Нетелтонъ.
Саламонъ Вернесоберъ.
Андрей Рашъ.
Іосифъ Бустелле.
Итого 16 человѣкъ.

№ 13.
Боровскаго Княжства (?):

Вице-адмиралъ Сиверцъ. 
Шаудъ-бенахтъ Синявинъ.
Итого 2 человѣка.

Да 14.
Въ повели Венеціанскихъ:

Сенаторъ князь Василей Лукичь 
Долгоруковъ.

Князь Михайло Долгоруковъ.
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Губернаторъ Сибири князь Але
ксѣй Черкаской.

Тайный совѣтникъ графъ Але
ксандръ Головкинъ.

Полковникъ Илья Орловъ.
Генералъ - Рекетмейстеръ Василей 

Павловъ.
Надворный совѣтникъ Сава Рагу- 

зпнской.
Полковникъ Аѳонасей Тихомировъ.
Итого 8 человѣкъ.

Лг 15.
Въ Стразбурскомъ:

Брегадиръ Яковъ Бахниотовъ.
Брегадиръ Гаврило Норовъ.
Полковникъ Илья Луговской.
Итого 3 человѣка.

Ле 16.
Вь Китайскомъ'.

МаниФактуръ-Коллегіи прокуроръ 
Алексѣй Бибиковъ.

Каморъ-Колегіи прокуроръ МатвѣП 
Воейковъ.

Итого 2 человѣка.
.V 17.

Въ Жидовскомъ Венециаткомъ:
Ворштъ, Лейбурхъ, Рофнискъ, Ве

йгль, Кервидеръ.
Итого 5 человѣкъ.

18.
Въ Рудокопному

Оберъ-директоръ отъ строенія Уль
янъ Синявинъ.

Берхъ-Коллегіп совѣтникъ Алексѣй 
Зыбинъ.

Порутчикъ отъ гвардіи Иванъ Ве
ревкинъ.

Подпорутчпкъ отъ гвардіи Тихонъ 
Лукинъ.

Подпорутчпкъ же отъ гвардіи Иванъ 
Кочетъ.

Четвера иноземцевъ.
Итого 9 человѣкъ.

X. 19.
Въ Лоцманскомъ:

Капитанъ-командоръ Синявинъ.
Капитанъ-командоръ Гослеръ.
Казначей адмиралтейской Засѣцкой.

1723

Подполковникъ Аничковъ. 
Подполковникъ Батавской.
Оберъ - секретарь Адмиралтейства 

Тормасовъ.
Назоръ и цалмейстеръ Ваейковъ. 
Капитанъ Марковъ.
Валтъ-мейстеръ Кафтыревъ.
Итого 9 человѣкъ.

Л'* 20.
Вь Капущшскомъ:

Оборъ - прокуроръ отъ Синода и 
подполковникъ отъ кавалеріи Иванъ 
Болтикъ.

Оборъ-кампсаръ Арсеньевъ.
Итого 2 человѣка.

№ 2 1 .

Въ Цыстерскомъ (?):
Военной Коллегіи секретарь Францъ 

Вилтъ.
Военной Коллегіи генералъ - аудп- 

торъ-лейтенантъ Цайтеродіи.
Итого 2 человѣка.

Хі 22.

Въ Шведарскомь:
Генералъ - маэоръ отъ артилеріи 

Гинтеръ.
Архитекторъ Дрезинъ.

Л® 23.

Въ Индѣйскомъ:
Генрихъ ІІремъ 
Питеръ Форенъ.
Филипъ Максимовичъ.
Кастенъ Фохтъ.
Ганцъ Карстенцъ.
Генрихъ Самдеръ.
Арьянъ Ягерь.
Лука Ильгинъ.
Давидъ Варнеръ.
Питеръ Эллерсъ.
Итого ІО человѣкъ.

Л? 24.

Въ Каноницкомъ:
Совѣтникъ Камерцъ-Коллегіи князь 

Иванъ ІЦербатово.
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№ 26.
Въ однарядкахъ и въ Японскомъ:

Совѣтникъ Каморъ-Коллегіи Про- 
коФей Яковлевъ сынъ Левашовъ.

Маэоръ Секеринъ.
Оберъ-секретарь Камерцъ-Коллегіи 

Александръ Докудовской.
Секретари Военной Коллегіи: Каз- 

ма Макаровъ, Илья Окуньковъ, Се
менъ Поповъ.

Адмиралтейской Коллегіи секретарь 
Максимъ Овошниковъ.

Итого 7 человѣкъ.

№ 26.

Въ Постилонскомъ:
Берхъ - Коллегіи Дьякъ Ларионъ 

Протасовъ.
Канцелярія вышняго суда дьякъ 

Семенъ Васильевъ.
Ямского Приказу дьякъ Семенъ 

Черкасовъ.
Вотчинной Коллегіи дьякъ Климъ 

Кретовъ.
Итого 4 человѣка.

Д* 27.
Въ Татарскомъ:

Полковникъ Гаврило Пантелѣевъ 
сынъ Коншинъ.

Д* 2S.
Въ Парцынелскомъ:

Брегадиръ и маэоръ отъ гвардіи 
Василей Корчминъ.

Л- 29.
Старинные чюги *):

Посольской Коллегіи секретарь 
Иванъ Губинъ.

Комисаръ Степанъ Ключаревъ.
Итого 2 человѣка.

Ле ЗО.
Въ Шармуцкомъ:

Карабѣлный мастеръ Гаврило Мен
шиковъ.

*) Чуга— по словарю Даля значитъ дол
гій кафтанъ.
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Маклеръ Мюксъ.
Янъ Гови.
Итого 3 человѣка.

Я  31.

Люторскіе попы:
Иностранной Коллегіи асессоры: 
Семенъ Ивановъ, Петръ Курбатовъ^ 
Итого 2 человѣка.

Л*: 32.
Въ Армянскому

Прокуроръ Камерцъ-коллегіп Гурь
евъ.

Оборъ-директоръ Каптяжинъ.
О б еръ-секр етари :
Каморъ-Коллегіи Ключаревъ. 
Берхъ-Коллегіп Молчановъ. 
Секретари Каморъ-Коллегіи: 
Федоръ Антоновъ Ижоринъ.
Итого 6 человѣкъ.

До 33 .

Іурчанинъ:
Генералъ - почтмейстеръ Алексѣй 

Дашковъ.
Да 34.

Въ Венгерскомъ:
Князь Ѳедоръ Алексѣевъ сынъ Го

лицынъ.
Михайло Сабакинъ.
Иванъ Пушкинъ.
Иванъ Стрешневъ.
Иванъ Матюшкинъ.
Аниспмъ Березниковъ.
Итого 6 человѣкъ.

Д? 3 о.

Римскія мещаня:
Рашъ. Ш о ф ъ ,  Саламатѣ, Буштели. 
Итого 4 человѣка

Де 36.

Въ Греческомъ матросомъ:
Капитанъ галернаго Флота Даш- 

колн.
Порутчикъ Василей Татищевъ. 
Итого 2 человѣка.
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№ 37.
Въ Тимерманскомъ:

Василей Ершовъ.
Адмиралтейскіе секретари:
Дмитрій Окуньковъ. Иванъ Семе

новъ.
Итого 3 человѣка.

Л* 38.
Р ы б а к и :

Маэоръ Степанъ Заборовской. 
Главнаго магистрата секретарь Ти

мофей Булыгинъ.
Итого 2 человѣка.

39.
Лоцманы надъ рѣками:

Адмиралтейскіе секретари:
Семенъ Ширяевъ.
Василей Белибинъ.
Итого 2 человѣка.

& 40.
Финской шулдъ:

Полицыймейстерской канцеляріи се
кретарь Козма Мижуевъ.

№ 41.
Въ Полономъ Жидовскому

Снетлеръ, Толемъ, Стрелмъ.
Итого 3 человѣка.

К  42.
Въ Турецкомъ Чагадарскомъ:

Совѣтники Камерцъ-Коллегіи: Ба
конъ, Гюветъ,

Оберъ-камисаръ Вильсеръ.
Итого 3 человѣка.

У- 43.
Въ Плоцкомъ:

Вице-адмиралъ Гордонъ. 
Капитанъ-командоръ Лейнъ. 
Камерцъ-Коллегіи совѣтникъ Гор

донъ.
Часовой мастеръ Джпкинскъ.
Итого 4 человѣка.

Де 44.
Чюжестранные министры:

Въ Труфалдийскомъ Италіанскомъ:
Французской министръ Кампредонъ.
Цесарского посольства секретарь 

Гохголцеръ.
Галанской резидентъ де-Вильде.
Пруской министръ баронъ Марде

фельдъ.
Полской министръ Лефортъ.
Мекленбургской резидентъ Остер

манъ.
Шведскій министръ баронъ Цеде- 

крейцъ.
Датцкой министръ ВестФаль.
Французской капитанъ карабелной.
Итого 9 человѣкъ.

№ 45.
Его высочества герцоха Голстин- 

ского:
Ликудоръ (т.-е. Ликторъ), которой 

носитъ страхъ ромоски.
6 человѣкъ Салдатъ съ топорами, 

по старинному.
6 человѣкъ музыкантовъ.
2 человѣка, которые носятъ знаки 

полявые.
2 человѣка знаменщиковъ, которые 

носятъ знаки отъ герба его.
За ними идетъ самъ Фелтъ-герь съ 

двемя пажами.
2 сенатора.
8 человѣкъ воиновъ храбрыхъ, ко

торые полонили 4-хъ араповъ и въ 
срединѣ ведутъ.

Итого ЗО человѣкъ (т.-е. 34 чело-) 
вѣка).

Де 46.
Неусыпаемая обитель:

Архимандритъ въ странномъ уборѣ.
Отъ гвардіи Фендрихъ (прапорщикъ) 

Афонасей Татищевъ.
Князь Ярославскій, отъ гвардіи 

Фендрихъ Василей Нелюбохтинъ съ 
своею Княгинею и со всею своею 
Фомиліею и Синклитомъ.

При оной обители служащихъ вся
каго званія въ разныхъ духовныхъ, 
арликійскихъ, въ нищескихъ п въ
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Протчихъ странныхъ уборахъ какъ 
мужеска, такъ д Женска, полу „ u 
человѣкъ.

Л* 47.

Нептунъ:
Семенъ Тургеневъ.

№ 4S.
Вь шхипорскомъ:

Генералъ маэоръ Иванъ Михайло
вичъ Головинъ.

Корабѣлные Мастеры: Козейсъ, Най, 
Браунъ, Рамзе.

Итого 5 человѣкъ.

Хі 49.
Барабанщики:

Адмиралъ краснаго Флага Петръ 
Алексѣевичъ Михайловъ.

Генералъ Иванъ Ивановичъ Бу
турлинъ.

Генералъ - маэоръ Иванъ Ильичъ 
Дмитрѣевъ-М амоновъ.

Князь Никита Трубецкой.
Итого 4 человѣка.

№ 50.
Въ одеждѣ Цесарское

Князь-цесарь, князь Иванъ Федоро
вичъ Рамодановской.

Хг 51.
Б а х у с ъ :

Пѣвчей Кононъ Карповъ.

№ 52.
Архіереи:

Іаникандръ-..., митрополитъ Санктъ- 
Петербургской; Морай-..., митропо
литъ Кроншлоцкой п Котлинской: Та- 
рай-..., митрополитъ великаго Нова-... 
и великихъ...; Ияковъ Прыткой-..., 
митрополитъ Дербенской п Мидской; 
Гнилъ-..., митрополитъ Сибирской и 
Тобольской; Бибабръ, митрополитъ 
реки Охтинской и Седмимелницкой; 
М,..-...., митрополитъ Псковской и Из
борской, Ѳеофанъ Красной-..., митро

политъ Смоленской и Дорогобужской, 
архидьяконъ Иди-на-... Строевъ. 

Ключарь Ѳормосовъ-... Протасьевъ. 
Итого ІО человѣкъ.

№ 53.
Въ кавалерскомъ святаго Георгія: 
Дамской унтеръ - маршалъ машка- 

рада:
Полковникъ господинъ Сукинъ.

Л- 54.
Въ Фрнжланскомъ:

Еѣ величество государыня князь- 
цесаревна Ромодановская. 

Архиигуменья Стрешнела. 
Князь-игуменья княгиня Галицына. 
Госпожа адмиралша Красного Фла

га Михайлова.
Госпожа Толстая.
Полковница госпожа Ка(м)пенгау- 

зинова.
Капитанша госпожа Вилбова (Виль

буа).
Госпожа АлсуФьева.
Итого S-

Л* 55.
Въ Гагипанскомъ:

Государыня царевна Екатерина 
Ивановна.

Свѣтлѣйшая княгиня Меньшикова. 
Варвара Михайловна Арсеньева. 
Маэорша госпожа Ушакова. 
Дѣвица Юшкова.
Госпожа Блюментросова.
Госпожа Рагузинская.
Итого 7.

36 56.
Въ гикармуцкомъ:

Государыня царевна Прасковья 
Ивановна.

Графиня Головкина, дѣвица. 
Госпожа совѣтникова Остерманша. 
Дѣвица Стрешнева.
Госпожа полковница Болтина. 
Полковница госпожа Блеклая. 
Прокурорша госпожа Ржевская. 
Госпожа Дашкова.
Дѣвица Милославская.
Дѣвица Татищева.
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Дѣвица Мамонова.
Тайнаго совѣтника канцеляріи жена 

госпожа Степанова.
Итого 12 человѣкъ.

№ 57.
Въ Полскомъ\

Графиня Головкина.
Генеральша госпожа Бутурлина. 
Генерала-маэора госпожа Гинтерша,

Графиня госпожа Матвѣова. 
Госпожа Плещеѣва.
Бригадирша госпожа Норова. 
Бригадирша госпожа Бахніотова. 
Итого 7.

№ 58.

Унтеръ-маршалъ машкарада Под
ковникъ и оберъ - криксъ - камисаръ 
Юшковъ.
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Царь Василій Шуйскій и мѣста погре
бенія его въ Польшѣ. Книги первая п 
вторая приложеній къ историческому 
изслѣдованію проф. Дм. Цвѣтаева. 
Варшава, 1901— 1002 г.г.

Съ выходомъ въ печати этихъ двухъ 
книгъ про®. Д. В. Цвѣтаева полу
чается замѣчательное научное собра
ніе новыхъ документовъ, плановъ и 
рисунковъ къ исторіи Русско-поль- 
скихъ отношеній и Русской старины 
въ Варшавѣ за послѣдніе три вѣка. 
Центромъ собранія является все. чтб 
касается жизни и кончнны въ Поль
шѣ даря Василія Ивановича Шуй
скаго. вида и судьбы Голынскаго 
замка, въ которомъ скончался и былъ 
первоначально погребенъ этотъ госу
дарь, и исторіи Варшавской Усыпаль
ницы Шуйскаго и бывшихъ на ея 
мѣстѣ учрежденій, какъ-то: Доминн- 
канскаго монастыря и костела, Обще
ства любителей наукъ и друг. Собра
ніе оканчивается, въ хронологиче- 
ческомъ порядкѣ, данными, относящи
мися къ исторіи Мужской Русской 
гимназіи и памятника Копериику, сто
я щ и м ъ  на мѣстѣ бывшей въ Варша
вѣ Усыпальницы Шуйскаго.

Издаваемые документы и планы 
найдены ученымъ Варшавскимъ про
фессоромъ въ. архивахъ, имѣющихся 
въ Варшавѣ, Москвѣ, С.-ІІетербургѣ, 
Краковѣ. Львовѣ и Римѣ. Докумен
товъ болѣе 400 Л^, рисунковъ и пла
новъ около ЗО Л?Д*.

О значеніи настоящаго труда соб
ственно для исторіи царя Шуйскаго 
такъ отзывается авторъ извѣстной 
работы «Царь въ плѣну самъ зани
мавшійся даннымъ вопросомъ: „Для 
интересующихся судьбою Шуйскаго 
вышедшая въ свѣтъ книга проф. Цвѣ

таева является неоцѣнимой), по за
ключающимся въ ней матеріаламъ.... 
Съ замѣчательной) добросовѣстностью, 
аккуратностью и полнотою внесъ поч
тенный авторъ въ свой трудъ бук
вально всѣ документы, которые толь
ко можно было разыскать въ архи
вахъ по интересующему его предме
ту... Однимъ уже собраньемъ и опуб- 
ликованьемъ совершенно неизвѣст
ныхъ архивныхъ документовъ, каса
ющихся недостаточно еще изслѣдо
ваннаго историческаго эпизода, поч
тенный авторъ внесъ въ исторію 
очень цѣнный вкладъ, и въ этомъ 
отношеніи заслуга его громадна... 
Вообще, трудъ пр. Цвѣтаева о Шуй
скомъ—трудъ цѣнный, Серіозный, ко
торый внесъ много свѣта въ исторію 
плѣненнаго Поляками Московскаго 
царя" („Новый Міръ", 1901 г., Де 
54;—„Живописная Россія", 1901 г.. 
Ш  ЗО ІІ 51).

Другіе изъ изданныхъ документовъ 
въ этомъ трудѣ являются первосте- 
пеннымп для исторіи названныхъ вы
ше учрежденій, въ особенности же 
для исторіи Варшавскаго Общества 
любителей наукъ. Къ послѣднимъ от
носятся: акты о полученіи Обществомъ 
бывшаго мѣста Варшавской Усыпаль
ницы Шуйскаго, о сооруженіи тамъ 
зданій, объ организаціи, выборѣ въ 
члены, привилегіяхъ, и дѣятельности 
Общества, о „широкомъ участіи его 
членовъ въ печальныхъ событіяхъ 
возстанія въ началѣ 30-хъ годовъ 
ХІХ столѣтія" и проч.

Трудъ этотъ вообще цѣненъ по 
богатству и широтѣ содержанія, по 
новости данныхъ и по тщательности 
выполненія.

П. Б— Овъ.
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П О Д П И С К А

H A

Р У С С К І Й  А Р Х И В Ъ
1903 года.

(Годъ 41-й).

Годовая цѣна «Русскому Архиву» въ 1903 году, за двѣнадцать 
выпусковъ, съ пересылкой а доставкой девять рублей; для чужихъ 
краевъ— двѣнадцать рублей.

Подписка въ МОСКВѢ, въ Конторѣ «Русскаго Архива» на Ермола- 
евской Садовой, въ домѣ 175-мъ,и въ книжныхъ магазинахъ «Новаго 
Бремени», въ Петербургѣ, Харьковѣ, Одессѣ и Саратовѣ.

Азбучнымъ Указателемъ, М. 1304. 240 стр. 
Цѣпа три рубля.

Перемѣна адресовъ: Московскаго на Мо
сковскій, впогороднаго на Иногородный я 
заграничнаго ва  заграничны й— ЗО копѣекъ; 
Московскаго на Иногородный—90 копѣекъ; 
иногороднаго ва Московскій—40 копѣекъ
(по ?j??,калія, которыя взимаются Поч
тамтомъ),

Въ конторѣ „Русскаго Архива* получать 
можно: 1) Дневникъ А. В. Храповицкаго. 
Новое изданіе съ приложеніями Записокъ 
Екатерины Великой и съ портретомъ
А. В. Храповицкаго, работы Боровиков
скаго. Цѣпа три рубля. 2) Дневникъ Ка
меръ-юнкера Б ерхольца, первыя двѣ 
части-(по рублю кая;дая).

Контора „Русскаго Архива" открыта еже
дневно, отъ 9 часовъ утра до 4 часовъ по 
полудни.

« Г  Въ пріемѣ подлинныхъ документовъ 
и автобіограФическихъ бумагъ, доставляе
мыхъ „Русскому А рхиву" для разработки 
и печатанія, выдаются росписку по кото
рымъ владѣльцы могутъ получать ихъ об
ратно.

Годовыя изданія „Русскаго Архива* 
прошлыхъ лѣтъ получаются по слѣдую
щимъ цѣнамъ: 1874 годъ, съ двумя грави
рованными на стали портретами (Ѳ. И. Тют
чева и КВН8Я В. В. Одоевскаго), за 6 p., 
съ пересылкой) 7 p.: годы 1877, 1879, 1884  
и 1 8 8 6 —1889 по 5 р. за каждый годъ, съ 
пересылкой) по С p.; годы 1 8 9 0  — 1892, 
1894  и 1895 по G p., съ пересылкою по 
7 р.; годы 1898 — 1 902  по 8 p., съ пере
сылкой) 9 р. Остальныхъ годовыхъ изданій, 
въ полномъ числѣ выпусковъ, не имѣется.

Роспись содержанію Русскаго А рхива за 
первыя ЗО лѣтъ изданія (1663 —  1892) съ'

Составитель и издатель ,Руссваго Архива* Петръ Бартеневъ.
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Годъ сорокъ первый.

• • О  ^

1903

Б.
Стр.
147. Черпое Малороссійское духовенство был&го времени. А. А. Ти

това.
167. Письма К. А. Б ул гакова  въ его брату. 1625-й годъ.
219. Дневникъ И. М. Снѣгирѳва. 1845-й годъ.
236. Изъ Записокъ Я. П. Колюбакина. Поѣздка въ Малую Азію.

1866-й годъ.
281. Путевыя записки епископа Н икодима (Нижній-Новгородъ) 1870 г.
286. Писыіо А. С. Х оиякова къ Д. А. Валуеву.
289. Князь вяземскій и Тютчевъ. Замѣтка В. Я . Брюсова.
Й89. Отзывъ В. С. Соловьева о спиритизмѣ и о Ренанѣ. Его же.
290. Архіепископъ Варлаамъ ІІІпшацкій (его стихи). А. А. Титова.

292. Объ устройствѣ библіотекъ въ Орепбургскомъ краѣ. Н. И. Стол-
пянскаго.

296. Дополненіе къ Воспоминаніямъ В. ІІ. СаФоновпча. О. В. Стра
ховой.

302. Сергѣй Сергѣевичъ Слуцкій

Приложеніе.
Дневникъ камеръ-юнкера Берхгольца. Часть ІѴ-я. 1724 годъ.

М О С К В А .
Въ У ниверситетской типографіи, 

на Страшномъ бульварѣ.

1903.

^xxxxxxxxx$L
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И. А. Шляпникъ. Изъ неизданныхъ 
бумагъ А. С. Пушкина (съ портретомъ 
и 7 Факсимиле). Спб. 1903. 8-ка, ХѴ 
и 368 стр.

Приложенный къ этой книгѣ пор
третъ Пушкина (изъ альбома И. И. Че
лищева) очень любопытенъ. Пушкинъ 
на ходу, въ тепломъ долгополомъ сюр
тукѣ, въ круглой шляпѣ*) и съ палкою - 
дубинкою въ правой рукѣ. Вѣроятно 
кто-нибудь срисовалъ Пушкина во вре
мя его загородныхъ прогулокъ. Онъ 
много и по долгу любилъ ходить; во 
время своихъ переѣздовъ по Россіи не
рѣдко цѣлую станцію проходилъ онъ 
пѣшкомъ, а пройтись около ЗО верстъ 
отъ Петербурга до Царскаго Села ему 
было ни по чемъ. Отъ этого былъ 
онъ необыкновенно легокъ, и покой
ный А. О. Россетъ говаривалъ, что 
онъ удивился этой легкости, когда 
переносилъ его тѣло съ дивана на по
гребальный столъ. Арабская матовая 
блѣдноватость лица также видна на 
этомъ порртетѣ. На приложенномъ 
къ этой же книгѣ Портретѣ Наталья 
Николаевна Пушкина изображена въ 
Утреннемъ платьѣ.

Читая многосодержательную книгу, 
изданную профессоромъ И. А. Шляпки-

*) Какую Пушкинъ носилъ всегда, а вовсе 
не ту, съ какой изображенъ на Москов
скомъ своемъ памятникѣ и про которую  
одинъ изъ его современниковъ (графъ 
А. Ѳ. Растопчинъ) выразился, что Пушкинъ 
быдъ слишкомъ благоприличенъ, чтобм но
сить такую  Мятую шляпу. Шляпа, какъ из
вѣстно, придѣлана когда уже памятникъ 
былъ совсѣмъ готовъ: круглая шляпа была 
снята, для приданія поэту болѣе демократи
ч ес к ая  оттѣнка (это разсказывалъ покой
ный князь Владимиръ Андреевичъ Долго
рукій).

нымъ. невольно вспомпнаешь воскли
цанія княгини Е. А. Долгорукой, кото
рая близко знала Пушкина съ того 
времени, когда онъ еще былъ жени
хомъ: „Бѣдный Пушкинъ! Несчастный 
Пушкинъ!4* Нельзя безъ состраданія 
читать письма его къ Бенкендорфу, 
котораго тоже винить невозможно: 
языкъ нашъ „не бѣжалъ къ нему въ 
душу", а въ своихъ отношеніяхъ къ 
Пушкину не могъ онъ забыть обиду, 
Нанесенную Пушкинымъ его другу 
М. С. Воронцову стихами, которые 
разнеслись по всему грамотному люду 
въ Россіи и въ которыхъ самъ Пуш
кинъ раскаевался (о чемъ Бенкен
дорфъ конечно не зналъ). Пушкина 
многократно избавляла отъ бѣдъ и но
вой ссылки милость Государя Николая 
Павловича, который умѣлъ цѣнить 
въ немъ не только славу Россіи и 
его царствованія, но и человѣка. От
ношенія Николая Павловича къ Пуш
кину любопытно сравнить съ отноше
ніями Екатерины къ Державину.

Судьба преслѣдовала Музу Пуш
кина и по его кончинѣ. Рукописи по
эта пришли въ безпорядокъ, тогда 
какъ самъ онъ тщательно ихъ берегъ, 
не только неизданныя, но и Черно
выя, въ которыхъ были мѣсті пе- 
цензурныя, либо искаженпыя цензу
рою, либо первоначальные наброски.
В. А. Жуковскій, отъѣзжая съ На
слѣдникомъ Престола въ дальнее пу
тешествіе по Россіи, не имѣлъ воз
можности сдѣлать подробную и точ
ную опись Пушкинскимъ бумагамъ, 
Переданнымъ ему по приказанію Го
сударя изъ Третьяго Отдѣленія. Часть 
рукописей оставалась въ теченіе дол
гаго времени у Жуковскаго; ими, 
много лѣтъ спустя, завладѣлъ про- 
живающій въ Парижѣ нѣкто Онѣ-
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ЧЕРНОЕ МАЛОРОССІЙСКОЕ ДУХОВЕНСТВО БЫЛОГО ВРЕМЕНИ.

Б ѣлогородскіе ар х іер еи  и среда ихъ  архи п асты р ск ій  дѣятелы ю сти (по архив
нымъ документамъ). Съ портретами и автограФамп, А . С. Л ебедева. Х а р ь 

ковъ. 1902  г. 8°. Х І  Y  и 2 2 8  стр.

Э та превосходная р а б о т а  Х арьковскаго проф ессора А. С. Л ебедева  
послѣдовательно знаком итъ насъ  съ цѣлымъ рядомъ епископовъ, управляв- 
ш ихъ Бѣлогородской еп а р х іей  съ  1 667  года. (П ослѣдній Б ѣлогородскій  еп и с
копъ Ѳ еоктистъ М очульскій 17-го  Октября 1 799  года, по раздѣленіи еп ар 
х іи  па Х арьковскую  и К урскую , былъ переведенъ въ К ур ск ъ , гдѣ и скон
чался въ 1 818  году).

Б іограф іи семнадцати Б ѣлогородскихъ владыкъ представляю тъ историку  
лю бопы тны я бытовыя черты не только М алороссійскаго духовен ства этой  
еп ар х іи , но и паствы .

В ъ окруж номъ послан іи  второго Б ѣлогородскаго владыки, м итрополита  

М исаила ( 1 6 7 2 — 1 6 84) обличается  въ паствѣ „нехож деніе въ церковь въ  
воскресны е и праздничны е дни, уклоненіе отъ исповѣди и святого причастія  
въ великій постъ и прочіе посты , безмѣрное пьянство, разныя мірскія 
игрища, какъ-то: кулачные бои, колыханье на Качеляхъ, Сходбища о Р о ж д е
ствѣ Х ристовѣ  и до Б огоявленьева дня „на бѣсовскія и гры “, накладываніе 
на себя Личинъ и платья ском орош енскаго, безч ш іное скаканіе и Плясаніе 
на свадьбахъ , такое же скаканіе Женокъ и Дѣвокъ на доскахъ о святой н е 
дѣлѣ. хож деніе къ чародѣямъ и Волхвамъ и призы ваніе ихъ себѣ на дом ъ , 
къ малымъ дѣтямъ и больнымъ Младенцамъ, отъ чего „многіе люди, забы в ъ  
Б о га  и православную христіанскую  вѣру, тѣмъ прелестнпкамъ п Скоморо
хам ъ послѣдствуя, н езапною  смертію пом ираю тъ и съ Качелей убиваю тся ,,. 
М итрополитъ приглаш аетъ духовенство внуш ать пасомы мъ и приказы вать  
накрѣпко, „чтобы  всякихъ чиновъ мірскіе люди, и жены ихъ, и дѣти, въ  
воскресны е дни и въ Господскіе и Б огородичны е и великихъ святы хъ празд
ники приходили бы всѣ къ церкви Б ож іей  и стояли бы въ церкви смирно  
меж ъ себя во время бож ественнаго пѣнія, со стр ахом ъ  и со всякимъ б л аго 
чиніемъ и вниманіемъ. И  отцовъ своихъ духовны хъ ученіе слуш али бы , и 

в о  святый великій постъ и въ прочіе святые посты  постились бы всѣ. ІІ

І[ ІО Русскій Архивъ 1903.
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146 МАЛОРОССІЙСКОЕ ДУХОВЕНСТВО.

къ отцамъ духовнымъ ходили бы на исповѣдь, и къ божественному прича
щенію— кто достоинъ; а отъ безмѣрнаго пьянства уклонились бы, и скомо
роховъ съ домрами и гуслями. и съ волынками, и со  всякими играми, л 
ворож ей, мужиковъ и б а б ъ , къ больнымъ и къ Младенцамъ въ домы къ себѣ 
не призывали, и на улицахъ, и на поляхъ, и на свадьбахъ  богомерзкихъ и 
Скверныхъ пѣсней не пѣли. и не плясали, и въ ладони не были, и всякихъ 
бѣсовск ихь игръ не слушали, и кулачныхъ боевъ  меж ъ себя не чинили, и 
на Качеляхъ ни на какихъ не начались, и на доскахъ муж ескаго и ж енскаго  
полу люди не скакали, и Личинъ на себя  не накладывали, и безч инства не  
чинили, и сквернословія не говорили б ъ “. Э то посланіе слѣдую щ ій м итро
политъ А враам ій  ( 1 6 8 4 — 1 7 0 2 ) дополнилъ ещ е тѣмъ, чтобы попы поучали 
свои хъ  Прихожанъ не ѣсть Удавленины и ударом ъ въ голову битой скотины , 
а  ѣли бы только зарѣ занную , помня слова писанія: „въ крови ж ивотнаго  
душ а е г о “. „К то отъ св ои хъ  рукъ обвѣсится, пли вина опьется , или въ  
водѣ купаю чись утон етъ . или зарѣ ж ется , или съ  Качелей убь ется , или иною  
какою  злою смертію ум ретъ, такимъ п охорон н ы хъ  Памятей не давать и у 
церквей Б ож іихъ  не П охоронять, а въ селахъ  и деревняхъ закап ы вать въ  
полѣ. А  которыхъ людей судомъ Бож іимъ громъ убь етъ , или Одержимъ тяж
кою падучею  болѣзнію , или скоропостиж ною  смертію  ум ретъ , или н енароч - 
нымъ дѣломъ съ  дерева убьется , или отъ  разбойн иковъ  у б іен ъ  будетъ , такимъ 
похоронны й памяти давать съ искомъ, не оаился ли, не зарѣзался ли, не  

Утопился ли и не иною ли какою злою  смертію  умре, и такихъ велѣть у 
церквей Б ож іи хъ  погребать*4. „А  попам ъ всякихъ чиновъ людямъ учинить з а 
казъ накрѣпко, буде кто всякихъ чиновъ люди, мужья отъ  свои хъ  ж енъ, а  жены  
о т ъ  мужей похотятъ  постричься, ихъ  не постригать; а  буде ж ена отъ мужа По
стриж ется, мужу иныя жены не поймать, также и ж енам ъ, по постриж еніи мужей  
св ои хъ , зам уж ъ не идти. А  буде кто ноны такихъ учнутъ вѣнчать, или Игумены 
или черны е священники уч н утъ  такихъ мужей отъ женъ и женъ отъ  мужей  
постригать, ем у, ётаростѣ  Поповскому, на архим андритовъ и Игуменовъ и 
на черны хъ свящ енниковъ писать, а п ол ов ъ , которы е учнутъ вѣнчать, 
розы скивать доподлинно и высылать въ Бѣлгородъ. А  которая ж ена, вдова 
или дѣвка, беззаконно родитъ ребенка, а въ разсп р осѣ  скажетъ, кто съ  нею  
прижилъ ребенка, розы скать то доподлинно и править на тѣ хъ  лю дяхъ пени  
по два рубля по осьми алтынъ по двѣ деньги на человѣка. Д а  тѣхъ же 
безчинниковъ отсы лать въ монасты рь, гдѣ пригож е, подъ началъ, недѣли н а  
двѣ и на три и держать въ чепи и въ Ж елѣзахъ и велѣть имъ муку сѣять. 
А  буде которая Жонка или дѣвка родитъ ребен к а , а въ разспросѣ  ни на кого  
не скаж етъ, кто съ нею  прижилъ ребенка, тѣ Пенныя деньги править на  
той  жонкѣ или Дѣвкѣ, которая родитъ ребенка. А  которы е люди уч н утъ  
ж ениться Четвертою или пятою  женами или въ родствѣ, и Жонки учн утъ  за  
такихъ  вы ходить зам уж ъ, и попы  такимъ учнутъ  молитвы говорить, п р о  
такихъ людей розы скивать въ правду и розы скавъ присылать тѣ хъ  людей 
и п ол ов ъ , кто Молитвить, за  крѣпкими поруками въ Бѣлгородъ въ святи
тельскій приказъ
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Насколько быдо сильно суевѣріе въ Бѣлгородской епархіи, можно
видѣть изъ  дѣдъ архіереИ скаго дома при Митрополитѣ И дар іон ѣ  (1 7 1 1 — 1 7 2 0 ) .  
К урчанк а Ёвдокія К лимова въ челобитьи П реосвящ енному И ларіону и зл а
гала: „В ъ  прош ломъ Генварѣ 1 7 1 9  г. бр атъ  мой родной П етръ Климовъ  
выдалъ меня зам уж ъ б езъ  совѣта м оего  за  К урчани на Василія Лукьянчи- 
кова, а мнѣ зам уж ъ невозм ож но идти во вѣки для т ого , что къ С упруж еству  
я совѣсти такой не имѣла; а  какъ пріѣхали поѣзж ане за  мной. и оный  
б р а т ь  мой выдалъ меня насильно, и привезли меня въ церковь, и там ъ я 
п оп у  М аксиму съ великимъ плачемъ говорила, чтобъ  онъ  меня не вѣнчалъ, 
Іі оны й п оп ъ  билъ меня смертны мъ боем ъ  всенародно въ р и захъ  до крови, 
Іі отъ  той крови ризы  окровавленъ! были, и отъ  того  п оп ов а  боя въ тѣ  
поры  шла у меня кровь ртом ъ и изъ носу , а  поѣзж ане били меня въ той  
церкви плетьми, а онъ поп ъ  таскалъ меня за  косу. И  оный же попъ  М аксимъ  
поѣзж анам ъ такія слова говорилъ: „дайте в ол хв а“. и по тѣмъ его  сл овам ъ
-привели волш ебника, и говорилъ онъ понъ  том у волхву: „Сдѣлай ты н ам ъ , 
чтобъ  невѣста говорила намъ н а ш е“. И  онъ волхвъ Наговорилъ воду, и 

наговорную  воду онъ  и поѣзж ане, Схватя меня, влили мнѣ въ ротъ  насильно. 
И  отъ  т ого  его поп ов а боя и наговорнаго волш ебнаго напоен ія  стала я 
въ то число въ  безпамятствѣ, зам ертво, и послѣ того  волш ебнаго Напоеній  
оны й попъ  меня билъ и вѣнчалъ меня нижайш ую  рабу въ безпам ятствѣ, и 
вѣнчалъ не по правиламъ св. отец ъ , въ ночи. въ сам ую  глухую  полночь. И  

послѣ того вѣнчанія привезли меня въ домъ къ означенном у мужу м оем у  
Василію  Лукьянчикову, и отъ  того волш ебнаго нап оен ія  и донынѣ я ири  

смерти, вся Опухла, и одряхлѣла, рукам и и ногам и не Владѣю. И  у того  
м уж а своего жила во дворѣ только 20  недѣль, и послѣ того  оный мужъ о т 
рекся меня и со двора сослалъ безъ  одежды, и означенны й братъ  мой П етр ъ  
меня на дворъ не пустилъ, и на пропитаніе одежды себѣ  ничего не имѣю, и 
ш ітаю сь не имѣя себѣ  при стан и щ а..^

Климова просила предписать К ур ск аго  Знам енскаго монасты ря а р х и -  
мандриту означ еннаго п оп а  М аксима въ К урскѣ сыскать и о всемъ доп ро
сить и розы скать. В ъ  допросѣ  п оп ъ  М аксимъ показалъ , что водхва онъ въ  
церковь не призы валъ, а только билъ ее , просительницу, въ церквп по  
щ екамъ за  то, что, когда онъ подносилъ къ ней для цѣлованія крестъ, она  
вся затряслась и цѣловать креста не хотѣла, въ чемъ онъ  попъ  усмотрѣлъ  
принадлежность ея къ расколу, почем у и билъ ее какъ раскольницу.

Дѣло п рекращ ен о по заявленію  п р оси тел ьн и ц а, что она съ попом ъ  
с м и р и л а с ь  и никакого иску на него не имѣетъ; на какихъ условіяхъ  п р о
изош ло это примиреніе, изъ  докум ента не видно. Н икакихъ непріятны хъ  

лослѣдствій по службѣ для попа это  дѣдо не имѣдо.

П ри епископѣ Епифаній Т ихорском ъ (1 7 2 2 — 1 7 3 1 ) быдъ откры тъ Х а р ь 
ковскій К ол л ег іу м а  вы сш ее уч еб н о е  заведен іе, сдѣлавш ееся просвѣтптель- 
нымъ центромъ Слободской Украйны  до учреж денія Х арьковскаго У нивер-

10*
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ситета. Это была заслуга Епифаній, обезсмертившая его ими. Стараясь воз
высить нравственный уровень духовенства, Епифаній горячо защищалъ его 
отъ обидъ и притѣсненій, учиняемыхъ гражданскими властями. Такъ въ 
донесеніи Св. Сѵноду въ 1725 г. онъ изъяснялъ: „Въ епархіи его офицеры 
и солдаты становятся въ дома поповъ и церковныхъ причетниковъ на по
стой, иные съ позволеніе градодержцевъ, а другіе и самовластно, отъ чего 
въ Бѣлгородѣ дѣтямъ духовенства, учащимся въ школѣ, въ наймѣ квартиръ 
имѣется Немалая нужда и утѣсненіе и въ ученіи помѣшательство, а также и 
въ другихъ городахъ лицамъ епархіальнаго вѣдомства отъ такихъ постоевъ 
имѣется великое разореніе, а Священникамъ, готовящимся къ Священнослу
женіи), немалое препятствіе. Свѣтскіе командиры, не сносясь съ духовнымъ 
начальствомъ, берутъ подъ свой судъ поповъ съ причетниками и Домовыхъ 

служителей самовольно, а иныхъ, стбя въ домахъ, безвинно бьютъ смертно 
и чинятъ многія ругательства4*.

Б ъ  виду распущ енной жизни монахинь, ж ивш ихъ въ Особливыхъ, 

устроенны хъ , „вмѣсто гоФшпиталя“ . покояхъ при церкви въ слободѣ Б ор и 
с о в ѣ  (имѣніи графа Ш ер ем етев а ), преосв. Епифаній доносилъ Святѣйш ему  
Сѵноду, что въ том ъ женскомъ монасты рѣ, устроенном ъ Фельдмаршаломъ 
Ш ерем етевы м ъ на свой кош тъ, умнож ается п аче беззак он іе , нежели богом о
ліе: будучи подъ сам ою  Слободою, молодыя м онахини въ м онасты рѣ живали  
мало, но всегда волочились по мірскимъ дворамъ той слободы  и постоянно  
пьянствовали, вслѣдствіе чего, достовѣрно въ том ъ увѣдомивш ись. его п ре
освящ енство, на основан іи  ук аза  1 7 2 4  года о Припискѣ малооратственны хъ  
монасты рей къ великобратственны мъ, распорядился вывести тѣхъ монахинь  
въ Х отм ы ш скій П окровскій монасты рь, въ дальнее отъ  мірскихъ дом овъ  

разстоян іе, и церковь, при которой жили въ О собливы хъ покояхъ тѣ м он а
хини, упразднить (такъ какъ п оп у съ причетниками быть стало не у  чего, 
церковной земли и покосовъ и другихъ угодій  при той церкви никакихъ  
нѣтъ) и утварь изъ  нея, также и колокола, передать въ другія церкви, 
имѣющ іяся въ той же слободѣ Б о р и с о в ѣ . Н о  Св. Сѵнодъ такое р асп ор я ж е
н іе преосв. ЕпиФанія не утвердилъ и, согласно ходатайству графини Ш е р е 
метевой, просивш ей Сѵнодъ о том ъ, чтобы  оной церковной утвари не отби
рать, а  на мѣсто вы веденны хъ черницъ собрать  въ гош пптальны е покои  
другихъ  неим ущ ихъ черницъ, которыя жили бы  здѣсь для поминовенія п р а 
родителей и родителей и всѣхъ  родственниковъ ен, опредѣлилъ: „П о силѣ 

указа В ер ховн аго  Т ай н аго  Совѣта, которы мъ велѣно маловотчинные и без- 
вотчинны е м онасты ри, питаю щ іеся своими трудами б езъ  жалованья, оста
вить на прежнемъ основан іи , при означенной въ Б орисовкѣ церкви древ
нихъ и многолѣтнихъ, а не молодыхъ черницъ, коликихъ графиня Неоскудно 
питать и потребны м ъ награж дать Похочетъ, и въ том ъ ея служители пись
менно Обяжутся, содерж ать позволить, и церковной утвари изъ  той церкви  
не брать; только смотрѣть накрѣпко, чтобы никакого безчинства въ том ъ  

мѣстѣ не происходило и были бъ  тутъ  монахини Неисходно, въ мірскіе дома  
н е  волочплпсь, а бѣгаю щ ихъ и въ мірскихъ дом ахъ  укры ваю щ ихся монахинь
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наказы вать по своему усмотрѣнію Преосвященному ЕпиФанію, которому опре
дѣлить къ тѣмъ Старицамъ наставнпцу искуснуюи.

О том ъ , какъ тяжело было полож еніе ар х іер еев ъ  въ П етровск ое время,
А . С. Л ебедевъ приводитъ случай, встревоживш ій преосвнщ еннаго Епиф а
ній. Э то былъ допросъ Б ѣлогородскаго провинціаль-инквизитора И гнатія  
К ур ап ов а  на преосвящ енн аго ЕпііФаиія въ „сокры тіи государственной  
-измѣны". К он еч н о , П реосвящ енном у ЕпиФанію бы ло отъ чего встревожиться. 
И н ститутъ  духовн ы хъ инквизиторовъ въ это время былъ въ полномъ цвѣту. 
П нквизиторы  дѣйствовали такъ, что уж е въ 1727  г. Сѵнодъ наш елъ н ео б 
ходимы мъ ихъ  уничтож ить, потом у что „отъ инквіізиторовъ пользы  церкви  
святой донынѣ не явилось, и многіе изъ нихъ явно показали званію  ихъ  
противныя и весьма гнусны я дѣла".

П оводъ  къ доносу бы лъ слѣдую щ ій. В ъ  Ф евралѣ 1724  г ., на первой  
недѣлѣ Великаго поста, по случаю  откры вш ейся въ г. С ум ахъ ярмарки, въ  
квартирѣ м аіора мѣстны хъ войскъ К рецм ар а собралось  нѣсколько товар и 
щ ей. В ъ  числѣ гостей  были адъю тантъ бригадира Вельяминова прапорщ икъ  
П етръ  А рш еневскій и дѣти бы вш аго о б озн аго  полковника К ондратьева „ о б о 
зны й" М ихаилъ и „казакъ" Василій Кондратьевъ!. П ослѣ уж ина, съ обиль
нымъ возліяніем ъ, офицеры сѣли играть въ карты; а братья К ондратьевъ!, 
изъ которы хъ Василій бы лъ „весьм а пьянъ", а М ихаилъ „Шуменъ", за  о с о 
бы мъ столом ъ, въ кости. В асил ій , проигравш ій М ихаилу до 7 0 0  p.. за п о д о 
зрилъ послѣдняго въ нечистой игрѣ и обозв ал ъ  „измѣнникомъ". П рои зош л а  
ссор а , для прекращ енія которой К рецм аръ  и его гости вынуждены были 
удалить Василія изъ  квартиры. Н а  другой день, протрезвивш ись, братья, при  

содѣйствіи А рш еневскаго  и К рецм ара, помирились, при чемъ А рш еневскій  
получилъ отъ  Василія двухъ кобы лъ, въ обмѣнъ на я стр еб а  и собак у . В ъ  
тотъ  же день А рш еневскій разсказалъ о ссорѣ К ондратьевы м ъ и о вы год
номъ обмѣнѣ двумъ бы вш имъ на ярмаркѣ знакомы мъ своимъ Боровенскимъ  
попамъ Алексѣю И в ан ову и П етру В асильеву, а послѣдніе р азск азъ  А р ш е
невскаго повторили, въ Среду на второй недѣлѣ Великаго поста , за  обѣдом ъ  
у А хты рскаго Игумена К орнилія, съ  добавленіем ъ отъ  себя , что будто бы  
Арш еневскій взялъ у Василія К ондратьева двухъ  кобы лъ за  молчаніе о б ъ  
измѣнѣ брата  его  М ихаила, о которой онъ узналъ на вечерѣ у К рецм ара. 
П рисутствовавш ій за  обѣдом ъ м онасты рскій инквизиторъ іер ом он ахъ  Симонъ  
Васильчиковъ счелъ долгомъ донести объ  этом ъ Бѣлгородскому провинціалъ- 
пнквизитору И гн атію  К у р а п о в у , а И гнатій  епископу ЕпиФанію. П о словамъ  
И гнатія , епископъ будто бы не обратилъ вниманія на этотъ  доносъ, сказав
ши: „он ое дѣло не наш е; Молчи до времени, и бо-де они, м ож етъ, и пьяны е 
Врали". О тсю да доносъ  И гн атія  на архіерей  въ том ъ, что онъ  ар хіер ей , 
слы ш авъ объ  измѣнѣ Сумскихъ пановъ  К ондратьевы хъ, донош еніе о т он ъ  
въ  дѣйство производить не велѣлъ, яко бы за  то  съ нихъ пановъ взявъ  
взятки".
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Епифаній долженъ былъ давать отзывы по этому доносу въ Святѣй
шій Сѵнодъ и Малороссійскую Коллегію и униженно просить князя Голицы
на, президента этой Коллегіи, о защитѣ, въ письмѣ такого содержанія: „Все
милостивѣйшій мой патроне, издревле мой дознаный добродѣю! Умилосердись 
надо мною, сиротою; не имѣю бо жаднаго здѣсь себѣ пріятеля, кромѣ вашего 
по Бозѣ, сіятельетва. Не дай мнѣ напрасно отъ таковыхъ бездѣльниковъ 
пропйсти, которые подлогомъ своимъ ищутъ главы моей, будто я укрывалъ 
и не велѣлъ производить того дѣда. Слезно молю ваше сіятельство, мпло- 
герднаго моего патрона, не даждь меня, бѣднаго и безпомощнаго сироту, въ 
таковое поруганіе, не Отрини меня съ протекціи своей благодѣтельской, буди 
мнѣ протекторъ и защититель въ семъ нечаянномъ отъ злобнаго человѣка 
поношеніи и ругательствѣ, а я твой и всего высокороднаго твоего дома 
искренній рабъ (sic) и повседневный богомолецъ14.

Дѣло это  для п реосвящ енн аго ЕпиФанія кончилось благополучно. П о  
опредѣленію  Сѵнода, К у р ап ов ъ , за  показанны я въ том ъ дѣлѣ многія про-  
дерзости , іеродіаконства и м онаш ества лиш енъ и для наказанія  отосланъ пъ 
С ен атъ , по приговору котораго бы лъ битъ на площ ади плетьми и сосланъ  
на девять лѣтъ въ каторжныя работы .

Ж аловался на преосвящ еннаго ЕпиФанія въ Сѵнодъ п „игуменъ С ум
скаго У спенскаго монасты ря Ефремъ (внукъ полковника Г ерасим а Кондратій- 
ева . Устроивш аго этотъ  м онасты рь), что, когда, по возвращ еніи  Епифаній  
съ  Чреды свящ еннослуж енія въ С .-П етер бур гѣ , онъ Ефремъ .представился 
ар х іер ею , чтобы  принять благославеніе, ар х іер ей  приказалъ взять его подъ 
ар естъ  и отослалъ въ число братіи  въ другой монасты рь. В ъ  своей жалобѣ  
Ефремъ объяснялъ это тѣмъ, что архіер ей  захотѣ л ъ  воспользоваться  его  
личнымъ имущ ествомъ, весьма нескуднымъ (одни хъ  денегъ у  него было 
1 4 6 0  p ., кромѣ хлѣба въ поляхъ, серебряны хъ и золоты хъ  вещ ей и другого  
богатаго  домаш няго им ущ ества). Св. Сѵнодъ потребовалъ  отъ  преосв. Е п и 
фаній объяснен ія , изъ котораго оказалось, что причиною  ареста  было доно
ш еніе на него инквизитора Сумскаго монасты ря Іоасаф а, въ которомъ Еф
рем ъ обвинялся во многихъ церковны хъ противностяхъ и даже въ государ 
ственны хъ преступленіяхъ. Т акъ , он ъ  не позволялъ Іоасаф у отправлять его  
инквизиторскихъ обязанностей , считая самый институтъ инквизиторства излиш 
нимъ; хулилъ книги М осковской печати, предпочитая имъ Острожскія изданіи, 
и порицалъ самый церковны й уставъ  („то  Ж идъ написалъ .., я ваш его  
устава не знаю  и не Слушаю; уж е указы  такіе есть, чтобы въ церквахъ  
служ бу отправлять по-п реж нем у, кто какъ хочетъ " ); несвоеврем енно отп р ав
лялъ богослуж енія въ вы сокоторж ественны е дни, или отправлялъ небреж но, 
безъ  должной торж ественности (въ  день Св. С ам псонія, когда слѣдовало слу
жить м олебенъ, сказалъ: „на что служить? Ужъ тотъ  ум еръ, кто установилъ  
т о  м олебств іе4*); въ годовщ ину смерти П етра I Звонилъ въ будній колоколъ  
и въ  тр ап езѣ  кормилъ одной капустой да каш ей съ  елеем ъ, сивухи по одной  

порціи , да Квасу; о приходо-расходныхъ прошнурованныхъ книгахъ говорилъ:
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„я ихъ зато  плю, чтобы  свѣта не видѣли; уж е т отъ  ум еръ , кто велѣлъ ихъ  

дѣлать4*; имя И м ператрицы  велѣлъ произносить не по Просодіи: императери- 
ца, вмѣсто императрица; говорилъ: „Н ы нѣ не суть хранители зак он а, вси  
побдудили паче б усур м ан ъ а , потом ъ прибавилъ: „кромѣ Г осудар я “ и продол
жалъ: явси пей, вси скурвыя дѣти44... „Ны нѣ Государы ня И м ператрица, аки 

княгиня О льга, лучш е прежняго исправитъ; ащ е В осхощ етъ , можетъ и Сѵнодъ  
отстав и ть4*. Затѣм ъ обвинялся Ефремъ въ том ъ , что неправильно расходовалъ  
монасты рскую  казну и не радѣлъ о ея п р и ращ ен іе, свер хъ  полож еннаго со 
держанія, все для себя покупалъ на монастырскія деньги; монасты рскій хлѣбъ, 
собранны й съ полей, употреблялъ на выдѣлку себѣ  горѣлки; медъ изъ  мона
сты рскихъ ульевъ бралъ себѣ , или отсы лалъ своей дочери М аринѣ (до и гу -  
менства онъ бы лъ П ротопопомъ въ С ум ахъ же); тож е дѣлалъ съ м онасты р
скими овцами. В о время производства сего  дѣла Ефрем ъ ум еръ (1 8  Н оя бр я  
1 7 2 8  г.); но Св. Сѵнодъ, и по смерти Ефрема, наш елъ нужны мъ сдѣлать 
п остановленіе о правотѣ преосв. ЕпиФанія, опредѣливъ (М ай 1729  г .) „оному  
дѣлу быть, какъ преосв . Епифаній опредѣлилъ, неотмѣнно

А рхіеписк опъ  Д осиѳей  (1 7 3 1 — 1 7 3 3 ), бы вш ій воспитанникъ К іевской  
Д уховн ой  Академіи, назначался на Бѣлгородскую  каѳедру какъ „ученая пер
с о н а 44, отъ которой можно было ожидать п о г а н ы х ъ  трудовъ п о  содерж анію  
заведенны хъ въ епархіи  школъ въ добром ъ порядкѣ. Дѣйствительно, въ н а
чалѣ своего  еш іскопствованія Д осиѳей  и сталъ было заботиться  о такомъ  
порядкѣ и даже исходатайствовалъ предъ И м ператрицей о передачѣ 2 3 7  книгъ 
митрополита Стефана Я ворскаго въ Х арьковскій К о л л ег іу м а  но эта  дѣятель
ность его  бы да непродолжительна. Д осиѳей , по примѣру своихъ предш е
ственниковъ, разсы лалъ и окружныя грам оты , тоже любопы тны я съ бы то
вой стороны  его  паствы . Т акъ , въ  одной изъ нихъ онъ обличалъ «Невѣдомо 
откуда" вош едш ій въ народъ обы чай, что. не довольствуясь благословеніем ъ  
Б ож іим ъ, которое въ церкви святой чрезъ свящ енника преподается в р ач у- 
щимся. „ещ е своими бабьимп. паче же дьявольскими, забобон ам и  он ое до
верш аю тъ: тещ а бо  выѣдетъ въ стрѣчу на ви дахъ , кож ухъ вы вернетъ, на- 
рндившись въ ш апку, и овсом ъ посы лаетъ , да ещ е нѣкоторы е и огонь на  
вор отахъ  заж игаю тъ, и чрезъ  тотъ  огонь нововѣнчанны е идутъ, и Б огъ  
вѣсть, нѣтъ ли тутъ  какихъ приговоренъ бабь и хъ  или чародѣяній дьяволь- 
скихъ, чтб весьма въ правовѣрны хъ Христіанѣхъ есть Срамно и богопротивно. 
И бо  и суевѣ р іе или маловѣріе отсю да являются, понеж е не довольно тако- 
ковымъ Бож ія благословенія, но ещ е тр ебую тъ  отъ діавола, и діавола почи
таю тъ паче Б ога . Е щ е же и пѣсни пою тъ  Скверныя и Непристойныя на та
ковы хъ честны хъ б р а к а х ъ 44...

В ъ 1732  г. преосвященный Досифсй писалъ Х арьковском у Протопопу 
Григорію: „П он еж е по имянному Ея И . В. Екатерины  I ук азу , въ 1727  году  
состоявш емуся, велѣно Ж идовъ какъ м уж скаго, такъ и ж енскаго пола, кото
рые Обрѣтаются въ Украйнѣ и другихъ Р оссій ск и хъ  городахъ , выслать вонъ  

и зъ  Р оссіи  за  р убеж ъ  и впредъ и хъ  ни подъ какимъ видомъ въ Р осс ію  не
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вп ускать, а нынѣ его преосвящ енству Вѣдомо учинилось, что въ Х ар ьк ов 
скомъ уѣздѣ въ селѣ Л ю ботинѣ подъ владѣніемъ отставного капитана Ч ерн о- 
глазова ж ивутъ Ж иды: того  ради ѣхать тебѣ  къ означенном у капитану и 
объявить ему книгу, въ коей заклю чается сей ук азъ , и по объявленіи Ж идовъ  
вы слать, а книгу прислать обр атн о" . И зъ  документа ничего не видно, 
дальш е объ  этомъ; но въ другомъ селеніи, слободѣ Ракитиной, имѣніи князя 
ІО суп ов а , иреосв. Д осиѳей  дѣйствительно добился (въ 1 7 3 3  году) изгнанія  
Ж и дов ъ , пустивъ для этого  въ ходъ  даже ор уж іе церковнаго Отлученія 
противъ управителя этой  слободы  за  его терпимость къ Ж идам ъ. П о этому  
поводу Ся. Сѵнодъ, вслѣдствіе жалобы  означеннаго князя на сам овластіе 
архіерей , требовалъ отъ него объясненія , „по какому указу онъ высылку Ж идовъ  
чинилъ, чтй паче до свѣтскихъ командировъ надлежало, и въ Отлученіи 
упом янутаго управителя, въ противность Д ухов н аго  Реглам ента, суровость  
употребилъ". Д осиѳей  отвѣчалъ: „О значенной слободы  Ракитиной Священ

ницы п жители ему архіепископу доносили словесно, что-де въ той ихъ  
слободѣ имѣется не простой Ж идъ, но раввинъ, и съ  нимъ п роч іе Ж идове  
и въ оной-де слободѣ сдѣлали домъ, въ коемъ дѣйствую тъ всякія свои б о г о 
противный церемоніи, и обр ѣ зан іе , и свадьбы , на которы я церем оніи и проч іе  
изъ М алороссійсвихъ и С лободскихъ полковъ Ж идове жъ къ пимъ съ ѣ зж а
лись. Д а они жъ сдѣлали себѣ  домъ, въ коемъ содержали скверные свои  
напитки и беззаконны хъ женъ для всякаго богом ерзк аго  беззаконія , и м но
г іе  Ракитинскіе жители оное богом ерзкое дѣло чинили и питьемъ и хъ  и 
всякимъ беззаконіем ъ  сквернились. И по оном у Словесному объявленію , охраняя  
паству свою отъ иновѣрія и всякаго за зо р а , о высылкѣ Ж идовъ  изъ  вы ш е- 
реченной слободы  послалъ онъ въ Бѣлоградскую  губернскую  канцелярію  
пром ем орію , по которой изъ  той канцеляріи о высылкѣ тѣ хъ  Ж идовъ  и 
указъ  того  же числа отправленъ. А  понеж е управитель оной слободы  тому  
ук азу  Учинился ослуш енъ и Ж идовъ не выслалъ и отъ  онаго богоп роти в
наго ихъ  беззаконнодѣланія имъ не воспрещ алъ, а наступали уж е страстная  
и великая недѣли; того ради онъ архіепископъ принуж денъ бы дъ къ Священ
никамъ иной слободы  отправить ук азъ , въ которомъ было написано: ежели 
управитель оны хъ  Ж идовъ изъ  той Ракитинской слободы  и имннному Е я  
И м ператорскаго Величества въ 1727  году состоявш емуся о немедленной  
высылѣ за границу Ж идовъ  указу учинится ослуш енъ, то бы въ домъ къ 
нему священники ни съ  какими потребам и не входили и отъ входа церков
н аго  его отлучили. А  понеж е онъ управитель по том у укаку оны хъ Ж идовъ  
изъ означенной слободы выслалъ, того  ради не токмо подъ зап р ещ ен іем ъ  
и отъ входа церковнаго отлученіем ъ онъ не бы лъ, но за  оную  высылку 
он ъ  архіеп ископъ  его и благодарилъ". Н о  Св. Сѵнодъ такимъ объ я сн е
н іемъ не удовлетворился и послалъ къ архіеп ископу новый запросъ : „кто
именно изъ православны хъ жителей слободы Ракитинской, какъ м уж еска, 
такъ и Женска пола, и въ какое именно беззак он н ое оскверненіе отъ Ж и 
довъ впали, и какіе скверные напитки тѣ Ж иды  содержали, и тѣ хъ  осквер- 

нпвш ихся сими напитками онъ архіеп ископъ  по преданіям ъ церковны мъ
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исправлялъ ди, п какимъ именно образом ъ ". Н е  извѣстно, отвѣчалъ ли и 
чтб отвѣчалъ Д осиѳей  на этотъ  за п р о с ъ к.

Запальчивость Досиѳея проявились въ новомъ дѣйствіи, которое по  
суду Св. Синода, п отребовал о уже П ри м ѣрная  „укрощ енія архіер ей ск ое  
ярости". Дѣло было въ слѣдую щ емъ. А рхимандритъ Іосифъ Зайкевичъ и 
игуменъ, ректоръ Х арьковскаго К оллегіум а. М итрофанъ Слотвинскій отп р а
вились въ П етер бур гъ  жаловаться на Д осиѳея , не испросивъ у него отпуска. 
З а  это архіерей  въ собственноручномъ письмѣ предалъ ихъ вѣчной анаѳем ѣ  
и затѣ м ъ донесъ Св. Сѵноду, что означенны е архимандритъ и игуменъ и зъ  
епар хіи  бѣжали, а  на Игумена М итрофана, свер хъ  того , доносилъ, что. въ  
бы тность свою  въ монасты рѣ, по объявленію  монасты рской братіи, житіе 
имѣлъ онъ весьма зазор н ое , расхпщалъ монасты рскую денеж ную  казну и 

соверш алъ грѣхопаденія  съ разными Дѣвками и жонками. съ одной изъ 
нихъ архимандритъ, при отъѣздѣ, своем ъ въ П етер бур гъ , и прощ ался от 
крыто; „не пріѣхавъ къ Пастырю своему требовать благословенія въ п уте
ш ествіе, вмѣсто того  заѣ хал ъ  до оной Женки и. взявъ ее съ собою  въ  
коляску, требовалъ  у нея, или паче ей оставилъ благословеніе, и заѣхавш и  
въ домъ Дмитріевскаго поповича, тамъ съ нею прощ ался". В ь  доказател ь
ство дѣйствительности Грѣхопаденій архимандрита Д осиѳей  ссылался на п о 
казанія сам ихъ женщ инъ, съ  которыми грѣш илъ архимандритъ, д оп р ош ен 
ныхъ въ присутствіи м онаховъ  Х арьковскаго монасты ря, которы е п подпи* 
садись подъ допросам и по листамъ того  монастыря: намѣстникъ И ларіонъ  
съ братіею , всего девять Персонъ.

В ъ  свою очередь архимандритъ и ректоръ подали въ П етербургѣ  въ  
К абинетъ  Е . И . В . челобитную , „чтобы  не выдать ихъ  Неповинно гонимыхъ 

и безчестим ы хъ оном у арх іеп и ск оп у" и при той челобитной представили со б 
ственноручное архіерейское письмо о преданіи ихъ  вѣчной анаѳемѣ. А  въ  
Сѵнодѣ, винясь въ самовольной, б е зъ  архіерей скаго разрѣш енія, отлучкѣ изъ  
епархіи , жаловались на жестокость и прочіе неум ѣренны е поступки ар х іер ея  
и „растощ еніе Х арьковскаго К оллегіум а", п также просили себѣ  заступл е
нія. П о  поводу обвиненія въ Растопленіи Х арьковскаго К оллегіум а, ар х іер ей , 
когда Сѵнодъ потребовалъ отъ него объ яснен ія , запальчиво отвѣчалъ: „К то-де  
з т о  Святѣйшему Сѵноду доносилъ, что Х арьковскій  К оллегіум ъ въ неп оря- 
дочномъ состояніи находится и учителямъ оскудѣніе п Нѣкое р асхи щ ен іе  
имѣется, то это адскій, дьявольскій, антихристовъ лживый сы нъ доносилъ... 
. . .  какое дѣло до Х арьковскаго К оллегіум а Ц ы ган у .... насильнику, растли те- 

и дѣвицъ, плуту архимандрита" Іосифу; вѣдалъ бы онъ ш инкарокъ Х арьков
скихъ, да Дѣвокъ А нну да М арью , которы хъ насильно растлилъ. а не К ол 
легіумъ Х арьковскій". П о дѣлу этого  столкновенія Д осиѳея съ означенны ми  
лицами, осложненной^' ещ е и другими съ разны хъ сторонъ  обвиненіям и (н а 
примѣръ, что архіерей  приказалъ перемѣнять стары е антиминсы на новы е  
съ цѣлію брать деньги за  подпись оны хъ, что нѣкій игуменъ отъ нападен ія  

архіерейскаго и страха Утопился было в ъ  рѣкѣ Ворсклѣ, котораго едва отъ
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утопленія спасли прилучпвш іеся посторонніе люди, а архіерей , не изслѣдо

вав ъ  о том ъ, допустилъ его  до свящ еннослуж енія и п р оч .) наряж ена бы ла  
„К ом иссія  слѣдствія Бѣлогородскихъ духовн ы хъ дѣдъ". Но прежде окончанія  
слѣдствія, и даже до начала он аго , Св. Сѵнодъ вы сказалъ уже порицаніе Д о 
сиѳей) за  его Непристойныя рѣчи о преподанномъ жонкѣ или полученном ъ  

отъ  нея благословеніи, за  таковы я же рѣчи о Ц ы ганѣ, плутъ и проч. о а р хи 
мандритъ Іосифѣ, Непристойныя въ особенности  при употреблен іи  и хъ  предъ  
лицомъ Св. Сѵнода, а за  изреченіе вѣчной анаѳем ы  прямо призналъ его  
подлежащ имъ запрещ енію  въ свящ еннодѣйствіяхъ и управленіи епархіи  (стр . 4 5 ) .  
Сосланный въ К урскій  Знам енскій  монасты рь Д осиѳей  ум еръ  въ утѣсненіе  
и крайней бѣдности, оставивъ всего три книги и сам ую  малоцѣнную рухлядь.

А р хіеписк опъ  А рсеній (1 7 3 5  —  1 7 3 6 ), переведенны й съ Переяславской  
каѳедры , не видалъ еп архіи , не явившись за  болѣзнію; а какая была болѣзнь  
владыки, о б ъ  этом ъ, между прочимъ, писалъ находивш ійся при немъ іе р о 
д іак онъ  Ѳ еодосій Я новскій: „ Н а  другой день его преосвящ енство былъ у 
столу, также и на третій день веселый былъ съ  гостьми его  преосвящ енство. 
Водкою всѣхъ Бѣлоградскою почтувалъ съ похвалою ; на Рож дество Х ри стов о  
изволилъ быть его преосвящ енство въ церкви по всѣ три дня, а на первы й  
день гостей Якъ духовн ы хъ , такъ и свѣтскихъ было досць (довольно), Водкою  
наш ею  жъ почтувал ъ ..., въ обѣдъ, и потом ъ пили довольно. З а  всѣ хъ  ж е  
васъ здравіе отъ  сам аго пріѣзда по всякъ день пить его преосвящ енство  
изволилъ съ прочими при ж еланіи васъ видѣть, въ чемъ, Якъ можно п р и 
знать. не безъ  надежды, токмо ещ е нѣкоторое время пробавится му ситъ  
(долженъ); ибо въ здравіи корпуса, благодарен іе Б огу , хотя и цѣлъ обрѣ 
тается , токмо на ногу ещ е наступить смѣло не мож етъ, и оную  ещ е лекарь  

поднями Лѣчитъ, которой да подастъ Б огъ  пользу, благодаря, что дѣется о 
нем ъ молитва, о неоставленіи коей и впредъ молитъ" (стр. 5 3 ).

И  слѣдующ ій архіепископъ П етръ ( 1 7 3 6 — 1 7 4 2 ) не отличался особен 
ными добродѣтелями. Вы званны й на чередъ въ Сѵнодъ, онъ на епархію  не  

воротился, такъ какъ уж е по нѣкоторымъ представленнымъ противъ него  
обвинительны й^ пунктамъ велѣно было произвести слѣдствіе, и онъ бы дъ  
уволенъ , потому что „за старостію  престолоуправленія  снести не м ож етъwe 
О чевидно, главная причина увольненія— Непомѣрное взяточничество со ст о 
роны  преосвяіценнаго и его  слугъ, эти хъ , по словамъ Д уховн аго  Р еглам ен
та , „обы чны хъ лакомыхъ скотннъ, съ великимъ безстудіем ъ , яко Т атар е на 
п охи щ ен іе  у с т р е м л я в ш и х с я Д а  и самъ преосвящ енны й не стѣснялся и въ  
своихъ ук а за х ъ  откровенно приказы валъ Протопопамъ и заказчикомъ „какъ  
свои  ставленныя грамоты , такъ и вѣдомства своего всѣхъ свящ енниковъ и 
діаконовъ отобравъ  привезти къ подписанію  рукою  его Преосвященства въ  
Бѣлгородъ, а при отобраніи  тѣ хъ  грамотъ Священникамъ и дьяконамъ о б ъ 
явить, чтобы  они противъ прежняго обы кновенія за  подписаніе тѣ хъ  гра
м отъ въ почесть его Преосвященства давали, яко добровольны й даръ , п о  
своем у желанію , кто чтб м ож етъ, вѣдая, что и за  подписаніе (какъ при п р еж -
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нихъ а р х іер ея хъ  бы вало) антиминсовъ даванное числиться будетъ  въ  томъ же 

данніи, а  антиминсъ! преж нихъ а р х іер еев ъ  (то-есть подписанны е прежними  
а р х іе р е я м ъ  рукою  его Преосвященства подписываться не будутъ  (стр 6 1 ). 
П ритом ъ же объявить, чтобы и Келейникамъ его Преосвященства въ по
честь далъ по своем у ж еланію  добровольно, и том у имѣть особливую  за 
писку, а принужданія въ  том ъ, чтобъ ни отъ кого отнюдь н е было, подъ  
Прещеніемъ немалаго истязанія , въ чемъ всякаго вѣдомства Протопопамъ 
или заказчикамъ и старостам ъ  учинять съ подкрѣпленіемъ подпискою ". Въ- 
архивѣ сохранилось и предписаніе одного Протопопа о б ъ  этой добровольной 

дачѣ. Онъ прямо приказы валъ попам ъ  „пріѣхать въ Х арьковъ  на духовный 

дворъ и привезти гратоты и деньги сполна, чтобы  противъ прежней дачи  
было за  подписаніе грамотъ и антиминсовъ. також ъ и Келейникамъ, не
премѣнно*.

Но, уволивъ преосвященнаго Петра за взяточничество, на его мѣсто 
прислали не лучшаго. Митрополитъ Антоній (1 7 4 2 — 1 7 4 8 ) былъ Молдава- 
нинъ, и при немъ взяточничество и вымогательство въ Бѣлгородской епар
хіи развились до крайнихъ предѣловъ. Еще въ бытность свою на Чернигов
ской епархіи преосв. Антоній тотчасъ же по пріѣздѣ предписалъ перемѣнить 
во всѣхъ церквахъ антиминсы на новые со взятіемъ за это пъ свою пользу 
по 4 рубля. На многочисленныя жалобы за эти поборы Св. Сѵнодъ потре
бовалъ объясненія. Владыка Антоній объяснилъ, что онъ человѣкъ иностран
ный и незнающій въ томъ обыкновенія Россійскаго, а въ Молдаванской 
землѣ обыкновеніе такое, что когда опредѣленъ бываетъ на какую епархію 
новый архіерей, то отъ него антиминсы раздаются во всѣ церкви.

Ш есть  лѣтъ, пиш етъ А . С. Л ебедевъ , епископствовалъ А нтоній  на  
Бѣлогородской каѳедрѣ, строго слѣдя за  тѣмъ, чтобы  архіерейская казна  
полнѣла и ни въ чем ъ не терпѣла ущ ерба; въ этом ъ, повидимому, и состо
яла главная задача его  управленія. Антиминсамп болѣе онъ  уж е не т ор го 
валъ. но за  то тѣмъ усерднѣе пользовался другими статьями дохода, пользо
ваться которыми дозволяли ар х іер ею  тогдаш ніе обы чаи. Х арактеристиченъ  
въ  этом ъ отнош еніи слѣдующ ій указъ  изъ казеннаго приказа его Преосвя
щ енства въ городъ Я блон овъ  духовн ом у управителю  слободы  М ихайловки, 
п оп у Василію : „П он еж е при преж дебы вш ихъ преосвящ енны хъ Б ^ о г р а д с к и х ъ  
присы лы валось Погодно изъ  городовъ  Бѣлоградской еп архіи  отъ П ротопо
повъ  и духовн ы хъ  управителей въ домъ ар хіер ей ск ій  на в ар ен іе пива п о  
одному р ощ ен ом у Солоду, а  съ  прибы тія его П реосвящ енства на престолъ  
Бѣлоградскій ни изъ  коихъ мѣстъ такихъ солодовъ пе имѣется, того ради  
по самоличному его  П реосвящ енства приказанію  велѣно въ города Бѣло
градской епархіи къ Протопопамъ и духовны м ъ Управителямъ подтвердить  
указам и , дабы  они за  прош едш ій 17 4 5  г. изъ каждаго города противъ п реж 
няго обы кновенія  прислали въ  домъ архіерейскій  для варенія  пива по одно- 
му Солоду конечно сего  Генваря въ среднихъ числахъ, оставляя имъ с ъ  
прош лы хъ годовъ съ прибы тія его Преосвященства Доимку И такъ а р х іе -
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р ей  возстан овляетъ  дань, к оторую , м ож етъ бы ть, отмѣнило уж е само время, 

да  вдобавокъ ещ е является великодуш ны мъ, прощ ая недоимку! В ъ  отпискѣ  
п о п а  Василія значится, что съ  1 5 -ти п оп ов ъ  его  вѣдомства собрано за  Со
лодъ деньгами по 20 кон. съ каждаго, а остальны е 8 учинились ук азу  его  
Преосвященства противны. С удьба ослуш никовъ неизвѣстна.

А рхіерейскія  поѣздки для обозрѣ н ія  еп ар х іи  на счетъ мѣстнаго ду
ховен ств а были въ то время дѣломъ обы чны мъ. В ъ  Д уховн ом ъ  Реглам ентѣ  
есть нѣсколько поучи тельны хъ для епископовъ правилъ, вы званны хъ излиш е- 
ствами п обор ов ъ  съ духовен ства и злоупотребленіям и, какія допускались ар- 
хіереям и при этихъ  поѣздкахъ.

Д уховны й Р еглам ентъ рекомендовалъ, какъ соверш ать Владыкамъ эти  
поѣздки и поучалъ и х ъ  смотрѣть за  своими слугами, которы е не дерзали бы  
грабить; но эти правила оставались (и  остаю тся) для арх іер еев ъ  мертвой  
буквою . А р х іер еи  нимало не стѣснялись имп и не только дозволяли свитѣ 
своей , такъ именуем ой „ассистенц іиа, при объѣздѣ епархіи , лакомиться, но и 

еам и лакомились. И , что особен н о замѣчательно, къ приготовленію  и Подне
сен ію  этихъ  лакомствъ, духовенство приглаш алось Офиціальными предписа
ніями подлеж ащ аго начальства, и Офиціальныя записи по сему предмету  
откровенно велись и представлялись въ К онсисторіи). Дѣлалось это и прежде; 
но, судя по напечатанны м ъ въ книгѣ А . С. Л ебедева документамъ, м и тр оп о
литъ А нтон ій  превосходилъ всѣ хъ  по части эти хъ  излиш екъ, и такого рода  
архипасты рскій  посѣщ енія, какъ справедливо заклю чаетъ ав тор ъ , дѣйстви
тельно могли напоминать н аш ествіе Т атар ъ , устремлявш ихся на похищ ен іе, 
Іі если эти наш ествія  бывали часто, то должны были прямо разорять д у х о 
венство.

С охранивш ееся дѣло о протопопѣ  Ѳ еодорѣ С еребряниковь (о н о  же, есть  
вмѣстѣ съ тѣмъ и дѣло объ  ар хіереѣ  А н тон іѣ ) въ сам ы хъ мрачны хъ крас
кахъ рисуетъ намъ картину жизни и дѣятельности А нтонія  и печальнаго  
состоянія  еп ар хіи  въ его  управленіе. П р отоп оп ъ  Ѳ еодоръ , возведенный въ  
эт о  зван іе, по его собстовенном у показанію , изъ  просты хъ серебряниковъ  
за  разны я подѣлки его преосвящ енству и приставленный „къ сб о р у  а р х іе -  
рейской казны а, то есть къ собиранію  разн ы хъ  даней, которыми въ тогдаш 
н ее  время Повинны были архіереям ъ церкви и духовен ство, не представилъ  
з а  одинъ годъ собранны хъ имъ денегъ , изъяснивъ, что казну у  него украли; 
з а  это  онь  бы дъ посаж енъ въ К онсисторіи  въ четы рехпудовую  цѣпь и п р е
д ан ъ  ар х іер еем ъ  Проклятію. Н аходясь  въ такомъ утѣсненій, п ротоп оп ъ  од
нажды при всѣхъ, кто былъ въ К онсисторіи , закричалъ: „Е го  преосвящ ен
ство воръ и святотатецъ и Попалилъ царскую  ризницу для выжига на с ер е 
б р о " , о чемъ далъ знать п губерн атору тайно посланною  чрезъ  жену запискою ; 
затѣ м ъ , воспользовавш ись слабостію  караульнаго надзора, сдѣлалъ утечку съ  
цѣлію подать въ Сѵнодѣ болѣе пространную  ж алобу на архіер ей . В ъ  М осквѣ  
юнъ видѣлся съ  К урскимъ архимандритомъ М итрофаномъ Ш е й н о в ы м ъ , н о-
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торы й, бы въ вы званъ въ Сѵнодъ ^на чреду“, отправился туда также с ь  

достаточны м ъ зап асом ъ  „обвинительны хъ п ун к тов ъ u противъ я р хіерея  (ц ѣ 
лы хъ 8 6 . въ Формѣ челобитной на имя Г осудары ни), заботл иво составлен
ны хъ имъ при участіи  консисторскаго секретаря Б улгакова и его бр ата , 
консисторскаго же чиновника, знавш ихъ всю Подноготную о жизни и дѣя
тельности архіерей . Пункты охотн о даны были П ротопопу для прочтенія  л 
пріобщ енія  ихъ къ его жалобѣ. Н о бѣглеца уж е преслѣдовали. П о его  слѣдамъ  
прибы лъ въ М оскву гонецъ  отъ  его Преосвящ енства, канцеляристъ Д анилев
скій, который долженъ бы лъ употребить  всѣ усилія , чтобы  не допустить  
П ротопопа до подачи жалобы.

К анцеляристъ дѣйствительно успѣш но выполнилъ возлож енное на него  
п ор уч ен іе . Онъ убѣдилъ П ротопопа, что его прямой интересъ  оставить затѣ -  
я н н ое, что если онъ сдѣлаетъ такъ, то ар х іер ей  проститъ его , забудет ъ , что 
было и возвратить ему свое благоволеніе; въ противномъ случаѣ а р х іер ей  
подастъ въ Сѵнодъ донош еніе о его побѣгѣ и зам отаніи  архіерей ской казны, 
и что у него, Д анилевскаго, на этотъ  счетъ есть уж е отъ  его Преосвященства 
Запечатанный пакетъ, которы мъ онъ уполном оченъ распорядиться такъ или 
иначе: пустить въ ходъ или удерж ать, смотря по теченію  дѣла.

П р отоп оп ъ  сдался: выдалъ Д анилевскому для передачи ар х іер ею  взяты е  
у Курскаго архимандрита „пункты* и написалъ повинную , въ которой и зъ 
яснялъ, что назвалъ ар х іер ея  вором ъ и святотатцемъ въ нечувственном ъ  
состояніи отъ  своего  безум ія  и простоты , по возм ущ енію  и научен ію  Нѣкі
и хъ  безсовѣстны хъ людей, а  что т еп ер ь , убоя сь  гнѣва Б ож ія и истязан ія  
отъ  его Преосвященства, онъ горько раскаивается  и молитъ о прощ еніи , 
обѣщ аясь впредъ не чинить никакихъ дерзостей . Затѣ м ъ во второй Допол • 
нительной повинной онъ прямо назы ваетъ  эти хъ  безсов ѣ стн ы хъ  людей, 
которы е подбивали его  ж аловаться на ар х іер ея , именно братьевъ  Б улгако- 
вы хъ, говоря, что они обнадеживали его поддержкою  со  стороны  К ур ск аго  
архимандрита, у к отораго, по ихъ  словамъ, въ П етербургѣ , всѣ патроны . 
П рощ ен іе покаявш емуся Протопопу однакоже не было дано. Д он ош ен іе въ  
Сѵнодъ отъ  ар х іер ея  о побѣгѣ Протопопа и зам отанін  имъ архіерейской  
казны , съ пріобщ еніем ъ притомъ и сам ы хъ повинны хъ, принесенны хъ его  
преосвящ енству Протопопомъ, все-таки пош ло въ ходъ; а когда Сѵнодъ п о 
требовалъ  выслать для допроса бр атьев ъ  Б улгаковы хъ, то ар х іер ей , отп р ав
ляя ихъ , счелъ за  лучш ее сам ом у же представить и составленны е Курским ъ  
архимандритомъ, при участіи  этихъ  бр атьев ъ , „обвинительны е пункты *, при  
особом ъ  донош еніи.

О бвиненія на А нтонія были немалыя. Е п а р х ія  подъ его управлен іем ъ  
страдаетъ отъ безграничной Симоніи. П рои зводство во священники становится  
очень дорого, такъ ч іо  н е  обходится менѣе 70  рублей , а  другимъ и м ного  
дороже: попу Ильѣ 4 0 0  рублей, города Бормали попъ В асилій  на одну Ми
трополичью персону далъ 100  рублей, да секретарь Пименъ Л еонтьевъ съ  

него же Василія взялъ нѣсколько червонцевъ и ефимковъ, о чемъ на н е г о
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Леонтьева и челобитье имѣлось; а таковыхъ посвященіе (добавляетъ чело
битная) съ прибы тія его П реосвящ енства на престолъ болѣе семи сотъ  было. 
Въ ставленическомъ столѣ, къ которому опредѣлены В олош скіе Іером онахи , 
з а  одно подписаніе Священническихъ и дьнконскихъ грам отъ берутъ  по 5 п
ІО рублей , при чем ъ даю щ ихъ принуж даю тъ подписы ваться, что дача бы
ваетъ добровольно. П о Стольку же берутъ и за  новоявленныя памяти съ  
Дьячковъ и поном арей, съ немалымъ вы м оган іем ъ , а съ  производим ы хъ въ  
церковны й причтъ и зъ  разночинцевъ по 20  и ЗО рублей. Н изш ими чинами, 
нподіаконами, поном арям и. ключниками и наконецъ лакеями (вы раж еніе самой  
челобитной) архіерейскими Обираніе новопосвнщ енны хъ производилось въ  
самой церкви, притомъ въ такой безцерем онной Формѣ, что „м ногихъ, по  
производствѣ въ п оп а  п Діакона, за  неимѣніемъ денегъ, обо б р а в ъ  у нихъ  
платье, и зъ  церкви Взаш ей вы бивали“.

Административныя должности раздавались ар х іер еем ъ  также за  деньги , 
б е зь  всякаго вниманія къ достоинству назначаем ы хъ и нуждамъ управляе
мы хъ; такимъ обр азом ъ  за  производство въ Протопопы ар хіер ей  бралъ по 
3 0 0 , 4 0 0  и 5 0 0  рублей , а  Протопопу Н еж егольскому Ѳ еодору, которы й п р е
жде былъ просты мъ серебряником ъ, это производство обош л ось  въ G00 р у б 
лей. В ъ  Е арповск ій  женскій монасты рь опредѣлллъ строительницею  ханж у и 
суевѣрку, раскольницу М арну М ультянку, приказавъ постричь ее  безъ  До
ст о д о л ж н а я , по силѣ Р егл ам ента, о житіи, родѣ и прочемъ испытанія; а п о 
том ъ , взявъ съ нея 100  рублей (при чем ъ, добавляется въ челобитной, и се 
кретарь Л еонтьевъ взялъ съ нея парчи на кафтанъ Штуку въ 36  р у б л ей ), 
перевелъ ее въ Курскій Троицкій монасты рь, въ котором ъ она явилась не  
яко строительница, а Сущая Разорительница; кромѣ одного р аза  и въ ц е р 
ковь, подъ предлогомъ болѣзни, не ходила, духовн аго  отца совсѣм ъ не имѣла, 
по ночам ъ собирала къ себѣ  въ келью нѣкоторы хъ К урскихъ жителей съ  
женами и дѣтьми, по сложенію перстовъ для крестнаго знаменія подозритель
ны хъ, а почасту и вовсе оставляла монасты рь, проживая потаенно у Нѣкоей 
б абы , прозы ваем ой К иселихи, въ саду, въ банѣ , и наконецъ, отправивш ись  
въ путеш ествіе, якобы въ К іев ъ  для богомолья, а въ сущности, нуж но п о 
лагать, для посѣщ енія раскольниковъ, укры вавш ихся въ иемаломъ числѣ по 
лѣсамъ въ уѣ здахъ , по возвращ еніи  опять остановилась у той же бабы  К и
селихи, отъ  которой едва-едва могла быть взята въ монасты рь, гдѣ и умерла  
б е зъ  пріобщ енія .

Между казеннымъ имущ еством ъ ар хіер ей ск аго  дома и своим ъ личнымъ  
а р х іер ей  не полагалъ различія: и зъ  собираем ы хъ съ слободы Г райворон ъ  
казенны хъ денегъ онъ взялъ на свою  персону до 2 3 5 0  р убл ей , „а  преж де  
оны я деньги употребляем ы  были въ домъ архіерейскій  на нуж ны е дом овы е  
расходы , а  не на собствен н ую  архіерей ск ую  персон у, да и не по т а й н о м у  
собп р ов ан о  числу“. И зъ  ризницы  архіерей скаго дом а свящ енное обл ачен іе  
преж ни хъ  ар х іер еев ъ  Пожегъ на сер ебр о  п вы жженное сер еб р о  взялъ себѣ ,
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въ  чемъ п былъ изобличенъ оть  Протопопа Ѳ еодора. Когорый, бывши пре- 

ікде серебрнннкомъ, дѣлалъ для архіерея изъ этого  серебра разныя в ещ и .

Кея епархія  была для ар х іер ея  какъ бы  его собственное владѣніе. Е ж е
годно указам и отъ К онсисторіи  тр ебую тся  въ домъ архіерейскій  съ м он а
сты рей работны е люди. которы е и ж ивутъ тамъ и вь  вотчинамъ а р х іер ей 
скихъ при всякихъ р а б о т а х ъ , при прудкЬ П іо Гинь, п остр оен іи  мельницъ и 
п р очаго , но немалому времени съ О тягощ еніемъ, бер утся  подводы подъ п о 
сы лаемы хъ отъ архіерея  въ М оскву и прочія мѣста Іером онаховъ , Іеродіа
коновъ, келарей. Домовыхъ и приказны хъ служителей, а также и разны е  
припасы  и напитки. В ъ 1 744  году на наемъ подводъ до К іев а  со всей е п а р 
хіи  съ свящ енно-церковнослуж ителей собиралось  по 50  кон., что въ общ ей  
слож ности составило сумму до 5 0 0  рублей. М онасты рскими крестьянам и, 
именно К ур ск аго  Знам енскаго монасты ря, его преосвящ енство построилъ въ  
Бѣлгородскомъ уѣздѣ въ деревнѣ Л ановой собственны й винный заводъ , въ  
которомъ вино Курится на м ногіе казаны . а продается то вино въ а р х іер ей 
скихъ вотчинахъ въ устроенны хъ отъ  его  Преосвящ енства иш акахъ .

Н ем ало истощили епархіи) и единоплеменники ар хіер ея . которы е „еж е
годно въ больш ом ъ числѣ пріѣзж аю тъ къ нему изъ  Т урецкой области , м о
нахи и монахини, л свѣтскіе съ женами и дѣтьми, безъ  п асп ор товъ , п р оѣ з
жая Воровски Форпосты, и живутъ въ домѣ архіерей ском ъ по немалому вре
мени, а другіе въ х у т о р а х ъ  и прочихъ дома архіерей ск аго  вотчин ахъ , и по  
награжденіи отъ  него митрополита, ѵъ дачею  отъ  К онсисторіи  п асп ор товъ  

и до К іев а  проводниковъ, отпускаю тся обратно въ Т у р е н и н у * . О собен н о  
гостепріимно принимались м онахи съ  мощами: таковы е „съ данными за  р у 
кою его митрополита грамотами и прош нурованны ми книгами, съ н арочн о  
опредѣленными къ нимъ дѣтьми боярскими ѣздятъ по еп ар хіи  прош айкамп и 
берутъ подъ себя у Священно и церковно-служ ителей и м онасты рскихъ кре
стьянъ подводы и проводниковъ съ немалою обидою  (между которыми одинъ  
сам озванецъ, ^ п остр и ж ен н ы й , завѣдом о допущ енъ  былъ для обм анства Хан
жить въ обр азѣ  Г еор гіева  монасты ря Игумена, за  что по вы ѣздѣ изъ  Р о с 
сій  и содержится въ оковахъ); а коликое число всякаго года п р іѣ зж аетъ  и 
огп ущ ается  В олоховъ , о томъ значится по отпускамъ въ К онсисторіи

Н ак онецъ  ар х іер ей  соблазнялъ свою  православную  паству св о ео б р а з
ны мъ. несвойственны мъ Русском у ар хіерею  обр азом ъ  жизни и ^ ц ѣ л о м у д 
реннымъ поведеніемъ: въ вотчинахъ и ху т о р а х ъ  курилъ публично трубку. 
„убирался въ Т ур ец к ое и Г реческое платье п ш аровары , и въ  о бр азѣ  
Т урчаника или другой какой націи свѣтскаго человѣка ѣздилъ верховою  
лош адью  и чинилъ съ  своею  также одѣтою свитою (В олош скими іер ом он а-  
хам и и Іер од іак он ам ъ  конскія Ристанія4*, в ы п и сы в аю  изъ В олош ской земли  
вино, „которое, по привозѣ въ Б ѣлгородъ, въ немалую  укоризну и за зр ѣ 
ніе (ч его прежде никогда не бы вало) продаю тъ въ домѣ архіерейском ъ  

квартамп п другими мѣрами и отдаю тъ въ промѣнъ купцам ъ за  м атер ію у
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на что глядя въ О боянскомъ Знам енском ъ м онасты рѣ, но крайнему б е з 
страш ію , и въ церкви Б ож іей горячее вино чарочною  мѣрою продавали,, 
иди и нынѣ продаю тъ „Держитъ внутри дома въ саду, въ бдпзости своихъ  
велій, въ опредѣленны хъ особливо покояхъ б а б у  П ол от н у , волхву, которая  
въ необы кновенное время ночною  порою  къ нему Митрополиту ходитъ  въ  
покой и призы ваетъ къ себѣ  ж енскихъ лицъ, съ которыми онъ м итрополитъ, 
приходя къ ней Водош кѣ въ опредѣленны й покой, ночью и другими в р ем е
нами г у л я ет ъ ...“ Такимъ же обр азом ъ  „неоднократно и весьма въ непристой
н ое время, ночною  порою , Хаживалъ онъ митрополитъ съ однимъ домовымъ- 
служителемъ въ домъ. въ котором ъ жительство имѣли бывый дворецкій  
В асилій Трипольскій да портной И ванъ  П етровъ . Іі въ томъ домѣ съ  женами  
он аго  Т рипольскаго и П етрова безъ  постороннихъ лицъ гуливалъ, уп отр еби  
дня ч ерезъ  келейника при том ъ Гуляньи отъ Келіи своей всякіе напитки, и. 
также посѣщ алъ и протоколиста Алексѣя С ампсонова жену и у артиллерій
скаго лекаря И вана И ванова въ квартирѣ бывалъ**. „Гуливалъ*4 его п р ео
свящ енство и на своем ъ архіерейском ъ хуторѣ  близъ Б ѣ лгорода... (В ъ  д о н е
сеніи  подробно излагаю тся всѣ обстоятельства эти хъ  гулиній съ понм енова- 
ніем ъ всѣхъ  ^ у ч а ст н и ц ъ . а также и преступны хъ послѣдствій архіерейскаго  
гулянья). П о архіерей) были и его архіерей скаго дома въ іером он аш ескихъ  
и іеродіаконскихъ чинахъ монахи: служки водили къ нимъ п ереодѣ ты хъ въ  
мужское платье зазор н ы хъ  женщ инъ, или таж е услужлпвая б а б а  В олош ка  
сводила и хъ  съ  женами разны хъ  архіерей скихъ  канцеляристовъ, к оп іи стовъ , 
ак туар іусов ъ . секретарей. Т акъ , жена Б улгакова „низведена бы ла ею  грѣ
ш ить иа за к о н ъ u съ архидіакономъ В еніам ином ъ, который въ том ъ Прелюбо
д ѣ я т и  родственниками означеннаго секретаря и церковникомъ П оп овы м ъ  и 
былъ пойманъ.

Н е видно, чтобы  Св. Сѵнодъ наклоненъ бы лъ, по этимъ обвиненіям ъ, 
слѣдовать всю глубину дѣла. О тъ архіерей  зат р ебов ан о  было письменное  
о бъ я сн ен іе  только но двумъ пунктамъ: о женѣ В олош кѣ, дѣйствительно ли 
он а ж иветъ при архіерейском ъ домѣ, при чемъ, если ж иветъ, предписываю  
лось немедленно удалить ее въ какой-либо женскій м онасты рь, и о б ъ  а р х и -  
діаконѣ Веніаминѣ. О тносительно послѣдняго ар хіер ей  подтвердилъ, что зн ач и 
лось въ обвиненіяхъ; а относительно жены Волош іш  изъяснилъ, что ири  
архіерейском ъ домѣ точно бы ла такая для хозяйственны хъ дѣлъ, но что она  
уж е отослана во свояси. Н еизвѣстно, какъ Поведено было бы дѣло дальш е: 
дѣлу положила конецъ вскорѣ послѣдовавш ая смерть архіерей  (1 Генваря  
1 7 4 8  года).

Е пископъ Іоасаф ъ (1 7 4 8 — 175U) оказался соверш енно др угого  н а п р а в 
ленія. Если его  предш ественникъ не посягалъ на спины своей паствы  и не 
п ускалъ въ дѣло плетеЙ и батогов ъ , а былъ только взяточникъ и с в я т о т а 
тец ъ , то Іоасаф ъ  пасъ  свою  духовн ую  паству жезломъ твердымъ и грознымъ, 
щ едро примѣняя тѣлесныя наказанія  не только къ лицамъ мірскимъ изъ* 
простонародья, но и къ духовны мъ. П римѣровъ, пиш етъ А . С. Л ебедевъ;.
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множество. П о  его приказу и женщинъ, и дѣвицъ, и мужчинъ, Подовъ, м о 

наховъ и монахинь Драли нещадно плетьми и въ духовномъ правленіи, и въ 
К он си стор іи , посы лали послѣ эт ого  и въ  неисходн ы е тягчайш іе труды , а  
одного п о п а  Стефана онъ  велѣлъ за  кричаніе „слова и дѣла“ сослать для 
исправленія  на полгода въ м онасты рь въ черную  р а б о т у  и чинить ему п о  

окончаніи каждаго мѣсяца плетьми въ тр ап езѣ  н ещ адн ое н ак азан іе , давая  
еж ем ѣсячно по 50  ударовъ . В о о б щ е  п р еосв . Іоасаф ъ  въ п одобн аго  рода эк- 
зек уц ія хъ  отличался кровож адностью  и изобрѣтательностью . Т акъ , въ одном ъ  
м онасты рѣ онъ 17 послуш никъ повелѣлъ, при собр ан іи  всѣхъ остальны хъ  
м онахинь, наказать плетьми за  то , что онѣ б езъ  ук аза  вы брали себѣ  въ  
игуменьи изъ  бѣлицъ М осковскую  пом ѣщ ицу, и чтобы  впредъ безъ  ук аза  
не избирали, а  наипаче изъ  бѣлицъ, то  для т ого  наказан ія  опредѣлилъ іе р о 
м онаха Іоиля. Э тотъ  Іоиль вскорѣ и отрап ор товал ъ  К онсисторіи , что о зн а 
ченныя м онахини плетьми имъ наказаны . Н еи звѣ стн о, какихъ лѣтъ были 
іер ом он ахъ  и наказанны й имъ м онахини.

Н о преосвящ енны й Іо асаф ъ , по словамъ біограф а, бы лъ склоненъ и къ 
милосердію , лю билъ по ночам ъ творить милостыню *) и пом огать бѣднымъ, 
велъ аскетическую  жизнь и не скоплялъ. подобно своим ъ предш ественникам ъ, 
им ущ ества, к отораго  послѣ его  смерти осталось очень нем ного. О днако изъ  
прилож еннаго къ біограф іи  п ор тр ета  преосвящ енн аго черты  его  подвижни- 
ческаго лица мало говорятъ  въ  пользу лю бвеобильнаго сердца. А ск етъ  съ  
глазами Т орквемады , очевидно, бы лъ истинны мъ сы номъ первой половины  
X Y I I I  вѣка. Х о р о ш о  намъ теперь нревозносить милости и добродѣтели п р е 
освящ еннаго, а  каково бы ло тогда терпѣть м ученія и Поруганія и стя зуе-  
мымъ отъ  так ого  святителя'.'

Послѣ Іоасаф а  Горленко былъ епископом ъ Л ука (1 7 5 5 — 1 7 5 S ) и п о 
томъ Іоасаф ъ  М иткевичъ (1 7 5 8 — 1 7 6 3 ), которы й м ного боролся  съ  невѣж е
ствомъ иоповъ; ихъ  онъ часто даж е отрѣш алъ отъ  должности. И зъ  дѣла 

одного вдоваго свящ енника ок азал ось , что п оп ъ  „не только въ книжномъ  
чтеніи Неискусенъ, но и на вопросъ: колико есть хр ист іанск ихъ  богов ъ , от 
вѣтствовалъ нам ъ, что не знаетъ; також ъ, колико есть заповѣдей Б ож іи хъ  
и церковны хъ таинствъ, ничего не р азум ѣ етъ , и сам ъ невѣждъ будучи, дѣ
тей свои хъ , той же церкви Пономари С им еона, да Ѳ едота, до великаго воз
раста уже приш едш ихъ, книжному чтенію  и пѣнію церковному не научилъ, 
и ничего не зн а ю т ъ ц. Р ѣ ш ен о  „лишить его вовсе Священства и въ знакъ  
того остричь на головѣ и бородѣ волосы  и отослать его въ приписную  онаго  
монастыри А пиновскую  пусты нь въ р а б о т у , въ которой пусты ни и содер 
жать его Неисходно; дѣтей же его  для н ауч ен ія  книжнаго чтеніи и церков
наго пѣнія, по наказан іи , отослать; пономаря С им еона въ Судженскую П ред
течеву пусты нь, а Ѳ едота въ О боянскій Знам енскій  м онасты рь1* (стр. 1 2 7 ).  
Точно также лиш енъ бы лъ Священства, послѣ двадцатилѣтняго свящ енство-

*) О ночныхъ путеш ествіяхъ владыки есть ивтересное свѣдѣвіе въ одной изъ ва
шихъ рукописей А. Т.

ІІ, И  Русскій А рхивъ 1903.
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ванія, Обоянскаго уѣзда, села Суды, Сергіевское церкви священникъ Петръ,
которы й по свидѣтельствованія) п реосвящ енн аго. „не токмо въ знаніи до 
Священническое должности принадлеж ащ аго явился ничего неразум ѣю іцнм ъ, 
но и въ отправленіи З л а т о у ста го  Литургіи, соверш еніи  таинствъ и въ чтеніи. 
Е вангел ія  оказался крайне неумѣющимъ, и по старости лѣтъ научиться ч те
нію  и Священнослуженіи) впредъ крайне не можетъ

В ъ еп ар х іи  зач астую  были брани малолѣтнихъ ж ениховъ съ велико- 
возрастны м и невѣстами. Ж енили 8 и ІО лѣтнихъ мальчиковъ па 20-ти  лѣт
нихъ  Дѣвкахъ и даже старш е. П реслѣдуя строго копсисторское взяточниче
ство, Іоасаф ъ  не былъ чуждъ склонности къ прибы льны хъ денежны мъ о п е 
рац іям ъ. Деньги собираем ы я за  печать съ  архнмандритскихъ, нгуменскнхъ  
и съ  еіш трахплы іы хъ Священническихъ и п рочи хъ  грам отъ , онъ бралъ себѣ  
б езъ  остатка, бралъ монасты рскія, давалъ ихъ  отъ  себя  подъ зал огъ  и п роч . 
Іоасаф ъ  ум еръ  оО Іюня 17 0 3  г. отъ  ж естокаго паралича. Сѵнодъ приказалъ  
его тѣло погребсти  П реосвящ енному Т и хон у  Воронежскомъ', которому при 
атом ъ, но поводу принятаго имъ Вознагражденія за  соверш ен іе обряда п о 
гребенія , приш лось испы тать нѣкоторую  непріятность. И менно: консисторія  
выдала ему за  соверш ен іе этого  обряда изъ  оставш ихся послѣ преисн. 
Іоасаф а денегъ  сто рубл ей , а коллегія экономіи и эту  выдачу нашла п п ір а -  
Вильною и предложила преосв . Т и хон у  зги  деньги возвратить и отдать въ  
Бѣлгородской) духовную  консисторій) для немедленной, вмѣстѣ съ прочим ъ  
оставш имся имѣніемъ преосв . Іоасаф а, пересы лки въ коллегію экономіи, 
поучая  при этом ъ , что ,.за  п огр ебен іе  архнпасты ря и отдачи ему послѣдняго  

долга требовать  Вознагражденія было нимало Неприлично, ибо Воронежскій  
преосвящ енны й на опредѣленномъ жалованьи н содержаніи состонтъ , тѣмъ  
иаче, что такой въ христіанской жизни долгъ ^Заимственный^. Бѣдный свя
титель Т и хон ъ , очевидно, не пользовался располож еніем ъ начальства.

Слѣдующій епископъ Порфирій ( 1 7 0 3 — 1 7 6 S ). хотя и былъ за  двадцать  
лѣтъ до епископства членомъ слѣдственной комиссіи тайны хъ розы скны хъ  
дѣлъ при М осковской Синодальной конторѣ», но оказался человѣкомъ добры м ъ. 
Ц ѣией и плетей не употреблялъ, въ стулья и чепи духовн ы хъ не сажалъ. 
О чевидно, уж асы , творпмы е въ М осковской тайной канцеляріи, тяжелымъ  
гнетом ъ легли на душу преосвящ еннаго. п онъ даже въ тѣ хъ  случаяхъ, 
когда консисторія Приговаривала пол овъ  къ плетямъ и лиш енію  сана. о гр а 
ничивался зап р ещ ен іем ъ , да и то на короткое время.

П аст в а  Б ѣлогородской, не смотря на всѣ строгости и истязанія его  
предш ественника, по донесеніям ъ п осланны хъ преосв . ІІорФиріемъ Визита
т ор ов ъ , все-таки находилась въ очень незавидномъ состояніи . В изитаторъ! 
доносили, что „въ обозр ѣ н н ы хъ  ими п р отоп оп іяхъ  въ нѣкоторы хъ м ѣ стахъ  
церкви Б ож іи ветхи и въ нихъ на антим инсахъ нечистота и между тою  н е 
чистотою  Крупицы Б ож ественнаго тѣла оказались, а прочіе святы е дары  

заплѣснѣлы е и еогнплы е и содерж атся въ крайнемъ Небреженіи, иконостасъ! 
неискусно п исан ны е, иконы раскольничьяго письма, много Домовыхъ и остав-
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лоно иконъ (въ Богоявленской церкви оказалось 18 и между ними икона 
Ф рола и Л аира съ Коньми и коню хам и, а имена ихъ  написаны : Са«і*ъ. Ели- 
е а Ф Ъ ,  ОлисаФъ), пыли и Паутины много, дарон осн ы хъ  крестовъ! н книгъ б о 
г о с л у ж е б н ы й  пѣтъ; свящ енники оказались въ пьянствѣ и кощ унство, також ъ  

и съ приходскій!!! людьми въ драк ахъ  п р ебы в аю щ іе и о должности своей  
нерадящ іе, катихпзи совъ  не имѣютъ и не ум ѣю тъ". П о  и помѣщики при
тѣсняли Поповъ: наставляли вѣнчать дѣтей съ великовозрастны й!! Дѣвками, 
причинили немилосердны е п обои , били м ѣстны хъ свящ енниковъ, а к стати и 
попадей , плетьми, отнимали церковны е ключи и т. д. П реосв . Порфирій бы лъ  
очень богаты  il человѣкъ и больш ой турманъ, что доказы вается оставш имися  
послѣ его  смерти мѣшками съ ÎJ000 рублей  золотой и серебр я н ой  монетой, 
м ассою  зол оты хъ  и сер ебр я н ы хъ  вещ ей; лош адей, экипаж ей, а ш убъ , рясъ  
и другой одежды осталось  „великое множ ество". Н ем ало было заготовлено  
имъ въ п огр ебахъ  „питіи и идей р а зн ы х ъ 1'. Т акъ въ погребѣ , чти подъ  
церковію  Преподобныхъ, хранились вина бѣлыя, красны й, В олош скія. Ф ран
цузскія, А гл ец к ое пиво. добрая  Сивуха, наливки и проч. В ъ  кладовой ком
натѣ за  желѣзными дверьми было разн ы хъ  Водокъ пятьдесятъ три бутылки, 
„а какой водки, ко всякой буты лка привязаны  ярлыки", и въ остальны хъ  
п о гр еб а х ъ  все была заготовл ен а  водка и разная  снѣдь. Н уж но думать", 
говоритъ біографъ, „что гостепріимство въ домѣ его Преосвященства не За
бы в ал о с ь !u

Е го  преемникъ, епископъ Самуилъ ( 17 (jS— 1 7 7 1 ), былъ человѣкъ Е ка
терининскаго Времеии. В ъ  Харьковскомъ К оллегіум ѣ онъ  завелъ учителя  
Ф ран цуза, дабы  ученики, упраж няясь во Ф ранцузском ъ діалектѣ черезъ  всег
даш нее съ  учителем ъ о б р а щ ен іе , „могли затвердить сам ую  Парижской) п р о
винцію ", изучать литературу въ талантливы хъ представителяхъ (Р у с с о , В оль
т ер ъ ) съ тѣм ъ. „чтобы  изъ  сочиненій сихъ двухъ краснорѣчивы хъ и остро
ум ны хъ мужей вы бирать такія , которы я ничего не заклю чаю тъ въ Предо
суж деніе паш ей вѣрѣ и благочестіи)". Будучи образованны м ъ человѣкомъ, 
С амуилъ, очевидно, не позволялъ себѣ  дѣлать то, чѣмъ была богата  хроника  
его предш ественника. Н е говоря уж е о цѣпяхъ и плети хъ , пѣтъ въ архив
ны хъ докум ентахъ свѣдѣній о мздоимства и и о б о р а х ъ . Однако его паства, 
не смотря на расп р остр ан ен іе  обр азов ан ія , сущ ествов ан іе коллегіума и учи
лищ ъ, исе-таки не была на высотѣ своего призванія. П оп ы  по-п реж н ем у  
родивш имъ ж енам ъ не читали персонально молитвъ, па такой случай въ  
Требникъ полож енны хъ, а давали оныя приходящ имъ бабкам ъ безъ  Отрочати 
въ ш апку. Н едолго преосв . Самуилъ находился въ Бѣлгородѣ; онъ бы лъ  
сдѣланъ К р у т и ц а м ъ , затѣм ъ Р остовским ъ архіепископом ъ, а въ 1783  г. 
н азн аченъ  м итрополитомъ К іевскимъ. В ообщ е этотъ  архіерей  вездѣ оставилъ  
но себѣ  память, какъ образованны й и воспитанны й человѣкъ, чуждый-край
няго деспотизм а п связанн аго съ нимъ взяточничества*).

•) О немъ см. подробности въ Х-й книгѣ „Архива Князя Ѳ. А. Куракина".
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Преосвященный Аггей (1774—1786) беснорыстіемъ не отличался. Онъ 
любилъ „презентъ^, особенно отъ монастырей, которые ему приносились въ 
знакъ обязанности къ своему архипастырю, и архипастырь эти подарки Цри
ни адъ благосклонно, съ удовольствіемъ и благодарностію. Въ книгѣ А. С. 
Лебедева приложенъ и реестръ монастырскихъ приношеній въ даръ Прео
священному. Дарились и Замшеныя, шитыя золотомъ, перчатки, и Француз
ская водка, Рижскій бальзамъ, изюмъ, икра, рыба и пр. Не забывались при 
этомъ и трудящіеся консисторскіе присутствующіе и домовые его Преосвя
щенства; имъ тоже переаадало отъ усердствующихъ о. о. настоятелей. Иногда 
эти приношенія дѣлались и по случаю дракъ между архимандрита ми и Іеро
діаконамъ какъ это видно изъ другой статьи того же автора: „Въѣздъ Бѣло
городскихъ архіереевъ въ епархію и ѣзда ихъ по епархіи“ *). Лишенный, 
вслѣдствіе отмѣны тѣлесныхъ наказаній для духовенства, по высочайшему 
указу 1767 года, npàea возлагать на рамена половъ язвы велій и драть 
нещадно плетьми, по примѣру преосв. Іоасафа Горленки, преосв. Аггей до- 
нималъ свою паству другимъ способомъ: назначалъ земные поклоны въ 
церкви при собраніи народа, подъ наблюденіемъ особо назначавшихся лицъ, и 
щедрость назначенія Преосвященнымъ поклоновъ была, можно сказать, пне- 
стерпима“. Поклоны о. о. Протоіереямъ и Священникамъ для кладеніл въ 
церкви назначались отъ одной до трехъ тысячъ! (стр. 216).

Послѣдній Бѣлогородскій владыка Ѳеоктистъ Мочульскій (1787—1818), 
былъ человѣкъ образованный и много сдѣлалъ для духовной школы. Неда
ромъ благодарные ученики Бѣлогородской семинаріи приподнесли въ день его 
ангела (4 Января) оду:

Такъ въ день четвертый года нова 
И Ѳеоктиста Богъ нарекъ.
Да свѣтъ въ немъ церковь Зритъ Христова,
Такъ въ лѣпоту его облекъ.
Облекши въ санъ П реосвящ енства  
Для насъ, для нашего блаженства,
Для тѣхъ пріятнѣйшихъ утѣхъ,
Какія Фебъ, въ лучахъ багрѣп,
И въ саномъ знакѣ Водолея 
Ліетъ на земнородныхъ всѣхъ.
Бъ сей присворадостнѣйшій день,
Чтобъ Ангелъ церкви, Ангелъ мирный 
Послушалъ въ сладость гласъ нашъ лирный,
Какъ плодъ младенческихъ устенъ.

Въ книгѣ А. С. Лебедева для занимающихся Русской исторической на
укою, въ особенности же церковной прежнею жизнью, собрано много цѣн
наго. Такихъ книгъ и пишется, и издается мало. Увлекаясь сообщеніями, 
сдѣланными А. С. Лебедевымъ изъ жизни XYIII вѣка, невольно представ
ляеть себѣ, какой богатый историческій матеріалъ еще хранится въ коней-

*) Сборникъ Харьковскаго Историко-Филологическаго Общества, т. ХІ.
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■сторіяхъ и архіерейскихъ домахъ и св. обителяхъ, который, къ сожалѣнію, 
большинство нашихъ владыкъ ревниво Оберегаютъ подъ замками и печатями. 
Намъ извѣстно, что одному проФессору семинаріи не дали напечатать исторію 
этого храма духовной науки, не смотря на то, что приближался 150-лѣтній 
юбилей со дня открытія ея однимъ изъ самыхъ знаменитыхъ и историче
скихъ Іерарховъ Русской церкви Елисаветинскаго времени *).

Владыки сгараго добраго времени не любили особенно стѣсняться. 
Примѣчательную черту тогдашнихъ общественныхъ нравовъ (говоритъ біо
графъ Воронежскихъ архіереевъ), составляло легкое отношеніе къ государ
ственнымъ интересамъ 2). Это былъ грѣхъ, въ которомъ обвинялись даже 
знатнѣйшіе вельможи и архіерей. Послѣдніе, управляя епархіей, были въ 
полномъ смыслѣ Владыками: достояніемъ монастырскимъ и архіерейскаго дома 
распоряжались точно своимъ собственнымъ. Также поступали и настоятели 
монастырей. Дѣлà подобнаго рода Св. Сѵноду приходилось разбирать посто
янно. Случалось, что епископы, при переходѣ на другую епархіи), сводили 
едва ли не весь скотъ, вывозили погреба разныхъ напитковъ, забирали всю 
рухлядь архіерейскаго дома: серебряную посуду, подушки, одѣяла. Салфетки, 
простыни, словомъ все, что только можно было взять. Въ такомъ именно 
захватѣ былъ обвиненъ и Іоакимъ. Епископъ Варлаамъ, назначенный послѣ 
него въ Переяславль, подалъ Св. Сѵноду реестръ, присланный изъ Перея
славской духовной Консисторіи, въ которомъ подробно обозначалось имуще
ство, захваченное Іоакимомъ, прося все это возвратить по принадлежности. 
Тутъ были: и шесть гнѣдыхъ лошадей, проданныхъ князю Голицыну, и двад
цать шесть воловъ, купленныхъ тѣмъ же княземъ, и Сороковый бочки съ 
масломъ и сыромъ, подаренныя Іоакимомъ своему дядѣ Струкову, пшено, 
мука, Полти ветчины, омоФоры, овчины, дули и проч., и проч. Кромѣ упо
мянутаго Іоакимъ увезъ еще съ собою до девятисотъ рублей денегъ. Въ 
отвѣтѣ своемъ, который Іоакимъ долженъ былъ дать по требованію Сѵнода, 
онъ говорилъ, что „изъ указанныхъ вещей многое утрачено еще въ Пере
яславлѣ, многое роздано разнымъ лицамъ на поминовеніе души епископа 
Кирилла, а многое принадлежало ему“; что же касается денегъ, то Іоакимъ, 
исчисляя сколько и на что Издержано, могъ оправдаться только въ семи
стамъ рубляхъ, объ остальныхъ же замѣтилъ, что „его весьма обличали въ 
издержаніи денегъ Возможно, что это были не просто слова: казначеемъ 
былъ родной братъ его іеромонахъ Савватій; его племянникъ Иванъ Иль
инъ тоже имѣлъ какое-то касатезьство къ архіерейской казнѣ; возможно, что 
эти родственники и злоупотребляли довѣріемъ своего брата и дяди, святи
теля. Дѣло это велось цѣлыхъ четырнадцать лѣтъ и кончилось тѣмъ, что, 
по опредѣленію Св. Сѵнода. за смертію Іоакима и Варлаама, въ 1744 г. 
•было сдано въ архивъ.

*) Митрополитъ Ростовскій Арсеній Мацеевичъ. М. 1903 г. А. Титова, стр. 2. 
9) Ѳ. М. Ильинскій. Воронежскіе архіерей. Воронежъ. 1902 г.
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Да вообще многіе владыки и прошлаго ХІХ вѣка нравомъ и обыча
емъ походили на людей XVIII вѣка. Чѣмъ ихъ былъ лучше хоть бы Евге
ній Баженовъ *) который, пробывъ два года вмѣстѣ съ своимъ возлюблен
нымъ ученикомъ ПорФИріемъ, такъ Насолилъ всѣмъ, что когда былъ переведенъ 
въ Грузію, то вся епархія возликовала? „Отчего это*, спросилъ Евгеній у 
одного Минскаго священника при отправленіи своемъ въ Тифлисъ, „Здѣшнее 
духовенство не является проститься со мною?“—„Всѣ заняты, ваше высоко
преосвященство и.—„Чѣмъ?*—„Служатъ благодарственные молебны по случаю- 
вашего отбытія"2). Не лучше Евгеній себя велъ и въ Тифлисѣ. Ниоднаслуж- 
ба не проходила у него безъ брани и крика. Весь край проклиналъ въ ли
цѣ своего экзарха Русское правительство 3).

Въ заключеніе мы должны сказать, что книга А. С. Лебедева вѣроятно 
скоро потребуетъ втораго изданія; иначе она займетъ видное мѣсто въ Ката
логѣ Русскихъ книжныхъ рѣдкостей.

Это прекрасное изданіе, снабженное портретами во весь ростъ „Бѣ
логородскихъ владыкъ^, но справедливости, можетъ служить лучшимъ укра
шеніемъ каждой хорошей библіотеки.

Ростовъ-Великій, ІО Марта 1903 г.
А. Титовъ.

*) Въ 1832 году епископъ Минскій.
2) Сборникъ Имп. Истор. Общ. т. СXIII, стр. 144.
*) Тамъ ле.
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ИЗЪ ПИСЕМЪ КОНСТАНТИНА ЯКОВЛЕВИЧА БУЛГАКОВА КЪ БРАТУ 
ЕГО АЛЕКСАНДРУ ЯКОВЛЕВИЧУ *)•

1825-й годъ.
С.-Петербургъ, 1 Гепваря 1825.

Вотъ и Новый годъ явился. Милости просимъ! Только съ тѣмъ, 
чтобы вѣтру, водѣ и огню не давать бурлить. Хотѣлъ его пепремѣнно 
начать съ тобою, мой милый и любезнѣйшій другъ, прежде неже
ли пойду одѣваться, принимать чиновниковъ и ѣхать во дворецъ, гдѣ 
пройдетъ все утро; ибо сегодня и выходъ, и поздравленіе, и cercle2). Се- 
годіія Кутузовъ, Павелъ Васильевичъ, звалъ Лицейскихъ моихъ го
стей3) къ себѣ на балъ. Хлопочатъ о башмакахъ, чулкахъ и весьма ра
дуются и гордятся, что ѣдутъ къ начальнику. Третьяго дня послалъ 
я взять для нихъ ложу въ театръ. Надобно было видѣть радость Кости. 
Очень серьезно мнѣ говорилъ: не знаю какъ дожить до 6 часовъ. Только 
радость недолго продолжилась: ложи не нашли, и чуть было не дохо
дило до слезъ. Дабы утѣшить всѣхъ, послалъ къ Голицынымъ, гдѣ они 
рядились и горе забыли.

Ну, начались пилители! Исправнѣе всѣхъ съ поздравленіемъ курь
еры Иностранной Коллегіи и, какъ въ Москвѣ, архивскіе.

*
С.-Петербургъ, 2 Генваря 1825.

Я самъ считаю рожденіе свое съ ЗО на 31-е, но мои хотятъ празд
новать 25-го, другіе 29-го; такъ пусть и будетъ 25, хоть это дѣлаетъ 
меня пятью днями старѣе. Досадно только, что Ламздорфъ въ Среду, 
дождавшись полуночи, въ первомъ часу 25-го числа принесъ, по Кур-

*) См. выше, стр. 51.
5) Cercle—кругъ, собраніе. Такъ называются лица, собирающіяся вокругъ Госуда

ря въ показные дворцовые дни. Это идетъ отъ Французскихъ королей.
3) Т. е. племянника (впослѣдствіи знаменитаго своими проказами Константина 

Александровича) и воспитанника, Петра Булгакова, дальнѣйшая судьба котораго намъ по
камѣстъ неизвѣстна. Не Петръ-ли это Алексѣевичъ Булгаковъ, славный впослѣдствіи сво
имъ губернаторствомъ въ Тамбовѣ, позднѣе генералъ - провіантмейстеръ, тоже большой, 
шутникъ?
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ляндскому обычаю, пирогъ на подносѣ окруженномъ 42 свѣчами и 
тѣмъ всѣмъ провозгласилъ, что мнѣ 42 года стукнуло.

Тургеневъ меня и здѣсь бранилъ за Фонтона, котораго не знаетъ, 
а  только по словамъ брата, который по привычкѣ всѣхъ бывающихъ 
при Царьградской миссіи, безъ изъятія всѣхъ Фонтоновъ не любить. 
Но все-таки Александра Тургенева люблю и уважаю душевно, хотя 
иногда и бранится безъ причины и Набираетъ безъ умысла 4).

Говорятъ, министру Финансовъ дана аренда въ 8 т. серебромъ на 
50 лѣтъ, чему я бы очень былъ радъ: онъ человѣкъ бѣдный, а трудно 
заниматься столь важною должностью и еще помышлять о собствен
ныхъ дѣлахъ.

*
^-П етербургъ, 5 Генваря 1825.

Закревскому увольненія нѣтъ. Между нами сказать, его не только 
Государь не увольнилъ, но послалъ къ нему рескриптъ весьма мило
стивый и лестный. Мнѣ Шатиловъ давалъ читать копію. Я увѣренъ, 
что послѣ этого Арсеній останется и очень этому радуюсь. Онъ вѣрно 
самъ пришлетъ мнѣ копію съ рескрипта, а я тебѣ его Сообщу.

У насъ новаго только, что Паулуччи женится на дочери бывшаго 
Одесскаго коменданта Кобле; онъ дядя Геяріетѣ Нарышкиной *). Ужо 
маркизъ будетъ вѣрно ко мнѣ, ибо регулярно бываетъ по Понедѣль
никамъ и Четверымъ. Что-то, признается ли? Черезъ нѣсколько дней 
ѣдетъ въ Ригу, гдѣ будетъ свадьба, а тамъ въ отпускъ въ Италію.

*
С.-Петербургъ, 6 Генваря 1825.

Всѣ на Бенкендорфа мѣтили для Финляндіи, но я надѣюсь, Арсе
ній останется. Шатиловъ поручилъ мнѣ доставить къ тебѣ карманную 
книжку. Хотя я тебѣ уже послалъ прежде свою, но не хочу и этой 
зажилить. Ты вѣрно отдашь ее гр. Ѳедору Васильевичу3) или Корса
кову и этимъ сдѣлаешь имъ пріятное.

Воронцовъ все сюда ѣдетъ, да выѣхать не можетъ: все еще удер
живаютъ дѣла въ Одессѣ. Жена его уже въ Бѣлой Церкви. Онъ 
прислалъ намъ съ Несельроде рыбы; я послалъ свою къ Нарышкину 
для государева стола. Въ первый разъ еще здѣсь появилась рыба изъ

Мы видали рѣдкій гравированный портретъ А. И. Тургенева съ подписью словъ 
одного изъ его предковъ такъ называемому самозванцу Дмитрію: „безъ боязни обли- 
ч а х у \  Д. Н. Свербесвъ (тоже любившій Тургенева), увидавъ эту подпись, сказалъ: „■ 
Лезъ умолку в р ах у “.

=) Дочери контръ-адмирала Мет0ма и супруги Ивана Васильевича Нарышкина.
*) Растопчину.
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Чернаго моря, слѣдовательно ей честь эта слѣдуетъ по первенству и 
справедливости.

*

С.-Петербургъ, 12 Генвара 1825.

Съ Ромбергомъ васъ поздравляю. Я имъ всегда восхищался. Я 
чаю, онъ меня не забылъ. Въ Бухарестѣ Кутузовъ мнѣ поручалъ 
устроить его концерты, и я ему добылъ довольно денегъ, а онъ до нихъ 
«охотникъ. Скупепекъ!

*
С.-Петербургь, 15 Генваря 1825.

Рыба, присланная Воронцовымъ, называется turbot; но жаль, Го
сударь былъ въ Царскомъ Селѣ, Нарышкинъ не догадался туда по
слать, а она между тѣмъ испортилась.

*
С.-Петербургь, 22 Генваря 1825.

Вчера былъ въ Эрмитажѣ спектакль, чего уже лѣтъ восемь не 
было. Ж ена отъ него въ восхищеніи^ подлинно, и зала прекрасная, 
и все вмѣстѣ имѣетъ что-то царское. Государя не было, также и им
ператрицы Елисаветы Алексѣевны; давали Французскую Піесу и новый 
балетъ, родъ Калифа, съ декораціями Гонзати. Въ десять часовъ по
ѣхалъ я къ Ламздорфу, а въ половинѣ двѣнадцатаго былъ уже въ по
стели. Признаться, очень усталъ, утро цѣлое проработалъ да прямо 
за столъ, отъ стола да за туалетъ; хорошо еще, что я не пудрюсь. 
Хорошо также, что мы недолго дожидались кареты. На лѣстницѣ 
столкнулся я съ Карамзиной, которая о тебѣ спрашивала, о Турге- 
невѣ говорила, весьма сокрушается насчетъ бѣднаго Вяземскаго, зная, 
что и дочь его плоха. Мой Цареградскій пріятель СтратФордъ Канингъ, 
пріѣхавшій сюда на время Англійскій министръ, около недѣли уже 
здѣсь, и я никакъ къ нему не могу попасть. Досадно, что онъ меня не 
засталъ дома. Ужо непремѣнно съѣзжу. Онъ въ 1812-мъ году былъ по
вѣреннымъ въ дѣлахъ въ Царьградѣ, и я у него недѣли съ двѣ жилъ 
въ домѣ. Человѣкъ хорошій и любезный.

Говорятъ, что 4-го будущаго мѣсяца будетъ маскарадъ во дворцѣ 
такой, какъ бываетъ въ новый г о д ъ . Въ будущую Среду балъ въ бѣ
лой залѣ.

*
С.-Петербургъ, 26 Генваря 1825.

У васъ все исторіи, то Скарятина, то Папкова, а наконецъ Глу
пая, но Мерзкая бѣднаго Зосимы. Подлинно, попалъ въ Пошлые дурани. 
Отыщутъ ди его жемчужину и Доживетъ ли онъ до нея? Она была все-
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гда его Лѣкарствомъ и утѣшеніемъ*). Недаромъ у меня сердце не ле
жало къ этому Севинису. Я всегда его принималъ только у себя 
въ кабинетѣ, гдѣ такъ холодно, что онъ пересталъ ко мнѣ и ходить; на 
вечеръ же никогда его не звалъ. Онъ совсѣмъ не родня Каподистріи, 
но жаль, что онъ себя выдавалъ за его родню. Скверная исторія. Здѣсь 
также много о ней говорятъ. Вообрази, что этотъ Севинисъ на дняхъ 
женился, взялъ дѣвушку воспитанную въ Смольномъ монастырѣ и, го
ворятъ, тысячъ на 60 ей сдѣлалъ подарковъ. Теперь и она будетъ 
несчастлива. Я вчера слышалъ, что его взяли на другой или на тре
тій день послѣ свадьбы. Правда ли, не знаю. Ты мнѣ пишешь отъ 21, 
что Корсаковъ именинникъ 24-го и желаешь, чтобы я Поискалъ здѣсь 
для подарка ему что нибудь касающееся до Екатерины ІІ-й; да я 
въ тотъ день только получилъ твое письмо. Впрочемъ можно и послѣ 
подарить, да только не знаю что? Буду однакоже шарить по лавкамъ, 
какъ скоро найду свободную минуту. Мнѣ бы самому было очень 
пріятно сыскать что нибудь чтЬ могло бы быть пріятно человѣку, ко
торый насъ одолжилъ, а васъ любить.

Вчера была свадьба Самойлова съ графиней Паленъ. Богатая 
пара. Сегодня Бехтѣева. Онъ меня звалъ, но попаду ли, не знаю; къ 
тому же не хочется одѣваться въ башмаки, къ которымъ я не при
выкъ; еще простудишься! Какъ нибудь извинюсь.

*

С.-Петербургъ, 27 Генваря 1826.

Вчера былъ большой балъ у Лаваля. Нельзя было не ѣхать и не 
остаться до четвертаго часа à bailler aux corneilles. Хуже всего то, 
что я ужиналъ. Множество было народа, и балъ славный. Сегодня у 
Хитровыхъ, завтра во дворцѣ, изволька исправляться! За то все это 
скоро кончится, а съ великимъ постомъ отдохнемъ.

Много и здѣсь говорятъ о Зосимѣ и Чивиніи (не знаю почему 
онъ называется Севинисомъ, онъ просто сынъ Чивинія, что былъ кон
суломъ нашимъ въ Египтѣ). Я слышалъ, что Нѣмецъ, его товарищъ, 
былъ схваченъ; этотъ также взятъ здѣсь. Говорятъ, деньги не только

*) Увѣряли, будто эту жемчужину Зосима берегъ во рту за Щекою. Она называ
лась Pellegrina, потому что по чрезвычайной круглотѣ своей не могла держаться на од
номъ мѣстѣ, а каталась. Эта жемчужина описана въ особой книжкѣ: „Пеллегрина или 
опытъ о несравненной жемчужинѣ, принадлежащей братьямъ Зосимамъ. Сочиненіе Готт- 
гельФа Фишера изъ ёильдгейма. Перевелъ съ Французскаго магистръ Стефанъ Масловъ. 
Москва, 1818й. О похищеніи ея Чивинисомъ см. въ Запискахъ Н. И. П енига, въ „Русскомъ 
А рхивѣ“ 1881, I, 238.
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всѣ найдены, но еще болѣе чѣмъ пропало у Зосимы. Исторія стран- 
ная; любопытно бы знать вѣрно всѣ подробности и чѣмъ кончится.

*
С.-Петербургъ, 9 Марта 1825.

У меня былъ третьяго дня Карамзинъ. Много говорили о Вязем
скому Тебѣ всѣ благодарны за увѣдомленія о немъ, которыя я пере
давалъ Карамзинымъ черезъ Тургенева. Мое мнѣніе, что Вяземскому 
надобно служить; да гдѣ? Но дипломатической части; да гдѣ? Въ чу
жихъ краяхъ, напримѣръ совѣтникомъ посольства при Анстетѣ. Ка,- 
рамзинъ совершенно со мною согласенъ et il donnera suite à cette 
ide'e ').

*

С.-Петербургъ, 12 Марта 1825.

Подъ секретомъ тебѣ скажу, и единственно для тебя, что нашъ 
Северинъ женится на Графинѣ Мольтке, Фрейлинѣ Елены Павловны, 
дѣвицѣ премилой, въ которую онъ крѣпко влюбленъ. Мнѣ онъ ничего 
еще не говорилъ о своемъ намѣреніи, которое впрочемъ не мудрено 
было отгадать, а признался вчера Матушевичу. Пара очень хорошая, 
только какъ-то они Устроятся со стороны Финансовъ: у обоихъ очень 
мало. Надобно полагать, что для нея сдѣлаетъ что нибудь великая 
княгиня, которая ее очень жалуетъ, а ему выпроситъ также что ни
будь графъ Несельроде. Ужо вѣрно Северинъ будетъ ко мнѣ. Что-то. 
признается ли?

*
С.-Петербургъ, 1G Марта 1825.

Здѣсь объявлена новая еще свадьба: молодой гр. Ш уваловъ2), не
давно произведенный въ офицеры въ лейбъ-гусарскомъ полку, женится 
на княжнѣ Салтыковой, здѣшней красавицѣ, дочери к. Александра Ни
колаевича. Ему 19, а ей, я чаю, 18 лѣтъ. Поле передъ ними длинное; 
дай Богъ имъ перейти его рука въ руку и благополучно. Очень По
говариваютъ, что Апрѣлевъ3) будетъ министромъ внутреннихъ дѣлъ. 
Закревскій сегодня долженъ работать съ Государемъ, но всѣ праздни
ки останется съ нами.

О Московскомъ оберъ-полицмейстерѣ все еще ничего не слышно, 
п Брокеръ все еще на иголкахъ; но за то очень много говорятъ о

*) Предположеніе не исиолнившееся. Князь П. А. Вяземскій былъ въ это время 
трудно боленъ.

*) Григорій Петровичъ, кончившій переходомъ въ католичество и сдѣлавшійся мо- 
нахомъ-барнабитомъ. Его дочь, Елена Григорьевна Скарятина, читала намъ нѣкогда по
вѣствованіе о томъ, какъ его соблазнили измѣнить православію. 

х) Близкій къ Аракчееву Новгородскій помѣщикъ.
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высшихъ игрокахъ. Я слышалъ, что велѣно строжайше изслѣдовать. 
Тутъ, говорятъ, замѣшанъ славный музыкантъ Алябьевъ.

♦
С.-Петербургь, 17 Марта 1825.

Адамъ Бистромъ отпущенъ въ отпускъ до излѣченія, причисленъ 
къ свитѣ Государя съ сохраненіемъ жалованья и столовыхъ. Сверхъ 
того дано ему 50 т. на десять лѣтъ безъ процентовъ. Теперь онъ мо
жетъ безпрепятственно лѣчиться и, можетъ быть, вылѣчится; оставаясь 
же полковымъ командиромъ, мудрено ему было порядочно лѣчиться. 
Я его не видѣлъ, но Закревскій мнѣ сказывалъ, что ему отъ радости 
обморокъ сдѣлался; это доказываетъ, какъ онъ еще слабъ.

У Воронцова въ домѣ сдѣлалась на сихъ дняхъ покража, хоть 
не очень важная, но непріятная. Украли нѣсколько серебра, между 
прочимъ старинные кубки, я думаю Фамильные. Его ждутъ на буду
щей недѣлѣ. Можетъ быть, ты съ нимъ и столкнулся гдѣ нибудь на 
Бѣлорусскомъ трактѣ.

Возлѣ Новгорода чемоданъ съ серебромъ упалъ въ рѣку и н а 
дѣлалъ было намъ хлопотъ; только, будучи весьма тяжелъ, остался на 
двѣ, откуда (сейчасъ сказывалъ экзекуторъ) его вытащили. Хорошо, 
что тутъ не было писемъ и ассигнацій; иначе бы бѣда. Не знаю еще, 
ледъ ли провалился или попалъ въ прорубь.

*
С.-Петербургъ, 19 Марта 1825.

Государь на сихъ дняхъ встрѣтилъ Полетику и очень милостиво 
съ нимъ говорилъ, сожалѣлъ о его покойномъ братѣ и хвалилъ трудъ 
нашего Петра Ивановича при заключеніи послѣднихъ конвенцій съ 
Англичанами и Американцами, кои онъ подписалъ. Я этому душевно 
радъ, ибо что можетъ быть большею на свѣтѣ наградою, какъ такое 
привѣтствіе ангельскаго Государя? Aussi Polétika а grandi depuis и 
все дерется со мною. Вѣдь добрый малый и намъ истинный другъ.

*
С.-Петербургъ, 20 Марта 1826.

Здѣсь только и говорятъ о Московскихъ игрокахъ. Что же гово
рятъ? Что тутъ Алябьевъ, музыкантъ славный, Шатиловъ, камеръ-юн
керъ Грузинскій, даже Киселевъ*); что везутъ ихъ сюда, что двое до
рогой ушли и пр. пр. Исторія все скверная, и виновные заслуживаютъ 
строжайшее наказаніе, котораго вѣроятно и не избѣгнутъ.

*) Ѳедоръ Ивановичъ, холостякъ, дндя будущаго графа, имѣвшій свой домъ на 
Тверской, на углу Никологпѣздниіовскаго переудка.
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Северина свадьба будетъ по возвращеніи изъ Варшавы. Его те
перь только Урывками видѣть можно. Сестра его въ Одессѣ скоро вы
ходитъ замужъ за Леслія, сына того, чтб былъ въ Корфѣ, молодого че
ловѣка, котораго очень хвалятъ и который имѣетъ независимое состо
яніе. Онъ считается при миссіи въ Царьградѣ.

*

С.-Петербургь, 23 Марта 1825.

Матушевичу пожалованъ орденъ св. Владимира 2-й степени. Это 
за дѣла Польскія. Я очень радъ. Между нами сказать, нашъ Полети- 
ка къ празднику будетъ сенаторомъ, т. е. и тайнымъ совѣтникомъ съ 
оставленіемъ въ Коллегіи, гдѣ будетъ дожидаться ваканціи министра. 
Этимъ прибавится ему 4 т. оклада, и онъ получитъ достойную ему 
награду; но это еще секретъ.

Каподистріи, по просьбѣ его, велѣно производить вмѣсто аренды 
деньгами, кажется, по 8 т. р. серебромъ. Мои цензоры, служащіе въ 
Иностранной Коллегіи, будутъ произведены одни, а другіе получатъ 
денежныя награжденія.

Вчера были крестины *). При семъ случаѣ Графинѣ пожалованъ 
бантъ ордена св. Екатерины. Гр. Литта назначенъ въ должность оберъ- 
камергера. Говорятъ, двѣ Фрейлины: Давыдова, внучка графа Орлова, 
и кн. Прозоровская, Московская, которая выходитъ замужъ за кн. Тру
бецкого. Александръ Строгоновъ, что женатъ на Кочубеевой, Флигель- 
адъютантъ, пожалованъ въ полковники. Гр. Воронцовъ наконецъ пріѣ
халъ третьяго дня вечеромъ. Дорогой посѣтила его лихорадка, онъ 
ужасно худъ, посѣдѣлъ и слабъ. Долго ли пребудетъ, самъ еще не 
знаетъ.

*
С.-Петербургъ, 24 Марта 1825.

Г. Литтѣ поручено только исправленіе должности оберь-камерге- 
ра dans les grandes accasions. Директоръ канцеляріи министра Финан
совъ Дружининъ пожалованъ въ тайные совѣтники, Вронченкѣ пожало
ванъ орденъ св. Анны 1-го класса. Еще Флигель-адъютантъ к. Долгору
кій, что женатъ былъ на Салтыковой (дочери к. Дм. Ник.), пожалованъ 
въ полковники.

Вчера нашелъ я Воронцова гораздо лучше, по крайней мѣрѣ отдох
нулъ, но ужасно Худъ. Я у него не обѣдалъ, потому что говѣю и кро
мѣ этого еще не Гожусь на обѣды, гдѣ трудно плотно не покушать, 
но въ шесть часовъ къ нему поѣхалъ и нашелъ ихъ еще за столомъ,.

*) В. княжны Александры Николаевны.—Графиня—С. В. Строганова?
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его, Бенкендорфа, Толстого, Пушкина и Лонгинова; послѣ пріѣхалъ 
Несельроде, и тогда только отпустили меня домой, когда пришли мнѣ 
«казать, что иностранная почта (и его, и графа Несельроде пятере- 
сующая) пришла. Сегодня Воронцовъ будетъ ко мнѣ. Много у меня 
сь нимъ дѣлъ, коихъ Вчерась никакъ не удалось перетолковать.

Съ помощью Божіею мы начали всѣмъ домомъ говѣть; съ нами 
также Каменскій, Александровъ п Ломоносовъ. Утро, послѣ часовъ, 
ходилъ въ церковь, а  вечеромъ нашъ прекрасный почтовый священ
никъ бываетъ у насъ. Доселѣ постное кушанье мнѣ совсѣмъ не вре
дитъ. Костя говѣлъ уже въ Лицеѣ, однакоже на всѣхъ молитвахъ бы
ваетъ съ нами.

Сергѣй Тургеневъ все нездоровъ, а вчера и Александръ занемогъ, 
какъ пишетъ: видно, загавливавшпсь, Покушалъ неосторожно.

С.-Петербургъ. 120 Марта 1S25.

Ты помнишь нѣкогда славнаго танцора Козлова? Теперь онъ 
слѣпъ, безь ногъ и въ нищетѣ. Онъ сочинилъ поэму. Посылаю ири 
семъ листъ для подписокъ. Не найдутся ли у васъ охотники на истин- 
но-доброе дѣло? Здѣсь подписка идетъ хорошо. Лазаревъ каждый по
ІО экземпляровъ беретъ. Послѣ листъ возврати ко мнѣ съ деньгами, и 
я вышлю экземпляровъ.

*
С.-ІІетербургъ, ЗО Марта 1825.

Указъ о Политикѣ состоялся, прилагаю ири семъ съ него копію. 
Онъ очень доволенъ; да, признаться, и есть чѣмъ; я же радъ, что Се
натъ сдѣлалъ такое прекрасное пріобрѣтеніе. Вторую новость увидишь 
изъ записки графа Воронцова и изъ приказа; но чтобы не томить 
тебя, скажу, что онъ произведенъ въ генералы отъ инфантеріи, чѣмъ, 
кажется, тоже очень доволенъ. Вчерась я у него былъ и трунилъ надъ 
нимъ. Онъ увѣряетъ, что онъ полный генералъ, а я увѣряю, что онъ 
только генералъ отъ инфантеріи. Да это все равно.—Неправда, посмо- 
три-ка себя въ зеркало, какой ты полный генералъ? Подлинно, онъ 
бѣдный, послѣ своей лихорадки, очень сталъ Худъ. Этотъ споръ, какъ 
и всѣ у насъ, кончился баталіей *).

*
С.-ГІетербургъ, 3 Апрѣдя 1825.

Когда я въ двѣнадцатомъ году былъ въ Царьградѣ, то жилъ у 
Англійскаго повѣреннаго въ дѣлахъ СтратФорда Канинга и очень былъ

*) Т. е. па бпліардѣ.
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имъ обласканъ. Онъ теперь здѣсь; кончивъ порученіе своего двора, 
Ѣдетъ обозрѣть Москву, гдѣ никого не знаетъ. Графъ Несельроде ки
нулъ на тебя платокъ, чтобы быть, сколько можно, тебѣ его настав
никомъ и помощникомъ къ достиженію цѣли, и просилъ меня дать 
г. Канингу письмо къ тебѣ Рекомендательное, что симъ исполняю. Онъ 
человѣкъ умный и пріятный, Постарайся его немного ознакомить съ 
Московскими людьми и вещами п отблагодарп за меня.

С.-ІІетербургъ. 4 Апрѣля 1825.

Бѣдный Константинъ ІІмбергъ Кронштадтскій попалъ было въ 
бѣду, почти невинно. На одномъ изъ кораблей, которые онъ осматри
валъ, нашлась въ стѣнахъ задѣланная, въ тайномъ мѣстѣ, контра
банда. Опредѣленіе уже было написано, чтобы его отрѣшить, но за 
праздникъ еще не подписано. Братъ его вчера прибѣжалъ ко мнѣ въ 
отчаяніи. Да и есть отъ чего: все бы семейство лишилось хлѣба. Ну, 
что тутъ дѣлать, какъ помочь! По счастью жена въ Букарестъ очень 
знала Бибикова*), который всякій день у нихъ, какъ и большая часть 
Русскихъ, бывалъ. Его Старики очень любили, и онъ ихъ. ІІ и сочи
нилъ письмо, которое она подписала и даже переписка, и Глядь, че
резъ часъ отвѣтъ: <Yos ordres seront remplis, et Imberj; conservera
sa place, et j ’espère qu'il se rendra digne de votre protection?. Ну, ужъ 
подлинно всѣхъ насъ обрадовалъ, а братъ его какъ будто остолбе
нѣть. Ночью же послали благопріятное это извѣстіе по эстафетъ въ 
Кронштадтъ, гдѣ бѣдное семейство нѣсколько дней провело въ сокру
шеніи и горести. Теперь уже всѣ они успокоены. Пусть молятъ Бога 
за Марицу: ей точно они обязаны своимъ благополучіемъ; ибо я Би
бикова совсѣмъ не знаю и для меня бы онъ, конечно, ничего не сдѣ
лалъ, а общіе наши знакомые плохо бы интересовались: чужое горе 
тягчимъ. Слава Богу, что все кончилось.

Добрый Воронцовъ говорилъ съ Государемъ о моемъ тестѣ и про
силъ для него что нибудь сдѣлать, описавъ и положеніе его, и преж
нюю службу, Государь очень милостиво принялъ и велѣлъ прислать 
себѣ докладъ черезъ гр. Несельроде. Воронцовъ полагаетъ лучше 
всего назначить ему пенсію; по крайней мѣрѣ окружающимъ нельзя 
будетъ заблаговременно обирать его. Вотъ и это дѣло меня утѣшаетъ. 
Бѣдный старикъ въ весьма плохихъ обстоятельствахъ. Это его вос
кресить.

*

*) Дмитрія Гавриловичь, позднѣе достопамятнаго министра виутрениихъ дѣлъ.
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Ты спрашиваешь чтб Полетика сдѣлалъ послѣ возвращенія изъ 
Америки? Онъ здѣсь уже имѣлъ два важныя порученія и подписалъ 
двѣ конвенціи съ Американскимъ и Англійскимъ министрами и по 
всей справедливости заслужилъ награду. Фаста очень благодарю за 
зеленую крупу. Будемъ кушать и его вспоминать. Что въ ротъ, то спа
сибо.

*
С.-Петербургъ, 9 Апрѣля 1825.

Воронцову сообщилъ словесно все, что ты пишешь насчетъ его 
чина, но чтобы вѣрнѣе еще исполнить твое порученіе, ужо повезу и 
письмо. Я у него обѣдаю въ три часа tête-à-tête, на больномъ обѣдѣ; 
а  тамъ, въ пять часовъ другой обѣдъ для гостей, гдѣ угащивается 
Пушкинъ или Лонгиновъ. Всѣ представленія Воронцова о наградахъ 
вышли, и онъ получилъ уже указы; ихъ, т. е. наградъ, кажется 82. 
Ему и окружающимъ его это очень пріятно.

*
^-П етербургъ, ІО Апрѣля 1825.

Наши Нѣмцы вздумали было дать Otello. Манычаръ натурально 
тамъ былъ, но нашелъ, что слишкомъ уже дурно играли. Майковъ, 
говорятъ, серьезно оставляетъ театръ. Комитетъ, составленный изъ 
Столыпина и к. Долгорукова, будетъ управлять подъ предсѣдательствомъ 
гр. Милорадовича; репертуарная часть будетъ у кн. Ш аховского, а 
экономическая у какого-то выписываемаго изъ Московскаго театра, 
кажется, Загоскина. Директорства очень хотѣлось нашему кн. Сергію 
Ивановичу; вотъ уже не понимаю, что за охота; кажется, ни за что 
бы въ свѣтѣ не пошелъ.

Съ 1-го Мая и дилижансы, какъ теперь, почти будутъ всякій 
день, кромѣ Воскресенья, отправляться пзъ Петербурга къ вамъ и отъ 
васъ сюда. На этомъ настоялъ Воронцовъ, и всѣ согласились, хотя, 
можетъ быть, въ иное время случится и убытокъ. Воронцовъ, пробывъ 
здѣсь еще недѣли съ три, отправится въ Кіевъ черезъ Москву, слѣдо
вательно полагаетъ навѣрно съ тобою увидѣться. Хотя вы, можетъ 
быть въ деревнѣ уже будете, но вѣрно явишься обнять полнаго ге
нерала.

*
С.-Петербургъ, 13 Апрѣля 1825.

Ты все еще не забываешь о чинѣ, а я все таки правъ: не вижу 
за что? Хорошо служить это обязанность всѣхъ насъ, а отличнаго я 
ничего не сдѣлалъ послѣ послѣдней награды, такъ и не въ претензіи; 
а  что ІІолетика меня обошелъ, такъ какъ я его и многихъ въ свое

С.-Петербургъ, 7 Апрѣля 1825.
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время обходилъ, нахожу я весьма натурально. Въ нашемъ чинѣ стар
шинства нѣтъ. Это и хорошо: иначе бы попали въ тайные совѣтники 
люди, которымъ и чинъ ниже уже тяжелъ, но они до него дожили, не 
дѣлая, можетъ быть, ничего отличнаго, но служа честно и безпорочно. 
Нѣтъ, братъ, я не въ претензіи и производству Полетики душевно 
радуюсь, такъ какъ бы радовался еще нѣсколькимъ. Скажу тебѣ бо
лѣе, что я бы не досадовалъ, если бы и всѣ младшіе меня въ Коллегіи 
обошли меня, только бы мною были довольны и дѣло шло хорошо: не 
чинъ уважаютъ, а болѣе человѣка, который его носитъ. Ну, какой 
примѣръ Гедеоновѣ Юсупову точно грѣшно употреблять во зло до
вѣренность Государя. Всѣ удивляются чину Жихарева, а я радуюсь 
и прошу тебя его поздравить. Говорятъ, что примѣра не было, чтобы 
прокуроръ былъ д. ст. сов.; да что за бѣда, если онъ человѣкъ достой
ный? Стало, или надобно его не награждать, хотя заслуживаетъ, чтобъ 
не Вывесть изъ чина ст. совѣтника, или взять изъ мѣста, въ кото
ромъ онъ хорошъ? Если всѣ награды выпрошенныя княземъ *) такъ 
справедливы, то никто не сдѣлаетъ ему упрека подобнаго Юсупову.

*
С.-Петербургь, 14 Апрѣля 1825.

Нашего князя Александра Николаевича сегодня ночью было Обо
крали. Воръ Влѣзъ на балконъ, да черезъ Форточку въ комнату, снялъ 
съ камина бронзовые часы, сталъ было снимать картины, зашумѣлъ, 
люди встали; онъ ушелъ, оставя всю добычу на полу. Видѣли, какъ 
онь съ балкона спустился босой и побѣжалъ; но поймать не могли. 
Много у насъ слышно Шалостей.

*

С-Петербургъ, ІО Апрѣля 1825.

Яновской мнѣ пишетъ, что гр. Ивеличъ, племянникъ сенатора, 
третьяго дня застрѣлился за городомъ. У него, кажется, только и былъ 
одинъ племянникъ, отставной генералъ-маіоръ, человѣкъ богатый и 
весьма порядочный. Странное происшествіе!

Воронцова здоровье совершенно возстанавливается, только еще 
не Толстѣетъ. Сегодня мы опять съ нимъ Гуляемъ и обѣдаемъ tête-à- 
têle, что весьма для меня пріятно. Онъ теперь въ большой ажитаціи: 
у него жена должна быть въ родахъ, съ послѣднею почтою писемъ 
не было; и боится, и радуется.

*

*) Т. е Московскимъ ген.-губернаторомъ, кн. Д. В. Голицынымъ.

ІІ, 12 Русскій А рхивъ 1903.
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С.-Петербургъ, 17 Апрѣля 1825.

Графъ ІІвеличъ, который застрѣлился, точно племянникъ сена
тора, отставной генералъ-маіоръ съ Георгіевскимъ крестомъ и Св. Ан
ны 1-го класса кавалеръ, былъ женатъ на богатой, имѣетъ взрослыхъ 
дѣтей. Причина не извѣстна; полагаютъ, что дѣла его были весьма 
запутаны (хорошее средство ихъ распутать!) Другіе говорятъ, что 
проигралъ 100 т. въ карты. Но его состоянію не стоило стрѣляться; 
а я просто думаю, что онъ съ ума сошелъ. Вотъ подробности. Съ 
нѣкотораго времени друзья его и знакомые замѣтили, что онъ задум- 
чивъ былъ. Въ тотъ день онъ поутру позавтракалъ, не одѣвался до 
обѣда, а  послѣ обѣда одѣвшись велѣлъ запрячь дрожки, зашелъ на 
минуту въ свой кабинетъ, а тамъ поѣхалъ по Невскому проспекту. 
Доѣхавъ до монастыря, велѣлъ повернуть пъ заставѣ и, выѣхавъ изъ 
оной, ѣхалъ до кладбища; тамъ слѣзъ, велѣлъ Кучеру дождаться. Не 
прошло нѣсколько минуть, какъ слышенъ былъ выстрѣлъ въ томъ мѣ
стѣ, куда онъ пошелъ; побѣжали и нашли его безъ дыханія. Il s’est 
tiré un coup de pistolet dans le creux de l’estomac par en bas, de m a
nière que la balle est sortie par l ’épaule. На немъ нашли только мѣ
шочекъ съ порохомъ. Говорять, тамъ же его и предали землѣ безъ 
отпѣванія и гроба, какъ самоубійцу. Большое остается семейство. Я 
его видѣлъ у кн. Салтыкова, хотя не былъ съ нимъ знакомъ. Онъ ка
зался кротокъ; всѣ его хвалили какъ человѣка весьма порядочнаго, 
а конецъ сего не доказываетъ.

Зинаида Волконская велѣла у меня просить плана и всѣхъ по
дробностей, относящихся до Головинской лотереи. Увѣряютъ, что сестрѣ 
ея позволено устроить такую же только изъ вещей, а не деревень. Го
ворятъ, что всякій билетъ что-нибудь да выиграетъ и что розыгрышъ 
Судетъ зимою. Почемъ билеты, не слышно; если будутъ дороги, то 
расчетъ дурной: чѣмъ дешевле, тѣмъ болѣе Возмутъ.

*
С.-Петербургъ, 20 Апрѣля 1825.

Каковъ же Канингъ! Телескопъ тебѣ пригодится въ деревнѣ, гдѣ 
можешь построить родъ обсерваторіи и издали видѣть, кто къ вамъ 
ѣдетъ. Хорошо, что онъ и денегъ оставилъ на раздачу бѣднымъ. Что- 
то Ярмутъ сдѣлаетъ, у котораго нѣсколько миліоновъ дохода?

*
С.-Петербургъ, 21 Апрѣля 1825.

Воронцовъ въ восхищеніи. Надобно видѣть, какъ всѣ его окру
жающіе рады. Ну, любятъ его! Дай Богъ, чтобъ новорожденная Софья*)

*) Изъ дѣтей М. С. Воронцова достигли зрѣлаго возраста: сынъ его, бездѣтно окон
чившійся князь Семенъ и дочь Софья, вышедшая за  графа Андреа Павловича Ш увалова.
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утѣш ала его и мать и походила на обоихъ; но что же она тогда бу
детъ? Нѣчто чрезвычайное! Вчера я у него обѣдалъ, и пили Шампан
ское отъ добраго сердца. Онъ просилъ е ъ  тебѣ написать.

Лихачевъ поѣхалъ вчера заготовлять лошадей для Оранскаго 
принца, коего сопровождаетъ Чернышовъ.

Канингову записку возвращаю. Стало, ты его обласкалъ, что 
такую пишетъ благодарность. Изъ письма видны его чувства, и видно, 
что человѣкъ добрый.

*
С.-Петербургъ, 24 Апрѣля 1825.

Чтобы дать тебѣ тотчасъ отвѣтъ объ Ухтомскомъ, ходилъ я къ 
Воронцову; онъ мнѣ сказалъ, что, получивъ твое письмо, тотчасъ со
гласенъ былъ на опредѣленіе его при первой возможности; послѣ 
также получилъ письмо и отъ самаго Ухтомскаго, на которое ему 
отвѣчалъ. Его немного остановила (mais ceci bien entre nous) реко
мендація о немъ Вяземской *). Онъ опасается, не въ связи ли онъ съ 
Пушкинымъ, который у него служилъ. Обо всемъ этомъ онъ съ тобою 
объяснится въ Москвѣ, между тѣмъ проситъ тебя ничего не говорить 
Ухтомскому. Онъ готовъ очень его взять, если нѣтъ подобныхъ пре
пятствій. Оставь все это дѣло до его пріѣзда и между тѣмъ пребудь 
въ совершенномъ молчаніи.

Все не успѣваю заняться дѣломъ Шрёдера, да что о Шрёдерѣ 
говорить, вотъ недѣля какъ не могу прочитать довѣренность собствен
ную свою чиновнику гр. Воронцова на управленіе Бессарабскимъ 
моимъ княжествомъ. Онъ берется мнѣ устроить это дѣло. При всей 
доброй волѣ, немного сдѣлать можетъ, имѣя собственныя свои занятія 
и будучи отдаленъ отъ моей земли. Лексъ, чиновникъ, обѣщаетъ мнѣ 
много добраго. Дай-то Богъ!

*
С.-Петербургъ, 8 Мая 1825.

Отъ Воронцова записка: <les yeux vont comme hier, comme hier 
il faut qu 'A li-Pacha dîne chez moi>. Отвѣтъ: comme hier il dînera. Я 
такъ опять къ нему привыкъ, что, право, больно будетъ разлучиться 
съ нимъ. Ну что это за ангельская душа!—Я тебѣ, кажется, сказывалъ, 
что нашъ школьный товарищъ Jungling здѣсь, искалъ мѣста, я за

Ихъ сынъ графъ Михаилъ Андреевичъ получилъ титулъ свѣтлѣйшаго князя Воронцова. 
О въ нынѣ послѣдній представитель рода Воронцовыхъ, стяжавшихъ себѣ столь почетное 
имя въ Русской исторіи ХѴІІІ и ХІХ столѣтій.

") Княгини Вѣры Ѳедоровны} свидѣтельницы высылки А. С. Пушкина изъ Одессы 
{гдѣ тогда не было М. С. Воронцова: онъ уѣзжалъ съ А. И. Левшинымъ въ Крымъ).

12*
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него хлопоталъ, всѣ обѣщали, но никто ничего не дѣлалъ. Воронцовъ 
его тотчасъ взялъ, сдѣлалъ его исправникомъ въ Измаилѣ. Это не то 
что наши исправники: они настоящіе губернаторы въ своихъ цыпу
тяхъ, люди все заслуженные и почти всѣ полковники, довѣренные 
чиновники графа. Жалованье рублей 800 серебромъ. Мой Юнглингъ 
въ восхищеніи тѣмъ болѣе, что онъ служилъ въ корпусв граФаг 
остававшагося во Франціи и очень ему преданъ. PS. Сенаторъ Арка
дій Алексѣевичъ Столыпинъ въ Четвергъ на прошлой недѣлѣ былъ у 
меня прощаться, отъѣзжая въ Козловъ, Херсонской губерніи, гдѣ 
предполагалъ садиться въ Грязныя ванны. Въ Пятницу былъ онъ въ 
общемъ собраніи Сената, пріѣхавъ домой занемогъ. На другой день,, 
вмѣсто того, чтобы пуститься въ путь, посѣтила его подагра, а вчера 
въ 7 часовъ вечера этотъ добрый, честный, во всѣхъ отношеніяхъ 
прекрасный человѣкъ скончался, къ общему сожалѣнію. Бывъ долго 
съ нимъ товарищемъ въ Головинской комиссіи, я могъ узнать его 
коротко и умѣлъ его цѣнить. Истинно сожалѣю объ немъ и о много
численномъ его семействѣ *). Вотъ наши человѣческіе проекты!

*
С.-Петербургъ, 12 Мая 1825.

Вчера былъ комитетъ транспортовъ и дилижансовъ. Обѣ статьи 
весьма Удовлетворительны. О дилижансахъ и говорить нечего; но и 
транспорты, кои первые два года колебались, теперь взяли твердое 
основаніе и пользуются полною довѣренностію публики. На капиталъ, 
составленный изъ 50 т., общество имѣло въ первую треть сего года
І І  т. чистаго барыша. Если такъ пойдетъ до конца года, то почти 
сто на сто будутъ имѣть прибыли, а это не бездѣлица. Чудесно какъ 
у насъ прибыльно всякое заведеніе полезное! Мнѣ часто на мысль 
приходитъ, ѣздя по скверной мостовой, что общество, которое бы 
взяло на себя Мощеніе всего города, большую бы и публикѣ, и себѣ 
пользу принесло. Всякій хозяинъ охотно бы далъ 25 р. въ годъ лиш
нихъ, чтобы не имѣть никакихъ болѣе хлопотъ съ подрядчиками, поли
ціею и пр. 10 т. домовъ составили бы уже 250 т., а конечно общество, 
дѣлая на все подряды гуртомъ, дешевле бы еще хозяевъ перемостило 
мостовую и содержало оную. Тутъ бы новый барышъ, а между тѣмъ 
было бы во всемъ единообразіе. Да мало ли такихъ статей! Напри
мѣръ, переправы на рѣкахъ. Вездѣ онѣ казенныя и должны перево
зить даромъ; но гдѣ перевозятъ даромъ? Не лучше ли установить

*) А. А. Столыпинъ оставилъ по себѣ вдову, Вѣру Николаевну (ур. Мордвинову)) 
трехъ сыновей (Алексѣя, Дмитрія и Николая) и трехъ дочерей: Марью (въ І-мъ бракѣ 
за И. И. Бекомъ, во 2-мъ за кн. П. П. Вяземскимъ), Екатерину sa Кочубеемъ и Вѣру за 
княземъ Давыдомъ Ѳедоровичемъ Голицынымъ. О седьмомъ ребенкѣ не знаемъ. См. ни
же, стр. 182.
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плату, которая бы могла быть менѣе той, которую теперь произвольно 
берутъ, и имѣть паромы хорошіе, не такіе какъ во многихъ мѣстахъ 
бываютъ. Я Помню, что 1812 году, Ѣхавъ въ Москву, два раза было 
утонулъ на Окѣ, и на другой рѣкѣ еще хуже было Оки. Охотни
ковъ бы нашлось довольно на подряды такого рода. Таксы бы были 
напечатаны, лишняго бы они требовать не могли, и дѣло бы пошло 
хорошо, и двѣ бочки сахару не утонули бы въ Твери, о коихъ вчера 
разговоръ былъ въ комитетѣ о транспортахъ, и рѣшено заплатить.

Скажи Фасту, чтобъ онъ не слишкомъ со мною чванился. Его 
министръ былъ у меня вчера съ визитомъ утромъ, а вечеромъ дирек
торъ съ вистомъ. Егоръ Васильевичъ *) получилъ собственноручное 
(цѣлое) письмо великой княгини Анны Павловны, прекрасно по-русски 
писанное, въ которомъ она благодарила его за сдѣланное для нея и 
ей поднесенное собраніе нашихъ минераловъ и камней.

*
С.-Петербургъ, 14 Мая 1826.

Третьяго дня, въ первомъ часу, поѣхалъ я во дворецъ. Генералъ 
Алединскій доложилъ обо мнѣ великой Княгинѣ Еленѣ Павловнѣ, и я 
тотчасъ былъ призванъ къ ней въ кабинетъ, изъ котораго черезъ 
полъ-часа вышелъ преисполненный ея высочества милостями. Изволила 
говорить о моей службѣ съ особенною похвалою, о всемъ что я будто 
сдѣлалъ полезнаго для всѣхъ и пріятнаго для всякаго, объ одолженіяхъ, 
которыя я лично ей дѣлаю, о моей прежней службѣ, о глазной боли, 
входя въ подробности, кто меня Лѣчитъ и пр.; о Полетикѣ, къ коему, 
какъ видно, весьма благосклонно расположена, о моихъ путешествіяхъ, 
о послѣдней войнѣ Французской, о Парижѣ, Лондонѣ и прочее. Не 
возможно быть пріятнѣе, любезнѣе, снисходительнѣе, смѣло сказать, 
милѣе; невозможно лучше обо всемъ разсуждать (не думай однакоже, 
чтобъ я тутъ разумѣлъ разсужденія на счетъ моихъ дѣяній или одол- 
женій, коими угодно было назвать исполненіе моихъ обязанностей и 
приказаній ея высочества) и умнѣе. По себѣ могу судить, что все 
сказанное объ ней, когда къ намъ появилась, истинно не лесть, а 
справедливо. Какъ всѣхъ тогда, такъ и меня теперь, она восхитила и 
обворожила. Никогда я не забуду милостивый ея пріемъ.

Благодарю Яковлева за хорошее его обо мнѣ мнѣніе. Хоть я не 
meilleur des hommes, но радъ ему дѣлать угожденія, признавая его че
ловѣкомъ хорошимъ. И для Гагарина готовъ тоже сдѣлать, но ты мнѣ 
его пачпорта не прислалъ; въ Воскресенье бы я могъ сказать о семъ

*) Карвеевъ.
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Французскому послу, у коего балъ, вѣроятно по случаю коронаціи, 
которая въ тотъ день въ Реймсѣ должна исполниться. Не знаю еще, 
ѣхать ли; впрочемъ, вѣроятно, надобно будетъ надѣть мундиръ.

*
С.-Петербургь, 15 Мая 1825.

Я полагалъ Каменскаго давно уже выѣхавшимъ, а онъ все еще 
у васъ. Видно, Дожидается совершеннаго выздоровленія сына, котораго, 
кажется, нѣжно любитъ. Жаль, если у него въ деревнѣ будутъ безпо
рядки. Изъ Тобольска онъ съ мужиками не управится, а какъ къ нему 
ихъ туда пришлютъ, то будетъ убыточно. О какой обѣтованной землѣ 
говорятъ Пензенскіе Мужики, не о нашей ли Бессарабіи? И безъ нихъ 
можемъ населить Булгарами и Трансильванцами.

Въ Сѣверной Пчелѣ, ты видѣлъ, напечатали Козлова. Это тотъ, 
чтб всѣмъ кланяется; ты, я чаю, его замѣтилъ на Здѣшнихъ улицахъ..
ІІ frappait par sa politesse.

Дворъ переѣзжаетъ на сей еще недѣлѣ въ Павловское и Ц. Село. 
Пароходъ будетъ ходить ежедневно въ Шлисельбургъ. Вчера ѣздилъ 
я въ КатерингоФъ смотрѣть домъ на лѣто. Придется, я думаю, нанять, 
какъ ни кряхти! Домъ этотъ четверть часа ѣзды отъ меня, пять боль
шихъ комнатъ, но тутъ и все, а просятъ 1500 р. Ежели отдастъ за 
1000 p., то возьму.

*

С.-Петербургъ, 18 Мая 1825.

Да, братъ, Столыпина очень жаль: человѣкъ былъ истинно доб
рый и честный. Хуже то всего, что послѣ него осталось семеро дѣ
тей малъ мала меньше, а скарба немного. Богъ не оставитъ сирогьі 
Жаль и Потемкиной: молода была, могла бы еще пожить. Баба съ воза, 
возу легче!

Какъ Ухтомскій ни хорошъ, но и за хорошими людьми у Ворон
цова дѣло не станетъ. Пропасть къ нему просятся; вотъ теперь также 
и Норовъ, родня Пушкиныхъ, безногій, малый очень хорошій *). Такъ 
Ухтомскій будетъ полицмейстеромъ? Куда же Обрѣзковъ? Не будетъ 
ли и онъ проситься въ теплый климатъ? Не скажу, чтобы Кикинъ 
былъ отлично умный человѣкъ, но уменъ, Разсудителенъ и честенъ. 
Такимъ я его знаю и такимъ, кажется, онъ есть. Нашему же обществу 
онъ много пользы сдѣлалъ; да попросту сказать, безъ него бы оно 
не пошло.

") Авраамъ Сергѣевичъ, будущій министръ народнаго просвѣщенія.
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Не знаю, Воронцовъ пріѣхалъ ди въ Москву въ день назначенный 
ему Бартеневымъ, но знаю, что онъ еще здѣсь и въ доказательство 
посылаю тебѣ его записку. Сегодня у него консультація. Императрица 
Р^лисавета Алексѣевна требовала непремѣнно, чтобы онъ призвалъ 
Лерха, за которымъ сейчасъ посылаю и хоть часть обѣда прогуляю, 
а пойду на консультацію. Третьяго дня опять ему приставляли пьявки, 
а толку все мало. Заклеили его пластырями, визикаторами и на шеѣ, 
такъ что онъ, какъ волкъ, повернуть шею не можетъ, и за ушами, и на 
спинѣ, а глазъ все Красенъ и Побаливаетъ. Ужъ мы бы и сами его 
не держали, Богъ съ нимъ, пусть ѣдетъ; да невозможно съ больнымъ 
глазомъ пускаться въ путь. Рискуетъ остановиться въ Чудовѣ или 
Волочкѣ на нѣсколько дней, такъ лучше пусть съ нами пробудетъ. 
Ну, что это за человѣкъ! Чѣмъ болѣе его узнаешь, тѣмъ болѣе, ка- 
ѵкется, любишь.

★
С.-Петербургъ, 28 Мая 1825.

Сегодня у меня (не надо мною однакоже, слава Богу) дѣлается 
операція двумъ слѣпымъ, Мальчику девяти лѣтъ и старику 60-ти. Я 
ихъ нашелъ на улицѣ. Они пришли изъ за 150 верстъ, мальчикъ съ 
матерью, а старикъ съ ними соединился, искать себѣ помощи. Бѣдные 
не знали ни куда идти и что имъ дѣлать, между тѣмъ, пройдя въ этотъ 
день болѣе ЗО верстъ, едва идти могли. Давая имъ милостыню, сталъ 
я ихъ разспрашивать. Они стали мнѣ жалки, нанялъ Извощика и ве
лѣлъ Привезть къ себѣ, гдѣ ихъ накормили, дали имъ уголъ и съ 
тѣхъ поръ содержатъ. Мой докторъ ихъ смотрѣлъ. Глаза въ столь 
дурномъ положеніи, что почти надежды нѣтъ, но лишь малая только 
искра, и мы рѣшились за нее ухватиться. Несчастные совершенно ни
чего не видятъ, слѣдовательно ничего и не рискуютъ. Если же Богь 
сдѣлаетъ чудо, какое для насъ будетъ блаженство! Сегодня будетъ дѣ
латься операція. Молю Бога, чтобъ Онъ благословилъ ее. Ежели и 
немного будутъ видѣть, то уже и это для нихъ величайшее благопо
лучіе. Бѣдная мать мальчика все плачетъ, а я ей велю Богу молить
ся. Внизу комната приготовлена, гдѣ они въ темнотѣ будутъ ожидать 
рѣшенія своей судьбы. Ежели же Богу угодно оставить ихъ слѣпыми, 
то по крайней мѣрѣ отправлю ихъ отсюда домой на Подводѣ, въ по
рядочной одеждѣ вмѣсто Лоскутьевъ и съ деньгами. У меня уже 200 р. 
для нихъ собрано. Мальчикъ, сынъ Ямщика бѣднаго близъ Спасской 
Полѣсти, пяти лѣтъ лишился зрѣнія, выросли ужасныя бѣльма; мать 
сама не знаетъ, отъ чего. Старикъ, отставной матросъ; также отъ про
студы сдѣлались бѣльма, одинъ глазъ совсѣмъ Вытекъ, а другой чрез
вычайно плохъ. Вообрази, что онъ былъ въ одно время со мною на

Библиотека "Руниверс"



Флотѣ у Сенявина. Онъ на кораблѣ Еленѣ, а я на Твердомъ. Эхъ мы 
съ нимъ какъ сошлись!

*
С.-Петербургъ, 29 Мая 1825.

Видѣніе княгини Хованской имѣетъ свою хорошую сторону: до
ставить всякій годъ ея Московскимъ пріятелямъ и знакомымъ хорошій 
ужинъ. По ея сложенію, кажется, могутъ они еще лѣтъ тридцать про
должаться. Je conçois que le champ e'tait vaste pour les plaisanteries 
du c-te Rostoptschine. Охъ, очень жаль будетъ Воронцову, ежели онъ 
его не дождется; онъ считаетъ за удовольствіе видѣть графа, коему 
сердечно преданъ. Теперь, чтб день выѣзда назначенъ, уговори графа 
Ѳ. В. подождать его немного; иначе очень его это огорчить.

*
С.-Петербургъ, 1 Іюня 1825.

Графъ Воронцовъ отправился вчера въ девять часовъ вечера въ 
Ц. Село. Тамъ ночуетъ, сегодня ночевать будетъ въ Марьинѣ, гдѣ его 
кн. Василій ожидаетъ, а завтра пустится.

*
С.-Петербургъ, 1 Іюня 1825.

Графъ Воронцовъ отправился вчера въ Царское Село. Тамъ но
чуетъ, сегодня ночевать будетъ въ Марьинѣ, гдѣ, слѣдовательно, ты 
скоро его ожидать можешь. Передаю его тебѣ и увѣренъ, что ты у него 
такъ же часто будешь, какъ я здѣсь былъ, покрайней мѣрѣ два раза 
въ день. Пушкинъ а cessé de blasphémer, ни себѣ, ни другимъ болѣе 
вредить не будетъ. Надѣюсь, что онъ внутренно по крайней мѣрѣ по- 
каялся въ своихъ грѣхахъ. Бруни ни отца, ни сына не зналъ лично, 
а знаю только, что сынъ въ Римѣ на Коштѣ нашего общества и 
имѣетъ много таланта и Прилежанія.

*
С.-Петсрбургъ, 4 Іюня 1825.

Здѣсь много на сихъ дняхъ было самоубійствъ. Аптекарь Англи
чанинъ, жившій на Невскомъ проспектѣ противъ Калерджія, зарѣ- 
зался. Кудрявцова, коей мужъ служилъ въ Адмиралтействѣ, родня Т ра
версе, бросилась изъ окошка и убилась до смерти. Несчастный мой 
живописецъ Дубровинъ, точно, повѣсился. Три дня послѣ вошли въ его 
комнату и нашли его висячаго и совсѣмъ уже Гнилого. Экія бѣды! 
Полетика получидъ табатерку съ портретомъ отъ Англійскаго короля, 
тысячъ въ ІО, за конвенцію, которую съ гр. Несельроде подписалъ. 
Тотчасъ отдалъ ее продавать. Насилу добился я, чтобъ показалъ.

Операція надъ слѣпымъ мальчикомъ осталась совершенно безъ 
успѣха; старику немного помогло. И за то благодареніе Богу! На бу
дущей недѣлѣ отправлю ихъ домой, одѣвъ и снабдивъ ихъ деньгами.

184 ПИСЬМА К. Я. ВУЛГАЕОВА
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С.-Петербургь, 8 Іюня 1825.

На сихъ дняхъ былъ я обрадованъ пріѣздомъ сюда Яковенни, 
Букарестскаго Почтмейстера, жившаго все это время въ Трансильва
ніи, Ты вѣрно объ немъ извѣстенъ. Онъ служилъ со мною во все 
время въ Молдавіи; при отъѣздѣ я же его опредѣлилъ почтмейстеромъ 
въ Букарестъ, гдѣ онъ женился и до несчастныхъ обстоятельствъ жилъ 
весьма спокойно. Онъ человѣкъ прекрасный, мнѣ очень преданъ. Я его 
тринадцать лѣтъ не видѣлъ, оставилъ молодымъ человѣкомъ, а теперь 
нашелъ въ немъ совершеннаго Лонгинова и говоритъ, какъ онъ, какъ 
настоящій Малороссіянинъ. Его скоро отправятъ къ своей должности. 
Жена его такая миленькая, 20-ти лѣтняя бабенка, дочь тамошняго док
тора Каракаша. Все съ Яковенкою болтаемъ о нашемъ житьѣ въ Мол
давіи, о походахъ, сраженіяхъ, знакомыхъ, изъ коихъ однакоже много 
очень померло: кто самъ взялъ да умеръ, а у кого Турки взяли да 
отрубили голову.

*
С.-Петербургъ, 14 Іюня 1825.

<Дѣйств. ст. совѣтнику Варламу, повелѣно производить ежегодно 
въ пенсію, по жизнь его, двѣ тысячи пятьсотъ рублей серебромъ изъ 
Бессарабскихъ областныхъ доходовъ». Ну, слава Богу! Благодареніе 
милосердному нашему Государю и стараніямъ добраго графа Ворон
цова: теперь старикъ, на всякій случай, обезпеченъ насчетъ содержа
нія, если бы и лишился всѣхъ прочихъ доходовъ. ІО т. рублей не 
шутка: жить можно, особливо въ дешевомъ краю, какъ Бессарабія. Я 
такъ устрою съ Воронцовымъ, что будутъ ему выдавать ежемѣсячно, 
такъ нельзя будетъ вдругъ проматывать ему или обирать его окру
жающимъ.

Граф ъ1) пишетъ между прочимъ: <La diète 2) а supérieurement fini, 
et TEmpereur part d’ici extrêmement content de son séjour».

*
С.-Петербургъ, 15 Іюня 1825.

Сильно говорятъ о переѣздѣ двора къ вамъ, кто па годъ, а кто 
и на два. Видно, будетъ гласъ народный гласомъ Божьимъ. Увижу что- 
то мой князь3) скажетъ. Онъ еще въ Ц. Селѣ, но вѣроятно завтра прі
ѣдетъ. Отсутствіе двора уронитъ Петербургъ очень. Сколько съ дво
ромъ Переѣдутъ къ вамъ!

*

') Т. е. графъ Несельроде.
х) Т. е. сеймъ въ Варшавѣ.
■) Т. е. другъ Царевъ, князь А. Н. Голицынъ.
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С.-Петербургъ, ІО Іювя 1825.
Въ шесть часовъ Напился воды, до семи ходилъ по Шальнымъ 

улицамъ города, а  тамъ поѣхалъ къ своему князю на Каменный островъ. 
Я  его спрашивалъ, правда ли, что дворъ переѣзжаетъ въ Москву. Всѣ 
о семъ говорятъ, но отъ Государя онъ ничего еще не слыхалъ, впро
чемъ и не успѣлъ о семъ говорить; но между тѣмъ Юсуповъ и пр. 
просятъ денегъ и денегъ много, слѣдовательно надобно будетъ спро
сить разрѣшенія Государя, тогда точно и узнаемъ. Такъ много гово
рили о семъ переѣздѣ, что и я начинаю въ своемъ мнѣніи колебаться. 
Я все полагалъ, что дворъ не поѣдетъ.

*
С.-Петербургь, 1S Іюня 1855.

Долгорукій, что женатъ на Рибасовой*), былъ Милорадовичемъ по
саженъ подъ арестъ за неприличные поступки. Государь не только 
апробовалъ Милорадовича, но приказалъ держать Долгорукова подъ 
арестомъ впредъ до высочайшаго разрѣшенія. Про него много разска
зываютъ дурныхъ анекдотовъ.

*
С.-ІІетербургь, 19 Іюня 1825.

В. Дибичъ пріѣхалъ изъ Ц. Села; говорятъ, что и Государь се
годня будетъ въ городѣ и что парадъ будетъ завтра. Ужо заѣду къ 
начальнику штаба, съ коимъ о многомъ надобно будетъ потолковать, 
между прочимъ и на счетъ лагеря и выставленія въ Красное Село 
лошадей.

О поѣздкѣ въ Москву все говорятъ много, но менѣе увѣритель
но. Кажется, дѣло еще не совсѣмъ рѣшено. Новостей никакихъ нѣтъ 
кромѣ побѣдъ Грековъ, коими наполнены всѣ газеты и въ коихъ со
мнѣваться трудно.

*
С.-Петербургъ, 22 Іюня 1825.

Графъ Несельроде ранѣе пріѣхалъ чѣмъ обѣщалъ. 19-го вече
ромъ прислалъ уже мнѣ сказать о своемъ прибытіи. На другой день 
пошелъ я въ шесть часовъ съ дачи пѣшкомъ въ городъ, а въ 8 былъ 
уже у него. Онъ очень доволенъ своимъ путешествіемъ, деревнею, 
здоровьемъ и наконецъ тѣмъ, что соединился со своими дѣтьми. Съ 
часъ я у него пробылъ и пошелъ, по сосѣдству, на Царицынъ лугъ 
или Марсово поле, смотрѣть парадъ. Это истинное очарованіе! Пре
красное утро, безъ пыли, ибо большую часть ночи шелъ дождь, содѣй
ствовало восхитительному зрѣлищу. Государь былъ въ Нидерландской 
лентѣ, слѣдовательно парадъ былъ въ честь принцу Оранскому. Онъ

*) Дѣдъ свѣтл ой шей княгини Е. M. Юрьевской.
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былъ составленъ изъ всей пѣхоты, кавалеріи и артиллеріи гвардей
ской и кирасирскихъ полковъ ихъ Величествъ. Ровно въ ІО часовъ 
кончился. Я стоялъ въ саду на нанятомъ стулѣ съ маршаломъ и очень 
хорошо видѣлъ все, ибо наше мѣсто было наискось близко Государя. 
Тутъ подходили къ намъ Віельгорскій и кн. Щербатовъ, который мнѣ 
кланялся отъ тебя. Вечеромъ въ тотъ же день были мы съ женою въ 
театрѣ, гдѣ между піесами Пѣла Каталани. Піесы были Французскія. 
C’est le chant du cygne; скоро они закрываютъ свои представленія: 
нѣтъ ни актеровъ, ни публики.

Гр. Несельроде полагаетъ, что въ Москву поѣдутъ, но не на 
такъ долго, какъ говорятъ. Вотъ увидимъ Сбудется ли. Гр. Литта со
мнѣвается. Впрочемъ, никто еще не знаетъ чтб будетъ. Государь былъ 
чрезвычайно доволенъ парадомъ. Послѣ обѣда изволилъ отправиться 
въ Царское Село. Говорятъ, что крестины будутъ въ день рожденія 
Николая Павловича или Александры Ѳеодоровны. Говорятъ также, что 
въ будущую Пятницу Государь поѣдетъ съ принцемъ Оранскимъ 
осматривать поселенія, коими всѣ, кто ихъ видѣлъ, восхищаются, По
рядокъ, чистота, устройство Примѣряніе, во всемъ достатокъ, и люди 
счастливы.

*
С.-Петербургь, 23 Іюня 1825.

Гр. Палена отецъ былъ точно при смерти боленъ, но выздоро
вѣлъ совершенно. Сожалѣю, что не могу того же сказать о гр. Саке- 
нѣ. Онъ все еще не хорошъ, у него какая-то горячка, которая Арента 
безпокоитъ. О Московскомъ путешествіи все говорятъ много, но все 
еще ничего нѣтъ положительнаго. Развѣ не узнаю ли чего завтра отъ 
своего князя, коего увижу на Каменномъ островѣ.

Жихарева, наконецъ, видѣлъ; Вяземскаго тоже. Оба не перемѣ
нились. Съ первымъ я много говорилъ о тебѣ, о Москвѣ, а съ Вязем
скимъ не далъ поговорить Тургеневъ, который его потащилъ и самъ 
не знаетъ куда. Вяземскій ѣдетъ въ Ревель, болѣе я чаю по модѣ, 
нежели изъ нужды. Туда всѣ наши барыни отправляются купаться въ 
морѣ и молодыя, и старыя. Мамонова тоже сбиралась, но видно раз- 
думала. Она все живетъ въ Царскомъ Селѣ, въ городѣ очень бываетъ 
рѣдко и то не показывается.

*
С.-Петербургъ, 25 Іюня 1825.

Вчера видѣлъ я утромъ на Каменномъ острову, а послѣ обѣдалъ 
тамъ же у Несельроде съ своимъ княземъ. Поѣздка въ Москву не рѣ
шена еще Государемъ, и по части гоФмаршала и шталмейстера не ве
лѣно дѣлать никакихъ приготовленій къ путешествію, доколѣ не полу-
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чится приказаніе; слѣдовательно слухи, что это дѣло рѣшено, пустые. 
Ежели чт0 послѣ будетъ и я узн4ю, то тебѣ Сообщу. Между тѣмъ 
Юсупову отпускаются деньги, но это на вещи нужныя, поѣдетъ ли 
дворъ иди нѣтъ. Съ нами обѣдали у графа графъ же Алопеусъ, прі
ѣхавшій въ отпускъ изъ Берлина, и Северинъ, пріѣхавшій также въ 
отпускъ изъ Павловска. Такъ какъ Рибопьеръ не ѣдетъ еще къ сво
ему мѣсту, то я старался уговорить его взять назадъ дѣла Разумов
скаго. Онъ обѣими руками отмахивается, какъ отъ навозныхъ Мухъ; 
но я буду твердо настаивать. Графъ Несельроде держитъ мою сторо
ну, спасибо ему. Онъ точно видитъ, что не имѣю времени на столь 
обременительную Обузу, а  Рибопьеръ ничего не дѣлаетъ. Куда бы я 
радъ былъ, ежели бъ оной избавился! Сколько ни желаю быть Разу
мовскому полезнымъ, но тутъ право не въ Моготу. Онъ же и нескромно 
Издерживаетъ, не разбирая, что доходы у всѣхъ теперь плохи.

День для крестивъ новорожденной великой княжны не назначенъ 
и назвачится только по возвращеніи Государя изъ военныхъ поселе
ній, куда Изволитъ отправиться послѣ завтра, а назадъ будетъ (і-го Іюля.

Вчера былъ я на экзаменѣ у гр. Строгоновой. Кн. Василій ей со
ставилъ школу, гдѣ крѣпостные ея и дворовые мальчики учатся гор
ному искусству и пр. Удивительно, какіе они сдѣлали успѣхи въ 14 
мѣсяцевъ, даже въ математикѣ, геометріи. Кн. Василій очень зани
мается этимъ заведеніемъ, которое весьма будетъ полезно. Изъ него 
будутъ выходить управители, конторщики образованные и хорошаго 
поведенія. Много было посѣтителей, между прочими и 97 лѣтній Се- 
стренцевичъ и Стратиновскій, насъ совсѣмъ забывшій.

Отъ князя Петра Михайловича*) получилъ я письмо изъ Парижа, 
но онъ 25-го сего мѣсяца долженъ былъ выѣхать въ Баденъ-Баденъ 
къ водамъ; сюда же будетъ въ Августѣ. Ему король подарилъ une ja r 
dinière (для цвѣтовъ) de la fabrique de porcelaine de Sèvre, surmontée d’un 
très grand vase orne' de bronze; le tout est grand et magnifique. Кромѣ 
этого онъ долженъ получить картину Гобелинскую. Княгиня говоритъ, 
что ваза стоитъ ЗО т. О Мансуровѣ пишетъ, что онъ боленъ біеніемъ 
сердца и его безпокоитъ. Хвалитъ его очень, да и подлинно прекрас
ный малый.

Вяземскому письмо Чернышова доставилъ третьяго дня, а вече
ромъ онъ самъ былъ у насъ на дачѣ. Я нахожу, что онъ сталъ за- 
думчивѣе прежняго. Въ началѣ будущей недѣли ѣдетъ въ Ревель.

*

*) Болонскаго , посыланнаго во Францію на коронованіе Карда Х-го.
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Вѣрно, что Чернышевы бы увезли тебя въ Тагинъ и что и тебѣ 
бы тамъ было весело, только съ Наташею и дѣтьми, а ей не время 
путешествовать. Радуюсь для васъ, что они Помышляютъ провести зиму 
въ Москвѣ. Здѣсь, по моей жизни и службѣ, я ихъ очень рѣдко ви
далъ. «Низа и мила, и добра. Сыщите ей хорошаго жениха. Я бы за  
Орлова ее выдалъ. Съ нимъ и больная жена была счастлива. Лишь бы 
онъ хорошо влюбился, остальное устроится*).

Строгоновъ вчера поѣхалъ въ чужіе края. Сказывали мнѣ, только 
я забылъ спросить, правда ли, что Вѣнскій Обрѣзковъ просился въ 
отставку и что на его мѣсто назначенъ совѣтникомъ посольства въ 
Вѣну Бутеневъ, добрый и очень порядочный человѣкъ.

*
С.-Петербургъ, ЗО Іюня 1825.

Изъ Америки возвратился наконецъ гр. Медемъ, который туда 
былъ посылаемъ, болѣе года тому назадъ, курьеромъ съ ратиФика- 
ціею конвенціи подписанной графомъ Несельроде и нашимъ сенато
ромъ. Медема ты, можетъ быть, у насъ видѣлъ; очень хорошій и лю
безный малый. Неправда, чтобы Вѣнскій Обрѣзковъ просился въ от
ставку, а слѣдовательно и то, что на его мѣсто назначенъ Бутеневъ. 
Вотъ какъ не всегда справедливы наши новости; а меня увѣряли, что 
это вѣрное. Матушевичъ третьяго дня пріѣхалъ, вчера былъ у меня, 
здоровъ, моловъ и веселъ. Прекрасный человѣкъ. Кажется, я забылъ 
тебѣ сказать, что здѣсь и бываетъ у меня гр. Комаровскій, Полякъ, 
о коемъ часто упоминаемо было въ письмахъ моихъ къ тебѣ въ Неа
поль, куда онъ изъ Вѣны, кажется въ 1804, ѣздилъ. Постарѣлъ; я очень, 
радъ былъ его видѣть.

*
С.-Петербургъ, 2 Іюля 1825.

Тургеневъ получилъ дозволеніе ѣхать въ чужіе края. Онъ намѣ
ренъ въ концѣ сей недѣли выѣхать въ Карлсбадъ, а тамъ самъ еще 
не знаетъ на что рѣшится. Это будетъ зависѣть отъ здоровья его 
братьевъ. Жаль мнѣ очень съ добрымъ Александромъ разставаться. 
Новаго ничего нѣтъ. Сакенъ здоровъ и даже будетъ на маневрахъ, 
только не верхомъ.

*

С.-Петербургъ, 26 Іюня 1825.

*) Говорится о Елисаветѣ Григорьевнѣ (вышедшей потомъ за А. Д. Черткова) и 
вдовцѣ гра*ѣ Григорія Владимировичѣ Орловѣ.
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С.-Петербургъ, 3 Іюля 1825.

Сегодня Закревскій за 50 верстъ отсюда. Многіе къ нему поѣха
ли, какъ то Ноинскій, Коризна, докторъ, Бибиковъ и пр. Я бы охотно 
поѣхалъ, но теперь не имѣю даже возможности и въ Токсово съѣздить, 
какъ т5 разъ при тебѣ случилось. Многіе мнѣ говорятъ: самъ вино
ватъ, охота тебѣ была заводить ежедневную почту изъ Москвы, да 
экстра-почту изъ Одессы, да лишнюю почту изъ чужихъ краевъ; вотъ 
и отнялъ у себя всѣ дни, даже и воскресные. Правда, но я о семъ 
ничуть не сожалѣю. Пусть же мы, почтовые, мучаемся, за то сколько 
пользуются нашими трудами? Сколько Гуляютъ съ веселымъ духомъ, 
получивъ письма, коихъ ожидаютъ съ нетерпѣніемъ? Что о насъ сожа
лѣть! Мы созданы, чтобы хоть чѣмъ нибудь да быть полезными, а поч
товая польза дѣло не послѣднее.

★
С.-ІІетербургъ, 7 Ію ія 1825.

Третьяго дня въ ЕкатерингоФѣ, хоть погода и незавидная была, 
но было весело. У насъ обѣдали Полетика съ племянникомъ, Маныча- 
ровъ, Феллеръ, Кривошапкинъ. Милорадовичъ прислалъ сказать, что 
въ семь часовъ будетъ бѣгъ на шлюпкахъ, а послѣ Цыганская 
пляска въ ротондѣ. Поигравъ немного въ вистъ, пошли мы всѣ на зрѣ
лище, которое подлинно было прекрасно. Шлюпокъ съ 15, каждая съ 
однимъ гребцомъ три раза бѣгались; первый тріумфъ доставилъ греб
цу 25 р. и розовое знамя, второй 50 р. и зеленое знамя, а третій 
75 р. и бѣлое знамя. Вторые два приза получилъ одинъ и тотъ же 
гребецъ, прекрасный молодой человѣкъ съ широкими плечами. Народу 
было много, побѣдителямъ аплодировали, а прочимъ также дали une 
fiche de consolation, по нѣскольку рублей на водку. Цыганки пѣли и 
плясали, Московскія, между коими Стешкина дочь отличалась и пѣ
ніемъ, и пляскою.

Горбатаго и могила не исправитъ, а ты хочешь чтобы Алексан
дра Львовича исправилъ Парижъ? Пока, на деньги, на кредитъ или 
хоть малѣйшіе будутъ ресурсъ!, онъ будетъ мотать, а просто велѣть 
ему воротиться да жить здѣсь, такъ по крайней мѣрѣ не будетъ сра
мить вельможъ нашихъ. Воронцовъ теперь въ Одессѣ. Надѣется, что 
не будетъ болѣе ни піявокъ, ни деривацій.

Великая княгиня Анна Павловна выѣдетъ отсюда 25-го, а  Марія 
Павловна 29-го Іюля. Охъ, тяжело, я думаю, будетъ имъ разлучаться 
съ родиною и особливо съ нѣжною матерью! Долгорукій, кн. Николай, 
провожаетъ послѣднюю, а первую, я чаю, опять князь Щербатовъ.
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Государь изволилъ вчера прибыть благополучно въ Царское Село. 
Крестины (сейчасъ узналъ я) будутъ въ Воскресенье, 12 Іюля, тамъ же. 
Графиня Ливенъ, посольша, пріѣхала сюда изъ Лондона, я ее еще не 
видѣлъ. Вчера у насъ на дачѣ, между прочими гостями, былъ оберъ- 
прокуроръ Краснокутскій, который сказывалъ, что въ Сенатѣ полу
ченъ указъ о вашихъ Московскихъ игрокахъ, въ коемъ вся исторія 
прописана со всѣми подробностями, какъ играли, какъ умеръ Временъ 
и пр. Игроковъ ваъхъ велѣно посадить и содержать на съѣзжихъ дво
рахъ и судить въ Уголовной Палатѣ. Худой имъ будеть, кажется, ко
нецъ, а между тѣмъ какой страхъ для Шатилова, Алябьева и пр.

*
С.-Петербургъ, 9 Ію іа  1825.

Охъ, вчера уѣхали Тургеневы. Я не могъ безъ слезъ проститься 
съ добрымъ Александромъ, да и онъ поплакалъ. Вогъ знаетъ, когда мы 
съ нимъ Увидимся! Третьяго дая вечеромъ пріѣхалъ онъ къ намъ про
щаться, а  также и Жихаревъ.

Жихаревъ отправился къ вамъ въ Дилижансѣ, а Тургеневъ дол
женъ былъ выѣхать въ 8 часовт»; но я чаю, по опыту, что въ назна
ченный часъ рѣдко удается выѣхать, съ нимъ дома не простился, а 
поѣхалъ вчера въ ІО часовъ къ нему. Они еще укладывались; въ 12 
часовъ ихъ оставилъ. Въ три часа поѣхалъ съ Манычаромъ на дачу 
обѣдать, у заставы находимъ Тургеневыхъ Коляску и Сергѣя. Чтб вы 
тутъ дѣлаете? Недалеко же уѣхали. Да вотъ братъ Александръ Ив. 
забылъ ключи, такъ послали за ними человѣка на Извощикѣ, и дожи- 
даюсь его здѣсь болѣе часа; а гдѣ братъ? Ушелъ впередъ пѣшкомъ. 
Жаль, что давно уже, я то бы пошелъ и я съ нимъ. Понимаю, что 
онъ побѣжалъ по дорогѣ, не могъ стоять спокойно у заставы города, 
который съ душевнымъ сожалѣніемъ оставляетъ. Онъ, такъ сказать, 
вырвался изъ него. Дай Богъ ему спокойствія и счастія! Въ полной 
мѣрѣ все доброе заслуживаетъ.

♦
С.-Петербургъ, 13 Іюля 1825.

Не забылъ я, мой милый и любезнѣйшій другъ, 4 Іюля! Начало 
всѣхъ душевныхъ нашихъ страданій! Время протекло скоро, скорбь 
уменьшилась, почти уничтожилась, но, при всякомъ воспоминаній о 
нашемъ благодѣтелѣ и отцѣ, сильно пробуждается. Онъ теперь по
коевъ и получаетъ награду за добрыя свои дѣла; но сколько бы и 
онъ и мы были счастливы, ежели бы онъ еще былъ живъ! Во всемъ воля 
Божія! Да, мой милый другъ, какъ Посмотритъ на людей суетящихся, 
добивающихся титуловъ, богатства и иногда средствами безсовѣстные
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ми, куда они жалки! Какъ тяжела должна быть для нихъ минута раз
луки со свѣтомъ, для коего всѣмъ жертвовали и который скоро ихъ 
забудетъ, а можетъ и презирать будетъ, но какъ утѣшительно видѣть 
кончину истинно добраго человѣка и христіанина! Съ какою вѣрою, 
напримѣръ, добрая наша тетушка за нѣсколько дней до своей смерти 
о ней говорила. <Не желаю смерти, боюсь согрѣшить, я столько здѣсь 
счастлива; но тамъ, мой другъ, совершенно буду покойна, тамъ буду 
Бога молить за васъ». Казалось, послѣ смерти ея, что и на лицѣ ка
кая-то радость. Фастъ любилъ нѣжно батюшку и насъ любитъ; не 
удивляюсь, что онъ съ тобою ѣздилъ въ монастырь 1) и поклонился его 
гробу.

*
С.-Петербургъ, 16 Іюля 1825.

Третьяго дня гр. Несельроде писалъ ко мнѣ, чтобы предложить 
мнѣ ѣхать вмѣстѣ въ Павловское; я, было, условился съ Полетикою, 
но послѣ долгой переписки положили, что всѣ соберемся у графа: я 
поѣду съ нимъ въ Коляскѣ, а сенаторъ одинъ въ моей каретѣ, оттуда 
же возвращусь съ нимъ, а графъ останется въ Ц. Селѣ. Въ десять 
часовъ мы отправились. До Царскаго мы ѣхали по новой дорогѣ, на 
время сдѣланной, доколѣ шоссе исправлено будетъ, подобной мостовой, 
которая ведетъ къ Каменному острову, а теперь и устроена также на 
Невскомъ проспектѣ. Колеи изъ широкихъ и толстыхъ досокъ, ѣхать 
пріятно, нѣтъ стука, шума, движеніе самое спокойное, можно разгова
ривать, а между тѣмъ экипажи очень Сберегаются. По этой дорогѣ еще 
не пускають, но слова министръ ѣдетъ тотчасъ откинули рогатки, а 
оттуда ѣхавши рожа серьезная сенатора и двѣ звѣзды его тоже про
извели дѣйствіе. А ces baguettes magiques обязаны мы, что верстъ 14, 
до самой Пулковой горы, ѣхали препріятно, хотя и вообще дорога, и 
пеновая, Гладка и хороша. Мы прибыли въ Павловское послѣ двухъ 
часовъ ѣзды и такъ заболтались, что и не видали какъ часочки про
летала

Тамъ отвели намъ комнаты въ такъ называемомъ, съ Павлов
скихъ временъ, Гагаринскомъ домѣ, потому что жилъ твой пріятель 
князь Павелъ Гавриловичъ Гагаринъ8), чистыя, прекрасныя, гдѣ мы от
дохнули съ часъ, ^завтракали , одѣлись въ мундиры, но безъ пудри, 
а въ половинѣ второго Несельроде поѣхалъ къ посаженой матери Се-

‘) Бъ Московскомъ Петровскомъ монастырѣ. Памятникъ надъ могилою человѣка, 
которому Россія обязана присоединеніемъ Крыма, еще цѣлъ, но нѣсколько обвѣтшалъ.

’) Супругъ знаменитой красавицы, княгини Анны Петровны (ур. кн. Лопухиной). Нѣ
когда, въ Неаполѣ, она была А. Я. Булгакову Дамою сердца.
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верина Графинѣ Едлингъ, а оттуда уже съ женихомъ прямо въ цер
ковь. Мы съ Полетикою пошли во дворецъ, гдѣ, еъ такъ называемой 
картинной залѣ, нашли собравшихся уже кн. Александра Николаевича, 
Карамзина съ женой, Альбедиля, г.-а. графа Орлова-Денисова и пр. 
Тутъ же пришелъ и невѣстинъ посаженый отецъ в. к. Михаилъ Па
вловичъ, который, увидя меня, взялъ за руку и весьма милостиво и 
подробно распрашивалъ о моихъ глазахъ. Потомъ пошли въ церковь, 
гдѣ уже были женихъ, невѣста и всѣ къ свадьбѣ принадлежащіе. Ея. 
матерью посаженою была вел. кн. Елена Павловна. Вскорѣ послѣ того 
пришла императрица Марія Ѳеодоровна съ принцемъ Оранскимъ, Ма
ріею Павловною и ея супругомъ. По совершеніи обряда подошли сперва 
къ рукѣ къ императрицѣ женихъ и невѣста, тамъ всѣ бывшіе со сто
роны жениха, а послѣ посаженый отецъ невѣсты и всѣ къ ней при
надлежавшіе. Отъ этого порядка случилось, что я шелъ передъ в. кн. 
Михаиломъ Павловичемъ и какъ ни устранялся, но онъ шуткою по
нуждалъ меня слѣдовать дисциплинѣ и слѣдовать за генераломъ Поле
тикою. Императрица мнѣ изволила сказать: je suis bien aise de vous 
voir enfin chez moi ici. Потомъ вышли изъ церкви въ залу, гдѣ вѣн
чали ихъ по Лютеранскому обряду. Но окончаніи сей церемоніи вся 
Фамилія и Анна Павловна, которая не была въ церкви, подходили п 
со всѣми присутствующими разговаривали. Со мною обошлись всѣ 
чрезвычайно милостиво, какъ обыкновенно, хвалили почты, спраши
вали о моей глазной болѣзни и пр. Императрица между прочимъ бла
годарила за скорое всегда исполненіе ея порученій (какъ то на дняхъ 
и случилось по приказанію ея устроить отправленіе съ дилижансомъ 
кдасныхъ дамъ въ Москву) и пр. Тутъ видѣлъ я также гр. Сакена 
который очень мнѣ обрадовался. Здоровье его, кажется, хорошо; но 
онъ самъ говоритъ: «Cette fois-ci l’attaque était très se'rieuse». Вели
кій князь Михаилъ Павловичъ также и тутъ и послѣ обѣда долго п 
очень милостиво со мною говорилъ, а надъ Полетикою безпрестанно 
трунилъ, и тотъ по своему очень умно защищался. Онъ его очень лю
битъ. Сѣли обѣдать. Я сидѣлъ противъ своего кн. Голицына и неда
леко отъ великаго князя. Оба въ запускъ были любезны и чрезвы
чайно смѣшили пасъ разными анекдотами. Пили здоровье молодыхъ, 
Послѣ обѣда пошли всѣ въ залу съ колоннами, гдѣ опять вся Фамиліи 
подходила ко всѣмъ присутствующимъ, и долго изволили разговари
вать. Тутъ опять я имѣдъ счастье много слышать лестнаго и пріятнаго 
отъ всѣхъ, такъ что остался преисполненъ благодарностію за столь 
благосклонное и милостивое привѣтствіе. Великій князь Михаилъ Па
вловичъ и в. кн. Елена Павловна долго со мною разговаривали. Онъ 
веселъ, любитъ шутить и Шутитъ очень остроумно и умно. Она раз- 

II, 13 Русскій Архивъ 1903.
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суждаетъ обо всемъ съ особеннымъ пріятствомъ и разсудкомъ. Видно, 
что она имѣетъ большія свѣдѣнія, что занимается чтеніемъ солиднымъ 
и пріобрѣтаетъ полезныя познанія, умна чрезвычайно и любезна, 
пріятна въ разговорахъ до безконечности. Здравая логика, простота 
въ разговорѣ, Чрезмѣрная скромность, когда сказываетъ свое мнѣніе, 
прекрасная душа, которая во всѣхъ словахъ и мысляхъ сказывается, 
приводятъ истинно въ восхищеніе.

Хотя и звали насъ послѣ обѣда на прогулку, чай и вечернее 
собраніе, но мнѣ нельзя было остаться, а надобно было поспѣшить 
къ приходу иностранной почты. Мы отвезли Жуковскаго въ Ц. Село, 
въ Александровскій Дворецъ, гдѣ онъ живетъ, находясь при великомъ 
князѣ Александрѣ Николаевичѣ, и оттуда выѣхали чрезъ прекра- 
снѣйшій паркъ на большую дорогу. Дома былъ я въ девятомъ часу 
и отдѣлавшись легъ въ І І  часовъ спать. Вотъ тебѣ описаніе дня 
весьма для меня пріятнаго. Молодые пріѣхали въ городъ на новую 
квартиру Северина pour consommer le mariage. Жуковскому третьяго 
дня пожалованъ орд. св. Владимира 3 степени, хотя онъ только еще 
надворный совѣтникъ. Больше ничего нѣтъ новаго. Сказывали мнѣ, 
что полковникъ Арбсъ, чтб женатъ на дочери Демидова, бывшей 
за Пушкинымъ, пожалованъ полковымъ командиромъ л.-гусарскаго 
полка.

*
С.-Петербургъ, 17 Іюля 1825.

Тургеневъ мнѣ писалъ изъ Дерпта, а вчера получидъ я отъ него 
письмо изъ Риги. Ѣдетъ благополучно, а получивъ отъ меня извѣстіе 
о сохраненіи оклада, поѣдетъ и весело. Я вчера тебѣ послалъ весьма 
любопытную брошюрку о военныхъ поселеніяхъ. Ее, говорятъ, пи
салъ Сперанскій. Она въ полной мѣрѣ удовлетворяетъ любопытству 
и оправдываетъ государственную мѣру, о которой доселѣ не имѣли 
точнаго понятія. Северина не видѣлъ послѣ свадьбы, хотя онъ бли
жайшій мой сосѣдъ. Сходилъ бы къ нему, но теперь ему не до пріяте
лей: надобно дать ему свободу на нѣсколько дней. Женка его преми- 
дая, только Грошей не ма. Будутъ жить скромно, такъ извернугся какъ 
нибудь, а если захотятъ жить немного на большую руку, то бѣда.

Только и говорятъ о компаніи, пріѣхавшей сюда изъ Голландіи съ 
капиталомъ 250 милліоновъ рублей, съ тѣмъ чтобы отдавать здѣсь 
деньги взаймы по 5 процентовъ; только они не менѣе милліона даютъ 
одному лицу, подъ залогъ имѣнія, но не по числу Душь, а по доходу. 
Ихъ комиссіонеръ мнѣ сказывалъ, что какъ скоро получать на свою 
операцію дозволеніе правительства, то начнутъ дѣйствовать. Всево-
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лодскому даютъ они за 5000 душъ 5*/2 милліоновъ. Они берутъ слож
ность четырехъ лѣтъ доходовъ и опредѣляютъ среднее число, по ко
торому назначаютъ сколько могутъ дать денегъ. Всякой можетъ пла
тить для погашенія долга 1, 2 или 3 процента въ годъ. Кто болѣе 
будетъ платить, тотъ натурально скорѣе сквитается. Они обязываются 
также не вывозить изъ Россіи деньгами ни капитальной суммы, ни даже 
процентовъ, а Россійскими продуктами, кои покупать должны. Мнѣ 
хотя все сіе сказывалъ ихъ комиссіонеру но я, признаюсь, еще не 
вѣрю: что-то слишкомъ выгодно. Ежели они хотятъ по 5 процентовъ 
отдать свой капиталъ, дабы выиграть противъ Голландіи, Англіи и 
Франціи, гдѣ не болѣе даютъ какъ 3 и 3 ‘/ 2 на сто, то для чего не 
взносятъ ихъ въ банкъ или ломбардъ? Тутъ бы совершенно были 
обезпечены и спокойны; съ партикулярными же людьми не обойдется 
безъ хлопотъ и процессовъ. Увидимъ, что-то выйдетъ изъ этого. ^ м и с 
сіонеръ мнѣ сказывалъ, что къ 21 числу сего мѣсяца обѣщали имъ 
рѣшительный отвѣтъ. Охотниковъ будетъ много на деньги. Онъ мнѣ 
сказывалъ, что кто-то проситъ ІО милліоновъ. Видишь, у насъ какія 
чудеса!

♦
С.-Петербургъ, 27 Іюля 1825.

Ыагулявшись вчера, вмѣсто отдыха, перечитывалъ я свои письма 
въ тебѣ изъ Вѣны. Они очень меня заняли напоминаніями, но куда 
глупы! Видно, что одна блажь была въ головѣ. Какъ прошло скоро 
время! Все, чтб читалъ въ письмахъ, какъ будто бы случилось за годъ, 
н между тѣмъ большей части тѣхъ, о комъ писалъ, нѣтъ на свѣтѣ. 
Помню, какіе проекты добрый Андрей Тургеневъ дѣлалъ на всю свою 
жизнь, но къ несчастію тутъ же и она и они прекратились! Право, 
грусть беретъ, какъ подумаешь о жизни нашей. Хорошо еще тѣмъ 
кто ее проводитъ безъ заботъ настоящихъ и о будущемъ жребіи дѣ
тей! Но что о семъ говорить? Грустью дѣло не поправишь. Надобно 
предоставить все Богу, съ надеждою на Его неисчерпаемыя милости. 
Тутъ между прочимъ я читалъ тогдашнее свое мнѣніе о Полетикѣ, что 
онъ дрянь и ума въ немъ мало. Вотъ такъ-то здраво я тогда судилъ 
о людяхъ, а вѣроятно и о вещахъ. Бетеру называлъ прекраснымъ че
ловѣкомъ, Боголюбова добрымъ малымъ. Гдѣ былъ разсудокъ? Но его 
не было. Въ одномъ Фастѣ никогда не ошибался, ибо судило его мое 
сердце. Онъ и теперь то чтб былъ, т. е. нашъ. истинный другъ.

*
С.-Петербургъ, 31 Іюля 1825.

Нѣтъ, братъ, б. Николаи не былъ старѣе меня въ чинѣ. Я прі
ѣхалъ въ Лондонъ д. с. совѣтникомъ, а онъ тамъ пожалованъ при 
нашемъ отъѣздѣ; но все это меня совсѣмъ не огорчаетъ. Дай Богъ
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всякому доброму человѣку получить воздаяніе по заслугамъ, я же свы
ше моихъ заслугъ награжденъ уже и мнѣ остается еще платить долгъ. 
Право, никогда никому не завидовалъ. Всякій идетъ по своей дорогѣ 
и если теперь меня иные обходятъ, то вѣдь и я многихъ обошелъ.. 
Круговая порука!

*
С.-Петербургъ, 3 Августа 1826.

Великая княгиня Марія Павловна третьяго дня отправилась въ 
путь. Дѣти видѣли, какъ всѣ экипажи проѣхали по нашей дорогѣ въ 
9 часовъ утра. Государь сидѣлъ въ Коляскѣ съ Маріею Павловною,, 
императрица-мать въ каретѣ съ принцемъ и дочерьми его, и такъ да
лѣе. Государь проводилъ, я думаю, до Чарновицъ, а императрица до 
Ненналя, гдѣ былъ вчера второй ночлегъ.

Шульгинъ былъ у насъ на сихъ дняхъ на дачѣ; сказывалъ, Чта 
успѣлъ уже схватить какого-то чиновника изъ Ломбарда, дѣлавшаго 
Фальшивыя надписи на бумагахъ, въ ту самую минуту, когда онъ и 
жена его хотѣли застрѣлиться. Онъ жалуется на хлопоты, на управу 
и пр. Между тѣмъ въ городѣ Примѣтна чистота, особливо на Сѣнной, 
которая всегда была наполнена навозомъ и всякою Дрянью послѣ тор
говъ; теперь все тотчасъ увозится. Онъ не позволяетъ зелень прода
вать на рогожахъ, какъ преждеу а на возахъ; Извощики всѣ имѣютъ 
номера и на спинѣ, и на Дрожкахъ, сами же они опрятнѣе и не Валя
ются на Дрожкахъ какъ прежде; Фонари лучше горятъ.

Въ Суботу было рожденье к. Сергія Ив. Праздновали на Строго- 
новой дачѣ съ музыкой, обѣдомъ, Фейерверкомъ. Меня звалъ к. Васи
лій, но я долженъ былъ обѣдать у гр. Несельроде. Который-то годъ 
стукнулъ Чижику? Онъ однакоже все бодръ и дѣятеленъ по своей 
должности. Онъ дѣлаетъ много, и я увѣренъ, что и хорошо: ибо тутъ 
болѣе часть строеній, а онъ много строилъ въ своей жизни. Теперь 
ему порученъ Зимній дворецъ.

*
С.-Петербургъ, 4 Августа 1825.

Императрица Елисавета Алексѣевна ѣдетъ въ Таганрогъ мѣся
цевъ на 9 по рѣшенію докторовъ п не позже какъ въ концѣ сего 
или началѣ будущаго мѣсяца. Мнѣ сказывалъ Лонгиновъ, но подъ се
кретомъ, что это дѣло рѣшеное. Дорога черезъ Москву; но поѣдутъ ли 
сею дорогою, еще неизвѣстно; я сомнѣваюсь, а полагаю, что гдѣ ни
будь около Москвы объѣдутъ. Говорятъ также, что Государь поѣдетъ 
напередъ, чтобы осмотрѣть тамъ все и при себѣ устроить; въ такомъ 
случаѣ, можетъ быть, проѣдетъ черезъ Москву, но и о семъ прошу не
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говорить, тѣмъ болѣе, что вѣрнаго ничего нѣтъ, и мы еще приказаній 
не имѣемъ. Голландскій комиссіонеръ опять былъ у меня и увѣ
ряетъ, что ихъ предположеніе не вздоръ, а завтра долженъ быть у 
меня и главный. Увѣряетъ также, что только дожидаются разрѣшенія 
Государя. Будетъ ли чтб или не будетъ, я бы совѣтовалъ Ивану Ни
колаевичу*) не терять времени: иначе послѣ, по множеству охотниковъ, 
у нихъ денегъ не достанетъ. Я бы совѣтовалъ ему записаться, для 
чего и нужно, чтобы онъ прислалъ сюда точное свѣдѣніе о числѣ душъ, 
о своихъ доходахъ, т. е. послѣднихъ пяти лѣтъ и о суммѣ, какую за
нять хочетъ, однакоже не менѣе милліона, и все сіе за своимъ подписа
ніемъ. Пусть хоть мнѣ пришлетъ, а я переговорю съ Голландцами и 
Увѣдомлю тебя объ отвѣтѣ и чтб далѣе дѣлать надобно. Ежели же 
ничего не будетъ, то не бѣда. Я такъ думаю, а потому и Подписался 
уже на два милліона для моихъ довѣрителей. Если Сбудется, то выго
да очень большая для Заемщиковъ.

Воронцовъ мнѣ прислалъ Саранчи, только живыя не доѣхали. Это 
не что иное какъ большіе кузнечикъ а сколько вреда дѣлаютъ!

*
С.-Петербургъ, 6 Айгуста 1825.

По моему представленію Государь согласился, чтобы мы сторго- 
вали и купили для почтоваго департамента домъ Безбородки. Онъ 
намъ кстати, и наслѣдники продадутъ, надѣюсь, дешево. Я предлагаю 
купить его, заимствовавъ сумму изъ банка, на основаніи 24-хъ лѣт
няго положеніа. Теперь мы съ департаментомъ платимъ квартирныхъ 
денегъ до 26 т. въ годъ, но даемъ такъ мало чиновникамъ, что они 
должны нанимать себѣ квартиры очень далеко. Имъ это тяжело, а  
служба страждетъ. Выдаваемою на сей предметъ ежегодно суммою мы 
можемъ покрыть заемъ 330 почти тысячъ, а за 350 тыс., надѣюсь, 
отдадутъ, ибо просятъ 400 т. Слѣдовательно 1) помѣстимъ хорошо 
чиновниковъ, 2) навсегда прекратится выдача кварт. денегъ и 3) 
пріобрѣтемъ домъ славный, составленный изъ трехъ и котораго теперь 
за  милліонъ не построить. Дѣло славное. Я очень радъ, что мысль 
эта мнѣ пришла. По крайней мѣрѣ чиновники поминать будутъ не 
лихомъ.

*
С.-Петербургъ, ІО Августа 1825.

Я писалъ Воронцову, что ты доставить ему продолженіе Mémoi
res de Napoléon, когда ихъ прочитаешь. Не знаю какъ-то будетъ съ 
путешествіемъ нашего добраго графа въ Лондонъ. Государыня хоть

*) Корсакову, бывшему любимцу Екатерины ІІ-Й и пріятелю А. Я. Булгакова.
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не близко будетъ отъ Одессы, но все въ его губерніи. Съ нетерпѣ
ніемъ ожидаю отъ него увѣдомленія, на что онъ рѣшится. Когда рѣчь 
была о Николаевѣ, то онъ намѣренъ былъ остаться до весны, а теперь 
не знаю. Въ путешествіи Государыни нѣтъ сомнѣнія, хотя еще дѣлаютъ 
изъ этого нѣкоторымъ образомъ тайну, а потому и ты не говори о 
подробностяхъ, кои тебѣ сообщаю. Съ нею поѣдутъ к. Петръ Михай
ловичъ, коего ежеминутно ожидаемъ, сестра его Фрейлина княжна 
Волконская и Валуева, ШтоФрегенъ и Лонгиновъ. Кажется, отсюда 
выѣдетъ около 3-го Сентября, но не только не поѣдетъ въ Москву, но 
ни на какой губернскій городъ; также и Государь, который выѣдетъ 
дня за два до нея, дабы приготовить въ Таганрогѣ все нужное для 
ея пріема и жительства. Оттуда на обратномъ пути, говорятъ, Государь 
поѣдетъ въ Астрахань. Лонгинова жена останется покуда въ Москвѣ, 
куда скоро отправится, по крайней мѣрѣ на время. Вотъ все, что 
знаю о путешествіи партикулярно, ибо Формально мы еще ничего не 
получали. Между тѣмъ у меня готовъ планъ для почты туда, на 
случай если спросятъ. J ’aime à pre'voir ces choses-là.

*

С.-Петербургъ, І І  Августа 1825.

Кто ты думаешь вчера неожиданно къ намъ явился? Иванъ. 
Савельевичъ. Его взялъ сенаторъ Гагаринъ проводить себя до заставы 
да и увезъ сюда. Постарѣлъ, но все Смѣшенъ и насъ цѣлый день 
веселилъ. Англичанка такъ и каталась отъ него. Онъ намѣренъ про
быть здѣсь недѣли съ двѣ. Обѣщалъ бывать у насъ. Его, было, Га
гаринъ къ намъ не пускалъ, а онъ ему: охъ, ты дуракъ; да какъ же 
мнѣ здѣсь не повидаться съ моими родными? Онъ мнѣ напомнилъ 
пріятное Московское житье и много разсказалъ новостей.

*
С.-Петербургъ, 14 Августа 1825.

Воронцовъ мнѣ прислалъ также и живыхъ саранчей; точно 
Кузнечики, только очень большіе, Жрутъ траву, листья, и все это 
очень скоро. Я послалъ нѣсколько въ Вольное Экономическое Обще
ство. Здѣсь ихъ никогда не имѣли; да дай Богъ, чтобы и не знали 
никогда.

*
С.-Петербургъ, 21 Августа 1825.

Воронцовъ рѣшительно ѣдетъ въ Крымъ, Таганрогъ, а тамъ въ 
Лондонъ. Я самъ думаю, что онъ скорѣе возвратится нежели черезъ 
6 мѣсяцевъ. Онъ все еще диктуетъ письма ко мнѣ. Если только для 
того что бережетъ глаза, то я сему тѣмъ болѣе радъ, что почеркъ
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его ставовится труднѣе читать; во я очевь боюсь, что глаза его, или, 
лучше сказать, глазъ, ве такъ-то хороши. Я ему нѣсколько лекар
ства отсюда послалъ.

*
С.-Петербургъ, 24 Августа 1825.

Ну, ужъ подлинно дворецъ Михаила Павловича пречудесный- 
То есть такъ какъ говорится: ни въ сказкѣ сказать, ни перомъ описать. 
Богато, красиво, съ отмѣннымъ вкусомъ и тщаніемъ все отдѣлано. 
Росси себя тутъ болѣе еще отличилъ, нежели въ Елагиномъ дворцѣ. 
Мы туда ѣздили въ Субботу еп société и часа съ два проводили очевь 
пріятно и въ безпрестанномъ восхищеніи. Вяземскій, кажется, въ Пят
ницу вечеромъ вдругъ къ намъ явился изъ Ревеля. Онъ съ Ш варцен
бергомъ сѣлъ на эскадру адмирала Кроуна и хотѣлъ съ нимъ даей 
десять погулять по морю, послѣ обозрѣть часть Финляндіи и тогда 
уже сюда возвратиться; но вѣтеръ сильный и противный отмѣнилъ 
всѣ ихъ проекты, эскадра вошла въ Кровштадтъ, а съ нею и нашъ 
Жокондъ; въ Кронштадтѣ сѣлъ онъ тотчасъ на пароходъ да и сюда, 
Спрашивалъ, здѣсь ли его жена. Да какимъ образомъ ей здѣсь быть? 
Я ей писалъ, что ежели хочетъ повидаться съ знакомою ей п пріятель- 
ницей какою - то, пріѣхавшей только что изъ Варшавы, то чтобы 
ѣхала; только не знаю, на что она рѣшилась. У насъ же онъ отъ нея 
получилъ письмо, но она не писала еще рѣшительно, пріѣдетъ или 
нѣтъ. Вяземскій на другой день поѣхалъ въ Царское Село, и я болѣе 
о немъ ничего не слыхалъ. Ревель ему очень понравился, городокъ 
совершевно иностранный, теперь въ модѣ, поѣхало много ванныхъ 
гостей, всякій день танцы, гулянья; вѣрю, что ему такъ было не 
скучно. Онъ до веселья охотникъ. Отъ Тургенева получилъ письмо 
изъ Карлсбада. Не могъ еще ничего сказать о дѣйствіи водъ надъ 
нимъ и братьями. Тамъ они всѣ трое съѣхались; Николай Похудѣлъ. 
Послѣ водъ два старшіе поѣдутъ въ Парижъ, можетъ быть въ Лон
донъ на зиму, а Сергѣю велѣно ѣхать въ Италію.

*
С.-Петербургь, 1 Сентября 1825.

Государь сегодня утромъ изволилъ уѣхать въ путь прямо отсюда. 
Въ Царскомъ Селѣ остановится на самое короткое время и отправится 
далѣе. Да благословитъ Господь Богъ его путешествіе и цѣль онаго! 
У меня теперь много заботъ.

Дмитрій Васильевичъ Дашковъ пожаловавъ въ дѣйствительные 
ст. совѣтники съ старшинствомъ съ 1-го Апрѣля. C’est un joli 
poisson (l'Avril. Онъ и многіе другіе, между прочимъ, Вяземскій, Севе-
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ринъ, Алопеусъ, Матушевичъ, провели вечеръ вчера у насъ. Вязем- 
скій не помышляетъ еще о возвращеніи въ Москву; сказывалъ только, 
что жена его сюда не будетъ. Время у насъ глядитъ Сентябремъ, но 
еще не Испортилось, Дай Богъ, чтобы удержалось нѣсколько и чтобы 
хорошіе дни проводили Государыню до мѣста будущаго ея пребыванія.

*
С.-Петербургь, 3 Сентября 1825.

У ф ъ , насилу отписался, мой милый и любезнѣйшій другъ, такъ 
что усталъ, но за то отдѣлался, не оставя епкого, за границею, 
безъ отвѣтовъ съ отправляющимися курьерами. Писалъ къ Шрёдеру 
Аистету, Ванишѣ, графу Каподистріи, даже къ Италннскому, къ 
которому послалъ Путешествіе въ Китай Тимковскаго, узнавъ, что 
онъ его имѣть желаетъ, а прочимъ всѣмъ послалъ въ гостинецъ 
табаку Курительнаго. Теперь съ мѣсяцъ ни къ кому писать не буду. 
Не знаю. писалъ ли я тебѣ, что 30-го былъ обѣдъ въ новомъ Михай
ловскомъ дворцѣ, послѣ котораго Государь отдалъ ключи и пожало
валъ дворецъ Михаилу Павловичу. Онъ, говорятъ, стбитъ до 7 милліо
новъ. Архитектору Росси данъ орд. св. Влад. 3 степени и богатѣйшій 
перстень съ шифромъ.

Сегодня должна отправиться изъ Царскаго Села Государыня. Съ 
княземъ Петромъ Михайловичемъ я, послѣ обѣда у его княгини, 
простился. Дѣла его опять остаются на мнѣ, но вообще они такъ 
порядочны, что меня не озабочивали слишкомъ, а теперь еще будетъ 
легче съ Егоромъ Львовичемъ, который ведетъ ихъ очень хорошо.

Вяземскій былъ у меня, спрашивалъ, не пишешь ли чего о женѣ. 
<Я съ глупа ему все прочиталъ, даже и о сюрпризѣ, но просилъ его 
Прикинуться удивленнымъ. Онъ этому радъ, потому что видитъ, что 
жена его спокойна и весела, слѣдовательно больныя дѣти выздоровѣли. 
Вчера, въ пользу дамскаго патріотическаго общества, былъ спектакль, 
на который и я возилъ жену, Лизаньку, Попандопуло, Серапина и 
Кривошапкйна. Давали Пожарскаго. Прекрасно играли Каратыгинъ и 
Семенова старшая.

*

С.-Петербургь, 4 Сентября 1825.

Умерла наша сосѣдка, жена министра просвѣщенія, Шишкова, 
отъ рака. Долго она мучилась и страдала. Она была въ такомъ поло
женіи, что послѣднее время нельзя было въ комнату войти, гдѣ лежала.

*
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С.-Петербургь, 7 Сентября 1825.

Вотъ и письмо отъ .Понтнова изъ Боровичей отъ 5-го. Благо
дарность отъ Императрицы, потомъ говоритъ: <S. М. supporte le voya
ge très bien, le temps est magnifique, de façon que notre voyage est 
comme une bonne promenade. Hier, par exemple, nous sommes arrivés 
à la  couchée à 4 e/2 heures, aujourd’hui vers les 5. L'impératrice a donc 
tout le temps pour se reposer. Aujourd’hui nous avons entendu la messe 
а Ѳеофилова Пустынь». Вообще всѣ извѣстія съ дороги и о дорогихъ 
очень хороши.

*
С.-Петербургъ, ІО Сентября 1825.

У насъ новаго ничего не слыхать, а вышедъ только указъ Сино
ду составить правила о благопристойномъ духовнымъ лицамъ одѣяніи, 
которое бы, отличая ихъ отъ мірскихъ, напоминало имъ въ тоже вре
мя приличіе ихъ званія и обязанность. Сіи правила относятся также къ 
женамъ и дочерямъ священниковъ. Это очень хорошо, а то онѣ раз- 
зорялись на нарядахъ и слишкомъ щеголяли. Не знаю, почему Фрей- 
лпнство Кокошкиной дочери всѣхъ удивляетъ. Кажется, и въ указѣ 
названа она внучкою Архаровой, также какъ дочери Сергѣя Камен
скаго названы были племянницами покойнаго моего незабвеннаго для 
меня начальника. Выпросила Архарова, а к. Дмитрія Владимировича 
напрасно бранятъ. Да я совсѣмъ не вижу, чтобы не было это у мѣста.

*
С.-Петербургъ, І І  Сентября 1825.

Вчера Новосильцовъ стрѣлялся съ однимъ изъ братьевъ Черно
выхъ. Вечеромъ кое-кто у насъ собрался, и сказывали, что первый 
раненъ въ бокъ или брюхо, гдѣ и пуля осталась, а второй въ голову 
и что также и у этого еще пуля не вынута. Оба опасны. Увидимъ, 
что сегодня узнаемъ о семъ несчастномъ сюединкѣ. Жду къ себѣ Мень
шого Кушелева, коему достался домъ Безбородки, для переговоровъ; 
но, говорятъ, онъ слишкомъ Дорожится, проситъ 500 т., такъ дѣдо у 
насъ не сладится: ибо я болѣе 350 т. никакъ не дамъ. Жаль будетъ, 
если этотъ домъ намъ не достанется.

Купилъ я для почтамта литографію ЗаденгоФера. Она ему стоила 
семь тысячъ, а я купилъ ее за 1500 р. и черезъ это казнѣ сдѣлаю 
большую пользу. У насъ выходитъ на типографію тысячъ 6 въ годъ; 
теперь многое, и почти все, замѣнптся литографіей. Я даже и подписи 
д а  Пакетахъ многихъ велю литографировать.

*
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Вчера былъ у меня Реадъ. Я его спрашивалъ о Новосильцова,^ 
Онъ все еще лежалъ за три версты отсюда, пуля еще не была най
дена, онъ былъ очень слабъ отъ потери крови, и его не могли пере
везти въ городъ. Доктора находятъ его въ опасности, пока не вынутъ 
пулю, Реаду же онъ казался очень слабъ, но онъ не полагалъ его 
опаснымъ.

*

С.-Пѳтербургъ, 14 Сентября 1825.

Вчера вечеромъ оба раненые еще были живы. Бѣднаго Чернова 
трепанировалп, но пули не могли еще найти. Арентъ, обоихъ ихъ 
Пользующій, весьма мало имѣетъ надеждъ въ его спасеніи. Новосиль
цовъ все былъ въ одинаковомъ положеніи. Арентъ говоритъ qu’il ne 
voit pas encore de mauvais symptômes, mais qu’il n ’en paraît pas aussi 
de bons, и у этого пуля еще не найдена; опасаются Антонова огня. 
Если не сдѣлается, то онъ и даже оба могутъ быть спасены. Ново
сильцовъ ѣстъ бульонъ, les fonctions se font bien; почему, кажется, 
кишки не задѣты. Онъ только и твердитъ о Черновѣ, чрезвычайно о 
немъ безпокоясь и безпрестанно спрашивая. Говорятъ, что онъ сво
ему Духовнику сказалъ, что съ этой стороны совѣсть его совершенно 
спокойна, что онъ хотѣлъ выстрѣлить на воздухъ, но ослабшая его 
рука опустилась и онъ имѣлъ несчастіе ранить Чернова; когда тотъ 
упалъ, то онъ сдѣлалъ нѣсколько шаговъ, чтобы его поднять, но не 
смогъ. Мать Новосильцова, говорятъ, все узнала и сама очень боль
на. Боже мой, какая несчастная исторія! Я Чернова не знаю, но и 
его чрезвычайно всѣ хвалятъ и большое въ немъ всѣ принимаютъ 
участіе.

Другое происшествіе, о которомъ много говорятъ въ городѣ и 
которое вѣроятно дойдетъ дсь васъ перековерканнымъ, какъ то часто 
бываетъ, случилось въ Грузинѣ у гр. Аракчеева; но ты о семъ не 
разсказывай, ибо всегда непріятно быть цитированнымъ. Его femme 
de charge была Зарѣзана въ постели. Дѣвушки между собою разсу
ждали, что барыня такъ поздно въ тотъ день встаетъ, а одна изъ нихъ 
говоритъ имъ: да она уже не Встанетъ, я ее успокоила. Не знали что 
думать о сихъ словахъ, вышли въ спальню и нашли ее зарѣзанную  
и безъ дыханія. Графа не было дома; когда узналъ онъ о семъ, то 
крайне огорчился. Дѣвка тотчасъ призналась, что она это сдѣлала, 
вѣроятно по злости, бывъ за что-то наказанною.

Отгадай, гдѣ я вчера обѣдалъ? Никогда не отгадаешь, je vous le 
donne en cent. У канцлера. Не знаю, чтб ему вздумалось прислать

С.-Петербургъ, 12 Сентября 1825.
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звать; я, было, отказываться, но онъ другой разъ прислалъ; нечего 
было дѣлать, долженъ былъ согласиться. Тамъ обѣдали двое князей 
Лобановыхъ, нѣсколько иностранныхъ министровъ, Шулеповъ, Б ара
новъ и Званцовъ. Я канцлера съ 1810-го года не видалъ и, право, 
пораженъ былъ его видомъ. Въ Голосѣ его есть нѣчто страшное; такъ 
какъ онъ себя не слышитъ, то и не можетъ голосъ размѣрять и вдругъ 
крикнетъ такимъ пронзительнымъ и рѣзкимъ, что въ третьей комнатѣ 
слышно. Показывалъ онъ мнѣ славнѣйшую статую Кановы*), которую 
онъ ему заказывалъ, представляющую Миръ. Подлинно превосходна, 
одною рукою упирается на колонну, на которой написаны числа и 
имена трехъ трактатовъ, Абовскаго, Фридрихсгамскаго и Кайнарджій- 
скаго, которые подписаны имъ, отцомъ и дѣдомъ его. Онъ меня принялъ 
чрезвычайно учтиво и всячески Угащивалъ. Ему надобно все писать, 
ибо онъ совершенно глухъ. Жаль его; говорятъ, что и глаза стано
вятся плохи, а ему еще 70 лѣтъ. Братъ его годомъ только моложе, а 
въ сравненіи съ нимъ молодецъ.

Une autre version. Вотъ какъ случилось смертоубійство въ Гру
зинѣ. Убитая воспитывала дѣвушку, которую и выдала замужъ за 
Дворецкаго. Эта Злодѣйка подговорила за 500 р. наемнаго повара, 
который учинилъ злодѣйство ночью, вѣроятно при пособіи той жен
щины. Когда разнесся слухъ въ домѣ о смерти, то поваръ тотчасъ 
весьма хладнокровно сталъ грѣть воду, говоря: вѣдь надобно же бу
детъ тѣло обмыть и приготовлять кутью. Онъ во всемъ признался, 
говоря, что денегъ еще не получилъ. Женщина также призналась.

*

С.-Петербургъ, 15 Сентября 1825.

Бѣдный Новосильцовъ вчера отдалъ Богу душу. Черновъ еще 
живъ, его раза два трепанировали; есть лучъ надежды, что остается 
живъ. Богъ да сохранитъ его! Новосильцовъ, конечно, достоинъ сожа
лѣнія, но нѣкоторымъ образомъ самъ причиною своего несчастія, а 
тотъ предсталъ какъ защитникъ сестры.

Сегодня день коронаціи нашего ангельскаго Государя. Помню я 
этотъ день въ Москвѣ, когда съ башни Ивана Великаго смотрѣлъ я 
на шествіе его черезъ Кремлевскую площадь, въ коронѣ и мантіи. 
Въ немъ тогда уже быдо нѣчто ангельское.

Вчера обѣдалъ я у Лебцельтерна, на маленькомъ обѣдѣ, послѣ 
котораго игралъ въ биліардъ съ Гурьевымъ двѣ партіи, сквитались

*} Нынѣ въ Москвѣ, въ Румянцовскомъ Музеѣ. Тамъ возникла прекрасная мысль 
въ той комнатѣ, гдѣ находится эта статуя, поставить портретъ Царя, который столько 
сдѣлалъ и для общаго мира и для успѣховъ „благаго просвѣщенія".
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и съ Несельродомъ три, изъ коихъ двѣ выигралъ. Въ восемь часовъ 
пріѣхалъ домой, играли въ вистъ, ну рили, иные играли въ биліардъ, 
по всѣ говорили о Новосильцовѣ; всякій сообщалъ подробности, кото
рыя еще больше заставляютъ сожалѣть объ обоихъ. Вообрази, что въ 
Среду, когда мы были у Ламздорфа, Новосильцовъ съ Реадомъ про
вели ночь за стѣною, возлѣ насъ, у Германа. Мы хохотали, дурачи- 
лись, а они готовились на ужасное дѣло, въ пять часовъ оттуда по
ѣхали за Выборгскую заставу, а въ седьмомъ дѣло было кончено. 
Говорятъ, что гр. Григорій Владимировичъ Орловъ*) здѣсь дня съ три 
уже; не знаю, правда ди. Бѣдная мать все узнала еще третьяго дня, 
ей нѣсколько разъ кровь пускали; она доктору Аренту обѣщала 1000 
душъ, если только спасетъ ея сына. Она въ ужасномъ положеніи; Богъ 
знаетъ, перенесетъ ли. Какой урокъ молодымъ людямъ! Отъ одного 
вѣтренаго поступка два семейства разстроены, огорчены, мать ли
шается единственнаго сына, и тотъ умеръ не на войнѣ!

Къ Воронцову пишу я уже прямо въ Таганрогъ, полагая его 
тамъ, или по крайней мѣрѣ онъ скоро будетъ. Новосильцовой четыре 
раза пускали кровь. Вчера ее возили къ тѣлу сына. Вечеромъ пока- 
тились слезы, чт<5 ее немного облегчило.

*

С.-Петербургъ, 17 Сентября 1825.

Лонгиновъ весьма меня обрадовалъ тѣмъ что пишетъ: «Vous êtes 
d ’une amabilité' qui n ’appartient qu7 к vous; aussi l’Impératrice, comme 
nous tous, ne pouvons pas assez vous témoigner la reconnaissance que 
nous vous devons pour l ’envoi des lettres du 8, qui nous ont trouvés 
à notre dîner d’aujourd’hui (le 12) à deux stations d’ici (de Roslavl). 
S. M. est infiniment sensible к vos attentions et aux sentiments que 
vous lui exprimez et dont vous lui donnez en même temps des preuves 
par votre zèle à lui faire plaisir et rendre des services». Я старался 
такъ все разсчитать и устроить, что она четыре почты иностранныя 
съ письмами отъ ея родныхъ1) и газеты, а можетъ быть и пять, полу
чаетъ дорогою еще до Таганрога, тогда какъ она не полагала имѣть 
свои письма прежде прибытія туда, развѣ только одинъ разъ черезъ 
Фельдъегеря. Душевно радуюсь, что успѣлъ сдѣлать угодное этому 
ангелу et de contribuer к се qu’elle n ’aye pas, en route, une privation 
qui lui aurait fait de la peine.

Вчера женился Александръ Ивановичъ Чернышовъ на гр. Зото- 
вой, внучкѣ кн. Куракина. Это его третья жена, слѣдовательно по-

f) Дядя убіевнаго.
*} Императрица Елисавета постоянно переписывал&сь съ своею иатерью герцоги- 

дею Баденской) (которая пережила ее на много лѣтъ).
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слѣдняя. Черновъ вчера еще былъ живъ, но надежда ежедневно умень
шается; кажется) и онъ послѣдуетъ за Новосильцовымъ въ обитель 
мира и спокойствія. Послѣдняго, говорятъ, повезутъ въ Москву. Ма
тери немного лучше pour le physique; quant au moral, il est toujours 
dans le même e'tat1).

Жихаревъ мнѣ прислалъ преогромный и прекраснѣйшій ананасъ 
своего воспитанія. Вчера, обѣдавъ у Тамарши5), сидѣлъ я возлѣ Фише
ра; разговорились объ ананасахъ, я и ну хвастать моимъ. Онъ толь
ко улыбался и не довѣрялъ мнѣ, утверждая, что онъ видѣлъ недавно 
Превеликій и что мой вѣрно меньше. За  споромъ дѣло стало, послалъ 
я за своимъ. Надобно было видѣть его удивленіе и восхищеніе! Не 
могъ налюбоваться, тотчасъ его взвѣсилъ, оказалось слишкомъ 3 Фунта; 
потомъ Высросилъ себѣ корону, чтобы посадить, а мнѣ обѣщалъ за 
нее цвѣтовъ (стало, Жихаревъ мнѣ двойной сдѣлалъ подарокъ), нянчился 
съ нимъ долго, не могъ рѣшиться разрѣзать; но Загряжская, жена моя, 
гр. Катя Воронцова, у коихъ текли слюньки, требовали qu’il procède 
au sacrifice, и ну работать, онъ ножемъ, а мы ртами. Вкусъ былъ 
прекрасный, le ramage était comme le plumage. Поблагодари хоро
шенько за меня добраго Жихарева и перескажи ему эти подробности, 
qui feront plaisir à ses entrailles de père. Подлинно, штука была Чу
десная! Отъ Фишера, да и отъ дамъ нашихъ, разнесется объ ней мол
ва по городу и вѣроятно и въ Туринѣ узнаютъ, ибо съ нами обѣдалъ, 
ѣлъ, любовался новый Сардинскій министръ гр. Саль или Салесъ, т. е. 
Sales. Какъ ни Пріятенъ былъ ананасъ, но для меня еще пріятнѣе 
была память Жихарева, которую я истинно Цѣню.

*

С.-Петербургъ, 21 Сентября 1826.

Вѣроятно теперь Воронцовъ въ Таганрогѣ. Я получилъ отъ него 
письмо изъ ЮрсуФа; онъ доволенъ своимъ здоровьемъ, предполагалъ 
быть въ Таганрогѣ около 20-го, остаться тамъ до 28-го, съѣздить еще 
въ Одессу, потомъ въ Бѣлую Церковь, а послѣ уже пуститься въ чу
жіе край. Его пугаетъ позднее время года, впрочемъ письмо его до
вольно веселое на восьми страницахъ, только не его почерка; за то 
не останавливаясь я могъ прочитать.

Сегодня именинники Дмитріи, надобно объѣхать поздравить, хотя 
здѣсь не очень за сіе взыскиваютъ. Поѣду къ гр. Гурьеву, съ коимъ 
имѣю еще маленькое дѣло устроить по порученію Воронцова: надобно

*) На мѣстѣ поединка Екатерина Владимировна Новосильцова построила церковь.
’) Т. е. вдовы посланника нашего въ Турціи Тамары.
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допросить его о выдачѣ 12 т. Фрейлинскихъ, которыхъ графиня *) еще 
не получила, потомъ къ князю Лобановъ, заѣду къ Северину и къ 
Дашкову и къ Несельроде, у котораго сынъ именинникъ.

*

С.-Петербургъ, 22 Сентября 1825.

Вяземскій давно долженъ быть у васъ, если дорогой не нашелъ 
средство, и въ Новгородѣ, и Твери повеселиться, какъ въ Ревелѣ. Вотъ 
счастливый характеръ, все его забавляетъ. О Новосильцовѣ и гово
рить уже нечего, а  бѣдный Черновъ вчера, говорятъ, еще былъ живъ, 
только все въ Забытьѣ. Нѣтъ, и этотъ несчастный не будетъ спасенъ. 
Майкова здѣсь не очень любили, но на этомъ мѣстѣ угодить всѣмъ 
трудно, особливо актерамъ. Увидимъ, какъ пойдетъ съ новымъ дирек
торомъ. Впрочемъ и ему нельзя будетъ дѣлать что хочетъ, ибо коми
тетъ театральный всѣмъ завѣдываетъ, а гдѣ многоначаліе, тамъ трудно, 
чтобы шло хорошо. Въ дирекцію приняли бывшаго въ Головинской 
комиссіи булгалтера Гетинга, человѣка прекраснаго и на все спо
собнаго. Ежели ему дадутъ волю, то онъ заведетъ порядокъ. Вотъ и 
у меня будетъ протекторъ, только слишкомъ рѣдко хожу въ театръ 
я буду пользоваться его протекшей. Однакоже въ Субботу ѣздилъ съ 
женою и съ Княгинею Алиною Волконскою во Французскій спектакль, 
на бенефисъ, гдѣ противъ чаянія, довольно смѣялся по милости Маре, 
очень хорошаго актера. О Грузинскомъ происшествіи все еще много 
говорятъ. Графъ чрезвычайно огорченъ, ничѣмъ не занимается и ни
кого не видитъ. Ожидаютъ его сюда. Подлинно, дѣло ужасное. Весь 
городъ Прославляетъ Шульгина; преступникъ, убившій лобазника, уже 
пойманъ, какой-то мѣщанинъ, бывшій у него прежде прикащикомъ, 
также; Пойманы воры, укравшіе у Англійскаго консула тысячъ на 
пятьдесятъ брилліантовъ и денегъ. Шульгинъ сначала сказалъ, что 
должны быть воры домашніе; такъ и вышло, артельщикъ и дворникъ. 
Говорятъ, что онъ очень хитро поступилъ. Дворника посадилъ въ тюрь
му съ человѣкомъ скованнымъ, этотъ-то довелъ того до признанія. 
Кто же онъ былъ? Переодѣтый шпіонъ! Правда, что Греки хотѣли от
даться Англичанамъ; мнѣ сказывалъ это Англійскій министръ; но ка
питанъ Гамильтонъ, командовавшій тамъ эскадрой, отвѣчалъ имъ, что 
онъ можетъ только взять на себя переслать ихъ письмо къ своему 
правительству и не въ правѣ имъ ни на что отвѣчать. Они просили 
у него Англійскій Флагъ; онъ имъ отвѣчалъ, что у него Флаги только 
для своихъ кораблей. Неизвѣстно еще, чтб изъ этого будетъ.

*

•) Т. е. графиня Екатерина Артемьева Воронцова.
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Бѣдный Черновъ третьяго дня умеръ. Сдѣлалось воспаленіе въ 
Мозгу и уничтожило всѣ надежды докторовъ. Все это дѣло пію ужасно 
.несчастливо; секунданты всЬ возможныя взяли мѣры, чтобы не кончи
лось такъ трагически, но все было напрасно. Пулп, которыми оба 
убиты, право, больше походили на крупную дробь, нежели на пули; 
шаги мѣрили самые большіе, такъ чго вмѣсто десяти было вѣроятно 
тринадцать и тутъ еще положили свои плащи, за которыми они сто
ять должны были, и все это не помогло. Огъ бѣды не уйдешь! Ново
сильцова, говорятъ, съ большою твердостію переноситъ свое несчастіе; 
но я боюсь, что это не твердость, а  родъ изступленія.

Вчера и третьяго дня только и было разговора въ городѣ, что о 
попѣ, къ которому приросли бараньи шкура и рога и котораго сюда 
привезли судить. Четвертаго дня говорили, что Привезутъ его въ Се
натъ, а  третьяго дня, что провезуть изъ Невскаго монастыря въ К а
занскій соборъ,и то вечеромъ. Эта нелѣпость собрала на Казанскомъ 
мосту кучу народа. Всѣ дожидались, сами не зная чего; наконецъ, го
ворятъ, полиція разогнала, кто были благоразумнѣе, тѣхъ словами, а 
другихъ пожарными трубами. Опять, говорятъ, Шульгинъ и тутъ на
шелся. Въ числѣ зрителей были и женщины. Онъ имъ сказалъ: по
корнѣйше прошу Порядочныхъ дамъ удалиться, а бульварныя (т. е. les 
filles) могутъ остаться. Тотчасъ кинулись всѣ женщины прочь. Что 
же за исторію разсказываютъ? Вотъ какъ я ее слышалъ. Въ какой-то 
деревнѣ жилъ-былъ мужикъ, у этого мужика родился сынъ, но такъ 
какъ ребенокъ былъ хилый, то и пошелъ онъ тотчасъ къ поду просить, 
чтобы его окрестилъ. Попъ просилъ дорого, мужикъ не рѣшался дать, 
пошелъ спросить жены, а между тѣмъ ребенокъ умеръ. Нечего было 
дѣлать, пошелъ онъ рыть яму, чтобъ его похоронить, и нашелъ кладъ, 
много золотыхъ монетъ. Взявъ нѣсколько изъ нихъ, пошелъ къ попу 
п упрекая ему, что онъ отказался крестить, далъ ему одну Штуку, 
оказавъ, что больше бы ему тогда заплатиль. Попъ ну добиваться у 
него, гдѣ онъ взялъ деньги. Мужикъ ему сказалъ, какъ нашелъ кладъ. 
Кладъ дѣло не бездѣльное, кому не хочется его имѣть! Вотъ попъ 
сталъ разсуждать съ женою своею, какъ бы кладъ этотъ пріобрѣсти 
себѣ. Она совѣтовала мужу надѣть на себя шкуру сь барана, въ тотъ 
день убитаго, навѣсить его рога и идти ночью стучаться у мужика 
въ окошко, испугать его и подъ видомъ черта требовать себѣ кладъ. 
Попъ такъ и сдѣлалъ, пришелъ, постучался, мужикъ Выглянуть въ 
окошко и видитъ чорта, который ему говоритъ: rendez moi mes trépas, 
зачѣмъ ты взялъ мой кладъ, отдай. Мужикъ бросилъ ему часть денегъ

С.-Петербургъ, 24 Сентября 1825.
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съ которыми попъ побѣжалъ домой, но.... voici l’intéressant: какъ стал ь 
раздѣваться, то вышло, что шкура и рога къ ньму приросли, такъ что 
отодрать никакъ не могъ. Отъ этой бѣды все дѣло открылось, и его при
везли сюда. Иначе не могу кончить этотъ анекдотъ, какъ Иванъ Савелье- 
вичъ свою исторію: не любо не слушай и не припандеривай. Натурально 
il у а beaucoup de versions, mais le fond de l’histoire est à  peu près 
ceci. Вѣроятно какіе-нибудь мошенники выдумали, чтобъ болѣе собралось 
народу и они могли свое ремесло производить; и точно, много собралось 
badauds. Фонтонъ, шедши по Невскому проспекту, видѣлъ народъ, но 
никто не умѣлъ ему сказать что такое. Хочется мнѣ видѣть Шульгина, 
чтобъ узнать отъ него, есть ли что-нибудь похожаго по крайней мѣрѣ. 
Не привезли ли подлинно какого-нибудь преступника? Вѣдь вздоръ, а весь 
городъ только объ этомъ и говоритъ.—Третьяго дня ходилъ я съ женою 
смотрѣть статую изъ бѣлаго мрамора, представляющую императрицу 
Екатерину ІІ, сидяшую на креслахъ, въ одной рукѣ держитъ сверну
тый Наказъ, а другою держитъ на колѣнѣ глобусъ и вѣтвь масличную- 
которая закрываетъ на глобусѣ Россію. Отдѣлка прекраснѣйшая, слав
наго Шведскаго скульптора Гете *). Онъ ее сдѣлалъ по заказу для 
Мятлева за 16 т. рубл. Лицо очень похоже,

*
С.-Петербургъ, 25 Сентября 1825.

Добрый Лавинскій, по дружбѣ своей ко мнѣ, предложилъ мнѣ 
сдѣлать мнѣ коллекцію Сибирскихъ штуФъ, такъ чтобъ это мнѣ, какъ 
и ему, ничего не стоило кромѣ провоза изъ Москвы сюда; туда же 
онъ ихъ доставлять велѣлъ съ обыкновеннымъ купеческимъ транспор
томъ изъ Иркутска. Вчера уже я получилъ, при подробномъ реестрѣ, 
первый транспортъ, составленный изъ 70 штукъ. Всякій камень подъ 
№, и все это въ совершенной пришло цѣлости. Слѣдовательно у меня 
будетъ полная и любопытная коллекція Сибирскихъ минераловъ, да еще 
и даромъ. Спасибо добрымъ людямъ, не забываютъ!

*
С.-Петербургъ, 28 Сентября 1825.

Лонгиновъ опять мнѣ пишетъ изъ Бѣлгорода отъ 18-го: <La santé 
de S. M. se soutient parfaitement bien, et j ’espère qu’elle surm on
tera la fatigue d’un voyage, qui se fait avec plus de facilité que nous 
n’avons supposé. D ’abord le temps nous favorise assez; si nous en avons 
eu du mauvais, il nous a ménagés en ne durant pas. Le petit chan-

*) Находящаяся въ домѣ Мятлева (противъ Исакій) прекрасная статуя Екатерины 
Великой есть произведеніе Ваятели Козловскаго. (См. „Русскій Архивъ*1 1892, I, 446J.
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gem entde notre raarcheroute а été suivi d’un second le lendemain. S. M. 
s’est sentie assez forte pour ne point retarder d’un seul jour son arrivée 
à Taganrog, malgré le détour qu’elle a fait pour voir la princesse Ba
riatinsky 4).

О попѣ съ рогами перестали говорить. Третьяго дня встрѣтилъ я 
великолѣпные похороны Чернова. Его хоронили офицеры Семеновскіе 
на свой счетъ. Церемонія казалась мнѣ еще какъ-то печальнѣе про
тивъ обыкновенныхъ. Скажи к. Юсупову, что я видѣлъ здѣсь его пор
третъ молодцомъ (видно, онъ его подарилъ какой-нибудь своей прежней 
красавицѣ и доказываетъ, что онъ былъ хорошъ). Если хочетъ, то 
можетъ его купить за 200 р. Пусть пришлетъ деньги, такъ я куплю, а 
ему будетъ пріятно на себя Полюбоваться. Портретъ писанъ изрядно, 
въ бархатномъ сѣромъ кафтанѣ съ лентою Бѣлаго Орла, кажется.

Недавно я купилъ мальчика съ картономъ подъ мышкою за 15 p.; 
а выходитъ, что чуть ли не Грезъ, прекрасный! У меня есть нѣсколько 
дрянныхъ картинъ; не Купятъ ли ихъ въ Москвѣ? Я хочу избавиться 
отъ всей Дряни, а оставить только хорошія. Портретъ Екатерины ІІ, за 
который я заплатилъ 200 рублей, прекрасный, писанъ Лампіемъ и въ 
его время продавался по 1000 р. и болѣе. Заказалъ славную рамку, 
за которую заплатилъ 50 р. Я очень радъ этой покупкѣ. Давно же
лалъ имѣть хорошій портретъ ея, и какъ великой монархини, и какъ 
батюшкпной благодѣтельницы.

*
С-Петербургъ, 1 Октября 1825.

Вчера въ два часа съ половиною пополудни скончался гр. Дми
трій Александровичъ*). Вотъ и онъ кончилъ свою карьеру! Говорятъ, 
что онъ велѣлъ себя положить въ церкви близъ ФарФороваго завода, 
тамъ гдѣ его теща. Ужо, если успѣю, поѣду навѣстить бѣдную гра
фини). Охъ, опять долженъ я сегодня обѣдать у канцлера. Послѣ по
слѣдняго обѣда два раза отказывался отъ его Зова, третій совѣстно. 
C’est véritablement un sacrifice que je lui fais, et au fond je ne sais 
pas trop pourquoi. Сегодня хоронятъ Бортнянскаго. Императрица даже 
изъ Гатчины прислала всѣхъ пѣвчихъ, чтобъ отпѣть начальника, хотя 
сегодня праздникъ и вѣроятно есть обѣдня въ Гатчинѣ; осталась при 
однихъ псаломщикахъ.

♦

*) Въ селѣ Ивановскомъ Курской губ. Объ этомъ посѣщеніи вспоминалъ сынъ 
княгини Маріи Ѳедоровны Барятинской, тогда отрокъ, въ наши дни Фельдмаршалъ.

*) Гурьевъ.
И, 14 Русскій Архивъ 1903.
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Вчера, наконецъ, получилъ я радостное извѣстіе о благополуч
номъ прибытіи Императрицы въ Таганрогъ 23-го Сентября въ 5 часовъ 
послѣ обѣда, въ совершенномъ здравіи, и такъ мало устала, что на 
другой день могла уже гулять. Таганрогъ понравился Лонгинову. «La 
maison entr’autres est excellente, et en général il paraît que nous y 
serons commodément sous tous les rapports. J 'a i eu la joie de voir le 
c-te Michel avec la comtesse; le c-te a beaucoup meilleure mine, infi
niment plus fraîche qu’il n ’avait et se loue de sa santé; pour ce qui
est de la  c-sse, elle se porte comme auparavant, c’est à dire к m er
veille. Ils partiront décidément pour Londres». Теперь дай же мнѣ
похвастать: «Nous avons eu votre paquet à Slavianka avant-hier (такъ 
какъ я разсчитывалъ) où nous avons dîné. Cela fait que la conver
sation du dîner a totalement roulé sur votre amabilité et sur les servi
ces essentiels que vous rendez à S. M. Il n ’y a eu qu'une voix sur cet 
objet parmi nous; au reste il n’y en a qu'une seule dans tout l’Empire. 
Je suis charmé de vous le dire sans aucune flatterie». Для меня одоб
реніе и милостивое расположеніе Государыни слишкомъ Драгоцѣнно, 
чтобы я не былъ чрезмѣрно обрадованъ словами Лонгинова. И здѣсь 
Грузинское ужасное происшествіе все иначе да иначе разсказываютъ, 
но все оно ужасно. Виновныхъ и участвовавшихъ восемь человѣкъ, 
судятся въ Новгородѣ. Графу лучше, только онъ еще не занимается 
дѣлами и чрезвычайно грустенъ.

♦

С.-Петербургъ, 6 Октября 1825.

Воронцовъ пишетъ: «Mon pére m 'ayant écrit que je  ne devais 
pas quitter le pays pendant le séjour de L. L. M. M. dans les provin
ces qui me sont confiées et ma santé ayant fait dernièrement de rapides 
progrès, je me suis décidé к renvoyer notre départ jusqu’au printemps 
prochain. J ’en ai parlé ce matin к S. M. l’Empereur, qui a bien voulu 
approuver cette résolution.

*

С.-Петербургъ, 9 Октября 1825.

Лонгиновъ мнѣ пишетъ: «Il est impossible d’être plus aimable que 
l’Empereur n ’a été avec le c-te Michel et la comtesse. Pendant le dîner 
il a été beaucoup question des intérêts de ce pays et de la Crimée. 11 
est impossible de ne point considérer ce séjour comme un véritable 
bienfait pour cette partie de la Russie et pour le c-te Michel lui-même.
11 voit l’Empereur presque journellement, et vous sentez bien combien il

С.-Петербургъ, 2 Октября 1925.
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est heureux. Il nous reste encore 12 jours, et puis il reviendra avec une 
partie de son ménage en Novembre».

*
С.-Петербургъ, 13 Октября 1825.

Подучилъ я письмо отъ Ьанюши Воронцова, гдѣ онъ мнѣ гово
ритъ, что это послѣднее, что онъ поѣдетъ въ Вѣну, оттуда прямо 
черезъ Варшаву сюда, такъ что надѣется прибыть къ намъ въ концѣ 
будущаго мѣсяца. Вчера же, обѣдая у гр. Несельроде, узналъ я отъ 
него, что Баварскій король умеръ (извѣстіе сіе онъ получилъ черезъ 
Баварскаго посланника) скоропостижно. Теперь боюсь, чтобъ сіе не 
помѣшало Воронцову ѣхать, какъ онъ намѣревался. Король праздно
валъ день своего рожденія, быдъ на балѣ у Воронцова, очень веселъ 
и совершенно здоровъ, пріѣхавъ домой легъ спать, и на другой день 
нашли его мертвымъ. Уснулъ спокойно вѣчнымъ сномъ. О немъ очень 
будутъ сожалѣть, онъ былъ добръ и весьма любимъ. Странно, что 
когда онъ въ молодости находился во Французской службѣ и стоялъ 
въ Страсбургѣ, гдѣ учился графъ Гурьевъ, то они очень были знакомы 
и Дружны; теперь въ одинъ день умерли.

Завтра у насъ хоронятъ старика Шуберта. Это также большая 
потеря.

♦

С.-Петербургь, 26 Ноября 1825.

Я  не въ состояніи тебѣ описать, мой милый и любезнѣйшій 
другъ, чтб со мною происходитъ съ тѣхъ поръ чт6 узнали мы съ 
прибывшею вчера вечеромъ эстаФетою изъ Таганрога, что болѣзнь 
нашего ангельскаго Государя усилилась. Ты поймешь, чти я терплю 
и съ какимъ нетерпѣніемъ мы всѣ ожидаемъ Фельдъегеря и экстра- 
почты. На нашу бѣду дороги такъ дурни, что и эстафета отъ 
15-го числа десять дней, а  тамъ того и смотри, что рѣки задержатъ. 
Кабы Рутковскій догадался и прислалъ бы съ эстаФетою экстра-почту, 
которая должна была прійти къ нему въ Воскресенье, она отъ 16-го, 
и мы бы теперь знали можетъ быть, что Государю легче. Слава Богу, 
Фельдъегерь отъ 17-го сейчасъ пріѣхалъ. Государю было гораздо 
лучше, хотя это былъ 13-й день болѣзни. Онъ пишетъ: il n ’y а pas 
de comparaison de son état actuel à celui d’hier. Богъ услышалъ наши 
молитвы! Я всю ночь глазъ не сомкнулъ, и отъ слезъ такъ Надулись, 
что докторъ мой не зналъ къ чему приписать. Теперь получилъ я 
настоящее Лѣкарство.

♦

4*
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С.-Петербургъ, 28 Ноября 1826.

Посреди скорби и рыданій моихъ домашнихъ и всѣхъ друзей, 
собравшихся у меня, пишу къ тебѣ, мой милый и любезнѣйшій другъ, 
не видя самъ отъ слезъ, чт6 пишу. Вчера послѣ запечатанія къ 
тебѣ письма, прибылъ изъ Таганрога Фельдъегерь Виммеръ съ гро
мовымъ для насъ ударомъ о кончинѣ нашего Государя и моего бла 
годѣтеля. Наканунѣ имѣли мы извѣстія, кои подавали надежду на 
сохраненіе драгоцѣнной его жизни; тѣмъ разительнѣе для насъ былъ 
ударъ столь неожиданный. Я получилъ въ двѣнадцать часовъ эста
фету отъ б. Дибича отъ 18-го. Письма, съ оною привезенныя, гово
рили, что Государю хуже сдѣлалось послѣ 17-го, но кончались тѣмъ, 
что опять онъ получилъ нѣкоторое облегченіе, слѣдовательно надежда 
еще существовала. Разославъ тотчасъ письма къ Валламову и пр.,
самъ я поѣхалъ къ своему князю на Дрожкахъ. У дома Милорадовича
остановилъ меня Полицмейстеръ, и отъ него перваго услышалъ я о 
кончинѣ Государя, воспослѣдовавшей 19-го въ ІО1/» часовъ утра. 
Какъ я живъ остался, я не понимаю; только все около меня, дома, 
экипажи, люди, стало кружиться, и я не знаю уже, какъ я очутился 
въ комнатѣ у жены. Тутъ только слезы облегчили мнѣ грудь, и съ 
тѣхъ поръ не перестаютъ онѣ литься. Скоро послѣ этого получилъ я 
отъ Лонгинова иисьмо съ тѣмъ же Фельдъегеремъ, гдѣ онъ даетъ мнѣ 
подробности нѣкоторыя. Прилагаю при семъ, для тебя одного, копію. 
Елисавета Алексѣевна сама увѣдомляетъ императрицу Марію Ѳеодо
ровну о семъ ужасномъ происшествіи, начиная письмо свое словами: 
«l'ange est au Ciel, et je suis encore sur la terre». Toute son âme 
est dans ces deux lignes! Богъ да подкрѣпитъ ее перенести ударъ, 
который столько для всѣхъ насъ тяжелъ. Сегодня я со всѣми чинов
никами присягнулъ Государю Константину Павловичу. Богъ да подастъ 
ему силы поднять бремя управленія съ такою же пользою и благоден
ствіемъ для народа Богомъ же ему ввѣреннаго, какъ ангелъ, котораго 
онъ вмѣстѣ съ нами оплакиваетъ, ибо преданность и любовь его къ 
Государю была неограниченна. Я увѣренъ, что всѣ его усилія обра
тятся къ Содѣланію насъ счастливыми.

Въ послѣдній пріѣздъ Цесаревича сюда, я его не могъ видѣть,
будучи боленъ глазами, но въ предпослѣдній былъ я у него очень 
долго и, право, съ восхищеніемъ слушалъ его разсужденія и разныя 
объясненія о дѣлахъ, гдѣ видны были умъ прямой и особенная опыт
ность и истинное стремленіе къ добру и къ пользамъ государствен
нымъ. Онъ былъ столько милостивъ, что вошелъ со мною въ нѣкото
рыя подробности насчетъ кое-чего введеннаго имъ въ Польшѣ и, право,
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все было предпринято съ отмѣннымъ благоразуміемъ. Ты, меня зная, 
не припишешь сіе лести, къ коей я не Сроденъ, я же пишу для тебя 
единственно; но въ глубочайшей скорби нашей мысль сія утѣшительна. 
Я увѣренъ, что онъ послѣдуетъ по стопамъ царя, котораго мы обо
жаемъ и къ которому онъ самъ питалъ неограниченную любовь, о 
чемъ я самъ могъ судить изъ его разговора.

*

Copie sécrette.

Funeste Taganrog, le 19 Novembre 1825.

L’espérance que je vous avais donnée, mon cher ami, par ma
Jettre d’avant - hier, s’était encore renouvellée hier, si récemment, et 
aujourd'hui les pleures et les gémissements universels remplissent ce 
séjour si malheureux et qui se rend célèbre à jam ais d'une manière
si funeste. Notre grand et bon Empereur n ’est plus! Il a fini sa carrière
si courte pour le bonheur de la  Russie aujourd’hui, à 10s/4 du matin. 
Les paroxismes de fièvre nerveuse redoublaient de force et d'intensité, 
à  mesure que les ressources vitales s'épuisaient. Son agonie a été douce, 
mais longue. L’état de l’Impératice est terrible, mais sa grandeur
d’âme, qui lui suffit pour veiller l ’auguste malade pendant plus de dix
jours et les dernières ЗО heures sans prendre même un instant de 
repos, soutient son frêle physique d’une manière qui surpasse toute 
conception. C’est elle - même qui a fermé les yeux et la bouche de 
celui, qui d’après le cours naturel de la vie aurait dû lui survivre et 
régner encore pour le bonheur de la patrie 50 ans! Dieu sait ce qui 
sera d’elle dans la suite; mais c’est lui qui nous a envoyé l ’admirable 
prince Wolkhonsky, qui malgré la plus cruelle épreuve pour ses senti
ments, ne perd point la tête. Ce serait inutile, mon cher ami, de vous
décrire la  profonde affliction dont tout le monde est accablée. Je n 'a i
pas la  force d’en dire davantage. Adieu, portez vous bien. Votre dévoué 
Longuinoff.

*

С.-Петербургъ, ЗО Декабря 1825.

Императора Константина Цавловича ожидали въ Таганрогѣ дня 
черезъ четыре или пять. Здѣсь думаютъ, что, остановясь въ Таганрогѣ 
два дня, отправится сюда; впрочемъ, ничего никому еще неизвѣстно, 
а такъ догадываются.

*
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Ты можешь Посудить, сколько у меня заботъ и хлопотъ, мой ми* 
лый и любезнѣйшій другъ, ибо безпрестанно отправляются и получа
ются курьеры, эстафетъ! съ записками отъ любопытныхъ съ вопроса - 
ми: нѣтъ ли чего изъ Таганрога, какова Государыня, гдѣ Императоръ? 
Нѣтъ конца, но все таки не могу не написать къ тебѣ хоть нѣсколько 
строкъ. Это мой отдыхъ. Доселѣ еще неизвѣстно, гдѣ Государь; пола
гаютъ однакоже, что онъ прибылъ въ Таганрогъ, куда его ожидали, 
и черезъ нѣсколько дней будетъ сюда. Отсюда сказать совершенно 
нечего; грустимъ и проводимъ дни дома посреди добрыхъ пріятелей.

Сегодня не имѣли мы еще извѣстій о Таганрогѣ. Княгиня С о ф ья  
Григорьевна ѣдетъ къ мужу съ дочерью и, по моему, очень хорошо 
дѣлаетъ; онѣ ему теперь нужнѣе нежели когда нибудь, а Императрицѣ 
вѣрно ихъ пріѣздъ будетъ Пріятенъ. Здѣсь составлена печальная ко
миссія по случаю кончины Государя. Она уже начала свои засѣданія 
подъ предсѣдательствомъ к. Куракина и занимается постановленіемъ 
траура и способовъ къ перевозкѣ тѣла. Тутъ Васильчиковъ сенаторъ, 
г. Сологубъ, Охлопковъ, Комаровъ и еще не Помню кто, также и мой.

♦
С.-Петербургъ, 3 Декабря 1825.

Княгиня С о ф ья  Григорьевна завтра отправляется въ Таганрогъ, 
также и гр. Строгонова. Я совершенно Одобряю ихъ стремленіе, хотя 
не утѣшатъ онѣ несчастную Государыню. Она никого не видитъ кро
мѣ к. Петра; даже Штофрегена и Лонгинова только видитъ во время 
панихидъ, на которыхъ она всегда бываетъ у тѣла. Когда же къ ней 
приходятъ они поутру, то приказываетъ отвѣчать, что она, слава 
Богу, здорова и ни въ чемъ -нужды не имѣетъ. Все время проводитъ 
въ молитвахъ и 23-го начала говѣть. Переноситъ свое несчастіе, и 
наше общее, съ удивительною твердостію. Неизвѣстно еще, гдѣ Госу
дарь; но полагаютъ, что теперь долженъ быть въ Таганрогѣ и что 
скоро сюда прибудетъ. Впрочемъ вѣрнаго никто ничего не знаетъ. 
Курьеры посылаются къ нему въ Таганрогъ.

*

С.-Петербургъ, 4 Декабря 1825.

Не удивляюсь, что Юсупову поручено купить парчи для Таган
рога: тамъ совершенно ничего нѣтъ, и кн. Петръ Мих. мнѣ пишетъ, 
что за самонужнѣйшими вещами для траура должны посылать въ 
Харьковъ за 500 верстъ, но и тамъ не надѣются достать нужнаго

С.-Петербургъ, 1 Ноября 1925.
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количества. Онъ послалъ моего Максимова, которому велѣлъ, въ слу
чаѣ нужды, проѣхать въ Москву для разныхъ закупокъ.

Великій князь Михаилъ Павловичъ прибылъ сюда изъ Варшавы 
вчера утромъ очень рано. Въ бюллетенѣ о здоровьѣ императорской 
Фамиліи сказано, что Государь въ совершенномъ здравіи. Онъ остался 
въ Варшавѣ и, какъ думаютъ, скоро сюда прибудетъ. Также говорятъ, 
что Михаилъ Павловичъ отправляется на сихъ дняхъ въ Таганрогъ.

Вчера быдъ пожаръ въ Невскомъ монастырѣ, сгорѣла кладовая 
и часть спальни митрополита; но, слава Богу, тѣмъ и кончилось, а въ 
городѣ было сказано, что и самъ митрополитъ сгорѣлъ.

Магницкій сюда, было, пріѣхалъ изъ Казани, но вчера выѣхалъ 
обратно. Entre nous soit dit, говорятъ, что ему велѣно выѣхать *).

*

С.-Петербургъ, 7 Декабря 1825.

У покойнаго Государя какъ будто было нѣкоторое предчувствіе 
о кончинѣ. Нашъ князь, простившись съ нимъ въ Ц. Селѣ въ его ка
бинетѣ, хотѣлъ идти, но сказали, что, архитекторъ Мекеласъ пришелъ 
съ рисунками. Государь удержалъ его, чтобы посмотрѣть рисунки, по
томъ вышелъ съ нимъ на терассу и тутъ, еще разъ съ нимъ проща
ясь, взялъ его за руку, пожалъ ее крѣпко и сказалъ: «Приведетъ ли 
насъ Богъ еще на этомъ мѣстѣ увидѣться?» Обыкновенно когда онъ 
объѣзжалъ, то камердинеръ Воробьевъ его спрашивалъ, когда дожи
даться его возврата? Государь всегда сказывалъ; но тутъ, на вопросъ 
Воробьева, онъ ему показалъ образъ и, ничего не сказавъ, уѣхалъ. 
Онъ, отправляясь въ путь, всегда садился въ Коляску у крыльца. 
Этотъ разъ велѣлъ онъ Коляскѣ дожидаться на дорогѣ, а самъ сѣлъ 
въ дрожки и объѣхалъ весь садъ два раза, какъ будто прощаясь съ 
нимъ. Это точно какое-то предчувствіе было у него, что не возвра
тится. При всякомъ выѣздѣ Государь ѣздилъ молиться въ Казанскій со
боръ, и теперь тоже сдѣлалъ, но вдругъ на Каменномъ острову ве
лѣлъ къ тремъ часамъ утра приготовить дрожки и поѣхалъ въ Нев
скій монастырь, гдѣ пробылъ часа съ два и выходя оттуда Илья на
шелъ его Задумчивымъ. Въ монастырѣ, послѣ молитвъ, митрополитъ 
ему сказалъ: Государь, вы всегда изволили посѣщать у насъ Схимни
ковъ, и теперь у насъ есть одинъ; не угодно ли зайти къ нему? Охот
но, отвѣчалъ нашъ ангелъ, ежели онъ недалеко, и пошелъ къ нему.

*) Это быдо распоряженіе великаго князя Николая Павловича. По его же прика
занію, тогда же, еще до воцаренія его, прекращены истязаній и жестокія распросы людей! 
причастныхъ къ убіеніи) въ Грузинѣ Настасья Минкиной.
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Пробывъ у него нѣсколько времени, спросилъ его, гдѣ же ты почива- 
ешь? За  Занавѣскою, Государь. О н ъ  хотѣлъ посмотрѣть, но тотъ оста
новилъ его, говоря: не смотрите, для васъ видъ этотъ можетъ быть 
непріятенъ, можетъ сдѣлать впечатлѣніе; но Государь Отдернулъ зана
вѣсъ и увидѣлъ гробъ, въ которомъ схимникъ всегда спалъ. Послѣд
нее приказаніе его изъ Таганрога въ придворную контору было о 
высылкѣ черныхъ ризъ, которыхъ тамъ не было, вѣроятно для вели
каго поста. Забылъ я еще сказать одно обстоятельство. Когда бывалъ 
онъ въ Невскомъ, то всегда присылалъ въ даръ что нибудь; этотъ 
разъ велѣлъ онъ отвезти туда свѣчей, ладону и масла для лампъ и, 
говорятъ, онаго столько, что годъ можно служить панихиды.

Въ Таганрогѣ, передъ отъѣздомъ въ Крымъ, онъ въ пять часовъ 
послѣ обѣда писалъ въ своемъ кабинетѣ, вдругъ нашла на городъ 
такая туча, что сдѣлалось темно; онъ позвонилъ Анисимова и прика
залъ подать Свѣчъ. Туча прошла, Анисимовъ пришелъ взять свѣчи. 
Государь ему сказалъ: ты вѣрно боишься, чтобъ, увидя съ улицы свѣчи 
днемъ, не подумали, что тутъ покойникъ? Я и самъ это думаю, возьми 
ихъ. Возвратясь изъ Крыма, уже нездоровый, напомнилъ онъ самъ 
это обстоятельство Анисимову и прибавилъ: это можетъ быть, я чув
ствую себя дурно.

Многое теперь видимъ разительная. Напримѣръ на офицерскихъ 
знакахъ Преображенскихъ офицеровъ число 19-го Ноября. Въ сраженіи 
подъ Нарвою при Петрѣ Первомъ, которое было проиграно, офицеры 
и полки гвардіи вели себя отлично. Въ воспоминаніе сего Петръ I ве
лѣлъ носить имъ на значкахъ число, которое столь сдѣлалось для Рос
сіи печальнымъ. Александръ умеръ ровно сто лѣтъ послѣ Петра. Годъ 
послѣ большого наводненія родился*) и годъ послѣ такого же наводне
нія скончался. Даже и то разительно, что наканунѣ дня, въ который 
получили извѣстіе о его кончинѣ, играли здѣсь на театрѣ: Послѣдній 
день счастія. Съ послѣдняго ночлега, въ Таганрогъ передъ выѣздомъ 
своимъ послалъ онъ Фельдъегеря къ Государынѣ съ письмомъ, въ коемъ 
извѣщаетъ о скоромъ прибытіи и которое начинается, говорятъ, сло
вами: je le suivrai de près. Лошади понесли этого Фельдъегеря, выбро
сили изъ телѣги, и онъ упалъ мертвый на землю; ямщикъ и не замѣ
тилъ сего, поскакалъ далѣе, но Государь Наѣхалъ на тѣло несчастнаго, 
остановился, велѣлъ взять его и, говорятъ, очень былъ пораженъ его 
смертью. Пріѣхавъ, тотчасъ справился о его семействѣ и назначилъ 
оному пенсію. Точно il Га suivi de près.

Это ве точно: Александръ Павловичъ родился черезъ три мѣсяца послѣ больша
го наводненія 1777 года.
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У насъ зима совсѣмъ сошла, сдѣлалась совершенная оттепель. 
Великій князь Михаилъ Павловичъ изволилъ отправиться третьяго дня 
въ Варшаву навстрѣчу къ Государю,

*
С.-Петербургъ, ІО Декабря 1826.

Флигель-адъютанты покойнаго Государя, не имѣющіе иныхъ долж
ностей, отправляются въ Таганрогъ для нахожденія при тѣлѣ и сопро
вожденія его сюда. Нашъ Голицынъ третьяго дня со мною простился, 
а вчера долженъ былъ ѣхать.

*

С.-Петербургъ, ІІ Декабря 1825.

Старикъ канцлеръ Румянцовъ также очень плохъ. Онъ въ сво
емъ кабинетѣ всталъ самъ и пошелъ что-то взять одинъ (а его всегда 
Водятъ), только упалъ и ужасно себѣ бокъ разбилъ, такъ что вчера 
уже ожидали его конца. На его же бѣду никто въ комнатѣ не слу
чился, и не вдругъ могли придти къ нему на помощь. Ну, этотъ пу
скай, таки вѣкъ свой прожилъ, ему 70 лѣтъ, и къ тому же весь въ не- 
дугахъ, такъ что и жизнь должна ему быть въ тягость, а нашъ ангелъ? 
Оставить насъ въ такія лѣта и при такомъ необыкновенномъ сложеніи! 
Казалось бы, что сто лѣтъ прожить долженъ. Государя ожидаемъ, по
лиція велѣла заготовить плошки во всѣхъ домахъ; но точно еще не 
знаютъ, въ какой день пріѣдетъ.

*
С.-Петербургъ, 14 Декабря 1825.

Посылаю при семъ манифестъ, провозглашающій императоромъ 
нашимъ государя Николая Павловича, со всѣми принадлежащими къ 
оному приложеніями. Акты сіи останутся на вѣчныя времена памят
никомъ возвышенныхъ душевныхъ качествъ всѣхъ членовъ нашей 
императорской Фамиліи. Поведеніе новаго нашего Монарха, показав
шаго въ семъ важнѣйшемъ для государства дѣлѣ сердце братское, 
уваженіе къ законамъ наслѣдія и попеченіе отеческое о благѣ народа 
своего обратясь на него благословеніе Всевышняго. Царствованіе его 
будетъ токмо продолженіемъ царства оплакиваемаго нами Государя, и 
Россія будетъ благополучна. Да продлить Вогъ на неисчислимыѳ годы 
жизнь новаго царя!

*

С.-Петербургъ, 17 Декабря 1825.

Я тебѣ еще не писалъ о происшествіи, случившемся 14-го дня 
въ самое то утро, когда мы съ тронутымъ сердцемъ читали манифестъ 
государя Николая Павловича и готовились идти къ присягѣ, а потомъ 
ѣхать во дворецъ на молебствіе. Въ прилагаемыхъ при семъ приба-
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вленіяхъ увидишь все обстоятельство, описанное самымъ вѣрнымъ и 
откровеннымъ образомъ, такъ что, право, нечего прибавить кромѣ того 
развѣ, что всѣ безумцы, начиншики и производители сего возмущенія, 
схвачены кромѣ двухъ, коихъ шинели найдены у Прорубей и кои вѣ
роятно попали на пристанище самое для нихъ приличное, не надѣясь 
болѣе найти онаго на землѣ. Туда имъ и дорога, этимъ злодѣямъ! 
Также могу тебя увѣрить, что къ пяти1) часамъ 14-го пополудни все 
уже было совершенно кончено, и мы ночь провели въ совершенной 
тишинѣ и спокойствіи и что съ тѣхъ поръ и примѣтить нельзя, что 
было такое происшествіе. Жаль, очень жаль Милорадовича. На сколь
кихъ сраженіяхъ былъ и оставался невредимъ, а тутъ палъ отъ руки 
измѣннической. Умирая онъ еще радовался, что не солдатомъ убитъ, 
а какимъ-то бездѣльникомъ во Фракѣ, умеръ спокойно, въ памяти, въ 
три часа пополуночи въ конногвардейскихъ казармахъ, куда его пе
ренесли раненаго. Орлову*) оставилъ саблю, подаренную ему Графинею 
Орловою. Царствіе ему небесное, какъ доброму, честному человѣку и 
истинному сыну отечества.

Государево поведеніе, хладнокровіе, состраданіе къ симъ измѣн
никамъ, въ коихъ онъ съ отеческимъ своимъ сердцемъ видѣлъ однихъ 
заблужденныхъ, мужество и ангельская душа, превыше всѣхъ похвалъ. 
Онъ тутъ показалъ себя вполнѣ и утвердилъ навсегда наше спокой
ствіе и надежды.

*

С.-Петербургъ, 18 Декабря 1825.

Съ извѣстіемъ о восшествіи на престолъ отправляются въ Вѣну 
Рибопьеръ, въ Врюсель Левашевъ, въ Берлинъ к. Трубецкой, въ Мюн
хенъ, кажется, к. Николай Долгорукій, въ Штутгардъ и Карлсруэ 
нашъ сенаторъ Полетика, въ Мекленбургъ Вѣнскій Обрѣзковъ. Вотъ 
все, чтб у насъ сегодня новаго. Пятница для меня тяжелый день, 
и такъ могу только нѣсколько словъ къ тебѣ писать. Все у насъ со
вершенно спокойно, тихо и идетъ своимъ порядкомъ. Государь дѣятеленъ 
до безконечности; всѣ въ восхищеніи отъ его души, сердца и ума.

♦

*) Желаніе все видѣть въ наилучшемъ свѣтѣ увлекло писавшаго: самая присяга 
во дворцѣ кончилась гораздо повже; войска ночевали на дворцовой площади. Покойный 
П. А. Плетневъ, возвращаясь на другой день на Васильевскій островъ (куда наканунѣ 
ве могъ онъ проѣхать) видѣлъ зданія Сената и Синода Обрызганный кровью, а пули по 
Галерной застрѣвали даже въ домѣ графа Бобринскаго, т. е. почти у самой Невы, и одна 
яаъ нихъ до сихъ поръ тамъ находится.

*) Алексѣю Ѳедоровичу.
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Одно только всеобщее у всѣхъ чувство негодованія къ злодѣямъ, 
которые хотѣли нарушить всеобщее спокойствіе и вверхъ дномъ все 
поставить. Вогъ не допустилъ ихъ довершить безумное, адское пред
пріятіе и тѣмъ показалъ намъ Свою милость. Имъ предстоитъ наказа
ніе за ихъ неистовство; мы же восхищаемся достоинствами, душою и 
сердцемъ Государя нашего, подъ благодѣтельнымъ скипертомъ коего 
будемъ благополучны. Дай Вогъ ему долгое житье!

*
С -Петербургъ, 22 Декабря 1825.

О вчерашнихъ Похоронахъ*) тебѣ говорить не стану. Они вѣрно 
будутъ описаны въ газетахъ. Государь и великій князь Михаилъ Пав
ловичъ изволили верхомъ слѣдовать за тѣломъ. Стеченіе народа было 
чрезвычайное; всѣ жалѣютъ о покойномъ. Городъ, по своему обыкно
венію, многихъ назначаетъ на его мѣсто, между прочимъ и Закревскаго. 
Ж ена его здѣсь. Я у нея былъ и нашелъ ее очень похудѣвшею.

*
С.-Петербургъ, 28 Декабря 1825.

Дворянство ваше можетъ просить, чтобы тѣло покойнаго Государя 
оставили въ Москвѣ, но очень сомнѣваюсь, чтобы на сіе согласились. 
Вотъ чтб бы и я находилъ приличнымъ, это монументъ ему воздвиг
нуть въ древней столицѣ.

*

С.-Петербургъ, 29 Декабря 1825.

Добрый Сенявинъ былъ у меня и пересказалъ все, чтб съ нимъ 
случилось. Онъ просилъ письмомъ покойнаго Государя о принятіи его 
въ службу; по этой бумагѣ Моллеръ докладывалъ Николаю Павловичу. 
Императоръ велѣлъ его принять съ старшинствомъ и написалъ резо
люцію, что ему пріятно будетъ видѣть въ спискѣ Флота имя того, ко
торый его прославилъ. Сенявинъ на другой день быдъ съ благодаре
ніемъ. Государь его обнялъ, много ему сказалъ лестнаго и поздравилъ 
своимъ генералъ-адъютантомъ. Потомъ былъ онъ у Императрицы, ко
торая также его очень обладала, показала ему Наслѣдника, который 
сидѣлъ и рисовалъ. Морякъ нашъ подошелъ къ нему, поцѣловалъ руку 
и сказалъ ему: надѣюсь, что скоро ваше императорское высочество бу
дете рисовать кораблики. Онъ въ восхищеніи, а всѣ добрые люди, и 
особливо моряки, радуются его назначенію.

С.-Петербургъ, 21 Декабря 1825.

*) Графа Милорадовича.
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ДНЕВНИКЪ ИВАНА МИХАИЛОВИЧА СНЪГИРЕВА ’)•

1845-й годъ.

Январь. 1. Я быдъ у ранней обѣдни въ своемъ приходѣ. На домъ 
къ намъ привозили чудотворную икону Гребневскія Богоматери съ 
мощами св. Варвары и освятили воду. У меня были съ поздравле
ніями П. В. НІереметевскій, И. Я. Зацѣпинъ, А. Извольскій, Тромо- 
нинъ и пр. Я ѣздилъ къ Имениннику Драчевскому священнику, къ 
Цинскому1), графу Строганову, теткѣ Елисаветѣ Матвѣевнѣ, А. И. Лоб- 
кову, Ѳ. Н. Глинкѣ, М. П. Штеру; Помолился и приложился къ св. 
мощамъ и иконамъ въ Соборахъ.

2. Заѣхалъ къ П. В. Киреевскому, но не засталъ его дома, по
томъ къ Погодину и къ А. Я. Ястребцову на Саввинское подворье.

3. Утромъ я занимался описаніемъ церкви Василія Блаженнаго. 
Обѣдала Д. И. Снѣгирева. Жена отвезла къ Е. Арсеньевой проценты 
на неуплаченный капиталъ 596 р. 75 к. и въ прежнихъ 525 р. взяла 
съ нея расписку. Я былъ у профессора Морошкина, прочелъ съ нимъ 
статью свою въ М. В. о состояніи Москвы съ ХѴ по XVII в.

4. Во время обѣда я былъ растревоженъ ж. и, не обѣдавши отъ 
шума и раздора, ушелъ къ Агр. Дм. Благой, у которой осмотрѣлъ 
столбцы и рукописи, большею частію неважные.

5. Сочельникъ. Не заставъ дома Максютиеа и Лебедева, я слу
шалъ Вечерню, обѣдню и чинъ водосвятія въ Успенскомъ соборѣ, гдѣ 
служилъ преосвященный Діонисій. Вечеромъ пріѣзжалъ ко мнѣ профес
соръ Линовскій. Всенощная на Троицкомъ подворьѣ.

7. Былъ у меня изъ Преображ, иконописецъ Сидоровъ, съ кото
рымъ я Перечиталъ свою статью объ иконописцахъ въ ХѴ и ХѴІ в. 
До обѣда ѣздилъ къ Павлову, къ Коршу, которому отдалъ конецъ 
статьи своей о Москвѣ для Моск. Вѣд., Заѣзжалъ къ Погодину, у ко
тораго встрѣтилъ Ѳ. А. Голубинскаго.

8. Утромъ я занимался своими дѣлами до І І  часу, потомъ ѣз
дилъ осматривать Арсеналъ для описанія его, въ университетскую ти-

*) См. выше, стр. 82.
*) Московскому оберпоінцмейстеру.
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погра«»ію, получилъ за свою статью 50 сер. Поздно вечеромъ я за
нимался чтеніемъ ея коррект., для Моея. Вѣд. написалъ о Филяхъ.

12. ѣздилъ къ И. П. Миклашевскому, съ которымъ условился 
отдать ему штофи. Лавочку въ Сокольникахъ за 1050 р. въ годъ съ 
тѣмъ, чтобы онъ впередъ мнѣ заплатилъ всѣ деньги и по 2 ведра 
вина. Согласіе свое я подписалъ на свидѣтельствѣ. Отъ него въ Цен
зурный Комитетъ, гдѣ узналъ о пожалованіи чинами Флерова колл. 
совѣтникомъ, а Баршева, оставляющаго Комитеть для Ком. Учил., 
статскимъ совѣтникомъ. Послѣ обѣда я ѣздилъ къ Д. ІІ. Голохвастову 
съ проектомъ С. Мальцова, который онъ просилъ меня почитать; 
поговорили о разныхъ предметахъ служебныхъ. Онъ хвалилъ мою 
книжку о лубочныхъ картинность. Отъ него я проѣхалі. въ комитетъ 
къ графу Строганову, гдѣ были Загоскинъ, Шевыревъ, Строевъ, Вельт
манъ. Разсуждали объ объемѣ описанія рисунковъ, которое должно 
быть не болѣе двухъ стран., въ краткихъ чертахъ изображать внѣш
нюю и внутреннюю сторону предмета безъ ученыхъ изслѣдованій. Мнѣ 
поручено описывать образа и Святительскія одежды церков. и домаш
нія. Распростившись съ прочими, графъ сказалъ мнѣ и Вельтману 
особенно, что намъ только поручаетъ это дѣло, полагая, что въ 3 мѣс. 
можно описать 50 Эстамповъ.

13. Ѣздилъ къ г. Коршу, съ которымъ прочелъ свою статью о 
Потѣшпомъ дворцѣ; навѣстилъ больного товарища своего Н. Ѳ. Смир
наго, былъ на лекціи у Шевырева, который читалъ объ Игоревой 
пѣсни.

14. Какъ отецъ посаженый, я благословилъ къ вѣнцу Пелагеину 
дочь Пелагею за Новосп. служку Ивана. Отъ насъ отпустили ее въ 
церковь Сорока Мучениковъ, куда и мы пріѣхали. Оттуда заѣхали къ 
о. архимандриту Аполлосу, гдѣ пили чай.

19. Въ засѣданіи Цензурнаго Комитета, гдѣ съ Забѣлинымъ и 
Рулье читалъ свои статьи изъ П. М. Др.

21. Профессоръ Рулье возвратилъ мнѣ мою тетрадь о Потѣшпомъ 
дворцѣ. Онъ взялъ у меня на разсмотрѣніе Вебера, Рейюгарда и 
Котошихина. Изъ Сокольниковъ пріѣхали Мужики на 12 подводахъ съ 
сѣномъ. Послѣ обѣда я съ женою и дочерью ѣздилъ въ Екат. Инстит. 
навѣстить Ольгу Кондратьеву и къ П. С. Снѣгиреву, у котораго занявъ 
500 p., отдалъ А. Ѳ. Алмазову за проценты на ІО т. р. на 1845 г.

22. Я отослалъ мужиковъ въ Сокольники. Утромъ я занимался 
своими дѣлами. П. Ѳ. Корабановъ прислалъ ко мнѣ Rossica proverbia 
obscena.

23. Я началъ съ Божіею помощію приводить въ порядокъ и 
списывать въ тетрадь Русскія народныя пословицы для изданія.
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24. Утромъ я былъ у П. Ѳ. Корабанова, который сообщилъ 
мнѣ нѣсколько Русскихъ пословицу въ Цензурномъ Комитетѣ, гдѣ 
ректоръ Альфонскій мнѣ сказывалъ, что послѣ Т. Каменецкаго оста
лось 40 пудъ серебра и что ІІ. Ѳ. Смирной назначенъ управляющимъ 
въ Коммерческій Банкъ. Заѣхалъ въ Архитектурную Школу къ П. С. 
Максютину.

27. Былъ у обѣдни въ Златоустовѣ, у Тромонина и па лекціи у 
Шевырева, у котораго и обѣдалъ. Въ снѣжную вьюгу я пошелъ отъ 
него ко всенощной на Троицкое подворье, гдѣ побесѣдовалъ у А. EL 
Святославскаго.

29. Поутру были у меня съ Преображенскаго кладбища Родіонъ 
Григор. и Андрей Лаврентьевъ, И. Я. Зацѣпинъ. Разсуждали о пред
метахъ вѣры.

70. Изъ Сокольниковъ пріѣхали крестьяне на 13 возахъ съ дро
вами, коровой и соломой. Ко мнѣ приходилъ И. Забѣлинъ, съ кото
рымъ я Перечиталъ 4 листъ ІХ т. П. М. Др., потомъ ѣздилъ поздра
вить съ именинами Протоіереевъ Ивана Петровича и Василія Ивано
вича, которые унимали меня обѣдать, но я не остался, а поѣхалъ на 
лекцію Шевырева. Оттуда въ своихъ саняхъ довезъ до квартиры 
жену И. В. Киреевскаго*), у которой изломались сани; поговорилъ съ 
ея мужемъ.

Февраль. 2. Послѣ чаю я ѣздилъ къ Д. П. Голохвастову по ценз. дѣ
ламъ, казалъ ему старинную икону Троеручицы-Вогоматери, которую 
онъ сравнивалъ съ своею иконою; спрашивалъ его насчетъ моей записки, 
поданной черезъ него графу С. Г. С. Онъ отвѣчалъ, что графъ при
нялъ на себя и обѣщалъ исходатайствовать мнѣ. Отъ него съ Мишей 
я проѣхалъ въ Новоспасскій м., гдѣ засталъ еще крестный ходъ. По
молясь и Приложась къ Всемилостивому Спасу, я зашелъ къ о. архиман- 
дриту, у котораго видѣлся съ полковн. Граббе и обѣдалъ съ С. Ал- 
Ферьевымъ.

3. Послѣ ранней обѣдни, я отправился въ Троицкую лавру^ 
ночевалъ въ Хотьковѣ монастырѣ.

4. Къ заутренѣ я пріѣхалъ въ Троицкую лавру, гдѣ слушалъ 
раннюю обѣдню и пѣлъ молебенъ преп. о. Сергію; потомъ ѣздилъ въ 
Геѳсиманскій скитъ, гдѣ осматривалъ церковь и моленную, построенныя 
изъ древней церкви въ Подсосеньѣ. Здѣсь старались возстановить ста
ринную простоту Монашескаго житія. Монахи въ короткихъ Мантіяхъ 
и каптыряхъ съ Клобукомъ. Это противоположность съ богатствомъ и

*) Знаменитую церковиицу Наталью Петровну, ур. Арбевеву.
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ьеликолѣпіемъ Троицкой лавры. Потомъ я зашелъ къ арх. Антонію, ко
торый благословилъ меня образомъ Пресв. Богородицы, казалъ мнѣ 
литограФичеекую и иконописную школу. Не заставъ о. Анастасія и 
Ѳ. А. Голубинскаго, я только повидался съ о. ІІаѳанаиломъ. Въ 
вечерни отправился въ Дмитровъ, на дорогѣ въ Озерецкомъ ночевалъ, 
на другой день,

5. Рано утромъ пріѣхалъ въ Дмитровъ, гдѣ видѣлся съ И. ІІ. 
Миклашевскимъ. Послѣ обѣда по дурной дорогѣ въ метель поздно 
пріѣхалъ въ Сокольники.

6. Утромъ занимался хозяйскими дѣлами, осмотрѣлъ деревню, 
сдѣлалъ нѣкоторыя распоряженія. Были у меня приказчикъ изъ лѣсу 
Вас. ІІ., приходскій священникъ, мельникъ. Въ Лавочку мою привезли 
товаръ изъ Дмитрова. Вечеромъ я былъ въ банѣ, вновь устроенной.

7. Далъ письм. дозволеніе Григорію Алексѣеву жениться на 
СтеФаыидѣ Андреевой.

8. Какъ вчера, такъ и нынѣ была сильная вьюга, которая за- 
ыесла дорогу. Я занимался обработываніемъ исторіи Москвы въ 
XVII вѣкѣ.

10. Утромъ я осматривалъ строенія въ саду и оранжерею, нѣко
торыя избы; продолжалъ описаніе Москвы и окончилъ обозрѣніе Геѳси- 
манскаго Скита.

11. Изъ Сокольниковъ по ухабистой дорогѣ насилу доѣхали позд
но вечеромъ до Москвы, гдѣ меня ждали мои Малютки и дѣла.

12. Я былъ въ Чудовѣ м. у обѣдни, гдѣ служилъ и проповѣды
валъ митр. Филаретъ; пригласили меня на Закуску въ архіерейскія 
кельи.

13. Ѣздилъ къ Д. ІІ. Голохвастову и отдалъ ему просФору изъ 
Троицкой лавры. Кучеръ нашъ Григорій, Коловъ дрова, отрубилъ себѣ 
палецъ на лѣвой рукѣ.

18. Раннюю обѣдню я слушалъ у св. Панкратія, оттуда проѣхалъ 
къ А. И. Лобкову, отъ него къ П. С. Максимину, съ которымъ пере
смотрѣлъ свое обозрѣніе Москвы въ XVII в., потомъ на освященіе 
церкви Всѣхъ Святыхъ на Кулишкахъ, которое совершалъ митр. Фи
ларетъ.

21. Ѣздилъ въ Воспитательный домъ инъ И. Е. Забѣлину, кото
раго не засталъ.

22. Былъ я у П. Ѳ. Корабанова, у П. В. Киреевскаго, И. И. 
Давыдова.

24. Я былъ у ранней обѣдни въ Драчахъ, гдѣ служилъ Панихи
ду по митр. Евгеніи. У меня были утромъ Н. Д. Горчаковъ и о. ар
химандритъ Аполлосъ.

Библиотека "Руниверс"



224 ДНЕВНИКЪ и. М. СНЪГИРЕВЛ.

Мартъ. 4. Раннюю обѣдню я слушалъ у св. Адріана и Наталій, 
а позднюю съ женою и сыномъ въ Шереметевской больницѣ, гдѣ пре
красно пѣли архіерейскіе пѣвчіе; оттуда заѣхали къ П. М. Строеву. 
Я былъ у А. Д. Черткова, послѣ обѣда у П. С. Снѣгирева.

5. Ночью я прочелъ и подписалъ коррект. моей статьи въ Мо
сковскихъ Вѣдомостяхъ, Москва XVII в. Поздній пріѣздъ А. А. меня 
растревожилъ.

І І .  Съ Сокольниц. Старостою послалъ къ становому Лебедеву 
планъ, ревизскую сказку и опись, 1У2 ф. ц в . чаю. Потомъ ѣздилъ въ 
Новоспасскій монастырь поздравить о. архимандрита Аполлоса съ его 
рожденіемъ; засталъ еще обѣдню; отвезъ ему въ подарокъ новое изд. 
Филаретовыхъ проповѣдей. У него обѣдали Ига. К. Андреевскій, Д. М. 
Перевощиковъ, К. Т. Спасскій и архимандритъ Борисъ. На Пере 
путьѣ заѣхалъ я къ В. А. Юни, съ которымъ потолковалъ о старинѣ 
Московской.

16. Вечеромъ я прочелъ окончаніе своей статьи о Москвѣ въ
Московскихъ Вѣдомостяхъ. Семеновъ сынъ привезъ мнѣ за 4 листа 755 т.

17. Въ церкви св. Николы въ Грачахъ я отпѣлъ Панихиду. 
Митрополитъ и А. И. Лобковъ прислали мнѣ по экземпляру проповѣ
дей митр. Филарета, въ 3 частяхъ.

18. Я ѣздилъ къ А. И. Озерскому, съ которымъ прочелъ свое
описаніе Покровскаго собора.

Апрѣль. 1. Съ И. И. Давыдовымъ ѣздилъ въ Новоспасскій м. къ 
обѣднѣ, гдѣ встрѣтился съ Хавскимъ, завтракали у о. архимандрита, 
служилъ Панихиду по Я. Е. А. Обѣдалъ я у Н, Ѳ. Смирнаго, отъ
него на вечеръ къ М. М. Маловой Именинницѣ, гдѣ видѣлся съ Пере-
вощиковымъ и прочелъ съ профессоромъ Зерновымъ статью свою о 
Кремл. укрѣпленіяхъ. Ночью были молнія и дождь.

2. Послѣ обѣда прочелъ съ Митроп. Филаретомъ свое обозрѣніе 
Спасскихъ воротъ Кремля.

5. При письмѣ послалъ коррект. 17 л. къ Валуеву о мѣстничествѣ.
6. Осматривалъ прекрасное и величественное мѣстоположеніе Ко

нинскаго м., который расположенъ на холмѣ надъ Москвою рѣкою на 
Западъ. Послѣ обѣда я прочелъ съ митр. Филаретомъ статью свою о 
Покровскомъ соборѣ Василія Блаженнаго при А. И. Лобковѣ; дома 
нашелъ Д. А. Валуева.

7. Утромъ я занимался цензурою Лондонскихъ Тайнъ и чтеніемъ 
корр. П. М. Д., потомъ ходилъ съ Озерскимъ повѣрять на мѣстѣ свое 
описаніе Покровскаго собора, осматривалъ внутри его церкви и верх
нюю галлерею около главнаго храма, откуда чрезвычайный видъ на 
Замоскворѣчье и Красную площадь. Всенощную я слушалъ съ женою,
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съ сыномъ Андреемъ и дочерью Анною на Троицкомъ подворьѣ, гдѣ 
служилъ митр. Филаретъ, который далъ вербу моему Андрею.

12. Въ своемъ приходѣ Богъ привелъ мнѣ съ дѣтьми и женою 
причаститься Св. Таинъ. Послѣ обѣдни и чаю я ходилъ въ Кремль, 
въ соборѣ У еп. прикладывался къ св. мощамъ и получилъ отъ Петра 
П. В. подонковъ Мѵра, коими подѣлился съ генерал. Арсеньевой и П. 
Хавскимъ. Всенощная на Троицкомъ подворьѣ, гдѣ читалъ всѣ 12 
евангелій митрополитъ.

14. Оставилъ въ церкви св. Василія Блаженнаго два экземпляра 
описаніе собора. Обѣдню я слушалъ на Троицкомъ подворьѣ, гдѣ митр. 
Филаретъ причащалъ свою мать, около 90 лѣтъ старушку.

15. Всю ночь я не спалъ. Богъ привелъ быть мнѣ у свѣтлой за
утрени въ Живоносное Воскресеніе Христово съ женою, сыномъ и 
дочерью, потомъ у ранней обѣдни на Троицкомъ подворьѣ, гдѣ отдалъ
1 экз. ІХ, X и ХІ тетр. П. М. Др. для митрополита, другой для А. П. 
Святославскаго.

16. Я былъ у П. Ѳ. Корабанова, который сообщилъ мнѣ объя
сненіе нѣкоторыхъ Русскихъ пословицъ и поговорокъ. Зашелъ къ
ІІ. Д. Дудиной, у которой позавтракалъ съ генер.-супер.-инт. Губеромъ 
и генераломъ Неѣловымъ. Вечеромъ былъ Валуевъ.

18. Зашелъ къ П. В. Шереметевскому, съ которымъ прочелъ ст. 
свою о художествахъ въ Москвѣ XVII вѣка, а вечеромъ Перечиталъ 
объ архитектурной части съ архитекторомъ Быковскимъ; завернулъ 
къ Д. А. Счастневу.

24. Былъ у П. Ѳ. Корабанова, съ которымъ потолковалъ о ста
ринѣ. Онъ сказывалъ, что въ Охотномъ ряду были дома бояръ кн. 
Троекурова, Долгорукихъ, въ одну линію съ домомъ б. Матвѣева, 
сломанн. въ 1783 г. Домъ И. М. Милославскаго, что нынѣ Горихво- 
стова богадѣльня, а домъ Долгорукаго В. Л. на Тверской на углу 
противъ бывшаго пансіона въ переулкѣ. Здѣсь Петръ ІІ сосватался 
съ дочерью Д. и даже ночевалъ въ этомъ домѣ. Екатерина ІІ говари- 
вала, что легче ей сладить съ Шведами и Турками, чѣмъ съ поручи
комъ Новиковымъ. Однажды она замѣтила, что ст. секретарь ея А. В. 
Олсуфьевъ, писавъ подъ ея диктантъ, все ошибался и перемарывалъ; 
она спросила, отчего это такъ случилось, когда онъ прежде никогда 
почти не ошибался. «Отъ того, что я Голоденъ!.— «Такъ Покушай».—  
с У меня въ каретѣ окорокъ ветчины, вино и портеръ».— «Вели сюда 
принести, а я пойду, подождуэ.

25. А. И. Филимоновъ принесъ мнѣ бумагу отъ попечитель объ 
утвержденіи Государемъ мнѣ 2000 р. жалованья по Комитету объ из-< 
даніи Росс. древностей. Изъ Троицкой лавры я получилъ св. артосъ.

ІІ, 15 Русскій Архивъ 1903.
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26. Осмотрѣлъ старинный двухъярусный домъ кн. Юсупова въ 
Харитоньевскомъ переулкѣ; крыльцо въ него съ восточной стороны, 
къ коей примыкаетъ большая зада съ стрѣльч. сводами, назначенная 
для церкви; здѣсь Ю. угощалъ императрицу Анну Иван, Верхній этажъ 
состоитъ изъ небольшихъ покоевъ съ кораб. и стрѣл. сводами, раздѣ
ленныхъ капит, стѣнами на двѣ половины. Надъ ними вышки. Въ ниж
немъ этажѣ подъ сводами жилые покои. На внѣшнихь стѣнахъ сохра
нились древніе орнаменты, сост. изъ сандриковъ надъ окнами, полу- 
колонокъ, валиковъ и т. п. Потомъ я зашелъ къ Ѳ. Н. Глинкѣ пого
ворить объ Обтушенской церкви. Логинову отдалъ я Переплесть въ 
сафьянъ два экз. П. М. Др. и у него обѣдалъ съ Блохинымъ. На Му
зыкальномъ вечерѣ былъ у кн. С. Долгорукова. Въ этотъ день съ 
Божіимъ благословеніемъ отдали Анночку въ пансіонъ Смирновой.

28. Вечеромъ пріѣзжалъ ко мнѣ Д. А. Валуевъ.
29. Утромъ были у меня иконописецъ Ѳедоръ Сидоровъ и З а 

бѣлинъ.

Май. 1. Съ обѣда до ночи я былъ растревоженъ женою, которая 
кричала, бранилась, хдопала дверями и не давала мнѣ и дѣтямъ покою.

2. П. В. Киреевскому я отдалъ письмо барона РозенкампФа ко 
мнѣ о юрид. пословицахъ.

6. На память кончины матушки своей богадѣленкамъ далъ помя
нуть у  себя, угостивъ ихъ Чаемъ и Закускою. Съ женою и дѣтьми я 
ѣздилъ на Лазарево кладбище на Могилку матери, гдѣ служили обѣдню 
и Панихиду. Я ѣздилъ потомъ въ Новоспасскій м., гдѣ о. архимандритъ 
Аполлосъ служилъ Панихиду по матушкѣ моей. Я обѣдалъ у него съ 
генераломъ Носковымъ, полковымъ командиромъ и маіоромъ и ихъ 
женами.

9. Послѣ обѣда я былъ у преосв. Филарета, который поздравилъ 
меня съ ангеломъ, поговорилъ со мною о разныхъ предметахъ, между 
прочимъ объ изданіи Росс. древностей, кои онъ полагалъ расположить 
по вѣкамъ, а не по предметамъ; но я представилъ ему неудобство 
перваго. Онъ прочелъ со мною статью о Геѳсиманскомъ Скитѣ.

10. Ночью быдъ Д. Валуевъ по дѣлу.
12. Приготовилъ письмо къ проФессору Я. Гримму съ посылкою 

сказокъ и лубочныхъ картинокъ.
14. Поутру я ходилъ пѣшкомъ къ 82 лѣтней Старушкѣ Марѳѣ 

Егоровнѣ, живущей въ Кошеляхъ у своего сына-священника.
16. Вечеромъ былъ Валуевъ по своимъ дѣламъ. По просьбѣ Ни

киты Сем. я согласился отпустить на волю дѣвку мою Дарью ТроФи- 
мову за 100 р.
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17. Утромъ я ходилъ пѣшкомъ къ барону Мейндор®у, которому 
отдалъ письмо, Русскія сказки и луб. картинки для отсылки къ г. Я. 
Гримму въ Берлинъ.

18. На Три Горы на именины къ женѣ Перевощикова, у котораго 
я встрѣтился съ И. М. Иракліоновымъ, проФес. Рѣдкинымъ, Лешковымъ. 
Рулье, Зерновымъ, Меншиковымъ, актеромъ Щепкинымъ. До обѣда и 
послѣ обѣда занимались Разговорами и анекдотами, гуляли по двору, 
смотрѣли на Москву съ горы; окружность столицы полагали 40 вер.

19. Я былъ на Похоронахъ И. Сазикова въ церкви Спаса на 
Срѣтенкѣ, гдѣ встрѣтился съ сенаторомъ Полуденскимъ и преосв. Діо
нисіемъ, арх. Ѳеофаномъ и Іоанникіемъ. Съ П. А. Бронниковымъ я 
провожалъ покойнаго до Алексѣевскаго монастыря, гдѣ Помолился 
Богоматери Грузинской, Тихвинской и Цѣлительницѣ. У всенощной я 
былъ на Троицкомъ подворьѣ, гдѣ видѣлся съ Кашинцевымъ, который 
разсказывалъ мнѣ чудеса о ясновидящей Надеждѣ Григор. Игнатьевой, 
теперь живущей въ Тулѣ. Отъ лихорадки весьма помогаетъ трава 
«Пастушьи сумки».

20. Былъ у меня Тромонинъ. Я ѣздилъ къ А. Д. Черткову, от- 
правляюіцемуся въ Крымъ, въ Чудовъ м., гдѣ за болѣзнію митрополита 
служилъ викарій, потомъ въ Комитетъ къ графу Строганову, гдѣ съ 
Загоскинымъ и Вельтманомъ разсуждали о бумагѣ и порядкѣ рисунковъ, 
коихъ выбрано 60; изъ нихъ церковные достались на мою долю. З а
сѣданіе кончилось въ 4 часу пополудни. Вельтманъ довезъ меня домой.

22. Изъ Матросск. богадѣльни Спасскій переписалъ и Перечиталъ 
со мною статью мою объ архитектурѣ Русской XVII в. Предъ всенощ
ной заѣхалъ ко мнѣ И. А. Мальцовъ, съ которымъ я слушалъ ее на 
Троицкомъ подворьѣ.

28. Были у меня А. Алмазовъ и И. А. Зацѣпивъ, которому я 
присовѣтовалъ посвятить (поднести) черезъ министра С. С. У. Госу
дарю его сочиненіе о оюизни.

ІЮ Н Ь . 2. Я отдалъ па почту въ Троицкую лавру сочин, свое 
Житія Московскихъ святыхъ т. I. съ письмомъ къ Голубинскому.

3. Былъ у обѣдни на Троицкомъ подворьѣ, гдѣ служилъ митр. 
Филаретъ, Посвятившій въ игуменью Никит, мон, Агнію, Княжну Ваб- 
дольскую; за вечерними молитвами онъ много плакалъ.

7. Утромъ я занимался цензурою. Послѣ обѣда въ засѣданіи Об
щества И. и Д. P., которое продолжалось до І І  часа ночи. Въ при
сутствіи графа С. Г. читанъ былъ проектъ устава, на который дѣлали 
замѣчанія члены. Строевъ въ критич. исторіи общества все похулилъ, 
похваливъ себя. Графъ назвалъ его голосъ шуткою. Видѣлся съ ІІ. П. 
Сахаровымъ.

іб*

Библиотека "Руниверс"



228 ДНЕВНИКЪ И. М. СНѢГИРЕВА.

9. Утромъ быдъ Ратшинъ съ своимъ соч. о монастыряхъ и цер
квахъ Росс.

10. Я узналъ о смерти доброй Старушки, знакомой матушки моей, 
Авдотьи Григор., которую Богъ помогъ мнѣ помѣстить въ Екатер. 
больницу черезъ Газа.

15. Я  былъ у обѣдни въ Успенскомъ соборѣ на праздникѣ св. Іоны 
митрополита, гдѣ получилъ просФору отъ о. протопресвитера и гдѣ 
встрѣтился съ кн. Друцкими; потомъ былъ въ Цензурномъ Комитетѣ 
безъ предсѣдателя. Вступилъ новый цензоръ профессоръ Зерновъ.

18. Я продолжалъ собраніе Русскихъ пословицъ; съ женою ѣздилъ 
къ Боголюбской Богоматери у Варвар. воротъ, гдѣ служили Ей моле
бенъ, Домочились у св. Василія Блаженнаго, у Всемилостиваго Спаса 
и у  Иверской; купили домашнихъ запасовъ. У Соколова въ лавкѣ я 
встрѣтился съ генер. Зыбелинымъ, ученикомъ моего отца, который 
обрадовался, что узналъ меня, желавъ давно этого. Послѣ обѣда я 
съ женою ѣздилъ на Лазарево кладбище, гдѣ служилъ Панихиду по 
батюшкѣ своемъ.

ІЮЛЬ. І І -  Съ Мишей я былъ во Льговѣ, прекрасно и богато 
устроенномъ; обѣдалъ у К. В. Апраксиной, которая меня весьма об
л адала .

12. Съ женою и дѣтьми я былъ у обѣдни въ Языковѣ по случаю 
именинъ Миши, служили молебенъ. Попадья въ церкви поднесла намъ 
сбтовъ. Я по станинному обычаю постригъ Андрея и часть волосовъ 
его посвятилъ Казанской Богоматери, а дома посадилъ его на коня

20. Съ женою и Мишей я ѣздилъ къ обѣднѣ въ Льгово къ К. В. 
Апраксиной; по ея приглашенію, мы обѣдали, гуляли по саду, осмат
ривали домъ и Оружейную. Я познакомился съ ея Управителемъ Ив. 
Марк. Недѣльскимъ, съ архим. Тихономъ и пр.

24. На почтѣ получилъ я отъ Государя брил. перстень, отъ Н а
слѣдника престола благодарность за мою книгу Памятники Московской 
древности.

Августъ. 3. Утромъ я ѣздилъ въ Покровскій м. на поминовеніе 
И. Пр. Лобкова, къ Утоленію печали и въ Цензурный Комитетъ. Послѣ 
обѣда были у меня перчаточникъ Петръ Данил. и Докучаевъ.

5. Ранняя обѣдня у  Знаменія Богор. на Петровкѣ, по приглаше
нію былъ у священника. Съ Мишей я ѣздилъ ко всенощной у Спаса 
на Бору, гдѣ встрѣтился съ Ѳ. Г. Солнцовымъ, который подарилъ мнѣ 
нѣсколько Кусочковъ Мозаики изъ Софійскаго собора, показывалъ 
рисунки открытыхъ тамъ Фреековъ подъ шестью слоями и сказывалъ 
объ открытіи въ Новосили кургана, гдѣ подъ каменнымъ сводомъ най-
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дено 12 скелетовъ съ мечами и съ золотыми драконами на платьѣ; о 
Мѣдномъ Иконостасѣ въ Брянскѣ ХІ в.

7. Утромъ были у меня И. Забѣлинъ, который звалъ меня кре
стить у него дочь Евдокію, попъ изъ Языкова и Ил. В. Чулковъ. Я 
ѣздилъ къ И. Г. Сенявину, который встрѣтилъ меня довольно ласково, 
видѣлся у него съ Можжаковымъ.

8. Были у меня И. Забѣлинъ и И. Бронниковъ, А. И. Филимо
новъ. Съ Смирдинымъ я послалъ еъ Дали) въ С.-Пб. для министра 
внутр. дѣлъ экз. 1) Русскихъ народныхъ картинокъ, 2) объ Измайло
вѣ и 3) о Новоспасскомъ монастырѣ.

9. Ѣздилъ я на поминовеніе друга моего Я. Е. Арсеньева въ 
Новоспасскій м. и къ Утоленію печали въ церковь, оттуда къ Забѣ
лину на крестины дочери его Евдокіи у Покрова въ Левш. съ дочерью 
Ровинскаго.

12. Ранняя обѣдни у св. Адріана и Наталіи, поздняя на Троиц
комъ подворьѣ, гдѣ служилъ самъ Филаретъ, у котораго я былъ съ 
Мишею и видѣлся и познакомился съ его матерью, 90 Лѣтнею, еще 
бодрою старушкой. Преосвященный сказалъ мнѣ: о т о  ваша сосѣдка», 
а  Мишѣ: «препод. Сергій прислалъ тебѣ свое благословеніе».

15. У обѣдни въ Успенскомъ соборѣ, гдѣ видѣлся съ А. И. Тур
геневымъ.

Сентябрь. 13. Я отправилъ къ В. И. Далю въ С.-Пет. брил. пер
стень, пожалованный мнѣ Государемъ для полученія за него денегъ. 
Ко мнѣ пріѣзжалъ протоіерей Вас. Ив. Богдановъ. У всенощной на 
Троицкомъ подворьѣ, гдѣ служилъ м. Филаретъ.

14. Обѣдалъ я съ Мишею у К. М. Мальцовой, гдѣ видѣлся съ а. 
Мельхиседекомъ и А. Муравьевымъ, который казалъ мнѣ древнюю икону 
Богоматери, вырѣзанную на кости и найденную въ АмалФи, гдѣ по
чиваютъ мощи св. Андрея Первозваннаго.

17. Я ходилъ поздравить именинницъ, женъ Шевырева, Голохва
стова и Давыдова; получилъ Третное жалованье въ Оружейной палатѣ 
изъ Комитета; былъ въ казенной и гражданской палатахъ по дѣлу.

18. Съ Божіею помощію я началъ описаніе Русскихъ древностей 
съ патр. клобуковъ. Вечеромъ Заѣзжалъ ко мнѣ М. Н. Загоскинъ.

19. Былъ въ Лютеранской церкви на Отпѣваніи Ѳ. А. Гильде- 
бранта. Обѣдалъ у Погодина съ Шевыревымъ и Н. Павловымъ, отъ 
него заѣхалъ къ С. Ѳ. Сазоновичу по своему дѣлу.

22. Къ А. И. Лобкову я послалъ написанный мною уставъ за 
веденія для образованія домашней прислуги. Съ И. Забѣлинымъ я хо
дилъ за справками въ придворный архивъ. У всенощной я былъ на
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Троицкомъ подворьѣ, потомъ у А. П. Святославскаго, отъ коего слы
шалъ, что къ брату его И. П. Забѣжалъ волкъ въ садъ.

23. Я ѣздилъ въ Симоновъ м., гдѣ о. Иларіону и Павлу, зани- 
мающимся исторіею сего монастыря, подарилъ Выходныя книги; слу
жилъ молебенъ Казанской Богоматери, видѣлъ тамъ кн. Друцкихъ, 
зашелъ къ архимандриту Мельхиседеку, который увѣрялъ меня въ сво
емъ ко мнѣ уваженіи. Осмотрѣвъ зданія монастыря, гдѣ смѣщено 
древнее съ новѣйшимъ, я проѣхалъ въ Новоспасскій м. къ о. архим. 
Аполлосу, котораго засталъ за обѣдомъ съ Корабкевичемъ. А. раз
сказывалъ о видѣніяхъ своихъ, безпокоющихъ его третій годъ. Онъ 
различаетъ голоса пожилыхъ, юныхъ и младенцевъ, мужчинъ и жен
щинъ, которые не только отвѣчаютъ на его вопросы, но и угадыва
ютъ его мысли. Когда онъ читаетъ Евангеліе, они заставляютъ его 
повторять; отпѣваютъ его, шутятъ и смѣются. Одни изъ Духовъ враж
дебные ему, а другіе благопріятные. Одни прилегаютъ, другіе у с т а 
ютъ. По объясненію его Лѣкаря—это души самоубійцъ и опившихся, 
некрещеныхъ младенцевъ, изъ коихъ иные ему знакомы. Для меня не* 
обыкновенное психологическое явленіе.

25. Обѣдня на Троицкомъ подворьѣ, гдѣ служилъ и говорилъ 
проповѣдь митр. Филаретъ о святости. Тамъ я видѣлся съ А. И. Тур
геневымъ. Обѣдалъ я на Именинахъ у Мальцовыхъ.

27. У ранней обѣдни въ Грачахъ. Въ Москву прибылъ В. К. На
слѣдникъ. У меня былъ А. Ѳ. Третьяковъ. Изъ Сокольниковъ я полу
чилъ извѣстіе о сгорѣніи риги. Я ѣздилъ въ театръ насчетъ денегъ 
за перчатки, въ Гражданскую Палату, въ Кремль смотрѣть шествіе 
въ Успенскій соборъ великихъ князей Михаила Павловича и Але
ксандра Николаевича.

28. Выпалъ снѣгъ. Я ѣздилъ въ Патріаршую ризницу и въ Ценз. 
Комитетъ, гдѣ не было Д. П. Голохвастова. Великій Князь Констан
тинъ Николаевичъ пріѣхалъ въ Москву. Дома меня обезпокоили. Ве
черомъ былъ у меня А. И. Филимоновъ.

29. Отъ А. И. Лобкова прислано 5 ф. цвѣт. чаю и два коробѣ 
мыла Казанск..

30. Обѣдня на Троицкомъ подворьѣ, гдѣ митр. Филаретъ посвя
щалъ во іеродіаконы м. Леонида Краснопѣвкова, бывшаго во Флотѣ 
лейтенантомъ, а потомъ, по выслушаніи курса въ С.-Петерб. и Мо
сковской Дух. Академіи, магистра.

Октябрь. 1. Г. Кольчугинъ пріѣзжалъ ко мнѣ звать меня на пред- 
брачный пиръ его родственницы. Дочиталъ соч. Иванова о черезполо- 
сномъ Межеваніи.
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4. Утромъ я былъ у кн. Ю. А. Долгорукова, который погово
рилъ со мною о церк. предметахъ и казалъ мнѣ изданіе рукоп. Еван
гелія Ефрема Сирина У в. Въ опекунскій совѣтъ я подалъ просьбу 
объ удержаніи слѣдующихъ мнѣ съ к. Д. денегъ, потомъ былъ въ Гу
бернскомъ правленіи и въ управѣ благоч.

5. За обѣдомъ дома я получилъ непріятное и неблагоприл. письмо 
о женѣ съ городской почты въ отношеніи къ ея портнихѣ Мар. М. 
Ходилъ самъ осматривать ея квартиру.

7. Для поновленія я отдалъ сосѣду М. А. Посникову Напрестоль
ное Евангеліе изъ Обтушѳнской церкви. Потомъ я ходилъ къ Панову, 
но не засталъ. По приглашенію, я былъ на освященіи церкви во имя 
св. Николая у Успенія на Вражкѣ, обѣдалъ у моего духовника и Кре
стителя. Оттуда я зашелъ къ проФессору ГоФману. Меня обезпокоили 
пьяный поваръ и А. А.

8. Былъ Тромонинъ съ своимъ изданіемъ и И. У. Демидовъ еъ 
мѣхомъ для дѣтей. Вечеромъ я Дочиталъ 1 часть Загоскина романа 
Брынскій лѣсъ.

9. Вечеромъ пріѣзжалъ ко мнѣ съ письмами Карамзина А. И. 
Тургеневъ.

11. Утромъ я былъ у графа Строганова, которому читалъ свою 
статью о бѣломъ клобукѣ Патріарховъ. Онъ ее весьма хвалилъ и на
звалъ очень хорошею и занимательною. Насчетъ изд. Тургеневымъ 
писемъ Карамзина сказалъ, что надобно дорожить ими и не искажать 
ихъ вымарками. Отъ Строганова я прошелъ въ Успенскій соборъ по
молиться. Это день выхода непріятелей изъ Москвы 1812 г. Изъ со
бора прошелъ въ Патріаршую ризницу, гдѣ разсматривалъ кину обла
ченій патр., въ Оружейной Палатѣ видѣлся съ Загоскинымъ и Вельт- 
маномъ, взялъ мѣсячное жалованье по Комитету. Оттуда я отправился 
до цриглашенію въ Донской м. на именины о. архим. Ѳеофана, у ко
тораго, встрѣтился съ прежнимъ товарищемъ своимъ по Университету 
А. И. Карасевскимъ, познакомился съ архит. Тономъ. Обѣдъ былъ 
роскошный и богатый. Съ о. архим. Аполлосомъ я доѣхалъ до Охот
наго ряда.

12. Утромъ я былъ у графа Строганова съ письмами Карамзина 
къ А. Тургеневу, показывалъ ему сомнительныя мѣста касательно 
личности; онъ всѣ ихъ разрѣшилъ, кромѣ трехъ мѣстъ, касающихся
в. к. Павла, о масонствѣ л отзыва объ императорѣ Николаѣ I. Отъ 
него я заѣхалъ на Іерусал. подворье къ празднику, потомъ къ А. И. 
Тургеневу, который увѣрялъ, что Государь Н. ІІ. самъ читалъ всѣ 
письма и нашелъ, что можно ихъ напечатать.
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13. Все утро дома за дѣдомъ; составилъ статью о митрѣ и Панагіи 
для Комитета изд. Росс. Древн.

14. Я ѣздилъ къ А. И. Карасевскому, съ которымъ поговорилъ 
о разныхъ предметахъ съ ІО до 2 часа non., отъ него къ Н. Ѳ. Смир- 
нову, у котораго я засталъ товарищей своихъ И. И. Давыдова и М. Я. 
Мал Ова, у него обѣдалъ.

15. Былъ о. архим. Аполлосъ съ рукой, жизнію патр. Никона, 
пропущенною Духовн, цензурою. Ко мнѣ Заѣзжалъ проститься ночью 
прежній товарищъ мой А. И. К арасевы й , директоръ по управленію 
Синод. дух. училищъ и обѣщалъ исполнить мои порученія.

16. Я отвезъ въ университетскую типографію для напечатанія 
рукой. о. архим. Аполлоса, жизнь Никона патріарха.

17. Въ Цензурномъ Комитетѣ получено мною письмо отъ Даля о 
назначеніи мнѣ изъ императорскаго кабинета 350 т. сер. за перстень. 
Вечеромъ пріѣзжалъ ко мнѣ М. И. Загоскинъ, съ которымъ я раз
смотрѣлъ и перемѣнилъ отмѣченныя мною мѣста въ I части его ро
мана Брынскій лѣсъ, прочелъ ему свою статью о Панагіи.

18. Получилъ я увѣдомленіе изъ кабинета Его Величества о н а
значеніи мнѣ выдать изъ у. казначейства 350. П. И. Титовъ присы
лалъ своего управителя сказать мнѣ о кончинѣ его отца на 86 году 
отъ рожденія и увѣрить, что онъ заплатитъ слѣдующія мнѣ деньги по 
тяжбѣ. Къ П. М. Строеву, по его просьбѣ, я послалъ двѣ кн. Діонисія 
Ареопагита.

19. Съ Богомъ я подписалъ письма Карамзина, изд. А. И. Турге
невымъ; Заѣзжалъ въ церковь Рождества Богородицы въ Столешни- 
кахъ на отпѣваніе Титова, которое совершалъ викарій съ архим, 
Новоспасскимъ и Симоновскимъ.

20. Я поѣхалъ къ графу Строганову, которому прочелъ статью 
свою о Панагіи; онъ ее весьма похвалилъ и просилъ переписать для 
него. Отъ него въ Патріаршую ризницу, которую, по просьбѣ моей, 
ризничій показывалъ кн. В. и А. Друцкимъ съ ихъ родственницами. 
У ПечерсЕОЙ въ Патріаршихъ сѣняхъ я говорилъ съ ними о своемъ 
дѣлѣ. Дома я помянулъ за блинами своихъ родителей и посылалъ 
блиновъ съ масломъ въ приходскую богадѣльню.

21. Забѣлину я отдалъ переписать свои статьи о клобукѣ и пана- 
гіи. Тромонинъ принесъ мнѣ тетр. Достопамятностей Москвы. Граверу 
Аѳанасьеву я далъ на разсмотрѣніе Слова м. Филарета. Я Заѣзжалъ 
къ Строеву, у котораго встрѣтился съ И. Н. Царскимъ, обѣдалъ у 
А. И. Лобкова въ вновь отстроенныхъ покояхъ, богато и изящно 
отдѣланныхъ и убранныхъ.
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22. Вечерокъ Заѣзжалъ ко мнѣ А. И. Тургеневъ по поводу из
данія писецъ Карамзина, коего автобіографію я ему далъ для снимка.

26. Въ Грачахъ я отслужилъ молебенъ съ водосвятіемъ св. Ди
митрію Мироточивому. Потомъ я ѣздилъ въ М. уѣздное казначейство, 
гдѣ получилъ за царскій перстень 350 р. серебромъ, оттуда въ 
университетскую библіотеку и въ Цензурный Комитетъ.

Я ѣздилъ къ обѣду на именины К. М. Мальцовой, но мало нащелъ 
себѣ тамъ удовольствія; видѣлся тамъ съ Нечаевымъ, Шеншинымъ и 
пр. Оттуда по дорогѣ заѣхалъ ко всенощной у св. Георгія на Крае
вой горкѣ и въ торжественное засѣданіе Историческаго Общества, 
гдѣ въ присутствіи графа Строганова побранился Бодянскій съ Строе
вымъ касательно выбора молодыхъ членовъ и корректуры.

31. Докончена мною статья о митрахъ. Былъ поваръ Власъ*) изъ 
двор. клуба.

Ноябрь. 1. Вечеромъ я былъ у архіеп. Ярославскаго Евгенія, 
который принялъ меня дружественно; у него я видѣлся съ митр. Фила
ретомъ.

5. Утромъ я Заѣзжалъ къ графу Строганову, но онъ не прини
малъ никого; отъ него въ Успенскій соборъ, въ Патріаршую риз
ницу и въ опекунскій совѣтъ къ А. А. Кантемирову по своему дѣду. 
Вечеромъ принесъ мнѣ мѣсячное жалованье Забѣлинъ.

6. У Сазикова встрѣтился съ архим. Іоанникіемъ и Ѳеофаномъ, 
обѣдалъ на Именинахъ у П. Ѳ. Корабанова съ кн. Петромъ Влад. 
Долгорукимъ, С. Ѳ. Соковнинымъ и пр.

10. Я ѣздилъ въ унив. типографію, къ А. А. Антонскому, кото
рому заплатилъ за годъ процентовъ 300, потомъ къ Часовщику Тол
стому, который поправилъ мнѣ часы и казалъ мнѣ превосходной ра
боты распятіе, рѣзанное на деревѣ.

11. Минуло 17 лѣтъ моей Женитьбѣ. Я съ женою и сыномъ быдъ 
у  ранней обѣдни въ своемъ приходѣ.

У насъ чай пилъ И. У. Демидовъ. Приходилъ ко мнѣ С. Любец- 
вій за совѣтомъ объ изданіи видовъ и описанія Московскихъ мона
стырей. Къ о. арх. Аполлосу я послалъ 4 бѣлыхъ листа жизни Ни
кона. Наборщику унив. типографіи Абакумову давалъ свою Коляску 
для свадьбы его дочери.

12. Приходилъ ко мнѣ благодарить вступившій въ Цензурный 
Комитетъ Поѣдухинъ. Я ходилъ въ театръ по своему дѣлу, къ Хру-

•) Это славный поваръ Василія Львовича Пушкина, который звалъ его Блезомъ 
(Mon BUise). П. Б.
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сталеву и въ Воспитательный домъ къ Кантемирову. Въ городѣ мнѣ- 
встрѣтился попъ изъ Касина, который просилъ меня сдѣлать описаніе 
Моденской иконѣ и церкви. Вечеромъ у меня побесѣдовалъ кн. Ю. А. 
Долгорукій, которому я далъ на разсмотрѣніе Требникъ 1632 г.

13. Я Заѣзжалъ къ П. М. Строеву и въ Златоустинскій м. къ 
обѣднѣ, гдѣ служилъ м. Филаретъ. Вечеромъ я ѣздилъ съ женою къ 
П. Бронникову. Безь меня присылалъ митр. Филаретъ пригласить 
къ себѣ на вечеръ.

14. Я ѣздилъ къ графу Строганову, которому прочелъ свою
статью о митрахъ патріар. Іова и Никона. Графъ былъ доволенъ ею 
и поговорилъ со мною о цензурѣ. Отъ него я проѣхалъ въ Цензур
ный Комитетъ, въ Гражданскую Палату, гдѣ просилъ Богуславскаго
о дѣлѣ своемъ, въ Казенную палату и въ канцелярію Губерн. Вечеромъ 
съ митр. Филаретомъ я прочелъ свою статью о бѣломъ клобукѣ, на 
которую онъ сдѣлалъ свои замѣчанія.

15. Я ѣздилъ къ празднику св. Гурія, Самона и Авива у Спаса
ва Бору, гдѣ получилъ отъ протоіерея просФору; былъ въ Оружейной 
палатѣ, гдѣ съ Вельтманомъ прочелъ статью свою о патр. митрахъ 
и отдалъ ее переписать Забѣлину; оттуда въ Гражданскую Палату, 
гдѣ видѣлся съ кн. Друцкимъ, Ѳедосѣевымъ и Грудевымъ. Вечеромъ 
былъ у меня П. В. Шереметевскій, и принесли отъ Посникова обнова. 
Евангеліе для Обтушки.

18. У ранней обѣдни въ Грачахъ, откуда я проѣхалъ по дѣлу 
въ городскую больницу къ А. И. Оверу, потомъ къ И. К. Андреев- 
скому, у котораго нашелъ священника Берсеневскаго, наконецъ къ
ІІ. М. Терновскому, съ которымъ прочелъ свои статьи.

24. Съ князьями Друцкими и Н. А. Новосельскимъ я ѣздилъ на
Преображенское кладбище, гдѣ осматривали часовни и богадѣльни- 
Замѣчательно тамъ для отечеств. художествъ собраніе образовъ Стро- 
гановскаго, Новгородскаго, Московскаго и монастырскаго письма. Насъ 
сопровождали А. Лаврентьевъ, Родіонъ Григ. и иконописецъ Ѳедоръ 
Сидор. Видѣли икону Св. Троицы съ чинами въ вѣнцахъ, кои запре
щены Стоглав. соборомъ.

25. По нездоровью цѣлый день дома, только черезъ силу ходилъ,, 
я ко всенощной на Троицкое подворье, гдѣ узналъ объ отъѣздѣ митр. 
Филарета въ Троицкую лавру въ скитъ на говѣнье.

26. Утромъ былъ Калачевъ съ 1 листомъ Русской Правды для 
цензурованія, а вечеромъ Побесѣдовали до І І  часа поли, кн. В. и А, 
Друцкіе съ Можжаковымъ и Н. А. Новосельскій.

Декабрь. 1. Съ Мишей я былъ на Троицкомъ подворьѣ, гдѣ слу
жилъ пр. ликарій; послѣ молебна меня пригласили ва чай и завтракъ
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въ Митрополичьи кельи. Ко мнѣ заѣхали о. архимандритъ! Аполловъ и 
Гавріилъ, прот. Арсеній Тяжеловъ.

3. Я былъ у П. И. Иванова, въ Успенскомъ соборѣ, въ Патріар
шей ризницѣ, въ Оружейной палатѣ и дворцовой конторѣ, гдѣ взялъ 
старый планъ Воскрес. монастыря.

7. Я ѣздилъ къ Г. Е. Ѳедосѣеву и на похороны А. И. Тургенева, 
котораго отпѣвалъ митр. Филаретъ; тамъ встрѣтился съ Княгиней Н. 
Шаховского, ученицею моего отца, и съ Шевыревымъ; оттуда въ Цен
зурный Комитетъ и къ П. А. Бронникову, у котораго и обѣдалъ съ 
Параскевіевскимъ Протопопомъ; Заѣзжалъ въ лавку къ Наливкину, 
которому отдалъ на комиссію 23 экз. Русскихъ лубоч. картинокъ.

14. Послѣ обѣда съ митр. Филаретомъ я прочелъ статью о мит
рахъ, на которую онъ сдѣлалъ свои замѣчанія. Говорено о патр. 
платьѣ. Бесѣду нашу прервалъ викарій Іосифъ.

16. Въ Иностранной Коллегіи истолковалъ съ кн. М. А. Оболен
скимъ и взялъ у него рукой, собраніе Русскихъ пословицъ конца XVII 
вѣка.

29. Я ѣздилъ въ Даниловъ м.; на дорогѣ на Пятницкой мнѣ по
пались Обтушенскіе мои крестьяне на 6 возахъ. Заупокойную обѣдню 
служилъ соборнѣ архимандритъ Платонъ, а Надгробное слово говорилъ 
протоіерей Сергѣй Григор. Терновскій. Тѣло Д. А. Валуева послѣ па
нихиды положили близъ Венелина. Тутъ я видѣлся съ Шевыревымъ, 
Погодинымъ, Морошкинымъ, Мельгувовымъ и пр. Послѣ того былъ 
заупокойный обѣдъ и чай. Оттуда я заѣхалъ къ И. К. Андреевскому. 
Дома безъ меня былъ Ѳ. А. Голубинскій. У всенощной на Троицкомъ 
подворьѣ.
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1856 года.

Поѣздка въ Малую Азію.
21 Апрѣля. Я ѣхалъ изъ Крыма. Прогоны по порядку выдаются 

отъ комиссіи до комиссіи, и потому мнѣ предстояло въ Ставрополѣ 
полученіе денегъ, и слѣдовательно задержка, а я торопился въ Барсъ. 
Я  покинулъ сторону поэзіи: Бахчисарай, Салгиръ, Четырдагъ, черезъ 
Карасубазаръ (вовсе непоэтическій городъ), оставивъ за собой эпо
пею Севастополя, и по грязи Тащился пустыннымъ и опустошен
ные^ Крымомъ на Арабатскую стрѣлку. Направо Азовское при
морье, налѣво болотистые з4води, далѣе солончаки. Грязная, мучи
тельная дорога, а она просто чудо какъ хороша, въ сравненіи съ 
'трактомъ на Перекопъ; все вьется около Азовскаго берега на Мели
тополь, гдѣ я засталъ ярмарку, такую же грязную, безтолковую, съ 
шалашами и Цыганами какъ и вездѣ (кутилъ казацкій полкъ, возвра
щавшійся изъ Крыма). Мѣстность гористая; направо синѣетъ море, 
бѣдное парусами; торговля, запуганная войной, еще не расправила 
крыльевъ; миръ, къ которому какъ-то мало имѣли довѣрія, не оживилъ 
ея. Насвистыванье какой-то незнакомой Птички раздавалось съ земли: 
это безчисленные суслики, среднее между кротомъ и бѣлкою, желтенькій 
Звѣрекъ; Встанетъ на заднія лапы, приложитъ переднія въ мордочкѣ 
и с в петитъ. Это племя, таже саранча, до корня истребляетъ хлѣба, 
очень плодуще, живетъ въ норахъ и крайне осторожно. При Екате
ринѣ противъ нихъ посылали войско.

Когда я переѣхалъ Чингарскій мостъ съ его неоконченными 
укрѣпленіями, я очутился въ Малороссіи. Дорога удалялась отъ моря, 
и я чувствовалъ, что я близко къ родинѣ: вѣяло Россіей, глаза отды
хали на бѣленькихъ хатахъ. Поворотивъ направо, на Маріуполь, 
стало грустно: я опять удалялся отъ Москвы, глазу не на чемъ остано
виться. Маріуполь еще сохранилъ свой Греческій типъ; я попалъ въ 
праздникъ, храмъ ярко освѣщенъ, убранъ зеленью, лентами, цвѣтами. 
И здѣсь пощадили Англичане: сожгли нѣсколько магазиновъ, съ обыч-
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вой дерзостью явидось 15 человѣкъ, застращали жителей и похозяй- 
ничали; пристань пуста, кое-гдѣ на морѣ бѣлѣетъ два-три паруса, 
Оставивъ въ сторонѣ Бердянскъ и Таганрогъ, я прямо поѣхалъ въ 
Ростовъ.

Первый хоть сколько нибудь хорошій Русскій городъ я увидѣлъ 
въ Ростовѣ на Дону. Греческое населеніе незамѣтно какъ въ Маріу
полѣ; видна дѣятельность на пристани; значитъ, есть торговля; городъ 
свѣжъ, правиленъ, имѣетъ небольшой, публичный садъ. Общественная 
жизнь не выходитъ изъ общей рамки жизни Русскихъ уѣздныхъ и 
губернскихъ городовъ; а будущность его завидная: онъ поглотить
торговлю всего Азовскаго моря, по своему географическому положенію.

24. Апрѣля. Изъ Ростова мнѣ предстояло ѣхать въ Аксай, въ
12 верстахъ; можно было нанять дерендули (въ родѣ Дровней), ломоваго 
Извощика. Я предпочелъ сдѣлать 25 верстъ по почтовому тракту на 
перекладной; привыкъ я къ ней. Однако по глинистой почвѣ и го
рамъ не безъ труда мы добрались до Аксая.

Аксай, станица войска Донскаго, вы это сейчасъ замѣтите: и 
типъ другой, и одежда другая, особенно женскія длинныя шубы; весь 
строй жизни, языкъ другой, точно и не Россія. Какъ это у насъ 
странно, все какое - то обособленіе, свои законы, управленія, свои 
привилегіи, свои уставы; а между тѣмъ это части одного цѣльнаго 
государства. И названіе Земля Войска Донскаго точно что-то чужое,, 
непокоренное, а это вѣковое Русское. Эта система до добра не Доведетъ; 
при государственныхъ потрясеніяхъ отдѣленіе такъ облегчено. Аксай 
красиво раскинуть на горахъ, внизу широкій Донъ съ семиверстнымъ 
разливомъ весной; превосходная дамба ведетъ черезъ низменности, 
еще мѣстами покрытыя водой; вдоль дамбы пристроены батареи, 
лежатъ тѣла орудій; опасались, что Англичане подойдутъ по Дону, 
разоритъ богатую землю Донскую, а мостъ черезъ Донъ разводной, 
на плашкоутахъ. Неужели нельзя было построить Американскій? А то 
выходитъ хороша вещь, да не додѣлана: при половодьи мостъ разво
дится, переплывай къ дамбѣ на лодкѣ, чти и мнѣ пришлось испытать. 
Аксай долго спорилъ за первенство, ему хотѣлось быть столицей; не 
знаю почему, Перевѣсилъ Новочеркаскъ.

У казаковъ начинаютъ сокращать ихъ особенности и привилегіи. 
Разумѣется, глухой ропотъ: временно данныя льготы обратились уже 
въ право. У нихъ обмѣрили и обрѣзали ихъ Привольныя степи, дали 
по 15 десятинъ на душу, а остальныя земли роздали въ аренду; но 
казакамъ это мало, свою же бывшую землю они нанимаютъ за деньги 
у барышниковъ, и это стѣсненіе убиваетъ ихъ знаменитые табуны, 
коннозаводство. Не лучше ли было просто обложить ихъ земли по-
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датью безь барышниковъ? Жаль Донскихъ табуновъ, а они переве- 
дутся.

Въ Аксаѣ меня Навязчиво угостили баранками, а балыка ни 
здѣсь, ни ліъ Ростовѣ не могъ достать: или дрянь, или дороже Москов
скаго. «Сапожникъ всегда безъ сапоговъ». Донъ выше дамбы судохо
денъ только верстъ на сто.

На концѣ дамбы станція; отъ нея начинается гладкая, плодород
ная, Черноземная степь до Ставрополя, съ слободами, станицами въ 
тысячи душъ. Шибко напоминаютъ Малороссію и говоръ, и костюмы, 
и постройки. Славятся казачки красотою, особенно Червленная ста
ница; въ будни такія же Грязныя бабы какъ и вездѣ, въ праздники 
принарядятся, только вовсе не такъ какъ на театрѣ. Червленный 
красавицы точно хороши, а нравственностью не похвалятся: всѣ на
дѣлены и нарумяненье что твои Коломенскія купчихи.

На этой станціи я засталъ суматоху. Почтальонъ съ экстра- 
почтой потерялъ сумку, его арестовали; приходилось его замѣнить 
станціонному смотрителю; а у него болѣли зубы, раздула щеку, 
голова на сторону. Онъ упросилъ меня взять два чемодана экстрапочты 
безъ всякой отвѣтственности, кромѣ того, чтобъ не позволять Ямщи
камъ заѣзжать въ кабакъ. За то и лошадей мнѣ далъ. И слѣдующія 
станціи воспользовались его примѣромъ: давали мнѣ такія тощія, 
горбоносыя тройки, что выведутъ подъ узды изъ сарая, пустятъ во 
весь духъ, и летишь тридцать верстъ; только гляди, чтобы не выско
чить. Какія тутъ наблюденія, какія тутъ впечатлѣнія? Все только 
Мелькаетъ; и не видалъ, какъ въ сутки доскакалъ до послѣдней станціи, 
передъ Ставрополемъ. Былъ вечеръ, вдали мелькали огоньки города, 
а  ѣхалъ часа три; это значитъ, я разстался съ экстрапочтой. Смотри
тель не осмѣлился отпустить со мною въ городъ чемоданы; конечно я 
и не могъ ихъ сдавать.

Вотъ я и въ Ставрополѣ, сдѣлалъ въ 6 дней 700 Новороссій
скихъ верстъ, каждая въ 800 сажень, да Русскихъ 360, выходитъ 
нашихъ 1450 в. отъ Симферополя, отъ Москвы тоже 1360 в. На до
рогѣ мнѣ попалось Харьковское ополченіе; ему недалеко до Ставро
поля, и возвращаются восвояси.

27 Апрѣля. Ставрополь какъ и всѣ губернскіе города; главная 
улица длинная съ бульваромъ посерединѣ, при въѣздѣ въ городъ 
большой водоемъ, а въ городѣ воды нѣтъ, намѣреваются сдѣлать 
водопроводы; бульваръ имени Завадовскаго упирается въ зданіе 
какихъ-то присутственныхъ мѣстъ, гдѣ въ это время была Сельская 
выставка; ничего особеннаго кромѣ конской сбруи. Сзади зданія кру
тая гора, и на ней великолѣпный соборъ, съ паперти въ трубу видѣнъ
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Владикавказъ. Воздухъ чистый и здоровый, городъ опрятенъ, есть 
хорошіе дома и зданія, лучшія конечно казенныя. Была Суббота; и 
прогоновъ получить не успѣлъ и вынужденъ былъ остаться до Понедѣль
ника; Скука смертная, шлялся по городу, знакомыхъ нѣтъ, только къ 
вечеру столкнулся съ адъютантомъ Муравьева Башмаковымъ.

28 Апрѣля. Были у обѣдни въ соборѣ, хорошіе пѣвчіе, особеп- 
наго ничего; вечеромъ Башмаковъ повезъ меня въ госпитальную цер
ковь на край города, смотрѣть свадьбу. При госпиталѣ хорошенькій 
садъ; госпиталь, нѣсколько каменныхъ корпусовъ, какъ всѣ госпитали. 
Вѣнчали офицера Генеральнаго Ш таба Анучина съ дочерью управ
ляющаго Комиссаріатскою Комиссіею Мейера, того самаго, который 
меня задержалъ (не до дѣла было, коли свадьба). Въ Понедѣльникъ 
мнѣ хотѣли оттянуть по той же уважительной причинѣ, но я уперся 
и требовалъ деньги. Сослались, что управляющаго нѣтъ. Я пошелъ 
къ нему на квартиру. Въ передней никого не было, лежала кипа 
дѣлъ и бумагъ, за дверью раздавался стукъ тарелокъ, обѣдали. Н а 
докладъ человѣка г. управляющій громко и грубо отвѣчалъ: «мнѣ 
некогда, можетъ подождать», но я также громко отвѣчалъ, что я 
ждать не намѣренъ и буду жаловаться въ Тифлисѣ. Это подѣйствовало. 
Просили— къ столу?... Нѣтъ! Отыскать на залавкѣ бумаги; я нашелъ, 
онъ подписалъ, мнѣ быди выданы прогоны до Тифлиса, я немедленно 
выѣхалъ*).

1 Мая. Вотъ я и на Кавказѣ. До горъ еще далеко, цѣлая Ку- 
мыкская площадь; наносы земли во время потопа, задержанные Кавказ
скими скалами; такъ и видно, какъ они ложились Пластами къ подошвѣ 
горъ и наслаивались выше и выше. Я выѣхалъ въ три часа и Сдѣ- 
ладъ только до ночи четыре переѣзда.

2 Мая. Нынче утромъ переѣхалъ рѣчку Малку, границу жало
ванья: за нею получаютъ двойной окладъ. Какой-то добрый казачій 
офицеръ научилъ меня взять у мѣстныхъ властей свидѣтельство о днѣ 
переѣзда черезъ благодѣтельную Малку (непривѣтливую только во 
время чумы, тутъ карантинъ, я Поглядѣлъ на эти низкія каменныя 
казармы за стѣнами и радъ былъ, что не было чумы, думалъ поспѣть 
ночевать въ Владикавказъ). На одной станціи меня задержала пять 
часовъ за неимѣніемъ лошадей; а въ станицѣ Змѣйской, куда я прі
ѣхалъ часу въ 6 -мъ вечера, вовсе не пустили; поэтому я сдѣлалъ 
только 140 в. Бродяги-Черкесы любятъ грабить съ вечера, чтобы

*) У моей жены была Двоюродная сестра, съ которой она была очень дружна,
ввела ее Соничкой, но которой я никогда не видалъ. Оказалось послѣ, что я присут
ствовалъ иа свадьбѣ ея дочери и помѣшалъ имъ пообѣдать; ни она, ни я тогда не до
ждались, что мы близкая родня.

Библиотека "Руниверс"



240 ЗАПИСЕЙ Д. П. КОЛЮБАКИНА.

успѣть ускакать до разсвѣта; а то мѣстность открытая, далеко видно, 
Въ Змѣйской скопилось много проѣзжихъ, по такой же причинѣ, и 
всякаго сорта. Чтб дѣлать? Разумѣется, въ карты играть: занятіе 
сподручное всякому, особенно военному люду. Однако я улегся спатьг

3 Мая. Какой чудный край! Это еще не горы, нѣтъ; дорога Чу
десная, все пологою покатостью поднимается выше и выше, мѣстами 
крутой спускъ или подъемъ въ родѣ Мячковскаго подъ Москвой; до
рога суха и укатана; но въ грязь должно быть дурно. 'Ѣдешь при- 
вольными степями, почва плодородная, воздухъ превосходный; трактъ, 
чтобы не сбиться, отмѣченъ частыми каменными столбами и земля
ными курганами, скаты срыты, мосты исправлены; это опять какой-та 
особой уголокъ Россіи, населенный чисто-Русскими, а какъ будто 
не-Русскій. Это земля линейныхъ казаковъ. Какъ хороши ихъ станицы. 
Лучше чѣмъ у Донцовъ. Не Вѣрится, что эти люди не далѣе какъ за 
сто лѣтъ стеклись сюда изъ разныхъ краевъ Россіи, почти въ однѣхъ 
рубашкахъ, бѣглецы, бродяги; такъ хорошо, привольно они живутъ; 
бѣлыя хаты всѣ въ деревьяхъ, а деревья всѣ въ цвѣтахъ, прямыя, 
правильныя улицы, табуны скота и лошадей горной породы; въ по
ляхъ далеко отъ станицъ запашки на нови, скирды хлѣба и сѣна; 
замѣчательно, что Черкесы никогда не жгутъ и не истребляютъ скир
довъ. Конечно казаки пашутъ и молотятъ съ оружіемъ за поясомъ, 
съ винтовкой за плечами; они сами приняли совершенно Кавказскій 
типъ, особенно по одеждѣ не отличишь отъ Черкеса; правда, между 
ними много и Черкесовъ осѣдлыхъ. Вездѣ разставлены вышки съ 
часовыми и готовыми лошадьми у коновязи; шесты съ соломою на
верху, чтобы сигналами предупредить станицу о набѣгѣ; пикеты и 
разъѣзды; станицы окружены земляными валами съ засѣками, въ 
воротахъ пушки и вездѣ сторожевые. Какой воинственный закалъ 
эта тревожная жизнь даетъ народу, всѣ молодцы. Но не такъ стра
шенъ чортъ какъ его пишутъ; набѣги стали рѣдки, край заселяется, 
буйныхъ сосѣдей загнали въ горы, да и окружили; случается иногда, 
убьютъ пастуха, угонятъ пару воловъ, да гдѣ жъ это не случается? 
Мирнаго Черкаса не отличишь отъ немирнаго, да и Шалятъ больше 
шайки бродягъ, нашалившихъ у насъ, отверженныхъ свободными гор
цами, а не то что настоящіе военные набѣги. Вода не вездѣ хороша, 
поэтому я отдувался чихиремъ и молокомъ, кушалъ Фазановъ, какъ 
простую дворовую Курицу: они здѣсь приручились, дѣлаются дворо
вой птицей.

Я мчался на тройкѣ одинъ. Раздумью широкое поле, а тутъ пе
редъ глазами раздольная степь; Пасмурно и даль въ туманѣ, горъ не 
видать; къ вечеру вѣтеръ прогналъ и туманъ, и облака, точно под-
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еялся театральный занавѣсъ. За степью, переливающейся зеленью и 
желтою Жатвою, Синѣютъ подошвы сплошныхъ утесовъ; острыя ледя
ныя верхушки, бѣлые снѣжные откосы подъ лучами солнечнаго зака
та блестятъ розовыми, лиловыми, всѣми Радужными цвѣтами на ярко- 
бѣломъ Фонѣ, изрѣзанномъ синѣющими полосами; это—ущелья, про
пасти. Все такъ громадно, величественно, великолѣпно, краски такъ 
Тонки и ярки, Переливы и тѣни такъ мягки, что никогда не передастъ 
ихъ кисть, никакое воображеніе не осуществитъ: можно только ви
дѣть въ природѣ. Такъ вотъ она цѣпь Кавказскихъ горъ, первый 
Кавказскій хребетъ, гдѣ гнѣздятся недружелюбные Кабардинцы! Ка
жется, рукой Достанешь. Владикавказъ виденъ у подножья, а до горъ 
еще сто верстъ: такъ обмавчивъ чистый воздухъ. Какъ Грязенъ, какъ 
ничтоженъ пресловутый Крымъ передъ этой могущественной п бога
той страной! Между проѣзжими идетъ разговоръ, что Восточная война 
возобновляется. Невѣроятно: всѣ разбиты.

4 Мая. Обѣдаю въ Владикавказѣ; онъ сторожить главное ущелье. 
Крѣпость не всегда пугаетъ Черкесовъ: они нынче ночью почти 
подъ стѣнами вырѣзали патруль или секретъ, не знаю. Таятъ!

Городъ смотритъ хорошимъ губернскимъ городомъ, округъ или 
губернія носитъ его имя. Оглядѣть некогда. Черезъ Терекъ хорошіе 
мосты. Здѣсь Терекъ усталый разлился и течетъ мелко и тихо, до 
поры до времени; растаетъ снѣга, и онъ забушуетъ. Вообще городъ 
стоитъ на сыромъ мѣстѣ. За завалами укрѣпленіе. Я въѣхалъ въ 
горы и скоро очутился между скалъ; дорога идетъ возвышаясь по лѣ
вому берегу Терека. Думалъ ночевать въ Кобіи и на разсвѣтѣ пе
рейти опасныя мѣста перевала, но пошелъ дождь, дорога осклизла, 
па высѣченыомъ въ горахъ уступѣ мѣстами суживается въ сажень, и 
нее то подъемы, то спуски вокругъ скалъ. Терекъ все углубляется, 
т. е. самъ подымаешься на горы. Терекъ все бурливѣе, берега уже, 
онъ рвется, падаетъ водопадами, ворочаетъ громадныя глыбы, гулъ, 
шумъ, трескъ; а ущелье суживается. Внизу Терекъ, по бокамъ Мрач
ныя скалы, большею частью чернаго аспида, покрытыя мѣстами зеле- 
поватымъ мхомъ, какъ могильные памятники, и только наверху далеко, 
далеко узкая лента синяго неба. Громадныя сосны на хребтѣ кажутся 
снизу кустами можжевельника. Какъ ничтожетъ тутъ человѣкъ, 
какъ убиваетъ его эта громадная природа... Грустно, душно; а тутъ 
еще вѣтеръ.

Станція всего 16!/ 2 в., а ѣхалъ 3 часа; это казармы инженер
ныхъ солдатъ; поселены, въ общихъ и особыхъ домикахъ семьями, 
завелись хозяйствомъ. Черезъ рѣку противъ нихъ выбралась какая-

II, 16 Русскіи Архивъ 1903.
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то долина, и сейчасъ заселилась саклями горныхъ Черкесовъ: видны 
два-три аула.

Вторая станція хуже первой, а матеріалъ для превосходнаго шоссе 
подъ руками, кажется. Я запоздалъ, обмокъ и потому остановился въ 
Ларсѣ ночевать. Ларсъ солдатская слободка, на скатѣ казармы. Въѣздъ 
вырубленъ въ скалѣ въ видѣ громадной полуарки; наверху этой ска
лы развалины древняго укрѣпленнаго замка; объ немъ есть какая-то 
легенда, но толку добиться не могъ, осматривать было темно. Впро
чемъ это не путешествіе туриста, это замѣтки и впечатлѣнія проѣзжаго 
на курьерскихъ.

5 Мая. Опять насилу проѣхалъ двѣ станціи и остановился но
чевать въ Кобіи; завтра черезъ перевалъ; есть обвалы, еще много 
снѣгу; на колесахъ нельзя, а  на ночь и не пытайся. Въ Кобіи все 
подъемъ; природа грозная, мрачная, нѣтъ мягкихъ, нѣжныхъ цвѣтовъ; 
сзади Кобіи рядъ голыхъ скалъ стѣною; на вершинѣ лѣсъ богатый 
звѣрями; охотники, цѣпляясь крючьями, взбираются на эту отвѣсную 
стѣну. Въ ущельяхъ раскиданы огромныя глыбы когда-то слетѣвшія 
съ горъ; величественный безпорядокъ и при разнообразіи Утомительное 
однообразіе. Дорога безопасна отъ Черкесовъ, однако часты Казацкіе 
посты; безопасна отъ Черкесовъ, но не отъ природы: земляной обвалъ, 
оторвавшійся камень могутъ сбросить васъ въ пропасть, а тамъ кам
ни и Терекъ. Дорога все выше и выше; надъ нею еще выше ведутъ 
другую дорогу: боятся, что съ Казбека спустится льды; они нѣсколько 
лѣтъ назадъ дали трещины, и трещины увеличиваются; если кора от
дѣлится, она рухнетъ въ Терекъ и запрудитъ на время; а потоки хлы
нуть, воды увлекутъ льдины, и глыбы залыотъ дорогу и смоютъ крѣ
постцу (Гуріель), Дарьяльское укрѣпленіе. Но кора еще крѣпко дер
жится. На другой горѣ монастырь; славное будетъ зрѣлище Монахамъ, 
они такъ уединенно живутъ. Я еще не видалъ прославленной кра
соты Черкешенокъ; первые экземпляры встрѣтилъ я въ Кобіи; старуха 
мать и Дочка, вдова Русскаго офицера; недурна, Кавказскій типъ, но 
нарядъ уже искаженъ.

По ущельямъ на скатахъ аулы мирныхъ и смирныхъ Осетинъ. 
Странное у нихъ понятіе о честности: довѣрьте имъ золото, будетъ 
цѣло; а платокъ изъ кармана украдутъ. Около ауловъ, гдѣ можетъ 
лѣпиться человѣкъ, расчищены клочки пашни; грязно, Мертво, нѣтъ 
зелени.

6 Мая. Я поднялся до свѣту, но не скоро добился лошадей. Къ
6 часамъ одну навьючили моими вещами, другую дали мнѣ; на третью 
сѣлъ ямщикъ, по силѣ Подорожной тройка. Надо было надѣть полу
шубокъ: начинается поясъ вѣчныхъ снѣговъ. Дороги нѣтъ, по обрыву
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тропинка, лошади проваливаются, скользятъ, того и гляди сорвутся въ 
пропасть. Я пошелъ пѣшкомъ. Мѣстами снѣжные завалы; восемь верстъ 
все въ гору и чѣмъ дальше, тѣмъ дорога хуже и опаснѣе; а провод
никъ разсказываетъ разные ужасы, какъ погибли Проѣзжіе. Но это 
большею частію преданія, они живучи въ народѣ. Впрочемъ, подняв
шись на Крестовую гору, я нашелъ какой-то Караванъ-сарай (байда- 
ру), чтобы отдохнуть, обогрѣться, подкрѣпиться путнику; въ немъ нѣтъ 
ни дровъ, ничего Съѣстнаго, кромѣ сторожа и водки. Начинается подъ
емъ на Гутъ-гору; опять завалы и преданія, лошади обрываются; мѣ
сяцъ назадъ былъ обвалъ, завалилъ караванъ съ казенной монетой;
І І  вьючныхъ животныхъ и два проводника погибло; чуть не верста 
Отвѣснаго паденья; внизу ущелье расходится далѣе въ зеленую  долину, 
сотни рабочихъ расчищаютъ снѣгъ и собираютъ разсыпанные рубли. 
Не позволяютъ говорить; о выстрѣлѣ и не думай: сотрясеніе воздуха 
производитъ новые обвалы; снѣгъ чуть держится на крутыхъ ребрахъ... 
и горе путнику... увлечетъ въ пропасть. Наконецъ достигли вершины 
л стали спускаться по южному скату Гутъ-горы. Проѣзжихъ много, 
на горахъ разъѣхаться трудно; ожидаютъ здѣсь встрѣчныхъ; пошли 
встрѣчаться Осетины на салазкахъ, караваны товаровъ, вьюки на 
лошакахъ съ бубенчиками. Южный скатъ круче, потопомъ унесло 
землю; воздухъ быстро измѣняется; дорога обнажилась, грязь, ручьи, 
Грузинскія сторожевыя башни; горы расходятся шире, больше зелени, 
отраднѣе, не такъ давитъ душу, не такъ Мертво. Послѣ крутого пово
рота наконецъ, черезъ 7 часовъ, пройдя пѣшкомъ 16 в., мы на стан
ціи Кайшауръ. Я совсѣмъ разбилъ сапоги; усталъ, да еще лошадь 
Ушибла ногу, ничего не замѣтилъ и радъ былъ въ порядочной гостин
ницѣ напиться чаю и растянуться на постели, кстати и лошадей нѣтъ.

7 Мая. Выспавшись вдоволь, я вышелъ на балконъ. Налѣво дикія, 
Мрачныя горы, не то туманъ, не то облака, вершины, снѣгъ и ледъ, 
Обдаетъ холодомъ; на всемъ синій цвѣтъ мертвеца; оборачиваюсь въ 
другую сторону—южная весна. Это Грузія! Яркое солнце, тепло и От
радно; Осетинскія сакли, на крыш ахъ женщины, ва Пашняхъ пахари, 
вездѣ стада съ бубенчиками; здѣсь жизнь, а тамъ смерть; горы Живо
писны, но не угрюмы; около бѣдныхъ саклей зелень, луга, деревья въ 
зелени, внизу мирно течетъ какая-то рѣчка. Я не узналъ Куры; бѣ- 
ленькая дача князя Казбека. Все это напомнило мнѣ картины Гропіуса 
вь Москвѣ (возлѣ Страстного монастыря показывались); теперь вижу, 
чго движеніе природы Гропіусъ передалъ вѣрно; онъ рисовалъ ихъ 
лучами свѣта,

Предстоитъ крутой спускъ въ четыре версты, а тамъ сто- 
верстъ до Тифлиса. Опасности миновались, но три ночи я ждалъ ло-
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шадей и взялъ ихъ съ бою. Съ попутчикомъ Землемѣромъ мы пред
почли спуститься прямо въ духанъ. Телѣги не дали, верхомъ не хотѣ
лось; вещи понесли Осетины и оправдали свою репутацію: все, чтб 
я имъ сдалъ, принесено исправно, а плащъ забытый на лошади исчезъ 
безслѣдно. Чѣмъ же виды хуже Швейцаріи? Здѣсь природа разнооб
разнѣе и богаче. Едва мы спустились къ духану, какъ поѣхали по 
прекрасному шоссе вдоль рѣчки. Горы приняли совсѣмъ другой видъ; 
въ самыхъ причудливыхъ и разнообразныхъ очертаніяхъ, въ самыхъ 
рѣзкихъ переходахъ красокъ и тѣней, онѣ смѣются надъ живописью: 
на холстѣ будетъ безобразно, а тутъ въ природѣ очаровательно. Гру
зинскіе аулы въ очаровательныхъ мѣстахъ; всѣ въ зелени, а зелень 
вся въ цвѣтахъ, и все это облито золотыми лучами солнца; только 
сзади отходятъ грозныя скалы. Но по горамъ ѣзда не спора, не то 
что по Донской Глади.

Я  тол ь к о  къ в е ч е р у  д о б р а л с я  до Т и ф л и са . В ъ  одн ом ъ  м ѣ стѣ  м н ого  

см ѣ я л ся  н а д ъ  у си л ія м и  Г р у зи н ъ ; о т р я ж е н н ы е  ч ер н ы е б у й в о л ы , Т ол сто

к о ж ія , п о ч т и  б е з ъ  ш е р с т и , ж и в отн ы я  о т ъ  ж а р у  З а б р а л и сь  в ъ  вод у ; а  

в ы ж и ть  и х ъ  о т т у д а  дѣ л о М удр ен ое; т ол ь к о  г о л о в а  и в н и зъ  З а г н у т ы е  

р о г а  т о р ч а т ъ  и зъ  воды ; в ы л ѣ зу т ъ , к о гд а  п р о з я б н у т ъ , есл и  н е  у н е с е т ъ  

б ы с т р а я  К у р а . Э т а  б у й н а я  р ѣ к а  п р и  в п а д е н іи  г о р н ы х ъ  п р и т о к о в ъ  н и 

к а к ъ  н е  х о т ѣ л а  д о зв о л и т ь  у с т р о и т ь  ч е р е з ъ  н е е  м о ст ъ ; ск ол ьк о ни  б и 

л и сь , сколько ни т р а т и л и  у с и л ій  и д е н е г ъ , п р и д ет ъ  в е с н а , м о с т у  к ак ъ  

п е  б ы в а л о , с о о б щ е н іе  п р е р в а н о . Г о в о р я т ъ , од и н ъ  р я дов ой  и з ъ  р а з ж а 

л о в а н н ы х ъ  р а зс ѣ к ъ  Г о р д іе в ъ  у з е л ъ , но п р еж д е  з а  и дею  В ы то р го в а л ъ  

с е б ѣ  у  В о р о н ц о в а  п р о щ е н іе ;  р ѣ к а , в ы р ы в ая сь  и з ъ  у щ ел ь я , д ѣ л а е т ъ  

к р у т о й  и з г и б ъ , в сей  си л ой  воды  у д а р я е т ъ  в ъ  н еп о к о л еб и м у ю  Г р ан и т 

н у ю  г о р у  и , з а в о р а ч и в а я  з а  у г о л ъ , т е р я е т ъ  с в о ю  с и л у  в ъ  к р у г о в о р о т а ;  

ч е р е з ъ  эт о  м ѣ ст о  п ер е к и н у л и  м о с т ь , и  о н ъ  с т о и т ъ  и б у д е т ъ  стоя ть ; 

т о л ь к о  о б ъ ѣ з д ъ  в ер ст ы  съ  дв ѣ , д а  ч то  з а  бѣ да!

Я поздно выѣхалъ въ Тифлисъ; онъ въ горахъ расширяется и 
Ползетъ все выше и выше. На поворотѣ дороги памятникъ Импера
тора (покойнаго): понесли съ горы лошади прямо въ пропасть на 
этомъ мѣстѣ, онъ смѣло Выпрыгнуть изъ экипажа. Самый городъ на 
ровной площади, строенія носятъ особый характеръ; смѣсь Азіат
скаго съ Европейскимъ, большей частью безъ крышъ съ террасами, 
балконами, галереями, причудливыми окнами; пестрота и разнообразіе 
построекъ, казенныя строенія по Формѣ. Вдоль главной улицы буль
варъ. Вотъ первое впечатлѣніе; надо оглядѣться. Въ гостинницѣ цѣны 
Московскія, чисто-Русскій поваръ; пили за общимъ столомъ здоровье 
Севастопольцевъ. Завтра являться по начальству, опять хлопотать о 
прогонахъ; ре знаю, долго ли продержать. Толки, что H. Н. Муравьевъ
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посланникомъ въ Вѣну, а на его мѣсто князь Барятинскій. Не совсѣмъ 
Ладно: онъ съ Хрулевымъ *) нехорошъ, говорятъ.

8— 12 Мая. Утро по начальству. Извощики здѣсь 20 к. конецъ, 
пролетка съ пристяжкой. Послѣ обѣда ходилъ по городу. За Курой 
предмѣстья, черезъ рѣку красивый мостъ; вообще городъ имѣетъ свою 
особенную физіономію, не похожъ съ виду на обычное устройство 
губернскихъ городовъ. Самая мѣстность этому способствуетъ; Пара
лельно съ главной улицей, прекрасно и разнообразно отстроенной, 
идетъ высокая почти Отвѣсная гора; на половинѣ ея часовня, памят
никъ Грибоѣдову, каменная лѣстница высѣчена въ утесѣ. Много ма
газиновъ Русскихъ; хорошая книжная лавка (видно, одними книгами и 
Нотами торговля плоха) дополняется разнымъ товаромъ. Торговля и въ 
рядахъ и на площадяхъ въ рукахъ Армянъ; они скопомъ подрываютъ 
Русскую торговлю; этому помогаетъ своя особенность: учрежденіе въ 
родѣ ремесленныхъ цѣховъ—ланкарства. Это тѣже цѣпи на торговлю: 
каждая отрасль, самая Дробная, начиная отъ Оптовой продажи хлѣба  
до корзинъ зелени, особое ланкарство; староста учреждаетъ цѣну, и 
горе тому, 25 р. штрафа, кто осмѣлится продать дешевлѣ поставлен
ной имъ Таксы; иногда цѣны поднимаются до невѣроятія. Муравьевъ 
хотѣлъ уничтожить; поднялись въ цѣнѣ свѣчи, онъ назначилъ Таксу, 
всѣ свѣчныя лавки заперлись, и городъ былъ безъ свѣчей; тоже было 
съ сѣномъ, а когда принудили понизить цѣны на муку, Армяне взбун
товались, перебили стекла, Понадобились штыки.

Захотѣлось испытать Турецкія бани, весьма красивой архитекту
ры; первая комната— нашь передбанникъ, съ трубками п коФеемъ; вамъ 
даютъ деревянные башмаки, полъ горячій нагрѣвается съ низу, другая 
комната съ ванной, большая и нѣсколько маленькихъ; надъ большой 
комнатой, открытой съ боковъ, стекляньчатой куполъ; полки каменные и 
очень горячіе, подстилаютъ тростниковую рогожку; парильщикъ Наби
ваетъ въ Пузырѣ мыло до пѣны и Обдаетъ васъ горячей пылью, треть 
суконкой, Ладонями, ловко растираетъ и расправляетъ члены, дѣйстви
тельно возбуждается нѣга; окончивъ омовеніе, накидываютъ чистую  
простыню, и вы, стукая башмаками, возвращаетесь въ предбанникъ  
гдѣ нельзя не полежать; трубка, кофей и бородобрѣй къ вашимъ у с 
лугамъ; за стѣной голоса женщинъ.

Публичный садъ съ музыкой, уступами, густая зелень, но дурно 
содержано. Общество Русское по преимуществу военное; театра не 
было, я осмотрѣлъ зданіе; снаружи галерея лавокъ, театръ внутри 
очень похожъ на малый Московскій, по очень хорошо расположенъ и

*) Н. ІІ. Колюбакинъ въ Крыму былъ адъютантомъ у С. А. Хрулева.
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прекрасно расписавъ гр. Толстымъ; акустиЕа ванъ нельзя лучше. Есть 
публичная библіотека, очень хорошая мѣстная газета «Кавказъ». По
лучаются Петербургскія и Московскія, а общество скучаетъ: никто 
недоволенъ.

12 Мая меня отпустили, и то оттого, что надо было послать 
Курьера еъ депешами и деньгами въ дѣйствующій корпусъ. Поэтому 
я получилъ курьерскую Подорожную и конвой. Привели отчаянную 
Тройку бурыхъ (я въ Тифлисѣ кой-что купилъ) да казенные чемоданы. 
Все это убѣдило меня, что неудобно на перекладныхъ имѣть много ве
щей: сидишь на торчкѣ, и каждый толчекъ можетъ скинуть съ телѣги. У 
таможенной заставы Козачій постъ, вмѣсто 12 конвойныхъ мнѣ дали 7. 
Я  выбрался часовъ въ 5. За городомъ весьма дурная дорога на полу
горѣ, по берегу рѣки, а лошади такъ и рвутъ, Русскій ямщикъ на
силу держитъ; заворотили направо и понеслись по ровному скату 
внизъ. Казаки стали оттягивать, пропадать, а къ слѣдующей станціи 
со мной пріѣхало двое. Тутъ мнѣ дали четырехъ, которыхъ я потерялъ 
на полдорогѣ, а на слѣдующемъ посту ни одного; всѣ оказались въ 
лихорадкѣ; а ночь темная... Урядникъ высказалъ такое убѣжденіе, что, 
въ случаѣ нападенія шайки, два или три казака не помогутъ, а если 
встрѣтится одинъ или два Черкеса, они не нападутъ и на одного про
ѣзжаго; «вѣрно у него пистолетъ есть, ѣдетъ одинъ, должно быть взять 
нечего», а конвой изобличить что есть что нибудь, коли охраняетъ. Я 
разсудилъ, что это логично и поѣхалъ одинъ: депешъ было задерживать 
нельзя. Всю ночь мы ѣхали долинами, темнота страшная, только бѣлѣется 
полоска дороги, и звѣзды не даютъ свѣта; а тутъ еще Наволокло, кое- 
гдѣ слышны звуки жизни, блеянье стадъ, и ничего не видно, рѣдко 
поиадется всадникъ. Къ разсвѣту я выѣхалъ въ горы. Это второй 
Кавказскій хребетъ, но ничего нѣтъ похожаго: холмистыя горы одѣты 
роскошной зеленью, лѣсовъ мало, долины обработаны, вездѣ система 
орошеній по желобамъ, водопады, быстрыя рѣчки чудной воды, при
рода сильная и веселая, Это уже Арменія. Дорога хороша, казачьи 
посты и пикеты черезъ нѣсколько верстъ.

Живописная дорога оживлялась таборомъ Армянъ. Жары уже 
высушили долины; они переселялись со всѣмъ имуществомъ и стадами 
въ горы; и богатые, и бѣдные, они переседяются, бросаютъ свои зем
лянки на лѣто и перекочевываютъ на высоты. Впереди гонятъ стада 
барановъ, лошаковъ, буйволовъ, коней; всѣ навьючены кромѣ лошадей, 
это въ ихъ обычаяхъ: благородное животное достойно только возить 
человѣка. Тюки, ковры, палатки все на вьюкахъ, даже на телятахъ; 
иногда качка только съ ребенкомъ на Лошадкѣ, пѣтухъ съ супругою 
или слабый ягненокъ; сзади женщины въ красныхъ шароварахъ, яркомъ
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тю н и к ѣ ; г о л о в а  п о в я з а н а  п л а т к о м ъ , н а  ш еѣ  до н о с у  п л а т о к ъ , т а к ъ  

ч то  видны  ч ер н ы е г л а з а , т о н ен ь к ій  н о съ  и и н о г д а  к ак ъ  см оль ч ер н ы е  

в о л о сы , л и ц о  б р о н з о в о е . Б о га т ы я  в е р х о м ъ  п о  м у ж ск и , бѣдны я и р а б ы  

п ѣ х т у р о ю . Н а  х в о с т ѣ  к а р а в а н а  г а р ц у ю т ъ  в о о р у ж е н н ы е , С татны е к р а-  

са в ц ы -в са д н и к и ; Н ар я дн ая  о д еж д а , д р а г о ц ѣ н н о е  о р у ж іе , Щ егол ьск ая  

с б р у я , в с е  э т о  в ы с т а в л е н о  н а  п о к а зъ ; с ѣ д о б о р о д ы й  с т а р и к ъ  в а ж н о  

ѣ д е т ъ  в ъ  ср ед и н ѣ , н а  л у ч ш ем ъ  к о н ѣ . П ер е к о ч е в к а  п р а зд н и к ъ ; а  мнѣ  

э т о  п р е д с т а в и л о с ь  ч ѣ м ъ -т о  др ев н и м ъ , п а т р іа р х а л ь н ы м ъ ; эт о  бы ло при  

о б с т а н о в к ѣ  ж и в о и и сн о й  п р и р од ы , ч т о -т о  Э Ф ек т н о -т еа т р а л ь н о е .

Передъ вечеромъ я выѣхалъ въ Александропольскую долину; кругомъ 
Живописныя горы, плоскость верстъ ЗО. Вдали одинокая вершина А ра
рата, другая обрушилась и погубила нѣсколько Армянскихъ деревней; 
Курды налетѣли поживиться и тоже поплатились жизнью. Городъ Гумри 
(Александрополь) на концѣ долины, подъ нимъ Араксъ, на скалистомъ 
берегу крѣпость, съ этой стороны неприступная; отъ города атака 
тоже невозможна. Долина имѣетъ волканическую почву, болѣ 4000 
метровъ надъ уровнемъ моря, покрыта небольшимъ слоемъ земли, 
траншеи вести нельзя, одинъ только холмъ въ уровень съ крѣпостью, 
и не знаю почему, на немъ нѣтъ редута. За Араксомъ уже Турецкая 
Арменія, Карскій пашалыкъ, занятый еще нашими. Подъѣзжая къ Але
ксандрополю, подумаешь, что городъ сгорѣлъ: онъ безъ крышъ съ 
террасами, торчатъ трубы точно послѣ пожара; дома одноэтажные, 
сложенные узорами изъ Разноцвѣтнаго камня дикаго, бѣлаго, краснаго 
цвѣта; городъ, говорятъ, очень Обстроился во время войны; кругомъ 
виднѣются лагери, и самъ городъ похожъ на лагерь: все на военную 
ногу, общества нѣтъ. Въ 20 часовъ я сдѣлалъ слишкомъ 270 верстъ 
по гористой дорогѣ и пріѣхалъ безъ конвоя.

Хрулевъ (я ѣхалъ къ нему въ адъютанты) принялъ меня друже
ски; но на первыхъ же порахъ распечь, какъ я осмѣлился безъ кон
воя ѣхать, съ депешами и деньгами (у меня и оружія-то, кромѣ хоть 
и хорошей, но Форменной сабли, ничего не было). Въ квартирѣ генерала 
(онъ командовалъ дѣйствующимъ корпусомъ въ Азіатской Турціи, а 
въ Александрополѣ быдъ главный штабъ) мнѣ была уже приготовлена 
комната. Я разобрался и славно выспался; три недѣли я почти не раз- 
дѣвался и спалъ только въ Ставрополѣ, Кайшаурѣ и Тифлисѣ, т. е. 
разъ въ недѣлю. Если выключить остановки въ этихъ городахъ, то я 
въ 12 дней сдѣлалъ слишкомъ 2000 верстъ.

16 Мая. Представленье по начальству. Генералъ мнѣ сказалъ, что 
я долго не ѣхалъ, что я ему нуженъ. На первыхъ порахъ велѣлъ ра
зобрать весьма щекотливое дѣло: денежный расчетъ за аробную пере
возку хлѣба. Оказалось, докладъ невѣренъ; генералъ по своей прямотѣ
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поставилъ меня сразу во враждебное положеніе съ генераломъ Оль- 
шевскимъ, начальникомъ штаба, и сказалъ ему въ глаза: <чтб вы за 
галиматью мнѣ напороли; вонъ онъ дѣло-то иначе разобралъ». Гово
рили, что это дѣлалось изъ трехъ тысячъ рублей; подрядчикъ Таировъ 
не далъ, такъ хотѣли запутать и задержать выдачу 150 р.

'Ѣ здили о б ъ ѣ з ж а т ь  л а г е р и . Г е н е р а л ъ  в е з д ѣ  п р о б о в а л ъ  п и щ у  н е  

и з ъ  о б р а з ц о в о й  ч а ш и , а  и зъ  к о т л а , съ  с а м а г о  д н а: т а м ъ  п р а в д а . И  

л ю б я т ъ  ж е  з а  э т о  сол дати к и  с в о е г о  Х р у л е в а !  П о ѣ зд к а  к о н ч и л а сь  н е -  

б л а г о п о л у ч н о  для м еня; л о ш а д ь  м ен я  з а н е с л а , я п о т ер я л ъ  с т р е м е н а  и 

С оскочилъ; г е н е р а л ъ  р а с х о х о т а л с я ;  ви дн о , о к а за л и с ь  ш п ор ы ; к а за ц к ія  

л о ш а д и  и х ъ  н е  з н а ю т ъ . Н ѣ т ъ , н е  бы ть м нѣ д ж и ги т ом ъ . Г е н е р а л ъ  эт о  

х о р о ш о  п о н и м а л ъ  и з а с а д и л ъ  м ен я  з а  п е р о .

Завѣтная и любимая мысль Хрулева была походъ въ Индію, за- 
воеванье Средней Азіи. Изучивъ проектъ Наполеона Перваго, онъ 
Вычиталъ все, чтб только могъ найти объ этомъ предметѣ; съ нимъ 
повсюду ѣздила цѣлая библіотека, а топографы по его указанью по
стоянно чертили карты, писали маршруты. Передъ началомъ Восточной 
войны онѣ подавалъ полный проектъ похода, въ Хорасанъ, чтобъ под
нять Авганцевъ и возмутить въ Индіи; онъ просилъ ЗО т. войска. Это 
отвлекло бы и ослабило Англію, это могло измѣнить всѣ замыслы Н а
полеона ІЙ. Эти проекты еще въ Севастополѣ онъ читалъ капитану 
Черняеву (онъ цѣнилъ его мнѣніе). Ему отказали. Онъ повторилъ пред- 
ставленье Александру И, но поздно: быдъ заключенъ миръ. Теперь въ 
бездѣйствіи за Кавказомъ, не оставляя задней мысли, онъ хотѣлъ пред
ставить проектъ дѣйствій мирными путями: слѣдуя примѣру Англіи за
владѣть ханствами Средней Азіи черезъ торговлю, укрѣпленными Факто- 
ріямп. На меня возложенъ былъ этотъ трудъ. Многому надо было учить
ся, много надо было читать; и былъ доволенъ: бивачныя забавы юныхъ 
офицеровъ, карты и кутежи не могли мнѣ доставить удовольствія.

Было получено извѣстіе, что Муравьевъ смѣненъ и назначенъ 
князь Барятинскій. Генералъ сталъ писать проектъ окончательной и 
рѣшительной войны съ Черкесами; многія статьи я редактировалъ. В ь 
такомъ разнообразномъ трудѣ проводилъ я время далеко отъ родины, 
отъ всего, что было дорого сердцу. Вѣкъ живи, вѣкъ учись... Мон 
столы завалены книгами, картами, вездѣ разбросаны выписки, замѣтки,, 
повторяю географію Азіи и Индіи, составляю военнодипломатическін 
ноты, изучая) край, обычаи, чуть не языки; генералъ торопитъ; спа
сибо ему: далъ пищу уму, а онъ давно не работалъ. Я такъ освоился 
съ проектами Хрулева, что они мнѣ уже и не кажутся химерами; а 
все, прежде дальняго интереснаго путешествія въ Азію, хотѣлось бы 
отдохнуть въ Европѣ, отогрѣться въ семьѣ! Жадно ждемъ извѣстія
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объ исполненіи мирнаго договора. Гдѣ проведемъ зиму? Куда опять 
кинетъ прихотливая судьба?

4 Іюня. Много интереснаго случилось это время, я не успѣлъ даже 
накидать воспоминаній. Пріѣхалъ Флигель-адъютантъ Рылеевъ1), и мы 
ѣздили до границъ нашихъ временныхъ владѣній. Я былъ въ Карсѣ; 
безобразный, мрачный городъ на полугорѣ, обнесенъ прямыми стѣнами 
въ родѣ древнерусской цитадели (на половину взорванной въ срединѣ); 
это крѣпость только по названью, безъ всякой системы обороны; три 
высоты ею командуютъ. Но Англичане (Вильямсъ) укрѣпили Карсъ 
также, какъ мы укрѣпили подъ носомъ у Французовъ Севастополь; на 
горахъ построили редуты съ открытой стороны, земляныя, обширныя 
укрѣпленія по новой системѣ; ихъ-то и штурмовалъ Муравьевъ, они 
тоже намъ стоили десятки тысячъ жизней; теперь онѣ повреждены 
весенней водой, часть цитадели въ развалинахъ. Англичане Подбива
ютъ Турокъ требовать за это мильонъ Вознагражденія. Они забыли, 
что во время перемирія взорвали Севастопольскіе доки, и какъ зло 
взорвали: поправить нельзя. О взрывѣ Карса уже дипломатическая 
переписка у Валевскаго съ Горчаковымъ.

Край разоренъ войною, да и безъ того это умершій край. А р
менія не воскреснетъ, народъ нравственно упалъ.(Это восточные Евреи). 
Архитектуры нѣтъ никакой, дома съ безобразными пристройками и 
надстройками, улицы Грязныя, узкій лабиринтъ, ходятъ въ гости па 
Крышамъ, вонючіе, открытые базары, отлично вооруженные Азіатцы, 
женщпны подъ простынями, чадрами, отвратптельныя старухи, Макбе- 
товскія вѣдьмы, борода касается носу, безъ покрывалъ.

Карскій губернаторъ, полковникъ Лорисъ-Меликовъ*), образован
ный, умный, хитрый Армянинъ, принялъ насъ и угостилъ насколько могъ 
лучше. Оттуда осмотрѣли Араратъ. Были два пика, одинъ разрушенъ 
недавно землетрясеніемъ, и ничего особеннаго. Восхожденье солнца 
насъ не заманило. Гораздо были пнтереснѣе развалины древней Ар
мянской столицы Вани или Ани. Ъздили съ сильнымъ конвоемъ; тамъ 
обитаютъ дикіе Татары и великолѣпныя кошки Ангора; тоже дикія, 
но скоро дѣлаются ручными. Татарчата за абазъ дерутся съ кошками 
п отбиваютъ у нихъ Котятъ. Городъ, разрушенный, говорятъ, земле
трясеніемъ, обширенъ и большей частью уже засыпанъ землею, но 
стоятъ обломки стѣнъ, сводовъ, Валяются колонны, архитравы, на 
смѣлыхъ сводахъ, на обломкахъ стѣнъ кое-гдѣ уцѣлѣли Фрески, хри-

*) Уроженецъ Севастополя и участникъ его обороны, нынѣ генералъ-адъютантъ. 
Достопочтенный Александръ Михаиловичъ (дальній родствеиникъ поэта). П. Б.

Черезъ 23 года сдѣлавшійся, благодаря графу Д. А. Милютину главнымъ дѣй
ствующимъ лицомъ въ Россіи. П. Б.
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стіанскіе o6pasà, архитектурный украшенія, Капители колоннъ высѣ
чены изъ камня; кусокъ такой древней работы Рылеевъ взялъ съ собой. 
Великолѣпенъ, но грустенъ этотъ остовъ города, Обращающійся въ 
безобразный груды.

Такія мѣста всегда имѣютъ много легендъ; вотъ одна, которую 
проводники разсказали на мѣстѣ. Армянинъ влюбился въ Турчанку. 
Преступленіе. Похитилъ ее изъ гарема и увезъ въ развалины. Второе 
преступленіе. Черезъ нѣсколько дней голодъ заставилъ идти искать 
пищи въ ближнихъ селеніяхъ. Возлюбленная осталась беззащитною въ 
пещерѣ; туда проползаетъ удавъ, обхватываетъ свою жертву и начи
наетъ втягивать въ себя съ ногъ; напрасно защищается несчастная: 
тѣло ея измято въ гортани чудовища, распростертыя руки препят
ствуютъ только проглотить голову. Въ эту минуту возвращается любов
никъ; онъ остолбенѣлъ отъ ужаса. Спаси меня, кричитъ она; у него 
Повисли руки, кинжалъ, шашки остаются въ ножнахъ. Я слабѣю, 
Стонетъ она; онъ ни съ мѣста. Трусъ, кричитъ она, будь же ты жен
щина! Срываетъ съ себя повязку и опускаетъ руки; ея не стало! 
Пораженный Армянинъ надѣваетъ женскую повязку и не можеть ее 
снять: до смерти обреченъ носить. Старики говорятъ, что его помнятъ.

Мы на стѣнѣ, подъ именемъ Вильямса, записали свои имена; 
поспѣшили до ночи выѣхать изъ степи, не насытясь зрѣлищемъ этихъ 
памятниковъ, а они стоили бы внимательнаго разслѣдованія: скоро они 
вовсе исчезнутъ. По возвращеніи въ Александрополь мнѣ пришлось 
не спать и слѣдующую ночь. Рылеевъ торопился въ Петербургъ и 
упросилъ меня редактировать осмотръ по дорогѣ изъ Россіи рекрут
скихъ партій, Возложенный на него Государемъ.

6 Іюня, памятный намъ Севастопольцамъ день (всѣ адъютанты 
Хрулева были Севастопольцы, Самаринъ, Сикорскій, Владыкинъ). Это 
день торжоства, день славы Хрулева: мы отбили штурмъ. Годовщину 
этого дня мы хотѣли отпраздновать семейно и сюрпризомъ для гене
рала; но насъ не допустили: намъ всѣмъ Задали военный праздникъ. 
Праздникъ удался и имѣл ь общій характеръ лагерныхъ праздниковъ; я 
написалъ наскоро двѣ солдатскія пѣсни, одна очень понравиласъ князю 
Бебутову и осталась въ полковомъ репертуарѣ. Но настоящимъ сюр
призомъ для Хрулева былъ Финалъ. На мѣстности схожей съ батаре
ей Жерве, съ Фейерверкомъ и пальбой была представлена знаменитая 
сцена отбитія штурма. Генерала на бѣлой лошади въ папахѣ Разы
гралъ Сикорскій, участникъ дѣйствительной сцены. Съѣдено и выпито 
много, были танцы писарей, Богъ знаетъ съ кѣмъ, и солдатскій театръ 
въ костюмахъ по всѣмъ извѣстной программѣ. Хорошо бы изслѣдовать, 
*сакъ попали эти сцены въ репертуаръ солдатъ; эти безсмыслицы пе-
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реходятъ изъ поколѣнья въ Поколѣнье и исполняются съ удивительнымъ 
однообразіемъ. Надо бы написать что-нибудь подходящее, но осмыс- 
леннѣе.

8 Іюня. Я въ сельцѣ Никитинѣ; подумаешь подъ Москвой въ 
Россіи! Великорусскія избы, Мужики, жизнь, вся обстановка, обычаи; 
эта деревня Липовановъ; ихъ на Кавказѣ немало. Пріѣзжалъ къ Хру
леву Назаровъ, Ериванскій губернаторъ, и упросилъ генерала пріѣ
хать къ нему крестить верстъ за 200. На дачу изъ Еривани во время 
жаровъ всѣ выѣзжаютъ, и вотъ генералъ, докторъ, Владыкинъ и я 
ѣдемъ въ Еривань въ тарантасѣ. Отъѣхали 80 верстъ и застряли. 
Дорогой я разговорился съ докторомъ объ отличной мѣстности близъ 
Никитина, Ганзичимань, гдѣ всѣ красоты природы и три разные ми
неральные источника; докторъ сказалъ, что воды были бы полезны 
генералу послѣ лихорадки. Хрулевъ ругнулъ меня, зачѣмъ я раньше 
не сказалъ. У него сказано-сдѣлано; осмотрѣлъ понравилось, домикъ 
инженерный есть. Воротитесь въ Александрополь и переведите сюда 
штабъ лагеремъ. Я возразилъ, что главную квартиру безъ позволенья 
Муравьева передвинуть нельзя. Онъ Разсердился, однако велѣлъ напи
сать и послать письмо къ Муравьеву; а между тѣмъ все-таки переве
сти его личный штабъ и часть писарей. Генералъ ускакалъ въ Ери- 
вань, я отправилъ гонца въ Тифлисъ и пью чай у комиссіонера. Жена 
и свояченица дежурнаго штабъ-офицера Девеля, честнѣйшаго Датча- 
нина, ѣдутъ въ Гумри (Александрополь) и берутъ меня съ собой.

9 Іюня. Хрулевъ любилъ, чтобъ все исполнялось быстро; я умѣлъ 
ему у г о ж д а т ь : въ тотъ же вечеръ в есь  багажъ г е н е р а л ь с к ій  и нашъ, 
Писари и лазаретныя палатки, все укладено на арбы, въ тарантасѣ 
адъютанты и таинственная Вѣра, крещеная Жидовочка*), и все это къ 
утру уже было на пути въ Ганзичимань. Я остался для окончательныхъ 
распоряженій. Утромъ, когда я пилъ у Девеля чай, Девель мнѣ сказалъ, 
что я напрасно Т р у ж у сь : г е н е р а л у  н ел ь зя  ѣхать.— Почему?— Развѣ О л ь 

шевскій ничего не говорилъ?—Нѣтъ.— Получено предписаніе Муравьева 
сдать 18 Іюня Карсъ и завоеванныя области Туркамъ и отступить въ 
наши границы. Я удивился. Молчанье Ольшевскаго было болѣе чѣмъ 
странно. Пользуясь отсутствіемъ Хрулева, онъ очевидно хотѣлъ ему по
вредить! Входитъ онъ и на мой вопросъ отвѣчаетъ: да я ужъ написалъ му- 
ширу и Лорисъ-Меликову. Я обомлѣлъ. Ольшевскій написалъ къ муширу: 
генералъ-майоръ муширъ. Да вѣдь муширъ главнокомандующій всѣми 
войсками, намѣстникъ Анатоліи; да вѣдь онъ сочтетъ это за оскорбле
ніе, при спорѣ о взрывѣ Карса, и предлогъ къ новой войнѣ!— Какъ же

*) Хрулевъ позволялъ ей, въ мужскомъ платьѣ, присутствовать на многолюдныхъ 
его  обѣдахъ, что повредило славному генералу. И. Б.
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вы не дали знать генералу. Позвольте прочесть!—Возьмите въ канце
ляріи. Я побѣжалъ въ штабъ, прочелъ бумаги и поскакалъ на курьер- 
скихъ къ генералу, обозъ остановилъ на второй станціи, а  въ Ники
тинѣ заѣхалъ къ комиссіонеру выпить чаю. До Еривани по шоссе 
150 верстъ, прямо черезъ горы ЗО; но опасно. Въ эту минуту я по
лучидъ отвѣтъ изъ Тифлиса: отказъ и выговоръ. По совѣту комиссіо
нера, я написалъ письмо Хрулеву, вложилъ всѣ бумаги и отправилъ 
гонца, черезъ горы, съ конвоемъ, а самъ остался ночевать. Уже вече- 
рѣдо. На разсвѣтѣ отъявилась Вѣрка въ тарантасѣ; а въ 5 часу, когда 
мы пили чай, одинъ съ казакомъ въ ночь пріѣхалъ Хрулевъ черезъ 
горы. Скорѣе лошадей въ Александрополь! Тарантасъ пригодился; ге
нералъ едва согласился выпить чаю: такъ онъ былъ взволнованъ. Мы 
поскакали; дорогой рѣшили написать къ Муравьеву, что сдать Карсъ 
и области меджису, какъ онъ писалъ, нельзя, поелику меджисъ—ра
туша, городская дума не болѣе, и что съ муширомъ надо обойтись 
учтивѣе и осторожнѣе. Прискакали въ Александрополь, весь вечеръ 
писали бумаги п въ часъ ночи отправили курьеромъ Сикорскаго въ 
Тифлисъ. Съ Олыпевскимъ генералъ не хотѣлъ говорить. Когда кон
чили, генералъ приказалъ мнѣ все приготовить къ поѣздкѣ въ Карсъ 
и черезъ два часа его разбудить. Вотъ-те и отдыхъ!

До Карса 70 в. степью, дорога исправлена, Русскія почтовыя 
станціи. Лорисъ-Меликова встрѣтилъ насъ вопросомъ: За  что вы меня,
в. прев., въ солдаты ведете? Какъ я сдамъ меджису провизіи, запа
сы? Муширъ Измаилъ - паша взбунтуется, мы погибли! Онъ подалъ 
рапортъ, генералъ улыбнулся п далъ ему черновое донесеніе Муравь
ева; обѣ бумаги были совершенно тождественны.

По совѣту Лориса было рѣшено написать муширу льстивое письмо, 
испрашивать его распоряженія, а Форменное отношеніе Ольшевскаго 
объяснить ошибкою. Фигурное въ Арабскомъ стилѣ письмо сочинено 
превосходно и переписано по турецки. Письмо послать еъ Нарочнымъ 
избрали меня. Какъ я ни радъ былъ проѣхаться въ Арзерумъ, но 
боялся взять на себя такое щекотливое порученіе, не зная вовсе Ту
рецкаго языка и обычаевъ; мнѣ назначили переводчика, дипломатиче
скаго агента, свиту, и приказали со свѣтомъ выѣхать. Лорисъ, опа
саясь, чтобъ муширъ не послалъ жалобы въ Константинополь, при
звалъ мудира (исправника) и приказалъ распорядиться, чтобъ для 
посольства къ муширу были заготовлены почтовыя лошади. Онъ зналъ,, 
что мудиръ донесетъ въ Арзерумъ, что ѣдетъ посланный.

Однако, вывѣдавъ, что Лорисъ желаетъ самъ ѣхать, какъ лично 
заинтересованный, я это уладидъ, п онъ собрался съ нами. Я отошелъ 
на второй планъ, но на мнѣ лежала дипломатическая сторона, т. е.
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п р е к р а щ е н іе  р а с п р и  з а  К а р с ъ , у г р о ж а в ш е й  Р о с с іи  т а к и м ъ  ж е  у н и з и 

тел ь н ы м ъ  П р и н у ж д ен іем ъ  к ак ъ  о т д а ч а  З м ѣ и н а г о  о с т р о в а  и Б ѣ л г р а д а .  

Т у р к и  т р е б о в а л и  м ильоны  з а  в зр ы в ъ  К а р с а ,  з а  В ы р у б к у  л ѣ с о в ъ , з а  

с б о р ъ  п о д а т е й , д а  х о т ѣ л и  п е р е н е с т и  г р а н и ц у  п од ъ  са м ы й  А л е к с а н д р о 

п ол ь , а  э т о  зн а ч и л о  о т р ѣ за т ь  н ѣ ск ол ь к о  с е л е н ій , п о х е р и т ь  з н а ч е н іе  

к р ѣ п о с т и . Д ѣ л о  н е  Шуточное; мы и зъ  г а з е т ъ  зн а л и , что  А н г л и ч а н е  и  

Ф р а н ц у з ы  н а  и х ъ  с т о р о н ѣ .

Съ восходомъ солнца Ямскій тройки были готовы; 40 верстъ на 
почтовыхъ, а тамъ путешествіе верхомъ. Въ Турецкой Арменіи и во 
всей Малой Азіи нѣтъ колесной ѣзды. Мѣстность позволяла бы устроить 
дороги, да видно вѣковой обычай не сшибешь: почты, чиновники со
вершаютъ свои переѣзды верхомъ; товары и сельскія произведенія пе
ревозятся на вьюкахъ; двухколесныя арбы только для домашняго 
обихода; въ нихъ впрягаются неповоротливые буйволы или волы, очень 
мелкой породы; рано пускаютъ въ работу двухлѣтокъ, а скотъ и безъ 
того мелокъ. Для казенныхъ перевозокъ тоже почтовыя лошади, не
счастнѣе нашихъ; у насъ ямщикъ хоть кормъ даетъ своимъ кормили- 
цамъ, а у Армянъ питайся подножнымъ кормомъ. Для насъ мудиръ 
Мадатъ-бекъ поѣхалъ заготовлять лошадей. Надо было поспѣшать въ 
Арзерумъ, да и любопытно было въ главномъ городѣ Малой Азіи, въ 
центрѣ, Полюбоваться восточною роскошью Азіатцевъ; преданія, путе
шествія, газеты даже столько накричали объ этой роскоши *).

Видны часто развалины кромѣ Вани. Армяне говорятъ, что здѣсь 
когда-то царствовали христіане, процвѣтали искуства среди поля. До- 
полпите по трудамъ очертанья, и вы Убѣдитесь, что Армяне говорятъ 
правду: когда-то здѣсь кипѣла жизнь. Теперь только печальные Армян
скіе и Турецкіе аулы прячутся на низменныхъ мѣстахъ, подъ скатами; 
Умершая страна, не воскреснуть ей. Эта аулы полуземляные, крышею 
земленая насыпь, едва замѣтенъ каменный входъ. А тутъ еще пришла 
война, покинутые жителями аулы въ развалинахъ; не по чувству ме
сти и жаждѣ опустошенія, разорены по необходимости. Горькая не-

*) Въ послѣднюю нашу войну начальствовалъ въ Арзрумъ М. В. Духовской. Мно
го позднѣе, въ Москвѣ, мнѣ случалось его спросить, вспоминалъ ли онъ про путешествіе 
въ Арзерумъ Пушкина, и когда привелъ я ему на память стихи:

...Арзрумъ нагорный,
Многодорожный нашъ Арзрумъ,

генералъ изумился мѣткости ихъ: даже и въ военное время, караваны постоянно тяну
лись по горнымъ дорогамъ вокругъ занятаго Русскимъ войскомъ города. П. Б.
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обходимость: лѣсу нѣтъ, жгли постройки мирнаго народа. Жители укры
лись въ горы, бросили поля и только привлеченные Русскою обходи
тельностью начинаютъ возвращаться, а все недовѣрчиво. Безъ нихъ 
хозяйничали баши-бузуки. Не живописенъ край, ни кусточка, ни Де
ревца, поля необработаны, трава выжжена солнцемъ, жилища разо
рены и пусты, а небо темносинее все облито жгучимъ солнцемъ; вдали 
кайма горъ. Надъ ними величаво поднимается одинокая вершина А ра
рата. Изъ подъ колесъ пыль, съ верху жара, душно, грустно. А вотъ 
и жилье, Турецкая деревня, тамъ насъ ожидаетъ Мадатъ-бекъ. Зем
лянки въ безпорядкѣ, раскиданы по полугорѣ (легче рыть) и всѣ обра
щены выходами къ Фонтану, попросту къ богатому водой ключу, грубо 
обложенному камнями. Люди оживили природу; внизу Зеленѣетъ влаж
ный лугъ, по немъ вилась дорожка и исчезала въ горахъ, одѣтыхъ лѣ
сомъ. Мѣстные жители въ Азіатскихъ одеждахъ грязны и оборваны, а 
Мадатъ-бекъ уже аретендуетъ на европеизмъ: онъ въ однобортномъ 
сюртукѣ, съ золотыми погонами; какъ бы не Феска, не узнать бы, что 
Турокъ,

Около ключа Накрыли камни коврами, навѣсили пологъ, пригото
вили опрятный завтракъ или по ихнему обѣдъ. Турки обѣдаютъ послѣ 
заката солнца и всякой день ставятъ стрѣлку часовъ, у кого они есть, 
на 5 часовъ на нуль и отъ него считаютъ 24 часа; они не сознаютъ, 
что солнце измѣняетъ періодически время восхода и заката. Въ пол
день они Завтракаютъ; но такъ какъ кушанья одни и тѣже, то и вы
ходитъ, что въ полдень они обѣдаютъ, а вечеромъ Ужинаютъ. Мы 
такъ неожиданно и поспѣшно выѣхали, что почти ничѣмъ не Запаслись. 
Пыль насъ заставила Вымыться. Это соблюденіе ихъ обычая, видишь, 
понравилось Правовѣрнымъ; въ этомъ климатѣ частыя омовенія необ
ходимость, Магометъ это зналъ и поставилъ обязательнымъ закономъ. 
Когда мы усѣлись на коврахъ, намъ подали крѣпкій, вкусный кофе, 
въ маленькихъ Фарфоровыхъ чашечкахъ съ мѣдными рюмками вмѣсто 
блюдечекъ; потомъ принесли огромный круглый подносъ, на немъ въ 
серединѣ грудою лежали чуреки, лепешки или блины прѣсные, безъ 
масла, это ихъ хлѣбъ (печей нѣтъ, Жарятъ тѣсто на сковродѣ); во
кругъ на тарелочкахъ разложены яичница, овечій сыръ, жареная ба- 
ранина, катышки изъ Фаршу, все это страшно Приправлено перцемъ 
и корицей. Не знаю, откуда услужливый Мадатъ-бѳкъ досталъ ложечки 
для насъ, и мы усердно опустошили подносъ; опять явился кофе; съ  
нами было Кахетинское, выпили по Стакану и затянули трубки. Солнце 
было высоко, а намъ до ночлега ІО Фарсинговъ (около 60 верстъ), 
лошади готовы, на коня, въ путь!
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Но какіе кони! Измученные, мелкіе. Чтобъ опротивѣла верховая 
ѣзда, надо проскакать 60 верстъ на Турецкомъ ободранномъ сѣдлѣ 
съ высокимъ арчакомъ, безъ подушки, на короткихъ стременахъ, такъ 
что колѣнка подъ носомъ; стремена широкія, Загнутые углы замѣ
няютъ шпоры; бѣдные огневые Турецкіе кони забыли уже всю энер
гію породы: Изорванная уздечка достаточна, чтобъ ихъ сдерживать. 
Мучительно, а надо ѣхать на рысяхъ: иначе захватитъ ночь, и можно' 
Наткнуться на Курдовъ. Хоть насъ человѣкъ 15 и Турецкой чинов
никъ, да за него-то перваго и Возмутся Курды. Переваливъ черезъ 
горы, мы спустились въ долину и поѣхали цѣпляясь; трава высока 
и густа, усталыя лошади едва Пробираются, хватаютъ и Жуютъ вер
хушки. Но вотъ долина суживается, ущелье, тропинка около рѣчки, 
довольно густой сосновый лѣсъ, но вода разжигаетъ только жажду. 
Мы опять подымаемся въ гору, все круче и круче, сучья Хлещутъ по 
лицу; но вотъ мы выбрались на вершину, дичь, пустыня, только Щ е

бечутъ всемірные Воробьи, да безпощадно Кусаютъ мухи. По горной 
тропинкѣ караванъ растянулся, надо было дождаться выгоновъ, рады 
были растянуться на травѣ, такъ насъ разбило, а еще было половина 
пути. Какъ мы ни поспѣшали, а все-таки запоздали. Сумерекъ почти 
не было, настигла ночь; блеснули огоньки, мы обрадовались; а ло
шади не прибавили шагу. Онѣ знали, что это еще не станція. Стоялъ 
какой-то караванъ; потирая колѣна, мы во тьмѣ отправились далѣе, 
боль въ колѣнахъ стала нестерпима, мы ѣхали по какому-то обрыву, 
внизу бурлила рѣка, ни зги не видно. Наконецъ-то послышался го
воръ, лай собакъ, ревъ скота, замелькали огоньки: большой Турецкій 
аулъ Карсеурчай. Не безъ труда отыскали мы въ лабиринтѣ земля
нокъ назначенную для ночлега Мадатъ-бекомъ. Какая-то конюшня со 
стойлами сажени въ четыре, накидана солома, покрыта коврами, еще 
такая же комната, а за ними обширное подземелье для скота, съ от- 
душинами въ крышѣ. На эту ночь мы были вѣрными стражниками хо- 
зяйскихъ буйволовъ, дошадей, ословъ, овецъ; ихъ вывести надо было 
черезъ насъ. Вѣтеръ дулъ. Если бъ пошелъ дождь, навѣрное насъ бы 
промочило; прибавьте къ этому сырость, вонь, насѣкомыхъ. Пріятный 
ночлегъ; но усталость беретъ свое и, напившись чаю, мы стали засы
пать. Вдругъ раздались въ тишинѣ стоны, кого-то душитъ; мы всѣ 
вскочили, потребовали хозяина; оказалось, что возлѣ насъ оканчивалъ 
жизнь престарѣлый оселъ. Но этимъ не кончилось: его вопли заманили 
волка, волкъ провалился въ отверстіе и Переполошилъ все населеніе 
скотнаго двора; да всѣ собаки (а всѣмъ извѣстно сколько ихъ въ Ту
рецкихъ деревняхъ), почуявъ волка, съ воемъ и лаемъ собрались надъ 
нашими головами. Какой тутъ сонъ? Волкъ самъ Ошалѣлъ; его убили,

Библиотека"Руниверс"



256 ЗАПИСКИ и . П. КОЛЮБАКИНА.

но иы спать не могли, налились чаю и пустились въ путь; лошади 
деревянныя, прогоны ничтожные: около полукопѣйки съ версты и ло
шади. Мѣстность опять гористая, ни одного селенія, ни одного Дерев
ца, палящій зной, переѣздъ 6 Фнрсинговъ; мы не щадили ни себя, ни 
лошадей, чтобъ скорѣе подъ крышу.

Въ большой деревнѣ Зарсъ (станція) мы были встрѣчены муди
ромъ другого уѣзда Гулейнъ-бекомъ изъ Черкесъ, но Мадатъ-бекъ ѣхалъ 
съ нами въ Арзерумъ. Помѣщикъ Зарса, Марбекъ пригласилъ насъ 
къ себѣ. Двухъэтажный хорошенькій деревянный домикъ, вокругъ 
галерея съ навѣсомъ, весь испещренъ, разукрашенъ, ярко отдѣляется 
отъ густой зелени; главная комната, аршинъ восемь, окружена низ- 
вими диванами, устлана коврами, отдѣлана вся рѣзьбой по дереву съ 
стеклушками и Фольгою. Мѣстность Живописиа, вокругъ дома садъ; 
но растительность для Ю га бѣдна. Вездѣ высокіе столбы съ гнѣздами 
аистовъ; у Турокъ повѣрье, что они приносятъ счастье ихъ хозяину; 
ихъ не трогаютъ, берегутъ, нарочно столбы ставятъ, какъ у насъ 
дроздамъ; если судить по числу гнѣздъ— хозяинъ долженъ быть очень 
счастливъ. Меня поразило равнодушіе жителей; если бъ въ Россіи въ 
деревню заѣхали Турки, отъ мала до велика всѣ бы высыпали, а 
тутъ ни души не было видно: точно всѣ Вымерли. Или они ужъ такъ 
загнаны, что не смѣютъ носу показать изъ своихъ подземелій? Р а 
душный хозяинъ угостилъ васъ Чаемъ, коФеемъ и полдникомъ, изъ 
самыхъ разнообразныхъ явствъ и Жирныхъ, и Сладкихъ, и Кислыхъ, 
съ неизбѣжными чуреками. Мы сидѣли на подушкахъ вокругъ низень- 
каго круглаго стола, и одно длинное Полотенцо служило всѣмъ салФет- 
ііою. Послѣ безконечнаго числа перемѣнъ кушанья, намъ подали 
Умыться; право, это приличнѣе того какъ у насъ подаютъ полоскать 
ротъ (ничего противнѣе быть не можетъ). Умывальники мѣдные изящ
ной Формы, тазъ имѣетъ крышку съ Дырочками, такъ что грязная 
вода стекаетъ и не брызгаетъ. За  симъ на трехаршинныхъ чубукахъ 
стамбулки съ табакомъ и кофей; чубукчиръ подаетъ трубку и даетъ 
накуривать раскаленнымъ углемъ, а не свѣчной или бумагой. Чтобъ 
не портить ковровъ, подъ трубку подставляется мѣдный тазикъ. Или 
у нихъ деспотизмъ такъ великъ, что каждый шагъ заученъ, или его 
вовсе нѣтъ. Слуги почтительны, но не Раболѣпны, свободно отвѣчаютъ, 
смотрятъ весело; неужеля и это по приказу?

Дружественно Поблагодаривъ хозяина, мы поѣхали далѣе, надо 
было поспѣть ночевать въ крѣпость Гасанъ-кали, ІО или 12 Фарсин- 
говъ (60— 70 верстъ). Однообразіе и пустынность удлиняютъ дорогу. 
На пути намъ Мадатъ-бекъ указалъ ключи Минеральной воды Желѣзи
стой. Спускаясь съ горы, намъ обрисовалась на свѣтломъ небѣ башня
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крѣпости; мы удивились, что скоро пріѣхали; оказалось, что еще 
верстъ ЗО: такъ обманчива была чистота вечерня™ воздуха. Налѣво 
мы осмотрѣли слѣды укрѣпленнаго лагеря; тутъ стоялъ авангардъ во 
время войны. Генералъ Сусловъ не шелъ на Арзерумъ, требовалъ 
подкрѣпленій; если бъ онъ взялъ Арзерумъ, Карсъ бы сейчасъ сдался, 
безъ  штурма. Съ закатомъ насъ окуталъ туманъ и промочилъ на
сквозь; ощупью поздно мы доѣхали до Гасанъ-кали. Насъ порадовала 
внимательность мушира; у воротъ крѣпости насъ встрѣтило началь
ство съ Факелами и отрекомендовался присланный для сопровожденія 
насъ офицеръ штаба, воспитанный въ Константинополѣ, Сулейманъ- 
еФенди, молодой человѣкъ, изрядно образованный, говорить по Фран
цузски и даже по нѣмецки, чтб у нихъ рѣдко.

Между нами планъ дѣйствія былъ составленъ, роли розданы. Пред
ставителемъ былъ Лорисъ. Я сошелся съ Сулейманомъ. Ночуемъ у муди- 
ра МустаФы-бека, грубаго бородача. Роскоши далеко не видно, лѣстницы 
какъ на Чердакъ, полы такъ и пляшутъ, насквозь внизу видны конюшни, 
стѣны выбѣлены Известкою, Сальные Диваны. Едва мы Разобрались, 
какъ намъ сдѣлалъ визитъ Али-паша, комендантъ крѣпости и бригад
ный командиръ. Онъ откровенно разсказывалъ, что Суслову вовсе не 
нужно было подкрѣпленій: Али стоялъ противъ него съ двумя баталь
онами и баши-бузуками; двинься Сусловъ, и онъ бы сошелъ съ дороги. 
Но Суслова испугала гора, которую завтра увидимъ, а того онъ не 
зналъ, что стоило оставить половину отряда у крѣпости, а съ другою 
съ развернутыми знаменами идти въ Арзерумъ боковою долиною, всего 
перстъ 20 лишнихъ, а въ Арзерумѣ былъ одинъ батальонъ. Возьми 
Сусловъ Арзерумъ, сообщенія Карса прерваны, Турки бы сложили 
оружіе, и ІО т. Русскихъ не погибло бы подъ Карсомъ. Намъ послали 
иа диванахъ мягкіе пуховики, дали по два пышныхъ стеганыхъ одѣяла, 
одно вмѣсто простыни, другое для покрышки. Утромъ вѣжливость 
требовала отдать визитъ коменданту; это насъ задержало. Крѣпость 
Гасанъ-кали много ничтожнѣе Карса, и Турки ей не даютъ значенія; 
неправильныя, полуразваленныя стѣны съ башнями стоятъ на полу
горѣ, заднія высоты ими командуютъ, впереди широкая равнина, 
перерѣзанная рѣкою; въ крѣпости улицы такъ узки и неправильны, 
что всякое движеніе войскъ и артиллеріи невозможно. Эта крѣпость 
по преданью временъ Саладина. Бездна аистовъ; впрочемъ мѣсто
положеніе крѣпости на свѣтломъ небѣ, съ зелеными горами, для рисунка 
живописно.

13 Іюня. До Арзерума 35 в.; до половины дорога плоской доли
ной, вокругъ горы, грунтъ въ зимнее время долженъ быть топокъ. Турки 
ведутъ нѣчто въ родѣ дороги, т. е. прямолинейную по лугу землю ока-

ІІ, 17 Русскій Архивъ 1903.
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пьіваютъ канавками, а матеріалъ для шоссе у нихъ подъ руками; 
работаютъ солдаты, рота или двѣ, очень лѣниво. Вотъ и знаменитая 
гора, задавшая страха Суслову. Точно: ее взять нельзя, чуть не верста 
Отвѣснаго подъема, верхомъ ѣхать нельзя, мы вели лошадей въ поводу, 
а  на верху три батареи. Ничѣмъ такъ не прохладиться и не утолить 
жажды какъ простоквашей, разбавленной водой. Турки какъ-то осо
бенно ее приготовляютъ.

По лѣстницѣ изъ природныхъ плитъ мы взобрались на гору, 
необходимый привалъ; но наверху у караванъ-сарая насъ ожидалъ 
почетный караулъ, взводъ драгунъ. Въ караванъ-сараѣ были приго
товлены ковры, вѣчный кофе, трубки. Какая предупредительность, мы 
только переглянулись. Сулейманъ-е®енди премилый собесѣдникъ, доро
гою кое-что ужъ мнѣ разсказалъ; я подарилъ ему хорошіе часы, разу- 
мЬется, не свои. Арзерумъ виденъ съ горы, онъ въ лощинѣ, какъ 
Александрополь, лощина волканической почвы. Издали городъ живо- 
писенъ, высокія строенія, крѣпостная стѣна, башни, минареты, все это 
Перемѣшано зеленью; за то долина голая. Дорога стала оживляться, 
видно, что близко городъ: караваны, арбы съ запасами, лѣсомъ. Къ 
вамъ подскакало нѣсколько всадниковъ, впереди на гнѣдомъ Арабскомъ 
жеребцѣ лихо мчался мальчикъ, лѣтъ десяти наѣздникъ; на другой 
лошади держалъ другого мальчика; оба въ богатой одеждѣ: это дѣти 
Мадатъ-бека выѣхали навстрѣчу отцу. Какая радость и гордость вы
разилась на лицѣ отца, съ какой любовью онъ ихъ расцѣловалъ и 
представилъ намъ!

Немного отдохнули у Фонтана, Вы сѣченнаго  въ горѣ. Такихъ фон- 
тановъ много, этотъ всѣхъ изящнѣе; около него платформа, на которой  
нѣсколько Турокъ совершали свой кейфъ.

Тутъ начались для насъ сюрпризы. Австрійскій консулъ Марко
вичъ выѣхалъ къ намъ навстрѣчу верстъ за 7 со всей своей свитой 
и значками; во время войны ему были поручены Русскіе. Чтобъ от
вести глаза Туркамъ и другимъ консуламъ, онъ разыгралъ роль, будто 
думалъ встрѣтить нашего консула Ж абу.

Чѣмъ ближе мы подъѣзжали къ городу, тѣмъ болѣе онъ терялъ 
свою красоту; уродливыя, Мрачныя башни безтолково высовывались 
между мрачныхъ и безтолковыхъ домовъ, нѣтъ даже первообраза ар 
хитектуры; стройные минареты приняли видъ какой-то каланчи, пышная 
зелень вблизи походила на Вѣники.

Къ намъ навстрѣчу выѣхалъ и Персидскій консулъ со свитою, 
въ пышныхъ Азіатскихъ нарядахъ, со Значкомъ впереди; яркіе цвѣта 
ихъ одежды смѣшались съ черными сюртуками Австрійцевъ.
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У воротъ насъ ожидала встрѣча съ военною почестью. Передъ 
въѣздомъ въ городъ потянулось кладбище*, стоячія доски изъ камня въ 
чалмахъ, черные пирамидальные столбы съ золотой Луной и золотыми 
надписями изъ Корана; очень тѣсны и мрачны эти кладбища. Изъ 
города по сторонамъ дороги вываливаютъ всѣ нечистоты, вонь ужасная.

Поѣздъ нашъ растянулся по узкой улицѣ; на крышахъ и терра
сахъ былъ народъ, изъ оконъ робко выглядывали и прятались женскія 
личики.

Объ архитектурѣ и понятія нѣтъ; жилища (домами ихъ назвать 
нельзя) строятся какъ попало* съ пристройками, выпусками, надстрой
ками въ нѣсколько этажей, изъ темнаго камня, обтесаннаго съ одной 
стороны.

Намъ назначили квартиру Аидъ-Халева-паши; его не было. По 
Лабиринту улицъ мы вдругъ уперлись въ двери. Аидъ одинъ изъ обра
зованныхъ пашей: въ его кабинетѣ Европейская мебель; на столѣ и 
Каминѣ Французскія и Англійскія книги серьезнаго содержанія, съ его 
замѣтками. Въ залѣ хотя кругомъ и Диваны, но посерединѣ круглый 
столъ и стулья, лѣстница простая, некрашеная, но Приличная; въ 
сторонѣ буфетъ, людская; далѣе мы не проникали; жилье во второмъ 
этажѣ, внизу непремѣнно конюшни. Гдѣ же Азіатская роскошь?

Къ намъ сейчасъ явился адъютантъ мушира, Каймакамъ (полков
никъ) въ голубой венгеркѣ съ бѣлыми эксельбантами, Османъ-бекъ; 
онъ воспитанъ въ Тифлисѣ. Отъ имени мушира спросилъ насъ: «бла
гополучно ли мы доѣхали и зачѣмъ пріѣхали?» Получивъ отвѣтъ, про
силъ насъ закусить и поѣхалъ съ докладомъ къ муширу. Въ прислугѣ 
много иностранцевъ, одѣты въ военные сюртуки, но въ Фескахъ, метръ- 
д’отель мушира Итальянецъ. Для бритья явился вертлявый Грекъ, сущій 
Фигаро; мои часы совершенно незамѣтно перескочилп въ его карманъ. 
На столѣ былъ поданъ завтракъ; посрединѣ водка, вино и кругомъ 
маленькія блюдечки со всѣми возможными закусками, отъ маслинъ до 
сардинокъ и конФетъ; завтракать подали, и молочный супъ, и желе, 
пилавъ и зелень, Фрукты и баранина. Сулейманъ хозяйничалъ, но не 
надоѣдалъ угощеніемъ; можно не ѣсть блюда, но вовсе не взять счи
тается обидою; едва кто отливалъ вино, стаканъ снова наполнялся, 
принужденья никакого. Вскорѣ Османъ-бекъ воротился съ приглашені
емъ на аудіенцію, а за нимъ восемь сѣрыхъ жеребцовъ въ щегольской 
Сбруѣ, красныхъ бархатныхъ чепракахъ, шитыхъ золотомъ, съ нуке- 
рами, трубачами, почетнымъ конвоемъ, Вѣдь у насъ бы въ такомъ 
случаѣ прислали придворные экипажи. У меня душа ушла въ пятки; 
да увидавъ, что нукера ведутъ лошадей за поводья, я вскочилъ смѣло, 
но опустилъ мундштучныя поводья; нукера замѣтили, пересмѣхнулись.

17 *
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Мы двинулись гуськомъ по старшинству, поѣздъ растянулся на пол
версты, крыши быди усыпаны народомъ въ яркопестрыхъ костюмахъ 
(въ Арзерумѣ 150 т. жителей, на половину Армянъ). У дворца мушира 
мы слѣзли съ лошадей. По переулку шпалерой стояли солдаты и отда
вали честь; насъ радовалъ и Обнадеживалъ такой пріемъ, а впереди 
ожидали еще ббльшія почести; мы только Переглядывались; вѣроятно 
у мушира дворецъ образецъ роскоши, онъ довольно великъ.

Вотъ описаніе, Изъ переулка мы вышли на внутренній дворикъ, 
полъ устланъ плитами; въ сторонѣ, вѣрно Напоказъ или для церемоніи, 
гордый превосходный конь, сѣрый, въ Яблокахъ, въ драгоцѣнной Сбруѣ. 
У нихъ не употребляютъ недоуздковъ, а пускаютъ лошадь въ денникѣ 
на свободѣ или за ногу надѣваютъ цѣпь укрѣпленную другимъ кон
цемъ къ полу. Въ стѣнахъ неправильно расположенныя окна, стѣны 
выдѣлены; противъ входа стѣна вся стеклянная въ мелкихъ клѣткахъ 
весьма Невзрачная. На порогѣ кіоска насъ ожидалъ самъ муширъ въ 
мундирѣ: великій почетъ! Это мужчина еще не старый, съ открытымъ,, 
добрымъ лицомъ, русою, окладистою бородою, эполеты въ родѣ нашихъ, 
сюртукъ однобортный. Говорятъ, онъ Русскій, ребенкомъ увезенъ Чер
кесами и проданъ въ Константинополѣ; этому по очерку лица можно 
повѣрить. Сулейманъ сказалъ, что онъ говоритъ по-русски, но при 
насъ не станетъ, чтобъ не заподозрили въ Стамбулѣ. Муширъ вовсе 
необразованъ, но въ немъ виденъ природный умъ и много здраваго 
смысла. Первая комната (кіоска) квадратный залъ вымощенный пли
тами, съ обширнымъ водоемомъ и тремя Фонтанами, съ боку двери во 
внутреннія комнаты, прямо полукруглое углубленіе, по серединѣ углуб
ленія орѣховый столикъ изящной работы съ большимъ канделябромъ 
Французской бронзы; а вокругъ Диваны, обиты поношенымъ Пестрымъ 
ситцемъ, окна завѣшаны дешевой кисеей съ простыми истомбованными 
багетами; за то подъ окнами пышный растительностью садъ; надъ 
Фонтанами жестянные Фонари, слѣпденные изъ нѣсколькихъ лампочекъ,, 
стѣны выбѣлены. Вотъ тебѣ и роскошь!

Муширъ, выслушавъ Лорисъ-Меликова (онъ говорилъ по турец
ки), принялъ конвертъ и просилъ садиться. По числу гостей явились 
чубукчиры сь трубками. Муширу подали кальянъ; за симъ внесли 
большой подносъ, покрытый богатой парчевой салФеткой. Метръ д’отель 
ловко ее снялъ, положилъ на плечо и сталъ разливать кофе. Аудіен
ція длилась недолго. Муширъ просмотрѣлъ письмо Хрулева (Хрулевъ, 
чтобы задобрить мушира, испрашивалъ его распоряженій, какимъ по
рядкомъ и кому сдать Карсъ, приглашалъ его самого, чтобъ осмотрѣлъ 
взрывъ) и объявилъ, что дастъ отвѣтъ послѣ, прося насъ ознакомиться 
пока съ городомъ. Мы откланялись, онъ проводилъ насъ до дверей, и
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прежнимъ порядкомъ возвратились. Муширъ былъ взбѣшенъ письмомъ 
Ольшевскаго, счелъ дерзкимъ оскорбленіемъ и послалъ Курьера съ жа
лобою, но предъувѣдомленный, что ѣдетъ посольство, Воротилъ его изъ 
Трапезонта.

Вечеромъ мы отдыхали. Сулейманъ-еФенди не оставлялъ насъ; онъ 
предупредилъ, что мы окружены шпіонами Турецкими, Англійскими и 
всякими другими и чтобъ мы ни при комъ не говорили лишняго по 
русски: между прислугой есть Поляки.

Приходилъ секретарь Персидскаго консула, очень дружить намъ; 
молодой, ученый Персіянинъ. Персіяне сохранили свой національный 
костюмъ, парадный шелковый балахонъ и высокая бараньи шапка, Н е 

множко приплюснутая сверху; онъ по армянскп передалъ Лорпсу, что 
Англичане сильно Подбиваютъ Султана прижать насъ и не давать 
квитанціи въ принятіи Карса, а требовать два мпліоыа, обѣщаютъ по
чести, награды, покровительство; Французы держатъ ихъ сторону, но 
что муширъ помалчиваетъ. Былъ также и Марковичъ.

На другой день мы просили позволенія сдѣлать визиты властямъ. 
Муширъ опять прислалъ своихъ лошадей. Нукерамъ это было съ ру
ки: мы имъ давали по золотому на водку. Вйзиты мы дѣлали по стар
шинству. Сперва къ губернатору Арзерумскаго пашалыка Махмедъ- 
Вадлей-пашѣ (простой старикъ, не изъ передовыхъ), потомъ къ пред
сѣдателю военнаго совѣта Дервишъ-пашѣ, умному, дѣльному генералу ; 
онъ принялъ насъ въ залѣ совѣта; обширная пустая зала, по бонамъ 
Диваны, занятые членами, посрединѣ круглый столъ, заваленный бу
магами. Онъ познакомилъ насъ съ членами, мы не дождались для чего, 
но Сулейманъ объяснилъ, что Дервишъ не хотѣлъ съ нами говорить 
наединѣ (другъ друга боятся). Мы не забыли нашихъ старыхъ знако
мыхъ, Сулеймана и Али, Карскихъ пашей (они у насъ были въ плѣну 
съ Вильямсомъ); очевидно живутъ въ бѣдности заброшенные, унижен
ные; на одномъ мы замѣтили штаны Русской Формы. У всѣхъ пашей 
пріемъ былъ однообразный; тѣ же Грязныя, голыя стѣны, Ситцевые Ди

ваны, кофе и трубки, даже въ залѣ военнаго совѣта; та же разбптная 
прислуга въ Европейской Формѣ. У насъ существуетъ понятіе, что въ 
сношеніи съ Турками необходимы Китайскія Стѣснительныя церемоніи; 
мы не нашли этого, какъ не нашли роскоши. Ничего особеннаго нѣтъ: 
прилично-вѣжливы, общепринятый этикетъ съ нѣкоторымъ оттѣнкомъ 
мѣстныхъ обычаевъ. Но не все ли равно: расшаркиваться и дѣлать 
поклоны, какъ мы, взять на Вытяжку подъ козырекъ, или по турецки 
протянуть руку къ землѣ, приложить потомъ къ Губамъ ко лбу и при
жать къ груди; на словахъ это значитъ: «Цѣлую прахъ ногъ вашихъ 
ж посыпаю имъ чело съ сердечною преданностью». Обращеніе съ нами
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самого мушира и пашей, обращеніе ихъ между собою и съ младшими 
офицерами показало, что между обыкновеннаго чинопочитанія у нихъ 
нѣтъ сословій: всякій солдатъ можетъ выслужиться, и поэтому ихъ 
Офицеры до капитанскаго чина (еФенди) не избавлены отъ тѣлеснаго 
наказанія.

Только у Хаджи-Теймура, каймакама башибузуковъ, мы нашли 
прежнюю Турецкую обстановку, хотя въ такихъ же сараяхъ, какъ и 
у другихъ пашей. Онъ вполнѣ сохранилъ восточные обычаи и одежду; 
очевидно онъ богаче другихъ; низенькіе Диваны и подушки обиты 
Штофомъ, Персидскіе ковры въ сплошную покрываютъ полы и часть 
стѣнъ; стѣны увѣшаны большимъ количествомъ новаго и древняго 
оружія (Хаджи-Теймуръ хвастался этимъ собраніемъ), прислуга подо- 
бострастна, въ Театральныхъ костюмахъ Турецкихъ съ пистолетами, 
кинжалами, ятаганами; для коФею серебренный подносъ и подчашники 
отличной Филограмовой работы. Самъ Хаджи въ красной, шелковой 
рубашкѣ, шаровары и куртка Шиты золотомъ, чалма, Туфли; видите, 
что вы въ Азіи. Самъ онъ, пылкій и живой мужчина лѣтъ сорока, 
важно раскинулся на подушкахъ. Вѣжливость требовала, да и дѣло 
тоже, отдать Марковичу визитъ; а поэтому нельзя было не заѣхать и 
къ Французскому и Англійскому консуламъ, не считая Персидскаго. 
Марковичъ женатъ (говорятъ, отъ живой жены) на предурной Армянгсѣ, 
угостилъ насъ Чаемъ; въ передней рядъ заряженныхъ штуцеровъ. 
Видно, предосторожность въ Арзерумѣ нужна. И у другихъ консуловъ 
тоже; только у Англичанъ вмѣсто штуцеровъ вездѣ раскиданы револь
веры. Коммисара, пріемника Вильямса, не было, гдѣ-то на дачѣ, но 
нашли у Бранта его помощниковъ: СтаФФерта, Пимб, Стюарта (какія 
все знаменитыя Фамиліи). Они собрались ѣхать въ Константинополь, 
но нашъ пріѣздъ ихъ задержалъ. Французскій консулъ принялъ насъ 
какъ Французъ: разсыпался благодарностью за пріемъ сдѣланный въ 
Тифлисѣ и Александрополѣ ихъ офицерамъ Мармеру и Саже. Я за
былъ отмѣтить, что Брантъ присылалъ Стюарта осмотрѣть, чтб взор
вано въ Карсѣ; но Лорисъ-Меликовъ очень ловко ихъ не допустила 
а Саже и Мармеру Провезъ въ Александрополь, такъ что они Карса 
не видали. Я съ Саже и Мармеру познакомился еще въ Крыму, 
во время перемирія; мы условились видѣться въ Парижѣ или Петер
бургѣ, а встрѣтились въ Азіи.

Всѣхъ торжественнѣе и откровенно дружелюбнѣе принялъ насъ 
Персидскій консулъ. Я думалъ, что мы вошли въ Индѣйскій храмъ. 
Въ концѣ на возвышенности сидѣлъ онъ самъ; по бокамъ длинной,, 
узкой комнаты, на диванахъ сидѣли Поджавши ноги, какъ куклы без- 
молвныя, болѣе Дюжины Персіянъ, въ коричневыхъ парадныхъ хала-
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тахъ и острыхъ бараньихъ шапкахъ. Всѣ встали п ровно поклонились 
намъ; послѣ церемоніи консулъ развернулся, ругалъ и Англичанъ, и 
Турокъ, далъ намъ очень дѣльныя предостереженія и совѣты и обѣ
щалъ сообщать все чтб будетъ дѣлаться и Говориться, хвастался ору
жіемъ очень дюжиннымъ, стрѣлялъ изъ окна по Воробьямъ, болталъ 
кое-какъ по Французски и вообще разыгрывалъ смѣлаго удальца.

Послѣ столькихъ визитовъ верхомъ, мы, въ 8 часовъ, вернулись 
къ себѣ, а намъ еще предстояло обѣдать у мушира. Онъ принялъ 
насъ въ кіоскѣ, плохо освѣщенномъ канделябрами; передъ ужиномъ об
несли водку на подносѣ. Турки очень хорошо пьютъ и водку, и вино, 
только запиваютъ водку водой; для этого на подносѣ рядъ рюмокъ уже 
Налитыхъ, потомъ рядъ блюдечекъ съ закусками; за ними салфеточка 
и Ломтики хлѣба и сзади стаканы съ водой. Муширъ пригласилъ къ 
столу, передъ нами по темнымъ лѣстницамъ и переходамъ понесли 
канделябръ и Факелы. Обѣденный залъ Накрытъ по европейски, же
лѣзные съ плетешками стулья, посрединѣ прекрасной работы судокъ 
на Серебреномъ слонѣ; фарфоръ, а ножи и вилки нейзильберъ; стѣны 
Грязныя, когда-то были расписаны; въ задней части лаковая Китай
ская стѣнка, надъ нею хоры съ тяжелыми драпировками; вѣроятно за 
ними любопытныя одалиски. Но чтб ужасно, это полковая музыка; что 
то слышится Знакомое, а не разберетъ. Кушанья безъ всякаго по
рядка и ихъ, и наши; вина сколько угодно, въ заключеніе Ш ампан
ское. За обѣдомъ, или по нашему за ужиномъ, никого не было кромѣ 
насъ и приближенныхъ мушира, и поэтому бесѣда шла откровенно. 
Вообще о борьбѣ Англіи противъ Россіи за преобладаніе на Востокѣ 
муширъ имѣлъ очень вѣрное понятіе и дивился слѣпотѣ дивана; онъ 
даже высказалъ прямо, что тамъ продаютъ Турцію. По его мнѣнію 
Россія и Турція должны быть въ крѣпкомъ союзѣ къ выгодѣ обѣихъ. 
Его слова насъ Ободрали, дѣло шло хорошо; кому слѣдовало, были 
сдѣланы подарки и даны обѣщанья; во-первыхъ Англійскимъ. О взрывѣ 
цитадели Карса (взорванъ только одниъ этажь) муширъ относился 
съ насмѣшкой; по его мнѣнію убытку тысячъ на 15, да и то не убы
токъ, потому что эту цитадель слѣдуетъ срыть и построить вновь.

17 Іюля. Усталые возвратились мы домой, а утромъ предстояло 
принимать гостей съ визитами. Первый пріѣхалъ муширъ съ большимъ 
парадомъ; мы встрѣтили его на порогѣ, приняли съ лошади и повели 
подъ руки. Его визитъ окончательно взбѣсилъ Англичанъ; они ему 
обѣщали чуть ли не орденъ Подвязки, если онъ не поѣдетъ въ Карсъ 
и не дастъ квитанціи; мы обѣщали любой орденъ (подъ рукой намъ 
передано, что онъ желаетъ Бѣлаго Орла. Ладно). Во всѣхъ его сло
вахъ видно было дружелюбіе и удовольствіе; онъ прямо объявилъ, что
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желаетъ устранить всякое недоразумѣніе и неудовольствіе между Р ос
сіей и Турціей и не поддается никакому Постороннему вліянію. О тпра
вился съ тѣмъ же торжественнымъ парадомъ; народъ вовсе не пря
тался и не падалъ ницъ.

З а  нимъ стали являться всѣ паши, у которыхъ мы были и даже 
такіе, у которыхъ мы не были. Бѣдный Сулейманъ-паша явился въ 
чужомъ сюртукѣ, сверхъ Русскихъ панталонъ, и сюртукъ на спинѣ 
лопнулъ. Перебывали всѣ консулы; много выпито коФею и выкурено 
трубокъ; какой-то туристъ, застрявшій въ Арзерумѣ, Навязалъ Л орису- 
Меликову пару револьверовъ за большую цѣну. Персіянинъ - купецъ 
принесъ брильянты, бирюзу, янтари, но заломилъ необъятную цѣну и 
не продалъ, разумѣется, ничего; онъ считалъ насъ набобами или глуп
цами. Какъ только узнали купцы, что мы за все платимъ золотомъ, 
сейчасъ понизили курсъ съ 6 на 5% . Въ Арзерумѣ очень много н а
шей монеты; во время войны Армяне получали ее у насъ по нормаль
ному курсу, а пускали съ лажемъ. Вотъ вамъ и биржевой ажіотажъ 
безъ биржи и Маклеровъ.

Обѣдали дома. Вечеромъ получили конвертъ съ письмомъ мушира 
къ Хрулеву; но насъ просили погостить. Муширъ затруднялся ѣхать 
въ Карсъ, такъ какъ Карсъ былъ во владѣніи Русскихъ, а  онъ не 
имѣлъ права ѣхать за границу; мы уладили тѣмъ, чтобы послалъ онъ 
впередъ войска вступить въ Карсъ и выкинуть Турецкій Флагъ; онъ 
сейчасъ приказалъ двинуть туда дивизію и назначилъ своего началь
ника штаба молодого Али-пашу, воспитанника Французской Поли
технической Школы.

Весь вечеръ мы провели въ переговорахъ и совѣщаніяхъ; напи
сали отчетъ о нашихъ дѣйствіяхъ, просили устроить въ Карсѣ самый 
торжественный пріемъ. Курьеромъ съ двумя линейцами отправили Вла- 
дыкина. Муширъ очень жалѣлъ Владыкина: такой хорошенькій Гуса
рикъ! Одъ въ сутки проскакалъ 250 вер., не засталъ въ Карсѣ Х р у 
лева, сѣлъ на Тройку, въ Александрополѣ подалъ конвертъ и тутъ же 
заснулъ на Диванѣ.

Слѣдующій день мы посвятили осмотру города. Постройки безоб- 
разны, но улицы, гдѣ можно, расширены, довольно чисты и вымощены. 
Во время бывшей тамъ въ 1848 г. холеры, муширъ принялъ энерги
ческая мѣры, чтобъ очистить городъ и поддерживать порядокъ. Г лав
ные элементы населенія Турки и Армяне; торговля вся въ рукахъ 
Армянъ, ремесла пали на долю Турокъ, которые работаютъ въ лав
кахъ. Улицы оживлены сильнымъ движеніемъ. Бѣдности и угнетенія у 
Армянъ не видно; мы вообще не замѣтили и не слыхали никакихъ 
Фактовъ притѣсненія и жестокостей Мусульманъ противъ раевъ; гово-
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ратъ даже, Этаго не было п во время войны, а злоупотребленія гдѣ 
не встрѣчаются? Религіозное презрѣніе, Фанатизмъ очень естественны 
въ чтптеляхъ Корана, они крѣпки своей вѣрѣ л обычаямъ; высшій 
слой въ переходномъ положеніи л потому безнравствененъ; переходъ 
отъ грубаго невѣжества прямо къ нравственному просвѣщенію едва ли 
возможенъ. Они думаютъ, что стали Европейцами, потому что вмѣсто 
Халата п чалмы надѣли сюртукъ и Феску, также одѣли и прислугу» 
яапиваю тся виномъ и водкой и рѣже дѣлаютъ омовенія. Есть исклю
ченіе, напримѣръ, Гусейнъ-Али-паша, начальникъ штаба, можетъ вполнѣ 
назваться образованнымъ человѣкомъ. Экипажей въ городѣ нѣтъ; у 
мушира только есть старомодная коляска, въ которой онъ собирается 
ѣхать въ Карсъ.

Посрединѣ города старинная крѣпость, это тоже что нашъ Кремль, 
только не бѣлокаменный; военнаго значенія не имѣетъ. На площадяхъ 
и кое-гдѣ на улицахъ попадаются казенные, желтые и бѣлые дома на 
Европейскій ладъ; за  то почти все остальное изъ дикаго мрачнаго 
камня, съ нависшими балконамп, лавками, навѣсами и безъ крышъ, 
смотритъ пожарищемъ. Рамы въ окнахъ рѣдкость, трубы огромныя. 
Какъ и въ Александрополѣ, употребляется цвѣтной камень, но безъ 
всякой обдѣлки кромѣ лицевой стороны, и бѣлая смазка расходится 
самыми прихотливыми узорами. Между построекъ Вылѣзаютъ мечети 
съ куполами, балконами, минаретами, есть древнія, но не замѣчатель
ныя. Пріятно на насъ подѣйствовалъ видъ Армянской церкви, почти 
въ центрѣ города. Обнесена стѣной, обширный дворъ, по стѣнѣ жи
лища духовенства, посрединѣ большое, новое почти Четвероугольное 
зданіе, сажень 12, безъ крыши, но съ портикомъ на колоннахъ и не*- 
большимъ колоколомъ. Внутри храмъ раздѣленъ цѣльными колоннами 
подъ сводами на три придѣла: два алтаря Католическихъ и одинъ Гре
ческій съ отличной рѣзьбой, но не совсѣмъ отдѣланные; для женщинъ 
въ Заду хоры съ рѣшетками. Онъ построенъ иждивеніемъ жителей лѣтъ 
восемь передъ этимъ (конечно это не тайна отъ Турокъ), но докон
чить отдѣлку не хватило средствъ. Духовенство насъ встрѣтило, и мы 
прослушали молебенъ. Турки очень чинно стояли за воротами, ни 
одинъ не переступилъ.

Но что болѣе насъ удивило, это военные госпитали. Они устроены 
въ караванъ-сараяхъ л въ большомъ порядкѣ, аптеки богаты, снаб
жены отличными инструментами и химическими апаратами, аптекаря 
и лекаря иностранцы на большомъ содержаніи, но уже есть и тузем
цы; насъ удивило одно, что у нпхъ корпія л бинты бумажной пряжи. 
Больныхъ мало; я не могъ понять, какъ эти сараи отапливаются въ

Библиотека "Руниверс"



266 ЗАПИСКИ Н. И. КОЛЮБАКИНА.

холодъ, а  они не объяснили; можетъ быть, у нихъ холодовъ нѣтъ, а  
сырость.

Не всякому слуху вѣрь. Насъ завѣрили, что можно дешево купить 
полотна, Кружевъ; ничего де нашли; всѣ товары Англійскіе п Русскіе 
низкаго сорта, а  цѣны высокія; накупили ради памяти мѣстнаго 
вздору, чубуковъ, стамбулокъ, табаку. Трубочки по 6 к. мѣдью; выс
шій сортъ табаку 60 к. Но за то нашли погребъ съ отличными винами, 
я купилъ портвейну по 40— 50 к. сер., портеръ и Ш ампанское по 
рублю серебр. Торговые ряды по улицамъ, лавки открытыя съ н авѣ 
сами изъ мѣстныхъ произведеній, замѣчательна по изяществу сбруя. 
Все кипитъ народомъ, на насъ глазѣютъ какъ на диковинку, вездѣ 
сидятъ нищіе сь Чашечками; у гаубвахтъ часовые, но полиціи не 
видать, можетъ быть, потому что она не имѣетъ особыхъ знаковъ. 
Сулейманъ-еФеиди въ видѣ комплимента передавалъ намъ, что Турки 
вообще уважаютъ Русскихъ. Почему вы думаете? Потому что Англи
чане и Французы не могли защитить К арса; о Севастополѣ они и 
не слыхивали. У такого народа военная слава выше всего; паденіе 
К арса разнеслось по всей Азіи.

О красотѣ Турецкихъ женщинъ ничего не могу сказать, я ихъ 
не видалъ; онѣ всѣ подъ чардами, и только видны улыбающіеся чер
ные глаза, старухи безъ чадръ Отвратительны. Армянки и молодыя 
некрасивы, да и молодость ихъ коротка, въ 12 лѣтъ онѣ выходятъ 
замужъ, а  въ 20 онѣ ужъ Отцвѣли, разползлпсь, большіе глаза Ввали
лись, носъ вытянулся и хочетъ сойтись съ подбородкомъ, да и костюмъ 
уродуетъ: узкія Проймы подхватываютъ груди снизу, сжимаютъ ихъ 
вмѣстѣ, и онѣ Висятъ полуоткрытый черезъ Проймы.

Передъ ужиномъ у мушира случилось маленькое происшествіе; 
оно напомнило, что мы въ Турціи. Мы сидѣли кругомъ, и длинные 
чубуки сходились къ центру; чубукчиръ Вадлея-паши, Прыгая черезъ 
нихъ, Зацѣпился и уронилъ его кальянъ. Вадлей такъ взглянулъ, что 
чубукчиръ весь затрясся; душа ушла въ пятки.

18 Іюля. Мы опять ѣздили по городу и съ неофиціальный!! визи
тами. Въ этотъ день муширъ назначилъ за  городомъ смотръ регуляр
ныхъ войскъ. Эволюціи всѣ наши, да вѣдь мы посылали учителей; 
ружья кремневыя; пріемы съ громомъ и трескомъ, обмундировка Р ус
ская армейская; отличились стрѣлковый батальонъ, вольтижеры хорошо 
дерутся на сабляхъ, артилерія стрѣляетъ медленно, но за то можетъ 
круто поворачивать орудія. Муширъ былъ въ мундирѣ гусарскаго 
своего имени полка; когда гусары на рысяхъ пошли мимо насъ 
церемоніальнымъ маршемъ, муширъ выскакалъ, провелъ мимо насъ и 
отдалъ намъ честь. Стюартъ поблѣднѣлъ какъ полотно.

Библиотека "Руниверс"



Въ 6 часовъ вечера въ тѣни по Р. 28° жару. Въ этотъ день 
мы были приглашены на два обѣда послѣ заката солнца, къ Англи
чанамъ (наружно мы были друзья) и къ Персидскому консулу. Отлич
ныя вина, портеръ, ростбифъ, пудинги, спичи, Фрукты, тосты по по
рядку. Не знаю, съ умысломъ или нѣтъ, послѣ царскихъ Тостовъ, 
Англичане предложили тостъ за М уравьева, да и забыли выпить за  
здоровье мушира Измаилъ-паши; а  за  столомъ былъ его представи
тель Османъ-бекъ. Лорисъ-Меликовъ ловкимъ спичемъ по Французски 
загладилъ эту невѣжливость, чтб конечно было передано муширу. Я  
Разыгралъ роль боевого задорнаго офицера, для котораго вся жизнь, 
всѣ страсти BoÜHà, и ничего больше на умѣ нѣтъ; лучше не про
говориться. Послѣ Этаго изящнаго, Сытнаго обѣда еще обѣдъ у 
Персіянина, а нельзя, дали слово: онъ такъ много намъ помогалъ.

Въ тѣсной, душной комнатѣ былъ накрыть столъ, поставлены 
стулья. Столъ уставленъ самыми тяжелыми, Жиромъ пропитанными 
яствами, а  отказываться нельзя, обидишь радушнаго хозяина; а  тутъ 
еще въ углу раскачивается знаменитый Персидскій импровизаторъ 
съ грубой гармоникой и зурной, поетъ что нибудь чувствительное; 
Персіяне въ умиленьи и восторгѣ, а мнѣ смерть тошно. За  ужиномъ 
не было ни Англичанъ, ни Турокъ, только Османъ-бека пригласили 
по необходимости, по за то явились Русскіе бѣглецы-ренегаты, одинъ 
майоръ изъ Черкесъ; онъ здѣсь паша, сирѣчь генералъ; говорятъ, 
что онъ бѣжалъ вслѣдствіе какихъ-то темныхъ дѣлъ, а онъ оправ
дываетъ бѣдностью. Онъ разчувствовался, въ разсказѣ сквозила Не
притворная грусть, раскаянье. Турки презираютъ измѣнниковъ, и онъ 
сознавался, что хоть и платятъ хорошо, но нравственное униженье 
ужасно. Съ горя онъ Напился пьянъ къ концу. Винъ ГІерсіяне не 
пили, а  портеръ уничтожали дружно. Импровизаторъ то декламиро- 
валъ, то выводилъ въ носъ заунывные мотивы, съ горловыми Трелями, 
закатывалъ глаза п приходилъ въ азартъ; должно быть очень хорошо, 
но только того и гляжу, что СТОШНИТЬ.

19 Іюля. Намъ надо было прежде мушира попаетъ въ  Карсъ; 
онъ объявилъ, что на дняхъ выѣзжаетъ. Мы торжественно откланялись 
на прощальной аудіенціи; размѣнялись подарками. Гусейну-пашѣ мы 
подарили приборъ па узду, бляхи изящной отдѣлки изъ Разноцвѣтнаго 
золота; зятю мушира кальянъ съ брильянтами; щедро одарили прислугу; 
сверхъ того обѣщали выхлопотать ордена; мнѣ муширъ подарилъ 
лошадь и Англійскіе часы.

Мы выѣхалп въ тотъ же день очень весело; очевидно, дѣло было 
выиграно на зло Англичанамъ. Персидскій, Австрійскій консулы 
нѣсколько Турокъ и Европейцевъ провожали насъ за городъ.

ОБѢДЪ У ПЕРСИДСКАГО КОНСУЛА. 267
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Общественной жизни въ Арзерумѣ нѣтъ никакой; жизнь народа 
базаръ , жизнь пашей затворничество въ гаремахъ; Европейцы-консулы 
замкнуты въ своихъ кружкахъ семейно; вѣчныя интриги и распри ихъ 
разъединяютъ; взаимное шпіонство развито до нельзя, и мы были 
окружены шпіонами; но ефенди насъ предостерегъ, что есть Поляки, 
знающіе по русски; не удалось.

Роскоши никакой, скорѣй нищета. Объ искусствахъ ни малѣйшаго 
понятія, ни литературы, ни живописи, ни архитектуры, ни музыки, во 
всемъ, даже въ садахъ, всякое отсутствіе вкуса; даже нѣтъ никакой 
своеобразности, все безцвѣтно. И мечтаютъ о развитіи Турецкаго 
племени!

Обѣдали въ Гасанъ-Кале, заѣзжали въ лагерь Али-паши; хотѣлъ 
похвастаться ружейными пріемами, да и Осрамился. Лорисъ-Меликовъ 
такъ вскидывалъ ружьемъ, что удивилъ ихъ до разинутія ртовъ; у этой 
бригады ружья ничтожныя.

Заѣзжали въ деревню, гдѣ преемникъ Вильямса, молодой чело
вѣкъ, лѣчился минеральными водами, принялъ очень радушно; много 
говорили о Севастополѣ, о Курдахъ; ему очень хотѣлось вывѣдать по
литическіе планы Русскихъ на Турцію, а  я все толковалъ о войнѣ, и 
Лорисъ-Меликовъ меня не понялъ, испугался, чтобъ это не испортило 
нашего дѣла. Впослѣдствіи сынъ нашего консула Ж абы, пріѣзжавшій 
изъ Арзерума, говорилъ мнѣ, что дѣйствительно я отвелъ глаза всѣмъ, 
и за  мной не такъ слѣдили; но Турки поняли и видѣли мое назначенье 
въ этомъ посольствѣ.

На дорогѣ мы были встрѣчены старшиною Курдовъ, богатымъ 
кочевымъ владѣльцемъ; онъ нарочно выѣхалъ, чтобы упросить насъ 
ночевать у него въ лѣтнемъ кочевьѣ. Курды, заходя часто по горамъ 
въ предѣлы Россіи, очень дружатъ намъ во время войны; они уклоня
лись съ нами драться, т. е. измѣнили Туркамъ; этотъ нейтралитетъ 
стоилъ Бебутову, говорятъ, 800 т.; за  то война выиграна. Курды 
славные джигиты, хорошо вооружены, смѣлы, хоть ихъ и смѣшиваютъ 
съ баши-бузуками; баши-бузуки нищая сволочь. Есть Картинка, пере
права Курдовъ, Посмотрите и получите полное понятіе о ихъ наруж
ности; у нихъ пики на длинныхъ тростникахъ съ шаромъ изъ кон
скаго волоса или страусовыхъ перьевъ, у конца древка; когда онъ 
скачетъ, Мелькаетъ только этотъ черный шаръ; нельзя отклонить удара. 
Вотъ это чистая Азія.

Мы своротили съ дороги и поѣхали цѣликомъ. Горы уже выше 
лѣсной полосы, но покрыты злачною, густою травой, по плоскостямъ 
ручьи и болота. Попадались большія стада коней, рогатаго скота, ба
рановъ, но кочевья не видали. Къ вечеру въ лощинѣ мы увидали пер-
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вый кочевой лагерь нашего старшины. Палатки большія изъ чернаго 
сукна, полукругомъ и группами около мѣста; одна большая лицемъ 
на Востокъ. Поотдаль палатка старшины очень обширна, раздѣлена 
на нѣсколько большихъ отдѣленій перегородками изъ тростника, трост
никъ красиво переплетенъ узоромъ изъ Разноцвѣтной шерсти; въ 
пріемной комнатѣ, аршинъ въ 12, низенькіе шелковые Диваны, Пер
сидскіе ковры; передняя часть пблога на Востокъ поднята, для удале
нія мушкары, впереди вѣчно Курится каминъ. Н а низменности Пасутся 
кони, окутанные въ попоны съ головы до ногъ; кони— богатство и гор
дость хозяина; во всѣхъ палаткахъ движенье и жизнь; у  старшины 
крѣпостныхъ до 400 семей; управленіе патріархальное. Эта особенность 
высказалась ясно послѣ нашего ужина. Возлѣ палатки собралась ужи
нать личная прислуга старшины, пастухи, конюхи; подали бараній 
пловъ и молочное; самъ старикъ ухаживалъ, они шумно болтали и 
когда Отужинали, подходили къ нему цѣловать руку. Вечеръ былъ во- 
схитителенъ; Влажная теплота, не жарко, но какъ-то легко; съ зака
томъ солнца съ разныхъ сторонъ по скатамъ горъ спускались стада; 
вездѣ пестрѣла яркая одежда Курдовъ; тамъ пастухи Гоняли скотъ, 
здѣсь ловкій наѣздникъ догонялъ сорвавшагося съ коновязи лихого 
жеребца, тамъ женщины доили коровъ и овецъ. Женщины очень строй- 
ны и красивы, даже въ лохмотьяхъ; онѣ не носятъ покрывалъ; нарядъ 
ихъ легокъ, все въ нихъ напоминаетъ древній Іудейскій типъ краса
вицы. Я  былъ пораженъ, встрѣтя дочь старшины; такой красоты я 
не Видывалъ и вѣроятно не увижу въ пресловутой Европѣ. Высокая, 
стройная дѣвушка лѣтъ двадцати, типъ Іудиѳи; жизнь бьетъ ключемъ, 
черные, полные огня и ума глаза; необыкновенная граціозность дви
женій и позъ; нарядъ изъ шелковой красной туники, голубой юбки и 
красныхъ ш ароваръ, грудь посерединѣ косымъ Греческимъ Лифомъ 
полуобнажена, руки голыя до плечъ, на шеѣ ожерелье изъ коралловъ, 
янтарей и монетъ; такіе же браслеты; волосы распущены назадъ мно
жествомъ косъ съ красными лентами; Туфли и весь нарядъ отдѣленъ 
золотымъ шитьемъ и бахрамой; гибкій станъ перехваченъ богатымъ 
золотымъ, кованнымъ поясомъ съ каменьями. Я  обомлѣлъ, а  она смо
трѣла съ улыбкой. Какъ гадокъ долженъ ей казаться нашъ Европей
скій костюмъ: Фуражка, сѣрое пальто, небритая борода. Она ужинала 
съ нами, черезъ переводчика распраш ивала о жизни, нарядахъ, кра
сотѣ нашихъ женщинъ и ушла очень величаво; за  нею двѣ прислуж- 
ницы тоже очень красивыя. Конечно ночевать у Курда было пріятнѣе, 
нежели въ Турецкой землянкѣ съ умирающимъ осломъ и травлею волка.

21 Іюля. Утромъ хозяинъ проводилъ насъ до большой дороги. 
Обѣдали въ Зарсѣ у Марбека. Н а послѣдней станціи насъ ждали тройки;
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какъ спокойно въ телѣгѣ послѣ Турецкаго сѣдла. Мадатъ-бекъ воро
тился съ нами въ Карсъ, тамъ ужъ былъ ‘Хрулевъ со всѣмъ штабомъ 
и для торжества стянулъ къ Карсу цѣлую дивизію; то-то обрадовались 
газеты, чтобъ закричать, что Русскіе послѣ миру обложили Карсъ.

Итакъ мы были въ сердцѣ Азіи. Гдѣ же эта сказочеая роскошь? 
Гдѣ же эти великолѣпные гаремы и сады? Не видали мы тирановъ* 
пашей, ни скованныхъ рабовъ, даже не видали кольевъ съ насаженными 
головами, не все же для насъ нарочно убрали. Вотъ и вѣрь въ А раб
скія сказки Тысячи одной Ночи. Нѣтъ, видно, поэзія оставила землю: 
вездѣ разочарованье. Вѣрь послѣ Этаго запискамъ путешественниковъ; 
не на мѣстѣ они Записываютъ свои впечатлѣнія.

23 Іюля. Пришла Турецкая дивизія, подъ начальствомъ Гусейнъ- 
паши. Мы выстроили бригаду за укрѣпленіями на небольшомъ полѣ, 
встрѣтили Турокъ съ военной почестью. Стоя другъ противъ друга, 
войска преклонили знамена; предводители Гусейнъ-паша и Лорисъ- 
Меликовъ съѣхались на серединѣ. Наши войска съ музыкой прошли 
черезъ крѣпость и расположились въ лагерѣ, Турецкія войска вступили 
и ь крѣпость, смѣнили наши караулы, выставили Турецкое знамя, и сто 
одинъ выстрѣлъ возвѣстилъ, что крѣпоеть сдана. Муширъ могъ пріѣхать.

Стюартъ съ товарищами пріѣхалъ слѣдомъ; нельзя ли помѣшать 
да разстроить? Остановились у насъ въ лагерѣ; молодымъ адъютан
тамъ поручено было угощать посмѣнно незванныхъ гостей, да такъ 
угощать по-русски, чтобъ они не помнили себя; грогъ, Ш ампанское, 
портеръ, водка, портвейнъ вперемежку, сколько вольется. Порученье 
было въ точности исполнено.

25 Іюля. Дано знать, что ѣдетъ муширъ. Лорисъ поѣхалъ встрѣ
чать его на послѣдній ночлегъ, съ двумя сотнями линейныхъ казаковъ, 
н ожидалъ на половинѣ послѣдняго переѣзда съ драгунами, у крѣпо
сти наши пѣхота съ артилеріей; мы платили за почетъ почетомъ. Наш а 
свита и многочисленная свита мушира смѣшались. Казаки джигитовали 
съ баши-бузуками, музыка играла все время. Измаилъ-паша ѣхалъ 
верхомъ на своемъ красавцѣ-жеребцѣ.

На другой день Измаилъ-паша и Хрулевъ съѣхались на половинѣ 
дороги между крѣпостью и лагеремъ. Начались Окончательные перего
воры. У насъ большой военный праздникъ; парадъ, обѣдъ, Фейерверкъ, 
солдатскій театръ, джигитовка, Лезгинскій танецъ, четыре хора, му
зыка, Пѣсенники. Муширъ въ восторгѣ; Англичане ничего не видятъ. 
Солдатъ игралъ «дѣвку». Муширъ не хотѣлъ вѣрить, пока не убѣдился 
ощупью, далъ актеру 4 золотыхъ. Поздно вечеромъ съ Факелами при 
смоляныхъ бочкахъ, мы проводили мушира до крѣпости, обнимались съ 
Турками по братски. Въ Александрополѣ намъ угрожалъ голодъ: все
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было забрано въ лагерь, даже Фейерверкъ готовый былъ привезенъ 
оттуда. Когда только успѣли сдѣлать!

Н а другой день мы обѣдали у  мушира, вечеромъ получили кви
танцію въ пріемѣ К арса съ областями, безъ всякихъ претензій. Всѣ 
интриги рушились, мы торжествовали съ этой стороны, честь Русскихъ 
осталась неприкосновенною, и все это стоило можетъ быть тысячъ 
двадцать, считая подарки. Такъ удачно кончилось это щекотливое дѣло.

Съ разсвѣтомъ мы снялись съ лагеря и отступили въ свои гра
ницы; имя Вакланова навѣки осталось въ Карсѣ; гора, которую онъ 
занималъ во время осады, такъ и сохранила имя Бакланова.

Мы ѣхали съ генераломъ сдѣлать прощальный визитъ, оттуда 
отправиться въ Гумри; въ гагерѣ оставалась одна палатка; въ ней 
почивалъ Стюартъ съ товарищами. Когда онъ увидалъ хвосты Колонъ7 
обозы, запустѣніе, онъ понялъ, что дѣло его проиграно: не удалось 
насъ поссорить съ Турками, отнять у нась ЗО деревень и 2 милліона. 
Говорятъ, онъ схватился за револьверъ.

Муширъ распростился дружески, просилъ позволенія послать сво
его зятя въ Тифлисъ съ благодарственнымъ письмомъ къ М уравьеву 
за отличное состояніе возвращенныхъ областей, проводилъ насъ съ 
военной церемоніей и хотѣлъ послать до границы почетный конвой; 
генералъ отказался, и конвой вѣрно былъ доволенъ: вмѣсто того, чтобы 
проскакать сто верстъ, онъ получилъ по золотому.

28. Іюля. Зять мушира, кавалерійскій каймяканъ АсейФъ-бекъ, 
молодой человѣкъ, лѣтъ 20, здоровый, рыжій, Обстриженный подъ гре
бенку; генералъ назначилъ меня сопровождать его и представить Му
равьеву, болЬе для того, чтобы разсказать Николаю Николаевичу то 
чтб нельзя было написать, а  это дѣло его сильно интересовало: взрывъ 
К арса послѣ мира всей тяжестью ложился на него, хотя и былъ слѣд
ствіемъ недоразумѣнія (телеграфовъ не было).

Съ трудомъ досталъ я у генерала Неѣлова старинный тарантасъ; 
не на перекладныхъ же было везти по горамь непривычнаго Турку.

Несмотря на запрещенье переступать границу, къ намъ пріѣз
жали покутить Османъ-паша и другіе Турки. Всѣ перепились, и когда 
гостей повезли домой, пришелъ Ольшевскій, качаясь на ногахъ, упре
кать генерала, зачѣмъ онъ такъ хорошъ съ подлецами-Турками. Ге
нералъ посмотрѣлъ на него. «А вы зачѣмъ съ подлецами налились, 
ваше превосходительство?» Ольшевскій ушелъ безъ отвѣта.

3 Августа. На половинѣ дороги у насъ почти разсыпалось колесо, 
кое-какъ Скрутили веревками, а  надо ѣхать шагомъ; ночь, до станціи 
еще верстъ шесть. Вилгу, скачетъ нашъ Турокъ, я предложилъ ему 
водки; на послѣдней станціи я только что наполнилъ Флягу Фрукто-
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вымъ спиртомъ. Выпилъ самъ по обычаю, потомъ поднесъ ему, Р а з 
ложилъ закуски и съ переводчикомъ пошелъ пѣшкомъ. На станціи 
раньше утра не брались починить колеса. Каймаканъ спалъ, я распой 
рядился постелями, ужиномъ и послалъ переводчика его разбудить; 
оказалось, что онъ Мертвецки пьянъ, а  Фляжка почти что пустая, 
пришлось отпаивать коФеемъ. Вотъ-те и чтитель Корана!

Въ Тифлисѣ я занялъ лучшія комнаты гостиницы и спросилъ 
бека, какой онъ хочетъ обѣдъ: Турецкій, Французскій или Русскій : 
онъ выбралъ послѣдній, я его угостилъ борщемъ, кулебякой и по- 
росенкомъ съ кашей. Остался восхищенъ; въ самомъ дѣлѣ поваръ 
Русскій отличный.

На другой день я повезъ его на дачу Ейдуюръ, представить Му
равьеву за 12 верстъ, все въ гору. М уравьевъ его конечно о б л аск ал ъ  
говорилъ по-турецки и пригласилъ насъ въ 5 часовъ къ обѣду. Б еку  
отвели павильонъ, меня ординарецъ Воротилъ къ Николаю Николаевичу.

Онъ сидѣлъ одинъ въ кабинетѣ, с Скиньте шарфъ; садитесь, раз- 
скажите мнѣ, чтб какъ тамъ вы устроили?» Я разсказалъ со всѣми 
подробностями то, чтб не было писано.

Разговоръ перешелъ на Карсъ, сравнивали укрѣпленіе и осаду 
сь Севастополемъ. <Да, сказалъ М уравьевъ, я знаю, что обвиняютъ 
меня за штурмъ. Его развѣ можно было ждать? Омеръ-паша вы са
дился въ Черномъ морѣ съ ЗО т.; черезъ двѣ недѣли онъ подошелъ бы 
къ Карсу и заставилъ бы насъ отступить; развѣ я могъ знать, что 
онъ завязнетъ въ болотахъ, тогда меня обвинили бы, зачѣмъ я не 
взялъ приступомъ Карса. Вашего Севастополя въ Азіи не знаю тъ, а 
паденіе К арса разнеслось даже по Китаю и всей Индіи; большое нрав
ственное значеніе для Азіятцевъ: они знали, что Турокъ защ ищ али 
да не спасли Англичане и Французы. Вотъ почему я поторопился 
приступомъ; меня исторія оправдаетъ, да и не исторія, а  ближнія по
слѣдствія».

—  Если позволите возразить, в. в. п., то говорятъ, Турки не 
имѣли запасовъ, ѣли мертвечину, голодъ ихъ вынудилъ бы сдаться 
безъ бою.

— Никогда. Они ужъ двѣ недѣли терпѣли голодъ, да и обложить 
городъ я вполнѣ не могъ, мало было войскъ, припасы подвозили.

—  Я слышалъ отъ Турецкаго генерала, что еслибъ Сусловъ 
взялъ Арзерумъ, то Карсъ дня бы не держался.

— Не могъ, требовалъ подкрѣпленія.
—  Извините в. в. п., я видѣлъ позицію, ретраншменты, на мѣстѣ 

мнѣ указывали обходы. Я  разсказалъ все что узналъ на мѣстѣ объ 
ошибкѣ Суслова. М уравьевъ нахмурилъ лобъ; видно было, что я сооб-
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щалъ ему нѣчто новое для него, онъ только спросилъ: вы все это 
видѣли? и потомъ спросилъ, почему я въ такомъ маленькомъ чинѣ. Я  
откровенно разсказалъ свою грустную исторію; Николай Николаевичъ 
подробно разспросить о дѣлѣ*), о семействѣ, ругнулъ Закревскаго. <Я 
никогда не любилъ Этаго человѣка: онъ глупъ и золъ>. Потомъ спро
силъ, не нуждаюсь ли я въ деньгахъ? «Я вамъ выдамъ годовой окладъ: 
вы уладили скверное дѣло. Чѣмъ могу быть вамъ полезенъ?» Записалъ. 
<Да, меня упрекаютъ, что я мало даю офицерамъ денегъ; вы теперь 
видѣли здѣсь жизнь. Н а что имъ? Въ карты проиграть, про. . . . 
Лучше дамъ, когда пойдутъ отсюда; я вотъ скопилъ на дорогу. У 
насъ дороги нѣтъ черезъ Кавказъ; Посмотримъ, сумѣетъ ли восполь
зоваться моей экономіей преемникъ!» Уже было извѣстно назначеніе 
Барятинскаго. Мы такъ заговЬрились, что время не замѣтили. Лакей 
взошелъ доложить, что кушанье поставлено, и бекъ давно Дожидается. 
< )бѣдъ былъ двойной, постный и Скоромный. Замѣтя, что я не постни- 
чаю, онъ спросилъ, постится ли Хрулевъ; лгать не хотѣлось, я В ы б 
родилъ Хрулева болѣзнью, лихорадкой. М уравьевъ улыбнулся. Онъ 
много и дружески разговаривалъ съ бекомъ по турецки. Бекъ держитъ 
себя съ отличнымъ тактомъ. Это свиданье съ такимъ замѣчательнымъ 
человѣкомъ какъ М уравьевъ останется навсегда въ моей памяти. Р у с
ская душа, суровъ можетъ быть, но Прямъ и честенъ; за это, можетъ 
быть, и не долюбливали.

Попировавъ въ Тифлисѣ, я отвезъ бека вполнѣ довольнаго поѣзд
кой въ Александрополь. Х рулевъ Сбирался перевести штабъ отряда въ 
Ганзичемань; отрядъ расположился на зимнія квартиры, ожидали рас- 
пущенія корпуса. Опять принялись мы съ Степаномъ Александрови
чемъ писать, переписывать, чертить, какъ будто уже намъ дали отрядъ 
идти въ Хиву, Бухару, Туркестанъ; ему хотѣлось окончить проекты 
рѣшительнаго покоренія Среднеазіатскихъ ханствъ. Первое составлялъ 
онъ, второе— я.

ІО Августа. Съ частью ш таба мы перебрались въ Ганзичемань 
и разбили больничныя палатки; мѣстность превосходная, между двухъ 
горъ; внизу вьется около рѣчки шоссе, въ рѣчкѣ Форель. Правая гора 
уступами, на первомъ уступѣ инженерный домикъ, занятъ семействомъ

*) Въ чемъ состояло это дѣдо, за которое, два года передъ тѣмъ, Н. П. Колю ба
нанъ быдъ разжалованъ въ солдаты, намъ неизвѣстно. У него было нѣсколько поединковъ. 
Онъ былъ родной племянникъ того Пулавскаго, который нѣкогда захватилъ короля Ста
нисдава Понятовскаго и дрался въ С. Америкѣ за ея независимость отъ Англіи. Пылкость 
Колюбакина быда безпримѣрна. Будучи губернаторомъ въ Кутаисѣ, онъ не только раз- 
ругадъ въ самомъ присутствіи взяточника-чиновника, но кинулъ ему въ лицо чернилъ- 
ницу.—Сужденіе Н. Н. Муравьева о графѣ Закревскомъ невѣрно, какъ читатели „Русска
го А рхива" теперь знаютъ изъ переписки братьевъ Булгаковыхъ. П. Б,

ІІ, 18 Русскій Архивъ 1903.
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Девеля, внизу будка надъ ванной Ж елѣзистая ключа. Онъ такъ силенъ, 
что мнѣ докторъ запретилъ и пить и купаться; говоритъ: кондрашка 
хватитъ. На второй плоскости нашъ лагерь, далѣе и все выше и выше 
лѣса, въ нихъ Фруктовыя деревья. Другой берегъ Отвѣсная гора, съ 
нея видна вся Куринская долина; изъ этой горы сверху течетъ силь
ный, сѣрный ключъ; подъ водопадомъ насдоилась желтая сѣра; есть 
недалеко и Щелочный ключъ. И все это безъ всякаго вниманья.

Чтобы Полюбоваться Куринской долиной, мы сдѣлали всѣмъ обще
ствомъ восхожденіе на гору, съ самоваромъ и прочими удовольствіями,, 
да остались въ дуракахъ: передъ нами открылось широкое море, в ъ  
долинѣ лежалъ густой синій туманъ и волновался, точно вода, круп
ными валами; высокіе холмы выходили какъ острова.

2 Сентября. Все это время ничего замѣчательнаго. Войска тро
нулись въ Россію. Нѣсколько дней завернули холода, такъ что по 
утрамъ трава была бѣлая; дожди, вѣтры, да такіе, что срывали наши 
палатки. Девели уѣхали, мы перебрались въ ихъ домикъ; гулять нельзя 
и некогда: Хрулевъ нетерпѣливо понукаетъ. Записываю нѣкоторые слу
чаи; они обрисовываютъ характеръ Хрулева.

Открылось, что въ одномъ госпиталѣ не отмѣчаютъ умершихъ и 
получаютъ на нихъ содержаніе; по слѣдствію и счету оказалось зло
употребленій тысячи на три. Но главный докторъ былъ старикъ съ 
большимъ семействомъ. Генералъ исходатайствовалъ у М уравьева не 
предавать его суду, но заставилъ полкового командира Неѣлова и дру
гихъ виновныхъ заплатить деньги; смѣстилъ доктора, а  смотрителя 
уволилъ отъ службы. Сперва надо искоренить зло, принять мѣры... а  
теперь за что же губить тѣхъ кто былъ глупѣе другихъ и попался? 
Урокъ хорошъ и этотъ. Я  изобличилъ впослѣдствіи ротнаго командира 
крѣпостной роты въ жестокости, въ незанесеніи въ журналъ наказа
ній. Генералъ этого не терпѣлъ, но это было въ правахъ ротнаго 
командира. З а  неисправность онъ его арестовалъ, а  людей, которые 
жаловались, чтобы избавить мщенія, перевелъ въ другія команды; когда 
корпусъ распустили, и власть надъ крѣпостью Хрулева кончилась, мы 
встрѣтили одного изъ нихъ: его возвращали. Хрулевъ взбѣсился и на
стоялъ, чтобы ротнаго командира за  это выгнали.

Кавалерская дума сдѣлала запросъ, былъ ли данъ Хрулевымъ 
знакъ военнаго ордена юнкеру Хардину въ Севастополѣ; по спискамъ 
моимъ значился другой. Сдѣлали справку; оказалось, что въ Севасто
полѣ въ какой-то вылазкѣ Хардинъ явился къ полковому командиру 
своему, барону Дельвигу и объявилъ, что Хрулевъ надѣлъ на него 
крестъ. Ему повѣрили и занесли въ Формуляръ. На дѣлѣ было не то: 
Хардинъ отличился подъ Альмой, улепетывая отъ непріятеля; онъ сбро-
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силъ съ себя все кромѣ рубашки, въ Севастополѣ больше Пребывалъ 
въ госпиталяхъ и тамъ у юнкера умершаго укралъ крестъ. Это было 
неофиціально. Стоило Хрулеву сказать, что онъ креста не давалъ, п 
Хардинъ солдатъ; но онъ этого не сказалъ, потому что узналъ, что 
Хардинъ одинъ сынъ въ большомъ семействѣ и хорошій сынъ. Иначе 
поступилъ онъ съ юнкеромъ Маринымъъ. Тотъ также сослался иа Х ру
лева, что ему была поручена въ Севастополѣ вылазка, гдѣ онъ былъ 
раненъ и награжденъ офицерскимъ чиномъ; все это была ложь и сви
дѣтельство отъ имени Х рулева Фальшивое. Маринъ преданъ суду.

Въ Севастополѣ въ траншеяхъ быдо запрещено не только ш у
мѣть, но и говорить (на голоса непріятель ночью направлялъ выстрѣ
лы и кидадъ ручныя гранаты). Хрулевъ съ начальникомъ ш таба кня
земъ Васильчиковымъ, обходя траншеи ЗО Мая 1855 г., услышалъ въ 
ложементѣ сильный шумъ; Ивановъ былъ пьянъ и буянилъ; на ихъ 
замѣчанія онъ Наговорилъ дерзостей Васильчикову. Преступленіе важ
ное въ военное время, его арестовали и предали полевому военному 
суду; онъ подлежалъ разстрѣлянью въ 24 часа. Черезъ годъ вдругъ 
получаетъ Хрулевъ рапортъ военно - судной комиссіи изъ Херсона; 
оказывается, что дѣло Иванова тамъ и еще не рѣшено, требуются 
дополнительныя свѣдѣнія. Генералъ далъ свѣдѣнія и дополнилъ, что 
строгій судъ нуженъ былъ въ свое время для примѣра другимъ офи
церамъ, теперь же по его мнѣнію Ивановъ деспотично наказанъ.

Мы скоро оставляемъ Арменію, богатую природой страну, но 
страну отжившую; нѣтъ ей Воскресенья, если не прибудутъ чужія, 
свѣжія силы. Армяне утратили всякой нравственной государственной 
строй, въ нихъ нѣтъ понятій о нравственности; это кулаки, торгаши 
низкаго разбора (конечно есть исключенія, я говорю о массѣ). Нельзя 
не сознаться, что и администрація крайне дурна, злоупотребленіямъ 
нѣтъ конца; въ ней много Армянъ; правосудія нѣтъ, все на взяткахъ 
и притѣсненіяхъ, становые— это паши. Стыдно сознаться, но Армянамъ 
подъ властью Турокъ лучше нежели у пасъ. Фактъ: мы ждали, что за  
войскомъ изъ Турецкихъ владѣній къ намъ переселился тысячъ семь
десятъ семей, не тутъ-то было: почти никто. Совсѣмъ другой народъ, 
маленькій народъ Грузины, но это мѣстная аристократія. И это была 
когда-то просвѣщенная страна; въ ней селились рыцари-крестоносцы 
изгнанные изъ Іерусалима; ихъ оружія съ Латинскими надписями и 
священными изображеніями хранятся какъ святыни въ аулахъ Х евсу
ріи, Тушетіи, Дагестана; но они давно забыли свое Европейское про
исхожденіе, одичали.

16. Сентября. Фельдъегерь привезъ Хрулеву орденъ Бѣлаго Орла 
за сдачу Карса. Князь Барятинскій перешагнулъ черезъ ІО человѣкъ,

18*
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до 12 лицъ очень значительныхъ. Онъ полнымъ генераломъ и намѣстни
комъ ѣдетъ на Кавказъ. Бебутовъ сильно обидѣлся, но ему въ утѣ- 
шенье подарили домъ тысячъ въ 50 въ Тифлисѣ.

Холода и вѣтры выгнали насъ изъ Ганзичемани, мы переселились 
верстъ за 20 ближе къ Тифлису, въ Рѣдкинъ лагерь, въ ущелье Дели- 
жанъ. Мѣстность много ниже Ганзичемани; все въ цвѣту, жарко До
того, что вода въ рѣчкѣ какъ отварная. Тамъ мы нагнали Девиля, 
онъ ушибся и лечился; тутъ нѣсколько домиковъ, живутъ инженеры. 
Разсвѣтаетъ  въ 6 часовъ и въ 6 часовъ вечера темно, ночь падаетъ 
вдругъ, безъ сумерокъ.

Внизу у насъ чудное лѣто, сильная зелень, на половинѣ горы 
желтый листъ осени; а  на вершинахъ снѣгъ и льды. Все это видно изъ 
моихъ оконъ. Богатая долина, въ рѣкѣ ловятъ рыбу и раковъ руками, 
въ  лѣсу бездна дичи и Фруктовъ Вкуснѣе нашихъ оранжерейныхъ. Ока
залась Русская баня, какъ я обрадовался! Князю Барятинскому под
чинено Каспійское море съ военною Флотиліею, онъ поѣхалъ на А стра
хань, оттуда моремъ въ Б аку и оттуда по Лезгинской линіи въ Тиф
лисъ. Моя коммерческая статья о средствахъ развитія Азіатской тор
говли; пишу паралельную дипломатическую; въ ней особенно важна 
статья о Ефратской желѣзной дорогѣ. Мы получаемъ газеты изъ Кон
стантинополя безъ цензуры. Изъ нихъ я Вычиталъ, что Англичанинъ 
Джонъ Макъ-Нейль, преслѣдуя общую въ Англіи идею изысканія болѣе 
близкихъ путей въ Индію, придумалъ построить желѣзную дорогу отъ 
Средиземнаго моря къ Персидскому заливу по берегамъ Ефрата. Сей
часъ собралась компанія, и Нейль хлопочетъ о консесіи. Турція под
дается, Расчетъ Нейля вѣрный: это древній торговый трактъ Европы 
и всей Азіи, до Китая и Индіи. Дорога должна начаться у пристани 
Селеціи или Александреты на устьяхъ Оронта, пройти черезъ Алепъ 
къ замку Ж аберъ на Ефратъ, оттуда Ефратскою долиною на Багдадъ. 
Н а этомъ остановился Х рулевъ. Багдадъ это центръ Среднеазіатской 
торговли, транзитный пунктъ для Персіи, Закавказья, Чернаго моря.
—  «Это надо предупредить, Россія много потеряетъ, сказалъ Х ру
левъ. Англичане заведутъ свои конторы, овладѣютъ вполнѣ всей тор
говлей въ Турціи, Персіи и нашемъ Закавказьи, Тифлисъ пропалъ, всѣ 
капиталы перейдутъ въ руки Англичанъ, наши провинціи между Чер
нымъ и Каспійскимъ морями заглохнуть. Англичане выпросятъ или 
Купятъ у Персовъ и построятъ на Каспій пароходы; тогда Прощай и 
наше Каспійское море и Средняя Азія. А въ военномъ отношеніи еще 
хуже: къ Багдаду передвиженіе войскъ можетъ совершиться быстро; мы 
не успѣемъ. Недолго разработать дороги изъ Багдада въ Трапезондъ, 
Арзерумъ, Баязетъ, т. е. на наши границы; въ случаѣ разры ва съ
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Турками пли Персами, Прощай Закавказье. Напишите скорѣй статью 
противъ замысловъ Нейля и лорда Биркенланда, надо помѣшать имъ, 
предупредить; я сейчасъ пошлю князю Горчакову».

Статья была написана и послана; Ефратская дорога не состоя
лась, а  было все готово для консесіи и гарантіи 6%  п треть акцій. 
По милости Хрулева я изучилъ Азію чуть ли не больше Европы.

Въ Александрополѣ было небольшое землетрясеніе; вся долина 
волканической почвы, отъ этого и крѣпость неприступна; наносъ земли 
очень малъ, и съ одной стороны нельзя вести траншеи, а  съ другой 
неприступныя природныя стѣны; чтобы обезпечить осаду, часть Алек
сандрополя, приближавшаяся къ крѣпости, была срыта.

22 Сентября. Корпусъ окончательно распущенъ, мы впредъ до 
распоряженія переѣзжаемъ въ Тифлисъ.

27 Сентября. Въ Тифлисѣ зима, т. е. дожди, вѣтры, а  все въ зе
лени, розы цвѣтутъ. Вмѣсто Индреніуса назначенъ начальникомъ ш таба 
къ намѣстнику Милютинъ Д. А., мой школьный товарищъ*), человѣкъ 
весьма умный, передовой, либералъ. Жизнь недорога, квартиру попо
ламъ съ Лупаковымъ за рѣкой я нанялъ по ІО р. въ мѣсяцъ, комна
ты, кухня; хозяйкѣ, женѣ коммисіонера, 22 года; а у нея дочь 9 лѣтъ.

Ж изнь идетъ вяло, будущее въ неизвѣстности; опять жары. Зн а
комства не завожу. Былъ въ театрѣ. Примадонна Русской труппы дочь 
Московскаго Ленскаго; съ ней вышелъ скандалъ: режиссеръ публично 
на сценѣ надавалъ ей пощечинъ, приходится уѣхать.

8 Октября. Генерала требуютъ въ Петербургъ, зачѣмъ неизвѣстно; 
но онъ хочетъ дождаться Барятинскаго. Если онъ уѣдетъ, и я за нимъ. 
Куда, зачѣмъ, все равно, а буду въ Москвѣ дома у себя въ семьѣ; отъ 
радости и сонъ и апетитъ пропали, работать не могу.

Статьи Переписываются во многихъ экземплярахъ.
18 Октября. Громы и торжества коронаціи не разбудили Грузин

скую спячку: также скучно и Мертво! Славны бубны за горами; не 
такъ прпвлекателенъ Кавказъ, не всѣ герои, не столько опасностей и 
трудовъ, какъ кажется издали. Послѣ Севастополя Фатаморгана К ав
каза повлекла; поэтическій Черкесъ, красивый, но грязный, оборван
ный нищій, разбойникъ. Грузинки вовсе не такъ хороши, ранняя ста
рость и дубины-носы ихъ портятъ; аристократія носитъ Европейскій 
костюмъ, но сохраняетъ свой головной уборъ. Это Парчевая или бар
хатная, Вышитая золотомъ и жемчугомъ, повязка закрываетъ лобъ до 
половины, виски подстрижены, а  сзади волосы распущены во всю дли
ну; сверхъ повязки легкій вуаль. На улицѣ отъ жару и пыли онѣ за 
куты ваться въ бѣлую чадру, и тогда видны только одни прекрасные

*) Въ Москвѣ къ Университетскомъ пансіонѣ, передъ его закрытіемъ. П. Б.
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глаза. Грузины еще Азіятцы и потому Тифлисъ, не смотря на 70 т. 
жителей, безжизненъ какъ всѣ Азіатскіе города. Русскіе офицеры и чи
новники большею частью бѣдняки, чистая провинція; надѣются, что 
Барятинскій оживитъ городъ. Вдругъ всѣ съѣстные припасы Вздоро
жалъ, почему, Спросите ланкарство. Канаусы, ковры, всѣ эти Пер
сидскія Издѣлья конечно дешевле, чѣмъ въ Россіи, но за  то все осталь
ное Русское.

Городская архитектура очень красива и самобытна, это соединеніе 
Европейскихъ удобствъ въ примѣненіи къ климату и обычаямъ. Пло
скія крыши или терасы, балконы, переходы въ нѣсколько этажей, съ 
рѣшетками, навѣсами, все ярко и пестро раскрашено, но со вкусомъ, 
все оживлено зеленью и цвѣтами. Проспектъ по главной улицѣ вымо- 
щенъ гранитомъ, не узокъ. Внутри обоевъ мало, болѣе краски, нѣко
торые потолки великолѣпно отдѣланы, причудливой, Арабской, лѣпной 
работой, съ зеркальцами, цвѣтными стеклами; все это Персіяне дѣла
ютъ отъ руки изъ алебастра, но такъ вѣрно, какъ будто весь рису
нокъ отлитъ изъ Формы.

Я  уже говорилъ про публичный садъ уступами съ прудомъ, но 
крайне Запущенный. Публики мало, хоть и играетъ полковая музыка 
Рязанскаго полка.

Танцовали у Девеля, чудный человѣкъ. Намѣстника задержало 
Астраханское наводненіе, и онъ только что пріѣхалъ въ Ш уру. З а  
Арзерумскія любезности по ходатайству генерала вышли Туркамъ ор
дена: муширу Бѣлаго Орла, начальнику ш таба Станислава 1-ой ст., 
Ю суфъ-беку Владимира, всего 9 крестовъ; а  мы отъ нихъ Меджидіе не 
получили.

Князю Барятинскому готовится торжественная встрѣча. Индре- 
ніусъ и нѣкоторыя другія лица поѣхали къ нему навстрѣчу въ Баку. 
Генералъ послалъ ему наши записки при письмѣ, проситъ отъ нечего 
дѣлать просмотрѣть при проѣздѣ на Лезгинской линіи. Намѣстникъ 
велѣлъ взять театръ въ казенное управленіе; онъ выписалъ балетъ и 
трупу.

6 Ноября. Барятинскій пріѣхалъ; его встрѣтили съ военной по
честью, ланкарство сь значками, дворянство верхомъ съ зурнами и 
шарманками. Торжественный въѣздъ царскаго намѣстника съ широ
кими правами; онъ сошелъ у собора, гдѣ ждало духовенство, общее 
представленіе. Муравьевъ много допустилъ злоупотребленій, придется 
потрудиться Барятинскому; онъ по случаю дороговизны на все началъ 
войну съ ланкарствами, но не штыками, а  подрѣзалъ хлѣбное ланкар
ство очень просто: велѣлъ продавать хлѣбъ изъ военныхъ запасовъ. 
Мы обѣдали у князя; генералъ представилъ меня какъ автора статей.
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Барятинскій очевидно перемѣнилъ мнѣніе о Хрулевѣ. О способѣ окон
чанія войны съ горцами князь выразился, что вполнѣ раздѣляетъ мнѣ
ніе Х рулева и предложилъ ему мѣсто Козловскаго. Хрулевъ уклонился 
сперва тѣмъ, что не хочетъ лишать мѣста старика, а  когда Барятинскій 
объяснилъ, что поэтому и нельзя его оставить, Хрулевъ далъ понять, 
что это дивизія, а онъ командовалъ корпусомъ.

Напрасно я его уговаривалъ дома, что правое крыло не дивизія, 
а  большой корпусъ въ 45 т. войска и три губерніи: Ставропольская, 
Владикавказскій округъ и земля Черноморскихъ казаковъ въ управле
ніи, что на правомъ крылѣ будутъ самыя важныя дѣйствія; наконецъ» 
что Барятинскій обѣщалъ преобразовать Кавказскій корпусъ въ армію* 
а  дивизіи въ корпуса. Ничего не убѣдило. Потомъ Барятинскій угова
ривалъ Х рулева остаться при немъ съ тѣмъ, чтобъ его назначить 
командующимъ всѣми войсками на Кавказѣ, т. е. его помощникомъ по 
военной части. И на это не согласился. Его отуманилъ пріемъ въ Пе
тербургѣ, когда онъ явился увѣнчанный славой изъ Севастополя. Х ру
левъ удержалъ за  собой невыгодную репутацію Пьяницы, игрока, Р а з 

вратника. Положимъ, его семейныя отношенія дурны, но пьянымъ и 
за картами я его никогда не видалъ. Конечно онъ не придворный, 
прямой, прямодушный воинъ; но несправедливо его считать только 
храбрымъ; онъ человѣкъ ученый и жаждующій познаній, теперь спе
ціальныхъ; онъ не чуждъ политики, это доказалъ Карсъ; да поди, 
разувѣрь. Хорошая слава лежитъ, а дурная бѣжитъ.

Съ особеннымъ сочувствіемъ онъ прочелъ мою статью объ Азіят
ской торговлѣ; мысль быть исполнителемъ замысловъ Петра Великаго 
и путемъ торговли покорить Средне-азіятскія ханства очевидно льстила 
ему. Зная связи Х рулева съ В. А. Кокоревымъ, я далъ мысль по
святить статью Кокореву и при Свиданьи подбить его составить ком
мерческую компанію. Кокоревъ своими пожертвованіями, предпріятіями, 
пріемомъ Севастопольцевъ пріобрѣлъ извѣстность и популярность. Ска- 
зано-сдѣлано, посвященіе написано тому, кто палъ ницъ передъ Сева
сто п о л ьц а^ , и полетѣло въ Москву съ первымъ курьеромъ.

Барятинскій подвергъ остракизму Ш ампанское п потребовалъ, 
чтобъ пили здоровье своимъ виномъ Кахетинскимъ.

Всѣ готовились къ балу, особенно нѣкоторыя дамы, пользовав
шіяся расположеніемъ князя, когда онъ былъ начальникомъ ш таба. 
Надеждамъ ихъ не суждено было осуществиться: онъ обошелся со 
всѣми равно холодно и гордо; и даже для открытія танцевъ обратился 
къ предводителю: «пожалуйста, подведите меня по старшинству; я з а 
былъ нѣкоторыя отношенія, да есть и новыя лица». А Грузинки и 
чішоваицы изъ послѣдняго тянулись, чтобы нарядиться на этотъ балъ,
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заложили ложки, мужья забрали впередъ жалованье. Балъ былъ данъ 
въ залахъ гимназіи; посѣтителей 600 человѣкъ; залы были убраны 
гирляндами и вензелями, крайняя зала отдѣлана была въ древне-Гру- 
зинскомъ вкусѣ; на полкахъ много дорогихъ древностей, въ углу на
к р ы в а е тъ  Грузинская музыка; особенно бросилась въ глаза Входная 
лѣстница съ арматурными щитами, колоннами, перилами и длинный 
коридоръ съ красными драпировками и Китайскими Фонарями. Все 
обошлось благополучно, по обычаю; танцы наши и націояальные, 
Фейерверкъ изъ 8 картинъ съ тысячами ракетъ въ букетѣ; только 
намѣстникъ опоздалъ, не знали даже, гдѣ онъ. Оказалось, что онъ въ 
церкви вѣнчаетъ одного комиссіонера, который пять лѣтъ жилъ съ 
одной хорошей дѣвушкой и хотѣлъ бросить. Князь предложилъ или 
жениться или выйти въ отставку. Значитъ, взялся за  нравственность.

12 Ноября. Мы распростились съ Т и ф л и с о м ъ . К н я з ь  былъ явно 
недоволенъ отказомъ Хрулева. При проѣздѣ черезъ горы мы встрѣти
лись съ Лапотинымъ, онъ ѣхалъ со всѣмъ семействомъ; хотя оба шли 
пѣшкомъ, но ни онъ, ни Хрулевъ не подошелъ другъ къ другу, только 
холодный поклонъ.

Ьдемъ медленно, дорога черезъ горы ужасна; во Вторникъ сдѣ
лали одну станцію, въ Четвергъ тоже одну; въ Тайш аурѣ экипажъ 
везли 12 паръ воловъ: мы ѣхали верхомъ по глубокому снѣгу, только 
въ Пятницу перевалили черезъ хребетъ.

18 Ноября. Только сегодня добрались мы до Владикавказа. Гене
ралъ торопился уѣхать, но является депутація просить на прощальный 
обѣдъ Вревскому: онъ І І  лѣтъ управлялъ округомъ и очень любимъ. 
Вревскій уговаривалъ насъ остаться еще на день, городъ даетъ балъ. 
Такъ мы миновали цѣлы и здоровы самую дурную дорогу и въ это 
время самую опасную, но подвинулись только на 160 верстъ. То то
ропился, загонялъ лошадей, то Трусилъ. Хрулевъ положительно попу
ляренъ: вездѣ встрѣчи, обѣды, Продержали въ Новочеркасскѣ казаки, 
задержали въ Воронежѣ.

23 Ноября. Наконецъ мы въ Тулѣ, сейчасъ ѣду въ Москву.
24 Ноября. Ровно два года, число въ число, какъ я оставилъ 

Москву и семейство въ самомъ отчаянномъ, Грустномъ положеніи. Я 
обѣщался вернуться черезъ годъ, вернулся черезъ два, не сдержалъ: 
но за то сдержалъ другое слово: я уѣхалъ Опозоренный, униженный, 
оскорбленный; вернулся, востановпвшп честь. Здравствуй Москва!

24 Ноября 1866 года.

(Извлечено, съ любезнаго дозволенія П. ІІ. Щ укина, изъ его „Сборникаи). П. Б.
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ХѴІ. Нижній-Новгородъ.

Пріѣхали въ архіерейскій домъ. Преосвященный Филаретъ принялъ 
меня дружелюбно. Онъ поразилъ меня собою: едва движется, такъ что 
моя ходьба, съ моими больными ногами, можетъ почитаться сравни
тельно молодецкою. Лицо его имѣетъ свѣжій жизненный румянецъ, но 
опять на рукахъ, по крайней мѣрѣ на правой, пальцы омертвѣли, не
движимы и Сохнутъ. Словомъ, преосвященный Филаретъ совершенно 
болѣзненный и уже давно вовсе и не можетъ служить. Онъ изъ У ніа
товъ, тонкій и деликатный. Впрочемъ, нужда заставила говорить и 
его, и меня. Я  тотчасъ попросилъ у преосвященнаго дозволенія съѣз
дить въ Печерскій монастырь, чтобъ тамъ видѣть и отдать уваженіе 
Преосвященному Іереміи, живущему здѣсь на покоѣ.

Путь версты три, и опасный: спускъ подъ гору сажень на сорокъ 
и довольно крутой; тормозили. Меня проводили до преосвященнаго 
Іереміи. Онъ живетъ въ восточной части монастыря, которая отъ 
въѣзда есть задняя, въ смиренномъ Флигелѣ, однакоже двухъ-этажномъ. 
Онъ меня встрѣтилъ съ восторгомъ и любовію. Мы наговорились до 
сыта. Онъ показалъ мнѣ свою домовую церковь. Она въ слѣдующей 
залѣ, во имя Покрова Пресвятыя Богородицы. Иконостасъ на золотѣ, 
настоящій церковный. Кажется, онъ самъ служитъ по священнически. 
У него келейникъ, кажется, іеродіаконъ Никонъ, лѣтъ ЗО. Келія весьма 
уединенная. Н а Западъ храмъ Божій и кладбище съ садомъ, на Во
стокъ, чрезъ стѣну, вся вселенная, Волга, ея окрестности; на Ю гъ, 
конецъ корпуса и видъ на первый берегъ Волги, стоящій стѣною, по
крытой густымъ лѣсомъ и висящею надъ монастыремъ. Къ Сѣверу, 
продолженіе корпуса и неизвѣстное (мнѣ) назначеніе его.

Преосвященный опасается провалиться со всѣмъ зданіемъ, въ ко
торомъ живетъ. Сѣверо-восточная сторона монастыря (а именно гдѣ 
живетъ Іеремія) угрожается проваломъ, который подходитъ къ мона
стырю ближе и ближе. Подземные ключи подмываютъ основаніе грунта 
на глубинѣ ІО— 20 сажень.

■) См. выше стр. 118.
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Преосвященный пожалѣлъ, что я не знаю никакого рукодѣлія, пи 
искусства, чѣмъ бы наполнять Праздное время (котораго нельзя не 
имѣть). Самъ онъ видно занимается чѣмъ-либо.

Преосвященный жалѣлъ объ Астраханскомъ преосвященномъ Аѳа- 
насіѣ, тоже уволенномъ на покой (въ одинъ день со мною): «ищетъ 
монастыря, гдѣ бы помѣститься». Я  послѣ узналъ: преосвященный 
Аѳанасій изъявилъ Сѵноду желаніе помѣститься въ одномъ изъ Астра
ханскихъ монастырей. Сѵнодъ же ему указалъ другой монастырь, тутъ 
же въ Астрахани. Этотъ монастырь бѣдный, а  тотъ богатый.

Здѣсь проживалъ въ останкѣ дней своихъ, недавно скончался п 
здѣсь же погребенъ архимандритъ Иннокентій, изъ Московскихъ (мѣ
щанскій или купеческій сынъ). Онъ былъ Игуменомъ въ Новгород
скихъ Саввы-Вишерскаго и Отенскомъ монастыряхъ, гдѣ я у него бы
валъ. Въ молодости онъ былъ въ Іерусалимѣ. Здѣсь духовный отецъ 
его, имѣвшій бороду до земли, сказалъ ему: «Оставайся здѣсь, если
хочешь спасти душу свою, а въ Россіи очень трудно, отъ безстыдства 
женъ>. Иннокентій не послушался и едва ли не потерпѣлъ бѣдъ отъ 
послѣдняго пророчества. Я  подошелъ къ могилѣ его и прочиталъ за- 
упокойную молитву. Катились слезы.

Монастырь Печерскій отданъ въ управленіе Викарію здѣпшему 
ІІоликарпу. Надлежало зайти къ нему, хоть я ужасно утомленъ, его 
не знаю, время утекало, меня ждали преосвященный Филаретъ къ 
обѣду. Былъ. Поговорилъ. Онъ Московской Академіи, 1838 года (11-го 
курса), Тамбовскій родомъ, былъ викаріемъ Петербургскимъ. Видно, 
есть либо ошибки, либо несчастія по службѣ; благообразный, важный, 
огромная черная борода, Пересыпанная слегка Сѣдинами. Онъ лишь 
возвратился изъ путешествія по епархіи. Комнаты Приличныя, на 
Сѣверо-западѣ. Садъ. Волга. Печерскій монастырь весь въ садахъ и 
рощахъ, пышныхъ, зеленѣющихъ, благоуханныхъ. Двѣ особыя старин
ныя церкви. Монастырь продолговатый, думаю, сто сажень и болѣе, 
а  въ ширину 60— 70. Въ 1854 году, въ Мартѣ, проѣзжая въ Казань, 
я простился съ Преосвященнымъ Іереміею (онъ тогда былъ епархіаль
ный) на Волгѣ, противъ этого монастыря (преосвященный провожалъ 
меня). Почитаю для себя это случайное обстоятельство примѣчатель- 
нымъ. Чрезъ 16-ть лѣтъ и я, тоже уволенный, какъ онъ, и Видимся 
на той же линіи земли.

Я  возвратился уже въ 4-мъ часу. Меня преосвященный Филаретъ 
ждалъ. Стыдно, а  обстоятельства не дозволили сократить время. 
Обѣдъ деликатный, Ш ампанское, разговоры добрые. Завтра тезоиме
нитство Императрицы. Преосвященный приглашалъ служить въ соборѣ; 
я отказался (и по слабости здравія, п по разстройству живота). Слу
жилъ преосвященный викарій.
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Во всенощное я былъ въ домовой архіерейской церкви; обширная 
и  богатая церковь. Пѣніе общее церковное. Служилъ ставленникъ.

Потомъ я ходилъ гулять по саду; большой садъ и огромнѣйшія 
дерева, вязы и Липы. Онѣ, конечно, видѣлп Минина и Пожарскаго. 
Есть хозяйственныя посадки, овощи; есть плоды кустарные и Древесные. 
Садъ содержится въ чистотѣ, дорожки выметеяы. Преосвященный жа
ловался и на стѣсненія духовенства отъ гражданства и па стѣсненія 
духовенствомъ архіерейской администраціи. Ж алоба тонкая, разумная, 
осторожная, а  однако все же жалоба; и я радъ, что и не наши мы
слятъ по нашему.

Преосвященный Филаретъ, въ Апрѣлѣ мѣсяцѣ сего года, прислалъ 
на имя мое въ Красноярскъ сто рублей и просилъ передать ихъ В а 
силію Евграфовичу Вердеревскому, бывшему Вице - губернаторомъ въ 
Нижнемъ, осужденному и сосланному въ Сибирь по дѣлу о расхище
ніи казенной соли въ Нижнемъ на милліоны. Я  передалъ этому госпо
дину Вердеревскому сіи деньги чрезъ о. протоіерея, показавъ ему и 
письмо Филарета. Вердеревскій былъ у меня и просилъ благодарить 
преосвященнаго, сказывая, что онъ его почти не знаетъ и едва видѣлъ 
разъ  или два. Между тѣмъ о. протоіерей мнѣ сказалъ, что этотъ го
сподинъ живетъ въ Красноярскѣ деликатно и широко, имѣетъ богатую 
квартиру. Его Государь скоро почти простилъ, дозволивъ ему возвра
титься изъ Сибири и проживать въ Рязанской губерніи у родныхъ. 
Онъ выбылъ изъ Красноярска немного раньше меня, но я нагналъ и 
обогналъ (кажется) его, хотя вовсе не видалъ. На одной станціи мнѣ 
сказали и немъ, что онъ движется нищенски и проситъ покормить его. 
Дивно и Загадочно! Удивительно и то, за что, отъ чего, почему, у 
Филарета милость и Сердоболіе къ такому человѣку, который его почти 
не знаетъ?! Оставляю совѣстямъ ихъ предъ Богомъ.

Филаретъ епископомъ съ 1851-го года. Былъ викаріемъ въ Вильнѣ, 
епископомъ въ Уфѣ (съ 1860 года) п недавно въ Нижнемъ. Въ нынѣш
немъ году онъ получилъ орденъ Александра Невскаго. З а  что же?—  
«За то, что есть, живетъ въ домѣ, и не служитъ», сказалъ съ горечью 
мнѣ на пароходѣ Нижегородскій гражданинъ.

Въ комнатѣ, отведенной для меня, на стѣнѣ большой портретъ 
(поясной) Василія архіепископа Полоцкаго (изъ Уніатовъ), нынѣ 
просто члена Святѣйшаго Сѵнода). Какая тяжко Отгадывающ ая Фигура!
ІІ злость, и коварство, и брюзга. Ей, я не могъ примириться съ этою  
несчастною Физіономіею.

Преосвященный Филаретъ былъ ректоромъ въ Полоцкѣ (у этого 
Василія). Конечно орденъ Св. Александра полученъ по протекціи этого 
преосвященнаго Василія; но и самому кліенту видно въ тягость это
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видѣніе своего патрона (онъ повѣсилъ его въ нежилую поду-лакейскую)- 
Либо это сдѣлано во искушеніе, или для науки—мнѣ\

Экономъ архіерейскаго дома бѣлый священникъ. Домъ Сущая 
пустыня и таинственность: никого не видно. Ѳедоръ мой остался безъ 
обѣда; не у кого попросить. А домъ сущій дворецъ. Подъѣздъ Вель
можескій, а  также крыльцо и лѣстница. Залы убраны портретами и 
зеркалами въ золотыхъ рамахъ. Домъ въ два крупныхъ этажа. Противъ 
дома (за подъѣздомъ) сажень во сто и болѣе длиною и шириною 
садъ. Словомъ, это домъ, какихъ немного въ Россіи у архіереевъ.

Предшественникъ Филарета въ Нижнемъ былъ епископъ, а  потомъ 
архіеппскомъ Нектарій, нынѣ Харьковскій. Онъ украсилъ и обновилъ 
Нижегородскій архіерейскій домъ. На сіе дѣло требовалась Немала» 
сумма, а  ея при домѣ не было. Нектарій испросилъ въ Св. Сѵнодѣ 
(онъ тамъ засѣдалъ въ тѣ годы) дозволенія закрыть Макаріевскій 
монастырь, (при которомъ была знаменитая Макаріевская, чтб нынѣ 
Нижегородская ярмарка), а  вмѣстѣ перевести капиталы монастыря и, 
кажется, ризницу и цѣнности, въ архіерейскій домъ, для поправки его. 
Все это Нектарій) дозволено, и онъ на сіи-то капиталы вельможественно 
обновилъ домъ свой. Это весьма озлобило Нижегородское гражданство. 
Нектарія, при возвратѣ его изъ Сѵнода въ Нижній, хотѣли встрѣтить 
Каменіемъ! (Это мнѣ тоже разсказали на пароходѣ). Ему дали Харьков
скую епархію. Купечество Нижегородской ярмарки думаетъ просить 
Государя о возстановленіи М акар іевская монастыря, почитая Препо
добнаго Макарія покровителемъ ярмарки. Во мнѣніяхъ и дѣявіяхъ пре
освященнаго Нектарія много сходства съ Ѳеофаномъ Прокоповичемъг 
современникомъ Петра Великаго. Новѣйшее преобразованіе духовнаго 
обученія двигалось и навершилось, кромѣ нѣкоторыхъ другихъ, трудами 
преосвященный^ Нектарія.

22-е число Ію ля . Середа. Св. М аріи Магдалины.

Спалъ тихо. Не вставалъ ночью для нужды. Даже, чти приписы- 
ваю великому милосердію Божію, вчера, съ парохода во весь день, я 
ни разу не имѣлъ нужды: это меня освобождало для дѣйствій и явокъ 
и радовало. Во снѣ: < Послѣ долгаго путешествія подъѣзжаю къ родинѣ. 
Радуюсь. Читаю надъ чѣмъ-то, пли надъ кѣмъ-то надпись: memento 
mori! (помни умереть). Видно, близка моя кончина: буди воля Господня! 
Царскій день. Былъ у Литургіи въ домовой церкви (въ соборѣ слу
жилъ преосвященный викарій). Я написалъ я послалъ телеграмму 
Митрополиту Московскому Иннокентію: <Дозвольте, Владыко, мнѣ,
проѣзжающему изъ Красноярска, остановиться въ домѣ вашемъ иа 
вѣсколько. Епископъ Никодимъ».
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Вчера на желѣзной дорогѣ, куда отвезли мою поклажу; только 
сложили, а  не приняли, для моей же пользы и спокойствія. Н а желѣз
ной дорогѣ мнѣ растолковали, что столь малую кладь (14 или 15 пудъ) 
мы примемъ въ тѣ вагоны, съ коими вы поѣдете: у насъ есть багаж - 
ные. А если бы вы захотѣли отдать вашу кладь въ товарные поѣзды, 
то тамъ, при сотняхъ тысячъ пудовъ разныхъ кладей, движущихся 
ежедневно въ Москву и изъ Москвы (началась ярмарка) вы приняли 
бы много безпокойства и въ сдачѣ, и въ полученіи вашей клади. 
К акъ капля въ морѣ, ее не скоро бы п отыскали. Спасибо имъ!

Обѣдъ у преосвященнаго праздничный. Въ два часа пріѣхалъ 
викарій. Обѣдали втроемъ. По неуваженію къ Суетнымъ обрядамъ при 
столахъ, я не сдѣлалъ тоста Преосвященному Филарету за рюмкою 
Ш ампанскаго. Почему-то я обратился къ Викарію. Это смутило пре
освященнаго Филарета, Я  сталъ извиняться, но извиненіе хуже молча
нія. И я послѣ того смутился и, кажется, это такъ повліяло на обоихъ 
насъ, что мы встали и раскланялись истуканами. Вотъ какь иногда 
ничто дѣлаетъ нѣчто! Хотя я тяготился пребываніемъ у преосвящен- 
наго, видя его болѣзнь и скуку и догадываясь, что онъ безмѣрно 
Тяготится мною и опасается, какъ бы я чего нибудь неблаговиднаго 
у него не подсмотрѣлъ и не подслушалъ, но однѣ сутки надобно же 
было провести мнѣ въ Нижнемъ, чтобъ перегрузиться сь парохода на 
желѣзную дорогу, и потому я невольно оставался въ архіерейскомъ 
домѣ этотъ день.

Спасибо, владыка далъ мнѣ карету и особую лошадь для Поклажи, 
и мы въ пять часовъ отправились на желѣзную дорогу.

Мы проѣхали другую половину города, западную, по длинѣ е г о . 
Богатый городъ, даже изящный. По улицамъ опрятность п чистота, 
домы большіе каменные, и одинъ другаго лучше. Вхавши отъ арх іе 
рейскаго дома (онъ, кажется, въ срединѣ города) съ версту, мы на
чали спускаться внизъ по оврагу, но отлично выровненному. Спускъ 
довольно отлогій (больше версты). Дно оврага выстлано булыжнымъ 
камнемъ, съ канавками и откосами по бокамъ, тоже выложенными 
камнемъ, бока оврага выложены дерномъ, который покрытъ прекрас- 
нѣйшею зеленью, какъ Ковромъ (траву, видно, подкашиваюгъ); чѣмъ 
дальше спускаешься, тѣмъ бока оврага становятся выше и Выростаютъ 
до большой высоты, а межъ тѣмь по краямъ ихъ виднѣются хорошія 
городскія постройки и сады. По выѣздѣ изъ оврага открылась окрест
ность: Волга, Изгибающаяся дугою у города прямо противъ насъ; 
поперекъ намъ слѣва вливается Ока въ Волгу. По Окѣ построенъ 
широкій, покойный деревянный мостъ, Настланный досками и раздѣлен
ный на двѣ широкія половины. Направо и впереди пароходы и барж и,
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коимъ конца невидно; налѣво въ Окѣ тоже судна въ большомъ коли
чествѣ. (Есть ли между ними пароходы, не Помню).

Тотчасъ по переѣздѣ черезъ Оку начинается знаменитая Всерос
сійская Нижегородская ярмарка. Мѣстность ровная, но низменная. 
Ярмарка прислонена къ лѣвому берегу Оки и правому Волги и со
ставляетъ тупой уголъ устья на большое пространство (я его опре
дѣлить не могу). Въѣхавши въ ярмарку, мы поворотили налѣво и 
ѣхали краемъ ея у берега Оки; ѣхали версты двѣ. Направо намъ 
встрѣчались ряды корпусовъ, Смотрящіе другъ на друга, составляющіе 
изъ себя улицы, не видно конца имъ. Проѣхали зданія два, безъ со
мнѣнія храмы, но чьи, не знаю: ибо есть и кирки, и костелы, и мечети, 
и даже Синагоги. И въ глубинѣ направо тоже видны церковныя воз
вышенія. Зданія каменныя, недавнія; но идетъ и еще обширная по
стройка новыхъ безконечныхъ каменныхъ зданій тамъ и здѣсь. Народу 
много, какъ въ городѣ; но еще не открыта торговля.

Подъѣхали къ вокзалу. Онъ на концѣ ярмарки. Я пріѣхалъ рано. 
Ч асъ и болѣе сидѣлъ въ вокзалѣ. Однакоже въ это время мои ребята, 
Ѳедоръ и іеродіаконъ, сдавали багажъ, брали билеты. Мы съ Ѳедоромъ 
взяли первый номеръ, Іеродіакону дали второй. По сану моему я былъ 
въ рясѣ, камилавкѣ, клобукѣ съ панагіею. Это дѣлало изъ меня пред
метъ любопытства для большой публики, здѣсь собравшейся. Многіе, 
вѣроятно, впервыя видятъ монаха и архіерея (я былъ въ простой 
шерстяной черной рясѣ). Тутъ были, конечно, иновѣрцы и даже ино
странцы; но и я смотрѣлъ съ разнородными чувствіями на эту смѣ
шанную публику. Господствуетъ совершенно не Русская народность. 
И вопервыхъ, всѣ въ шапкахъ (что не по-русски). З а  боярами, чинами 
и Французами и глупый мѣщанинъ тоже въ шапкѣ и тоже вытягива
ется, дабы показать, что и онъ не отстаетъ отъ вѣка. Второе, нѣтъ 
мужчины безъ Сигары во рту. Съ сигарою гуляетъ, сидитъ (и какъ 
сидитъ, гнусно взглянуть), даже говоритъ половину, держа въ зубахъ 
сигару. Третье, мужской костюмъ обыкновенно короткій, но иногда до 
того, что Мерзко взглянуть. Четвертое, видъ смѣлый, т. е. наглый и 
нахальный. <Не тронь меня! Я  тебя!» Пятое) и женщины наиболѣе 
имѣютъ недостатокъ скромности, кротости, цѣломудрія, тихости и стыда: 
открытымъ челомъ идетъ прямо на тебя: Посторонись; иначе она опро
кинется на тебя. Парижскіе рисунки для костюма склоняютъ къ про
дажѣ цѣломудрія, торговлѣ стыдомъ, хвалятся безстыдствомъ. ІІ какія 
Выдумки! Сущее шутовство, полное отсутствіе степенности, уваженія 
къ обществу. Не имѣя случаевъ бывать при подобныхъ сборищахъ, я 
этотъ часъ въ вокзалѣ сидѣлъ какъ на Раскаленныхъ угодьяхъ.
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Любезный Димитрій Александровичъ!
Кажется, я на васъ долженъ сердиться за ваш у болѣзнь, не потому 

только, что вы ее сами накликали, какъ слышно, самою непроститель- 
ною неосторожностью, а  и потому что вы, по всѣмъ моимъ сообра
женіямъ, не изволили принимать Pulsatilla , которую я вамъ оставилъ 
отъ кашля и особенно отъ кашля ночного. Это совершенно не про
стительно. Въ ваши лѣта вы подрываете здоровье, если не навсегда, 
то надолго; и сверхъ того всѣхъ родныхъ и друзей, особенно же 
жену мою, Вводите въ величайшее безпокойство, ибо вы не можете ду
мать, чтобы она не слышала про ваш у болѣзнь. Вотъ вамъ мой уль
тиматумъ. Пошлите сейчасъ въ аптеку гомеопатическую взять по при
лагаемой запискѣ Асопііит divisio ultima granulis. Примите въ теченіе 
сутокъ три пріема по три крупинки за  разъ, черезъ 8 часовъ одинъ 
отъ другого. Потомъ принимайте Pulsatilla , которая тоже у васъ есть 
(также divisio u ltim a granulis) по два р аза  въ сутки, по три крупины 
въ продолженіе трехъ дней или до прекращенія кашля. Въ это время 
хину  въ сторону, такъ же какъ и всякое другое лекарство. Когда кашель 
пройдетъ, тогда лихорадку хина сейчасъ же вылечитъ безъ хлопотъ. 
Діета ваш а: уха изъ ершей или пискарей; ни вина, ни мяса, ни масла 
кромѣ телячьихъ или коровьихъ ногъ, просто разваренныхъ безъ вся
кой Приправы кромѣ соли; впрочемъ ѣда въ волю. Чаю не пить, а  
вмѣсто его если угодно ту же уху или чай развѣ самый слабый, безъ 
варенія. Питье постоянное— отваръ изъ Овсяныхъ крупъ, всякій день 
свѣжій, чтобы не закисалъ и пить вдоволь. Такимъ образомъ себя Дер
жите, и я отвѣчаю, что вы поправитесь въ самое скорое время. Я  
это испыталъ на себѣ. При этомъ занятій никакихъ или самыя легкія. 
Отдохни, вами замученное человѣчество! Хорошо бы было, если бы 
тоже ставили Піявки между плечъ и подъ лопатками; въ первый разъ  
шесть черезъ четыре дня четыре или опять шесть; черезъ четыре дня 
еще четыре и черезъ четыре опять четыре. Впрочемъ это не совсѣмъ 
необходимо. Сдѣлайте все какъ я пишу, не бояся ни Иное.*) ни возра
женій отъ кого бы то ни было. Можно будетъ въ Симбирскъ, хороша.

*) Ѳ. И. Иноземцева, знаменитаго того времени врача и профессора.
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Нельзя, не бѣда. Алекс. Михаиловичъ 1) знаетъ про ваш у болѣзнь и 
похлопочетъ. Если замедлите залогомъ, не бѣда. Я  и безъ того обой- 
дусь. Вздорныхъ расчетовъ къ дѣлу необходимому примѣшивать нечего. 
Прощайте, будьте здоровы и аккуратны въ исполненіи сихъ предписа
ній. Ваш ъ А. Хомяковъ. Ію(н.л.)я 24 д.

Не
Одинъ изъ самыхъ близкихъ людей къ А. С. Хомякову былъ племян

никъ его по женѣ Дмитрій Александровичъ Валуевъ8). Гораздо моложе Але
ксѣя Степановича, онъ еще студентомъ сталъ на ногу почти съ нимъ това
рищески) и постепенно пріобрѣлъ на него такое вліяніе, что ему, пови
димому, обязанъ своимъ язачатіемъ“, извѣстный трудъ Хомякова, его За
писки о Всемірной Исторіи. Кромѣ необыкновенныхъ душевныхъ и умствен
ныхъ качествъ Валуевъ обладалъ удивительной работоспособностью, которую 
онъ съ одной стороны примѣнялъ прямо къ дѣлу, работая самъ съ безпри
мѣрнымъ увлеченіемъ, а съ другой побуждая словомъ и примѣромъ другихъ 
къ труду. Чѣмъ былъ Валуевъ и чѣмъ онъ былъ для Хомякова. это выра
жено самимъ Алексѣемъ СтепаноВичемъ въ статьѣ посвященной имъ памяти 
безвременно умершаго Димитрія Александровича (ср. т. III  Полнаго собра
нія сочиненій А. С. Хомякова) 3). Плодами же трудовъ Валуева остались из
данный имъ Сборникъ, а въ Симбирскомъ Сборникѣ его обширное разсужденіе 
„о мѣстничествѣкоторому воздалъ между прочимъ дань хвалы и С. М. Со
ловьевъ, товарищъ по Университету Валуева и въ началѣ черезъ него близ
кій къ Хомякову, съ которымъ потомъ онъ разошелся такъ радикально.

Когда написано настоящее письмо, сказать трудно; даже трудно возста
новить мѣсяцъ написанія, Іюнь или Іюль. Повидимому оно относится къ на
чалу заболѣванія Валуева той роковой болѣзнью, которая его унесла на
26 году и которая длилась года два. Изъ тѣхъ совѣтовъ, которые предла
гаетъ Хомяковъ, нельзя заключить, что онь подозрѣвалъ въ болѣзни Ва
луева Чахотку. Это обстоятельство и заставляетъ думать, что письмо писано 
въ 1843 году. Оно интересно какъ единственное сохранившееся письмо Хо
мякова къ столь близкому и дорогому для него человѣку; ибо въ собраніи 
писемъ, составляющихъ YIII томъ Полнаго собранія сочиненій Хомякова, 
нѣтъ ни одного письма къ Валуеву. Въ это время Хомяковъ сталъ уже 
увлекаться гомеопатіей, за что на него такъ нападали многіе изъ его друзей и 
особенно И. В. Кирѣевскій, письмо котораго о Гомеопатіи напечатано въ 
собраніи его сочиненій. Для интересующихся гомеопатіей не безинтересно 
знать, какъ она въ первое время мало чуждалась старой системы леченія; 
сама аллопатія въ началѣ была благосклоннѣе къ Гомеопатіи, чѣмъ впослѣд
ствіи. по крайней мѣрѣ у насъ. (Подробности о введеніи въ Россіи Гомео
патіи и объ ея у насъ исторіи можно найти въ любопытной книжкѣ 
г. И. Ѳедсровскаго „Гомеопатія л Г осударствоХ арьковъ 1901 г.). Отно
шеніе же Валуева къ его близкимъ, какъ человѣка, будившаго въ нихъ 
научную и умственную трудоспособность, хорошо выражено восклицаніемъ: 
„Отдохни, вами замученное человѣчество!"

*) Языковъ, дядя Валуева.
3) Скончался въ Декабрѣ 1845 года.
’) Очень хорош ая біографія Д. А. Валуева напечатана въ Тятеьскомъ Сборникѣ

С. А. Рачинскаго (1899 г ). Въ У томѣ сочиненій Хомякова помѣщено нѣсколько словъ о
В аіуевѣ  извѣстнаго нашего Саискритолога К. А. Коссовича.
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Во всѣхъ изданіяхъ стихотвореній Ѳ. И. Тютчева печатаются подъ 
заглавіемъ „Венеція*4 стихи „По зеркалу Зыбкаго дола“... Въ послѣднемъ, 
наиболѣе полномъ изданіи сочиненій Тютчева (Сиб. 1900 г.) они отнесены 
къ 1853 году. Между тѣмъ эти стихи составляютъ лишь четыре заключи
тельныя строфы большаго стихотворенія князя П. А. Вяземскаго „Ночь въ 
Венеціи", которое вошло въ сборникъ „Въ дорогѣ и дома" (Москва, 1862 г.). 
Сборникъ этотъ былъ изданъ извѣстнымъ библіографомъ М. Н. Лонгино- 
вымъ еще при жизни князя Вяземскаго подъ его личнымъ наблюденіемъ, 
такъ что о принадлежности стиховъ князю Вяземскому не можетъ быть сом
нѣнія.

Въ библіографическихъ примѣчаніяхъ, приложенныхъ къ сборнику „Въ 
дорогѣ и дома“, сказано, что „Ночь въ Венеціи" написана въ 1853 году, 
напечатана въ разныхъ журналахъ и потомъ въ книжкѣ „За границей".

В . Брюсовъ.

Отзывы В. С. Соловьева о спиритязмѣ и о Рѳнанѣ.
Въ Августовской книжкѣ Вѣстника Енропы 1902 года, напечатаны пись

ма В. С. Соловьева къ князю Д. Н. Цертелеву за 1874— 1878 годы. Кромѣ 
житейскихъ сообщеній и ф илософ скихъ  споровъ, въ этихъ п и с ь м а х ъ  много 
мѣста отведено саиритизму. „Я все болѣе и болѣе убѣждаюсь, сказано въ 
письмѣ отъ 8 Января 1875 года. въ важности и даже необходимости спири- 
тическихъ явленій для установленія настоящей метафизики, но пока не намѣ
ренъ высказывать этого открыто, потому что дѣлу это иользы не принесетъ, 
а мнѣ доставитъ плохую репутацію “.

Въ письмѣ отъ 19 Іюня 1S76 года находимъ рѣзкій отзывъ нашего фи
лософа о Ренанѣ. „Относительно твоего порученія *) пишетъ Соловьевъ, я 
могъ спросить только у Ренана. Онъ сказалъ мнѣ, что писать на академич- 
ескую премію могутъ только Французы. Можегъ быть, онъ совралъ, иотому 
что вообще онъ произвелъ на меня впечатлѣніе пустѣйшаго вредя".

В . Брюсовъ.

*) Какое это порученіе? ІІ. Б .
И, 19 Русскій Арх:!«ъ 1003.
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В А Р Л А А М Ъ  Ш И Ш А Ц К I Й.

За послѣднее время немало появилось статей съ разными разсказами о 
несчастномъ Могилевскомъ и Витебскомъ архіепископѣ Варлаамѣ Шишац- 
комъ, литейномъ въ 1813 году архіерейства за присягу, принесенну имъ 
Наполеону въ 1812 г. и за проповѣди имъ сочиненныя съ выраженіями: „На 
комъ болѣе дѣйствуетъ Всевышній Промыселъ, какъ не на великомъ Напо
леонѣ? Предпріятія его чрезвычайны, подвиги велики, дѣла пресловуты, со
бытія дальновидныхъ его намѣреній приводятъ въ удивленіе всю вселенную" *). 
Производившій въ 1813 г. слѣдствіе о поступкахъ архіепископа Варлаама, 
преосвященный Ѳеофилактъ Рязанскій отнесся къ Варлааму очень сурово. 
„Въ Могилевѣ4*, писалъ онъ къ оберъ - прокурору Сѵнода князю Голицыну, 
ничто такъ меня не затрудняло, какъ упрямство преосвященнаго Варлаама. 
Его и прежде не любили, а теперь и свѣтскіе, и духовные возстали противъ 
него; иные для прикрытія своего вѣроломства, а другіе изъ чистыхъ побуж
деній. Хотя я недолго пробылъ въ Могилевѣ, но изъ обращенія съ людьми 
благомыслящими могъ замѣтить, что для тамошней епархіи нуженъ архіерей 
изъ Великороссіянъ. Могилевская епархія до того разстроена, что обыкно
венный, но благонамѣренный архіерей черезъ годъ Прослывешь «Ониксомъ. 
Общій тамошній разговоръ: какого намъ нн дадутъ Владыку, всякій будетъ 
лучше Варлаамаи. Но не всѣ современники относились къ Варлааму такимъ 
образомъ. Будучи архіереемъ иа Волыни, онъ много содѣйствовалъ устрой
ству семинаріи, и всѣ его распоряженія какъ въ учебныхъ дѣлахъ и воспита
тельныхъ, такъ и въ хозяйственныхъ, показываютъ, что это былъ архипастырь, 
заботившійся о благѣ своей епаршей семинаріи. Недаромъ память его на Во
лыни сохранилась почти до нашего времени. Въ превосходной статьѣ о. Хаи- 
нацкаго, въ 8 № Волынскихъ Епархіальныхъ Вѣдомостей за 1879 г., со* 
ставляющихъ нынѣ библіографическую рѣдкость в), переданъ разсказъ совре
менника о разстриженіи Варлаама.

„ Исполненіе приговора было возложено на архіепископа Черниговскаго 
Михаила Десницкаго (впослѣдствіи митрополита С.-Петербургскаго). Лѣтомъ, 
когда мы послѣ обѣда, въ ожиданіи классическаго звонка, гуляли на монастыр
скомъ дворѣ (въ Елецкомъ монастырѣ, гдѣ тогда помѣщалось училище), тогда и 
Варлаамъ выходилъ изъ своей кельи на дворъ, сближался съ нами дѣтьми и 
заговаривалъ съ нами; но мы боялись его и дичились. Наконецъ оповѣщено 
было, что 29 Іюня 1813 г., въ праздникъ св. Апостолъ Петра и Павла, будетъ 
разстриженіе. Это плачевное дѣйствіе было совершенно въ Черниговскомъ Ка
ѳедральномъ Спасо-Преображенскомъ храмѣ предъ литургіей. Пріѣхали вмѣ
стѣ оба архіерея, Михаилъ и Варлаамъ; оба быди встрѣчены со славою, и 
облачены оба на амвонѣ, среди церкви, также со славою. Вдругъ секретарь

') „Руководящіе дѣятели дух. просвѣщенія въ Россіи", И. Чистовича, стр. 72—73.
*) Не тоже ли бы самое запѣвъ и Сперанскій, въ случаѣ удачи Наполеона? П. Б.— 

Варлаамъ Аылъ первымъ епископомъ Волынскимъ съ 1795 года, а въ Могилевъ переве
денъ іи. ДокпГірг. 1805 гпдп. П. Іі.
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консисторій Паи л о Іі с к Ій Всходитъ на каѳедру и громогласно читаетъ указъ 
Св. Сѵнода, Вычисляющій преступленія Варлаама и Осуждающій его на сня
тіе священнаго сана, съ оставленіемъ при немъ только монашества, и съ 
опредѣленіемъ его на вакансію простого монаха въ Новгородъ - Сѣверскій 
Преображенскій монастырь. Вмѣстѣ съ симъ протодіаконъ Іустинъ снялъ съ 
Варлаама митру, панагію, омофоръ, саккосъ и прочія облаченія... Подали ему 
рясу и клобукъ, и онъ быстро Сбѣжалъ съ амвона въ алтарь чрезъ боко
вую дверь, потребовалъ въ алтарѣ воды, Напился, потомъ чрезъ понамарню 
выбѣжалъ изъ церкви, побѣжалъ къ каретѣ и уѣхалъ въ Елецкій монастырь. 
Архіепископъ Михаилъ во все время снятія сана съ Варлаама плакалъ 
горькими слезами, и потомъ, по удаленіи Варлаама, совершая Литургію, по
стоянно плакалъ... Многіе стоявшіе въ храмѣ также не могли удержаться отъ 
слезъ, Послѣ этого Варлаамъ прожилъ въ Новгородъ-Сѣверскомъ монастырѣ 
еще цѣлыхъ десять лѣтъ и скончался въ 1823 году. Такъ какъ онъ имѣлъ 
богатую библіотеку, то по смерти его библіотека эта была передана въ Чер
ниговскую Духовную Семинарію, откуда между прочимъ нѣкоторыя книги, 
не имѣвшіяся въ С.-ІІетербургской Духовной Академіи, быля вытребованы 
туда. Говорять, что къ концу жизни Шишацкій сдѣлался страшно Раздражи
тельнымъ, и къ тому еще лишался зрѣнія, вслѣдствіе чего нѣкоторые изъ 
учителей Новгородсѣверской гимназіи и тамошняго духовнаго училища ходили 
къ нему по вечерамъ для чтенія, которое онъ слушалъ по нѣскольку часовъ; 
а для того, чтобы слѣпой могъ прогуливаться, протянута была между кор
пусомъ, въ которомъ онъ жилъ, и ІІреображенскою церковью веревка, за ко
торую держась, онъ ежедневно прохаживался на открытомъ воздухѣ4*.

У многихъ еще и теперь сохраняются прежніе Рукописные сборники 
кантовъ и пѣсенъ, въ числѣ которыхъ находится одна Варлаамова. Въ этой 
кантъ разжалованный владыка излилъ скорбь своей наболѣвшей души и какъ 
бы подтверждаетъ слова слѣдователя Ѳеофилакта, доносившаго Сѵноду. что 
Свѣтскія и духовныя лица возстали противъ Варлаама. Вотъ эта канта, сочи
ненная Варлаамомъ во время его печальнаго заточенія въ Новгородъ-Сѣвер
скомъ Спасскомъ монастырѣ.

Ахъ ты свѣте лестиыйі 
Ти сердце крушить,
Лютым печальна 
Только мя кутишь.

Теперь я сталъ «вать,
Крѣпко замѣчать,
Когда твоя стрѣлы 
Меня уяівили

Ядовитыя.
ЛестеІ твоихъ, свѣте,
Я прежде не внялъ,
И за вѣрна друга 
Я тебя считалъ.

Ахъ, ты хитрый воръ!
Въ тонъ больше не спорь.
Въ тебѣ лесть обмана—
Горька сердцу рана,

Весьма несносна.

Тотъ лишь въ предметѣ 
Несчастный манеръ:
Бывалъ я и въ счастья,
Какъ вижу теперь.

Какъ больно тому, 
Счастіе кому 
Прежде послужило, 
Потомъ сквозь проявило 

Сердце печалью! 
Нравомъ добротлявыиъ 
Многимъ услужилъ,
Чаялъ себѣ вѣрныхъ,
Тѣмъ яраговъ нажилъ.

Но вяжу не такъ! 
Звѣремъ смотритъ всякъ. 
Иной желалъ неба, 
Кирпичъ вмѣсто хлѣба 

Даетъ въ замѣну.

Сообщилъ А . Титовъ .
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Объ устройствѣ библіотекъ въ 30-хъ годахъ прошлаго 
столѣтія въ Оренбургскомъ краѣ.

Открытымъ въ 1765 году Вольнымъ - Экономическимъ Обществомъ 
оказано много услугъ Русскому просвѣщенію. мъ былъ возбужденъ рядъ 
важнѣйшихъ вопросовъ, имѣющихъ громадное значеніе для Русской жиз
ни, не получившихъ практическаго разрѣшенія, но глубоко волновавшихъ 
Русское общество. Въ царствованіе Екатерины ІІ, затронутъ имъ вопросъ 
о крѣпостномъ правѣ, въ царствованіе Николая I было сдѣлано серьезное 
изслѣдованіе о среднихъ цѣнахъ на хлѣбъ, въ наше время главные вопросы 
нашей экономической и умственной жизни (о винной монополіи, о золотой 
валютѣ, о экономическомъ матеріализмѣ и пр.) подвергались въ немъ обсто
ятельной обработкѣ. Возникшимъ ири Обществѣ Комитетомъ Грамотности 
данъ сильный толчокъ ходу народнаго образованія во всей Россіи, и книга 
впервыя проникла глубоко во внутрь Россіи, въ крестьянскую Русь.

Въ 1830 году президенту этого Общества, адмиралу Мордвинову, пришла 
мысль устроить въ Россіи библіотеки. Съ планомъ устройства этихъ библіо
текъ адмиралъ Мордвиновъ обратился къ министру народнаго просвѣщенія: 
„Народному просвѣщенію, а вмѣстѣ съ тѣмъ народной и въ особенности 
земледѣльческой промышленности, усовершенствованію общежительностп и 
возрастаніи) народнаго богатства, весьма много можетъ содѣйствовать достав
леніе полезныхъ свѣдѣній объ успѣхахъ въ наукахъ, искусствахъ и изобрѣ
теніяхъ разнаго рода; лучшимъ способомъ для этого надо считать заведеніе 
по губерніямъ публичныхъ библіотекъ для чтенія. Кромѣ чтенія выходящихъ 
на Россійскомъ языкѣ книгъ, учрежденіе подобныхъ библіотекъ возродить 
духъ общественности. откроетъ большой сбытъ для сочпненій по части наукъ 
и будетъ не только эпохою народныхъ улучшеній во всѣмъ родахъ, но и 
памятникомъ счастливаго и благодѣтельнаго царствованія его императорскаго 
величества, всемилостивѣйшаго Государя нашего".

Проектъ Мордвинова былъ одобренъ двумя министрами, внутреннихъ 
дѣлъ и народнаго просвѣщенія.

Министръ внутреннихъ дѣлъ обратился къ губернаторамъ, прося ихъ 
оказать свое япросвѣщенное“ содѣйствіе.

Губернаторы прежде всего должны были пригласить на совѣщаніе пред
водителей дворянства и директоровъ гимназій и разрѣшить рядъ вопросовъ 
по поводу библіотекъ. Прежде всего необходимо было найти приличное 
помѣщеніе для библіотеки, затѣмъ „распорядиться насчетъ посѣщенія оной, 
порядка, коимъ имѣетъ руководствоваться библіотекарь въ удовлетвореніи 
требованій читателей, сохраненія оной" и наконецъ „избрать попечителя 
библіотеки и библіотекаря1*.
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Для основанія библіотеки книги предлагались самимъ Мордвиновымъ. 
а именно онъ обѣщалъ доставить безденежно по два экземплнра всѣхъ издан
ныхъ Вольно-Экономическимъ Обществомъ сочиненій п переводовъ, а также 
высылать и всѣ новыя издапія общества по мѣрѣ выхода ихъ въ свѣтъ; 
министръ внутреннихъ дѣдъ сь своей стороны сдѣлалъ распоряженіе о без
платной доставкѣ Журнала Министерства в и утреннихъ дѣлъ.

Такое предписаніе 24 Іюля 1830 года получилъ и Оренбургскій воен
ный губернаторъ графъ Сухтеленъ, положившій слѣдующую резолюцію: *г-на 
гражданскаго губернатора запросить, что по дѣлу сему имъ учинено, сооб
щить предложеніе сіе уѣздному предводителю г. Мансурову, испросить его 
содѣйствіи и мнѣнія, нельзя ли тоже въ Оренбургѣ завести библіотеку для 
чтѣнія (орѳографія подлинника) общественную или дворянскаго собранія. 
Если онъ тому усмотрите способы, то не приметъ ли онъ на себя попече
нія о семъ?"

Графъ Сухтеленъ захотѣлъ устроить библіотеку не только въ Губерн- 
окомъ городѣ Оренбургской губерніи, Уфѣ, но и въ Уѣздномъ, Оренбургѣ, 
который былъ средоточіемъ общаго управленія краемъ, тавъ какъ здѣсь на
ходилась резиденція военнаго губернатора.

Оренбургскій уѣздиый предводитель дворянства г. Мансуровъ принялъ 
къ сердцу предложеніе о библіотекѣ и не замедлилъ послать военному гу
бернатору свое мнѣніе, довольно пространно изложенное, и указаніе, какъ 
онъ предполагаетъ возможнымъ завести эту библіотеку. Прежде всего необ
ходимо было найти деньги, и г. Мансуровъ предлагаетъ рядъ мѣропріятій, 
чтобы собрать потребныя деньги. Главную надежду г. Мансуровъ полагалъ *) 
на „добровалыіую" подписку между жителями города Оренбурга и Оренбург
скаго уѣзда. Къ этой подпискѣ, по мнѣнію Мансурова, слѣдовало бы при
влечь и чиновниковъ Уральскаго войска, „которымъ предоставить возмож
ность пользоваться библіотекою, пересылкой) книгъ, по требованію оныхіі 
въ Уральскѣ, отстранивъ всякую безвозвратную потерю4*. Затѣмъ для попол
ненія подписной суммы Мансуровъ рекомендовалъ: 1) зачисленіе всѣхъ ос
татковъ отъ смѣтъ различныхъ учрежденій, 2) зачисленіе суммы, собранной 
на нынѣшній (1830 г.) для дворянскаго собранія въ городѣ Оренбургѣ, 
„буде оное не состоится, обратить на устроеніе библіотеки" и 3) пригласить 
нынѣшняго городскаго голову Жинкина (поставщика дровъ для Оренбурга) 
о выгонѣ ежегодно для пользы библіотеки 60-ти сажень дровъ, изъ коихъ 
ІО-ти достаточно будетъ для отаплпванія оной, а 50-тъ могутъ быть про
даны, и ежегодный доходъ сей будетъ главнымъ и, можетъ быть, единствен
нымъ средствомъ къ поддержанію полезнаго п необходимаго заведенія въ 
удаленномъ краѣ семъ".

Что касается до помѣщенія библіотеки, то предводитель дворянства ни
чего Утѣшительнаго не могъ сообщить графу: особаго дома не оказывалось, 
да и найти его было трудно.

Отвѣтъ Мансурова понравился графу Сухтелену, который и одобрилъ 
подписку, предложивъ Мансурова при первомъ же собраніи дворянъ обра
титься къ нимъ съ указаннымъ предложеніемъ, и обѣщая съ своей стороны

*) А рхивъ Оренбургской Ученой Комиссіи, дѣдо по отношенію министра внутрен
нихъ дѣлъ о наведеніи въ губерніяхъ публичныхъ бибжіотекъ для чтенія, Начато 8 Ав
густа 1835 года на 28 полулистахъ.
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отнестись къ Оренбургскому помѣщику отставному маіору Осппу Ивановичу 
Иванову, чтобы онъ содѣйствовалъ Мансурову въ приглашеніи и, если могъ 
бы, принялъ на себя распоряженіе по устройству библіотеки въ видѣ попе
чителя о ней. И дѣйствительно, графъ Сухтеленъ тотчасъ же послалъ письмо 
къ указанному помѣщику

Этимъ дѣло закончилось. Письма были отосланы, Мансуровъ, должно 
быть, обратился съ просьбою къ дворянамъ; но деньги не были собраны, а 
тутъ умеръ графъ, Сухтеленъ.

Но какъ оказывается, Всплыло дѣло о библіотекахъ при преемникѣ гра
фа Сухтелена В. А. Перовскомъ.

20-го Октября 1834 года канцелярія военнаго губернатора обрати
лась съ запросомъ въ канцелярію гражданскаго губернатора съ прось
бою дать справку, чтб отвѣчалъ гражданскій губернаторъ на запросъ графа 
Сухтелена объ учрежденіи библіотеки въ Уфѣ. Канцелярія гражданскаго 
убернатора не замедлила отвѣтить, и отвѣтъ былъ довольно оригинальный, 

именно канцелярія спѣшитъ увѣдомить, что „относительно заведенія публич
ныхъ библіотекъ никакого не было сдѣлано распоряженія, кромѣ вызова 
г. губернскаго предводителя дворянства для совѣщанія по сему предмету1*. Со
вѣщаніе, конечно, не привело ни къ чему, и дѣло хотѣли заморить обыкно
веннымъ канцелярскимъ порядкомъ; но появился новый гражданскій губерна
торъ Жуковскій и, какъ обыкновенно, съ начала принялся дѣятельно за 
работу, стараясь пополнить всѣ пробѣлы своего предшественника. Къ своему 
сожалѣнію и Жуковскій ничего не могъ сдѣлать, и отвѣтъ его министру 
внутреннихъ дѣлъ былъ очень грустный: „Главнѣйшія причины затрудненія 
состоятъ въ томъ, чти въ городѣ Уфѣ не имѣется никакого общественнаго 
дома, въ которомъ бы могла быть помѣщена библіотека съ Удобностію; 
домъ же, принадлежащій обществу дворянъ, до того разрушился, что давно 
надобно было его оставить. Зданіе гимназіи, хотя могло бы вмѣстить сіе 
Общеполезное заведеніе, но оно также разрушено недавно; только нѣкоторыя 
комнаты могутъ быть занимаемы классами. Частныхъ же сданій (орѳографія 
подлинника) нельзя пріобрѣсти безъ значительной платы, на что не имѣется 
въ виду никакой суммы, а приглашеніи къ пожертвованіямъ безъ успѣшный

Точно такой же отвѣтъ, но нѣсколько позже, Жуковскій послалъ и 
министру народнаго просвѣщенія, измѣнивъ только нѣсколько Фразу о гим
назіи. А именно Фраза о томъ. что гимназія разрушена, превратилась въ 
слѣдующую: „хотя и можно было бы отдѣлить одну или двѣ комнаты въ 
зданіяхъ губернской гимназіи, но оно, будучи построено непрочно, пришло 
наконецъ въ такое состояніе, что близко къ разрушеніюи. Своему непо
средственному начальству Жуковскій не постѣснился написать голую правду; 
сообщая же о томъ министру народнаго просвѣщенія онъ счелъ нужнымъ
ПОЗОЛОТИТЬ ПИЛЮЛЮ.

Министерство народнаго просвѣщенія не оставляло мысли адмирала 
Мордвинова, и 17 Іюля 1835 года министръ народнаго просвѣщенія Сер
гѣй Уваровъ обращается къ Оренбургскому губернатору съ просьбою ока
зать содѣйствіе гражданскому губернатору въ отысканіи помѣщеній, „такъ 
какъ подобнымъ содѣйствіемъ военный губернаторъ окажетъ покровитель* 
ство заведенію, которое его попеченіями должно возникнуть и устроиться 
да пользу ввѣреннаго управленію его края*.
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Такимъ образомъ здѣсь былъ прямой намекъ на то, что если Поенный 
губернаторъ не найдетъ помѣщеніи, то подобный его поступокъ, пожалуй, бу
детъ сочтенъ за нерадѣніе къ службѣ. Въ концѣ своего отношенія Уваровъ 
добавляетъ, что какъ только отыщется помѣщеніе, онъ сейчасъ по вышлетъ 
значительное число пожертвованныхъ книгъ.

В. А. Перовскій, военный губернаторъ, сдѣлалъ запросъ граждан
скому губернатору, нельзя ли найти какія нибудь средства. Но очевпдно 
гражданскому губернатору очень не хотѣлось Расхлебывать дѣло, Заваренное 
при его предшественникахъ, и поэтому онъ вполнѣ категорически отвѣчаетъ: 
„на сіе имѣю честь донести, что завести нынѣ въ Уфѣ публичную библіо
теку для чтенія невозможно, не столько отъ недостатка средствъ, сколько 
потому что здѣсь все еще нѣтъ людей занимающихся чтеніемъ; ибо всѣ 
живущіе въ Уфѣ дворяне и чиновники все время свое посвящаютъ исклю
чительно службѣ, прочимъ же сословіямъ потребность чтенія книги вовсе еще 
неизвѣстна

Не смотря на такое категорическое увѣреніе, гражданскій губерна
торъ добавляетъ: „Но за всѣмъ тѣмъ, для устройства библіотеки иа буду
щее время и храненія собираемыхъ книгъ, можно отвести одну комнату въ 
домѣ Дворянскаго Собранія и назначивъ попечителя и библіотекаря, из
вѣстить всѣхъ любителей просвѣщенія о томъ, что приносимыя ими книги 
будутъ принимаемы и такимъ образомъ положить первое начало. Нельзя 
сомнѣваться, что часъ отъ часа возрастающія богатство и образованность 
края со временемъ доставятъ и болѣе средствъ къ учрежденію настоящаго 
книгохранилища и возбудитъ болѣе потребности въ чтеніи

Эта бумага гражданскаго губернатора Гевлича послужила основаніемъ 
отвѣту Перовскаго въ Министерство народнаго просвѣщенія. Министерство 
удовлетворилось этимъ отвѣтомъ, и дѣло объ учрежденіи библіотеки въ городахъ 
Уфѣ и Оренбургѣ было отложено въ долгій ящикъ—въ УфѢ до начала 
60-хъ годовъ, а въ Оренбургѣ еще до болѣе поздняго времени. Впрочемъ, 
имя Перовскаго все-таки связано съ исторіей библіотеки, которая долж
но была возникнуть въ городѣ въ 60-хъ годахъ и книги которой куда-то 
исчезли.

П . Н . Столпянскій

(Чаенъ Оренбургской Ученой АрхивиоЙ Коммиссіи).

17 Марта 1903 г. Оренбургъ.
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Воспоминанія Валеріана Ивановича Сафоновича обрываются на пер- 
вомъ году его пріѣзда въ Орел ь. Мы всегда жалѣли, что онъ не писалъ дальше. 
Но то, что онъ успѣлъ написать о первыхъ своихъ впечатлѣніяхъ такъ 
тонко и вѣрно угадано, что впослѣдствіи, при дальнѣйшемъ знакомствѣ съ 
людьми, мы видѣли развитіе того чтб имъ намѣчено. Какъ младшая дочь, 
бывшая тогда (въ 1854 г.) всего ІО л. и вышедшая очень рано замужъ 
(16 л.), я не могу подробно очертить его семилѣтнюю дѣятельность въ дол
жности Орловскаго губернатора. Во всякомъ случаѣ должно сказать, что она 
оставила по себѣ видный слѣдъ. По уму и образованію это былъ человѣкъ 
выдающійся, а по тогдашнимъ взглядамъ либералъ. Любовь къ музыкѣ, лите
ратурѣ и всему Изящному брала въ немъ перевѣсъ надъ неизбѣжною сухо
стью должностной дѣятельности. Хотя наружно онъ не быдъ ласковъ, но мы 
горячо любили его и рано начали понимать его. Во всемъ и всегда это 
былъ человѣкъ съ нравственною властью. Такое же впечатлѣніе онъ произво
дилъ и на близко стоявшихъ къ нему лицъ. Многіе чиновники впослѣдствіи 
отзывались о немъ, что онъ былъ одинъ изъ тѣхъ рѣдкихъ правителей, кото
рые умѣютъ выдвигать способную молодежь и занимать ее сознательнымъ 
трудомъ. Тогда было мало людей съ университегскимъ образованіемъ, но были 
скромные и незамѣтные практики, которые при немъ именно получили зна
ченіе и принесли пользу. Требовательный къ подчиненнымъ, онъ былъ вполнѣ 
доступенъ, и все управленіе его губерніею рѣзко отличалось отъ дѣятельно
сти его предшественниковъ. Ближайшій его сотрудникъ, правитель губерна- 
торской канцеляріи, Иванъ Михайловичъ Степурскій, смѣнившій Борическа
го, былъ преданъ ему, какъ сынъ.

Воспоминанія мои болѣе ясны относительно общественной жизни и ею 
на нее вліянія. Я хорошо Помню и нашу Петербургскую жизнь. Мы жили 
въ большой квартирѣ на Стремянной улицѣ съ бабушкой Екатериной Ива
новной Веловзоръ и ея сыномъ, штабсъ-капитаномъ гвардейскаго Преобра
женскаго полка Владимиромъ Александровичемъ Веловзоромъ. Знакомство 
было большое, молодежь интересная. Особенно у насъ процвѣтала музыка.

въ „Воспоминаніямъ В. И. Са«оновичаа *).

*) См. первые пять выпусковъ „Русскаго А рхива" сего года. П. Б.
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По Субботамъ братъ пріѣзжалъ изъ Лицея, п у насъ бывали Музыкальные 

вечера. Исполняли Классическія вещи. Братъ былъ отличный піанистъ, какъ и 
сестра Анна Валерьяновна. Отецъ самъ хорошо игралъ на Скрипкѣ. Иногда 
появлялись въ нашемъ домѣ и знаменитости музыкальнаго міра. Вообще мы 
получили въ Петербургѣ тщательное образованіе, п отецъ-вдовецъ доставлялъ 
намъ всѣ благороднѣйшія развлеченія.

Мы выѣхали съ бабушкой изъ Петербурга въ Іюнѣ 1854 года, и 
первое горе была разлука съ братомъ, который, окончивъ лицей, по
ступилъ на службу по вѣдомству Императрицы Маріи.

Москва на всѣхъ насъ сдѣлала особое впечатлѣніе. У бабушки въ Мо
сквѣ было много родныхъ и знакомыхъ, напримѣръ домъ свояченицы ея Ека
терины Ивановны НаумовоЙ: бытъ старо-дворянскій съ толпой приживалокъ 
и крѣпостныхъ, со сворою разряженныхъ Собачекъ. Въ нашей семьѣ было со
всѣмъ иное, и мы даже не понимали всего значенія Крѣпостнаго права. Въ 
то время вышелъ надѣлавшій шуму романъ Бичеръ-Стоу Хижина Дяди То
жа', читая его мы горевали о судьбѣ невольниковъ и Возму шались на притѣс
нителей. Этимъ идеаламъ мы всѣ оставались вѣрны всю нашу жизнь.

Лѣто мы провели въ имѣніи бабушки Московской губерніи Бронницкаго 
уѣзда, селѣ Никитскомъ. Это былъ тоже остатокъ бывшаго величія Рославле- 
выхъ. Домъ еще сносно сохранялся, съ садами и оранжереями. Бабушка была 
очень любима своими крѣпостными. Они доказали ей это въ ея послѣдніе 
три года жизни въ Никитскомъ. Въ ея перепискѣ я нашла много трогатель
н а я  въ ея отношеніяхъ къ нимъ; она бывала въ трудныхъ положеніяхъ, но 
никогда не повышала оброка и ничѣмъ не стѣсняла крестьянъ. Первый разъ 
въ настоящей деревнѣ я ближе поняла жизнь Русскаго народа. Помню пожарь 
въ Никитскомъ. Мы бѣгали туда, думая помочь. Меня поразило, что моло
дыя Крестьянскія дѣвушки говорили совсѣмъ спокойно: Богъ далъ и Богъ
взялъ. Народъ былъ очень зажиточный. Шелковые Сарафаны, расшитьш кичка 
не считались рѣдкостью* Мы часто ходили къ крестьянамъ въ гости. Они 
угощали насъ медомъ, яичницей. Отношенія ихъ съ барыней были необык
новенно простыя. Какая разница съ настоящей бѣдностью въ деревняхъ!

Въ Сентябрѣ 1854 года мы пріѣхали къ нашему отцу въ Орелъ. Гу
бернаторскій домъ, огромное зданіе, стоитъ въ концѣ города на прекрасномъ 
мѣстѣ близъ площадей и общественнаго сада. Въ этомъ домѣ протекли луч
шіе наши годы, п оттуда мы всѣ повышли замужъ.

Отецъ упоминаетъ въ „Воспоминаніяхъ**, какъ неудачно кончались всѣ 
его денежныя предпріятія. У него могло бы составиться порядочное состоя
ніе. Нужно признать, что онъ не былъ практикомъ и слишкомъ малымъ 
довольствовался. Когда онъ назначенъ былъ губернаторомъ въ Орелъ, у него 
остались только Крохи, и приходилось съ большею семьею жить на одно жа-
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лованье. Тѣмъ не менѣе у насъ назначены были jours fixes, Понедѣльника. 
Иной разъ собиралось до 100 человѣкъ гостей. Танцовали въ двухъ залахъ 
подъ звуки Чуднаго оркестра помѣщика Владимирова (80 челов.) Въ этомъ 
Оркестрѣ каждый музыкантъ былъ артистъ, такъ какъ Владпмировъ былъ 
самъ музыкантъ и знатокъ. Всѣ его дѣти были такіе же тонкіе цѣнителя и 
исполнители классиковъ. (Дочь, впослѣдствіи вышедшая за Бурнашева, была 
даже нѣсколько странна отъ увлеченія музыкою и впослѣдствіи сошла съ 
ума). И что это было за веселье на нашихъ вечерахъ! Подавался только 
чай, но всѣ были довольны. Туалеты были просты. Воспоминаніе объ этихъ 
Понедѣльникахъ и вообще о нашей семьѣ осталось у нѣкоторыхъ друзей и 
до сего времени, и на насъ отражалось не разъ теплое отношеніе всего Ор
ловскаго общества.

Въ то время Орловское общество было большое и состояло изъ бога
тыхъ дворянъ, которые давали вечера и обѣды. Сестры мои часто устраивали 
спектакли и концерты съ благотворптельною цѣлые. Изъ Пѣвицъ у насъ 
были извѣстныя, учившійся за граннцей. Особенно отличались Елена Алек
сѣевна Теплова ( и послѣдствіи Чичерина), С офьи Нпканоровна Мясоѣдова (рож
денная Хитрово, во второмъ бракѣ княгиня Дол гору пая, впослѣдствіи На
чальница Александровскаго института въ Москвѣ), Майдель, жена инспектора 
Врачебной Управы. Были и замѣчательныя Піанистка. Амалія Карловна 
Сталь *), Ржевская, Екатерина Яковлевна Озерская. Мой братъ пріѣзжалъ 
изъ Петербурга и принималъ участіе въ этихъ концертахъ. Въ Орлѣ. въ гу
бернаторство отца моего, открылся первый музыкальный магазинъ, начали 
устраивать концерты въ кадетскомъ корпусѣ и гимназіи.

Въ 1856 году прибылъ въ Орелъ Государь Александръ Николаевичъ. 
Государю было приготовлено помѣщеніе въ кадетскомъ корпусѣ въ огромной 
квартирѣ директора Вишнякова. Мы ходили смотрѣть ея роскошное убранство, 
а въ день пріѣзда Государя Вишняковъ предоставилъ намъ и многимъ желав
шимъ смотрѣть на все происходившее изъ оконъ бесѣдку въ саду напротивъ 
оконъ его дома. Мы видали черезъ окна дома, какъ разныя лица входили въ 
кабинетъ Государя. Туда вошелъ и отецъ. Государь самъ затворилъ за нимъ 
дверь, и намъ было видно, какъ онъ докладывалъ Государю. Отпуская его, 
Государь подалъ ему руку. На плацу было ученіе кадетъ. Рѣдкая красота 
Государя, величественный и ласковый его видъ навсегда остались у меня въ 
памяти. Орелъ ликсвалъ и гордился царственнымъ гостемъ. Государь ѣздилъ 
по всѣмъ учрежденіямъ въ Коляскѣ вмѣсгѣ съ моимъ отцемъ. Но разъ слу
чилось, что Государь ѣхалъ одинъ, а мой отецъ въ то время шелъ пѣшкомъ 
въ мундирѣ и въ трехугольной шляпѣ, вѣроятно спѣша вслѣдъ за царемъ.

*) Ея сестра Шарлотта Карловна была аа Цуриковымъ и правила православіе. 
Эта семья отличалась рѣдкимъ благочестіемъ.
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Государь велѣлъ Кучеру остановиться и самъ помогъ старику губернатору  
взойти въ Коляску.

Въ 1857 г. событія уже иначе направили нашу жизнь. Въ Сентябрѣ 
сестра наша Анна Валерьяновна вышла за Сергѣя Ивановича Кривцова, 
(бывшаго Декабриста) а въ Октябрѣ отецъ женился на Марьѣ Валентиновнѣ 
Гаспарини. Въ Февралѣ 1861 года отецъ вышелъ въ отставку.

Уже давно служба становилась слишкомъ отвѣтственна. Готовилось осво
божденіе крестьянъ, начались комитеты подъ предсѣдательствомъ губернато
ровъ. По всей Россіи тогда опасались народныхъ волненій, и въ иныхъ 
мѣстностяхъ оно п проявилось, но въ такой Формѣ, которая явно ука
зывала на возбужденіе со стороны. Чудныя свойства нашего народа, его 
сила и мощь проявляются во всѣхъ важныхъ случаяхъ, на горе его исконнымъ 
врагамъ. Помню одно народное возстаніе (какъ тогда говорили) во время 
губернаторства моего отца. На мѣсто, гдѣ произошла смута поѣхалъ жан
дармскій полковникъ Арцышевскій и былъ посланъ отрядъ солдатъ. Пріѣхалъ 
изъ Петербурга для усмиренія графъ Толь. Скоро оказалось, что все это 
раздуто самимъ Арцышевскимъ, чт£> дѣлалось сознательно и входило въ 
программу Поляковъ для произведенія насильственныхъ смутъ и расправы съ 
бѣднымъ народомъ, въ надеждѣ направить его на высшіе классы. Эта нелѣ
пая идея враговъ Россіи жива п до сихъ поръ и проявляется въ различныхъ 
видахъ. Но она могла пугать въ то переходное время, когда никто не могъ 
предвидѣть будущаго роста и новыхъ стремленій Русскаго народа. Это под
мѣчено въ одномъ изъ романовъ 60-хъ годовъ, гдѣ Поляки, съ жандармскимъ 
полковникомъ во главѣ, стараются тайно произвести народное возстаніе. 
Этотъ романъ точный снимокъ Орловской губерніи того времени.

Само собою разумѣется, что у отца моего должны были быть недо
брожелатели. Событія, конечно, давали поводъ по крайней мѣрѣ говорить, 
что губернаторъ старъ и уже не въ силахъ справляться съ губерніей въ такое 
смутное время. Либеральная молодежь воображала себя чуть ли не наканунѣ 
Парижскаго террора 1792 г. Какъ это нп невѣроятно, но нѣкоторыя лица 
брали мѣры и даже писали завѣщанія. (Такъ и мужъ мой написалъ завѣщаніе 
въ мою пользу, о чемъ я только позднѣе узнала). Изъ этого можно заклю
чить, что время казалось довольно серьезнымъ. Были люди, утверждавшіе, что 
губернаторъ не годится, т. к. онъ яко бы крѣпостникъ, не подходящій къ 
либеральнымъ требованіемъ того времени. Исходило это, будто бы, отъ Ни
колая Антоновича Ратынскаго, умнѣйшаго, но коварнаго человѣка. Онъ быдъ 
близокъ въ нашемъ домѣ, жена его (рожденная Шеншина) была въ лучшихъ 
отношеніяхъ съ богатѣйшимъ помѣщикомъ Орловской губерніи Викторомъ 
Владимировичемъ Апраксинымъ и его супругою Александрою Михаиловной) 
(урожденною Пашкова), любимицею императрицы Маріи Александровны, ко
торая проѣздомъ черезъ Орелъ останавливалась у нея вп домѣ. Самъ Ра- 
тынскій имѣлъ знакомства и вѣсъ въ Петербургѣ. Можетъ быть, онъ тамъ
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и сказалъ что-нибудь очень вѣское ири моего отца. Подробно мы этого ни
когда не знали; но дѣло было сдѣлано, и послѣдствіи это доказали.

Тогда существовало убѣжденіе, что нужна сильная военная власть, и 
во многія губерніи были назначены военные губернаторы: Николай Ва
сильевичъ графъ Левашевъ пъ Орелъ, Денъ въ Курскъ. Оба эти губерна
торы, какъ извѣстно, отличались особенно суровыми пріемами, ужъ вовсе 
не подходившими къ убѣжденіямъ 60 годовъ. Память о Денѣ и разные анек
доты о немъ повторяются доселѣ въ Курской губерніи Графъ Левашевъ 
былъ мягче и даже иногда полезенъ: но и онъ иногда отличался невозмож
нымъ самовластіемъ. Извѣстно, что онъ заставлялъ пабатчпковъ *) платить 
взятки полиціи, именуя это добавкою къ недостаточному жалованью. Ему все 
сходило съ рукъ. А когда управляющій акцизный сборами Ив. Ив. Брадке, 
честный старикъ, котораго и лично знала многіе годы, возсталъ противъ этого, 
то самъ и поплатился: онъ былъ переведенъ во Владимиръ, а потомъ вскорѣ 
вышелъ въ отставку. Левашевъ самодурствовалъ и въ другомъ: по примѣру 
Наполеона III  онъ Мнилъ перестраивать Орелъ п расширять улицы. Много 
было исторій и жалобъ по этому поводу, и многіе бѣдные люди отъ этого 
пострадали. Такъ водилось въ тѣ времена, но и далѣе часто практиковалось 
тоже самое: губернаторъ замѣщалъ важныя, какъ ему казалось, должности 
своими людьми. При этомъ эти начальники вовсе не заботились куда должны 
дѣваться „чужіе людиц. Какъ видно изъ „Воспоминаній" отца, онъ держался 
иного взгляда. Левашевъ тоже явился во всеоружіи: онъ привелъ своего По
лиціймейстера Дмитріева и какихъ-то своихъ чпновниковъ. Полиціймейстеръ 
Дмитріевъ былъ человѣкъ добрый, но любилъ пожить. Онъ привезъ съ собой 
Разведенную жену Апрѣлепу съ четырьмя дѣтьми отъ Апрѣдева. Онъ вездѣ бы
валъ вмѣстѣ съ нею. въ театрѣ и на вечерамъ (кромѣ конечно частныхъ домовъ 
изъ дворянства), что тогда всѣхъ коробило. Дѣйствительно это быдо Непри
лично по занимаемому имъ положенію, но допускалось губернаторомъ.... Апрѣ-
лева каталась въ шикарныхъ коляскахъ, на Рысакахъ, наряжалась и весели
лась на счетъ города; она имѣла большое значеніе, ей подносили цѣнные по
дарки. Городское купечество подарило ей однажды цѣлый ящикъ серебра. 
Словомъ, при Левашева наступили истинно - Гоголевскіе нравы. Дмитріевъ 
плохо кончилъ: проживя все Нажитое поборами, онъ впослѣдствіи нпщен- 
ствовалъ въ Петербургѣ.

А самъ Русскій народъ, отъ котораго охраняли Россію эти новые дѣя
тели, вовсе въ нихъ не нуждался! Губернаторъ, какимъ былъ мой отецъ, 
могъ бы пожалуй принести въ то время болѣе пользы своимъ спокойнымъ 
и опытнымъ управленіемъ. Всѣ это тогда понимали, всѣ лучшіе люди жалѣли

*) Извѣстный въ Ордѣ откупщикъ Байковскій поднесъ графу Левашеву большую 
сумму денегъ. Графъ Левашевъ выстроилъ на нихъ прекрасный водопроводъ (поднятіе 
воды съ рѣки на гору), гдѣ и теперь Красуетсн надпись: „иждивеніемъ отнупщика Вад
ковскаго*. Дѣдо вто было городу полезное; по говорили тогда, что н Откупщику оно дало 
немало выгодъ.
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его и выразили это. Въ Дворянскомъ Собраніи состоялся въ честь его боль
шой обѣдъ съ дамами. Обѣдало болѣе 300 человѣкъ Говорили рѣчи. Мы, три 
замужнія дочери его, были тутъ же съ нашими мужьями. Извѣстный ораторъ 
Александръ Сергѣевичъ Цуриковъ сказалъ блестящую рѣчь, въ которой, про
славляя заслуги моего отца, какъ губернатора, добавилъ, что важнѣе всего 
то, что онъ заслужилъ всеобщія симпатіи какъ достойный человѣкъ, что Орлов
ская губернія счастлива тѣмъ, что его дочери съ ней породнились. Одна изъ 
извѣстныхъ своимъ радушіемъ и гостепріимствомъ старушка Александра 
Николаевна Иванова со свойственной ей простотой въ немногихъ словахъ 
выразила всѣ эти общія чувства. Поднявшись съ мѣста, она подошла къ 
моему отду Іі сказала: „Ну батюшка., я 13 губернаторовъ пересидѣла, а 
такого какъ ты не нашла! “

Отцу было тогда ОЗ года, но онъ еще любилъ дѣло и былъ способенъ 
къ труду. Уволившпсь въ отставку, онъ надѣялся получить другое назначе
ніе, и объ этомъ говорили. Онъ поѣхалъ для этого въ Петербургъ. Но вре
мена для стариковъ миновали. Ему только дали пенсію въ 2000 р. Онъ по
селился въ Орлѣ, уѣзжая иногда на короткое время въ Петербургъ, а лѣтомъ 
съ Марьею Валентииопной жилъ въ деревнѣ (ея имѣніи селѣ Троицкомъ въ
20 верстахъ отъ Орла, гдѣ прекрасный домъ и сады). Добрые знакомые его 
не покидали, и даже въ деревнѣ лѣтомъ собиралось у него большое общество.

Вообще его старость и послѣдніе года были окружены заботами и лю
бовью семьи и общества. Были люди, которые понимали, какое онъ пере
живаетъ разочарованіе и старались развлечь его бесѣдою, составляли пар
тіи, а дамы играли на роялѣ. (Особенно Озерская была внимательна къ 
нему). Музыка была для него наслажденіемъ. Онъ самъ еще игралъ на 
Скрипкѣ и чудесно Фантазировалъ на роялѣ. Л и съ дѣтства не могла слы
шать его Фантазій, всегда грудныхъ. Онъ составилъ себѣ и нѣкоторую дѣя
тельность: занимался имѣніемъ жены, улучшилъ, завелъ сады, самъ составлялъ 
уставную грамоту. Тѣмъ не менѣе иногда онъ очень скучалъ безъ настоящаго 
дѣла. Тогда направленіе иныхъ мировыхъ посредниковъ было слишкомъ ли- 
беральное и иногда вовсе непригодное. Это не было ихъ убѣжденіемъ, но скорѣе 
рисовкою. Посредникъ Оловенниковъ, прежде самый обыкновенный помѣщикъ 
и хорошій нашъ знакомый, сталъ вдругъ очень ОФиціаленъ и возмущалъ отца 
своими выходками, совершенно безполезными. Взглядъ моего отца на этихъ 
новыхъ дѣятелей выраженъ въ баснѣ, имъ тогда написанной „Волки и Овцы", 
и въ другой баснѣ „ Помѣщикъ

Здоровье его начало слабѣть. Обозначился параличъ ногъ. Послѣдніе 
два года онъ не покидалъ кресла. Въ эти года наша мачиха проявила свою 
заботливость. Она была женщина умная и знала, какъ его занять и облегчить 
положеніе ero*J. Они продолжали жить въ обществѣ, и въ это время выразилось

*) Мы в сіі осталась съ вашею мачихою въ хорош ихъ отношеніяхъ.
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расположеніе многихъ добрыхъ людей, которые даже чередовались въ ухдоѣ за 
нимъ. Отецъ сохранилъ до конца полныя умственныя способности, интересъ 
ко всему и потребность въ музыкѣ. Послѣдній годъ жизни 1866—1867 г.г. 
онъ провелъ, какъ всегда въ Орлѣ. Я видѣла его въ послѣдніе разъ въ Сен
тябрѣ 1866 г. передъ моимъ отъѣздомъ въ Курскую губернію. Онъ по
степенно слабѣлъ. Зимой пріѣхалъ къ нему нашъ братъ. Отецъ скончался 
8-го Апрѣля 1867 года.

На Похоронахъ въ соборѣ было много народу, служилъ архіерей По
ликарпъ и сказалъ Надгробное слово. Поликарпъ былъ извѣстный постникъ 
и подвижникъ; но всѣ нашли, что слово его не совсѣмъ христіанское и не 
подходитъ къ дѣлу. Отецъ былъ по своему человѣкъ вѣрующій и исполнялъ 
церковные обряды, но считался вольнымъ мыслителемъ. Поликарпъ упомя
нулъ, что ойъ примирился съ церковью и умеръ христіаниномъ; но вся 
плань отца лучше всего доказала, что онъ былъ именно поборникомъ добра 
я справедливости, то-есть послѣдователемъ Христа по мѣрѣ силъ и возмож
ности....

Отецъ похороненъ въ селѣ Троицкомъ посреди церкви.

Ольга Старова О-

С. С. СЛУЦКІЙ.

t
Скончавшійся 22 Февраля нынѣшняго года Сергѣй Сергѣевичъ Слуцкій 

родился 22 Января 1861 года. Отецъ его, Сергѣй Александровичъ, служилъ 
по военноучебному вѣдомству сначала во 2-мъ Петербургскомъ Кадетскомъ 
Корпусѣ, затѣмъ въ 60-хъ гг. былъ инспекторомъ Московскаго Алексан
дровскаго Военнаго Училища, а въ 1865—1866 гг. директоромъ Кіевской 
Военной Гимназіи, гдѣ оставилъ по себѣ самую хорошую память. Въ „ Рус
скомъ Архивѣ “ (1891, I, 272) Щербачевъ въ своихъ Запискахъ отзывается 
о немъ съ похвалой. Онъ умеръ на 40~мъ году возраста, ЗО Августа 
1866 года.

По матери С. С. Слуцкій происходилъ изъ Сербскаго рода Вуичей 
(а мать ея была Урожденная графиня Головина). Среднее образованіе по
лучилъ онъ въ гимназіяхъ Ярославской (мать его была Начальницей жен
ской гимназіи въ Ярославлѣ) и Пятой Московской*), а высшее на словес-

*) Просимъ извиненія у Ольга Вадерьяновны Старовоі въ томъ, что выше, на 
страницѣ 117-й, ошибочно названо ея достопочтенное имя. П. Б.

*) С. С. Слуцкій быдъ любимымъ ученикомъ дяректора Пятой Московской ги мн а* 
кій, Василія Петровича Басова.
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Вомъ отдѣленіи историко-Филологическаго Факультета Московскаго универ
ситета. Кромѣ предметовъ своего отдѣленія изучалъ онъ исторію цер
кви подъ руководствомъ покойнаго профессора, протоіерея Иванцова-ІІла- 
тонова, расположеніемъ котораго неизмѣнно пользовался до самой кончн
ны послѣдняго, и клпнопись подъ руководствомъ Михаила Васильевича Ни
кольскаго. Слуцкій былъ однимъ изъ немногихъ у насъ въ Россіи знато
ковъ клинообразной письменное™ и въ 1891 года участвовалъ въ ІХ Кон
грессѣ Оріенталистовъ въ Лондонѣ, гдѣ получилъ почетный отзывъ за свои 
объясненія надписей на Несторіанскихъ надгробныхъ камняхъ въ Туркеста
нѣ. Вопросу же о Несторіанскихъ надписяхъ была посвящена и статья его 
въ „Русскомъ Обозрѣніи14. Много занимался онъ и исторіей, какъ всеобщей 
(въ Историческомъ Обществѣ имъ была Прочитана статья объ Аристотелѣ), 
такъ и Русской, и сей послѣднею въ особенности со времени поступленія на 
службу въ Московской Архивъ Министерства, гдѣ онъ занималъ должность 
дѣлопроизводителя Иностранныхъ Дѣлъ. Историческія занятія его, впрочемъ, 
были случаііны н зависѣли, напримѣръ, оть занятій одного изъ его учени
ковъ. Послѣднее время онъ любилъ читать сочиненія по Русской исторіи, и 
можно сказать, не читалъ ихъ, а изучалъ, дѣлая отмѣтки. Незадолго до своей 
смерти онъ разбиралъ Фамильный архивъ своихъ родственниковъ Мельни
чны хъ *).

Главное же поприще дѣятельности С. С. Слуцкаго было Московское 
Археологическое Общество, гдѣ онъ состоялъ сначала помощникомъ секре
таря, а потомъ секретаремъ Восточной Комиссіи. Послѣдніе годы онъ не 
занималъ никакой должности въ этомъ Обществѣ, но оставался главнымъ 
сотрудникомъ графини П. С. Уваровой по изданію трудовъ археологиче- 
скихъ съѣздовъ. Онъ былъ также дѣятельнымъ сотрудникомъ журнала Смир- 
нова-Платонона „Дѣтская помощь", гдѣ печаталъ свои стихотворенія и 
статьи, между прочимъ о христіанскихъ союзахъ молодежи во Франціи. По
добный же союзъ онъ задумалъ основать въ Москвѣ въ 1890 г. (въ обсуж
деніи проекта принимали тогда участіе Иванцовъ-Платоновъ и И. Ѳ. Тют
чевъ), но идея эта не осуществилась. Кажется, въ „Православномъ Обозрѣ
н ій  писалъ онъ о старо-католикахъ. Я думаю, если бы онъ сосредоточился 
на какой-нибудь одной отрасли исторіи, то много могъ бы сдѣлать; но 
отъ занятій наукою его постоянно отвлекали и служба, которую онъ ис
полнялъ необыкновенно добросовѣстно, и постоянныя хлопоты о комъ-нибудь 
изъ бѣдныхъ: надо было кого-нибудь опредѣлить въ пріютъ или учебное 
заведеніе, кому-нибудь оказать денежную помощь. Въ особенности забо
тился онъ о своихъ бывшихъ подчиненныхъ по Синодальной Типографіи, 
инспекторомъ которой онъ былъ въ 1894 и 1895 гг. Сына одного изъ нихъ, 
оставшагося круглымъ сиротою, онъ взялъ къ себѣ на воспитаніе. Благоче
стіемъ непоказнымъ, соблюденіемъ постовъ, самосовершенствованіемъ непре-

*) Ни одной изъ Мелыіиковыхъ былъ Ж инать в то р ы м ъ  б р а к о м ъ  графъ Дмитрій 
Инкодисничъ Шереметевъ.
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станнымъ Слуцкій отличался съ юныхъ лѣтъ. Покойный Палимисестову у 
котораго, будучи студентомъ, онъ жилъ, говорилъ, что быть ему со време
немъ Московскимъ митрополитомъ.

Дѣдъ Слуцкаго, Александръ Николаевичъ, былъ откупщикъ, но лишился 
состоянія на казенныхъ подрядахъ; поэтому сыновья его воспитывались на 
казенный счетъ въ Кадетскомъ Корпусѣ. Старшій изъ нихъ Яковъ Александро
вичъ былъ полнымъ генераломъ и членомъ Главнаго Военнаго Суда ( f  1898). 
Одна изъ дочерей, Вѣра Александровна (f  1895), быда за Царскосельскимъ ко
мендантомъ П. А. Степановымъ. По смерти Сергѣя Александровича оба его 
сына были записаны въ Пажескій корпусъ; старшій изъ нихъ опредѣлился ту 
да, а Сергѣй Сергѣевичъ только числился пажомъ, а въ корпусъ не былъ 
принятъ по слабости здоровья. Въ „Сказаніи о родѣ Милорадовичейи упоми
нается Павелъ Николаевичъ Слуцкій, крестникъ князя А. Н. Голицына, по
слѣдователь Татариновой, „Феноменъ по вѣрѣ и скромности". Не братъ ли 
это Александра Николаевича, т. е. не дѣдъ-ли— дядя нашего Сергѣя Сер- 
гѣевича?

*

Такъ пишетъ намъ одинъ изъ младшихъ друзей С. С. Слуцкаго, близко 
его знавшій. Не можемъ не присоединить къ этому некрологу нашихъ 
личныхъ словъ сердечнаго сочувствія. Слуцкій—человѣкъ поистинѣ досто
памятный не только по трудамъ своимъ, но и по тому нравственному 
вліянію, которое онъ разливалъ вокругъ себя Классичсское многостороннее 
образованіе соединялось въ немъ съ неподражаемою скромностью и само- 
отреченіемъ. „Въ опрятномъ одѣяніи безъ роскоши, свѣтлымъ взоромъ 
биагосдовдяющій“, производилъ онъ впечатлѣніе христіанина первыхъ вѣ
ковъ церкви. Если, въ житейскихъ дѣлахъ, можно было въ чемъ упрекнуть 
его, то развѣ въ преизбыткѣ добросовѣстности. До истощенія силъ занимался 
онъ дѣломъ, какое выпадало на его долю. Пишущій эти строки поучаіся его 
примѣромъ и любовался имъ, когда онъ жилъ въ Москвѣ и въ Фаллѣ, ру
ководя воспитаніемъ трехъ отроковъ, свѣтлѣйшихъ князей Волконскихъ, ко
торые выросли преданными ему друзьями. На пятомъ Десяткѣ лѣтъ Слуцкій 
оставался чистымъ юношею, восторженно отзывчивымъ на все высокое и 
самоотверженно готовымъ идти на подвигъ живой вѣры и всякаго добра. 
Худощавый, быстрый въ движеніяхъ, кроткій онъ являлся между нами суще
ствомъ какъ бы безплотнымъ и въ тоже время утѣшительнымъ. Воспоминаніе 
о немъ Неизгладимо для друзей его, а въ историческихъ преданіяхъ Русскаго 
просвѣщенія займетъ онъ мѣсто на ряду съ Андреемъ Ивановичемъ Турге
невымъ (f 1803), Иваномъ Александровичемъ ІІетинымъ (f 1813), Дмитріемъ 
Александровичемъ Валуевымъ (fl845)... Жилъ сравнительно недолго, а па
мять оставилъ по себѣ вѣчную! П. Б.
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ДНЕВНИКЪ КАММЕРЪ-ЮННЕРА БЕРХГОЛЬЦА.

1724-й годъ.
Январь. 1. Его королевскаго высочество отправился съ своею 

свитою на ту сторону рѣки, въ Русскую церковь, и поздравилъ импе
раторскую Фамилію съ новымъ годомъ. Около 4-хъ часовъ послѣ обѣ
да мы поѣхали въ Сенатъ, гдѣ въ этотъ день обыкновенно бываетъ 
угощеніе. Праздвество всегда начинается уже съ утра; но на сей 
разъ императоръ отложилъ его до вечера, чтобъ не сидѣть долго въ 
ожидавіи Фейерверка. Императорская Фамилія собралась туда уже по
слѣ 5-ти часовъ и тотчасъ же сѣла за столъ, за  которымъ однакожъ 
оставалась недолго. Его высочество, Сидѣвшій подлѣ государя съ 
правой стороны (съ лѣвой сидѣлъ кн. Меншиковъ), долженъ былъ по
стоянно пить его Венгерское и изъ одной съ нимъ бутылки, потому 
что его Величеству очень хочется, чтобъ онъ привыкъ къ этому вину 
и совершенно отсталъ отъ Мозельвейна. Когда императоръ всталъ 
изъ за стола, герцогъ вслѣдъ за нимъ прошелъ къ императрицѣ, гдѣ 
и оставался до начала Фейерверка, который зажгли въ 8 часовъ.

3. Поутру, его высочество выходилъ изъ своей комнаты для того, 
чтобъ господа, отправлявшіеся въ Голштивію, именно полковникъ 
Лорхъ, Меггерзее, ротмистръ Фонъ-деръ-Ильмъ, Мейбургъ и Рейдъ, 
могли проститься съ нимъ.

4. Генералъ Вангерсгеймъ пріѣзжалъ ко двору и прощался съ 
его высочествомъ; онъ собирался ѣхать назадъ въ Л ифляндію, благо
получно покончивъ здѣсь дѣло о своихъ Л ифляндскихъ помѣстьяхъ.

5. Я съ Шведской почтою получилъ отъ т. с. и т. совѣтницы 
Бассевичъ письмо, въ которомъ они увѣдомляли, что выѣдутъ изъ 
Стокгольма не прежде 1-го Февраля.

6. Въ день Св. Крещенія на рѣкѣ, вокругъ мѣста, гдѣ происхо
дила церемонія водосвятія, поставлено было, въ Формѣ четыреуголь
ника, 22 батальона въ числѣ 9960-ти человѣкъ. Младшій принцъ Гес
сенскій въ первый разъ  находился при своемъ полку и, какъ младшій 
капитанъ, шелъ непосредственно позади императора. Его высочество 
въ  этотъ день, у маршала Плате, приказалъ каммеррату Негелейну
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прочесть новое постановленіе объ обязанностяхъ при дворѣ недавно 
произведенныхъ господъ. Оберъ-каммергеръ отнынѣ будетъ имѣть права 
входить къ герцогу безъ доклада, если его высочество уже одѣтъ; 
если же нѣтъ, то не иначе, какъ по предварительному докладу. Онъ. 
докладываетъ обо всѣхъ постороннихъ и проводитъ ихъ на аудіенціи; 
обязанъ также всегда сопровождать его высочество, когда ему слу
чится ѣхать ко двору, или на какое нибудь торжество, и попрежнему 
завѣдывать Русскимъ карауломъ и конюшнею. М аршалу Фонъ-Платену 
поручался надзоръ за  Кухнею, погребомъ, музыкантами и вообще за 
ливрейною прислугою, также за накрываніемъ на столъ и подачею Ку
шаній. Въ его распоряженіи будетъ гоФъ-интендантъ, который обя
занъ ему во всемъ помогать и въ его отсутствіе исправлять должность 
маршала, когда онъ предувѣдомить, что не обѣдаетъ дома. Оба эти 
господина, Войде и Плате, избавляются впредъ отъ дежурства, но 
должны, по-недѣльно, наблюдать за всѣмъ въ дежурство полковника 
Бремера и мое, какъ это дѣлали прежде бригадиры. Мы обязаны всю
ду слѣдовать за герцогомъ и вмѣстѣ съ послѣдпими передъ обѣдомъ 
принимать отъ него шляпу и потомъ опять подавать ее. Какъ у Войде, 
такъ и у Плате всякій день долженъ постоянно находиться на орди
нарцахъ одинъ изъ герцогскихъ лакеевъ, который всюду обязанъ слѣ
довать за  ними, если только не получитъ приказанія остаться дома. 
Послѣ обѣда его высочество былъ съ визитомъ у герцогини Меклен- 
бургской и принцессы, сестры ея. Туда пріѣзжалъ и кабинетъ-секре- 
тарь М акаровъ, на котораго послѣ смерти вдовствующей царицы 
возложенъ еще надзоръ за  всѣмъ хозяйствомъ принцессъ.

7. Во все послѣднее время стояла постоянная оттепель съ дож
демъ и было вовсе нехолодао. Вь этотъ день пріѣхалъ сюда изъ 
Ш веціи, черезъ Финляндію, капитанъ-командоръ и вмѣстѣ флотскій 
ген.-адъютантъ Фонъ-Ульрихъ;

8. Онъ обѣдалъ съ гр. Вахтмейстеромъ у его высочества и го
ворилъ, что оставилъ багажъ т. с. Бассевича въ 15-ти миляхъ за  Вы
боргомъ, проводивъ его до того мѣста отъ Або. Онъ полагалъ, что* 
его Привезутъ сюда на дняхъ. Этотъ Ульрихъ тотъ самый офицеръ, 
который провожалъ его высочество изъ Ш веціи въ Ростокъ и потомъ 
ѣздилъ съ секретнымъ порученіемъ въ.... !), за  что онъ просидѣлъ болѣе 
года подъ арестомъ и былъ приговоренъ къ ссылкѣ въ М арстрандъ *);. 
но государственныя сословія не только освободили его отъ послѣдней, 
но и разрѣшили ему попрежнему остаться на службѣ. Однакоже онъ

*) Такъ въ подлинникѣ.
2) Крѣпость въ Готландіи (въ Швеціи), при впаденіи рѣки КлараэльФъ въ озеро 

Венеръ.
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долженъ былъ мѣсяцевъ восемь просить о дозволеніи съѣздить на ро
дину, въ Лифляндію (Эстляндію), потому что его не хотѣли выпускать 
изъ Ш веціи.

9. Рано утромъ, прибылъ сюда секретарь Гюльденкрокъ, который 
уѣхалъ впередъ изъ Выборга; онъ говорилъ, что багажъ т. с. Бассевича 
будетъ здѣсь на другой день. Этотъ Гюльденкрокъ, находившійся съ 
королемъ Карломъ ХІІ въ Турціи, былъ королевскимъ секретаремъ и 
на послѣднемъ сеймѣ исправлялъ должность секретаря верхней палаты 
(auf tlem Ritterliause). Онъ будетъ принятъ въ службу его высочества, 
потому что, говорятъ, человѣкъ очень знающій. Посланникъ Цедер
крейцъ ему братъ по матери. Вчера императоръ уѣхалъ въ Кронш 
тадтъ и будетъ тамъ сегодня на свадьбѣ капитана Бенца.

10. Старшій принцъ Гессенскій*) простился съ его высочествомъ, 
потому что въ этотъ день долженъ былъ отправиться къ своему пол
ку, чѣмъ онъ вовсе не былъ доволенъ. Съ нимъ поѣхалъ молодой надв. 
совѣтникъ Ш пацеръ, который намѣревается потомъ изъ Ревеля пред
принять маленькое путешествіе въ Данцигъ. Послѣ обѣда император
скія принцессы два раза проѣзжали мимо дома его высочества, и въ 
послѣдній разъ мы имѣли честь дѣлать имъ реверансъ. Въ 4 часа по
слѣ обѣда герцогъ отправился па комедію, узнавъ, что туда поѣхала 
императорская Фамилія. Его высочество тотчасъ прошелъ къ импера
торскую ложу и во все продолженіе комедій оставался въ обществѣ 
императрицы и принцессъ. Продолжающаяся оттепель возбуждаетъ опа
сеніе, что всѣ рѣки вскроются, потому что Волховъ у Новгорода, Дви
на у Риги и другія, какъ говорятъ, уже вскрылись.

11. Капитанъ-командоръ Ульрихъ, собравшійся ѣхать въ Ревель 
тотчасъ послѣ обѣда, простился съ его высочествомъ.

12. Сегодня прибылъ багажъ т. с. Бассевича. Его высочество 
около 4-хъ часовъ поѣхалъ въ спектакль, гдѣ, какъ онъ слышалъ, ожи
дали всю царскую Фамилію, даже самого императора, который только 
въ этотъ день возвратился изъ Кронштадта и Петергофа. Его вели
чество много говорилъ съ нашимъ герцогомъ и разсказывалъ ему, к а 
кимъ образомъ отправился отсюда въ Кронштадтъ и опять возвратил
ся, а  именно, что въ прошедшую Среду поѣхалъ въ Ораніенбаумъ 
сухимъ путемъ, а оттуда переправился по льду въ Кронштадтъ, гдѣ 
остался нѣсколько дней и былъ на свадьбѣ капитана Бенца, потомъ 
пустился на яхтѣ-ледорѣзкѣ (Eisyacht) изъ Кронштадта въ Петергофъ, 
гдѣ открывалъ всѣ Фонтаны и каскады, наконецъ на той же яхтѣ при-

") Бывшій впослѣдствіи, въ началѣ царствованія императрицы Елисаветы Петров
ны, Россійскимъ генералъ-фельдмаршаломъ и умершій въ 1745 году.
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плылъ къ самому проспекту и ужъ тамъ сѣлъ въ сани и докончилъ 
свое путешествіе. По окончаніи комедій его высочество отправился 
домой.

13. Его высочество началъ учиться Русскому языку у одного пе
реводчика, родомъ Ш веда. Онъ будетъ приходить къ намъ всякій день 
въ І І  часовъ утра. Камеръ-пажъ Гольштейнъ во время комедій раз
сказывалъ его высочеству, что императоръ приказалъ сегодня объявить 
актерамъ, чтобъ они на слѣдующій день сыграли пьесу, которая имѣ
ла бы не болѣе трехъ дѣйствій, не заключала въ себѣ никакихъ Лю
бовныхъ интригъ и была бы ни слишкомъ тру Стна, ни слишкомъ серь
езна, ни слишкомъ весела. Затѣмъ, говорятъ, будетъ слѣдовать интер
медія о бѣдномъ Юріемъ (собственно комедія Дандена) *), и думаютъ, 
что мундкоха Тапса Ю ргена самого заставятъ играть въ ней.

14. Спектакля не было, потому что императоръ поѣхалъ въ Се
натъ и рѣшился остаться тамъ до ІО-ти часовъ вечера.

16. Гр. Войде разсказывалъ о странномъ происшествіи, случив
шемся съ однимъ Нѣмецкимъ бриліантщикомъ, Рокентиномъ, который 
считается здѣсь лучшимъ мастеромъ. Онъ показываетъ, что въ этотъ 
день, въ 9 часовъ утра, къ нему явился одинъ изъ людей кн. Менши
кова съ приказаніемъ тотчасъ же отнести къ князю вещи, которыя 
онъ ему отдавалъ. Вещи эти состояли изъ значительнаго количества 
драгоцѣнныхъ брилліантовъ, и изъ нихъ сдѣланъ имъ былъ къ пред
стоящей въ Москвѣ коронаціи грудной уборъ для мантіи императрицы, 
въ видѣ застежки, которую цѣнятъ въ 100,000 рублей и которую, какъ 
говорятъ, князь намѣревался при коронаціи принести въ даръ ея Ве
личеству. Съ этимъ-то драгоцѣннымъ уборомъ онъ, ювелиръ, въ со
провожденіи слуги отправился будто бы пѣшкомъ къ князю, но у 
Адмиралтейства встрѣтилъ ѣхавшихъ на саняхъ двухъ человѣкъ, кото
рые ему сказали, что ѳни также посланы за  нимъ отъ князя, съ не
терпѣніемъ его Ожидающаго, послѣ чего съ однимъ изъ людей сѣлъ 
въ сани, а  тѣ двое стали къ нимъ на запятки. Вмѣсто того, чтобъ 
везти его прямо черезъ ледъ, они будто бы своротили влѣво, выѣхали 
совершенно изъ города и привезли его въ какой-то лѣсъ, гдѣ ихъ жда
ло еще трое. Отнявъ тамъ у него бриліанты, люди эти будто бы раз
дѣли его и грозили удавить, если онъ будетъ кричать, потомъ избили 
его, связали ему руки и приказали не сходить съ мѣста до вечера и 
не кричать; двое изъ нихъ даже будто бы оставались при немъ до 5-ти 
часовъ вечера, но потомъ ушли, сказавъ: «Богъ съ Тобой». Послѣ 
того онъ, какъ говоритъ, пролежалъ еще нѣсколько часовъ на снѣгу,

*) Извѣстная комедія Мольера: George Dandin ou le coca im aginaire.
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пока ауоами не раагрызъ веревку и не Доплелся наконецъ до Изво
щика, на которомъ и пріѣхалъ домой съ веревкою на шеѣ, наброшеи- 
ною на него тѣми людьми въ саняхъ съ угрозою, что его удавятъ, 
если онъ только осмѣлиться закричать. Обо всемъ этомъ онъ по воз
вращеніи своемъ домой далъ знать императору, которой въ это время 
находился въ той сторонѣ на Крестинахъ у купца Мейера. Его вели
чество тотчасъ самъ отправился къ нему и приказалъ, чтобъ съ ны
нѣшняго же вечера всѣ ночные караулы были удвоены и чтобъ на 
улицахъ никого не пропускали ни сь Фонаремъ, ни безъ Фонаря. По
этому теперь всѣхъ, кто попадается на улицахъ, приводятъ въ поли
цію и завтра будутъ представлять золотыхъ дѣлъ мастеру, чтобъ п о 
смотрѣть, не узнаетъ ли онъ въ комъ нибудь хоть одного изъ воровъ.

17. Ю велиръ Рокентинъ возбудилъ подозрѣніе, что воръ — онъ 
самъ, потому что путается въ своихъ показаніяхъ. По причинѣ ужас
наго страха, которой онъ будто бы Вытерпѣлъ, ему отворяли кровь, 
но она не обнаружила ни малѣйшаго признака волненія; на тѣлѣ у 
него не нашли никакихъ знаковъ, которые бы свидѣтельствовали о по
лученныхъ ударахъ, а на указанномъ имъ мѣстѣ происшествія, куда 
сто самого водили, не было вовсе и слѣдовъ человѣческихъ. Поэтому 
полиція сегодня же вечеромъ взяла его подъ арестъ.

18. Поутру его привели оттуда въ домъ императора, гдѣ онъ, въ 
присутствіи его величества, получидъ 25 ударовъ кнутомъ и почти 
цѣлый часъ висѣлъ на вывороченныхъ назадъ рукахь. Императоръ 
передъ тѣмъ самъ увѣщевалъ его не скрывать истину и давалъ ему 
свое слово, что въ такомъ случаѣ съ нимъ не будетъ ничего дурного, 
даже, чтобъ побудить его къ признанію, приказаль прежде ири немъ 
бить кнутомъ другого преступника. По все это ни къ чему не повело,
и, не смотря на удары Кнута, онъ ни въ чемъ не сознался. У Почто
ваго дома, говорятъ, прибили объявленіе, гдѣ прописаны примѣты во
ровъ, которые, по словамъ золотыхъ дѣлъ мастера, будто бы ограби
ли его.

19. Въ Воскресенье, давали комедію подъ названіемъ: «Бѣдный
Ю ргенъ>. Императоръ былъ на ея представленіи и имѣлъ подлѣ себя 
повара Ганса Ю ргена, надъ которымъ всячески трунилъ. Но поваръ 
молодецки защищался разными шутовскими выходками; такъ напр., ко
гда арлекинъ, представлявшій бѣднаго Ю ргена, произносилъ это имя, 
онъ всякій разъ бросалъ въ него горсть муки. Во время спектакля его 
величество былъ необыкновенно милостивъ къ нашему герцогу, гово
рилъ также о золотыхъ дѣлъ мастерѣ и его упорствѣ, и сказалъ, что 
его за то на другой день снова будутъ бить кнутомъ. На площади, у 
столба, нынче положено было 1000 рублей, назначенныхъ въ награду
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тому, кто сообщитъ что нибудь о похищеніи и отыщетъ украденный 
вещи.*

20. Хотя золотыхъ дѣлъ мастеръ сегодня опять долженъ былъ 
подвергнуться истязанію кнутомъ, однакожъ его на сей разъ пощадили, 
потому что онъ, говорятъ, очень слабъ. Кромѣ того, Нѣмецкій пасторъ 
Нацціусъ просилъ императора позволить ему попробовать, нельзя ли 
увѣщаніями добиться чего нибудь отъ виновнаго. Для этой же цѣли 
къ нему допускали и жену его. Между тѣмъ всѣхъ получающихъ Па
спорты и отъѣзжающихъ отсюда до сихъ поръ продолжаютъ водить къ 
Ювелиру для удостовѣренія, что между ними нѣтъ людей, будто бы его 
ограбившихъ. Въ послѣдніе дни начались опять морозы, и послѣ снѣ
га, Выпавшаго третьяго дня въ ночь, зимній путь на столько испра
вился, что снова можно было ѣздить на саняхъ, тогда какъ передъ 
тѣмъ ужъ недѣли двѣ всѣ употребляли колесные экипажи, потому что- 
на улицахъ снѣгъ и ледъ почти совершенно исчезли.

21. Говорятъ, что золотыхъ дѣлъ мастеру сегодня опять дано 
было 25 ударовъ кнутомъ, именно въ полиціи и въ присутствіи импе
ратора. Но онъ все еще ни въ чемь пе сознался ни во время пытки, 
ни своей женѣ, ни Пастору Нацціусу.

23. Поутру возвѣщено было съ барабаннымъ боемъ, что на дру
гой день на противуположной сторонѣ Невы, противъ биржи (К аи!- 
haus), будутъ совершены разныя казни. Говорять, что одна изъ нихъ 
ожидаетъ оберъ-Фискала Нестерова, который уже давно сидѣлъ въ 
тюрьмѣ. Вь Апрѣлѣ развѣ только можетъ быть такая дурная погода, 
какая стоитъ теперь.

24. Въ 9 часовъ утра я отправился на ту сторону рѣки, чтобы 
посмотрѣть ва назначенныя тамъ казни. Подъ высокой висѣлицей (на 
которой за нѣсколько лѣтъ сначала повѣсили кн. Гагарива) устроенъ 
былъ эшафотъ, а позади его поставлены четыре высокихъ шеста съ 
колесами, спицы которыхъ на Поларшина были обиты желѣзомъ. 
Ш есты эти назначались для взоткнутія головъ преступниковъ, когда 
тѣла ихъ будутъ привязаны къ колесамъ. Первый, которому отрубили 
голову, былъ одинь Фискалъ, клевретъ оберъ-Фискала Нестерова, слу
жившій послѣднему орудіемъ для многихъ обмановъ. Когда ему про
чли его приговоръ, онъ обратился лицомъ къ церкви въ Петропавлов
ской крѣпости и нѣсколько разъ перекрестился, потомъ повернулся къ 
Окнамъ Ревизіонъ-Коллегіи, откуда императоръ со многими вельможа
ми смотрѣлъ на казни, и нѣсколько разъ поклонился; наконецъ одинъ,, 
въ сопровожденіи двухъ прислужниковъ палача, взошелъ на эшафотъ,, 
снялъ съ себя верхнюю одежду, поцѣловалъ палача, поклонился стояв
шему вокругъ народу, сталъ на колѣни и бодро положилъ на плаху
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голову, которая Отсѣчена была топоромъ. Послѣ него точно такимъ 
же образомъ обезглавлены были два старика. З а  ними слѣдовалъ оберъ- 
фискалъ Нестеровъ, который, говорятъ, позволялъ себѣ страшныя зло
употребленія и Плутни, но ни въ чемъ не сознался, сколько его ни 
пытали и ни уличали посредствомъ свидѣтелей и даже собственныхъ 
его писемъ. Это былъ дородный и видный Мущина съ сѣдыми, почтп 
бѣлыми волосами. Прежде онъ имѣлъ большое значеніе и былъ боль
шой милости у императора, который, говорятъ, еще недавно отдавалъ 
ему справедливость и отзывался о немъ какъ объ одномъ изъ лучшихъ 
своихъ стариковъ-докладчиковъ и дѣльцовъ. Давая ему мѣсто оберъ- 
Фискала, государь въ тоже время даже наградилъ его большимъ чи
сломъ крестьянъ, чтобъ онъ могъ прилично жить и не имѣлъ надоб
ности прибѣгать къ воровству. Тѣмъ не менѣе однакожъ онъ неимо
вѣрно обворовывалъ его величество и страшно обманывалъ поддан
ныхъ, такъ что сдѣлалъ казнѣ ущербу всего по крайней мѣрѣ до 
300,000 рублей. Передъ казнью онъ также посмотрѣлъ на крѣпостную 
церковь и перекрестился, потомъ обратился лицомъ къ императору, 
поклонился и будто бы, по внушенію священниковъ, сказалъ: я вино
венъ. Его заживо колесовали и именно такъ, что сперва раздробили 
ему одну руку и одну ногу, потомъ другую руку и другую ногу. По
слѣ того къ нему подошелъ одинъ изъ священниковъ и сталъ его уго
варивать, чтобъ онъ сознался въ своей винѣ; тоже самое, отъ имени 
императора, сдѣлалъ и маіоръ Мамоновъ, обѣщая несчастному, что въ 
такомъ случаѣ ему окажутъ милость и немедленно отрубятъ голову. 
Но онъ свободно отвѣчалъ, что все уже высказалъ, что зналъ, и з а 
тѣмъ, какъ и до колесованья, не произнесъ болѣе ни слова. Наконецъ 
его, все еще живого, повлекли къ тому мѣсту, гдѣ отрублены были 
головы тремъ другимъ, положили лицомъ въ ихъ кровь и также Обез
главили. Девять человѣкъ получили каждый по 50-ти ударовъ кнутомъ; 
кромѣ того, четыремъ изъ нихъ, приговореннымъ къ вѣчной ссылкѣ ва 
галеры, были щипцами вырваны ноздри. Между этими 13-ю наказан- 
ными находилось только два молодыхъ; остальные были сѣдые Стари
ки, бывшіе совѣтники, Фискалы и писцы изъ коллегій, отчасти хоро
шихъ Фамилій и богатые, такъ что отъ конфискаціи ихъ имущества 
составилась значительная выручка. Ихъ обвиняли въ расхищеніи импера
торской казны, взяткахъ и другихъ преступленіяхъ. Н аказаны были еще 
пятеро другихъ писцовъ и служителей, и всѣхъ канцелярскихъ и при
казныхъ чиновниковъ обязали присутствовать при этой казни для ихъ 
собственнаго предостереженія. В ь заключеніе всего тѣла четырехъ каз
ненныхъ были навязаны на колеса, а  головы ихъ взоткнуты на ше
сты. Баронъ ІІІтрёмФельдъ, возвратившійся вчера вечеромъ изъ Ревеля,
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увѣрялъ, что по дорогѣ сюда видѣлъ крестьянъ, распахивавшихъ зе 
млю, потому что тамъ оть зимы почти не осталось слѣда.

25. Такъ какъ въ прошедшую ночь выпало много снѣгу, а  вчера 
весь день и въ ночь стоялъ сильный морозъ, то надѣются, что зима 
возвратится и снова установитъ хорошую Санную дорогу.

26. КонФеренціи-совѣтникъ АльФельдъ сказалъ мнѣ, что на дру
гой день рожденіе принцессы Анны не будетъ праздноваться до буду
щей недѣли, т, е. до дня ея именянъ. Главною причиною этой отсро
чки. вѣроято, сегодняшній отъѣздъ императора въ деревню Дубки, гдѣ 
его величество останется нѣсколько дней. Онъ, говорятъ, развелъ тамъ 
виноградникъ. Ю велира Рокентина, какъ я слышалъ, вчера опять под
нимали на Дыбу, но кнутомъ не били; однакожъ онъ все таки еще не 
сознался в*ь воровствѣ.

27. Хотя рожденіе старшей императорской принцехсы Анны (ко
торой съ этого дня пошелъ семнадцатый годъ) при дворѣ не праздно
валось, однакожъ его королевское высочество и весь нашъ дворъ обле- 
клись въ парадные костюмы. Капитанъ Бенцъ разсказывалъ мнѣ, что 
сегодня утромъ ювелиръ Рокентинъ такъ былъ тронутъ пріѣхавшимъ 
недавно изъ Риги суперинтендентомъ (который, по приказанію импе
ратора, нѣсколько дней долженъ былъ приходить къ виновному и ста
раться довести его до признанія), что сознался наконецъ, что самъ 
у Кралъ брилліанты и зарылъ ихъ на дворѣ своего дома въ кучѣ пе
ску- Суперинтендентъ тотчасъ пошелъ сь полиціймейстеромъ на это 
мѣсто и дѣйствительно нашелъ ихъ тамъ; но такъ какъ песокъ замерзъ, 
п его надобно было рубить топоромъ, то драгоцѣнный уборъ и не
большой ящичекъ, въ которомъ онъ лежалъ, едва не раздробили; къ 
счастію, ударъ топора прошелъ мимо. Одного камня недоставало, но 
оказалось, что золотыхъ дѣлъ мастеръ заложилъ его архіатеру Блу- 
ментросту, у котораго онъ и взятъ былъ обратно. Въ оправданіе этого 
похищенія Рокентинъ привелъ то, что онъ нѣсколько лѣтъ тому на
задъ жаловался на воровъ, ограбившихъ его между Нарвою и Петер
бургомъ и находившихся здѣсь, но не получилъ никакого удовлетво
ренія. Онъ думалъ такимъ образомъ отмстить за это и потомъ, овла
дѣвъ сокровищемъ, скрыться. Но что у него, какъ говорили, есть въ 
Германіи жена, онъ рѣшительно не сознавался, и увѣрялъ, что она 
года за два умерла; между тѣмъ извѣстно, что онъ ужъ лѣтъ ІО  или 
болѣе тому назадъ женился здѣсь въ другой разъ. Такъ какъ супер
интендентъ добился отъ него признанія только тѣмъ, что обѣщалъ 
ему прощеніе, послѣ того какъ полицеймейстеръ еще разъ просилъ 
перваго увѣрить его въ милости императора, то его нынче же вече
ромъ отпустили изъ полиціи домой и оставили лишь подъ надзоромъ
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двухъ-трехъ сторожей *). Императоръ, говорятъ, около 7-ми часовъ 
вечера ужъ возвратился изъ Дубковъ, почему рожденіе принцессы се
годня же было отпраздновано, хотя и очень тихо.

29. Вскорѣ послѣ обѣда герцога посѣтилъ Рижскій суперинтен- 
дѳнтъ, человѣкъ очень любезный. Онъ разсказывалъ намъ, какимъ 
образомъ ему удалось наконецъ довести безбожнаго Рокентина до при
знанія ’).

Февраль. 1. Послѣ обѣда его высочество узналъ, что въ этотъ 
день назначены похороны маленькаго императорскаго карлика, недав
но умершаго, и отправился со мною къ бар. ПІтрёмФельду, чтобъ по
смотрѣть на печальную процессіи), которая должна была пройти мимо 
его дома. Оня показалась тамъ въ 6 часовъ. Впереди всѣхъ шли по
парно тридцать пѣвчихъ, все маленькіе мальчики. З а  ними слѣдовалъ,, 
въ полномъ облаченіи, крошечный попъ, котораго изъ всѣхъ Здѣш
нихъ священниковъ нарочно выбрали для этой процессіи по причииѣ 
его малаго роста. Затѣмъ ѣхали маленькія, совершенно особаго устрой
ства сани, на которыхъ помѣщалось тѣло. Ихъ везли 6 крошечныхъ 
лошадей, принадлежащихъ отчасти великому князю, отчасти малень
кому кн. Меншикову. Они были покрыты до самой земли черными по
понами и ведены маленькими дворянами, между которыми находилось 
нѣсколько придворныхъ пажей. Н а саняхъ стоялъ маленькій гробъ 
подъ бархатнымъ покровомъ. Тотчасъ позади ихъ шелъ маленькій Кар
ло, Фаворитъ императора, въ качествѣ маршала, еъ большимъ м ар- 
шальскимъ жезломъ, который былъ обтянутъ чернымъ и оть котораго 
до земли спускался бѣлый Флеръ. На этомъ Карлѣ, какъ и на всѣхъ 
прочихъ его товарищахъ, была длинная черная мантія; онъ шелъ ва 
главѣ другихъ карликовъ, слѣдовавшихъ за нимъ попарно, именно 
меньшіе впереди, большіе позади, и въ числѣ ихъ было немало безоб- 
разныхъ лицъ и толстыхъ головъ. Потомъ выступалъ такой же другой 
маленькій маршалъ во главѣ карлицъ. И зъ нихъ первая принадлежала 
принцессамъ, и ее, какъ первую траурную  даму, по здѣшнему обычаю, 
вели двое изъ самыхъ рослыхъ Карлъ. Лицо ея были совершенно за- 
вѣшено чернымъ Флеромъ. З а  нею слѣдовала маленькая Карлица гер
цогини Мекленбургской, какъ вторая траурная дама, и ее также вели

') Когда я во второй разъ (съ 17G1 по 1765 г.) быдъ въ Петербургѣ, мнѣ разска
зывали, что человѣка этого, у котораго и страшный кнутъ ве ногъ вырвать признанія 
Рижскій пасторъ заставилъ во всеиъ признаться тѣмъ, что, войдя въ комнату, гдѣ онъ 
содервался, обратился къ нему, какъ Осія къ А хаву, со словами: „Ты, Обреченный смерти,, 
отдавай должное Богу и говори, гдѣ спрятанъ! у тебя брилліантъ^" Примѣч. Бюшии.чі.

5) Жаль, что авторъ не передаетъ здѣсь этого разсказа; онъ былъ бы очень ва
женъ. Примѣч. Бюигиига.
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подъ руки два карла. Позади ихъ шло еще нѣсколько паръ карлицъ. 
По обѣимъ сторонамъ процессіи двигались съ Факелами огромные гвар
дейскіе солдаты, въ числѣ по крайней мѣрѣ 50-ти человѣкъ, а  возлѣ 
обѣихъ траурныхъ дамъ шли четыре громадныхъ придворныхъ Гайдука 
въ черныхъ костюмахъ и также съ Факелами. Такую странную про
цессіи) не въ Россіи едва ли гдѣ нибудь придется увидѣть. Отъ дома 
императора до проспекта карлы шли пѣшкомъ, но тамъ всѣ они дол
жны были сѣсть въ большія сани, въ которыя запрягли шесть лош а
дей, и ѣхать за тѣломъ въ Ямскую (Слободу), т. е. до самаго мѣста 
погребенія. Послѣ похоронъ, всѣхъ Карлъ и карлицъ угощали въ домѣ 
императора, а по этому случаю для нихъ сдѣланы были совершенно 
особаго рода и соразмѣрной величины столы и стулья. Императоръ 
вмѣстѣ съ кн. Меншиковымъ шелъ за процессіею пѣшкомъ (но не въ 
траурномъ одѣяніи) отъ самаго своего дома до проспекта. Когда Карлъ 
сажали тамъ въ сани, онъ, говорятъ, многихъ изъ нихъ бросалъ туда 
собственными руками. Его величество присутствовалъ и при обѣдѣ 
нардъ. Умершій Карло былъ тотъ самый, для котораго въ 1710 году 
устроена была большая и знаменитая свадьба сорока паръ нардъ и 
карлицъ, собранныхъ, по приказанію императора, изо всего государ
ства*). Ж ена его послѣ сдѣлалась беременною, но не могла разрѣ
шиться и умерла вмѣстѣ съ ребенкомъ; почему его величество нашелся 
вынужденнымъ воспретить браки карликовъ съ карлицами. Карло этотъ 
былъ прежде въ великой милости у государя, но за свое страшно- 
развратное поведеніе мало-по-малу лишился ея, тѣмъ болѣе, что всѣ 
попытки къ его исправленію оставались тщетными.

2. Его высочество послалъ оберъ-каммергеру приказаніе сказать 
Кавалерамъ, которые на будущей недѣли должны отправиться впередъ 
въ Москву, чтобъ они готовы были къ отъѣзду. Такое же приказаніе 
послѣдовало и на имя гоФмаршала относительно придворныхъ служи
телей. По причинѣ начавшейся вновь оттепели отправляющихся впе
редъ ожидаетъ непріятное путешествіе, если погода скоро не пере- 
мѣнится.

3. Въ день тезоименитства старшей императорской прицессы Ан
ны, его высочество поѣхалъ съ Брюммеромъ въ Русскую церковь, 
чтобъ тамъ поздравить принцессу, чтб ему и удалось. Она сама при
гласила его на празднество, назначенное послѣ обѣда при дворѣ, куда 
онъ часовъ въ шесть и отправился. Императорская Фамилія сидѣла 
уже за столомъ, но возлѣ императора для его высочества оставлено 
было мѣсто, и онъ помѣстился между его величествомъ и кн. Менши-

*) См. Вебера, Das V eranderte R u tla n d , ч. I., стр. 385 и сдѣд.
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новымъ. Обѣдъ этотъ продолжался почти до 8-ми часовъ. Какъ скоро 
столы изъ большой залы были вынесены, и ее вымели, его высочество 
открылъ съ принцессой Анной танцы, которые продлилась до полови
ны десятаго. Сама императрица танцовала раза  два съ Ягужинскимъ. 
Маленькая императорская принцесса Н аталія также танцовала нѣ
сколько разъ то съ его высочествомъ, то съ маленькимъ великимъ 
княземъ и такъ свободно и хорошо, какъ только можетъ ребенокъ ея 
лѣтъ, почему всякій разъ, когда она оканчивала, раздавались Руко
плесканія всего общества. Такъ какъ императоръ часто подходилъ къ 
императрицѣ, смотрѣлъ на танцы и былъ очень ласковъ съ ея вели
чествомъ, то, признаюсь, нѣкоторые изъ насъ возымѣли надежду, что 
въ этотъ день будетъ объявлено что - нибудь положительное о бракѣ 
нашего герцога. Но, увы! ожиданія эти не сбылись, и теперь остается 
только надѣяться, что авось наконецъ въ коронацію, съ Божіею по
мощью, все приведено будетъ къ желанному окончанію. Тотчасъ послѣ 
танцевъ начался Фейерверкъ, продолжавшійся съ полчаса и состояв
шій, по обыкновенію, изъ множества ракетъ, швермеровъ, воздушныхъ 
шаровъ, Фонтановъ, Огненныхъ колесъ и тому подобнаго, также изъ 
большого девиза, горѣвшаго голубымъ огнемъ. Императрица, казавш а- 
яся Несовсѣмъ здоровою, по окончаніи Фейерверка тотчасъ удалилась; 
но императорскія принцессы получили позволеніе остаться еще, и тан
цы снова начались. Удовольствіе это однакожъ продолжалось не бо
лѣе У2 часа, потому что принцессамъ скоро приказано было кончить 
танцы. Послѣ того, когда старшая каждому изъ гостей сама подала по 
Стакану вида, онѣ простились съ императоромъ и также удалились. 
Герцогъ имѣдъ счастіе провожать ихъ обѣихъ черезъ нѣсколько ком
натъ и еще разъ  проститься съ ними. Его высочество не уѣзжалъ 
еще съ часъ, потому что императоръ все еще не уходилъ и сидѣлъ 
съ духовенствомъ; но г. Ягужинскій посовѣтовалъ ему наконецъ по
дойти къ его Величеству, который могъ просидѣть тамъ еще долго, и 
проститься. Часовъ въ одиннадцать герцогъ и послѣдовалъ этому 
совѣту.

7. Въ ІО часовъ утра, кавалеры паши выѣхали въ Москву. Имъ 
пужно было 93 лошади, которыхъ пара обходилась, отсюда до Москвы, 
большею частію по 9 рублей.

8. Поутру, у его весочества былъ Итальянскій графъ Растрелли, 
который подарилъ ему своей работы бюстъ императора, сдѣланный 
изъ особеннаго рода гипса и окрашенный металлической краскою. 
Этотъ Растрелли, говорятъ, изготовляетъ двѣ большія металлическія 
статуи императора, одну пѣшую, другую конную, и онѣ будто бы бу
дутъ больше статуи Людовика XIV въ Парижѣ. По окончаніи ихъ,
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онъ, какъ я слышалъ, сдѣлаетъ еще большую колонну, на которой 
будутъ изображены всѣ побѣды императора. Конную статую онъ на
дѣется кончить еще до возвращенія государя изъ Москвы, если только 
его величество не очень поспѣшитъ имъ.

9. Такь какъ сегодня началась Масляница, то вельможамъ объ
явлено было отъ двора, что завтра въ 3 часа пополудни послѣдуетъ 
открытіе маскерада.

10. Въ три часа пополудни его королевское высочество со всею 
своею крестьянскою группою отправился въ сдѣланныхъ для маскерада 
саняхъ къ дому «Четырехъ Фрегатовъ» (куда намъ назначено было 
явиться) и нашелъ тамъ уже много масокъ. Но императоръ пріѣхалъ 
не прежде 4-хъ, а  императрица въ 5 часовъ, послѣ чего немедленно 
послѣдовало приказаніе, чтобы всѣ маски къ 10-ти часамъ вечера 
снова собрались туда, а  теперь покамѣстъ разъѣзжались по домамъ. 
Въ 6 часовъ всѣ и разъѣхались. Ихъ величесто, равно какъ и при
дворные кавалеры и дамы, были въ Голдандскахъ матросскихъ костю
махъ. Императрица съ своими дамами ѣхала въ большихъ, красиво 
вызолоченныхъ, закрытыхъ саняхъ, а  императоръ занималъ мѣсто на 
саняхъ «безпокойной братіи». Когда, въ ІО часовъ вечера, его высо
чество собрался ѣхать къ «Четыремъ Фрегатамъ», каммеръ-пажъ Голь
штейну объявилъ ему, что императоръ былъ уже тамъ и скоро послѣ 
своего пріѣзда распустилъ масокъ. Погода въ этотъ день была дурная, 
шелъ снѣгъ, и это, вѣроятно, было главною причиною того, что мы 
не ѣздили по улицамъ со всѣмъ маскерадомъ. Вечеромъ гр. Вахтмей
стеръ, у ЦедеркрёЙца, въ присутсвіи Ягужинскаго, помирился опять 
съ посланникомъ ВестФаленомъ.

11. Когда его высочество пріѣхалъ къ дому «Четырехъ Фрега
товъ», на сборное мѣсто масокъ, императоръ находился уже тамъ и 
былъ во Вчерашнемъ своемъ костюмѣ. Императрица и придворныя 
дамы имѣли на сей разъ костюмъ Амазонокъ, но кавалеры ея вели
чества были одѣты, какъ и наканунѣ, матросами. Государь скоро ра
спустилъ все общество, приказавъ только Кавалерамъ и другимъ Му
щинамъ опять собраться въ 9 часовъ вечера; но Ягужинскій увѣрялъ, 
что его высочеству можно и не пріѣзжать къ нимъ. Ихъ величества и 
многіе придворные обѣдали въ этотъ день у кухмистера Фельтена, у 
котораго были крестины новорожденнаго г-жи Ш умахеръ, его дочери. 
Всѣ присутствовавшіе обязаны были находиться при томъ въ маскахъ. 
Даже всѣ сенаторы, засѣдавшіе поутру въ Сенатѣ, имѣли приказаніе 
не снимать тамъ масокъ. Я  узналъ еще, что въ этотъ день привезли 
изъ Олонца многихъ дѣтей, которыхъ назначено здѣсь крестить; но 
что это собственно за дѣти, я еще не могъ дознаться.
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12. Былъ такой жестокій холодъ, какого мы еще не имѣли въ 
эту  зиму, такъ что по дорогѣ къ «Четыремъ Фрегатамъ» нѣкоторые 
изъ нашихъ людей немного отморозили себѣ лица. Несмотря на то, ма
ски все таки получили приказаніе снова пріѣхать туда въ ІО часовъ.

13. Гр. Вахтмейстеръ и бар. Мардефельдъ отправились впередъ 
въ Москву. Императрица въ этотъ день подарила его королевскому 
высочеству большія прекрасныя, вызолоченныя и открытыя, маскерад- 
ныя сани, которыя, если бъ были подарены нѣсколько дней ранѣе, из
бавили бы его королевское высочество отъ значительныхъ издержекъ,, 
потому что онъ второпяхъ велѣлъ уже сдѣлать себѣ сани. Маске- 
радъ продолжался, какъ и въ предшествовавшіе дни. Мы два раза 
имѣли удовольствіе видѣть императорскихъ принцессъ, смотрѣвшихъ 
изъ своихъ оконъ, и, несмотря на сильную стужу, должны были 
еще далеко отъ нихъ снимать свои шубы.

14. Къ его высочеству пріѣзжалъ прощаться ген. Минихъ, кото
рый на дняхъ отправлялся къ Ладожскому каналу. Онъ представлялъ 
герцогу и своего сына, который недавно сюда прибылъ и скоро дол
женъ ѣхать въ Ж еневу. До сихъ поръ еще всѣ члены императорскихъ 
коллегій обязаны по утрамъ являться на службу въ маскахъ, чтб мнѣ 
кажется неприличнымъ, тѣмъ болѣе, что многіе изъ нихъ наряжены 
такъ, какъ вовсе не подобаетъ старикамъ, судьямъ п совѣтникамъ; 
но и въ этомъ случаѣ все дѣлается по старой Русской Поговоркѣ: 
«да будетъ царская воля» (Des Kaisers W ille greschehe). Я  слышалъ, 
что дня за четыре или дней за пять одного поручика, состоявшаго 
при Императорскомъ дворѣ, отослали на галерный дворъ и передъ 
тѣмъ жестоко высѣкли, но не знаю, въ чемъ собственно онъ прови
нился.

15. Наш ъ добрый герцогъ былъ нынче Несказанно обрадованъ 
тѣмъ, что встрѣтилъ на улицѣ ангельски прелестныхъ императорскихъ 
принцессъ; онъ выходилъ изъ экипажа, разговаривалъ съ ними нѣ
сколько времени и на прощаньи нѣжно цѣловалъ имъ руки. Вчера 
бар. Штремфельдтъ поручилъ отъ императора секретное приказаніе 
ѣхать какъ можно скорѣе въ Швецію вслѣдъ за  оберъ-прокуроромъ 
Бибиковымъ; но какія собственно даны ему туда порученія, о томъ 
положительно еще ничего неизвѣстно.

16. Вчера вечеромъ при Императорскомъ дворѣ были странные 
похороны одного стараго повара, родомъ, какъ говорять, Поляка, ко
торый былъ очень маленькій, невзрачный человѣчекъ и потому на 
послѣднемъ маскарадѣ обыкновенно разгуливалъ наряженный павіа- 
номъ. Тѣло его провожали до могилы всѣ Русскіе придворные служи
тели въ маскерадныхъ костюмахъ, при чемъ по сторонамъ шло, съ

Дневникъ Б ерхольца. ІѴ. 2
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Факелами, до 50-ти человѣкъ, которые всѣ одѣты были какъ повара, 
т. е. имѣли бѣлые Фартуки и колпаки. Я  узналъ еще, что вчера въ 
6 часовъ утра негоднаго Рокентина изъ дому взяли опять въ полицію. 
Императоръ, говорятъ, самъ былъ тамъ и всячески уговаривалъ его 
добровольно во всемъ признаться, потому что на него опять поступило 
много старыхъ жалобъ, вслѣдствіе которыхъ онъ, пожалуй, еще разъ 
будетъ подвергнутъ истязанію кнутомъ. Бо другіе увѣряютъ, что его 
только для того взяли въ полицію, чтобъ строже смотрѣть за  нимъ; 
потому что онъ будто бы въ нѣсколько дней страшно распухъ, и 
подогрѣвають что его кто-нибудь пытался отравить ядомъ. Какъ ему, 
такъ и женѣ его (которая разрѣшилась мертвымъ младенцемъ) многіе 
изъ живущихъ въ городѣ присылали что-нибудь, изъ чего и заклю
чаютъ, что нѣкоторые, можетъ быть, замѣшаны въ его дѣдо и потому 
стараются какимъ бы то ни было образомъ извести его, чтобъ не дать 
ему времени оговорить ихъ. Теперь полагаютъ, что война между Рос
сіею и Турціею рѣшеное дѣло, въ чемъ, однакожъ многіе все еще 
очень сомнѣваются. Въ этотъ день, какъ послѣдній для маскерада, им
ператоръ, въ ІО часовъ утра, прислалъ къ герцогу <архимандрита 
безпокойной братіи» и велѣлъ сказать, что тотчасъ послѣ обѣда пріѣ
детъ къ его высочеству въ сопровожденіи этой братіи. Немедленно 
сдѣланы были всѣ распоряженія для пріема его величества. Послѣ 5-ти 
часовъ явилась <безпокойная братія>. Императоръ не пріѣзжалъ почти 
до 6-ти, но по прибытіи его всѣ тотчасъ сѣли за  столъ и просидѣли 
за  нимъ до половины девятаго. Отъ его королевскаго высочества го
сударь съ своимъ обществомъ поѣхалъ къ старому адмиралу Крюйсу, 
а  отъ него скоро отправился домой и ужъ въ половинѣ десятого вы
ѣхалъ въ Олонецъ, куда послѣ-завтра поѣдетъ за  нимъ и ея величе
ство императрица, но на очень короткое время. Въ этотъ день кн. 
Меншиковъ, въ домѣ «Четырехъ Ф регатовъ), объявилъ г. Измайлову, 
что его вскорѣ опять пошлютъ на Китайскую границу для проведе
нія тамъ пограничной линіи. Но такое порученіе ему вовсе не по 
сердцу, потому что онъ опасается, что дѣдо по этому разграниченію 
можетъ продлиться 6 или 7 лѣтъ. О группѣ императора, или о такъ- 
называемой «безпокойной братіи>, скажу еще, что она состояла изъ 
большого числа разнаго званія людей, которые заняли три стола, въ 20-тп 
пли 24-хъ приборовъ каждый; но за третьимъ помѣстились одни про
столюдины, которые разными кривляніями и забавными выходками 
стараются развеселять императора, когда онъ бываетъ не въ духѣ. 
Между ними былъ одинъ простой матросъ, становившійся па голову 
и принимавшій удивительныя позы.
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17. Передъ обѣддмъ, оберъ-каммергеръ гр. Войде отправился къ 
каммеръ-юнкеру императрицы Монсу, чтобъ узнать, когда его коро
левскому высочеству можно будетъ пріѣхать проститься съ Государы
нею- Но въ І І  часовъ каммеръ-юнкеръ самъ явился къ герцогу съ 
поклономъ отъ императрицы, которая извинилась, что на сей разъ  не 
можетъ проститься съ его высочествомъ, и приказывала сказать, что 
надѣется скоро имѣть удовольствіе видѣть его въ Москвѣ. Вмѣстѣ съ 
тѣмъ она прислала его высочеству соболью шубу цѣною въ 1500 р. 
Послѣ обѣда къ герцогу пришелъ Фрей съ табакеркою, которая, вѣ
роятно, назначалась каммергеру Монсу. Въ этотъ день я получилъ
изъ Гамбурга извѣстіе, что свадьба к у зи н ы -------- *) Бассевичъ и г.
Фонъ-Рейхеля была тамъ 2-го числа этого мѣсяца.

18. При дворѣ обѣдалъ Измайловъ, который поутру былъ въ 
Сенатѣ и получилъ позволеніе взять съ собою въ Китай опять всѣхъ 
тѣхъ, которые уже разъ  ѣздили съ нимъ туда. Въ 6 часовъ импера
трица выѣхала въ Олонецъ.

19. При дворѣ обѣдалъ командоръ Ульрихъ, котораго императоръ 
вызвалъ сюда по поводу путешествія его на М адагаскаръ. Ягужинскій 
прислалъ сказать его королевскому высочеству, что нужныя для него 
лошади будутъ готовы къ Воскресенью или къ Понедѣльнику, если ему 
угодно ѣхать въ Москву впередъ, на чтб его высочество и рѣшился 
ло причинѣ наступавшей оттепели. Вчера вечеромъ пріѣхалъ сюда изъ 
Москвы Голландскій пасторъ, который только 4 дня тому назадъ встрѣ
тилъ нашихъ людей близъ Валдая. Онъ разсказывалъ, что около Мо
сквы осталось ужъ мало снѣгу. Великій канцлеръ Головкинъ отпра
вился сегодня впередъ въ Москву, но кн. Репнинъ, прибывшій сюда 
съ недѣлю тому назадъ, прослѣдуетъ за императоромъ въ Олонецъ.

20. Сегодня утромъ я осматривалъ на литейномъ заводѣ большую 
Шведскую пушку, которую въ Ш веціи перепилили пополамъ, но здѣсь 
опять такъ спаяли, что мѣсто спайки почти вовсе незамѣтно. Думаю, 
что эта пушка будетъ такъ же хороша, какъ новая. Она самая боль
шая и Красивая изъ множества металлическихъ пушекъ и мортиръ, 
предававшихся въ Ш веціи и скупленныхъ тамъ по порученію импе
ратора. Шведы хотя и думали, что если пушки перепилить или вообще 
какъ-нибудь повредить, то онѣ для пальбы уже не могутъ быть год
ны ; но они въ этомь ошиблись, и нельзя не пожалѣть, что теперь ихъ 
прежній превосходный арсеналъ, ради денегъ, такъ обезсиленъ и что 
изъ пего продано столько драгоцѣнныхъ старинныхъ и прекрасныхъ 
пушекъ и мортиръ, которыя въ настоящее время императоръ Петръ 
употребляетъ въ свою пользу. Я  узналъ нынче, что ген.-л. Матюш-

*) Такъ въ подлинникѣ.
2*
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винъ уже нѣсколько дней какъ пріѣхалъ сюда изъ Персіи, но что онъ- 
очень боленъ и слабъ. Въ его отсутствіе войсками, расположенными 
въ Персіи, будетъ, говорятъ, командовать ген.-м. кн. Трубецкой.

21. Мы надѣялись выѣхать отсюда въ будущій Понедѣльникъ, но 
получили Извѣшеніе отъ почтъ-директора Дашкова, что намъ можно 
будетъ ѣхать только послѣ императорскихъ принцессъ. Поэтому его 
королевское высочество поручилъ гр. Войде освѣдомиться у принцессъ, 
по ихъ ли приказанію сдѣлано такое распоряженіе; ибо, по словамъ 
г. Ягужинскаго, онѣ желали, чтобъ его высочество ѣхалъ прежде. 
Графъ нынче же утромъ отправился къ Полковницѣ К ам пенгаузена 
у которой остался обѣдать и которую просилъ узнать объ этомъ. 
Императорскія принцессы очень сожалѣли, что ничего не знали о на
мѣреніи его королевскаго высочества ѣхать прежде нихъ, и говорили, 
что, въ противномъ случаѣ, не отправили бы впередъ своего багажа 
и охотно поѣхали бы послѣ, но что теперь нельзя уже распорядиться 
иначе. Намъ, поэтому, придется ждать еще дней ІО или 12 и затѣмъ 
приступить къ такому же Непріятному путешествію, какъ годъ тому 
назадъ. Но его королевское высочество, ради принцессъ, терпѣливо 
сносить это.

22. Ко двору пріѣзжалъ асессоръ Глюкъ съ поклономъ отъ прин
цессъ и . увѣрялъ отъ ихъ имени, что нашъ герцогъ отправится въ 
путь непосредственно послѣ нихъ, даже еще прежде герц. Мекленбург- 
ской и принцессы Прасковьи, о чемъ будто бы и дано уже знать 
почтъ-директору Дашкову. Генеральш а Алларъ, у супруга которой 
его высочество въ этотъ день обѣдалъ, не показывалась. Она женщина 
весьма оригинальная и изъ чрезмѣрной набожности избѣгаетъ почти 
всякаго общества; притомъ, сколько возможно, склоняетъ къ тому же 
и стараго генерала, который самъ по себѣ человѣкъ очень пріятный 
и по характеру своему вовсе не прочь отъ общества. Послѣ обѣда 
онъ показывалъ каталогъ собранныхъ имъ плановъ укрѣпленій, кото
рыхъ у него до 800 нумеровъ, такъ что для полнаго собранія плановъ 
всѣхъ извѣстныхъ крѣпостей ему недостаетъ только очень немногихъ. 
Человѣкъ онъ весьма любознательный и имѣетъ большія свѣдѣнія въ 
фортификаціи, за которыя и принятъ былъ въ здѣшнюю службу. Мы 
узнали въ этотъ день, что герцогиня Курляндская уже отправилась 
въ Москву, гдѣ поэтому будетъ, вѣроятно, прежде насъ.

23. Около 11-ти часовъ утра его королевское высочество по
ѣхалъ съ гр. Войде въ тавъ-называемую  церковь Св. Троицы, куда 
попалъ какъ-разъ вб время, и имѣлъ удовольствіе говорить тамъ съ 
обѣими Принцессами, а потомъ, когда онѣ сѣли въ карету, цѣловать 
имъ на прощаньи руки.
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24. Командоръ Ульрихъ давалъ его высочеству читать весь свой 
процессъ и предшествовавшія сему послѣднему бумаги о порученной 
ему экспедиціи на Мадагаскаръ.

25. У его высочества обѣдали Бибиковъ и ШтрёмФельдъ, кото
рые пріѣзжали прощаться, потому что въ ночь отправлялись въ Ш ве
цію. Отъ г. Бибикова его высочество случайно узналъ, что герц. Ме
кленбургская и сестра ея, принцесса Прасковья, также отправятся въ 
путь еще прежде насъ, хотя императорскія принцессы и извѣстили его 
королевское высочество, что онъ поѣдетъ тотчасъ послѣ нихъ. Поэтому 
г. Измайловъ посланъ былъ къ почтъ-дйректору Дашкову спросить, 
правда ли это. Дашковъ не только отвѣчалъ утвердительно, но и со
общилъ копію съ предписанія, присланнаго къ нему Макаровымъ отъ 
имени императрицы, чтобъ герц. Мекленбургскую отправить (expediren) 
прежде нашего герцога. Вслѣдствіе того его королевское высочество, 
чтобъ не откладывали со дня на день его отъѣзда, рѣшился приказать 
на другой день нанять лошадей и, если нельзя будетъ заразъ добыть 
ихъ въ достаточномъ количествѣ, раздѣлить свою свиту и только въ 
сопровожденіи немногихъ лицъ уѣхать впередъ.

26. Около полудня ко двору пріѣхалъ асессоръ Глюкъ, чтобы 
въ отвѣтъ на освѣдомленіе гр. Войде доложить герцогу, что если его 
королевскому высочеству угодно въ 3 часа послѣ обѣда пріѣхать 
проститься съ императорскими Принцессами, то имъ будетъ это очень 
пріятно. Но въ назначенное время его высочество имѣлъ удовольствіе 
видѣть только старшую принцессу, потому что младшая уже дня два 
страдала зубною болью. Когда герцогъ пріѣхалъ, съ принцессою были 
мадамъ Вильбуа, Лобанова, Фрейлина Глюкъ, асессоръ Глюкъ и одинъ 
изъ гоФъ-юнкеровъ. Она приняла его необыкновенно ласково и изви- 
нялась, что сестра ея не можетъ выйдти, о чемъ его высочество не
мало жалѣлъ, потому что очень занятъ младшей принцессой. Черезъ 
часъ послѣ того онъ откланялся принцессѣ, отъ которой узналъ еще, 
что ихъ величества императоръ и императрица начали уже пить Оло- 
нецкія воды, и что онѣ, принцессы, намѣрены на другой день выѣхать 
отсюда въ Москву.

28. Его королевское высочество думаетъ сегодня же отправиться 
въ путь. Императорскія принцессы уѣхали нынче въ 8 часовъ утра, 
а послѣ обѣда выѣхалъ отсюда и его высочество на вольнонаемныхъ 
лошадяхъ.

29. Его королевское высочество поручилъ мнѣ отвезти гр. Рас
трелли въ подарокъ 100 рублей за полученный отъ него бюстъ импе
ратора, которымъ былъ очень доволенъ. Графъ показывалъ мнѣ три 
модели, именно конной статуи императора, которая будетъ имѣть 54
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Фута вышины, пѣшей статуи императора, вышина которой предпола
гается въ 64 Фута, и колонны, на которой будутъ обозначены всѣ» 
побѣды его величества. Всѣ эти три вещи предположено вылить изъ 
металла. Обѣ первыя модели въ особенности очень хороши.

Мартъ. Съ 1-го по 11-е марта. 1-го выѣхали отсюда герц. Ме
кленбургская и принцесса Прасковья, а 2-го пустился въ путь и я съ 
однимъ товарищемъ. Въ Новгородѣ герцогиня Мекленбургская пред
ставила меня вдовствующей герцог. Курляндской, которая ѣхала изъ 
Митавы въ Москву на коронацію императрицы въ сопровожденіи не
большой свиты, а именно двухъ Русскихъ Фрейлинъ, ея оберъ-каммеръ- 
юнкера Бирона, одного Русскаго гоФъ-юнкера, нѣсколькихъ пажей и 
нѣкоторыхъ служителей. Въ Торжкѣ я не могъ болѣе получить поч
товыхъ лошадей. Пока мнѣ ихъ давали, я платилъ за каждую лошадь 
по полукопѣйкѣ съ версты, а отъ Новгорода до Москвы могъ платить 
только по три Копѣйки съ лошади за ІО версть; но такъ какъ тутъ 
встрѣтилось много затрудненій, то я рѣшился нанять ямскихъ лошадей, 
съ Уговоромъ платить за каждую по копѣйкѣ съ версты. Тогда ямщи
ки съ лошадьми явились во множествѣ, и между ними началась сильная 
брань, потому что каждому хотѣлось везти насъ за эту цѣну. Въ Клину 
я освѣдомился, тамъ ли еще оба Персидскіе принца (одинъ изъ Дер
бента, другой, Татарскій, изъ Дагестана) и другіе плѣнные, которыхъ 
мы видѣли годъ тому назадъ на обратномъ пути изъ Москвы въ С.-Пе
тербургъ. Мнѣ отвѣчали, что они хотя все еще тамъ, но пользуются 
бблыпей свободой и могутъ ѣздить на охоту. Пріѣхавъ 11-го Марта 
въ Москву, я узналъ, что императорскія принцессы прибыли туда 6-го, 
а нашъ герцогъ 7-го числа.

15. Его королевское высочество дѣлалъ великолѣпный парадный 
визитъ герц. Курляндской, которую наканунѣ посылалъ предувѣдомить 
о томъ, но которая не назначила ему опредѣленнаго времени. Впереди 
ѣхали Верхами оба драгуна, а за ними два конюха; затѣмъ слѣдовала 
карета въ шесть гнѣдыхъ лошадей, въ которой сидѣли Брюммеръ и я; 
далѣе ѣхали Фурьеръ и пять лакеевъ въ герцогской парадной Ливреѣ, 
потомъ карета герцога, въ шесть большихъ бѣлыхъ лошадей, въ ко
торой сидѣлъ его высочество съ гр. Войде. По обѣимъ сторонамъ ея 
ѣхали Верхами кап. Бассевичъ, гоФъ-юнкеръ Тихъ и оба каммеръ- 
пажа, а на Запяткахъ стоялъ гвардейскій гренадеръ. Наконецъ ѣхала 
еще третья карета, въ которую запряжены были Неаполитанскіе же
ребцы и въ которой сидѣли АльФельдъ, Плате и Вахтмейстеръ. По 
пріѣздѣ нашемъ къ дому герцогини, его королевское высочество былъ 
встрѣченъ у кареты гр. Салтыковымъ, дядею герцогини, и обоими ея
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придворными кавалерами. Съ герцогиней были княг. Волконская и объ 
Фрейлины. Она приняла его высочество очень ласково, но не просила 
его садиться и не приказывала разносить вино, какъ обыкновенно 
здѣсь водится. Герцогиня женщина живая и пріятная, хорошо сложена, 
недурна собою и держитъ себя такъ, что чувствуешь къ ней почтеніе. 
Она въ продолженіе получасового разговора сказала между прочимъ, что 
вдовствуетъ уже пятнадцать лѣтъ и что обѣ ея сестры, герц. Меклен
бургская и принцесса Прасковья, прибыли въ этотъ день и будутъ жить 
къ ея сосѣдствѣ.

23. Его королевское высочество, въ 7 часовъ утра, отправился 
съ гр. Войде въ Преображенское, къ императору, который наканунѣ 
вечеромъ прибылъ въ Москву изъ Олонца, но не засталъ уже его дома. 
Когда послѣ, въ І І  часовъ, герцогъ послалъ туда опять, чтобы узнать, 
въ какое время ему можно будетъ представиться Государю, его вели
чество приказалъ просить его пріѣхать на другой день въ 8 часовъ 
утра.

24. Когда герцогъ рано утромъ пріѣхалъ къ императору, его 
величество имѣлъ конференцію съ своими министрами, почему визитъ 
этотъ продолжался недолго. Изъ С.-Петербурга мы получили извѣстіе, 
что ювелиръ Рокентинъ, признавшійся наконецъ вполнѣ въ своемъ 
воровствѣ, публично былъ тамъ наказанъ кнутомъ (ему дано 25 же 
стокихъ ударовъ), заклейменъ и сосланъ въ Сибирь. Наказаніе это 
было назначено ему изъ милости, вмѣсто отсѣченія головы, къ кото
рому его приговорили. Не будь онъ иностранцемъ, онъ навѣрно по
платился бы жизнью.

27. Къ намъ пришелъ тайный кабинетъ-секретарь Макаровъ сь 
однимъ изъ Здѣшнихъ курьеровъ, прибывшимъ изъ Швеціи, который 
передалъ его королевскому высочеству большой пакетъ писемъ отъ 
т. с. Бассевича и сообщилъ извѣстіе о большомъ союзѣ, заключенномъ 
въ Стокгольмѣ 22-го Февраля между Россіею и Швеціею, союзѣ, для 
котораго т. с. Бассевичъ немало трудился. Курьеръ этотъ имѣлъ также 
копію съ обнародованнаго въ Швеціи акта о престолонаслѣдованіи. 
Такъ какъ теперь, слѣдовательно, все приведено тамъ къ окончанію, 
то тайный совѣтникъ оставитъ Стокгольмъ, какъ скоро только море 
очистится оть льда. Въ 7 часовъ вечера пушечною пальбою возвѣще
но было о прибытіи сюда изъ Олонца ея величества императрицы, 
которая выѣхала оттуда еще 18-го числа и, какъ говорятъ, должна 
была ѣхать по весьма дурной дорогѣ.

28. Прибывшій вчера изъ Швеціи курьеръ, по Фамиліи Голени- 
щевъ (Glenischof), пріѣзжалъ сегодня ко двору, куда его нарочно при
глашали. Онъ долженъ былъ сѣсть за столъ и послѣ обѣда получилъ
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въ подарокъ серебряную табакерку, наполненную червонцами. По 
разсказамъ его невозможно себѣ вообразить, сколько любви показы
ваетъ въ Швеціи народъ къ нашему доброму герцогу; по дорогѣ 
крестьяне будто бы разспрашивали его, Курьера, о здоровьи ихъ прин
ца, который находится въ Россіи (т. е. его королевскаго высочества), 
и о томъ скоро ли онъ пріѣдетъ опять въ Швецію и будетъ ихъ ко
ролемъ.

29. Въ 8 часовъ утра, ко двору пріѣзжалъ каммеръ-юнкеръ 
Валкъ съ поклономъ отъ императрицы, которая поручила ему просить 
нашего герцога пожаловать къ 10-ти часамъ въ Преображенское, гдѣ 
ея величество хотѣла имѣть удовольствіе его видѣть. Какъ его коро
левское высочество ни былъ къ тому неприготовленъ, однакоже въ 9 
часовъ уже отправился къ императрицѣ. Онъ былъ принятъ необык - 
новенно милостиво какъ ея величествомъ, такъ и Принцессами и им
ператоромъ, и возвратился оттуда очень довольнымъ. Императоръ 
обѣщалъ ему навѣстить его въ этотъ же день послѣ обѣда. Къ его 
пріѣзду былъ приготовленъ столъ, уставленный холодными Кущаньями; 
но онъ не пріѣзжалъ почти до 7-ми часовъ, потому что долго пробылъ 
въ новомъ своемъ саду. Его королевское высочество встрѣтилъ госу
даря на дворѣ у кареты, гдѣ былъ нѣжно имъ обнятъ. Монархъ тот-
часъ пошелъ къ столу, за которымъ просидѣлъ до десятаго часа, и 
кушалъ и пилъ съ отличнымъ аппетитомъ. Герцогъ провозглашалъ 
нѣсколько Тостовъ, которые намекали на его желанія и надежды и 
смыслъ которыхъ императоръ легко могъ понимать. Его величество 
отвѣчалъ на нихъ весьма охотно и нѣсколько разъ смѣялся надъ ними. 
Тосты эти были: за успѣхъ всего хорошаго, за желанія и надежды 
наши, весна приноситъ розы, чѣмъ скорѣе тѣмъ лучше, и нѣкоторые 
другіе. Тостъ за чѣмъ скорѣй тѣмъ лучше герцогъ провозгласилъ не 
иначе, какъ предварительно посовѣтовавшись съ Ягужинскимъ. По
слѣдній сказалъ о томъ на ухо императору, который отвѣчалъ на 
своемъ Голландскомъ языкѣ: W arum  nit (почему же нѣтъ)? и тотчасъ 
же самъ потребовалъ стаканъ вина. Будучи въ этотъ разъ въ отлич
номъ расположеніи духа, его величество указывалъ и на свое щеголь
ство, которое состояло изъ пары маншетъ, обшитыхъ кружевами ши
риною пальца въ два. Обыкновенно же щегольство вовсе не его дѣло.

30. Секретарь Макаровъ мнѣ и нѣкоторымъ другимъ показывалъ 
въ Кремлѣ корону, которою будетъ короноваться императрица. Въ ком
натѣ, гдѣ она хранится, находились и другія короны, какъ напр. ко
рона нынѣшняго императора, корона его брата, корона, которою ко
роновался его отецъ, корона царя Казанскаго, золотая, но украшен
ная лишь немногими плохими каменьями, еще какая-то корона, также
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разные скипетры, старинныя одѣянія, въ которыхъ Короновались цари 
я  многія другія драгоцѣнности. Корона нынѣшней императрицы многс 
превосходила всѣ прочія изяществомъ и богатствомъ; она сдѣлана со
вершенно иначе, т. е. такъ, какъ должна быть императорская корона 
вѣситъ 4 Фунта и украшена весьма дорогими каменьами и большими 
жемчужинами. Въ числѣ послѣднихъ есть будто бы такія, изъ кото
рыхъ каждая стоила 1000 и 2000 рублей. Кромѣ того, въ этой коро
нѣ есть очень дорогой и невѣроятной величины рубинъ, длиною почти 
въ палецъ, надъ которымъ находится маленькій ажурный крестъ изъ 
брилліантовъ. Дѣлалъ ее, говорятъ, въ Петербургѣ какой-то Русскій 
ювелиръ. Она привезена оттуда сюда подъ конвоемъ 12-ти гренадеръ 
и одного офицера гвардіи. Мы зашли также на нѣсколько минутъ къ 
Портному, который дѣлалъ мундиры для пажей императрицы. Они изъ 
зеленаго бархата, кругомъ обшиты золотымъ галуномъ и вообще очень 
-богаты.

Апрѣль. 1. Объявлено было съ барабаннымъ боемъ, чтобы въ Су
боту всѣ маленькія улицы въ Слободѣ (Нѣмецкой) были выложены 
бревнами. Въ теченіе года ихъ предположено замостить камнемъ по
добно большимъ.

2. Дворъ, а
В. Герцогь пріобщались Св. Таинъ.
5. Въ первый день Пасхи было и рожденіе императрицы, кото

рое при Императорскомъ дворѣ отпраздновали ві> тишинѣ. Поздравле
ніе съ праздникомъ императоръ принялъ отъ его королевскаго высо
чества въ Кремлѣ, въ залѣ собраній Синода, былъ также очень дово
ленъ прекрасно расписаннымъ яйцомъ, которое получилъ отъ герцога. 
Послѣ обѣда ихъ величества, вмѣстѣ съ императорскими Принцессами, 
веселились въ саду государя, недавно разведенномъ. Разсказываютъ 
за вѣрное, что на будущей недѣлѣ вся императорская Фамилія пе- 
реѣдетъ туда. Мы такимъ образомъ будемъ гораздо ближе къ ней, 
потому что мѣсто это недалеко отъ насъ.

7. Въ третій день праздника, поутру, въ половинѣ девятаго, ко 
двору пріѣхалъ кам.-юнкеръ Валкъ и просилъ герцога тотчасъ же 
ѣхать къ императрицѣ, почему его королевское высочество наскоро 
собрался и ужъ въ 9 часовъ отправился въ Старопреображенское. 
Тамъ онъ имѣлъ удовольствіе поднести императрицѣ и прекраснымъ 
принцессамъ по яйцу и цѣловать ихъ въ губы.

8. Его королевское высочество был> съ визитомъ сперва у герц. 
Мекленбургской и ея сестры Прасковьи, а потомъ у вдовствующей герц. 
Курляндской. Къ послѣдней въ это время Пріѣзжала какая-то молодая
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Русская дама въ собольей шапкѣ. Герцогиня сказала, что Русскія жен
щины слишкомъ лѣнивы и очень неохотно причесываются, въ чемъ и 
можно было убѣдиться, глядя на эту молодую Даму.

ІО. Мы узнали, что въ этотъ день послѣ обѣда императоръ са 
многими офицерами начался у Красныхъ воротъ на Качеляхъ, кото
рыя устроены тамъ для простаго народа по случаю праздника, чте> 
было уже одинъ разъ за нѣсколько дней передъ тѣмъ. Генеральша 
Балкъ увѣряла, что коронованіе императрицы будетъ не прежде, какъ 
черезъ двѣ недѣли. Императору, говорятъ, хотѣлось, чтобъ оно быдо 
черезъ недѣлю, въ день рожденія нашего герцога; но оказалось, что 
невозможно такъ скоро справиться со всѣми приготовленіями. По сло
вамъ генералыпи, и платья дамъ едва ли могутъ быть готовы прежде 
двухъ недѣль, а чтб касается до 24-хъ дамъ, которыя должны явиться 
на коронацію въ робахъ и въ числѣ которыхъ, какъ ей сообщили за  
вѣрное только третьяго дня, находится и она сама, то онѣ будутъ 
назначены лишь завтра. Ни одной дамѣ не позволено быть въ совер
шенно золотомъ платьѣ, потому что это предоставляется только импе
ратрицѣ; но золото и серебро вмѣстѣ онѣ могутъ употреблять, и имѣ
ютъ право изъ серебряной матеріи дѣлать платья, относительно бо
гатства, какія имъ угодно.

15. Кабинетъ-секретарь Макаровъ пригласилъ сегодня его коро
левское высочество въ Кремль, чтобъ показать ему короны и драго
цѣнности. Этимъ случаемъ воспользовались и нѣкоторые министры и 
другія особы, желавшіе также посмотрѣть ихъ. О коронахъ я уже го
ворилъ, а потому замѣчу еще только, что въ одной изъ комнатъ сто
яло невѣроятное количество старой серебряной посуды, которую къ 
коронаціи императрицы вычистятъ и вновь позолотятъ. Она много лѣтъ 
вовсе не употреблялась, даже оставлялась безъ всякаго вниманія, а 
потому теперь была больше похожа на желѣзо, чѣмъ на серебро. Нѣ
которые сосуды, стоявшіе на полу, были выше одного изъ бывшихъ 
съ нами зрителей.

18. Его королевское высочество приказалъ пригласить къ слѣ
дующему дню, въ который приходилось его рожденіе, на обѣдъ всѣхъ 
сенаторовъ, генераловъ, иностранныхъ министровъ, маіоровъ гвардіи, 
многихъ гражданскихъ чиновниковъ и даже его величество императо
ра. Государь велѣлъ сказать черезъ своего оберъ - кухмистера Фель- 
тена, что пріѣдетъ завтра только въ 3 часа пополудни, послѣ своего 
обычнаго отдыха, чтобъ остаться подольше у его королевскаго высо
чества и быть тѣмъ веселѣе; ѵно вмѣстѣ съ тѣмъ просилъ, чтобъ про
чіе гости были приглашены къ обѣду и не выпускались изъ-за стола 
до тѣхъ поръ, пока онъ не пріѣдетъ. Послѣ его величество присылалъ
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еще съ тою же просьбою своего денщика Древника, потому что опа
сался, что въ первый разъ желаніе его, можетъ быть, не въ точности 
передано. Сегодня объявляли съ барабаннымъ боемъ, чтобы къ буду
щему Воскресепью всѣ большія улицы были вымощены, а маленькія 
выложены бреввами и Вычищены, изъ чего нѣкоторые выводили заклю
ченіе, что коронація будетъ въ этотъ день.

19. Съ нынѣшняго дня его королевскому высочеству пошелъ 25-й 
годъ. Поутру къ нему пріѣзжало много поздравителей, а къ обѣду 
собрались хотя не всѣ, однакожъ очень многіе изъ приглашенныхъ. 
Нѣкоторые пріѣхали уже въ то время, когда ожидали императора, по
чему на столы поставлено было нѣсколько свѣжихъ блюдъ. Иностран
ные министры встали изъ-за стола, когда пріѣхалъ императоръ, и 
ушли было въ другую комнату, а мѣста ихъ заняли маіоры гвардіи; но 
его величество скоро замѣтилъ это и подалъ знакъ ген. Ягужинскому 
привести опять министровъ, чтб и было исполнено, а маіоры Пере
сѣли къ другому столу. Императоръ пробылъ у насъ до 11-ти часовъ. 
Мы надѣялись отчасти, что по случаю этого дня будетъ что нибудь 
объявлено въ пользу нашего добраго герцога, однакожъ ничего такого 
не послѣдовало, хотя его величество былъ очень къ нему милостивъ. 
Императоръ и императрица, чтобъ воспользоваться прекрасной весен
ней погодой, переѣхали въ этотъ день вечеромъ въ домъ Головина, 
гдѣ и будутъ въ первый разъ ночевать. Садъ и прекрасная роща дѣ
лаютъ это мѣсто гораздо пріятнѣе Преображенскаго.

20. Гр. Дугласъ пріѣзжалъ прощаться съ его высочествомъ, по
тому что на другой день намѣренъ былъ отправиться въ свои по
мѣстья, которыя получилъ въ подарокъ отъ императора въ замѣнъ 
принадлежавшихъ ему «прежде въ Лифляндіи и отданныхъ опять гр. Стен- 
боку. Эти помѣстья, какъ говорятъ, находятся по дорогѣ въ Дерптъ и 
верстахъ въ 700 отсюда. Они принадлежали прежде несчастному Ш а
фирову. Въ 5 часовъ его высочество поѣхалъ со мною къ Генеральшѣ 
Балкъ. Въ числѣ многихъ Просителей (ищущихъ, по случаю коронаціи, 
какой-нибудь милости) находился и несчастный (молодой) Шафировъ, 
мать котораго за нѣсколько дней передъ тѣмъ Присадила къ стопамъ 
императора и просила о помилованіи для своего мужа, но была дур
но принята его величествомъ. Государь, говорятъ, вообще не очень-то 
расположенъ къ ней. Мужъ ея все еще содержится въ Новгородѣ, и, 
какъ я слышалъ, проситъ объ одной лишь милости, о позволеніи ему 
жить въ деревняхъ у своихъ зятьевъ. Тутъ же была и вдова несчаст
наго Лопухина, которая проситъ о томъ, чтобъ голову ея мужа, взот- 
кнутую въ Петербургѣ на шестъ, позволено было снять. Въ этотъ 
день утромъ его высочество посылалъ оберъ - каммергера къ импера-
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тридѣ съ хлѣбомъ-солью (обычай, существующій здѣсь между знако
мыми, когда кто нибудь изъ нихъ переѣзжаетъ на новую квартиру). 
Государыня приняла гр. Войде очень милостиво и сама поднесла ему 
чарку водки.

21. Вечеромъ, императоръ и императрица опять переѣхали въ 
Преображенское, потому что погода въ этотъ день была очень дурна, 
а  комнаты въ Головинскомъ саду еще слишкомъ холодны; старый же 
каменный домъ тамъ все еще не приведенъ въ надлежащій порядокъ.

22. Вчера и нынче всѣ иностранные и Русскіе купцы должны 
были присылать своихъ лошадей къ князю Меншикову, который 60 
самыхъ лучшихъ изъ нихъ приказалъ выбрать для лейбъ - гвардіи на 
время коронаціи. Нѣкоторые купцы должны были дать отъ 4-хъ до 6-ти 
лошадей, а у другихъ, собственно для себя, не осталось ни одной. 
Владѣльцамъ выбранныхъ лошадей запрещено выѣзжать на нихъ до 
коронаціи. З а  нѣсколько дней ген.-л. Ягужинскій назначенъ былъ ка
питаномъ этой лейбъ-гвардіи, въ которой рядовые имѣютъ чины капи
танъ - поручиковъ и прапорщиковъ *). Съ этого дня началась опять 
прекрасная Весенняя погода.

23. Послѣ обѣда его высочество ходилъ на короткое время на 
дворъ РеФорматской церкви и осматривалъ тамъ тріумФальные ворота, 
которые въ этотъ день начали украшать статуями и многими другими 
принадлежностями.

24. Коронацію, которую уже раза два отсрочивали и наконецъ 
назначили было окончательно въ будущее Воскресенье, отсрочили 
опять до 17-го Мая стараго стиля.

25. Герц. Мекленбургская разсказывала мнѣ, что обѣ император
скія принцессы, она сама и обѣ сестры ея во время коронаціи оста
нутся подъ incognito, особенно въ первый день, но что всѣ онѣ одѣ- 
нутся въ робы и будутъ смотрѣть на Церемонію, какъ въ церкви, такъ 
и вь большой залѣ, издали, сохраняя свое incognito и не участвуя въ 
процессіи, хотя имъ очень хотѣлось видѣть все вблизи, и онѣ просили 
объ этомъ. Она сообщила мнѣ также, что при коронованіи его высо
чество будетъ вести императрицу на тронъ и съ трона, и что какъ 
ихъ величества императоръ и императрица, такъ и его высочество, 
нашъ герцогъ, будутъ кушать въ большой коронаціонной залѣ за осо
быми столами, о чемъ знаетъ, впрочемъ, уже весь городъ. Императри
ца въ день коронаціи будетъ торжественно шествовать во всѣ три

*) Это была учрежденная тогда рот а гмвааергарЬовъ^ родоначальница нынѣшняго 
Кавалергардскаго полка. См. о ней подробнѣе у Голикова, Дѣян. Петра Великаго (изд. 
1789 г.), часть ІХ, стр. 92—93.
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КремлевсЕІя Соборныя церкви. Герцогиня упомянула еще, что обѣ им- 
ператорсЕІя принцессы и она сь обѣими своими сестрами ночь про
ведетъ въ Кремлѣ, потому что послѣ ужъ туда не будетъ впущена 
ни одна карета, кромѣ кареты императрицы. Мѣсто для процессіи въ 
Кремлѣ будетъ все выложено досками, надъ чѣмъ уже давно и рабо
таютъ. Я узналъ еще въ этотъ день за вѣрное, что изъ иностранныхъ 
министровъ никого не пригласятъ къ коронаціи, но что если они за- 
хотятъ присутствовать на ней въ качествѣ частныхъ лицъ, то имъ, 
вѣроятно, будетъ это позволено. Герцогиня велѣла показать намъ 
платье, подаренное ей императрицею къ коронаціи, потому что не 
было уже возможности купить серебряной матеріи.

26. Около полудня, было объявлено съ барабаннымъ боемъ, что
бы всѣ верейки и боты, какіе только есть въ Москвѣ, послѣ обѣда 
собрались въ назначенномъ мѣстѣ. Думаютъ, что матросы и другіе 
люди будутъ предварительно упражняться на нихъ въ плаваньи, по
тому что императору, можетъ быть, захочется устроить здѣсь, какъ- 
въ Петербургѣ, увеселительное катанье по рѣкѣ.

28. Въ 5 часовъ послѣ обѣда, хоронили младшаго сына купца 
Мейера-младшаго, ребенка не старѣе 4-хъ мѣсяцевъ; но отецъ устро
илъ Церемонію съ такими затѣями, какъ будто бы ребенокъ этотъ 
былъ какой нибудь принцъ: маленькаго покойника провожали пѣшкомъ 
до самаго кладбища не только всѣ купцы, но даже и самъ импера
торъ, въ качествѣ крестнаго его отца.

ЗО. Мекленбургскаго ген.-м. Тильге привезли сюда изъ Риги, какъ 
арестанта, подъ конвоемъ одного поручика, двухъ унтеръ-офицеровъ, 
и 20-ти солдатъ, съ тѣмъ, чтобъ потомъ, какъ говорятъ, отправить 
отсюда въ Сибирь. Это тотъ самый Тильге, котораго два года тому 
назадъ присылалъ сюда герц. Мекленбургскій и котораго недалеко отъ 
Москвы почти до нага ограбили разбойники. Причина, по которой онъ 
уже давно содержался въ Ригѣ подъ арестомъ, говорятъ, та, что онъ 
въ то время, когда оба предоставленные герцогу Русскіе полка воз
вращались изъ Мекленбургіи въ Россію, отдѣлился отъ нихъ и не по
слѣдовалъ за ними. Сколько герцогъ ни хлопочетъ объ немъ и ни хо
датайствуетъ при Здѣшнемъ дворѣ объ его освобожденіи, однакоже до 
сихъ поръ еще нисколько не успѣлъ склонить императора въ его  
пользу. О коронаціи все еще не слышно ничего вѣрнаго; одни гово
рятъ, что она будетъ 5-го Мая, другіе, 7-го, третьи, 17-го; но все 
это слухи недостовѣрные. По всѣмъ обстоятельствамъ легко можно 
только заключить, что она не будетъ ни 3-го Мая, ни послѣзавтра, 
какъ недавно нѣкоторые положительно утверждали. Здѣсь увѣряютъ 
еще, что молодой великій князь приглашенъ какъ можно скорѣе ѣхать
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въ Москву, чтобъ въ коронацію вмѣстѣ съ его высочествомъ, нашимъ 
герцогомъ, вести императрицу къ трону. Нѣкоторые говорятъ даже, 
что онъ ужъ вчера пріѣхалъ; но это неправда, потому что очень со
мнительно, будетъ ли онъ еще здѣсь. Распоряженіе о лошадяхъ ино
странныхъ купцовъ отмѣнено: говорятъ, что всѣ лошади будутъ по
ставлены Русскими вельможами и купцами.

Май. 1. Погода не очень-то благопріятствовала первому Гулянью, 
которое иностранные купцы обыкновенно устроиваютъ здѣсь въ этотъ 
день въ Семеновской рощѣ, потому что не только шелъ дождь, но даже 
около полудня въ первый разъ гремѣлъ громъ. Такъ какъ его высо
честву сказали, что вся императорская Фамилія также пріѣдетъ въ 
Семеновскую рощу, да и погода начала проясняться, то онъ въ 5 ча
совъ отправился туда съ своею свитою верхомъ и вскорѣ имѣлъ удо
вольствіе встрѣтить императрицу и обѣихъ императорскихъ принцессъ, 
которыя выѣхали изъ Головинскаго садя и направлялись къ рощѣ. Его 
высочество слѣзъ съ лошади, подошелъ сперва къ императрицѣ, потомъ 
къ принцессамъ и цѣловалъ имъ руки; потомъ сѣлъ опять на лошадь 
и ѣхалъ возлѣ кареты принцессъ до самой рощи, при чемъ дорогой 
нѣсколько разъ имѣлъ удовольствіе разговаривать съ ними. Пріѣхавъ 
на обыкновенное сборное мѣсто въ рощѣ, опи нашли тамъ почти всѣхъ 
слободскихъ съ ихъ женами и дѣтьми; но императрица тотчасъ же 
проѣхала къ другому мѣсту, гдѣ кромѣ нея, принцессъ, его высочества, 
нашего герцога и его свиты не было никого. Здѣсь он а оставалась 
не выходя изъ кареты, и поджидала императора, который скоро пріѣ
халъ водою на верейкѣ. Герцогъ сошелъ съ лошади и присоединился 
къ свитѣ принцессъ. Тотчасъ по пріѣздѣ государя, онъ подошелъ и 
къ нему съ реверансомъ и былъ очень милостиво принятъ. Побивъ 
нѣсколько времени съ императрицей и Принцессами, его величество 
пошелъ къ доктору Бидлоо и къ купцамъ; но его высочество остался 
съ Государыней или, лучше сказать, съ Принцессами; йотому что она 
сама велѣла ему идти къ нимъ, зная очень хорошо, что для него ни
чего не можетъ быть пріятнѣе такого позволенія. Ея величество нѣ
сколько разъ подносила ему по Стакану вина. Такъ какъ герцогскіе 
валторнистъ! находились также въ рощѣ, то она (послѣ своихъ, играв
шихъ нѣсколько времени) потребовала ихъ къ себѣ и заставила играть 
довольно долго. Тѣ прилагали все стараніе, чтобъ отличиться, и по
лучили хорошій кушъ на водку. Послѣ, по приказанію его высочества, 
они должны были играть передъ Принцессами во все время, пока мы 
тамъ оставались. Императрица хотя и собиралась скоро уѣхать домой, 
однакожъ, по желанію Государя, не уѣхала до 9-ти часовъ, потому
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что его величество былъ въ отличномъ расположеніи духа и не хотѣлъ 
еще уѣзжать. Но долгое сидѣніе наскучило наконецъ ея Величеству, 
и она вышла изъ кареты, чтобъ пройтись немного съ своими дамами; 
принцессы же совсѣмъ не выходили изъ кареты, потому что во все 
время постоянно шелъ мелкій дождь, отъ чего и его высочество ни на 
минуту не оставлялъ ихъ, когда не былъ съ императрицею. Ея вели
чество, незадолго предъ тѣмъ, какъ рѣшилась выйдти изъ кареты» 
прислала ему съ Монсомъ прекрасный букетъ, за который онъ тот
часъ пошелъ поцѣловать ей руку, а она тутъ опять поднесла ему 
стаканъ своего превосходнаго Венгерскаго вина. Во время пребыванія 
царской Фамиліи въ рощѣ докторъ Бидлоо, его уена и дѣти пришли 
туда съ кофе и сластями, которыя подносили сперва императрицѣ, а 
потомъ и принцессамъ. Наконецъ, часовъ въ девять, когда императрица 
еще гуляла, императоръ подошелъ къ ней и затѣмъ, побывъ съ нею 
нѣсколько времени, уѣхалъ сухимъ путемъ въ городъ, послѣ чего скоро 
поѣхала домой и ея величество съ Принцессами. Его высочество, хотя 
тутъ и простился съ ними, поцѣловавъ имъ всѣмъ руки, однакожъ 
все таки провожалъ принцессъ до самой Нѣмецкой слободы, гдѣ опять 
сошелъ съ лошади и бще разъ Распрощался съ ними. Такъ какъ при 
отъѣздѣ нашемъ изъ рощи почти всѣ пріѣхавшіе туда Верхами присо
единились къ нашей свитѣ, то за каретой принцессъ скакало по край
ней мѣрѣ 40 или 50 человѣкъ. Его высочество во все это время ѣхалъ 
возлѣ кареты (то съ той, то съ другой стороны) и разговаривалъ съ 
Принцессами. Въ этотъ день положительно увѣряли, что коронація на
значена въ будущій Четвергъ, т. е. 7-го Мая, но что великій князь, 
вопреки бывшимъ здѣсь слухамъ, къ этому времени сюда не пріѣдетъ.

4. Каммѳръ-пажъ императрицы Гольштейнъ увѣрялъ, что коро
нація будетъ непремѣнно въ будущій Четвергъ, 7-го Мая, хотя ея 
Величеству и хотѣлось бы, чтобъ ее отсрочили до Воскресенья; но 
императоръ никакъ не соглашается на это, желая, чтобъ поскорѣе 
все было кончено. Такъ какъ государыня въ день коронаціи будетъ 
причащаться Св. Тайнъ, то она теперь ужъ начала поститься. Сна
чала говорили, что ея величество въ этотъ день со всею процессіею 
торжественно будетъ ѣхать изъ Головинскаго сада (гдѣ живетъ въ 
настоящее время) до Кремля; но теперь увѣряютъ, чт?о ничего этого 
не будетъ, и что императрица уже въ Среду пріѣдетъ въ Кремль, 
чтобъ ночевать тамъ. Говорятъ также, что завтра непремѣнно будутъ 
трубить на улицахъ о коронаціи.

5. Я забылъ сказать, что 1-го Мая прибыли сюда оба послѣдніе 
батальона, остававшіеся еще въ Астрахани. Они принадлежали къ 
дивизіи императора и выступили изъ Астрахани 20-го Февраля. Свое
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крайне-зятруднительное путешествіе они совершили частію сухимъ 
путемъ, частію водою. Сегодня начали трубами возвѣщать о короно
ваніи императрицы, назначенномъ на 7-е Мая.

6. Поутру, продолжали извѣщать во всемъ городѣ о предстояв
шемъ на другой день коронованіи ея величества. Послѣ обѣда послан
никъ Штамке опять былъ приглашенъ къ г. Остерману, съ которымъ 
имѣлъ уже нѣсколько конференцій касательно церемоніала при коро
націи. Онъ возвратился съ достовѣрнымъ извѣстіемъ, что герцогъ бу
деть вести императрицу къ трону и потомъ оттуда въ церковь. Его 
высочество былъ очень доволенъ церемоніаломъ. Около 5-ти часовъ 
вечера императорскія принцессы проѣхали мимо нашего дома, отправ
ляясь въ Кремль, гдѣ онѣ должны были ночевать, чтобъ на другой 
день быть уже на мѣстѣ церемоніи. Вечеромъ, позднѣе, проѣхала и 
императрица, которая очень милостиво отвѣчала на поклонъ его вы
сочества и внимательно смотрѣла на тріумФальные врата, устроенные 
имъ въ честь ея къ завтрашнему дню, подъ руководствомъ поручика 
барона Рённе (сына знаменитаго генерала Рённе и оберъ-гоФмей- 
стерины герцогини Курляндской), который и проектировалъ ихъ. Де
визъ! съ надписями сочинялъ посланникъ Штамке. Врата эти задуманы 
и исполнены очень хорошо и возбуждаютъ всеобщія похвалы. Стоили 
они его высочеству много, потому что онъ для императрицы не жа
лѣлъ денегъ.

7. Въ день коронованія императрицы, его королевское высочество,, 
въ 7 часовъ утр а, отправился въ Кремль въ слѣдующемъ порядкѣ. 
Впереди всѣхъ ѣхали Верхами два драгуна въ новыхъ м ундирахъ, за 
ними дорожной Фурьеръ (Reisefourier) Любкенъ, потомъ два конюха, 
за которыми слѣдовала первая карета, въ шесть лошадей. Въ ней си
дѣли гр. Вахемейстеръ, полковн. Брюммеръ, каммерратъ Негелейнъ и 
каммеръ-юнкеръ Берхгольцу Далѣе ѣхали опять два конюха передъ 
другою Каретою въ шесть лошадей, въ которой сидѣли конференціи 
совѣтникъ АльФельдъ и маршалъ Плате; затѣмъ снова два конюха 
передъ третьею Каретою, въ которой сидѣли г. Измайловъ (состоящій, 
по распоряженію здѣшняго двора, при особѣ его высочества) и оберъ- 
каммергеръ гр. Бонде. За этою Каретою ѣхали сперва два гвардейскихъ 
гренадера Преображенсаго полка, потомъ прапорщикъ Цёге - фонъ- 
МантеЙФель, шестъ лакеевъ Верхами и два Скорохода, и затѣмъ слѣ
довала карета герцога, въ шесть лошадей, въ которой его королевское 
высочество сидѣлъ одинъ. Спереди на ней стояли два маленькихъ пажа» 
именно молодой Чернышовъ и Бредаль, а на Запяткахъ четыре лакея. 
Шесть кавалеровъ ѣхали Верхами по сторонамъ ея, а именно съ пра
вой, капитанъ ПІульцъ, капитанъ Бассевичъ и секретарь Гюльденкрогъ^
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тинъ*). Иныя рукописи разобраны 
друзьями на память. За тѣмъ многія 
оставались у г. Тарасевкова-Отрѣш- 
кова, который завѣдывалъ первымъ 
посмертнымъ изданіемъ сочиненій 
Пушкина. Теперь оказывается, что и 
послѣдующій издатель ІІ. В. Аннен
ковъ далеко не все возвратилъ дѣтямъ 
Пушкина изъ полученнаго отъ нихъ: 
часть оставлена была имъ въ Сим
бирской его деревнѣ; другая, большая, 
очутилась у племянника Анненкова. 
Собственникомъ этихъ послѣднихъ ру
кописей и полученныхъ Пушкинымъ 
писемъ объявляетъ себя нынѣ про
фессоръ Шляпкинъ.

Читатель поблагодаритъ г* Шляп- 
кина за то, что, приводя съ рукопи
сей разночтенія, онъ приводитъ, для 
нагляднаго сравненія, тѣже стихи, 
какъ они до сихъ поръ появлялись въ 
печати. Это новая архивная добыча 
цѣнна,какъ все писанное Пушкинымъ, 
но не представляетъ собою ничего 
особенно - замѣчательнаго. Любопы
тенъ въ историческомъ отношеніи на
бросокъ посланія къ одному изъ на
шихъ КОСМОПОЛИТОВЪ:

Ты просвѣщеніемъ свой разумъ
освятилъ,

Ты свѣта таинство увидѣлъ
И нѣжно чуждые народы возлюбилъ
И Мудро свой возненавидѣлъ.
Когда безмолвная Варшава подня

лась

•) У ного подлинная рукопись стиховъ: 
„Нора, мой другъ, nopa...tt Оказывается, 
что стихи эти писаны въ первый же годъ же
нитьбы Пушкина (вѣроятно, когда онъ ду
малъ купить себѣ сельцо Савкино), а не 
въ послѣдніе мѣсяцы жизни, какъ доселѣ ду
мали и печатали.

И Польскимъ буйствомъ опьянѣла, 
И кровь потокомъ полилась 
При клинѣ: Польша не сгинѣла! 
....здоровье пилъ ты Лелевеля.
Ты руки потиралъ отъ нашихъ не

удачъ,
Кусая губы слышалъ вѣсти....
И гибло знамя нашей чести... 
Поникнулъ ты и горько возрыдалъ 
Какъ Жидъ о Іерусалимѣ.

Къ кому это писано? Не къ Ча- 
даеву ля? Видно, къ 1831 году были 
толки, повторявшіеея на нашей па
мяти и въ 1861—1863 годахъ.

Гораздо важнѣе въ новой книгѣ 
появляющіяся впервыя письма раз
ныхъ лицъ къ Пушкину, въ томъ 
числѣ письмо И. В. Кирѣевскаго съ 
прекраснымъ отзывомъ о дарованіи 
Баратынскаго. Любопытны письма 
П. А. Осиповой (которая, какъ увѣ
рялъ покойной С. А. Соболевскій, 
не прочь была вступить съ Пушки
нымъ въ третій бракъ, вопреки раз
ницѣ лѣтъ). Тутъ немало новыхъ чертъ 
и указаній для біографіи поэта. Пись
ма его зятя Н. И. Павлищева свидѣ
тельствуютъ о томъ, въ какомъ жал
комъ состояніи быди имущественный 
и хозяйственныя дѣла Пушкина. Онъ 
безпрестанно находился въ положеніи 
безпомощномъ, п мы уже знаемъ,что 
и Пугачовъ не сдѣлался для него 
„оброчнымъ мужикомъ", и предпри
нятымъ изданіемъ „Современника" 
умножались только его долги (под
писчиковъ на „Современникъ" не ока
залось и двухъ сотъ). Въ тоже время 
„толпа, рабыня суеты" обогащала 
щедро „Библіотеку для Чтенія" и лов
каго Поляка-Сенковскаго. П. Б.
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П О Д П И С К А
Н А

Р У С С К І Й  А Р Х И В Ъ
1903 года.

(Годъ 41-й).

Годовая цѣна «Русскому Архиву» въ 1903 году, за двѣнадцать 
ВЫПУСКОВЪ, съ пересылкой в доставкой девять рублей; для чужихъ 
краевъ— двѣнадцать рублей.

Подписка въ Москвѣ, въ Конторѣ «Русскаго Архива» иа Ермола- 
евской Садовой, въ домѣ 175-мъ,и въ книжныхъ магазинахъ «Новаго 
Времени», въ Петербургѣ, Харьковѣ, Одессѣ и Саратовѣ.

Въ пріемѣ подлинныхъ документовъ 
и автобіограФичеснихъ бумагъ, доставляе
мыхъ „Русскому А р хи в у41 для разработки 
в Печатати, выдаются росписку по кото
рымъ владѣльцы могутъ получать ихъ об
ратно.

Годовыя издапія „Русскаго Архива44 
прошлыхъ лѣтъ получаются по слѣдую
щимъ цѣнамъ: 1874 годъ, съ двумя грави
р ов ал ь н я  ва стади портретами (Ѳ. ІІ. Тют
чева и князя К  Ѳі Одоевскаго), за 6 p., 
съ пересылкой) 7 p.: годы 1877, 1879, 1884  
и 1886—188Ѳ по 5 р. за каждый годъ, съ 
пересылкой) по 6 p.; годы 1890  — 1892, 
18 9 4  и 1895 по G p., съ пересылкою по 

7 р.; годы 1898 — 1902  по 8 p., съ пере
сылкою 9 р. Остальныхъ годовыхъ изданій, 
въ полномъ числѣ выпусковъ, не имѣется.

Роспись Содержаше Русскаго Архива за 
первыя ЗО лѣтъ изданія (1863 — .1692) съ

Азбучнымъ Указателемъ. М. 1804. 240 стр. 
Цѣпа три рубля.

Перемѣна адресовъ: Московскаго на Мо
сковскій, вн Огороднаго на Иногородный и 
заграничнаго па заграничный—ЗО копѣекъ*, 
Московскаго на Иногородный —90 копѣекъ; 
иногородпаго па Московскій—40 копѣекъ 
(по ціьпалщ  ко?по]іыя взимаю т ся ІІоч- 

> тамтомъ).
Нъ конторѣ „Русскаго Архива0 получать 

можно: 1) Д нев н и к ъ  А . В . Х раповиц каго. 
Новое изданіе съ приложеніями Записокъ 
Е к атер и н ы  В ел и к ой  и съ портретомъ 
А . В . Х р ап ов и ц к аго , работы Боровиков
скаго. Цѣна три рубля. 2) Д н ев н и к ъ  К а 
м ер ъ -ю н к ер а  Б е р х о л ь ц а , первыя двѣ 
части (по рублю каждая).

Контора „Русскаго Архипа* открыта еже
дневно, отъ 9 часовъ утра до 4: часовъ по 
полудни.

Составитель и издатель „Русскаго Архива** Петръ Бартеневъ,
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Годъ сорокъ первый.

1903

7.
Стр.
305. О современномъ человѣкѣ. ГІосмертііое сочиненіе К. С. Акса

кова, съ послѣсювіемъ Ю. Б.

356. Петръ Великій. Статьи М. И. Погодина.

371. Сотрудники Петра Великаго. I. П. И. Ягужинскій. Статья А. А. 
Годоѵбіѳвскаго.

406. Первая жена П. И. Ягужинскаго. Его же.

416. Изъ писемъ К. Я. Булгакова къ его брату. 1826-й годъ.

445. Дневникъ И. И. Снѣгирѳва. 1846-й годъ.

458. Путевыя Записки епископа Никодимъ 1670.

473. Пушкинъ (Рапа его совѣсти). НкбдіограФИческая замѣтка В. Я. 
Брюсова.

479. А. С. Хомяковъ о преподобномъ Серафимъ Саровскомъ.

М О С К В А .
Въ У ниверсдтетской типографіи, 

на Страшномъ бульварѣ.

1903.
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Великій князь Николай Михаиловичъ. 
Графъ Павелъ Александровичъ Строга
новъ (1774— 1817). Историческое из
слѣдованіе эпохи императора Алексан
дра 1-го. С.-Пб. большая 8-ка, два 
тома: I, ІХ, и 385; ІІ, XXII и 
435 стр. со многими отлично испол
ненными гравюрамъ снимками и ука
зателями.

Превосходное, роскошное изданіе, 
выпущенное въ продажу по цѣнѣ 
очень дешевой (15 p.).

Біографы замѣчаютъ, что люди ча
сто наслѣдуютъ свои дарованія и на
клонности не столько отъ родителей, 
какъ отъ дѣдовъ, прадѣдовъ и вооб
ще предковъ (иногда и въ боковой 
линіи). Въ наши дни на поприщѣ 
словесности и исторіографіи прекра
сно Подвизаются два праправнука ве
ликой Государыни-писательницы, для 
которой перо было словно шестымъ 
чувствомъ и которая такъ любила 
заниматься разслѣдованіями историче
скими. Ея внукъ, императоръ Нико
лай Павловичъ, самъ художникъ въ 
душѣ, во все свое Дарствованіе покро
вительствовалъ Русской археологіи. 
Нынѣ извѣстно, что онъ цѣпи ДЪ, 
какъ немногіе изъ его современни
ковъ, Пушкина, стихъ котораго , бѣ
галъ ему въ душуи и побуждалъ 
оказывать ему всякаго рода милости.

Его Ившераторское Высочество из
бралъ для своей исторической рабо
ты біографію человѣка жившаго все

го 43 года, но много Испытавшаго и 
представляющаго собою любопытнѣй- 
шій предметъ разслѣдованія психоло
гическаго. Правнукъ Вассы Новосиль- 
цовой и внукъ однаго изъ трехъ баро
новъ, сыновей послѣдняго Строгано
ва „именитаго человѣка", которыхъ 
Фокеродъ называлъ королю Прусско
му „богатыми мужиками" (die reichen 
Bauern Stroganoff), проживавшихъ 
въ великолѣпномъ домѣ своемъ на 
Яузѣ, откуда видны двѣ трети Мо
сквы, и сынъ того (уже графа) Стро
ганова, про котораго Екатерина го
ворила, что онъ принимаетъ всѣ мѣ
ры, чтобы Разориться и никакъ не 
можетъ, графъ Павелъ Александро
вичъ былъ несчастенъ съ самаго сво
его младенчества: отецъ его жилъ 
врозь съ его матерью. Предоставили 
его на всю волю его воспитателя 
Жильбера Ромма. Самая физіономія 

сего послѣдняго свидѣтельствуетъ о 
томъ, чтб это былъ за человѣкъ. Подъ 
его руководствомъ прекрасный мо
лодой человѣкъ выросъ своей землѣ 
чужеземцемъ, надѣлъ Фригійскую 
шапку, сдѣлался членомъ Лабинска
го клуба, сошелся съ безпутной То
ру анъ-де-Мернкуръ... Графъ С. Г. 
Строгановъ сказывалъ намъ, что ког
да Новосильцовъ привезъ его тестя 
изъ Франціи въ село Братцово (подъ 
Москвою), съ ними прибылъ туда и 
незаконный ребенокъ. . . Екатерина 
спасла юношу отъ дальнѣйшихъ увле
ченій, а его воспитатель, дѣятель кро-
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О СОВРЕМЕННОМЪ ЧЕЛОВѢКЪ >).

I.
Тегарога quibus nec vitia nostra, 
nec reraedia pati possnmus.

Tit. L iv . I. i  *).

Не даромъ привелъ я этотъ эпиграфъ, готовясь высказать свои 
мысли о современномъ состояніи человѣка. Эти слова древняго Рим
скаго историка, жившаго во времена обыкновенно называемыя золо
тыми, славнѣйшими временами Рима, такими, въ которыя находился 
онъ на высшей степени силы и славы, эти слова поразили меня не
вольнымъ сходствомъ съ нашими просвѣщенными, блестящими време
нами. Слова эти высказываютъ то чтб таилось внутри, высказываютъ 
нравственное состояніе, нравственное безсиліе Рима. Въ наши времена, 
при столькихъ открытіяхъ, при невѣроятныхъ матеріальныхъ усовер
шенствованіяхъ, при яеобъятномъ богатствѣ способовъ и средствъ для 
жизни, чувствуется и слышится повсюду страшная бѣдность души, 
оскудѣніе внутренняго родинка жизни, для которого только и можно 
трудиться и работать, при которомъ только и имѣютъ цѣну всѣ от
крытія и успѣхи. Къ чему всѣ эти богатства и удобства, если поте
ряетъ душу человѣкъ, одно, чтб даетъ всему цѣну? Къ чему, напри
мѣръ, книгопечатаніе, если потерянъ разумъ? Современное человѣчество

*) Въ виду важности содержаніи этой статьи, имѣющей значеніе историко-литера- 
турное, позволяемъ себѣ заимствовать ее изъ вышедшаго въ Петербургѣ въ 187G году 
сборника подъ заглавіемъ „Братская помощь пострадавшимъ семействамъ Босніи и Гер- 
цсговиаы“. Братъ Сочинителя и его умственный Душеприкащикъ ІІ. С. Аксаковъ ^ п р о 
водилъ статью эту нижеслѣдующимъ замѣчаніемъ: „Эта статья К. С. Аксакова сохрани
лась въ его бумагахъ, во многихъ Черновыхъ спискахъ, изъ которыхъ нѣтъ ни одного 
вііолнѣ отдѣленнаго и законченнаго. Статья очевидно писалась въ разное время, и авторъ, 
возвращаясь къ ней, переписывалъ ее снова, распространялъ, лсправлнлъ, по прошествіи 
года или двухъ вновь ее перечитывалъ и вновь раздвигалъ ея рамки. Онъ занимался ею 
даже ва нѣсколько мѣсяцевъ до кончины а отмѣчалъ ва поляхъ, какія, по его мнѣніюі 
еще необходимы дополненія. Сличивъ всѣ списки, а избралъ редакцію самую полную, вклю
чивъ въ нее и предположенныя имъ дополненія и вставки".

*) Въ наше время мы не можемъ переносить ни пороковъ нашихъ, ни средствъ къ 
ихъ исцѣленію. (Титъ Ливій, ка. /, /.),

Іі» 20 Русскій Архивъ 1903.
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въ подобномъ положеніи *). Конечно, не потеряна еще душа, не АО- 
меркъ разумъ; но душ а Обѣднѣла, и крайность выводовъ, добытыхъ 
вслѣдствіе ложныхъ началъ и ложнаго пути, помутила разумъ. Замѣтьте, 
что вся дѣятельность человѣка, та, которая съ успѣхомъ подвигается, 
устремилась на разработку средствъ, а не того, чему служитъ этп 
средства, что должно ими пользоваться. Человѣкъ усиливаетъ, напри
мѣръ, средства сообщ енія, прокладываетъ желѣзныя дороги, по которымъ 
почти съ баснословною  быстротою является онъ то тамъ, то здѣсь; но 
что Привезетъ человѣкъ по желѣзнымъ дорогамъ съ такою невѣроят
ною быстротою, вотъ что должно быть, по чтб уж е не есть, главнымъ 
вопросомъ. А привозитъ онъ истощ енную  реФлексіямп и Раздражитель
ными у м ст в о в а н ія ^  душ у, Ф антазирующую мысль, отош едш ую оть  
своего чистаго логическаго начала, полное отсутствіе нравственной  
воли, страш ное изобиліе Фразъ, иногда горячій умъ и всегда холодное 
сердце: однимъ словомъ, ложь всего своего сущ ества. Средства, добы 
тыя человѣкомъ, огромны, а самь онъ не лучше, по еще хуж е преж 
няго. Что-же станетъ онъ дѣлать съ этими средствами? Смѣшно, если 
на коврѣ-самолетѣ будутъ перевозить устрпцы, вновь выдуманные 
Пирожки, булавочки и т. и. А между тѣмъ, современное соверш енство  
человѣка представляетъ почти эту картину. Онъ добылъ средства, по, 
направивъ все вниманіе свое, всю дѣятельность своего духа, всю лю
бовь свою на средства, онъ потерялъ то, для чего и добываются сред
ства, внутренняго себя. Современная эпоха невольно приводитъ на 
память священныя слова: кап есть польза человѣку, аще весь міръ Прі
обрящетъ, душу же свою Отщетитъ? и другія священныя слова, что 
весь міръ не стоитъ единой души человѣческой.

Но въ чемъ же главный недостатокъ современнаго человѣка, въ 
чемъ общая основная причина грустнаго его состоянія?

Въ томъ, что исчезла искренность, и ложь, какъ ржавчина, про
никла душу.

Очень просто, кажется, говорить что чувствуетъ и чувствовать 
что говоришь. Но эта простота составляетъ величайшее затрудненіе 
современнаго человѣка. Для этой простоты необходима цѣльность души, 
внутренняя правда, а современный человѣкъ самъ не можетъ отвѣчать 
себѣ: что онъ чувствуетъ и чувствуетъ ли онъ? Самолюбіе подъѣло 
въ немъ всякую правду движенія; прежде нежели родится какой-нибудь 
порывъ въ человѣкѣ, уже онъ заранѣе взвѣшено, заранѣе соображенъ,

*) Подъ человѣчествомъ разумѣемъ мы здѣсь пе совокупность всѣхъ Лодей па 
землѣ, но ту иыслящую, дѣйствующую и выражающую себя часть человѣчества, кото
рая даетъ общее направленіе всей остальной части, имѣетъ всеобщее вліяніе.
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будетъ ли онъ къ лицу или не будетъ. И нѣтъ въ человѣкѣ искрен
ности, и ложь овладѣла его существомъ, тонкая хитрая, внутренняя, 
непримѣтная ложь, раздвояющая всю его душу въ самой глубинѣ ея, 
втекающая во всѣ ея первоначальныя движенія.

Мы говоримъ, конечно, о Западной Европѣ; но это отсутствіе 
искренности и бѣдность душевная повторяются и у насъ (въ такъ 
называемомъ образованномъ обществѣ) въ карикатурномъ видѣ. У 
насъ это въ чужомъ пиру Похмѣлье. Зачѣмъ бы намъ быть больными, 
если мы не имѣемъ на то причины? Но Петровское образованіе Россіи, 
примкнувшее все наше общество къ Западной Европѣ, поставило насъ 
именно въ такое отношеніе, что мы радуемся ея радостью, досадуемъ 
ея досадою, больны ея болѣзнію, мыслямъ... но нѣтъ, не мыслимъ даже 
и Подражательно, а  вторимъ ея мыслямъ. И вотъ, не имѣя глубины 
и серьезной стороны того недуга, который обнялъ западное человѣче
ство, мы портимся отъ двоякой причины: оттого, что ничего не дѣлаемъ 
своего (это во всякомъ случаѣ вредно) и оттого, наконецъ, что, пере- 
нимая чужое, мы, счастливые удобнымъ способомъ жить чужимъ умомъ, 
малодушно обманываемъ себя, удовлетворяясь своею будто бы дѣятель
ностью и жизнью, и безъ сопротивленія, безъ права, безъ причины и 
безъ смысла заражаемся чужими недугами. Таково у насъ то общество, 
которое своротило съ Русской дороги. Народъ нашъ, крестьяне, слава 
Богу, еще на своей дорогѣ; не къ нему относятся нагаи слова.

Никогда, можетъ быть, не кричали такъ объ убѣжденіяхъ, какъ 
въ наше время, и никогда не было такого страшнаго въ нихъ не
достатка. Убѣжденіе, громкое слово и великое дѣло; но большею частью 
слово и дѣло находятся здѣсь въ обратной соразмѣрности, и чѣмъ 
громче это слово, тѣмъ слабѣе это дѣло. Пусть не будетъ недоразу
мѣній. Хорошо, когда прямо и сильно высказывается само убѣжденіе: 
тогда оно становится дѣломъ или почти дѣломъ. Но худо, когда не 
только просто высказываютъ свое убѣжденіе, а много говорятъ и кри
чатъ о своемъ убѣжденіи, т. е. о томъ, что имѣютъ его; худо, когда 
важничаютъ обладаніемъ убѣжденія, т. е. тѣмъ, чѣмъ важничать не
понятно: нравственнымъ своимъ достоинствомъ. Самолюбіе понятно чело
вѣческому сердцу, но оно необходимо имѣетъ границы, какъ скоро оно 
еще не развратно. Самолюбіе можетъ опереться на умъ, на вліяніе въ об
ществѣ, пріобрѣтенное силою воли, ит. п.; но самолюбіе, утѣшающееся 
своими добродѣтелями, есть явленіе или непонятное или крайне искажен
ное. Человѣкъ самолюбивый въ этомъ смыслѣ, Гордящійся тѣмъ, что 
имѣетъ убѣжденіе, едва ли имѣетъ его, по крайней мѣрѣ сильное. Мы не 
говоримъ здѣсь о людяхъ серьезно убѣжденныхъ, которыхъ число неве
лико, мы говоримъ о тѣхъ, которые хвастаютъ своимъ убѣжденіемъ, въ

20 *
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чувствѣ глубокаго почтенія къ самимъ себѣ; а такйхъ людей часто 
встрѣчаешь. Это, можно сказать, щоголи убѣжденія. Оно не безпокоитъ 
ихъ серьезно, не заставляетъ перемѣнять своего образа жизни, однимъ 
словомъ, не женируетъ ихъ. Имъ завидуютъ въ обществѣ и про такого 
говорятъ съ важностью: <о, это человѣкъ съ убѣжденіемъ!» Попросятъ 
его показать убѣжденіе: человѣкъ съ убѣжденіемъ вынетъ оное изъ 
кармана, покажетъ, удивитъ всѣхъ и восхитить, и опять спрячетъ въ 
карманъ, съ гордостію и достоинствомъ. Часто такой человѣкъ при
нимается вести самую пошлую жизнь, думая, что достаточно того уже, 
что при немъ имѣется убѣжденіе: чего же больше? Невольно грустно 
улыбнешься, глядя на такого героя, героя вполнѣ современнаго. Нашъ 
вѣкъ есть вѣкъ не великихъ характеровъ, не гигантскихъ талантовъ, но 
гигантскихъ самолюбій. Нашему времени принадлежатъ порода малыхъ 
геніевъ, порода чрезвычайно Плодущая; малыхъ геніевъ Развелось 
вездѣ множество. Эта порода гораздо хуже людей простыхъ, вовсе не 
геніевъ. Главная пружина малаго генія— самолюбіе, при которомъ 
имѣются убѣжденіе и обиходный запасъ дарованьица, состоящаго больше 
въ ловкости, примѣненной къ нравственнымъ и Умственнымъ силамъ. 
Хорошо бы еще, если бы, наоборотъ, при убѣжденіи имѣлось само
любіе, если бъ самолюбіе бѣжало за убѣжденіемъ, или хоть рядомъ 
съ нимъ и не забѣгало впередъ; а то, теперь выходитъ противное: 
самолюбіе обыкновенно бѣжитъ впереди, а за нимъ уже, кое-какъ^ 
Плетется хромое убѣжденіе. Какъ скоро самолюбіе станетъ главною 
пружиною, точкою отправленія и источникомъ дѣятельности, оно можетъ 
на нѣсколько поднять способности человѣка, и только; но лишитъ его 
въ тоже время внутренней, настоящей силы, ослабитъ его истинную 
дѣятельность, Подставя ему, для собственнаго лицезрѣнія, Увеличитель
ное зеркало.

Да, зеркало играетъ немаловажную роль въ наше время. Кто 
въ него не Смотрится, кто забываетъ себя? Всякій запасся внутрен
нимъ, душевнымъ зеркальцемъ, гораздо опаснѣйшимъ, чѣмъ зеркало 
наружное, и безпрестанно въ него Смотрится. Смѣшно сказать, но ко
кетство овладѣло человѣчествомъ; всѣ стали кокетками больше или 
меньше, всѣ кокетничаютъ другъ передъ другомъ и думаютъ лишь о 
своихъ успѣхахъ. Какая же правда можетъ быть у кокетки, оболгав- 
шей всѣ душевныя чувства и порывы—любви, участія, мысль самую, 
которую беретъ она только какъ нарядъ? Если какъ-нибудь удастся 
современному человѣку разгорячить себя или расчувствоваться, то, 
въ припадкѣ гнѣва или нѣжнаго движенія, онъ посмотрится сейчасъ 
въ зеркало, и (благо какъ-то добился интереснаго состоянія души, ка
кого-то порыва) поспѣшитъ, пока не простылъ его жаръ, какъ-нибудь
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показаться въ авантажномъ видѣ, чтобы не пропало даромъ душевное 
движеніе. Увы! рѣдки, очень рѣдки цѣльное искреннее чувство, безко
рыстный восторгъ и прямое сочувствіе.

Вотъ почему говорю я, что все объяла ложь. Ложь бываетъ раз
ная. Есть ложь грубая, прямо Противоположная правдѣ, не имѣющая 
съ нею ничего общаго, чистая, неподдѣльная, то есть честная ложь. 
Эта ложь, именно потому, что въ ней нѣтъ никакой примѣси, ближе 
къ правдѣ, чѣмъ ложь другая, съ хитрою примѣсью обманчивой прав
ды. Въ первой лжи есть своего рода прямота; никого не приведетъ 
она въ затрудненіе, какъ ее опредѣлить и назвать. Но ложь тонкая, 
внутренняя, Іезуитская, Похожая на истину, есть самый опасный, са
мый вредный врагъ истины; она хитра и вкрадчива, она искусно и 
понемногу овладѣваетъ душою. Не всякій рѣшится солгать прямо, но 
почти всякій готовъ поддаться непримѣтной лжи, сходной съ истиной. 
Обмануть другого, не обманывая себя, трудно для человѣка; но для 
него же легко обмануть напередъ себя, часто почти сознательно, и 
потомъ уже обмануть другого. Это хитрая и внутренняя ложь не 
вдругъ врывается въ душу; она входитъ постепенно и Неслышно, она 
привязывается къ ничтожнымъ движеніямъ, one опирается въ началѣ 
па прекрасные порывы и благородныя чувства. Не слышитъ человѣкъ 
ея перваго тихаго приближенія; еще весь онъ, кажется, полонъ глубо
кимъ чувствомъ правды, пылкой любовью къ добру; но ложь уже 
тутъ, если человѣкъ замѣтилъ и полюбовался въ себѣ своимъ чув
ствомъ правды, своею любовію къ добру. Какъ ни будь искренно и 
прекрасно движеніе человѣка, но какъ скоро онъ въ себѣ замѣтитъ 
его, оцѣнитъ и будетъ любоваться всякій разъ, какъ оно Посѣтитъ 
его—движеніе это уже потеряетъ свою цѣльность, свою дѣвственную 
правду. Но это лишь первая ступень къ потерѣ искренности; здѣсь-то 
и надо быть осторожнымъ, здѣсь-то и надо удержать себя отъ быстра
го, часто чудовищнаго развитія эгоистическаго начала личности. А не 
то, мгновенно вырастетъ соблазнъ и могущественно обхватитъ душу. 
Человѣкъ скоро Пойметъ, что всѣ его прекрасные порывы и восторги, 
всѣ глубокія чувства и мысли могутъ быть въ тоже время и прекрас
нымъ для него нарядомъ, очень блестящимъ, очень выгоднымъ для его 
самолюбія... и, понявъ это, все свое душевное богатство отдастъ въ 
употребленіе своему самолюбію, а самолюбіе, какъ извѣстно, рѣдко 
довольствуется внутреннимъ сознаніемъ; оно не любить тайны для хо
рошихъ дѣлъ, оно хочетъ рукоплесканій и признанія отъ цѣлаго міра.

Да и что же, кажется, туть худого? Почему не показать всѣмъ та
кого или другого своего благороднаго движенія? Вѣдь оно тутъ, не вы- 
думано, вѣдь испытываетъ же его въ самомъ дѣлѣ человѣкъ; гдѣ яе
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тутъ неправда? А между тѣмъ человѣкъ уже Солгалъ внутренно; дви
женіе въ немъ уже является не просто, не само только собою; у дви
женія есть отчасти и цѣль, хотя въ началѣ безсозеательная, и эта 
цѣль— успѣхъ, эффектъ, похвала; оно уже не безъ примѣси, возмути
лась чистота его источника, искренность ыарушева, человѣкъ уже 
раздвоилъ себя, для души выступилъ новый господинъ. Недолго су
ществуетъ даже эта Половинчатая искренность въ человѣкѣ: является 
новый оттѣнокъ, новый непримѣтный шагъ по пути неправды. Движе
ній простыхъ, настоящихъ уже нѣтъ въ душѣ человѣка; уже онъ зна
етъ, что здѣсь надобенъ порывъ негодованія, а тамъ—порывъ Восхи
щенія; заранѣе предполагаетъ эффѳктъ, который произведутъ его по
рывы и чувства; но и въ этомъ случаѣ онъ еще обманываетъ себя 
тѣмъ, что онъ въ самомъ дѣлѣ способенъ испытывать всѣ эти Ощу
щенія и что онъ естественно долженъ приходить въ негодованіе или 
восторгъ при такомъ или другомъ обстоятельствѣ, хотя бы на самомъ 
дѣлѣ и не кипѣла, и не волновалась душа, что онъ своими, не со
всѣмъ уже искренними, движеніями противорѣчитъ, по крайней мѣ
рѣ, своимъ взглядамъ и убѣжденіямъ. А между тѣмъ, въ тайнѣ, глав
ная задача, главный вопросъ для человѣка уже не явленіе жизни, не 
событіе какое-нибудь само по себѣ, а то, какое движеніе и какъ вы- 
кажетъ онъ себя по случаю этого явленія. Наконецъ, это становится 
положительно и прямо главною цѣлью и задачею всѣхъ мыслей, чувствъ, 
всей жизни человѣка, и что же выходитъ? Человѣкъ не для себя пы
локъ, не для себя благороденъ, не для себя кипитъ смѣлымъ негодова
ніемъ; однимъ словомъ, онъ, если угодно, живетъ не для себя, а для 
другихъ. Но эта жизнь для другихъ, при своемъ сходствѣ въ буквѣ съ 
высокою добродѣтелью, составляетъ ея крайнюю противоположность; 
это для другихъ значитъ вдвойнѣ для себя; для другихъ, потому что 
другіе— для меня: меня хвалятъ другіе, мною ьосхищаются и стано
вятся моимъ пьедесталомъ. Разумѣется, что здѣсь искренность всякаго 
движенія потеряна; разумѣется, что всякій источникъ живого дѣйствія 
изсякаетъ; остается сухое самолюбіе, раздражительность и тѣ отощав- 
шіе природные дары, съ которыми такъ базжалостно поступлено. Такъ 
какъ неискренно, не въ самомъ дѣлѣ чувствуетъ человѣкъ что гово
ритъ, то его собственные поступки, какъ скоро это безопасно для его 
самолюбія, нисколько не согласуются съ его словами. Наконецъ, даже 
и внутренняя ложь становится не нужна человѣку; онъ перестаетъ 
въ себѣ возбуждать, даже по памяти, нѣкогда жившія въ немъ чувства, 
перестаетъ заботиться о томъ, какъ бы схитрить съ собой, думаетъ 
прямо лишь объ одномъ своемъ успѣхѣ и становится почти лицемѣ
ромъ, съ тою разницею, что иной все еще скрываетъ это отъ себя, а
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другой не скрываетъ, да еще часто обращаетъ свой развратъ душев
ный въ свою особую, Житейскую, практическую теорію. Это уже край
няя степень начала лжи: здѣсь одинъ ш агь—и человѣкъ переходитъ 
въ область обмана. Этотъ обманъ тѣмъ ху?ке, что вышелъ изъ внут
ренняго обмана, изъ лицемѣрія передъ самимъ собой. Онъ прибавля
етъ немного къ страшному злу, ибо внутри уже разрушено все жи
вое, всякая возможность правды иодъѣдена, однимъ словомъ, въ душѣ 
страшная пустыня. Это не то, чтб обманъ Цыгана, который Надуваетъ 
Покупщика изъ своихъ расчетовъ: понявъ и почувствовавъ, что об
манъ дѣло худое, Цыганъ можетъ стать самымъ честнымъ и правди- 
вымъ человѣкомъ. Но здѣсь не то: здѣсь зло глубже, здѣсь обманъ 
идетъ изъ самаго родинка человѣческой души, здѣсь человѣкъ Солгалъ 
прежде всего предъ собой самимъ; онъ не отталкивали не попиралъ 
своихъ прекрасныхъ движеній и убѣжденій, но ихъ самихъ, но душу 
свою обратилъ онъ въ ложь, дѣлая изъ души своей нарядъ своему 
самолюбію. Человѣкъ подрываетъ, такимъ образомъ, въ самомъ кор
нѣ все свое душевное добро и, мало-по-малу, доходитъ до страшнаго, 
почти отчаяннаго состоянія. Способность всякаго искренняго движенія 
вовсе Пропадаетъ; наступаетъ совершенное нравственное безсиліе; 
остается одно безпдодное сознаніе, у кого оно можетъ возникнуть.

Нъ такомъ положеніи находится не тотъ или другой человѣкъ, но 
вообще человѣчество (разумѣется Западно-Европейское и то, которое 
за нимъ слѣдуетъ); ибо эта раздвоенность, это сухое самолюбіе обняло 
всѣ дѣйствующія лица его народовъ, всякое его историческое движеніе.

Разумѣется, что кокетство и ложь душевная, обнимающая человѣ
чество, являются въ разныхъ степеняхъ. Но среди этой постоянной 
неискренность среди этого исключительнаго вниманія и пеколебимой 
преданности самому себѣ, при всеобщемъ созерцаніи своего собствен
наго любезнаго образа, есть люди, въ которыхъ это самосозерцаніе 
принимаетъ другой болѣе серьезный характеръ, а именно характеръ 
болѣзненнаго анализа. Анатомирующій взоръ пхъ постоянно устрем- 
ленъ на себя, и отъ того всякая искренность ихъ собственныхъ дви
женій исчезаетъ при самомъ ихъ началѣ; порывъ ихъ падаетъ, встрѣ
ченный этимъ испытующій^, разлагающимъ взоромъ; они отчаява- 
ются во всякомъ внутреннемъ, дѣльцомъ своемъ движеніи—и ошиба- 
ются, какъ ошибается анатомъ, Вонзая скальпель въ живое существо, 
разсѣкая его на части и спрашивая: гдѣ же сама жизнь? Конечно, ея 
не отыщетъ ни анатомическій скальпель, ни анатомическое созерцаніе. 
Такіе люди, сами того не замѣчая, натуры искреннія и только зара
женъ! болѣзненно этимъ, ложно направленнымъ и безплоднымъ, само- 
видѣніемъ, изслѣдованіемъ себя, исканіемъ, которое не только не нахо-
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Дитъ, но теряетъ. Во сколько бодръ и приноситъ силъ анализъ мысли, 
во столько болѣзненъ и Истощаетъ силы душевный анализъ. Огромная 
разница между людьми, которые мыслятъ и людьми, которые думаютъ. 
Всегда ясна мысль, когда туманна дума. Дума—это мыслящая мечта, 
если можно такъ выразиться. Люди, у которыхъ силенъ душевный 
анализъ, часто преисполнены думами. Такимъ людямъ тяжело; имь 
знакомы мученія Гамлета. Но такихъ людей немного. Гораздо больше 
такихъ, которые только лишь улыбаются, поглядываясь въ зеркало, и 
безъ затрудненія приносятъ въ жертву красивой позѣ искренность 
своихъ движеній. Посмотрите на современную исторію Запада, на его 
общественную жизнь: всякое слово— Фраза; всякій поступокъ—эффектъ. 
Настоящаго слова, настоящаго дѣла—нѣтъ. Сыны Запада любятъ 
изукрасить всякій свой подвигъ; они любятъ подвиги съ Картинками, 
и часто Картинка играетъ главную роль; для нея часто дѣлается и 
самый подвигъ. Поэтому такое значеніе получила Форма; разные на
ружные знаки убѣжденій, цвѣта, кокарды и пр. Для человѣка облег
чена возможность показать такое или другое убѣжденіе, безъ особыхъ 
хлопотъ имѣть его на самомъ дѣлѣ. Все упрощено, па все есть кра
ски и разные лоскутки; есть côté gauche, côté droit; человѣку отбитъ 
только пересѣсть съ одной стороны на другую— и переходъ отъ убѣж
денія къ убѣжденію совершенъ. И вотъ публика очень завята тѣмъ, 
что такой-то сидѣлъ прежде на этой, а теперь сидитъ на другой 
скамьѣ. О серьезной, глубокой причинѣ перемѣны положенія рѣдко 
думаютъ, да она рѣдко и предполагается: всѣ заняты самою перемѣ
ною положенія и тѣмъ, какія новыя сцены отъ того выдутъ *).

До такой-то страшной глубокой внутренней неправды дошло ч е 
ловѣчество, до такого ужаснаго отсутствія искренности. Если и воз
никаетъ сознаніе, то оно безплодно. Не на что принять цѣлительнаго 
средства. Сердце одебелѣло. При такомъ ужасномъ состояніи общества, 
что можетъ помочь ему? Не знаю. Я не даромъ привелъ въ началѣ 
слова Тита Ливія: и болѣзнь, и Лѣкарство намъ равно невыносимъ!.

Какое же заключеніе? Такъ ли же точно, какъ на просвѣщенный 
Римъ, возстанутъ на просвѣщенное человѣческое общество нашихъ 
временъ новые дикіе какіе-нибудь народы, истребятъ растлѣнное пле
мя и дикою, грубою правдою жизни смѣнятъ блестящую, просвѣщен
ную ложь? Или само это общество можетъ воскреснуть нравственно 
и ожить для новой жизни? Но опять: что же ему поможетъ?

Богъ можетъ помочь, но къ Нему прибѣгаютъ всего рѣже.

*) Въ рукописи сбоку карандашомъ написано: „Типы дай*. Вѣроятно этими сло
нами авторъ намѣтилъ для себя тему новаго сочиненія. П римѣчаніе И вана Аксакова.
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Оставя въ сторонѣ больныхъ, Посмотримъ, откуда бы могли 
явиться здоровые.

На земномъ шарѣ есть много народовъ, не участвовавшихъ въ 
Европейской цивилизаціи. Четыре части свѣта далеко превосходятъ 
пространствомъ эту маленькую пятую частицу, особенно если отдѣ
лить отъ нея Россію. Но дѣятельный духъ, какова бы ни была его 
дѣятельность, превышаетъ лѣнивое бездѣйствіе. Потомъ: матеріальныя 
выгоды просвѣщенія (порохъ, пароходы и пр.) непремѣнно упрочиваютъ 
побѣду. Успѣхъ, блескъ, выгода избраннаго пути являются здѣсь силь
нымъ соблазномъ. Наконецъ, въ самомъ дѣлѣ, на своей дорогѣ, какова 
бы она ни была, Западное человѣчество совершило огромные, тита- 
ническіе подвиги. Европейцы побывали во всѣхъ частяхъ свѣта и по
знакомились со всѣми народами при этихъ встрѣчахъ, народами или 
дикими или стоявшими на низшей степени образованности, но вообще 
языческими. А каковы были встрѣчи Западныхъ христіанъ съ Язычни
ками? Человѣческими добродѣтелями, нравственными качествами Евро
пейцы не превзошли языческихъ народовъ. Этой высокой истинно- 
человѣческой побѣды они не стяжали. Напротивъ того, съ помощью 
своего предпріимчиваго ума и отважной дѣятельности, они явились 
среди чуждыхъ народовъ просвѣщенными звѣрями, употреблявшими 
преимущество своего просвѣщенія на страшныя дѣла; они явились 
свирѣпыми, безчеловѣчными проповѣдниками христіанскаго ученія 
любви. Туземные народы, въ лицѣ своихъ завоевателей, увидали про
свѣщеніе, но не умягчившее души, а лишь придавшее утонченность и 
побѣдоносную силу насилію и Коварству. Вспомните геройство Пизарра 
и Кортеца, и потомъ обращеніе Европейскихъ колонистовъ съ тузем
цами, наконецъ, современныхъ демократовъ Американскихъ, содержа
щихъ у себя цѣлые заводы Негровъ*).

Но кромѣ зла порабощенія, мучеаій, униженія, ругательства, 
Европейцы внесли всюду другое зло, зло своего нравственнаго вліянія. 
Дикіе и недикіе туземные народы потеряли свой самобытный путь; 
подвигаясь впередъ, они принимаютъ Европейскія Формы, имъ чуждыя: 
они не сумѣли раздѣлить то, чтб въ успѣхахъ Европейцевъ есть 
достояніе человѣчества, и то, чтб составляетъ принадлежность только 
Европейскихъ народовъ, ибо связано съ условіями происхожденія, 
историческихъ событій и множества обстоятельствъ, только Европей
цамъ принадлежащихъ; другими словами, они не отдѣлили въ Европѣ 
достоянія человѣческаго, чѣмъ всякій можетъ воспользоваться, отъ

#) Это было писано за долго до послѣдней ОьвероамериканскоЙ междоусобной 
войны, положившей конецъ рабству Негровъ. Приміъчаиіе Ивана Аксакова,
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достоянія національнаго, чѣмъ другому народу пользоваться смѣшно 
и даже вредно: ибо тогда^ лишась всякой искренности, онъ станетъ 
на чужія ходули и непремѣнно будетъ смѣшонъ, непремѣнно вступитъ 
въ роль подражатели (попугая), при которой и тô, что принадлежитъ 
всѣмъ вообще, потеряетъ свою настоящую пользу, станетъ дѣломъ 
перенятымъ и никогда не усвоится какъ собственность; для этого 
нуженъ собственный трудъ и ходъ, а ничто собственное при подража- 
тельномъ (попугайномъ) развитіи невозможно. Ложны или не ложны 
Формы Европейскія, онѣ во всякомъ случаѣ ложны для другого народа, 
потому что онѣ ему чужды. А что же, если ложь лежитъ въ самыхъ 
началахъ Западной Европы, въ самомъ пути ея? И что за грустно- 
комическое явленіе представляетъ подражательность? Посмотрите: вотъ 
Негры, освобождаясь, прямо попадаютъ въ конституцію республикан
скую па Западный ладъ, лучшаго, какъ видно, не бывъ въ состояніи 
выдумать. Вотъ Греки, изъ состояніи полудикаго, опять-таки прямо 
попадаютъ въ конституцію монархическую. Наконецъ, вотъ вамъ и 
Сулукъ, императоръ со всѣми почестями Европейскими, которыя вдругъ, 
ни съ того ни съ сего, были имъ приняты.

Удѣлъ такого пути цивилизаціи не завиденъ. Внутреннія силы 
народовъ, которыя облекались въ свой образъ, поддерживали свою 
жизнь, вдругъ разрознены съ своею цѣлію и должны служить цѣлямъ 
чуждымъ, употребляясь на поддержку чуждыхъ Формъ. Свои родныя 
народныя силы опредѣлены на питаніе чуждой жизни. Дальнѣйшее 
движеніе, успѣхъ (прогрессъ) ьсе-таки въ рукахъ не этихъ народовъ, 
а тѣхъ, у которыхъ они заимствовали все, чѣмъ долженъ быть себѣ 
обязанъ человѣкъ. Съ самаго начала отнявъ у себя духовную само
стоятельность, какъ могутъ эти народы и цѣлыя племена сами стоять 
и сами подвигаться? Сверхъ того, Европа, можетъ быть, уже начи
наетъ сознавать ложный путь свой, тогда какъ другіе народы еще 
силятся по немъ проходить. Европа уже Кидаетъ многія свои Формы 
какъ ложныя, а другіе народы только еще берутъ ихъ; кинутъ и они 
потомъ, но также безправно и безплодно, какъ приняли. Всякая Евро
пейская Форма, какъ бы Ложна она ни была, имѣетъ для Европы ту 
истину, что тамъ она своя, что тамъ она результатъ предыдущихъ 
причинъ: тутъ есть истина историчесская. Но даже и этой истины не 
имѣютъ народы-прихвостни. Употреблять вѣчно свои жизненныя силы 
на служеніе Заемной жизни, всегда идти подражательный^ безплоднымъ 
путемъ, ничего не сказать своего и быть безполезнымъ повтореніемъ, 
пародіею или карикатурою Европы—удѣлъ тяжкій и обидный, жалкій 
и лрезрѣнный.
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Конечно, Азія, Африка, Америка и Австралія много еще заклю
чаютъ въ себѣ дикихъ, полудикихъ или своеобычныхъ народовъ; по 
всѣ они, подъ опекой меча, а главное подъ опекою нравственнаго 
вліянія Европы. Или они исчезнутъ побѣжденные и сольются съ по
бѣдителями, или же если и освободятся наружно, то внутренно будутъ 
рабами Европы и пойдутъ служить своими силами не своей, а ея 
жизни; передъ ними въ будущности печальный удѣлъ нравственнаго 
плѣна.

Теперь нѣтъ тѣхъ дикихъ народовъ, которые бы могли оживить 
человѣчество, какъ нѣкогда оживили они его, разрушивъ Рпмъ. Но 
теперь и не нужны они. Сказано вѣчное слово спасенія. Оно всегда 
передъ нами, всегда можетъ вознести насъ отъ рабства нравственнаго. 
Внѣшнее обновленіе матеріальное не нужно теперь человѣчеству. Ду
ховное обновленіе—вотъ его подвигъ. Но и сердца одебелѣли, и уши 
не слышатъ. Удобства міра, открытія средствъ, матеріальные успѣхи 
заняли умы всѣхъ. Тамъ работаетъ мысль, тамъ сосредоточена дѣятель
ность духа. Все это могущество въ рукахъ Западной Европы*) и 
передъ нею склонились всѣ остальные народы, если даже и независи
мые наружно, то плѣнные внутренно.

Да! Страшнѣе матеріальнаго ига Европы, которое тяготѣетъ над ь 
всѣмъ, что не Европа, страшнѣе этого ига есть иго нравственное 
той же Европы, несравненно труднѣйшее къ сверженію. Впрочемъ, 
здѣсь отвѣтъ, повидимому, очень легокъ. Если терпится нравственное 
иго Европы, то не есть ли это уже твердое ручательство въ нрав
ственномъ ея превосходствѣ? Много, кажется, справедливаго въ этомъ 
возраженій; но, во-первыхъ, дѣло не кончено, и мы не можемъ ска
зать, навсегда ли нравственный плѣнъ сталъ дѣломъ всего, чтб не За
падная Европа. Во-вторыхъ, есть въ нравственномъ мірѣ человѣка 
много силъ гораздо низшихъ, которыя однако часто торжествуютъ на 
землѣ надъ высшими ихъ тихими силами и могутъ покорять ихъ себѣ, 
подавлять ихъ, если не всегда, но иногда надолго.

Откуда же можетъ явиться освобожденіе? Откуда можетъ ска
заться живительное слово, столь нужное для этой духовно-разслаблен- 
пой Владычицы міра? Мы сказали уже, что въ дикихъ обновителяхъ нѣтъ 
надобности. Съ тѣхъ поръ, какъ открытъ человѣчеству путь спасенія 
христіанствомъ, человѣчество всегда можетъ обратиться къ единому 
источнику истины. Но заблужденія католицизма и съ нимъ суевѣрія, 
протестантизма и съ нимъ безвѣрія, слишкомъ обезсилили Западъ;

*) Сѣверо-Американскіе штаты — колоніа Западной Европы; мы ихъ разумѣемъ 
здѣсь тоже.
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слишкомъ давно утратилъ онъ свѣжесть душевную, и если онъ и при
метъ, то не онъ скажетъ живительное слово, которое такъ нужно ему 
и всему, что предъ нимъ Преклоняется. И такъ, опять: откуда же мо
жетъ сказаться живительное слово?

Азія, Африка, Америка, Австралія не могутъ обнадеживать. Въ 
Америкѣ процвѣтаетъ могущественное государство, но Сѣверо-Амери
канскіе Штаты являютъ только крайнее ожесточеніе Европейскаго 
недуга, для котораго въ Америкѣ уже нѣтъ смиряющей его родной 
почвы, ни чувства народности, ни историческаго преданія. Условное 
устройство взаимныхъ политическихъ отношеній замѣнило здѣсь впол
нѣ чувство любви. Сѣверо - Американскіе Ш таты—это великолѣпное 
общество-машина. Что же касается до другихъ странъ, то иные на
роды замкнули уже давно кругъ своего, нѣкогда богатаго, просвѣще
нія; другіе находятся въ состояніи дикости, не высказываютъ никакой 
мысли и, слѣдовательно, не даютъ никакого права сказать что-нибудь 
о нихъ; къ тому же, что всего важнѣе, живительный свѣтъ христіан
ства большею частью слабо лишь упадаетъ на эти народы.

Есть однако христіанская страна. Государственное ея могущество 
превосходитъ всѣ другія страны. У нея свои начала; исторія ея не 
похожа на Западную Европу; народъ ея Славянскаго, слѣдовательно, 
Европейскаго, но не Романо-германскаго племени; вѣра ея есть вѣра 
православная. Это Русь!

Русская земля шла Изначала своимъ самобытнымъ путемъ, и во
все не путемъ Западной Европы. Католицизмъ со всѣми его послѣд
ствіями, ставшій удѣломъ Запада, отдѣлилъ навсегда и рѣшительно 
отъ Западной Европы Русь, осѣненную истиннымъ свѣтомъ право
славнаго ученія, Восточнаго христіанства. Другіе, свои результаты 
должна была явить она, свое слово сказать человѣчеству. Всѣ особен
ности, всѣ ошибки Запада были ей чужды, и нравственный недугъ (о 
которомъ говорили мы выше), Постигающій теперь этотъ Западъ, не 
долженъ былъ быть ея удѣломъ. Вмѣсто того что же случилось?...

Совершился странный переворотъ въ пользу Запада. Кинутъ 
былъ свой самостоятельный путь, принята была чуждая жизнь съ ея 
началами; принята была, какъ предметъ подражанія, безъ убѣжденія, 
безъ права, путемъ кроваваго ужаса и Соблазнительнаго разврата. 
Великая страна явила тяжкое, горькое зрѣлище Вѣтреной подражатель- 
ницы Западной Европѣ. И ей, такъ долго одолѣвавшей враговъ, отби- 
вавшейся отъ плѣна нравственнаго и матеріальнаго, достался въ удѣлъ 
тяжелый, нравственный, полутораста - лѣтній плѣнъ. Такъ! Удѣлъ, о 
которомъ мы сейчасъ говорили, это служеніе своими силами чуждой 
жизни, чуждымъ Формамъ, этотъ жалкій удѣлъ теперь нашъ удѣлъ.
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Мы должны признаться въ этомъ. И хорошо еще, если мы можемъ и 
если хотимъ въ томъ признаться; а  многіе и не замѣчаютъ этого. Но, 
видя презрѣнное положеніе, въ которое мы себя поставили, мы одна
коже не должны приходить въ отчаяніе: мы можемъ надѣяться, скажу 
болѣе, можемъ быть увѣрены, что выдемъ изъ него. А между тѣмь 
какъ тяжело оно! Петръ силился оторвать Россію отъ ея прошедшаго, 
но онъ только разорвалъ ее надвое; въ его рукахъ остались только 
верхніе классы, простой народъ остался на корню. Прервалось въ Рос
сіи свободное обращеніе силъ, потерялось общее разумѣніе страны. 
Переобразованные Русскіе быстро забыли и прошедшую Русь, и со
временный Русскій народъ, и между ними и народностью легла страш
ная бездна. Между тѣмъ народъ, такъ-называемый простой народъ, 
отодвинутый отъ исторіи, лишенный всякаго участія въ общей жизни, 
одинъ сберегшій въ себѣ нашу Русь, сталъ въ тяжелое положеніе, 
сдѣлался какъ будто завоеваннымъ въ собственной землѣ своей, и 
среди тысячи препятствій, искаженій, насилій, долженъ по частямъ, 
нерѣдко въ блѣдномъ видѣ, хранить свои древнія основы быта и жиз
ни. Передъ народомъ постоянно стоитъ соблазнительный примѣръ 
высшихъ классовъ, мыслящихъ и живущихъ по иностранному. Этотъ 
примѣръ дѣйствуетъ непрестанно и приноситъ свое зло; просвѣщеніе 
сдѣлалось привилегіей людей отдалившихся отъ Русской народности 
и одѣвшихся по-нѣмецки. Страшно то, что оть народа и отъ Русскихъ 
начілъ его быта отрываются цѣлыя толпы, начинающія свой прогрессъ 
съ перемѣны одежды и бритья бороды (бритой бородѣ выгоднѣе на Руси) 
и примыкающія къ преобразованнымъ классамъ. Порча соблазна и 
насилія дѣлаютъ свое гибельное дѣло, и ватаги, лишенныя живой силы 
преданія, дающаго порядокъ и мѣру, растутъ нестройными, безобраз- 
ными, грозными тучами. Но народъ въ массѣ все еще хранить свои 
начала и не переходитъ на сторону подражателей, сохраняя свою дра
гоцѣнную участь Русскаго страдальца. Общество, оторванное отъ 
народа, усѣвшись и расположившись на народѣ, наслаждается безза- 
ботно эгоистическимъ пользованіемъ благъ жизни, легкимъ просвѣще 
ніемъ, состоящимъ въ повтореніи чужихъ мыслей; умъ не можетъ 
подняться выше остроумія.

Но вотъ, слава Богу, среди нашего общества блеснула мысль, 
проснулось, хотя еще слабо, чувство стыда за свое обезьянство, про
будилось требованіе самостоятельнаго мышленія, требованіе нравствен
ной обязанности и умственной свободы. Наука обратилась къ судьбамъ 
Россіи, устремилась понять ее изъ нея самой*). Мы можемъ надѣяться

•) Эту же мысль выразилъ К. О. Аксаковъ въ превосходномъ стихотвореніи сво
емъ Онъ (см. „Русскій Архивъ® 1879). П. Б.
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что народъ нашъ Додержатъ свой самостоятельный бытъ до той ми
нуты, когда сознаніе Русской самобытности приведетъ насъ, бѣглецовъ 
своей родивы, опять въ свою родную землю. Это сознаніе и станетъ 
на ея стражѣ неусыпнымъ хранителемъ, непобѣдимымъ защитникомъ: 
тогда не страшны будутъ для Россіи ни явные враги, ни лукавые 
соблазнители Запада, и Россія скажетъ міру свое человѣческое слово.

Оставимъ теперь въ сторонѣ надежды и твердыя убѣжденія въ 
будущей побѣдѣ правды: они не освобождаютъ насъ оть всей силы 
живого современнаго’ сочувствія, отъ всей любви, не терпящей нѣмоты 
и бездѣйствія; напротивъ, они увеличиваютъ это сочувствіе и эту лю
бовь. А потому не праздно утѣшаться заранѣе свѣтлымъ будущимъ 
должны мы, но (даже хотя для скорѣйшаго приближенія этого Желан
наго будущаго) обратить испытующій взоръ на настоящее зло, на 
болѣзнь нашего времени. Познаніе болѣзни необходимо для исцѣленія, 
и часто оно уже одно—вѣрный шагъ къ исцѣленію. Да, намъ необхо
димо теперь сознаніе, сознаніе своего недуга, своей лжи. Ложь эта 
такъ еще сильна, что способна привести даже въ отчаяніе человѣка, 
некрѣпкаго духомъ.

Мы сказали уже, удѣлъ поставленія жизненныхъ силъ своихъ на 
поддержку чуждыхъ заемныхъ Формъ, этотъ жалкій удѣлъ, о которомъ 
мы говорили, нашъ удѣлъ. Онъ самъ по себѣ есть уже зло. Теперь 
вопрось: чему служимъ мы раболѣпно нашими силами? Мы служимъ 
ими Западно-Европейскому духу, который самъ идетъ ложнымъ путемъ 
(о чемъ догадываются его передовые мыслители, напримѣръ Прудонъ). 
Въ этомъ новое зло. И такъ на насъ лежитъ двойная скорбь: во-пер
выхъ, мы не самостоятельны, мы рабствуемъ чужому уму, подражаемъ; 
во-вторыхъ, то, чему мы рабствуемъ, чему подражаемъ, есть ложь.

До сихъ поръ мы разсматривали личную испорченность человѣка; 
но эта личная испорченность, этотъ частный развратъ есть въ тоже 
время общее состояніе человѣка. Такой общій личный развратъ не
премѣнно отражается и въ общественной жизни необходимымъ усло
віемъ общественнаго быта. Скажемъ болѣе: общественная жизнь есть 
главная основа человѣка, ибо въ ней является уже не личная его сла
бость, но то, во что онъ вѣритъ, но его нравственный кодексъ. Какъ 
лицо, человѣкъ можетъ ошибаться, являясь тогда Грѣшникомъ; но какъ 
общество, человѣкъ, ошибаясь, является еретикомъ. Общество съ сво
имъ образомъ жизни есть ученіе, исповѣданіе человѣка; исповѣданіе 
есть главное основаніе нравственное, за что можетъ и долженъ быть 
судимъ человѣкъ; здѣсь уже нѣтъ вопроса о личной слабости. Огром
ная разница, напримѣръ, между человѣкомъ, впадающимъ пъ Порочное 
дѣло по слабости личной, и человѣкомъ, который думаетъ и призая-
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№ь, что слѣдуеть поступать порочно. Общество есть непремѣнное 
выраженіе образа мыслей, есть исповѣданіе человѣка. Ослабленіе ис- 
тинно-общественеаго начала въ человѣкѣ разнуздало его личность и 
довело его до страшной современной порчи. Поэтому обратимъ вни
маніе наше па общественную жизнь.

Будемъ говорить прямо о себѣ. Мы Русскіе переносомъ въ жизнь 
свою Западно-Европейское направленіе, и это самое даеть намъ воз
можность, говоря о себѣ, говорить обь Европейскомъ, человѣческомъ 
вопросѣ. Пріобщившись къ Западной Европѣ, паше общество, разу
мѣется, раздѣляетъ все состояніе Европейскаго общества, всѣ его 
болѣзни, съ тою только разницею, что онѣ у нашего общества за
емныя и, слѣдовательно, лишены даже цѣны и важности, какія имѣетъ 
всякое Самобытное явленіе, лишены историческаго значенія. Общест
венная дѣятельность наша лишена, сверхъ того, борьбы и подвиговъ 
мыслп п науки, которыхъ не лишена Европа. Свѣтъ и жизнь свѣтская, 
съ подражательнымъ повтореніемъ чужихъ мыслей: вотъ печальная 
картина нашей образованной общественной жизни.

І І .

Неотъемлемое высокое стремленіе человѣка, связанное съ его -че
ловѣческимъ существомъ, есть—общественность. Это стремленіе замѣ
чается на самыхъ первыхъ ступеняхъ образованія. Не одна нужда 
взаимной помощи, не одна выгода и расчетъ соединяютъ людей въ 
одно общество. Для нихъ необходимо быть вмѣстѣ у7ке по влеченію 
ихъ чувства и мыслп: сообщить другъ другу все, что ихъ занимаетъ, 
подѣлиться печалью и радостью, оказать и видѣть участіе для нихъ 
необходимо. Но во всѣхъ этихъ потребностяхъ, въ этомъ стремленіи 
сообщаться лежитъ высшая духовная причина, не для всѣхъ созна- 
тельио-яспая. Эта причина— потребность согласія. Отсюда стремленіе 
каждой личности уничтожить свою одинокость и возвыситься въ общую 
жизнь, въ которой, исчезая какъ одинокая личность, онъ возникаетъ 
и слышитъ себя, какъ общество, въ согласіи другихъ такихъ же лич
ностей, также перешедшихъ въ общую жизнь. Какъ звукъ не Пропа
даетъ въ созвучіи, такъ пе Пропадаетъ и личность, подавая свой го
лосъ въ общественномъ хорѣ, который есть высшее явленіе человѣче
ской жизни, если не вполнѣ осуществимое, то высшее какъ мысль, 
какъ начало, въ которомъ лежитъ предощущеніе царства Бо7кія. Все 
мірозданіе поситъ на себѣ печать гармоніи и согласія; но природа 
безсознателыіа п только намекаетъ на высшее духовное согласіе. Весь 
міръ, по слову божественной истииы, пе стоитъ одной души человѣ-
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ческой. Сознательному человѣку предоставляется самому исполнить сво
бодный и потому высшій подвигъ: образовать духовный хоръ, гдѣ 
утоляется ядъ личнаго эгоизма и исцѣляется ненасытная всепоглощаю- 
щая жажда личности,—эта жажда грѣха. Этотъ подвигъ совершается 
силою и дѣломъ любви. И вотъ передъ нами возникаетъ новое явле
ніе—живое единство, которое не имѣетъ матеріальнаго внѣшняго вида, 
какъ отдѣльная личность, котораго образъ самый существуетъ въ 
области мысли:—общество. Общество принимаемъ мы здѣсь въ его 
основномъ глубокомъ значеніи. Это не человѣкъ одинъ, но это и не 
куча людей, случайно или по внѣшнимъ причинамъ собранныхъ вмѣ
стѣ, причемъ каждая личность или сохраняетъ свою отдѣльность, какъ 
въ каждой ассоціаціи, или совершенно уничтожается въ одной массѣ, 
какъ въ грубомъ обществѣ, походящемъ на стадо. Общество же, въ 
истинномъ смыслѣ, совсѣмъ другое дѣло. Общество есть такой актъ, 
въ которомъ каждая личность отказывается отъ своего эгоистическаго 
обособленія, не изъ взаимной своей выгоды, какъ въ ассоціаціи (гдѣ, 
соединяясь въ совокупную силу съ другими, она сохраняетъ и даже 
усиливаетъ свою внутреннюю отдѣльность), а изъ того общаго начала, 
которое лежитъ въ душѣ человѣка, изъ той любви, изъ того братская 
го чувства, которое одно можетъ созидать истинное общество. Обще
ство даеть возможность человѣку не утратить себя (тогда бы не было 
общества), но найти себя и слышать себя не въ себѣ, а въ общемъ 
союзѣ и согласіи, въ общей жизни и въ общей любви. Для такого 
явленія нужно, разумѣется, чтобъ не одна, но всѣ личности извѣстной 
совокупности людей отказывались оть своей внутренней одинокости и 
чувствовали себя въ общемъ цѣломъ. Уже одно это, уже одно суще
ствованіе такого общества есть нравственный подвигъ—подвигъ любви 
и разумѣнія духа, освобождающагося своею общею стороною. Повто
ряемъ: личность не уничтожается здѣсь, какъ увѣряютъ защитники 
особничества; напротивъ, она отрѣшается лишь отъ своего эгоизма и, 
постоянно Погружаясь въ общее любовное согласіе, постоянно слышитъ 
себя въ этой общей согласной любви и восходитъ, слѣдовательно, въ 
высшую область духа. Таково общество въ настоящемъ своемъ смыслѣ.

Эта область такъ высока, что человѣку достойно нельзя осуще
ствить ее па землѣ. Но если достиженіе невозможно для человѣка на 
землѣ, то для него возможно стремленіе и постоянное приближеніе къ 
этой истинѣ. По своему стремленію, по своимъ усиліямъ судится че
ловѣкъ. Весь вопросъ въ томъ, во что онъ вѣритъ и куда стремится? 
Если бы только тотъ могъ назваться христіаниномъ, кто осуществля
етъ въ себѣ это имя, то не было бы ни одного христіанина на землѣ, 
ибо христіанскаго совершенства человѣкъ не достигаетъ; но тотъ че-
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л о вѣкъ достоинъ назваться христіаниномъ, кто вѣритъ во Христа 
и стремится быть христіаниномъ. Такъ и общества, какъ мы его 
опредѣлили, нельзя найти на землѣ въ совершенномъ видѣ, вполнѣ 
Осуществленнымъ; но оно существуетъ уже тамъ, гдѣ оно лежитъ 
какъ начало—совершенное само по себѣ и Несовершенное лишь въ 
осуществленіи, чему обыкновенно мѣшаетъ Грѣховная личность чело
вѣка. Общество, въ своемъ истинномъ смыслѣ и въ своемъ всеобъем- 
лющемъ размѣрѣ, есть церковь; но и церковь на землѣ—есть церковь 
воинствующая. Сама церковь совершенва; христіане же Грѣшны и, 
какъ люди, часто падаютъ въ борьбѣ.

Общество, взятое со стороны своего осуществленія въ людяхъ , 
являясь часто въ отдѣльныхъ ограниченныхъ видахъ, можетъ только 
приближаться къ тому, чѣмъ оно должно быть. Подобное общество, 
наиболѣе приближающееся къ своему идеалу, представляютъ христіане 
первыхъ вѣковъ.

Но, какъ мы сказали, одно признаніе общества какъ начала, не
зависимо отъ его осуществленія, есть уже Нравственная заслуга. Та
кое признаніе общества какъ начала и стремленіе осуществить его 
въ жизни становятъ высоко тѣхъ людей и тотъ народъ, которые имѣ
ютъ такое начало и такое стремленіе. Такое общество или, вѣрнѣе, такое 
начало общества можетъ быть встрѣчено и у не-христіанъ, у языч
никовъ даже, у которыхъ можетъ быть предчувствіе христіанской 
истины. Есть такой народъ, который еще до христіанства имѣлъ об
щество какъ начало— начало, которое освятилось потомъ принятіемъ 
христіанства. Это народъ Русскій, усвоившій себѣ издревле высокую 
идею общины. Оттого-то такъ глубоко принялъ онъ христіанство въ 
душу и весь имъ проникся. Такъ какъ общество (въ своемъ высокомъ, 
настоящемъ смыслѣ) не есть натуральное, прирожденное явленіе чело
вѣка, то для пониманія и признанія общества, какъ начала, нуженъ 
уже подвигъ духовный. По отношенію человѣка къ великому вопросу 
общества можно судить о степени образованія человѣка, принимая сло
во образованіе въ смыслѣ духовной высоты. Русскій народъ понялъ 
общество важно и строго; оно явилось у него, съ незапамятныхъ вре
менъ, во всей истинѣ своего значенія и получило свое Русское Мно
гознаменательное именованіе: mîjm. Вотъ почему такъ высоко стоитъ 
но образованію своему Русскій крестьянинъ, весь проникнутый доселѣ 
своимъ древнимъ началомъ общества, міра *).

•) Сіѣдующія затѣмъ страницы рукописи быди нѣсколько разъ передѣлываемы и 
переписаны авторомъ, панонецъ въ исправленномъ видѣ быди включены въ поздиѣйшій 
списокъ всей статьи, сдѣланный рукою самого Константина Оргѣевича. Но видно, что 
онъ все еще быдъ недоволенъ своимъ изложеніемъ** при новомъ просмотрѣ вѣроятно въ

ІІ 21 Русскіе Архивъ 1903.
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Иредпославъ эти строки, обратимъ теперь вниманіе на ходъ и 
проявленіе общественнаго начала въ человѣкѣ.

Въ человѣкѣ есть разумное, сознательное начало личности, от
дѣляющее его отъ природы. Это начало можетъ возвести его до не
бесъ и низвергнуть до ада. Личность дана человѣку съ тѣмъ, чтобъ 
онъ сознательно и свободно побѣдилъ ее въ себѣ и нашелъ для нея 
центръ не въ пей самой, а въ Богѣ. Начало личности есть грѣшное 
начало, какъ скоро личность служитъ себѣ, и становится высокимъ 
подвигомъ, какъ скоро личность отрекается отъ себя и служитъ не 
себѣ, а отказывается оть себя, полагая центръ не въ себѣ, а въ 
истинѣ и любви братской, и образуетъ общество. Въ природѣ видимъ 
мы съ одной стороны единицу, съ другой—множество, и то и другое 
въ численномъ, количественномъ отношеніи: ни единица, ни множество 
не имѣютъ въ природѣ самостоятельнаго значенія, единица теряется 
во множествѣ, множество ааслоняется единицею. Нѣтъ личности—нѣтъ 
и общества. Человѣкъ же, который есть сознательная единица, соб
ственнымъ сознательнымъ подвигомъ долженъ образовать союзъ высо
кой любви или общество. Этотъ подвигъ, эта борьба личнаго Грѣхов
наго начала съ началомъ благимъ, общественнымъ, которое лишь при 
самоотверженіи личности возможно и при которомъ Просвѣтляется се
бя побѣдишпая личность—эта борьба наполняетъ всю жизнь человѣка 
и человѣчества и начинается для человѣка съ самыхъ первыхъ дней 
рода человѣческаго...

Естественное стремленіе человѣка быть вмѣстѣ. Стремленіе къ 
общежитію встрѣчается на самой первой ступени человѣческаго быта: 
у самыхъ дикихъ народовъ есть общественный союзъ, союзъ нату
ральный, естественный, возникшій изъ природы человѣческой. Основа
нія общественной связи здѣсь чисто-природныя. Единство одного про
исхожденія, одной мѣстности, одного климата и прочихъ естественныхъ 
условій: вотъ первыя основанія общественности, общественной связи, 
основанія не чуждыя и животнымъ, образующимъ стадо. Но человѣ
ческое общество и на самой первой ступени не есть стадо. Къ усло
віямъ природы безразумной и безсловесной присоединяются въ чело
вѣкѣ условія разумной, Говорящей природы человѣческой. Первое 
единство, связующее людей въ одно цѣлое, есть единство языка, слѣ
довательно единство разумѣнія. Здѣсь является общительный элементъ,

послѣдній годъ жизни), онъ зачеркнулъ снова нѣсколько страницъ, сдѣлавъ надпись: „отдѣ
лить и передѣлать значеніе общественности". И дѣйствительно намъ удалось найти въ 
его позднѣйшихъ бумагахъ четыре листа, такъ сказать, первоначальный набросокъ) кото
рый очевидно предназначали для вставки. Хотя этотъ набросокъ неоконченъ и не свя
занъ сь продолженіемъ статьи, но мы все-таки включаемъ его здѣсь. Иванъ Аксаковъ.
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Элементъ безкорыстный, у котораго пѣтъ цѣли, выгоды, пѣтъ разсчета, 
элементъ, въ которомъ важна лишь радость взаимнаго общаго разу
мѣнія. Разумѣніе (этотъ неотъемлемый трудъ существа человѣческаго) 
по природѣ своей бездѣйственно быть не можетъ, и вслѣдъ за при
родными немедленно вступаютъ въ свои права собственно человѣче
скія условія: преданія, обычаи, вѣровапія, и зиждется бытъ народа, вы
текающій непосредственно изъ природы человѣческой и народной осо
бенности, составляющій основаніе естественнаго народнаго общества.

Въ быту естественномъ начало личности дѣйствуетъ грубо, умѣ- 
ряясь чувствомъ совокупности и глухо понимаемою общественностью. 
Дикарь готовъ служить своему эгоизму, по въ немъ живетъ естествен
ное чувство племени, только обуздывающее этотъ эгоизмъ, и то въ 
тѣхъ случаяхъ, гдѣ выступаетъ честь, выгода цѣлаго племени; тамъ 
же, гдѣ нѣтъ этой узды, эгоизмъ человѣка дѣйствуетъ съ животною 
жадностью.

Первоначальный бытъ народа есть еще непосредственная чело
вѣческая, природно-сознателъная связь; въ ней является цѣлость непо
средственной общественной жизни, хотя колеблемая безсознательно и 
случайно потребностью дальнѣйшаго пути; всѣ важныя стороны жизни 
общественной здѣсь нераздѣльны съ элементомъ Общительнымъ или 
общежительнымъ, главная основа котораго, какъ сказали мы, бесѣда, 
радость взаимнаго разумѣнія. Но эта непосредственная цѣлость обще
ственной жизни, оставаясь подолгу у иныхъ необразованныхъ наро
довъ, не можетъ быть удержана навсегда; общественность человѣче
ская должна перейти въ высшую область духа. При этомъ дальнѣй
шемъ движеніи встрѣчаются разные пути, смотря по тому, какое нача
ло преобладаетъ, общественное или личное.

Общественное начало и начало личное—различны и различно 
проявляются. Общественное начало предполагаетъ личность и заклю
чаетъ уже ее въ себѣ. Поэтому самому это уже есть начало полное 
и высшее. Общество безъ личности существовать не можетъ; оно есть 
гармонія личностей. Личность отказывается здѣсь отъ своего эгоизма 
и находитъ себя уже не какъ отдѣльная личность, а какъ Любовная 
совокупность личностей; переставая быть центромъ, личность стано
вится однимъ изъ лучей, согласно истекающихъ изъ общаго любовнаго 
союза, невидимый цейтръ котораго въ Богѣ. Онъ одинъ и только 
Онъ— одинъ.

Общественное начало, выразившееся естественно, переходитъ въ 
высшую область духа и является какъ общество. Мы уже опредѣлили 
значеніе общества. Въ общество (высшее явленіе человѣческаго духа) 
переходить естественная общественность. Въ обществѣ личность не

21 *
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подавдяется, не исчезаетъ (какъ думаютъ, пожалуй, иные); напро±ивѣ, 
здѣсь получаетъ она свое высшее значеніе: ибо только личность, чрезъ 
отрицаніе самой себя, какъ я, какъ центра, доходитъ до согласія лич
ностей, до новаго явленія, гдѣ каждая личность является въ любовной 
совокупности личностей; такимъ образомъ, актъ общества есть актъ 
совокупнаго самоотверженія. Только личность чрезъ высокій подвигъ 
самоотверженія можетъ образовать общество. И такъ, личность въ 
обществѣ не исчезаетъ; она дѣйствуетъ, но устремляясь не къ себѣ^ 
а къ общему согласію; не теряясь, но находя себя, какъ согласная 
совокупность взаимно отрекшихся отъ своей особничности, взаимно 
самоотверженныхъ личностей, слышащихъ себя въ общемъ дружномъ 
союзѣ всѣхъ.

Таково общество въ своемъ истинномъ смыслѣ: здѣсь становится 
оно общиной. Община является въ человѣкѣ, какъ начало, къ которому 
онъ стремится. Народъ, понявшій высокій смыслъ общины и взявшій 
ее какъ начало, есть народъ Славянскій и преимущественно Русско - 
славянскій народъ, образовавшій у себя <міръ> еще до христіанства. 
Мы сказали, впрочемъ, что начало общины, проявляясь на землѣ от
дѣльными общинами въ народѣ, даже смыкая весь народъ въ одну 
общину, все же еще не совершенно. Высшій, истинный образъ общи
ны есть церковь, община, Объемлющая все человѣчество, переступаю- 
щая конечные предѣлы и полагающая свое средоточіе въ Богѣ, Богъ- 
Христосъ есть глава церкви, вѣчной, вселенской общины. И такъ, вотъ 
проявленіе въ человѣкѣ начала общественнаго, начала божественнаго, 
въ Богѣ имѣющаго свое средоточіе. Это единственное начало любви 
и добра. Это начало принялъ Славянскій міръ,

Совершенно иное начало личности. Здѣсь личность является сама 
средоточіемъ. При началѣ общественномъ средоточіе лежитъ внѣ лич
ности; при началѣ личномъ средоточіе лежитъ въ личности. Личность 
есть явленіе цѣльное, одно. Являясь въ человѣкѣ и вообще въ духѣ 
конечномъ, личность, имѣющая средоточіе въ себѣ, привлекаетъ къ 
себѣ, какъ средоточію, все внѣ себя находящееся; лишь къ себѣ стре
мится, лишь себя любитъ. Любовь къ себѣ (эгоизмъ) исключаетъ лю
бовь къ другимъ: весь міръ, всѣ личности служатъ ей питаніемъ 
Личность есть начало единаго. И такъ какъ единый внѣ Бога есть. 
явленіе конечное и ограниченное, то это конечное начало единаго, не 
будучи въ состояніи обнять весь міръ, стремясь быть единымъ, все 
внѣ себя уничтожаетъ. Начало личное есть начало зла; отношеніе 
личнаго начала есть вражда и ненависть. Одинъ только Богъ, и онъ 
одинъ есть любовь, ибо онъ Богъ и все Объемлетъ. Онъ Одинъ есть 
лицо, ибо Онъ одинъ внѣконеченъ, ибо Богъ Одинъ и Все. Одинъ внѣ
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Бога есть сатана. Конечная личность только чрезъ самоотверженіе, 
чрезъ отрицаніе себя въ Богѣ, достигаетъ до Бога и до добра; еди
ница личности, лишь отвергаясь себя какъ единицы, очищается и Про
свѣтляется. Лишь чрезъ любовь, чрезъ самоотверженіе, чрезъ общину 
и чрезъ церковь Досягаетъ конечная личность до Бога. Богъ Одинъ. 
Богъ—Лицо, таинственно являясь въ трехъ гпостасяхъ.

Личное начало есть начало эгоизма, есть источникъ зла. Лич
ность, находя въ себѣ средоточіе, все Пожираетъ, все обращаетъ въ 
снѣдь себѣ, жаждетъ и томится вѣчнымъ голодомъ. Это жажда грѣха. 
Ядъ личности умѣряется общественными условіями.

Личное начало, являясь живущимъ, какъ множество себѣ подоб
ныхъ и вступая въ общество, образуетъ это общество иначе. Здѣсь 
прежде всего мы встрѣчаемся съ Поклоненіемъ личности въ одномъ 
человѣческомъ лицѣ, Поклоненіемъ, выработавшимся въ обществѣ Азіат
скомъ: это устройство общества Деспотическое. Въ этомъ обществѣ 
одно лицо живетъ въ народѣ; народъ же служитъ ему Подножіемъ и 
питаніемъ. Все приносится въ жертву этому Молоху, и весь народъ, 
кромѣ одного этого лица, сливается въ одну массу, въ которой нѣтъ 
ни личности, ни общества. Всѣ другія лица въ народѣ, имъ управляю- 
емыя, суть отраженія этого верховнаго лица, отраженія постепенно 
блѣднѣюгція. Дикіе бунты, прорывающіеся отъ времени до времени, 
показываютъ всю Неестественность такого общественнаго опредѣленія; 
но эти грозы, порожденныя желаніемъ вздохнуть свободно, не освѣ- 
жаютъ воздуха, ибо не измѣняютъ порядка. Такой деспотическій по
рядокъ имѣетъ свои видоизмѣненія въ исторіи, свои уклоненія, выте
кающія изъ лжи такого устройства. Такова Азія.

Въ народахъ Европейскаго Запада личное начало стало исход
нымъ пунктомъ, основою ихъ общественной жизни, какъ скоро эта 
жизнь вышла изъ цѣлости непосредственной. Но въ Европѣ это на
чало представляетъ совершенную противоположность таковому же на
чалу въ Азіи. Въ Азіи личность признается какъ начало въ одномъ 
лицѣ; въ Европѣ въ каждомъ. Такое признаніе породило явленіе про
тивоположное, но равно чуждое общинѣ. Скажемъ, что, вырываясь изъ 
непосредственнаго общественнаго быта, изъ подъ историческихъ усло
вій, устройство общественное Европы прошло сквозь много переходовъ. 
Мы не намѣрены разсматривать этотъ любопытный историческій ходъ, 
эти измѣненія западнаго общественнаго устройства. Въ сущности оно 
одно. Личность, признаваемая въ каждомъ, естественно разрываетъ 
общество на столько частей, сколько личностей, естественно дѣлитъ 
оное на единицы. Разрозненныя единицы не могутъ однакоже жить 
порознь; ихъ удерживаетъ къ тому породная сила, пдеменная есте-
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ственная связь, изъ которой онѣ произошли (общежительность никогда 
не оставляетъ человѣка). Но, кромѣ этихъ естественныхъ, прирожден
ныхъ условій, личность видитъ выгоду жить вмѣстѣ и помогать другъ 
другу; и такъ, для личности, даже не подлежащей естественнымъ и 
историческимъ условіямъ, является просто расчетъ, вслѣдствіе кото
раго необходимо жить вмѣстѣ. Этотъ-то расчетъ и есть та связь, ко- 
тарая легла въ основаніе Европейскаго общества, кромѣ естествен
ныхъ условій, столь долго сохраняющихъ свою силу.

При началѣ особничности человѣкъ видитъ однако пользу и вы
году союза съ людьми, и этотъ союзъ, возникшій сперва вслѣдствіе 
естественныхъ причинъ, удерживается, сверхъ того, и сознательно. 
Но этотъ союзъ, вытекающій изъ разсчета взаимной пользы, стано
вится условнымъ соединеніемъ людей: общества въ настоящемъ смы
слѣ здѣсь не возникаетъ. Люди здѣсь также отказываются отъ изли
шества своей личности или, лучше, ограничиваютъ взаимно свои 
личности, но чисто-внѣшнимъ образомъ, вслѣдствіе простого разсчета, 
что человѣкъ человѣку нуженъ, а чтобъ жить вмѣстѣ и не Разссо
риться, нельзя давать себѣ полной воли. И такъ, здѣсь люди отказы
ваются отъ излишняго произвола только потому, что произволъ вызо
ветъ произволъ другаго, и выйдетъ драка. Желая, чтобъ меня не 
тронули, я не трону другого. Вотъ единственный разсчетъ такого 
общественнаго союза. Такимъ образомъ возникаетъ союзъ людей, по
хожій на общество; но это не общество, это общественный контрактъ, 
общественная сдѣлка. Средоточіемъ здѣсь остается личность человѣка; 
личность, принужденная, для своей личной выгоды, явиться въ сово
купности съ другими личностями, признаетъ чужую личность для того, 
чтобъ ее признали въ свою очередь, и условно ограничиваетъ себя, 
чтобы избѣжать ссоры. Любви нѣтъ въ этомъ кру^гѣ людей; она является 
совершенно лишнею при удержанномъ во всей силѣ эгоистическомъ 
началѣ личности и при сдѣлкѣ, отсюда возникшей. Такая сдѣлка при 
личности, какъ средоточіи (личности, все стремящейся поглотить въ 
себя) необходима; что же иначе можетъ удержать личность? Только 
Сдѣлкою достигается здѣсь наружный миръ и наружное согласіе; дру
гой связи, связи любви, связи истинно-общественной между ними нѣтъ. 
Это сдѣлка эгоизмовъ, совершенно возможная и между бездушными 
разбойниками, не терпящими другъ друга или равнодушными другъ 
къ другу.

Начало личности поднялъ Западъ Европы, и потому въ немъ нѣтъ 
общества въ истинномъ смыслѣ, а на мѣсто того общественная сдѣлка. 
Съ другой стороны это начало личности, признаваемой въ каждомъ, 
пробуждаетъ къ дѣятельности личныя силы и способности человѣка,
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и это эгоистическое начало Облекается въ блестящую одежду, сопро
вождается изумительною дѣятельностью, гордо и красиво. Понятое въ 
каждомъ, оно представляетъ совершенво противоположную картину 
Азіатскому началу личности, признанному въ одномъ человѣкѣ. Коснѣ
ніе есть непремѣнная принадлежность начала Азіатскаго: цѣлый без
молвный народъ недвижпо стоитъ Подножіемъ одиого лица; всѣ силы 
народныя лишены всякой самобытности и служатъ лишь средствами 
одному лицу, которое все-таки безсильно своей одинокоетью. Движеніе 
есть элементъ Занадио-Нвропейскаго начала: всякій подаетъ свой го 
лосъ, всякій предъявляетъ свои права, всякій даетъ другимъ свое, 
чтобъ получить отъ другихъ ихнее; умъ влещетъ, страсти кипятъ, та 
ланты приносятъ плоды. Здѣсь начало личности, начало зла, не является 
безсильнымъ, бездѣйственный^ слабымъ и ничтожнымъ. Нѣтъ, именно 
оно облечено въ поражающій, блескъ, исполнено энергіи, Дышатъ кра
сивой гордостью и обладаетъ всевозможными эФФектами. Развѣ самая 
корысть, зависть не напрягаютъ силъ, не совершаютъ великихъ, бле
стящихъ дѣлъ? Но это нисколько не измѣняетъ ихъ низкой природы и 
свидѣтельствуетъ только о дѣятельности начала зла. Злодѣй, въ кото
ромъ мы можемъ удивляться энергіи и уму, тѣмъ не менѣе злодѣй. 
Существо человѣческое, какъ бы ни былъ Лживъ путь его. не можеть 
быть само по себѣ положительно злымъ; но начало, имъ принятое, 
можетъ быть зломъ положительнымъ. Начало личности, принятое Запа
домъ, есть положительное зло, зло тѣмъ сильнѣйшее, тѣмъ опаснѣй
шее, что оно Плѣнительно и дѣйствуетъ своею прелестью на умъ, на 
чувства; но и на этой ложной дорогѣ человѣкъ являетъ освобождаю
щіяся отъ Лживаго покрова (частнымъ образомъ, въ томъ или въ дру
гомъ случаѣ) добрыя стороны своей души.

Какъ ни блестящъ, ни хитеръ, ни дѣятеленъ Западъ съ своимъ 
красивымъ личнымъ началомъ, но никогда не можетъ онъ сравниться 
съ тѣмъ высшимъ разумѣніемъ, съ тою мудростью, до которой можетъ 
дойти лишь община. Какъ ни блестящъ, ни разнообразенъ Западъ 
извнѣ, но онъ не можетъ наполнить нравственной пустоты, лежащей 
внутри его, того изсушающаго начала личности, которое выбралъ онъ 
своею исходною точкою; какъ ни старается онъ обработать свое обще
ственное устройство, но оно остается тѣмъ же, тою же бездушною 
Сдѣлкою эгоистическихъ личностей.

Начало личности, выразившееся на Западѣ, имѣетъ свой исто
рическій ходъ. Оно выразилось въ народахъ, сокрушившпхъ Римскую 
имперію. Свѣтъ христіанства, упавшій на эти народы, отразился иска- 
женно. Оно не вошло въ жизнь западнаго общества, которому Христі
анскія начала такъ противоположны, но образовалось тамъ какъ осо-
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бое общественное устройство на той же почвѣ личнаго начала, въ 
той же личной средѣ. Сперва выдвинулась одна духовная личность 
паиы, подъ вліяніемъ воспоминаній Рпмскаго деспотизма (Похожая па 
личность Азіатскаго деспота), обобравшая совѣсти у людей и лишив
шая ихъ всякой свободной нравственной дѣятельности. Потомъ лич
ность каждаго возмутилась протпвъ духовнаго деспотизма и сдѣлала 
христіанство личнымъ достояніемъ каждаго, не понявъ его цѣлости, не 
образовавъ общины, церкви.

Въ жизни общественной, внѣ христіанскаго общественнаго устрой
ства, были свои переходы. Духъ народовъ п историческія условія со
дѣйствовали образованію общественной сдѣлки и опредѣляли ее. Обще
ственныя Формы на Западѣ слагались насильственно; явился рядъ з а 
воевателей и подъ ними рядъ завоеванныхъ. Завоеванные образовали 
чернь; завоеватели пли высшіе благородные классы—аристократію. 
Эти-то верхніе классы составили между собою сдѣлку, относясь къ 
простому народу, какъ одна цѣлая гнетущая масса завоевателей къ 
массѣ завоеванной; между этими двумя массами не было никакихъ со
глашеній: было одно право, право сильнаго; одна сдѣлка—сдѣлка меча* 
Сдѣлка общественная принимала видъ Феодальной системы, потомъ монар
хической, какъ скоро ослабѣвала энергія личности въ высшихъ клас
сахъ. Въ подробности и оттѣнки исторіи Запада мы не вдаемся; ска
жемъ объ этомъ только нѣсколько словъ. Завоеванный классъ или 
чернь впослѣдствіи взбунтовалась и добыла себѣ вольность, но не 
свободу, которая не добывается бунтомъ, которая можетъ существовать 
только въ общинѣ*), и приняла участіе въ общественной государствен
ной сдѣлкѣ. При революціи народъ не уничтожалъ сдѣлки, мимо его 
составившейся, а только хотѣлъ принять въ ней участіе; не свергалъ 
ига завоевателей, а  только хотѣлъ втѣсниться въ ихъ ряды, стать на 
ихъ же мѣсто, пользоваться самъ ихъ же правами. Вотъ почему рево
люція не измѣняетъ порядка вещей; она есть тотъ же порядокъ, только 
Вывороченный Наизнанку; она не вноситъ свободы. Таково свойство 
всякой революціи, всякаго насильственнаго переворота. Завоеванная, 
подавленная часть народа добыла себѣ участіе въ общей сдѣлкѣ, ко
торая наконецъ опредѣлилась яснѣе какъ конституція, и приняла самый 
видъ контракта на бумагѣ. Какъ во всякомъ общественпомъ союзѣ, 
основанномъ на сдѣлкѣ, лежитъ эгоизмъ, то всякій такой обществен
ный союзъ, возникающій исторически внутри государства и являющійся

*) Въ рукописв, противъ этого мѣста, сбоку рукою автора написано, какъ бы для 
памяти: „Деспотъ и рабъ ррвно несвободны. Въ общинѣ личность добровольно отрѣшается 
отъ себя, отъ деспотизма произвола и слѣдовательно отъ рабства, и пріобрѣтаетъ свободу. 
Свобода въ духѣ и любви, въ Богѣ". Ив. Аксаковъ.
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какъ сословіе, объ остальныхъ Сословіихъ народа знать не хочетъ; 
только опасность съ ихъ стороны и потомъ разсчетъ выгоды застав
ляютъ призвать ихъ право, но постоянная враждебность лежитъ между 
ними. Такъ, аристократія не хотѣла знать правъ остального народа; 
такъ мѣщанство въ свою очередь не хотѣло знать низшаго сословія, 
черни. И когда угнетенная сторона, къ которой примкнуло мѣщанство, 
пріобрѣла права, то мѣщанство одно воспользовалось этими правами: 
самое право избирать представителей было отнято у бѣдныхъ. Такимъ 
образомъ Европа даже и въ настоящее время исключаетъ изъ своей 
общественной сдѣлки самый бѣдный классъ народа и, слѣдовательно, 
общее начало свое, начало личности, признаваемой въ каждомъ, не 
распространяетъ еще надѣлѣ на каждаго1). Тамъ, гдѣ начало личности 
признано за основаніе, тотъ, въ комъ оно не признано, является су
щественно уничтоженнымъ. И такъ, начало личности еще не распро
странено въ Европѣ на каждаго; много историческихъ условій ограни
чиваютъ это распространеніе, и хотя такое ограниченіе вытекаетъ и 
изъ эгоизма, однако оно сопровождается благими послѣдствіями и 
спасаетъ Европу отъ конечнаго истребленія въ ней всего добраго 
всего живого*).

Но всего сильнѣе выразилось это начало въ Соединенныхъ Ш та
тахъ Сѣверной Америки. Вь Западной Европѣ много еще естествен
ныхъ племенныхъ элементовъ, много даже противорѣчащихъ добрыхъ 
побужденій, хотя подавленныхъ началомъ, которое она избрала, много 
преданій, много воспоминаній о первоначальныхъ дняхъ своихъ; все это 
болѣе или менѣе умѣряетъ жестокость эгоистическаго начала; но въ Сое
диненныхъ Ш татахъ нѣтъ никакихъ подобныхъ неудобствъ. Самая почва 
ихъ, почва новая, Чужая. Вся составленная изъ выходцевъ, свободная 
даже отъ племенныхъ связей, не Знающая даже дней первоначальныхъ, 
даже не народъ, Сѣверная Америка вся насквозь проникнута эгоистп- 
ческимъ, холоднымъ началомъ и вся представляетъ обширную обще
ственную сдѣлку людей между собою, лишенную всякой любви, сдѣлку 
спокойную, крѣпкую, ибо основанную на себялюбивомъ Разсчетѣ; 
развѣ только личныя страсти могутъ на минуту заставить забыть 
этотъ разсчетъ; въ предѣлахъ же сдѣлки эти страсти дѣйствуютъ со 
всею своею пожирающею силою. Нигдѣ нѣтъ такого полнаго призна-

*) Авторъ упустилъ здѣсь изъ виду всеобщую подачу голосовъ (Іе suffrage universel, 
введенную во Франціи съ 1848 г. Впрочемъ это новаго вида ложь. Ив. Аксаковъ.

2) Здѣсь сбоку рукою автора написано: „условность есть слѣдствіе личнаго начала“. 
Вѣроятно, авторъ хотѣлъ здѣсь выразить ту мысль, что въ Европѣ еще сохраняются 
мѣстами массы простого народа, не Пріявшій въ душу начала государственнаго, не 
вкусившія отъ условности и Формализма внѣшней государственной правды, и еще жи
вущія подъ закономъ правды внутренней. И вань Аксаковъ.
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нія этой личности въ каждомъ, какъ въ общественной сдѣлкѣ Сѣвер
ной Америки; нигдѣ нѣтъ такой страшной дѣятельности, устремленной 
главное на выгоду, какъ въ Сѣвераой Америкѣ; и за то нигдѣ нѣтъ 
такого страшнаго эгоизма, такого бездушнаго тиранства и униженія 
себѣ подобныхъ, какъ въ Сѣверной Америкѣ, убивающей, разводящей 
и продающей людей, исключенныхъ Общественною Сдѣлкою, людей, 
непризпаваемыхъ людьми, несчастныхъ Негровъ1). Какъ бы широко ни 
была составлена общественвая сдѣлка, какъ бы въ предѣлахъ своихъ 
ни признавала она всякую личность, все же она эгоистпчна, какъ 
сдѣлка, относительно всего внѣ ея находящагося; она признаетъ суще
ствованіе другихъ народовъ и человѣческихъ обществъ только изъ 
страха и изъ выгоды. Вражда лежитъ тайно въ основѣ. Ожесточенный 
бой возможенъ каждую минуту. Одно, повидимому, могло бы отвра
тить эту опасность. Если бы все человѣчество иа всемъ земномъ шарѣ 
отказались отъ всѣхъ народныхъ и другихъ нравственныхъ обществен
ныхъ условій, отъ высшихъ связей вѣры, обратилось въ разрознен
ныя единицы, въ Эгоистическая личности и составило одну всеобщую 
сдѣлку, основанную на эгоистическомъ Разсчетѣ каждаго: тогда это 
была бы всеобщая смерть жизни на землѣ. Механическое начало 
условности восторжествовало бы безпрепятственно, и все человѣческое 
общество обратилось бы тогда въ машину. Умъ въ человѣкѣ обра
тился бы въ смыслъ, служащій для матеріальныхъ улучшеній, изобрѣ
теній, и органическаго живого осталось бы въ человѣкѣ только его 
Физическая грубая сторона. Человѣкъ сталъ бы ненуженъ міру, без
полезенъ на землѣ. Самое сильное проявленіе начала личности и услов
ности, самую рѣзкую противоположность началу общины и свободѣ 
жизни представляетъ въ наше время Сѣверная Америка. Это велико
лѣпная общество-машина.

Не таково, конечно, призваніе человѣка. Духовныя потребности 
живутъ въ немъ и не падутъ въ борьбѣ съ матеріальнымъ смысломъ. 
Но есть Русскій народъ, вѣрующій въ высокое начало общины, на
родъ, который долженъ сказать міру слово жизни и разума *).

Мы сказали, что самый первоначальный общественный элементъ 
есть элементъ общительный или общежительный, встрѣчающійся на

в) Напоминаемъ читателямъ, что эта статья была написана еще до освобожденія 
Негровъ въ Америкѣ. Иванъ Аксаковъ.

-) Вспомнимъ слова Ѳ. И. Тютчева (который, кажется, и не былъ знакомъ съ К. С. 
Аксаковымъ) про всемірное значеніе Россіи:

Ты лучшихъ, будущихъ временъ 
Глаголъ и жизнь и упованье. П. Б.
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самыхъ первыхъ ступеняхъ человѣчества, въ непосредствепаой цѣло
сти обществевнаго естественнаго быта. Какая судьба его при даль- 
нѣйиіемъ ходѣ общества?... *)

Общество, въ истинномъ смыслѣ своемъ, или община, цѣльно вы
ражаетъ п заключаетъ въ себѣ всѣ общественныя стороны, всю обще
ственную жизнь, со всѣмъ ея разнообразіемъ, во всѣхъ ея Значеніяхъ 
и видахъ. Элементъ собственно общительный, возвышенный обществомъ, 
какъ братское общее веселіе жизни, Вмѣщается тутъ же. Такое обще
ство въ истинномъ смыслѣ своемъ представляетъ міръ, образовавшій
ся въ Русскомъ народѣ и вообще въ Славянскомъ племени. Тотъ же 
<міръ> ходитъ на Сходку и водить хороводъ; ибо здѣсь все основано 
на внутреннемъ высшемъ единствѣ, образующемъ изъ людей обще
ственное цѣлое, въ минуту ли строгой думы, въ минуту ли свѣтлаго 
веселія.

Чѣмь же долженъ явиться этотъ общительный элементъ прп 
общественной сдѣлкѣ, ставшей основою общественнаго устройства на 
Западѣ? Общественная сдѣлка, принимающая немедленно государствен
ное значеніе, какія бы ни носила она тамъ наименованія, обществен
ная сдѣлка, откинувъ всякое внутреннее нравственное основаніе и, 
вмѣстѣ съ тѣмъ, общественную цѣлость и единство, взявши въ основу 
одинъ холодный разсчетъ личныхъ эгоизмовъ, отдѣлилась и отъ Общи
тельнаго элемента, исключивъ его вовсе изъ себя. Сдѣлка, по услов
ности своей, исключаетъ изъ себя элементъ общительный, имѣющій въ 
себѣ непосредственный, естественный, слѣдовательно «^условный ха
рактеръ, Съ другой стороны, эта сдѣлка отняла у общежитія всякій 
серьезный смыслъ. Общительный элементъ, лишенный, при обществен
ной сдѣлкѣ, всякаго серьезнаго значенія, остался одинъ, Опустѣвшій, 
такъ сказать, совершенно. Вовсе исчезнуть онъ не могъ, ибо есте
ственное, Врожденное отъ природы, общительное стремленіе не могло 
уничтожиться; но онъ стадъ пустъ и быстро развился своею легкою, 
Пустою стороною. Онъ развился именно въ тѣхъ классахъ, гдѣ сдѣлка 
наиболѣе имѣла мѣста, то-есть въ аристократіи. Невѣжество и вообще 
первобытное состояніе оставлены были въ удѣлъ черни; на нее смот
рѣли съ гордымъ и спокойнымъ презрѣніемъ, оставляя ее въ предѣ
лахъ естественныхъ потребностей, которыя снисходительно за нею при
знавались. Образованность стала удѣломъ высшихъ классовъ. Общи
тельный элементъ въ простомъ народѣ на Западѣ оставался долго на 
степени Первобытной грубой связи, огрубѣвшей еще болѣе отъ гнета

Здѣсь кончается тотъ Черновой набросокъ, который, вѣроятно, предцолагался 
для вставки. Иванъ Аксаковъ.
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завоевателей. Въ высшихъ классахъ этотъ элементъ, не переходя въ 
сущности за предѣлы природной обшительность но совершенно став
ши пустымъ при сдѣлкѣ, отнявшей у него всякій серьезный смыслъ, 
развился со всею легкостью и быстротою пустоты. Въ черни была 
грубая, общая всѣмъ людямъ на этой ступени, естественность; въ вы
сшихъ классахъ была искусственность отношеній, далеко не общая 
всѣмъ, вслѣдствіе чего и самый естественный общительный элементъ 
подвергся въ высшихъ классахъ искусственной переработкѣ. Общи
тельный естественный элементъ, общій всѣмъ людямъ, какъ природный, 
становится также общимъ въ области духа, въ обществѣ (въ истин
номъ смыслѣ этого слова); тамъ возвышается онъ и дѣлается свобода 
нымъ достояніемъ человѣка. Но здѣсь, при сдѣлкѣ, при аристократіи, 
общительный элементъ, не перейдя въ свободную область духа, но 
отойдя отъ своей Первобытной естественности, ставши удѣломъ вы
сшихъ, исключительныхъ классовъ, долженъ былъ уже поэтому само
му стать исключительнымъ. Притомъ, такъ-какъ сдѣлка эта, эта обра
зованность, явилась въ высшихъ классахъ, отдѣленныхъ отъ черни, то 
общественность, при сдѣлкѣ въ этихъ классахъ возникшая, получила но
вый оттѣнокъ исключитедьности. Къ нему присоединился характеръ ари- 
стократизма этихъ верхнихъ классовъ и презрѣніе къ простому на
роду— и вотъ образовалось то, чтб называется la  société. Подъ влія
ніемъ всѣхъ этихъ условій эта новая общительность (société), въ су
щности только естественная и даже болѣе естественная, чѣмъ грубая 
общительность (ибо все серьёзно-человѣческое было отнято отъ нея и 
выражено отдѣльно, въ сдѣлкѣ) эта общительность выработалась въ 
искусственное устройство, которое приняло и свое особое названіе: 
свѣтъ (monde): названіе гордое, ибо вмѣсто того, чтобъ быть широ
кимъ, всеобъемлющимъ, оно, напротивъ, стало исключительнымъ, тѣс
нымъ. Означая только извѣстное собраніе людей и называясь въ то 
же время свѣтомъ (monde), это общественное устройство уничтожаетъ, 
слѣдовательно, нравственно всѣхъ остальныхъ людей. Извѣстное на
именованіе простого народа: la canaille подтверждаетъ такой смыслъ 
свѣта. Когда впослѣдствіи эта canaille взбунтовалась, добыла себѣ 
права и приняла участіе въ общественной государственной сдѣлкѣ 
или конституціи—свѣтъ, сохраняя тѣмъ не менѣе свою аристократиче- 
скую сомкнутость, распространилъ тогда отъ себя свою атмосферу 
надъ остальнымъ народомъ, съ тою же, только расширенною, исклю- 
чительностью, и въ самомъ народѣ образовалъ народную, аристокра- 
тическую общественную массу, именно публику (le public), заслоняю- 
щую народъ— массу, которая, всплывая на поверхность, собственно 
и соприкасается какъ съ вопросами государственной сдѣлки, такъ и
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съ другими общественными или, лучше, Публичными вопросами, а 
народъ по прежнему остается въ сторонѣ.

Замѣчательно, что исключительная община на Западѣ (свѣтъ, 
monde) приняла названіе сходное съ тѣмъ, какое приняло общество 
въ Русскомъ народѣ: міръ. Но Русскій языкъ различилъ въ самомъ 
словѣ эти два понятія: міръ, свѣтъ— названія по наружности сходныя; 
но какая огромная разница, можно сказать, совершенная противопо
ложность лежитъ между тѣмъ и другимъ. Міръ, неизвѣстный запад
ной Европѣ, есть общество во всемъ своемъ великомъ, истинномъ 
смыслѣ, общество человѣческое и потому доступное для всякаго чело
вѣка, который приметъ нравственныя начала міра. Наименованіе 
міръ, означающее съ одной стороны единство, съ другой—Всеобъемле
мость, вполнѣ здѣсь законно. Міръ открытъ всякому, кто, разумѣется, 
приметъ единство общественнаго основанія. Вотъ почему міръ, въ 
противоположность свѣту, встрѣчается на дѣлѣ преимущественно въ 
томъ состояніи народа, которое не имѣетъ никакихъ внѣшнихъ отличій 
и привилегій, именно въ такъ называемомъ простомъ народѣ; впро
чемъ, конечно и человѣкъ всякаго состоянія можетъ быть въ мірѣ, 
какъ скоро собственныя отличія и привилегіи не составляютъ для че
ловѣка какого-то нравственнаго права, какъ скоро человѣку выше 
всего его человѣческое достоинство. Но даже законное пользованіе 
преимуществами, не составляя препятствія, Смущаетъ человѣка, а  по
тому затруднительно для него общество—міръ, а потому и встрѣ
чается онъ преимущественно въ простомъ народѣ. Свѣтъ, по назва
нію своему, имѣя притязаніе на Всеобъемлемость, исключителенъ, 
сомкнуть, аристократиченъ, послѣдовательно уничтожаетъ нравственно 
всѣхъ людей внѣ себя. Но свѣтъ долженъ быть разсмотрѣнъ и опре
дѣленъ точнѣе.

И первобытное естественное общество и общество въ высшемъ 
смыслѣ имѣютъ непремѣнно единство основанія: или хранящееся въ 
единствѣ естественной жизни или въ единствѣ духовнаго начала. На
конецъ, всякая общественная сдѣлка или контрактъ, всякая ассоціація 
и конституція имѣетъ единство основанія, съ тою разницею, что здѣсь 
это единство не внутреннее, а внѣшнее; основа общественнаго един
ства здѣсь не въ естественной жизни и не въ свободѣ духа, а  внѣш
нее условіе— Писаная бумага. Свѣтъ есть также общественное явленіе. 
Онъ, какъ было сказано, вытекая изъ еетественой общительной по
требности, неудовлетворенной общественной) Сдѣлкою, лишенъ всякаго 
строгаго значенія общества, ибо вся Положительная и въ этомъ смы
слѣ серьезная сторона общественной жизни выражается Общественною 
Сдѣлкою, ассоціаціею, въ разныхъ государственныхъ ея видахъ. ГІо-
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этому свѣтъ, даже въ наружномъ видѣ, не представляетъ опредѣлен
наго союза, какой видимъ мы въ ассоціаціи, носящей на себѣ внѣш
нее условіе единства. Въ сущности свѣтъ не пошелъ далѣе естествен
ной обшительность но удержалъ только пустую ея сторону; онъ раз
вилъ ее съ этой стороны, подчинилъ ее особымъ условіямъ и, нару
шивъ ея простоту, сдѣлалъ искусственною. Свѣтъ необходимо соеди
няется съ понятіемъ аристократическимъ. Названіе свѣта, вмѣсто того, 
чтобъ быть всеобъемлющимъ, стало исключительнымъ, и первое, чтб 
оно исключило, это самого человѣка, ибо чтутся лишь внѣшнія его 
преимущества и отличія. Но чтобъ быть исключительнымъ и въ то 
же время носить названіе свѣта, свѣтъ долженъ былъ нравственно 
уничтожить, презрѣть всѣхъ остальныхъ людей внѣ свѣта. Такъ и дѣ
лается. Идея свѣта, лишенная всякаго строгаго содержанія съ одной 
стононы, съ другой—лишенная естественной связи Общенароднаго пре
данія, общенародныхъ обычаевъ, стала Пустою, легкою, внѣшнею. 
Свѣтъ не собирается на думу, не рѣшаетъ гражданскихъ вопросовъ, 
не представляетъ даже мнѣній народныхъ: онъ представляетъ въ сво
ихъ извѣстныхъ предѣлахъ одну общественность людей, безъ всего 
этого.

Но если свѣтъ, какъ оно и есть, явленіе общественное, то какое 
же общее основаніе, какое же единство свѣта? Чтб связуетъ въ одно 
общественное цѣлое всѣхъ его гражданъ? Общія нравственныя начала? 
Общія духовныя убѣжденія? Совсѣмъ нѣтъ. Мы очень хорошо знаемъ 
и свѣтъ знаетъ лучше всѣхъ, что двусмысленные и недвусмысленные 
люди, нечистые и даже просто черные въ нравственномъ отношеніи, 
будучи извѣстны за такихъ свѣту, занимаютъ въ немъ мѣсто, да еще 
иногда и почетное. Мы знаемъ, и свѣтъ знаетъ, что низость, развратъ 
и порокъ вообще не служатъ нисколько препятствіемъ для права 
гражданства въ свѣтѣ, не мѣшаютъ принадлежать къ нему. Внутрен
нее достоинство не берется въ разсчетъ; слѣдовательно: нравственнаго 
основанія свѣтъ не имѣетъ. Но будучи равнодушенъ къ нравственному 
достоинству, допуская въ себя и честныхъ и безчестныхъ, онъ, стало 
быть, всѣхъ допускаетъ? Вовсе нѣтъ; онъ исключителенъ; мы видимъ, 
что многіе не находятся или не принимаются въ Свѣтскомъ обществѣ, 
что иные люди высокаго нравственнаго достоинства, а также иные и 
порочные стоятъ внѣ свѣта. Такое исключеніе и тѣхъ и другихъ, безъ 
разбора ихъ внутренняго достоинства, показываетъ въ тоже время, съ 
другой стороны, равнодушіе къ нравственному вопросу; но свѣть при
нимаетъ и исключаетъ, слѣдовательно, руководится чѣмъ-нпбудь? ЧЬмъ 
же? Нравственнаго основанія въ немъ нѣтъ, но все же есть однако 
какое-то другое. Какое же это общее основаніе свѣта?
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Не принявъ въ основаніе нравственной, внутренней стороны, 
свѣтъ, какъ отсюда само собою слѣдуетъ, принялъ въ основаніе сто
рону внѣшнюю. Внѣшность, наружность, вотъ чему служитъ свѣтъ, 
вотъ чтб онъ возвелъ въ законъ, Формулировалъ и обработалъ до 
мельчайшихъ тонкостей, отъ наружности душевной до наружности тѣ
лесной, отъ свѣтскихъ условій и Приличій до пріемовъ и до послѣдней 
Пуговки ка платьѣ. И такъ, общее начало, общее основаніе свѣта 
есть внѣшность. Свѣтъ есть торжественное признаніе внѣшности, на
ружности, личины; ему нѣтъ дѣла до нравственнаго достоинства чело
вѣка, лишь бы соблюдалось наружное приличіе. Но внѣшность, при
знаваемая одна, безъ всякаго вопроса о нравственномъ внутреннемъ 
содержаніи, но одна личина, принятая какъ принципъ, есть уже сама 
по себѣ, по существу своему, Сущая ложь, и ложь самая страшная. 
Такимъ образомъ, говоря болѣе точными словами, ложь—вотъ основа
ніе свѣтскаго общества. Поэтому свѣтъ есть торжественное исповѣ
даніе лжи, и Свѣтское общество есть общество, торжественно проповѣ- 
дующее ложь.

Ложь, исповѣдуемая свѣтомъ, есть самая пагубная ложь. Въ ней 
нѣтъ даже безнравственнаго, внутренняго начала. Признаніе началъ 
положительно безнравственныхъ есть въ тоже время признаніе, хотя 
отрицательное, нравственныхъ началъ. Кто нападаетъ прямо на нрав
ственность, кто порокъ принимаетъ открыто за начало, тотъ все-таки 
становитъ нравственный вопросъ, хотя бы для того, чтобъ напасть на 
нравственность, признаетъ ее, чтобъ отвергнуть. Такое направленіе 
можетъ измѣниться и обратиться на противоположный ему путь. Но 
тотъ, кто 'равнодушенъ къ нравственному вопросу, кто просто обходитъ 
его, игнорируетъ, тотъ его не признаетъ совсѣмъ и выкидываетъ са
мый вопросъ нравственный вонъ изъ жизни; такой человѣкъ требуетъ 
одной наружности, благовидности, а внутри можетъ лежать что угодно, 
до этого нужды нѣтъ: онъ удовлетворяется наружнымъ Приличіемъ. 
Такое направленіе всего труднѣе можетъ измѣниться и перейти на 
истинный путь, ибо Нравственная задача не трогаетъ его ни дружески, 
ни враждебно, она не трогаетъ его вовсе. Такое признаніе одной внѣш
ности есть начальная ложь въ самомъ родникѣ ея, откуда бьетъ она 
и разливается, Обхватывая цѣлый міръ, въ разныхъ проявленіяхъ; такое 
Вѣрованіе есть цѣлая религія лжи. Это не лицемѣріе даже, ибо лице
мѣріе все же подчиняетъ свой гнусный обманъ внутреннему началу; 
лицемѣріе обманываетъ внутреннимъ же достоинствомъ, котораго нѣтъ 
на самомъ дѣлѣ. Внѣшность у лицемѣра должна отражать на себѣ 
внутреннее достоинство; въ этомъ-то и обманъ лицемѣрія. Слѣдова
тельно, внѣшность здѣсь подчинена внутреннему началу, которое,
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обмана ради, ею принимается. Но свѣтъ принялъ чистую внѣшность 
безъ всякаго отношенія къ внутренней сторонѣ, внѣшность, которой онъ 
не придаеть нисколько добродѣтельнаго вида: это было бы даже m au
vais genre; нѣтъ, онъ самъ образовалъ свою благовидность, приличіе, 
гдѣ нимало не намекается даже на какое-нибудь внутреннее добро, 
образовалъ свою бездушную наружность, не говорящую ни о какомъ 
внутреннемъ движеніи. Свѣтъ даже не лицемѣръ; онъ не находитъ и 
нужды обманывать нравственнымъ достоинствомъ, ибо онъ просто къ 
нему равнодушенъ, а беретъ одну внѣшность. Болѣе полнаго отрица
нія нравственнаго начала, какое видимъ въ свѣтѣ, быть не можетъ. 
И такъ, свѣтская ложь даже не обманъ, не лицемѣріе; обманъ и ли
цемѣріе, это только болѣе или менѣе ограниченное примѣненіе лжи; 
это все мелко передъ полнымъ Отрицаніемъ даже начала нравственнаго 
или внутренняго, передъ цѣлымъ вѣрованіемъ въ одну внѣшность.

Свѣтъ обработалъ наружность во всемъ ея объемѣ, отъ наруж
ности душевной (ибо человѣкъ выражаетъ мысли свои и Ощущенія) 
до наружности тѣлесной. Такимъ образомъ, обративъ душу во внѣш
ность, Научивъ душу человѣка Приличію и хорошимъ манерамъ, и 
обезпечивъ себя съ этой стороны, выбравъ даже языкъ для прилич
наго выраженія, именно языкъ Французскій, свѣтъ обратилъ вниманіе 
на самую одежду и до безконечности ее развилъ: внѣшность обхва- 
тила всего человѣка. Полное осуществленіе этого совершенства внѣш
ности имѣетъ выраженіе на языкѣ свѣта, именно: comme il fau t. Есть, 
впрочемъ, и другія подобныя реченія для выраженія свѣтскихъ поня
тій: bon genre, mauvais genre и т. д. Понятно, что, исповѣдуя одну внѣш
ность, свѣтъ необходимо долженъ былъ дать полный ходъ и выраженіе 
мелочности и пустотѣ, неразлучнымъ съ внѣшнею стороною человѣка, 
и точно: мелочность и пустота, необходимыя условія свѣтской жизни; 
въ ней онѣ важное дѣло, и свѣтъ съ важностью занялся ими. Мане
ры, наружность и въ особенности одежда, какъ самое внѣшнее про
явленіе наружности, получаютъ въ свѣтѣ огромный смыслъ и рѣша
ютъ судьбу человѣка. Внѣшность, Разноличная уже сама по себѣ, 
становится непостоянной), легко перемѣнчивою въ своемъ видѣ, какь 
скоро не управляетъ ею внутреннее содержаніе. Эта перемѣнчивость, 
прихотливость въ выраженіи при внѣшности, какъ постоянной основѣ, 
необходимое условіе свѣтской области, становится закономъ для свѣта, 
или модой. Это законъ безъ всякаго содержанія, слѣдствіе безъ при
чины, это безосновность, принятая какъ основаніе, это безсмыслен
ность, поставленная на мѣсто смысла. Явись какіе угодно нелѣпые 
свѣтскіе обычаи и если кто-пибудь изъ гражданъ свѣта, увидавъ ихъ 
въ первый разъ, будетъ удивленъ, то ему отвѣтятъ: c’est la mode à
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présent, и для свѣтскаго гражданина довольно: онъ будетъ удовлетво
ренъ вполнѣ. Свѣтская жизнь, со всей своей пустотою, поняла себя 
какъ законъ—-въ модѣ.

Значеніе свѣта огромно. Страшно и дуіпеубійственно это царство 
одной внѣшности. Губительная сила его велика, и дѣйствіе его обшир
но. Здѣсь самый надежный оплотъ, здѣсь твердое мѣстопребываніе лжи, 
лжи узаконенной, приличной, безопасной и властвующсй. Она высту
паетъ изъ своихъ исключительныхъ свѣтскихъ предѣловъ и разливается 
надъ всѣмъ народомъ, принимая только, въ этомъ случаѣ, вульгарныя 
Формы. Отдѣляя себя отъ этого своего разлива, свѣтъ именуетъ себя, 
выражаясь на своемъ языкѣ, то-есть на Французскомъ: grand inonde, 
beau monde, или ипаче: bon genre, называя все остальное, его окру
жающее: mauvais genre. Но разница здѣсь только видимая; общество, 
которое тянется къ большому свѣту, все же свѣтъ; оно можетъ быть 
mauvais genre и въ этомъ уступать высшему свѣту, но начала его 
въ нравственномъ, то-есть безнравственномъ отношеніи, одни и тѣже. 
Разница въ томъ, что при bon genre является гордое и спокойное до
стиженіе, а при mauvais genre подобострастное и Неловкое стремле
ніе къ той же цѣли. Когда же подумаешь, что великая Нравственная 
задача человѣческаго общества обратилась въ свѣтъ, то еще сильнѣе 
почувствуешь все зло этой душевной болѣзни, этой проказы, поразив- 
шей такъ называемое образованное человѣчество.

Значеніе свѣта для насъ теперь ясно. Это общество, которому до 
внутренняго, до нравственнаго нѣтъ дѣла, общество, которое рели
гіозно поклояяется одной внѣшности: слѣдовательно, общество безнрав- 
ственное.

Любопытно теперь, чѣмъ становятся въ свѣтѣ мысль, чувство и 
вообще внутренняя сторона, не признанная, но все-таки не уничтожен
ная, все-таки существующая какъ-нибудь въ человѣкѣ. Всѣ высокія 
пружины души человѣческой: мысль, чувство, негодованіе, восторгъ, 
заходятъ въ свѣтъ, но какъ и чѣмъ становятся они тамъ? Они пони
маются съ внѣшней стороны и становятся интересными. Если среди 
свѣта раздается живая мысль, не подчиняющаяся свѣтскимъ условіямъ, 
Облеченная въ громкое, будящее слово, то свѣтъ найдетъ, что это 
очень оригинально и потому интересно. Онъ даже нисколько не за 
труднили согласиться съ нею, хотя бы мысль рѣшительно противорѣ- 
чила самому существу его. О, Свѣтское общество безопасно отъ вся
каго колебанія: оно облечено непроницаемой бронею отъ всего нрав
ственнаго и внутренняго; въ душу свѣтскаго общества не ложится 
мысль, не безпокоитъ, не вышибаетъ людей изъ проложенной колеи. 
Можетъ случиться, что слово подѣйствуетъ на отдѣльное лицо и вы-

И, 22 Русскій Архивъ 1903.
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зоветъ его изъ свѣтской среды, но сама среда, сама сфера остается 
неуязвимою. Освѣжить ее, исправить нельзя, какъ нельзя ложь сдѣлать 
правдою. Свѣтъ, самое устройство, можетъ быть только уничтоженъ; 
отъ него можно исцѣлить, но онъ исцѣленъ быть не можетъ, точно также, 
какъ можно исправиться отъ Порока, но самый порокъ исправить 
нельзя, можно выздоровѣть отъ болѣзни, но сама болѣзнь выздоровѣть 
не можетъ. Свѣтскій человѣкъ можетъ имѣть въ себѣ добро, но свѣтъ 
добра въ себѣ имѣть не можетъ; свѣтскій человѣкъ можетъ спастись, 
но свѣтъ спастись не можетъ *). Что же дѣлать живой мысли, которую 
обхватываетъ вся эта заразительная свѣтская атмосфера? Она удаляется, 
или же она подчиняется свѣтскимъ условіямъ, и тогда становится она 
только моднымъ, щегольскимъ нарядомъ, который снимаютъ, возвра
тясь съ блестящаго раута или бала. Если искреннее чувство, святыня 
котораго также мало понятна, зайдетъ какъ-нибудь въ свѣтъ, оно 
также покажется Оригинальнымъ, Поправится даже; па него даже на
ч н у тся  съ жадностью изсохшія души, какъ на какой-то рѣдкій, какъ 
бы освѣжающій напитокъ, но онъ не освѣжитъ ихъ. Часто и чувство, 
зараженное свѣтскимъ дыханіемъ, искажевное, переходящее уже въ 
ложь и громкія Фразы, поступаетъ въ число блестящихъ душевныхъ 
костюмовъ, которыми иногда Щеголяетъ и свѣтъ. Всѣ внутреннія дви- 
жевія, всѣ порывы, весь внутренній миръ—все свѣтомъ понято съ 
внѣшней ихъ стороны, обращено въ костюмы, слѣдовательно, лише
но искренности, правды, и стало Фразою, ложью. Нельзя, впрочемъ, 
сказать, чтобъ эти Душевные костюмы были одпи и тѣже въ посто
янномъ обращеніи. Нѣтъ, на все это есть мода, ибо для мыслей и 
чувствъ въ свѣтѣ другихъ причинъ нѣтъ. Поэтому въ Свѣтскомъ об
ществѣ много наружнаго движенія, пестроты, все измѣняется, все пе
реливается изъ оттѣнка въ оттѣнокъ; эта Обманчивая Поверхностная 
дѣятельность, эта перемѣнчивость происходитъ именно отъ того, что 
нѣтъ на всякое явленіе ввутренней причины, что все— одна наружность. 
Свѣтъ въ нѣкоторыхъ отношеніяхъ похожъ на мѣновой рынокъ, гдѣ 
обмѣниваются мнимыми мыслями и чувствами, гдѣ понижается и воз
вышается курсъ на всѣ явленія человѣческаго міра, гдѣ предсѣдатель
ствуетъ мода, говоря, чего требуется и чего не требуется; тамъ мож
но узнать справочныя цѣны всему, всѣмъ душевнымъ и Умственнымъ 
движеніямъ и произведеніямъ. Конечно, человѣкъ независимый не на 
рынокъ пойдетъ справляться о достоинствѣ мысли или чувства; но 
тѣмъ не менѣе оглушающій гулъ этого свѣтскаго рынка дѣйствуетъ,

") Сбоку рукою автора приписана замѣтка карандашемъ: „Объ отношеніи от
дѣльной личности въ свѣтскому устройству“. Иванъ Аксаковъ.
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болѣе или менѣе, почти на всѣхъ, дѣйствуетъ въ особенвости на ог
ромную массу людей нерѣшительныхъ и неопредѣленныхъ, для кото
рыхъ жизнь есть вѣчное Распутіе, которые всегда хромаютъ на оба 
колѣна и постоянно уступаютъ, вопреки себѣ можетъ быть, суетѣ, 
которую и сами они одобрить не могутъ.

Уже полтораста лѣтъ Русское общество приняло (мы говоримъ 
объ отдѣлившихся отъ народа верхнихъ классахъ) образъ свѣта со 
всѣми принадлежностями и послѣдствіями и со всѣмъ его гибельнымъ 
вредомъ для каждаго человѣка, какъ лица, и даже для всего на
рода; ибо дѣйствіе свѣта крайними своими предѣлами доходитъ от
части даже и до крестьянина, и хотя простой народъ, какъ цѣлое, 
стоитъ непоколебимо на своихъ истинныхъ основахъ, но по частямъ 
вредъ проникаетъ и въ него; слово мода уже извѣстно и получаетъ 
власть для многихъ и въ немъ. И потому, еще сь бблыпею силою, 
слова наши направлены къ нашимъ такъ-называемымъ образованнымъ 
классамъ, оторвавшимся отъ народа. Въ нихъ-то ходитъ зло, пора
жая болѣзнію души; въ нихъ-то гнѣздится страшная блестящая язва 
свѣта.

Вмѣстѣ съ появленіемъ свѣта въ Россіи началась общественная 
пріятная безнравственность. Поднялась общественная болтовня, салон- 
ныя сужденія и толки, образовалось Самовластное мнѣніе свѣта. По
шла въ ходъ насмѣшка, съ своей гибкой совѣстью, насмѣшка—этотъ 
скипетръ власти свѣтской, это оружіе, которое для многихъ (разу
мѣется, не слишкомъ твердыхъ) кажется неодолимымъ. Но кромѣ этого 
грознаго оружія, Наводящаго страхъ, есть у свѣта другой магическій 
жезлъ, которымъ онъ Отвратительное и гнусное по существу своему 
(въ нравственномъ отношеніи, разумѣется) обращаетъ въ милое и 
пріятное: это шутка. Ш утка не дурна сама по себѣ, но она очень 
опасное орудіе; ею надо пользоваться осторожно, утвердя ее на нрав
ственномъ строгомъ основаніи; въ противномъ случаѣ это гибельный 
ядъ. Если насмѣшка дѣйствуетъ страхомъ, то шутка соблазномъ. Въ 
быстромъ вращеніи свѣтскаго толка, среди шутокъ и насмѣшекъ, мно
го исчезло нравственныхъ истинъ, много выдвинуто безнравственныхъ 
понятій, и нравственныя основы человѣка потрясены. При требованіи 
внѣшности, при отсутствіи нравственныхъ началъ въ свѣтѣ, дана пол
ная воля всему Порочному въ душѣ человѣка, лишь бы соблюдалась 
благовидная наружность. Развратъ Одѣлся Приличіемъ и любезностью 
и свободно ходитъ въ обществѣ, получивъ, при благовидной наружно
сти, все право свѣтскаго гражданства; онъ-то всего болѣе и хлопочетъ 
о comme il faut. Черныя движенія души и всѣ пороки являются не 
только въ приличяомъ, но въ такомъ миломъ и любезномъ видѣ, о

22*
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нихъ говорится такъ шутливо и легко, что всякое отвращеніе исче
заетъ въ человѣкѣ, и незамѣтно чувствуется къ нимъ даже располо
женіе. Напримѣръ, въ какомъ водевилѣ, въ какомъ анекдотѣ, въ ка
комъ Свѣтскомъ разсказѣ беззаконное Волокитство (а  часто п хуже) 
за женщииой замужней не представляется какъ дѣло очень милое, вы
зывающее на одобрительную улыбку? По мнѣнію свѣта, въ этомъ дѣ
лѣ достойно смѣха только одно лицо, именно то, которое обмануто и 
оскорблено, то-есть мужъ; но обманувшіе и оскорбившіе пользуются 
полнымъ сочувствіемъ и одобреніемъ свѣта. И такія-то мнѣнія читаемъ 
мы въ романахъ, слышимъ со сцены; и объ этомъ говорятъ такъ Ми
ло и легко, этому улыбаются такъ привѣтливо, тогда-какъ здѣсь по- 
трясаѳтся или вовсе разрушается великое таинство брака— святыня, 
на которой основано все нравственное зданіе общества. Кто так
же не улыбается съ удовольствіемъ, слыша со сцены или читая, какъ 
какой-нибудь племянникъ приходитъ въ отчаяніе, что богатый его дя
дя пользуется завиднымъ здоровьемъ, или какъ подобный племянникъ 
благодаритъ боговъ за то, что дядя его отправился въ Елисейскія, 
хотя бы въ такихъ стихахъ:

Мой дядя самыхъ честныхъ правилъ.
Когда не въ шутку занемогъ,
Онъ уважать себя заставилъ
И лучше выдумать не могъ? и прочее,

Многіе улыбнутся и не почувствуютъ, что улыбка ихъ р а зв р а та . 
Злое начало хитро. Оно понимаетъ, что, представивъ вамъ гнусность 
въ настоящемъ серьезномъ видѣ, оно испугало бы, можетъ-быть, васъ. 
Но оно облекаетъ ее шуткою; вы смотрите не строго, вы улыбаетесь 
пріятно, и не чувствуете, что вы уже поддались злу, уже сдѣлали 
уступку, и оно скользитъ въ душу вашу потихоньку, расшатывая 
твердость вашихъ нравственныхъ основъ. Положимъ, сами вы еще 
дэлеки до поступковъ, которымъ такъ Мило улыбаетесь; но они вамъ 
уже не Отвратительны, не пробуждаю™ въ васъ живого негодованія? 
не Мерзятъ вамъ. До чего дойдете вы сами со временемъ, какъ отдѣль
ное лицо, это знаетъ Богъ; но общественный нравственный человѣкъ 
въ васъ уже потрясенъ, и на васъ падаетъ вина, если не прямого со
чувствія, то допущенія безнравственнаго поступка; вы его допускаете, 
ибо вы можете смотрѣть на него безъ протеста, безъ негодованія, да 
еще съ улыбкою: это вина Пилата, Умывающаго руки, но бьющаго и 
Предающаго Христа. Пилатъ, вотъ типъ самаго еще лучшаго, самаго 
еще нравственнаго свѣтскаго человѣка, и типъ все еще для него слиш
комъ высокій.
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Вообразите же теперь свѣтъ, построенный иа вышеозначенныхъ 
началахъ, продолжающій у насъ безъ устали, уже полтораста лѣтъ, 
свою легкую, пріятную, Душегубительную работу. Что долженъ онъ 
былъ сдѣлать изъ общества? Впрочемъ, и воображать нечего. Плодъ 
такого хода общественной жизни передъ нами. Передъ нами эти рас- 
тлѣнныя души, это смѣшеніе понятій добра и зла, эта благотворитель
ная суета, эти богоугодные балы, это благодѣтельное тщеславіе 
и всѣ эти грѣхи, возведенные въ добродѣтели свѣтскимъ общест
вомъ. Une bonne idée, думаетъ свѣтъ: съ пороками разставаться 
нѣтъ никакой причины, а мы лучше дадимъ Порокамъ, хотя Они 
и безъ того у насъ благообразіе, еще благотворительную цѣль, 
сдѣлаемъ ихъ добродѣтельными, ma foi, que voulez vous encore.l Свѣт
скіе люди очень довольны такою счастливою идеею; это съ ихъ сто
роны уже снисхожденіе Къ добру: вѣдь опи могли бы обойтись и безъ 
этого; это значитъ поступать нравственно, по ихъ понятію; тутъ выска
зался весь ихъ нравственный взглядъ. Опи надѣются, какъ видно, что 
будутъ и волки сыты, и овцы цѣлы, и Богу свѣча и чорту свѣча, 
надѣются послужить разомъ двумъ господамъ, вопреки евапгельскому 
слову. Такъ думаютъ свѣтскіе люди п не захотятъ себѣ признаться, 
что разбойникъ съ большой дороги, отдавая часть своей награбленной 
добычи на ризу къ образу, что уличный воръ, кладя часть украден
наго въ церковную кружку, только откровеннѣе ихъ. Впрочемъ, свѣт
скіе люди приняли бы въ свое общество и разбойника съ большой 
дороги и уличнаго вора, да они mauvais genre: вотъ одно препятствіе; 
а разбойники и воры bon genre, не совсѣмъ откровенпые, давно по
четные граждане свѣта.

Таково-то наше современное общество, таковъ-то свѣтъ. Но не 
такъ давио сдѣлалъ онъ изумительный шагъ впередъ по своему напра
вленію. Когда человѣкъ весь предается злу, въ немъ родится неугаси- 
мое желаніе развратить другого, сдѣлать его похожимъ на себя; вмѣстѣ 
съ тѣмъ его Объемлетъ вдохновеніе зла. Это бываетъ даже болѣе или 
менѣе сознательно у иныхъ, у другихъ безсознательно. На основаніи 
этого мелькнула свѣту по истинѣ вдохповеино-злая мысль: завести 
дѣтскіе балы, и свое Свѣтское устройство внести въ невинный міръ 
дѣтей. Невинность дѣтскаго возраста какъ бы оскорбляла свѣтъ, была 
несноснымъ для него укоромъ, въ особенности для свѣтскихъ отцовъ 
и матерей, и вотъ свѣтъ наноситъ ударъ этой невинности. Заразитель- 
нымъ дыханіемъ своимъ Вѣетъ онъ на дѣтскія чистыя души, и мгно
венно дѣти (дѣти, о которыхъ Спаситель сказалъ: таковыхъ есть цар
ствіе небесное) обращаются въ свѣтскихъ людей и Перенимаютъ ихъ 
пороки; въ невинныя души дѣтей, прежде чѣмъ они окрѣпнуть и вый-
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дутъ изъ своего возраста, переходятъ страсти и грѣховный стремленія 
совершеннолѣтняго человѣка; еще не созрѣвши, заряжаются дѣти гніе
ніемъ нравственнымъ. Дѣвочка, разодѣтая по бальному, кокетничаетъ; 
мальчикъ Франтъ, Волочится, а большіе люди смотрятъ и радуются. 
Всѣ пріемы, всѣ понятія свѣта передаются младенческимъ свѣжимъ 
душамъ, и развращенныя такъ рано, онѣ почти теряютъ возможность 
сопротивленія соблазну: ибо даже дѣтскія ихъ воспоминанія нечисты, 
дѣтскій возрастъ ихъ лишонъ невинности. Страшное дѣло Ирода, из
біеніе младенцевъ, повторяется въ благообразномъ и ужаснѣйшемъ 
видѣ, ибо ударъ падаетъ на душу. Свѣтъ стремится достигнуть того, 
чтобы вовсе не было дѣтей, ни дѣтскаго возраста, и развѣ одна ко
лыбель безсловеснаго еще младенца остается для него неодолимою 
преградою*). Вотъ какой смыслъ имѣютъ, вотъ чтб производятъ дѣт
скіе балы, вечера и вообще дѣтскій свѣтъ. Дѣтскій свѣтъ! Это явленіе 
еще болѣе безнравственно, еще болѣе уродливо, чѣмъ извѣстный, 
обыкновенный, взрослый свѣтъ. Какое явленіе можетъ быть отврати- 
тельнѣе развратнаго ребенка. Развратъ дѣтей имѣетъ въ себѣ что-то 
страшное, кажется дѣломъ самаго дьявола. Каковы же тѣ, ксторые 
развращаютъ дѣтей?... Но мы знаемъ, чье это дѣло и чьи, слѣдова
тельно, они слуги.

Ужели все поглощено развратомъ, и между людьми не находится 
чистой совѣсти, которая бы видѣла и осудила зло, честнаго голоса, 
который бы сказалъ это осужденіе и обличилъ развратъ? Нѣтъ, есть 
еще незапутанныя понятія о добрѣ, есть сознаніе красивой неправды 
свѣта, есть прямота души; все это есть, даже у многихъ, но почти 
все это соединено съ совершеннымъ безсиліемъ воли, и нѣтъ у нихъ 
силъ, чтобъ противостать тому, или даже удалиться отъ того, чтб 
они сами называютъ развратомъ. Они говорятъ иногда въ свое оправ
даніе: о то  меня самого не портитъ; я понимаю, что это гнусно». Но 
такое оправданіе есть новая вина, ибо новая ложь. Человѣкъ уже 
непремѣнно лично испорченъ, если можетъ участвовать въ Развратномъ, 
по его мнѣнію, общественномъ образѣ жизни; но если бъ даже и воз
можно было сохранить личную чистоту, человѣкъ долженъ понимать, 
что онъ повиненъ въ соблазнѣ, который не только не уменьшается, 
но усиливается оть личныхъ качествъ человѣка въ немъ Участвую
щаго. Здѣсь сталкиваемся мы съ важнымъ вопросомъ. Люди кое-какъ 
толкуютъ еще о личной нравственности, о глубинѣ своей души, другимъ 
невѣдомое ссылаются на свой внутренній міръ, никому неизвѣстный;

*) Въ подлинникѣ рукою автора приписана здѣсь сбоку замѣтка: „скоро вовсе не 
будетъ дѣтей, ни дѣтскаго возраста*.
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такое объясненіе очень удобно, но они забываютъ, что кромѣ лич
ной нравственности есть нравственность общественная. Она-то и со
ставляеть камень преткновенія почти для всѣхъ; смысла ея не пони
маютъ у нась доселѣ, по крайней мѣрѣ многіе. Чтобы уразумѣть и 
опредѣлить общественную нравственность, мы должны ближе вникнуть 
въ смыслъ общества.

111.
Общество есть союзъ людей, основанный непремѣнно на единствѣ 

вѣрованій, убѣжденій, на единствѣ нравственныхъ началъ. Это-то един
ство, общее для всѣхъ, и составляетъ общество, ту сферу, въ которой 
всѣ отдѣльные люди сливаются во-едиыо, ту связь, которая держитъ 
всѣхъ вкупѣ и дѣлаетъ братьями. Если же люди, во имя общей и еди
ной нравственной основы, образуютъ общество, то, слѣдовательно, 
общество есть Вѣрованіе или исповѣданіе такой общей и единой нрав
ственной основы. Отступить оть общаго исповѣданія значитъ отсту
пить отъ общества; поэтому такого отступничества въ обществѣ до
пустить невозможно. Отсюда само собою рождается требованіе, чтобы 
всѣ въ обществѣ признавали и держались одной основы или, лучше, 
одного исповѣданія. Понятна теперь общественная нравственность. 
Общественная нравственность есть соблюденіе самаго вѣрованія, есть 
храненіе самой основы нравственной.

Разница между личпою нравственностью и Общественною оче
видна. Открытое соблюденіе человѣкомъ начала нравственнаго, быть 
можетъ, и не соотвѣтствуетъ внутреннему состоянію человѣка, какъ 
лица, не соотвѣтствуетъ, слѣдовательно, личной нравственпости; от
крыто возвѣщаемое исповѣданіе, быть можетъ, и не проникаетъ души 
человѣка: быть-можетъ, тайно, въ глубинѣ души своей, человѣкъ не 
вѣритъ тому, чтб Возвѣщаете какъ свое убѣжденіе. Тогда это уже его 
личный грѣхъ. Кто знаетъ душевную тайну? Общество не инквизиторъ 
и не беретъ на себя суда надъ самою душою человѣка, слѣдовательно, 
за личную нравственность отвѣчаетъ само лицо; но общество отвѣча
етъ за свое нравственное начало, за нравственность общественную. 
Нарушеніе общественной нравственности состоитъ въ отверженіи самаго 
исповѣданія, или въ открытомъ, нагломъ его несоблюденіи. Общество, 
во всей жизни своей, во всѣхъ своихъ проявленіяхъ, будучи вопло
щеннымъ Исповѣданіемъ нравственнаго начала, требуетъ отъ лица, къ 
нему принадлежащаго, только признанія исповѣданія; какъ же осущест
вляется оно внутренно въ каждомъ лицѣ, это дѣло самого лица. Н ару
шеніе личной нравственности есть грѣхъ, а нарушеніе нравственности 
общественной есть ересь.
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Изъ этого значенія Проистекаютъ дальнѣйшія слѣдствія. Судъ надъ 
личнымъ достоинствомъ, надъ душою человѣка, не принадлежитъ чело
вѣку, Въ этомъ смыслѣ и сказано: не осуждайте. Передъ нами грѣш
никъ; мѣру его отношенія къ Грѣху измѣрить люди не могутъ. Поэтому 
человѣческій судъ надъ Грѣшникомъ есть судъ надъ грѣхомъ; самый 
грѣшникъ не осуждается. Но и въ этомъ случаѣ, то-есть когда нару
шается только личная нравственность, при неосужденіи грѣшника, все 
же осуждается грѣхъ: судъ надъ грѣхомъ принадлежитъ вполнѣ чело
вѣку. Осужденіе самаго грѣха столько же Нравственная обязанность, 
или еще болѣе, какъ и неосужденіе грѣшника. Здѣсь уже является судъ 
надъ самымъ началомъ зла, надь тѣмъ, чтб отвергается общимъ нрав
ственнымъ началомъ, самымъ Исповѣданіемъ. Осужденіе грѣха есть его 
отверженіе; въ противномъ случаѣ значило бы принимать и призна
вать грѣхъ какъ должное, какъ добро, а не какъ грѣхъ. Непризнаніе 
грѣха грѣхомъ, или неосужденіе грѣха есть нарушеніе самаго исповѣ
данія, по которому это есть грѣхъ, а вмѣстѣ и нарушеніе обществен
ной нравственности. Итакъ, грѣшникъ самый не осуждается, какъ 
^коро онъ только грѣшникъ, то есть какъ скоро грѣхъ является въ 
немъ самомъ Противорѣчіемъ его вѣрованій) и правственному убѣж
денію, какъ скоро грѣхъ самому Грѣшнику представляется какъ грѣхъ 
и потому необходимо сопровождается раскаяніемъ. Такой грѣшникъ, 
осуждая самъ себя, не нарушаетъ исповѣданія общества и обществен
ной. нравственности, и̂  соединяясь съ нимъ въ этомъ исповѣданій, изъ 
общества и общественнаго союза не выходитъ. Грѣша, какъ личный 
человѣкъ, онъ правъ, какъ человѣкъ общественный. Но какъ скоро 
человѣкъ не признаетъ грѣха своего за грѣхъ, какъ скоро человѣкъ 
или отвергаетъ нравственное начало общества, или нарушаетъ его 
открыто или постоянно, то отношенія его къ обществу измѣняются. 
Находясь въ обществѣ, человѣкъ является какъ общественное едино- 
мыслящее лицо; Отвергающій же самую основу общ ества не можетъ 
по этому самому быть въ союзѣ общественномъ, воздвигнутомъ на 
этой основѣ. Здѣсь явдяется нарушеніе самаго исповѣданія и общест
венной нравственности. Нарушающій исповѣданіе не можетъ быть въ 
обществѣ, основанномъ непремѣнно на общемъ единствѣ исповѣданія. 
Удерживать въ общественномъ союзѣ человѣка, нарушающаго его 
основу, значить соглашаться на нарушеніе самой основы и, слѣдова
тельно, отказываться отъ нея, то есть отъ самаго исповѣданія. Итакъ, 
человѣкъ, Нарушающій нравствевную основу общества, не можетъ быть 
терпимъ въ этомъ общ ествѣ и долженъ быть изъ него исключенъ. 
Здѣсь вовсе нѣтъ суда надъ душою человѣка, надъ личнымъ его до
стоинствомъ даже, но только надъ нимъ, какъ надъ лицомъ обществеп*
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вымъ, ибо о й ъ  виноватъ какъ общественный человѣкъ. Общественный 
судъ (вполнѣ законный, ибо это судъ не надъ лицомъ человѣка, а надъ 
его вѣрованіемъ) выражается исключеніемъ человѣка изъ общества. 
Такое исключеніе не есть наказаніе, ни осужденіе лица. Человѣку 
говорятъ: мы всѣ составляемъ общество, потому чтю вѣримъ одному, 
это одно связываетъ насъ всѣхъ въ одинъ союзъ; ты этому не вѣ
ришь, слѣдовательно ты и въ союзѣ быть не можешь: поди отъ насъ, 
мы не хотимъ для тебя колебать основу нашего союза. Исключеніе 
такого человѣка изъ общества, самъ ли онъ удаляется или общество 
его удаляетъ, есть логическое слѣдствіе самаго дѣла: оно необходимо. 
И точно, какъ скоро общество есть собраніе единомыслящихъ (въ нрав
ственной основѣ), то перестающій быть единомыслящимъ перестаетъ 
быть въ этомъ собраніи; въ противномъ случаѣ само общество или 
перестаетъ быть союзомъ единомыслящихъ, согласныхъ въ общей нрав
ственной основѣ, перестаетъ быть обществомъ, или же само отказы
вается отъ своей нравственной основы, отъ своего вѣрованія. Въ обоихъ 
случаяхъ общество разрушило бы само себя такъ или иначе. Итакъ, 
общество, преслѣдуя грѣхъ, удаляетъ человѣка не потому, что онъ 
Грѣху причастенъ, а потому, что онъ грѣхъ исповѣдуетъ; слѣдовательно, 
онъ удаляетъ человѣка не тогда, когда онъ становится грѣшникомъ, а 
когда онъ становится еретикомъ. Это слово прпнимаемъ мы здѣсь въ 
обширномъ смыслѣ.

Изъ этого слѣдуетъ, что общественная нравственность есть со
блюденіе самой нравственной основы общества, самаго исповѣданія, а 
поэтому и соблюденіе самаго общества чрезъ очищеніе его, чрезъ ис
ключеніе изъ него нарушающихъ нравственную основу общественнаго 
союза. Здѣсь является общественный судъ, необходимый, обязательный 
для всякаго, ибо всякій въ обществѣ есть въ тоже время обществен
ное лицо и имѣетъ право общественнаго суда, то есть имѣетъ право 
прекратить всякое общеніе съ лицомъ, отвергающимъ основныя общія 
начала. Этотъ судъ есть приниманіе въ общество или изгнаніе изъ 
него. Этотъ судъ, какъ сказано, не есть личное осужденіе человѣка. 
<Ты не признаешь нравственнымъ того, чтб мы признаемъ: ты не нашъ, 
не можешь быть въ нашемъ обществѣ, основанномъ на томъ, чего ты 
не признаешь», вотъ что говорятъ человѣку и удаляютъ его изъ среды 
своей. Какъ скоро онъ вновь признаетъ нравственную общественную 
основу, онъ вновь входитъ въ общество.

Итакъ, общество должно судить и поставлено въ необходимость 
или исключить того, кто нарушаетъ его нравственную основу и, слѣ
довательно, сохранить эту основу, или не исключать и, слѣдовательно, 
отказаться отъ нравственной основы. Одно безъ другого быть не мо-
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жетъ. Если общество есть согласіе, то какъ же можетъ оыть въ немъ 
несогласный? Горе обществу, которое можетъ вмѣщать въ себѣ такихъ 
несогласныхъ; не отрекается ли оно само отъ своего вѣрованій, при
нимая или не изгоняя отвергающихъ его Вѣрованіе?

У насъ этого не хотятъ понимать; у насъ забываютъ, что каж 
дый человѣкъ есть не только частное, но въ тоже время и обществен
ное лицо; что можетъ существовать безнравственность не личная, но 
общественная, безнравственность самаго положенія, самаго отношенія 
общественнаго. У насъ многіе люди, хорошіе и нравственные лично, 
думаютъ: почему имъ не водить знакомства съ вегодяями, это ихъ не 
испортитъ. Но здѣсь эгоизмъ своего рода. Если это не испортитъ васъ 
лично, такъ это портитъ общественное дѣло, это развращаетъ самое 
общество, а общественное развращеніе падаетъ какъ вина на всѣхъ 
тѣхъ, кто составляетъ общество. Ваше знакомство, ваша хлѣбъ-соль съ 
порокомъ ободряютъ самый порокъ и соблазняютъ другихъ слабыхъ. 
Развѣ это не страшная вина? Это вина общественная, это вина соб
лазна. Припомните, чтб такое соблазнъ? Развѣ присутствовать въ со
вѣтѣ нечестивыхъ не значить уже привимать въ немъ участіе? Развѣ 
молчать, какъ скоро есть какая нибудь возможность говорить, въ виду 
безнравственнаго дѣла, не значитъ быть уже въ немъ повиннымъ? Не 
всякій у насъ губитель, но почти всякій сядетъ на сѣдалище губите
лей. Вотъ причина безмѣрной разслабленности и дряблости души 
современнаго общественнаго человѣка, который не можетъ сказать 
<нѣтъ>, когда свѣтъ зоветъ его на дѣло, которое ему самому ясво 
какъ худое. Вотъ отчего эта общественная душевная спячка, при ко
торой являются человѣку какія-то смѣшанныя сновидѣвія добра и зла, 
и которая есть сама положительное и гибельнѣйшее зло для души. 
Обыкновенно въ оправданіе такихъ своихъ безнравственныхъ поступ
ковъ, въ оправданіе общенія своего и дружескихъ пированій съ объ
явленными мерзавцами говорятъ: я не хочу осуждать, страшнымъ
образомъ злоупотребляя святыя слова и прикрывая ими подъ часъ 
свою собственную дрянность. Здѣсь подъ личиною снисходительности 
кроется пресгупная слабость души или Затаенный страхъ людского 
суда, или трусливое сочувствіе къ Грѣху. Участіе и снисхожденіе къ 
Грѣшнику, дѣло хорошее, но у насъ это участіе и снисхожденіе рас
пространили отъ грѣшника на самый грѣхъ. Неосуждепіе грѣшника 
перешло у насъ въ неосужденіе грѣха. <Не осуждайте», кричитъ под
лецъ и плутъ изъ плутовъ: <Не осуждайте>, говорятъ и порядочные 
люди, знакомые съ Плутомъ, который или милый и любезный чело
вѣкъ, или богатъ, или comme il faut, и плутовство такимъ образомъ 
удерживаетъ свое гражданство въ обществѣ. Воть какъ исказили люди
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значеніе любви христіанской. Въ однихъ развратъ и лицемѣріе, въ 
другихъ Нравственная дряблость или путаница понятій. Между тѣмъ, 
какъ ясна и проста истина.

Повторимъ еще разъ наши положенія.
Основа въ обществѣ—единство нравственнаго убѣжденія; чело

вѣкъ, нарушившій эту нравственную основу, тѣмъ самымъ становится 
невозможенъ въ обществѣ. Если же общество его не исключаетъ, то 
происходитъ уже не частная безнравственность лица, но безнравствен
ность самаго общества, безнравственность, разомъ разслабляющая 
всѣхъ, падающая уже не на одно лицо, но на всѣхъ, составляющихъ 
общество и терпящихъ изъ преступной слабости нарушеніе его нрав
ственной основы. Вотъ почему необходимъ общественный судъ, который 
не есть личное осужденіе, не есть осужденіе отъ лица частнаго лицу 
частному; онъ судитъ не грѣшника: (Грѣшны всѣ), но отступника, 
Отвергающаго такъ или иначе самое исповѣданіе. Всякій человѣкъ 
есть общественное лицо, и какъ общественное лицо, въ общественномъ 
дѣлѣ судить и, если нужно, осуждать долженъ. Какъ скоро единство 
исповѣданія нравственнаго нарушено, то выбора и сомнѣнія быть не 
можетъ: предстоитъ или удалить отступника, или быть отступникомъ; 
Итакъ, снисхожденію здѣсь нѣтъ мѣста. Да и общественный судъ не 
есть приговоръ надъ душою человѣка: здѣсь только огражденіе своихъ 
общественныхъ убѣжденій, безъ которыхъ общество стоять не можетъ. 
Общественный судъ не только позволителенъ, но составляетъ нрав
ственную обязанность каждаго лица въ обществѣ.

Христіанство утвердило понятіе нравственности общественной и 
общественный судъ. Такой судъ повелѣвался и признавался въ пер
выхъ вѣкахъ христіанства. Христіанское общество временъ апостолъ- 
скихъ дѣйствовало такъ. Апостолъ Павелъ въ своемъ посланіи пове
лѣваетъ исключеніе изъ общества христіанскаго тѣхъ, кто нарушаетъ 
его основаніе. Онъ же говоритъ, чтобы не пить и не ѣсть съ Языч
никами. Это значитъ: не имѣть общенія жизни. Трапеза (разумѣется, 
не ѣда, а общественное вкушеніе пищи) есть уже это общеніе; тра
пеза есть жизнь сама, жизнь общественная; въ трапезѣ нѣтъ уже во
проса о нравственной разницѣ между людьми; здѣсь они дѣлятъ на
сущный хлѣбъ, живутъ вмѣстѣ. И всегда трапеза имѣла общественное 
значеніе, но трапеза христіанская, сопровождаемая молитвою, полу
чила еще высшій смыслъ: трапезу дѣлить, или, говоря Русскимъ вы
раженіемъ, хлѣбъ-соль водить, нельзя съ Язычниками или отступниками.

Какое же мое отношеніе къ отступяику, исключенному изъ об
щества? Я разрываю съ нимъ общеніе жизни; я поступаю нравственно. 
Но тогда поступокъ мой получаетъ всю свою цѣну, когда я это дѣлаю
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не съ ненавистью и даже не увлекаясь законнымъ восторгомъ спра
ведливаго суда, чувствомъ торжества и крѣпости истипы; нѣтъ, но 
когда, совершая судъ, скорблю я объ осужденномъ, люблю его, надѣ
юсь и стремлюсь возвратить его къ истинѣ. На основаніи-то этого 
опредѣляются мои отношенія къ исключенному. Я  разрываю съ нимъ 
общеніе жизни; общественнаго союза между мной и имъ быть не мо
жетъ. Столкновеніе мое съ нимъ можетъ быть частное, непремѣнно во 
имя разницы нашего нравственнаго вѣрованія и съ цѣлію уничтожить 
эту разницу; я долженъ постоянно помнить, что отступникъ, нера
скаянный грѣшникъ, въ заблужденіи, а я въ истинѣ, не по моему до
стоинству, но по вѣрѣ своей. Привести къ истинѣ и тогда возвратить 
общенію заблудшаго, вотъ мое единственное отношеніе къ такому че
ловѣку: иныхъ отношеній, иныхъ рѣчей между нимъ и мной быть не 
можетъ. Если эти отношеніи и рѣчи невозможны почему-нибудь, то 
не должно быть никакого общенія между мною и имъ. Христіанская 
истина проповѣдывалась язычнику; но развѣ язычникъ входилъ въ об
щество христіанское, пока онъ былъ язычникъ? Развѣ было съ нимъ 
общеніе жизни? Поэтому-то воспрещена и трапеза съ язычникомъ; въ 
трапезѣ уже нѣтъ вопроса о нравственной разницѣ между людьми; 
въ трапезѣ общеніе, веселіе жизни. Нужно ли говорить, что иновѣ
рецъ въ нравственномъ исповѣданій тотъ же язычникъ, а отступникъ 
еще хуже.

Разсмотримъ теперь ближе, гдѣ, въ какомъ случаѣ дѣйствуетъ 
и совершается общественный судъ.

Общество, какъ было уже сказано, не судитъ человѣка за то, 
что онъ грѣшникъ, то-есть не произноситъ приговора надъ нимъ, 
какъ надъ лицомъ, такъ какъ грѣхъ есть дѣло его личной слабости. 
Но это въ такомъ случаѣ, когда на грѣхъ свой смотритъ грѣшникъ 
самъ какъ на грѣхъ, когда онъ Кается въ немъ, когда онъ не отвер
гаетъ, а признаетъ вполнѣ нравственную основу общества, къ кото
рому принадлежитъ. Человѣкъ здѣсь виноватъ, какъ лицо частное, и 
общественный судъ, осуждая грѣхъ, ибо грѣхъ есть общій вопросъ, 
не гремитъ надъ Грѣшникомъ. Общество судитъ человѣка, какъ скоро 
онъ отвергаетъ самую нравственную основу, самую вѣру общества: 
здѣсь вопросъ не о личности человѣка, но объ исповѣданій. Человѣкъ 
отрицаетъ самую вѣру, связующую людей въ общество, нарушаетъ 
самъ общественный союзъ, является отступникомъ, и общество, не 
произнося и здѣсь личнаго приговора надъ человѣкомъ, исключаетъ 
его изъ себя, какъ иновѣрнаго или отступника. Этотъ случай ясенъ 
и понятенъ. Но, кромѣ этого случая, гдѣ человѣкъ отрицаетъ самое 
основаніе общества, можетъ и самый грѣхъ принимать такой видъ,
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что становится уже общественнымъ, а не частнымъ преступленіемъ. 
Какъ скоро человѣкъ постоянно носитъ на себѣ грѣхъ, противный 
самой основѣ нравственной, не отступая отъ грѣха п даже не каясь 
въ немъ, то онъ становится практическимъ Отрицаніемъ нравствен
наго начала, хотя бы теоретическаго отрицанія и не было, становится  
если не образомъ мысли, то образомъ жизни, и, слѣдовательно, грѣш
никъ въ этомъ случаѣ подлежитъ тоже удаленію изъ общества. Также, 
если человѣкъ совершаетъ свой грѣхъ торжественно и дерзко передъ 
всѣми, или даже если грѣхъ его дѣлается видимымъ и извѣстнымъ и 
становится соблазномъ: во всѣхъ этихъ случаяхъ грѣхъ дѣлается пе 
частнымъ, но общественнымъ вопросомъ; человѣкъ становится вино
ватымъ какъ общественное лицо; судъ общественный долженъ раз
даться, и человѣкъ непремѣнно долженъ быть исключенъ изъ обще
ства. Кромѣ указанныхъ нами случаевъ, могутъ быть и другіе подобные; 
человѣкъ самъ очень хорошо всегда знаетъ внутреннимъ своимъ чув
ствомъ, гдѣ нарушается Нравственная общественная основа. Впрочемъ, 
всѣ случаи общественнаго суда могутъ быть сведены къ сказаннымъ 
выше, именно: отрицаніе общественной нравственной основы или са
мымъ убѣжденіемъ, самымъ вѣрованіемъ, или образомъ жизни, съ наг
лостью или черезъ соблазнъ. Такихъ нарушителей явныхъ общество 
терпѣть не можетъ, если оно точно общество, имѣющее нравственную 
основу.

Самое общество можетъ или совратиться съ пути, или поступать 
беавравственно. Дѣло общества не есть частное дѣло, а дѣло обще
ственное, дѣло, касающееся всѣхъ въ обществѣ. Когда общество грѣ
шитъ, нѣтъ грѣшника: грѣшитъ, такъ сказать, самое убѣжденіе. По
этому дѣло общества есть всегда общественное дѣло и подлежитъ Об
щественному суду; и такъ какъ каждый въ обществѣ есть въ тоже 
время лицо общественное, то дѣло общества подлежитъ суду каждаго, 
какъ общественнаго лица. Какъ скоро человѣкъ видитъ, что общество 
не имѣетъ основаній нравственныхъ, по его убѣжденію, или отступа
етъ отъ нихъ, имѣвъ ихъ сначала, или нарушаетъ ихъ дѣломъ: то 
такой человѣкъ долженъ выдти изъ общества, прервать съ нимъ об
щеніе, о которомъ было говорено прежде, общеніе жизни, ибо между 
нимъ и обществомъ не существуетъ уже союза, единаго нравствен
наго основанія.

Итакъ, общество есть свободный союзъ на основаніи единства 
нравственнаго убѣжденія; здѣсь принужденной, насильственной, внѣш
ней связи нѣтъ; какъ скоро человѣкъ нарушаетъ эту нравственную 
основу— общество, ее соблюдающее, удаляетъ такого человѣка изъ 
себя; какъ скоро общество нарушаетъ эту нравственную основу, че-
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р а з у м ѣ е т с я , ч то  о б щ е с т в о  н е  п р и м ет ъ  въ  с е б я  ч е л о в ѣ к а , П р о т и в о р ѣ 

ч а щ ій ^  ег о  н р а в с т в е н н о й  о с н о в ѣ , и ч ел о в ѣ к ъ  н е  в о й д ет ъ  въ  о б щ е с т в о ,  

п р о т и в н о е  ег о  н р а в с т в е н н о м у  у б ѣ ж д е н ію .

Кромѣ того, всякій человѣкъ всегда есть общественное лицо, на 
дѣлѣ или въ стремленіи—все равно; это условіе нераздѣльно съ его 
человѣческимъ достоинствомъ. Поэтому, хотя бы и не было цѣлаго 
опредѣленнаго общества, но общеніе между человѣкомъ и человѣкомъ 
есть все также вопросъ общественный, если бы даже кругъ общенія 
былъ ограниченъ двумя. Общеніе это должно также основываться на 
единствѣ нравственной основы. Мы уже опредѣляли, что подъ обще- 
ніемъ разумѣемъ мы не случайное столкновеніе, также не проповѣдь 
одного къ другому, но общеніе жизни, раздѣленіе трапезы, удоволь
ствій, веселія жизни. Общественный вопросъ весь прилагается и при 
частномъ, даже двойственномъ, отношеніи человѣка къ человѣку.

Въ наши времена нѣтъ такого ярко опредѣленнаго нравственна
го общества, которое бы произносило свой общественный судъ. Мы 
говоримъ не о простомъ народѣ, гдѣ есть міръ. Но за то въ наши 
времева есть цѣлая общественная связь, образовавшаяся не на нрав
ственныхъ началахъ, есть цѣлое общество, если ужъ употреблять это 
слово, общество, построенное на лжи: это свѣтъ. У свѣта есть также 
общая основа, но эта основа не Нравственная, и поэтому самому 
безнравственная. Эта основа есть внѣшность, наружная благовидность, 
приличіе однимъ словомъ, за которое свѣтъ крѣпко держится. Свѣтъ, 
слѣдовательно, выставилъ свое знамя, подъ которое тотъ только мо
жетъ стать, для кого, подобно свѣту, приличіе замѣняетъ нравствен
ную основу. Для кого же существуеть Нравственная основа, тотъ дол
женъ не сообщаться со свѣтомъ и стать въ сторонѣ; въ противномъ 
случаѣ, если такой человѣкъ сообщается со свѣтомъ, вслѣдствіе тай
наго разврата, или преступной душевной слабости—онъ отказывается 
отъ нравственнаго начала и, слѣдовательно, становится въ этомъ смы
слѣ отступникомъ. Одно неразуміе можетъ какъ бы извинить его, но 
неразуміе есть также своя вина. Вы немного, впрочемъ, найдете лю
дей, которые бы откровенно сознались, что для нихъ приличіе внѣш
нее замѣнило внутреннее нравственное достоинство. Свѣтскіе люди 
сознаются, что таково основаніе свѣтскаго общества, но многіе изъ 
нихъ скажутъ, что для нихъ лично Свѣтское приличіе не замѣняетъ 
нравственнаго начала, что свѣтъ ихъ самихъ не портитъ. Мы уже 
говорили объ этомъ лживомъ оправданіи, въ которомъ слышится эго
измъ своего спасенія и по смыслу котораго можно быть въ совѣтѣ 
нечестивыхъ, не будучи Нечестивымъ; какъ будто присутствіе въ
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нечестивомъ совѣтѣ не утверждаетъ со стороны Присутствующаго 
самый этотъ совѣтъ. Какое страшное безсиліе и разслабленность! Та
кіе хорошіе свѣтскіе люди, продолжая участвовать въ безеравственномъ 
Свѣтскомъ обществѣ, поступаютъ хуже откровенныхъ свѣтскихъ лю
дей, которые признаютъ и для себя самихъ Свѣтскія убѣжденія; ибо 
если люди признаютъ безнравственною и осуждаютъ жизнь, а  сами 
въ ней продолжаютъ участвовать, то дурное дѣло такъ и остается 
дурнымъ дѣломъ, но къ нему присоединяются преступная слабость, 
крайняя дряблость и безсиліе, неспособное даже своротить съ дурной 
дороги на хорошую. Самый же вредъ общественный растетъ и укрѣ
пляется, ибо признаётся и принимается хорошими людьми. Участіемъ 
своимъ и присутствіемъ они утверждаютъ безнравственное существо
ваніе свѣта и даютъ полное торжество всѣмъ преступленіямъ и мер- 
зостямъ, безопаснымъ подъ защитою свѣтскихъ условій. Взгляните: 
вотъ Развратная чета, извѣстная всякому своимъ развратомъ и Пре
бывающая въ немъ; это уже не частный, сокровенный отъ обществен
наго вѣдѣнія, грѣхъ; это развратный образъ жизни, слѣдовательно, 
нарушеніе общественной нравственности. Исключена изъ общества 
должна быть такая Распутная чета. Что жъ, если она сама задумала 
быть средоточіемъ обществевнаго собранія, если она открываетъ двери 
своего позорнаго дома, если ярко зажигаетъ праздаичные огни, какъ 
бы дерзко вызывая осужденіе, какъ бы торжествуя гнусный свой 
союзъ и образъ жизни—и зоветъ къ себѣ въ гости общество? Какъ 
поступитъ общество въ такомъ случаѣ? Если поѣдетъ, то, переступая 
порогъ оскверненнаго дома, не отрекается ли оно тутъ отъ своей 
нравственной основы, не признаетъ ли оно торжественно образа жизни 
сей развратной пары, не подчиняется ли оно могуществу распутства, 
и не въ правѣ ли эта пара хохотать надъ своими гостями и вдвойнѣ 
торжествовать свой развратъ, признанный, утвержденный обществомъ? 
Да, безъ сомнѣнія. Веселись же, развратъ, и торжествуй! Примѣръ, 
сейчасъ приведенный нами, не вымыселъ, не Фантазія. Мы знаемъ, 
что общество наше Пируетъ въ такихъ домахъ, и такого рода дѣла 
совершаются предъ нашими глазами. Какую же нравственную основу 
имѣетъ такое общество? Оно ея не имѣетъ. Это общество — свѣтъ. 
И какой страшный вредъ душевный дѣлаетъ оно всѣмъ, которые въ 
немъ или съ нимъ соприкасаются!

Намъ не разъ удавалось видѣть и слышать, какъ иные, точно 
хорошіе люди, не только сознавались сами себѣ, но даже говорили 
вслухъ, что такой-то—подлецъ и злодѣй, и, говоря это, собирались 
на балъ или раутъ къ этому подлецу и злодѣю; мало того, они при
знавались, что не поѣхали бы къ нему, если бъ онъ не былъ богатъ
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в не быдъ свѣтскимъ человѣкомъ. Тутъ сейчасъ являлась извѣстная 
общая уловка такъ безнравственно поступающихъ, хорошихъ людей, 
уловка, о которой мы уже сказали выше, но о которой не худо 
сказать еще. Собираясь на вечеръ къ богатому Мошеннику, они 
осмѣливаются присовокуплять слова о христіанской любви. Какъ 
лицемѣрно и Лживо такое оправданіе, это доказывается собствен
нымъ признаніемъ, что къ Мерзавцу mauvais genre и бѣдному 
не поѣхалъ бы никто. Но, пе говоря уже о томъ, что люди 
здѣсь просто продаютъ себя свѣтской знатности или богатству, 
ни въ какомъ случаѣ подобною уступкою не спасешь человѣка; 
не спасешь его тѣмъ, что самъ и все общество (что еще важнѣе) 
покажетъ шаткость своихъ началъ, покажетъ слабость и непрочность 
своей вѣры, своихъ убѣжденій, развѣ можно когда нибудь вообразить 
себѣ, чтобы для спасеніи человѣка, отказавшагося отъ Христа, дру
гой или все общество само отъ Христа отказались? Протягивая руку 
общенія такому человѣку, который нарушаетъ нравственную основу 
общества, вы протягиваете руку самому Грѣху, потрясаете общество, 
допуская въ него грѣхъ самый, и въ тоже время окончательно губите 
безнравственнаго человѣка, ибо признаете его, такаго, каковъ онъ 
есть, возможнымъ въ своемъ обществѣ и одобряете его на пути грѣ
ха, протягивая ему руку.

При такомъ общественномъ развратѣ, до котораго дошли люди, 
при общемъ Растлѣній всякихъ силъ душевныхъ, человѣкъ въ наши 
времена долженъ помнить болѣе, нежели когда-нибудь, что онъ обще
ственное лицо (а мы такъ охотно это забываемъ) и долженъ быть 
неколебимо строгъ въ общественномъ дѣлѣ. Въ настоящее время, бо
лѣе чѣмъ когда-нибудь, нужна общественная строгость, которая даже 
въ излишествѣ лучше преступной слабости общественной.

Какъ же должно поступать современному человѣку?
Съ одной стороны человѣкъ нашихъ временъ видитъ передъ со

бою цѣлое общество, воздвигнутое на лжи, свѣтъ, съ которымъ не
избѣжно онъ встрѣчается. Лицомъ къ лицу съ этимъ общественнымъ 
явленіемъ онъ обязанъ высказаться ц рѣшиться на что-нибудь. Со
блюдая нравственную основу, человѣкъ долженъ произнести свой об
щественный судъ и удалиться отъ свѣта, какъ общества безъ нрав
ственной основы, Воздвигнутаго на лжи.

Съ другой стороны у насъ нѣтъ явственно опредѣленнаго нрав
ственнаго общества, особенно при существованіи свѣта и при обще
ственномъ смѣшеніи. Вмѣсто того, существуютъ частныя обществен
ныя отношенія человѣка къ человѣку, образующія болѣе или менѣе 
распространенный кругъ людей, сжимающаяся и расширяющійся. Но
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онъ всегда лицо общественное; всегда онь самъ есть и долженъ быть 
центръ своего общества, не въ смыслѣ личномъ, а въ смыслѣ нрав
ственныхъ основъ, имъ признаваемыхъ. Общество долженъ составить 
себѣ всякій самъ; оно образуется само собою у каждаго. Люди схо
дятся и расходятся сами. Связь общественная въ настоящее время за 
мѣняется у насъ знакомствомъ, и право знакомства получаетъ здѣсь 
важный смыслъ.

Въ немъ одномъ, въ этомъ правѣ, въ настоящее время сосре
доточивается общественное значеніе человѣка. Это право есть свя
щенное право свободы человѣческой, котораго не отнимаетъ никакой 
деспотизмъ. Это право должно быть понято строго во всемъ своемъ 
общественномъ смыслѣ; расходясь съ человѣкомъ въ нравственныхъ 
убѣжденіяхъ, которыя для васъ важны, вы имѣете полное право и 
даже должны разойтись съ нимъ и въ общеніи, или просто въ знаком
ствѣ. Знакомство Шапочное, какъ выражается Русскій народъ, не есть 
еще общеніе; не о такомъ знакомствѣ говоримъ мы. При подобномъ 
разрывѣ знакомства нѣтъ ни личнаго осужденія, ни оскорбленія одного 
другому. У васъ нѣтъ единства въ убѣжденіяхъ съ другимъ человѣ
комъ, и вы расходитесь съ нимъ, вотъ и только. На единствѣ нрав
ственныхъ убѣжденій должно возникнуть общество или кругъ знако
мыхъ.

Такое общество уже однимъ существованіемъ своимъ, однимъ 
своимъ требованіемъ даже, даетъ силу и крѣпость, даетъ опору нрав- 
ственному началу, Но чтб, если бы (предположимъ такую страну или 
время) пришлось человѣку при таклхъ требованіяхъ остаться совер
шенно одному среди людей? Онъ должень оставаться одинъ, и онъ правъ 
въ своемъ одиночествѣ. Онъ желалъ бы жить въ обществѣ, но для 
жизни въ обществѣ не пожертвуетъ нравственнымъ началомъ, основою 
общества (это была бы нелѣпость). Такой человѣкъ, по своему истин
ному Общественному требованію, и есть прямо общественный человѣкъ 
въ настоящемъ смыслѣ; общество существуетъ для него постоянно 
какъ требованіе, какъ возможность, какъ идеалъ.

Расшатались нравствннныя общественныя основы, езли и не со
всѣмъ отброшены. Разслабѣло все общество и не можетъ противо
поставить силы общественнаго отпора злу, вторгающемуся въ его 
область. Но общество существо живое, и если оно можетъ совокупно 
падать, то можетъ совокупно и вставать. Будетъ ли время, когда 
дѣятельная мысль и просвѣщенная воля укрѣпятъ общество и сдѣлаютъ

ІІ, 23 Русскій Архивъ 1903.
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ег о  са м о ст о я т ел ь н ы м ъ  1).  П р е д с к а за т ь  э т о г о  н ел ь зя , н о  по к р а й н е й  

м ѣ р ѣ  м ож н о и ск р ен н о  ж ел а т ь .

В п р о ч е м ъ , о б щ е с т в о , в ъ  и ст и н н о м ъ  см ы сл ѣ , в ъ  к а к о м ъ  бы  т о  ни  

бы л о с в о е м ъ  м ал ом ъ  в и дѣ , в о зм о ж н о  и  т е п е р ь . Е щ е  ест ь  л ю ди  у ц ѣ л ѣ в 

ш іе  или и сц ѣ л я ю щ іеся  о т ъ  о б щ е с т в е н н а г о  р а з в р а т а  или о б щ е с т в е н н а г о  

Р а зс л а б л е н ія . Н о , п о в т о р я ем ъ , х о т я  бы  д а ж е  (ч е г о , с л а в а  Б о г у ,  к о н е ч н о , 

бы ть н е  м о ж ет ъ ) и н е  м огло н а й т и сь  въ  м ір ѣ  о б щ е с т в а , к а к о е  о т в ѣ 

ч а е т ъ  осн ов н ы м ъ  н р а в ст в ен н ы м ъ  з а п р о с а м ъ  ч ел о в ѣ к а  и п р и з н а е т ъ  для 

с в о е г о  с у щ е с т в о в а н ія  н р а в с т в е н н у ю  о с н о в у ; х о т я  бы  п р и ш л о сь  о с т а т ь с я  

ч ел о в ѣ к у  в о в с е  б е з ъ  о б щ е с т в а , одн ом у: п у ст ь  о н ъ  б у д е т ъ  од и н ъ , п у с т ь  

о с у д и т ъ  с е б я  н а  о б щ е с т в е н н о е  о т ш ел ь н и ч ест в о , н о  п у с т ь  б у д е т ъ  Н еко

л еби м ъ  въ  с в о е м ъ  н р а в с т в е н н о м ъ  о с н о в а н іи , въ  с в о е м ъ  о б щ е с т в е н н о м ъ  

т р е б о в а н іи , п у с т ь  не у с т у п и т ъ  и  н е  В о зд а ст ъ  ч ест и  Г р ѣ ху .

Нога novissima,
Тешрога pessima sunt.
Vigilemus*).

Константинъ Аксаковъ.

*

Разсужденіе К. С. Аксакова о современномъ ему человѣкѣ имѣетъ ли 
значеніе для нашего времени, когда жизнь приняла, повидимому, другіе 
уклады, когда появились на сцену новыя общественныя силы, а само такъ 
называемое общество завело себѣ иныхъ, чѣмъ въ 50-е годы, кумировъ и 
опростилось до того, что поставило на пьедесталъ босяка?

Поглощеніе человѣческой личности во имя общаго блага въ соціализмѣ 
и освобожденіе личности отъ всякихъ законовъ и препонъ во имя полнаго 
развитія своихъ силъ въ нитчеанствѣ, эти Сцилла и Харибда современности 
не затронуты К. С. Асаковымъ.

Соціализмъ въ его время еще не представлялъ изъ собою Грозовой 
тучи, къ которой по неволѣ обращаешь свои взоры, а изъ представителей 
крайняго индивидуализма ему могъ быть извѣстенъ только Максъ Штирнеръ; 
по крайней мѣрѣ отъ Проницательности А. С. Хомякова не укрылся этотъ 
писатель, долгое время забытый присяжными Философами и лишь за послѣд
нее десятилѣтіе обратившій на себя ихъ вниманіе.

Но, страстно изобличая во лжи душу современнаго ему свѣтскаго чело
вѣка, К. С. Аксаковъ съ необыкновенною силою и проницательностью ука-

*) Здѣсь нѣсколько нервзобранныхъ словъ. Вообще все это мѣсто, отъ слова 
„расшаталвсь“, приписано авторомъ позднѣе ва полахъ в крайце неразборчиво. Иванъ
Аксаковъ.

*) Дпл самые послѣдніе, времена наихудшій. Станемъ бодрствовать.
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залъ на корень зла, но устранилъ коего, общ ественный организмъ постоянно  

будетъ поражаться болѣзнями, прояшітся ли они въ поклоненіи безукориз
ненно сшитому Фраку и утонченностямъ обращенія или въ раболѣпствѣ пе
редъ лохмотьями грубаго пропойцы.

И въ настоящее время „чувствуется и слышится повсюду страшная 
бѣдность души, оскудѣніе внутренняго родинка жизни®, и причины этой бѣд
ности, этого оскудѣнія все тѣже: недостатокъ общественности, отсутствіе об
щества.

Ослабленные этою коренной) болѣзнью, захирѣлые, мы не можемъ про
тиводѣйствовать тѣмъ язвамъ, которыя разъѣдаютъ нашъ умъ и сердце, для 
исцѣленія коихъ намъ предлагаютъ средства или недѣйствительныя или прямо 
вредныя, вгоняющія ядъ во внутрь организма.

Но К, С. Аксаковъ, опредѣливъ недугъ, предложилъ и единственно воз
можное, думается мнѣ, средство къ избавленію отъ него.

Не стану указывать на то. что мысли Аксакова, глубоко продумапныя 
и своеобразныя, порою являются для нашего времени пророческими.

Я глубоко убѣжденъ, что, если бы наши теперешніе публицистъ! повни- 
мательнѣе прочли разсужденіе К. С. Аксакова и вдумались въ его замѣчанія 
о значеніи личности, общества, объ Отлученіи отъ него и о неосужденіи, то 
передъ ними открылись бы новые горизонты, и отъ многаго пустословнаго 
Вздора былъ бы избавленъ бѣдный Русскій читатель - Простецъ. Но, повиди
мому, легче обличать, изобрѣтать и проповѣдывать, чѣмъ читать и вдумы- 
ваться въ прочитанное.

Во всякомъ случаѣ статья „о современномъ человѣкѣ“, при всей ея 
непреходящей исторической важности, проникновенно объясняетъ наши не
дуги и потому должна быть признана болѣе современной), чѣмъ широковѣ- 
щательныя передовицы газетъ, глубокомысленные трактаты и протоколы 
иныхъ обществъ, мнящихъ найти новые пути и дѣйствительно вносящихъ 
Нѣкую свѣжую струйку въ нашу дряблую и безтолковую общественную жизнь.

Ю. Б.
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...Нынѣшняя Россія, то-есть Россія Европейская, дипломатическая, 
политическая, военная, Россія коммерческая, мануФактурная, Россія 
школьная, литературная,—есть произведеніе Петра Великаго. Какое 
бы явленіе въ сихъ сферахъ гражданской жизни ни стали мы разсма
тривать, о какомъ бы учрежденіи ни стали мы разсуждать, всѣ подоб
ныя изслѣдованія доводятся непремѣнно до Петра Великаго, у котораго 
въ рукахъ концы всѣхъ нашихъ нитей соединяются въ одномъ узлѣ. 
Куда мы ни оглянемся, вездѣ встрѣчаемся съ этою колосса тьною Фи
гурою, которая бросаетъ отъ себя длинную тѣнь на все наше про
шедшее, и даже заститъ намъ древнюю Исторію, которая въ настоя
щую минуту все еще какъ будто держитъ свою руку надъ нами, и 
которой, кажется, никогда не потеряемъ мы изъ виду, какъ бы далеко 
ни ушли въ будущемъ.

Обозрѣвая царствованіе императора Петра Великаго, съ намѣ
реніемъ представить оное въ одной общей картинѣ, опредѣлить его 
значеніе въ системѣ Русской и Европейской Исторіи, невольно чув
ствуетъ трепетъ, падаетъ духомъ, и не знаешь, съ чего начать, чтб 
сказать, и чтб умолчать. Сколько созданій! Сколько разрушеній, пре
образованій! Сколько дѣйствій и происшествій всякаго рода! Мысль 
устаетъ летать отъ одного предмета къ другому, и удаленная, изве- 
моженная, приходитъ въ замѣшательство, останавливается...

Чтб за зрѣлище представляетъ онъ самъ своею особою, съ сво
имъ твердымъ характеромъ, съ своей желѣзной волею, съ своими пыл
кими страстями, темпераментомъ, даже съ своимъ исполинскимъ рос
томъ! Что за зрѣлище представляетъ Россія и ея жители, съ ихъ об
разомъ мыслей, привычками, нуждами, предразсудками, обстоятельства
ми, Стариною, завѣтнымъ наслѣдіемъ предковъ, Россія тысячелѣтняя, 
Смирная, терпѣливая, благочестивая, Самодовольная, страна, въ кото
рую паслапъ былъ судьбою этотъ величайшій изъ всѣхъ преобразо
вателей, ничѣмъ не довольный?

Сколько разнаго дѣла дѣлается въ одно время,— одно подготоп- 
ляется, другое вачинается, третье на половинѣ, четвертое близко къ

Библиотека "Руниверс"



ПЕТРЪ ВЕЛИКІЙ. 357

ковцу,—съ/какимъ рвеніемъ, жаромъ, усердіемъ, какъ будто всѣмъ 
работникамъ заданы уроки, назначенъ срокъ, подъ строгою отвѣт
ственностію. Всѣ торопятся, суетятся, спѣшатъ кончить и боятся опоз
дать. Шумъ, крикъ, стукъ. Нѣтъ покоя ни днемъ, ни ночью. Нѣтъ 
остановки, передышки на минуту. Не успѣютъ справиться съ однимъ, 
какъ уже принимаются за другое. Все разсчитано по часамъ, по ми
нутамъ; все переведено будто на вѣрную Математическую машину.

Одно сѣмя бросается предъ вашими глазами въ землю, другое 
первзябаетъ, третье только что изникло изъ почвы, а это уже цвѣтетъ, 
а  это уже приноситъ плодъ,— и всѣ они произрастаютъ рядомъ, въ 
одно время.

Какое движеніе, какая дѣятельность, живость, во всѣхъ концахтз 
обширнаго царства! И что за разнообразіе!

Здѣсь роются въ горахъ и достаютъ руду, тамъ изъ руды куютъ 
желѣзо, дальше сверлятъ изъ желѣза стволъ, а еще дальше стрѣляютъ 
уже изъ новаго ружья.

Вотъ выписаны овцы, вотъ онѣ Расплодились, вотъ настрижено 
съ нихъ шерсти, вотъ выткано изъ нея сукно въ только что отстроен- 
ной Фабрикѣ, вотъ кроятъ новое невиданное платье, и вотъ оно аа- 
пяливается на горько Плачущій народъ, у котораго только что вы- 
брита борода.

З д ѣ сь  ск а п ы в а ю т ъ  б у г р ы , т а м ъ  з а р ы в а ю т ъ  рвы, гр о м о зд я т ъ  на
сыпи, М ѣряю тъ землю, В ы ж и гаю тъ  болота, валятъ лѣса, п р о р у б а ю т ъ  

засѣки, и при послѣднемъ взмахѣ лопаты, О т б р а с ы в а ю щ ій  остальной 
камень с ъ  новой дороги, п о к а з ы в а е т с я  вдали первый о б о з ъ , к от ор ы й  

п о д ъ ѣ з ж а е т ъ  къ г о т о в о м у  сообщенію.
Нынѣ исчисляется народъ и производится первый рекрутскій н а

боръ, завтра Формируется армія и прямо съ ученья идетъ на гене
ральную баталію, поутру побѣждена, а къ вечеру празднуетъ Вик
торію.

Но вотъ Понадобились люди, и работники, какъ въ Святочной 
игрѣ, отрываются отъ одного дѣла къ другому, перебѣгаютъ съ края 
на край. Каменщикъ Кидается за топоръ, плотникъ спѣшитъ къ Тво
рилу, купецъ хватаетъ ружье, солдатъ садится предъ зеркало, кре
стьянинъ на заводъ, помѣщикъ на корабль.

Вдругъ нагрянули враги, новая перемѣна: всѣ бѣгутъ къ нимъ 
навстрѣчу, кто съ поля, кто отъ станка, кто изъ суда, кто изъ лав
ки. Проводили незванныхъ гостей, и опять всѣ по своимъ мѣстамъ, 
какъ ни въ чемъ не бывалые, принимаются за прерванное дѣло: за- 
мололи Жернова, заходилъ топоръ, Запрыгали шестерни, пошли на 
службу и огонь, и вода, и воздухъ, и земля.
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Всѣ дѣлаютъ розное, Мечутся безпрестанно изъ угла въ уголъ, 
но никто не мѣшаетъ другъ другу; напротивъ, оказывается взаимная 
помощь, выходитъ ладъ.

Какой же всемогущій чародѣй управляетъ всею совокупностію 
этихъ многочисленныхъ, разнородныхъ дѣйствій?

Нѣтъ, не чародѣй, а геній, Петръ. Смотрите, вонъ онъ стоитъ 
посреди широкаго поля, Русскаго царства, рабочей своей палаты, 
между тысячами и тьмами своихъ работниковъ. Видите, онъ выше ихъ 
всѣхъ на Полъ-аршина... Что такое сверкаетъ въ рукѣ его, не волшеб
ный ли жезлъ какой? Какъ горятъ его глаза, какъ движется все его 
тѣло! Смотрите, какъ поворачиваетъ онъ головою направо и налѣво, 
какъ бросаетъ свои пронзительные взоры во всѣ стороны, и какъ 
работа вскипаетъ у Русскаго человѣка тамъ, куда онъ оборачивается, 
и силы прибываетъ, и время увеличивается: часъ выростаетъ днемъ, 
день вытягивается Мѣсяцемъ, мѣсяцъ Старѣетъ годомъ, трудное ста
новится легкимъ, невозможное возможнымъ,

Смотрите, какъ, по его движеніямъ, то вдругъ на Сѣверѣ изъ бо
лота выскочптъ городъ, то на Югѣ пустится по морю флотъ, то на 
Западѣ Встанетъ линія крѣпостей, то на Востокѣ скорымъ маршемъ 
выступитъ въ походъ армія! Или, вдругъ весь народъ обривается, пе
реодѣвается, разлучается по сословіямъ, по городамъ, по провинціямъ, 
по губерніямъ.

О н ъ  с а м ъ  н е  св ой ; о н ъ  п о м о г а е т ъ , к а ж е т с я , в ся к о м у  р а б о т н и к у ,  

п р и с у т с т в у е т ъ  св ои м ъ  духомъ в о  вся к ой  р а б о т ѣ . Какъ ж а р к о  п р и н и 

м а е т ъ  о н ъ  къ сердцу всякую удачу и неудачу! Удовольствіе и д о с а д а  

п е р ем ѣ н я ю т ся  е ж е м и н у т н о  н а  лицѣ  е г о . О н ъ  в и ди тъ  в се: в о т ъ  в ъ  г о 

р одѣ  н е д о с т р о е н а  б а ш н я , в о т ъ  в ъ  а р м іи  н е  к о м п л ек т ен ъ  п о л к ъ , в о т ъ  

н а  к о р а б л ѣ  П ок ривил ась  м а ч т а , в о т ъ  н а  Ф абрикѣ сл и л ся  н а ем н ы й  Нѣ
м ец ъ . О н ъ  б р о с а е т с я  с т р ем гл а в ъ  с ъ  с в о е г о  м ѣ с т а , х в а т а е т с я  з а  т о п о р ъ ,  

д о л о т о , з а  к ор м и л о , в ы к и д ы в аетъ  а р т и к у л ъ , с т р о и т ъ , Ч инитъ, л о м а ет ъ ;  

Сыплю тся н а г р а д ы  и  наказанія, сн а р я ж а ю т с я  а с с а м б л е и  и экзекуціи; 
гдѣ  г н ѣ в ъ , т у т ъ  и м и л ость .

Чего здѣсь нѣтъ? И трагедія, и комедія, и романъ, и исторія, и 
волшебная сказка. Спрашиваю, не удивительное ли это зрѣлище?

Чтб д о л ж ен ъ  бы л ъ  с к а з а т ь  всяк ій  б л а г о р а з у м н ы й  ч е л о в ѣ к ъ , смо
т р я  на в сѣ  с іи  д ѣ й ст в ія , п р ед п р ія т ія , зам ы сл ы ? Не д о л ж ен ъ  ли  о н ъ  б ы л ъ  

о с у д и т ь  он ы я , по всѣмъ за к о н а м ъ  ума, по в сѣ м ъ  соображеніямъ раз
с у д к а , о су д и т ь  со всею строгостію, к ак ъ  Н есбы точн ы я , безполезныя, 
п а г у б н ы я ?  Позволительно ли приниматься в д р у г ъ  за все, с к а з а л ъ  бы  

о н ъ , П озв ол и т ел ь н о  ли... а м еж ду  тѣ м ъ  с іи  Н есбы точны я н а м ѣ р ен ія  

о су щ е с т в л я л и с ь , и не м ал о  по м а л у , а  м н ого  п о  Многу, и о б ш и р н ѣ й -
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пше въ Европѣ государство преобразовался по желанію одиого че
ловѣка. Такова была сила воли у Петра Великаго, такова была его 
дѣятельность, и вмѣстѣ таковы были покорность Русскаго народа, тер
пѣніе, готовность.

Да, Петръ Великій сдѣлалъ много въ Россіи. Смотришь и не вѣ 
ришь, считаешь и не досчитаешься. Мы не можемъ открыть своихъ 
гдазъ9 не можемъ сдвинуться съ мѣста, не можемъ оборотиться ни въ 
одну сторону, безъ того, чтобъ онъ вездѣ не встрѣтился съ нами, до
ма, на улицѣ, въ церкви, въ училищѣ, въ судѣ, въ полку, на Гуляньѣ: 
все онъ, все онъ, всякой день, всякую минуту, на всякомъ шагу!

Мы просыпаемся. Какой нынѣ день? 1 Января 1841 года. Петръ 
Великій велѣлъ считать годы отъ Рождества Христова, Петръ Великій 
велѣлъ считать мѣсяцы отъ Января.

Пора одѣваться, наше платье Сшито по Фасону, данному Петромъ 
Первымъ, мундиръ по его Формѣ. Сукно выткано на Фабрикѣ, кото
рую завелъ онъ; шерсть настрижена съ овецъ, которыхъ развелъ онъ.

Попадается на глаза книга, Петръ Великій ввелъ въ употребле
ніе этотъ шрифтъ, и самъ вырѣзалъ буквы. Вы начнете читать ее, 
этотъ языкъ при Петрѣ Первомъ сдѣлался письменнымъ, литератур
нымъ, вытѣснивъ прежній церковный.

Приносятъ газеты, Петръ Великій ихъ началъ.
Вамъ нужно искупить разныя вещи; всѣ онѣ, отъ шелковаго 

Шейнаго платка, до сапожной подошвы, будутъ напоминать вамъ о 
Петрѣ Великомъ: однѣ выписаны имъ, другія введены имъ въ употреб
леніе, улучшены, привезены на его кораблѣ, въ его гавань, по его 
каналу, по его дорогѣ.

За обѣдомъ отъ соленыхъ сельдей и Картофелю, который указалъ 
онъ сѣять, до винограднаго вина, имъ Разведеннаго, всѣ блюда будутъ 
говорить вамъ о Петрѣ Великомъ.

Послѣ обѣда вы ѣдете въ гости, это ассамблея Петра Великаго: 
встрѣчаете тамъ дамъ, допущенныхъ до мужской компаніи по требо
ванію Петра Великаго.

Пойдемъ въ Университетъ, первое Свѣтское училище учреждено 
Петромъ Великимъ.

Вы под у Чаете чинъ, по табели о рангахъ Петра Великаго.
Чинъ доставляетъ мнѣ дворянство, такъ учредилъ Петръ Великій.
Мнѣ надо подать жалобу, Петръ Великій опредѣлилъ ей Форму. 

Примутъ ее, предъ зерцаломъ Петра Великаго. Разсудятъ, по Гене
ральному Регламенту.

Вы вздумаете путешествовать, по примѣру Петра Великаго; вы 
будете приняты хорошо, Петръ Великій помѣстилъ Россію въ число
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Европейскихъ государствъ и началъ внушать къ ней уваженіе, и 
проч. и проч. и проч.

Мѣсто въ системѣ Европейскихъ государствъ, управленіе, раздѣ
леніе, судопроизводство, права сословій, табель о рангахъ, войско, 
флотъ, подати, ревизіи, рекрутскіе наборы, Фабрики, заводы, гавани, 
каналы, дороги, почты, земледѣліе, лѣсоводство, скотоводство, рудокоп- 
ство, садоводство, винодѣліе, торговля внутренняя и внѣшняя, одежда, 
наружность, аптеки, госпитали, Лѣкарства, лѣтосчисленіе, языкъ, пе
чать, типографіи, военныя училища, академія, суть памятники его не
утомимой дѣятельности и его генія.

Онъ видѣлъ все, обо всемъ думалъ и приложилъ руку ко всему, 
всему далъ движеніе, или направленіе, или самую жизнь. Чтб теперь 
ни думается нами, ни говорится, ни дѣлается, все, труднѣе или легче, 
далѣе или ближе, повторяю, можетъ быть доведено до Петра Великаго. 
У него ключъ, или замокъ.

Это очевидно, и до сихъ поръ нѣтъ никакого сомнѣнія, никакого 
спора. Но съ сихъ поръ и начинается сомнѣніе, начинается споръ.

Въ какомъ отношеніи Россія Петрова находится къ Россіи преж
ней, и не было ли бъ лучше, если бъ прежняя Россія была предоставлена 
естественному своему теченію, или, если бъ преобразованіе было про
изведено не такъ быстро, не съ такимъ насиліемъ, или, если бы про
изведено было преобразованіе иное?

Слава имѣетъ свои Фазы, какъ луна: она наростаетъ и умаляется. 
Петръ Великій не пользовался и не могъ пользоваться во время своей 
жизни счастіемъ любви общей; только небольшое количество окружав
шихъ людей было предано ему, искренно или своекорыстно. Но съ 
перваго поколѣнія по его кончинѣ начинается уже въ Россіи неогра
ниченное безусловное благоговѣніе къ нему; слишкомъ сто лѣтъ про
должалось оно. Нынѣ жъ, напротивъ, Слышатся голоса противные, и 
Слышатся довольно часто. Положимъ, они безотчетны, какъ первые; 
но наука не можетъ и не должна оставлять ихъ безъ вниманія...

Говорятъ: Петрь Великій, введя Европейскую цивилизацію, пора
зилъ Русскую національность. Это самое главное и благовидное об
виненіе.

Допустимъ сначала такъ; но спрошу я обвинителя, возможно ли 
было Россіи уклониться отъ Европейской цивилизаціи, хотя бъ она 
имѣла для насъ много неприличныхъ, даже вредныхъ свойствъ?

Россія есть часть Европы, составляетъ съ нею одно географиче
ское цѣлое, и слѣдовательно по Физической необходимости должна 
раздѣлять судьбу ея и участвовать въ ея движеніи, какъ планета по
винуется законамъ своей солнечной системы. Можетъ ли планета пере-

Библиотека "Руниверс"



О ПЕТРѢ ВЕЛИКОМЪ. 361

Скочить изъ одной сферы въ другую? Можетъ ли Россія оторваться 
отъ Европы? Волею и неволею она должна была подвергнуться вліянію 
Европы, когда Концентрическіе круги западваго образованія, распро
страняясь безпрестанно далѣе и далѣе, приблизились къ ней и начали 
ее захватывать. Назовите это образованіе* пожалуй, чумою; но для 
такой чумы, самой тонкой, самой упругой, не существуетъ никакихъ 
заставъ, никакихъ карантиновъ, никакихъ таможенъ, никакихъ пре
градъ. Эфиръ всепроницающій, зло необходимое, неизбѣжное!

Можемъ ли мы теперь отказаться отъ употребленія машинъ, отъ 
употребленія паровъ, желѣзныхъ дорогъ? Не можемъ, даже потому 
только, что живемъ въ Европѣ. Не можемъ: пары принесутся сами и 
повезутъ насъ по Волгѣ, по Днѣпру, по Черному морю, будутъ ткать 
намъ сукно, тянуть бумагу; желѣзныя дороги придутъ сами и лягутъ 
по нашимъ гатямъ, какъ прежде пришли и установились типографиче- 
скіе станки, какъ прежде пришли и грянули пушки. Если Австрійцы 
будутъ поспѣвать изъ Вѣны до Варшавы въ девь, то какъ же намъ 
ѣхать туда недѣлю?

Точно также, прежде Петра Великаго, мы не могли отказаться 
отъ пороха, отъ огнестрѣльнаго оружія: иначе были бъ побиты на пер
вомъ сраженіи, и насъ бы не стало*

Разберемъ теперь главныя преобразованія Петровы.
Петръ преобразовалъ войско и обучилъ оное на Европейскій 

манеръ. Что же? Развѣ это было не необходимо? Ему надо было сра
жаться съ Европейскими врагами, со Шведами, Прусаками, Поляками 
или Нѣмцами, слѣдовательно ихъ оружіемъ, ихъ пріемами, ихъ такти
кой и стратегіей. На ружье съ обухомъ идти нельзя. Или дожидаться 
ему было Карла? Скажутъ: онъ самъ напалъ на Карла. Но кто по
ручныя, чтобъ Карлъ, достигнувъ зрѣлыхъ лѣтъ, оставилъ его іп> 
покоѣ и не задумалъ кончить плановъ о сѣверной монархіи Карла 
Густава, котораго онъ превосходилъ еще браннымъ духомъ? А Польша, 
которая только что предъ Петромъ должна была возвратить- намъ 
часть Малороссіи, развѣ нельзя было предполагать у нея второго 
Стефана Баторія? Въ новое время нельзя смотрѣть на государства 
порознь; нѣтъ, они составляютъ уже одно живое Органическое цѣлое. 
Вопросъ о преобразованіи войска при Петрѣ тѣсно связанъ съ вопро
сомъ о безопасности и самобытности Россіи. Рѣшусь сказать даже 
вотъ что: если бъ не было прежде Петра, могъ ли бы Александръ бо
роться съ Наполеономъ?

Петръ преобразовалъ войско. Не посовѣтуютъ ли Петру пощадить 
стрѣльцовъ? Я согласенъ, что въ ихъ исторіи есть нѣсколько піитиче
скихъ моментовъ, но оставить ихъ на свободѣ послѣ бунтовъ въ пользу
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Софіи и ея любимцевъ, готовыхъ вѣрить всякой лжи и проливать ка
кую угодно кровь, оставить ихъ съ тѣмъ, чтобъ изъ нихъ, съ первыми 
удачными опытами, сдѣлались опричники или преторіанцы, не Подумаю 
ни на минуту, не смотря на ихъ національность; и надо быть слиш
комъ закоснѣлу въ предразсудкѣ, чтобъ защищать стрѣльцовъ.

Итакъ, преобразованіе войска, особенно для Петра, было необ
ходимо, а съ войскомъ связаны рекрутскіе наборы, и постой, и реви
зіи, и П одуш н ы я деньги, и Выписные иностранцы.

И начало этому преобразованію положено было гораздо прежде, 
чуть ли не со временъ Бориса Годунова, которому служило уже много 
иностранцевъ, и служило съ успѣхомъ, чтб продолжалось при Само
званцѣ,, при Михаилѣ и Алексѣѣ.

Учрежденіе флотовъ  имѣло также свою необходимость: овладѣвъ 
приморскими берегами, или думая овладѣть ими, чтобъ не подвергаться 
безпрерывной опасности внезапнаго нападенія, надо было позаботиться 
о средствахъ и мѣрахъ удержать ихъ за собою, защитить, т. е. должно 
были основать гавани, настроить кораблей, выучиться мореплаванію, 
выписать мастеровъ, послать путешественниковъ въ чужіе край.

Не думаю я, чтобъ кто нибудь сказалъ еще, что намъ не нужны 
были берега, и Петръ Первый долженъ былъ оставить ихъ за Ш ве
дами, Поляками, Турками; въ такомъ случаѣ вопросъ о самомъ по
литическомъ существованіи Россіи подвергся бы сомнѣнію, о суще
ствованіи, безъ коего нельзя бы быдо теперь и разсуждать о дѣйствіяхъ 
Петровыхъ.

Скажутъ, жила Россія безъ береговъ почти тысячу лѣтъ. Жила, 
пока всѣ сосѣди заняты . были дбма, пока они оставались вдали отъ 
нея и не могли еще простирать на нее своихъ видовъ. Обстоятель
ства перемѣняются; теперь и Китай не далеко отъ Англіи.

А покореніе береговъ, то есть, присоединеніе Л ифляндіи , стоило 
Петру Беликому двадцатилѣтней войны, которая была почти главною 
задачею всей его жизни, первою заботою, отъ осады Нарвы до Ни
штадскаго мира, и кончилась только за четыре года передъ его кон
чиною. Сколько мѣръ и распоряженій соединено было съ этою тя
гостною и рѣшительною войною!

Впрочемъ и эта мысль, мысль о покореніи Л ифляндіи , досталась 
ему также по наслѣдству отъ его предковъ, которые по какому-то 
удивительному предчувствіи» (замѣтному часто въ исторіи государствъ 
и наукъ) были особенно ей привержены: припоминаю о двадцатилѣт
ней войнѣ Іоанна Грознаго, который только въ очарованіи своего бо
лѣзненнаго страха уступилъ ее Баторію; припоминаю о глубокомъ!- 
оленныхъ государственныхъ мѣрахъ и усиліяхъ Бориса Годунова, и на-
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конецъ о походѣ въ царствованіе Алексѣя Михайловича. Слѣдовательно 
Петръ Великій былъ здѣсь только дѣятельнымъ, счастливымъ соверши- 
телемъ предпріятія, замышленнаго, можетъ быть и безъ дальнихъ ви
довъ, его предками.

Для войска, для Флота, нужны оружіе, аммуниція; станутъ ли 
осуждать Петра, что онъ заботился объ учрежденіи Фабрикъ и ману
фактуръ, вызывалъ мастеровъ и давалъ имъ жалованье, долженъ былъ 
поощрять торговлю?

Точно также можно найти причины, и вмѣстѣ примѣры въ преж
ней исторіи, слабые начатки, прочихъ нововведеній Петровыхъ, кои, 
разумѣется, могли повлечь за собою, при немъ и послѣ него, вредныя 
слѣдствія вмѣстѣ съ полезными, какъ и всѣ самыя превосходныя чело
вѣческія предпріятія, западныя и восточныя, сѣверныя и южныя, про
шедшія, настоящія и будущія.

Русскій языкъ представляетъ мнѣ въ этомъ отношеніи примѣръ 
самый разительный, на который я обращу вниманіе. Не точно ль та
кая же революція происходила въ языкѣ, какъ и въ государствѣ? Чт6 
за отвратительная масса словъ иностранныхъ! Баталіи, викторіи, ар
тикулы, ранги, регламенты, ассамблеи, Фискалы, комплименты, церемо
ніи, секретари, провинціи, дедикаціи, решпекты, привилегіи, цыдулы, 
съ подписью Piter! Настоящее вторженіе Двадесяти языкъ. Но не бы
ло ли необходимо такое противоестественное состояніе въ его время 
перехода отъ чужого церковнаго языка къ собственному, Разговорному? 
Могли бъ мы безъ него говорить и писать этимъ чистымъ, звучнымъ, 
яснымъ языкомъ, коимъ говоримъ и пишемъ теперь? Не изъ этой ли 
хаотической массы возникнуло и разпвѣло наше славное слово?

Да! Преобразованія Петровы были необходимы, по естественному 
ходу вещей въ самой Россіи, не только въ сосѣднихъ государствахъ, 
но и въ Европѣ.

Съ другой стороны западная Европейская цивилизація, со всѣмъ 
ея добромъ и зломъ, достигла тамъ до такой степени силы, что Физи
чески начала притягивать къ себѣ Россію.

И такъ вопросъ нашъ о преобразованіи или принятіи западнаго 
элемента получаетъ теперь совсѣмъ иную Форму, вотъ какую. Могло ли 
необходимое столкновеніе, сближеніе, Россіи съ Европою произойти 
иначе? Не лучше ли бъ было при ономъ совсѣмъ не дѣйствовать? 
Признаюсь: вообразивъ на его мѣстѣ Ѳеодора или Іоанна, я не могу 
не почувствовать трепета во всемъ составѣ своемъ за самобытность 
Россіи. И нельзя ли было дѣйствовать и распоряжаться лучше Петра 
Великаго? Нельзя ли было взять въ руки этотъ мечь обоюдуострый 
осторожнѣе, ловчѣе, искуснѣе Петра Великаго? Кто осмѣлится отвѣ-
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Чать на такой вопросъ, кто скажетъ: можно? Не знаю; по крайней 
мѣрѣ не я. Я не берусь ни за что на свѣтѣ предложить другой планъ 
Полтавскаго сраженія, другой проектъ Ништадскаго мира.

Даже вопросъ о бритьѣ бороды и вопросъ о Нѣмецкомъ платьѣ 
я не Осмѣливаюсь, за Петрово время, рѣшить безусловно, такъ же какъ 
и о скорыхъ мѣрахъ, жестокостяхъ, казняхъ, кромѣ немногихъ слу
чаевъ, гдѣ были виною болѣе всего его темпераментъ и обстоятель
ства. Петръ непавидѣлъ стрѣльцовъ; но вспомнимъ, какъ онъ, семи
лѣтній отрокъ, трепеталъ отъ нихъ въ соборѣ во время перваго бунта; 
вспомвимъ, какъ онъ, въ одной рубашкѣ, долженъ былъ убѣжать отъ 
нихъ въ лѣсъ изъ Преображенскаго, и потомъ къ Троицѣ; и нако
нецъ вспомнимъ, какъ онъ принужденъ былъ прервать вожделѣнное 
свое путешествіе и отъ Италіи прискакать стремглавъ въ Россію, гдѣ 
всѣмъ его предначинаніямъ грозила гибель неминуемая. Мудрено ли, 
что послѣ такихъ случаевъ Петръ приходилъ въ трепетъ, услышавъ 
одно имя Стрѣльца? Впрочемъ всѣ сіи вопросы гораздо мельче, незна^- 
чительнѣе и относятся не столько къ государю, какъ къ человѣку, 
не столько къ Русской Исторіи, какъ къ біографіи Петра Великаго, 
который и въ этомъ отношеніи представляетъ значительную задачу 
психологическую.

Въ заключеніе этого разсужденія о преобразованіяхъ я обращу 
вниманіе новыхъ судей на прежніе два періода преобразованій, даже 
болѣе внутреннихъ, болѣе глубокихъ, дѣйствительныхъ и обнимав- 
шихъ всѣ сословія, а не одно какое либо въ особенности, которыя 
какъ будто совсѣмъ позабываются ими: я говорю о Норманнахъ, ко
ими изъ Славянскаго мирнаго патріархальнаго семейства образовано 
бранное государство, и о М оголахъ, коими потрясенъ былъ весь ха
рактеръ народный и измѣнились всѣ гражданскія отношенія. Тотъ и 
другой переворотъ были необходимы: нельзя было уклониться отъ Нор
манновъ и оставаться въ патріархальномъ состояніи; нельзя было 
укрыться отъ Монголовъ и сохранить Формы временъ среднихъ. Точно 
также нельзя было не подпасть Европейскому вліянію въ XVIII вѣкѣ, 
и счастіе Россіи, что на это время послалъ ей Богъ Петра Великаго.

Петра Великаго осуждаютъ еще за то, что онъ возбудилъ будто 
пристрастіе къ иностранному. Согласенъ, это пристрастіе все еще го
сподствуетъ въ Россіи и причиняетъ много вреда, поражая Русскіе 
таланты обидной недовѣрчивостію на пути совершенствованія, препят
ствуя ихъ свободному развитію, касаясь самыхъ чувствительныхъ 
струнъ національнаго сердца. Согласенъ, что одно слово, Англича
нинъ, Нѣмецъ, Французъ, кто бы то ни было, лишь бы не Русскій, 
даетъ еще въ нашемъ обществѣ часто право на учтивость, довѣрен-
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ность, уваженіе, и наоборотъ, одно слово, Русскій, возбуждаетъ не
довѣрчивость, подозрительность; но Петра Великаго не посмѣю я обви
нять въ этомъ пристрастіи, въ этомъ оскорбленіи отечества, хотя оно 
и ведетъ свое начало отъ его царствованія; также не посмѣю, какъ 
Гуттенберга за дурныя и вредныя книги.

Петръ любилъ иностранцевъ, это правда, но отнюдь не въ обиду 
своихъ подданныхъ. Онъ привлекалъ ихъ къ себѣ, находя между ними, 
и очень естественно, болѣе людей способныхъ и готовыхъ для испол
ненія его плановъ; но онъ имѣлъ полную довѣренность къ Русскимъ. 
Да! Безъ этой довѣренности, которая, отрасль вѣры, есть мать всѣхъ 
великихъ дѣйствій общественныхъ; безъ этой довѣренности, говорю, 
могъ ли бъ онъ, послѣ Нарвы, подумать одну минуту о борьбѣ съ 
Карломъ ХІІ, могъ ли бъ онъ исполнить сотую долю своихъ предпріятій? 
Онъ имѣлъ довѣренность къ Русскимъ, и Русскіе не обманули его: 
Нарвскіе бѣглецы разбили непобѣдимыхъ Шведовъ со всею ихъ Евро
пейскою тактикою. Петру Великому служили Крюйсы, де-Кроа, Вейды; 
но Лифляндію покорилъ ему Шереметевъ, поразить Шведовъ подъ 
Полтавою помогъ Меньшиковъ, разбивать вражескія флотиліи Голицынъ.

Самъ онъ былъ Русскимъ человѣкомъ по преимуществу, со всѣми 
Русскими добродѣтелями, страстями и недостатками.

Слѣдовательно наше пристрастіе къ иностранцамъ есть только 
злоупотребленіе случайнаго отношенія его къ нимъ. Впрочемъ, скажу 
здѣсь нѣсколько и въ оправданіе: пристрастіе къ иностранцамъ есть 
наслѣдственный порокъ всѣхъ Славянскихъ племенъ отъ самой глубо
кой древности, порокъ, въ коемъ обвиняютъ ихъ даже чужіе писатели. 
Чтб наше, того намъ и не надо: вотъ, къ прискорбію, девизъ въ нѣ
которыхъ отношеніяхъ Славянскихъ исторій, который изгладится въ 
той мѣрѣ какъ распростанится истинное просвѣщеніе.

Петръ Великій, введя образованіе западное, прервалъ, говорятъ, 
отечественное, воспрепятствовалъ естественному его развитію. Это 
образованіе было, точно; но оно и есть. Любя съ самыхъ юныхъ лѣтъ 
толкаться въ народѣ, начинать разговоры на постоялыхъ дворахъ, 
базарахъ и гуляньяхъ, заводя знакомства въ деревняхъ и рядахъ, я 
встрѣчалъ и встрѣчаю часто, между воспитанниками Псалтыри и Часо- 
слова, людей высокаго просвѣщенія и образа мыслей, здравомыслящихъ, 
благородныхъ, талавливыхъ. Съ длинными своими бородами, въ долго- 
полыхъ кафтанахъ, съ грубыми пріемами и нестройною рѣчью, они 
стоятъ на высокой нравственной степени и служатъ для меня пред
ставителями того предъ-Петровскаго религіознаго, духовнаго образо
ванія, которое я считаю вообще предназначеннымъ собственно Россіи. 
Но Петръ Великій не мѣшалъ этому образованію, прививая западное
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только къ высшимъ сословіямъ. Кромѣ нѣкоторыхъ случайныхъ, вре
менныхъ, обстоятельствъ, по соприкосновенію съ прочими государ
ственными дѣлами, онъ работалъ на другомъ полѣ. Петръ Великій 
не вырывалъ книгъ и рукописей изъ рукъ ихъ. И онѣ остались, при
носятъ свои плоды. Смотря на этихъ людей, я вижу только, что съ 
Формами Петра Великаго они сдѣлали бъ гораздо болѣе добра, прине
сли бъ болѣе пользы отечеству и человѣчеству.

Петръ Великій есть сокровище Русской Исторіи, описанное по
дробно, но еще неизслѣдованное, неоцѣненное во всѣхъ частяхъ своихъ 
съ точностію. Много работы надъ нимъ критикѣ, наукѣ: разсмотрѣть 
его какъ Государя, какъ Русскаго, какъ гражданина, какъ отца, какъ 
супруга, какъ человѣка. Что дѣлалъ онъ для своего времени, чтб дѣ
лалъ для потомства, на вѣкъ? Какія мѣры были общими, какія част
ными? Въ какой степени? На кого простирались его дѣйствія? Чтб было 
въ нихъ внутренняго? Чтб было внѣшняго? Въ какомъ отношеніи были 
его учреждеаія къ прежнимъ? Многія его, по нашему и даже собствен
ному его мнѣнію, нововведенія суть не что иное, какъ древнія поста
новленія, имѣющія глубокій корень въ Русской почвѣ, только въ новыхъ 
Формахъ, съ новыми именами. Вотъ задача молодымъ нашимъ ученымъ 
юристамъ. Пусть они объяснятъ эту важную и занимательную часть 
Русской Исторіи. Тогда мы увидимъ, что Петръ Первый былъ во мно
гихъ случаяхъ только великимъ исполнителемъ, довершителенъ, который 
въ своей душѣ, въ своемъ умѣ, нашелъ запросы, содержавшіеся вь 
его народѣ и естественныхъ отношеніяхъ его государства къ прочимь, 
нашелъ, В зал к ал ъ  и рѣшился удовлетворить ихъ, разумѣется по лич
ному своему усмотрѣнію. Тогда только, можетъ быть, получимъ мы 
основательное право почтить однѣ учрежденія и осудить другія, по 
примѣру Карамзина, учрежденія, къ коимъ увлекся онъ, овладѣнный 
духомъ преобразованія: ибо этотъ духъ, какъ и всякой другой, можетъ 
ослѣпить человѣка, породить пристрастіе и возбудить желаніе разру
шать все и передѣлывать, какъ духъ войны гонитъ Суворова и На
полеона на поле битвы и Услужливо доказываетъ имъ ея необходи
мость, к а к ъ  духъ системы въ Ф илософіи  или Исторіи или Политикѣ 
соединяетъ насильственно быти и ставитъ и х ъ  подъ извѣстнымъ угломъ 
зрѣнія.

Тогда вмѣстѣ возвратится подобающая честь и нашей древней 
Исторіи, коею пренебрегаетъ легкомысленное и опрометчивое невѣже
ство, не видя ея близорукими своими глазами изъ за Петра Перваго, 
полагая, въ слѣпотѣ своей, что первое государство міра, въ пол-ѳква- 
тора и четверть меридіана, рѣшающее судьбы Европы и всего міра, 
родилось въ одаочасье, что Петръ Великій дѣйствовалъ случайно, что
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колоссъ можетъ держаться на пескѣ или воздухѣ, что сумма можетъ 
быть безъ слагаемыхъ.

Заключаю: Петръ Великій былъ геній, которому мало подобныхъ 
представляетъ Исторія, если бъ даже иные и уравнялись съ нимъ въ 
томъ или другомъ достоинствѣ или свойствѣ. Правда, трудно Русскому 
судить о немъ равнодушно и безпристрастно, sine ira  et studio, если 
Нѣмцы до сихъ поръ еще не могутъ говорить хладнокровно о Але
ксандрѣ Македонскомъ, по замѣчанію Герена (такую силу имѣютъ на 
насъ великіе люди). Правда, мы родимся и воспитываемся подъ его 
вліяніемъ, начинаемъ мыслить объ немъ уже предубѣжденные, а въ 
зрѣломъ возрастѣ тотчасъ уже восхищаемся имъ, благоговѣемъ предъ 
нимъ; національная наша гордость въ лучшіе пылкіе годы жизни пи
тается размышлѳніями объ немъ. Нигдѣ не было такого великаго го
сударя, сказалъ еще юный Карамзинъ, и мы поднимаемъ выше свою 
голову, смотримъ веселѣе на Европейскую Исторію. Безпристрастіе 
можетъ быть плодомъ только долговременнаго, глубокаго изученія, 
зрѣлаго человѣческаго образованія. Все это правда; но геніальности 
Петра Великаго отдаютъ равную честь Русскіе и иностраацы, пори- 
цатели и почитатели. Дѣйствія Петровы продожаются до сихъ поръ 
и имѣютъ вліяніе не только на Россію, но и на всю Европу, на весь 
міръ. Такіе люди не являются безъ надобности, или должно отвергнуть 
присутствіе Десницы Міродержавной надъ дѣлами человѣческими. Мысль 
нелѣпая. Видно нуженъ былъ онъ, а не кто либо иной. Смиримся и 
возблагоговѣемъ!

Для Данта была учреждена особая каѳедра въ университетахъ 
Итальянскихъ. Я почитаю себя счастливымъ, что могь цѣлой семестръ 
посвятить въ Московскомъ университетѣ изслѣдованіямъ о нашемъ 
Петрѣ. Петръ постбитъ Данта! Чѣмъ больше буду о немъ думать, 
говоритъ, писать, тѣмъ будеть яснѣе становиться вся Русская Исторія.

И не одной Русской Исторіи принадлежитъ Петръ Великій. Все - 
общая Исторія имѣетъ полное право на этого сына судебъ.

Скажу здѣсь нѣсколько словъ и о мѣстѣ, которое тамъ принад
лежитъ ему.

Я говорилъ о западномъ образованіи и его вліяніи на насъ со 
стороны отрицательной, я осмѣлился даже сравнить оное съ чумою, 
называлъ зломъ неизбѣжнымъ; но оно имѣетъ свою сторону положи- 
тельную, свое добро неотъемлемое. Два государства были въ древнемъ 
мірѣ, Римское и Греческое; на развалинахъ Римскаго государства 
основались всѣ западныя государства; Греческое представляется Рос
сіею. Западныя государства приняли Христіанскую вѣру изъ Рима, 
Россія изъ Константинополя: церковь Римская и Греческая. Образова-

Библиотека "Руниверс"



М. П. ПОГОДИНЪ

ніе западное отличается точно также отъ восточнаго: одному прина
длежитъ изслѣдованіе, другому Вѣрованіе; одному безпокойство, дви
женіе, другому спокойствіе, пребываемость, одному неудовольствіе, 
другому терпѣніе, стремленіе внѣ и внутрь, сила средобѣжная и сре- 
достремительная, человѣкъ западный и восточный. Оба эти образованія, 
отдѣльно взятыя, односторонеи, неполны, одному недостаетъ другого.

Они должны соединиться между собою, Пополниться одно другимъ, 
и произвести новое полное образованіе западно-восточное, Европейски- 
Русское.

Вотъ здѣсь лице Петра Великаго получаетъ для меня общеис- 
торическое значеніе, какъ основателя соединенію двухъ всемірныхъ 
образованій, какъ начинателя новой эпохи въ исторіи человѣчества. 
Вотъ здѣсь сердце мое начинаетъ биться сильнѣе, при сладоствой 
мечтѣ, что моему отечеству суждено явить міру плоды этого вожделѣн
наго, Вселенскаго просвѣщенія и освятить западную пытливость во
сточною вѣрою.

Западное образованіе, Принесенное Петромъ Великимъ, взяло у 
насъ преимущество сначала надъ домашнимъ націовальнымъ образо
ваніемъ, и очень естественно: младшее государство въ Европѣ, какъ 
младшее дитя въ семействѣ, подвергается всегда вліянію старшихъ. Но 
теперь мы начинаемъ освобождаться изъ подъ этого насильственнаго 
ига Европейскаго, мы начинаемъ думать о собственныхъ своихъ сти
хіяхъ, пользоваться Европейскимъ опытомъ, наукою, искусствомъ, съ 
разсужденіемъ, небезусловно, откидываемъ Ненужное для себя, Непри
личное, Несвойственное, покушаемся выражать свою національность 
въ словѣ, въ мысли, въ дѣлѣ, въ жизни.

Императоръ Александръ, вступивъ въ Парижъ, положилъ послѣд
ній камень того зданія, котораго первый основный камень положенъ 
Петромъ Великимъ на поляхъ Полтавскихъ. Періодъ Русской Исторіи 
отъ Петра Великаго до кончины Александра должно назвать періодомъ 
Европейскимъ. Съ императора Николая, который въ одномъ изъ пер
выхъ своихъ указовъ, по вступленіи на престолъ, повелѣлъ, чтобъ всѣ 
воспитанники, отправленные въ чужіе край, будущіе профессоры, были 
именно Русскіе, съ императора Николая, котораго министръ въ трое- 
словной своей Формулѣ Россіи, послѣ православія и самодержавія по
ставилъ народность, съ императора Николая, при которомъ всякое 
предпріятіе на пользу и славу отечества, предпріятіе Русское, прини
мается съ благоволеніемъ, начинается новый періодъ Русской Исторіи, 
періодъ національный, которому, на высшей степени его развитія, бу
детъ принадлежать, можетъ быть, слава сдѣлаться періодомъ въ общей 
Исторіи Европы и человѣчества.

*
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Я старался представить картину царствованія Петра Великаго, 
представить его значеніе въ Русской и Всеобщей Исторіи, необходи
мость его преобразованія, неосновательность однихъ осужденій и воз
можность другихъ, наконецъ обязанность, которая лежитъ на Русскихъ 
ученыхъ изслѣдовать во всѣхъ отношеніяхъ этотъ примѣчательнѣйшій 
періодъ въ Русской Исторіи.

Въ заключеніе я долженъ сказать, что наши первые писатели, 
достойные сыны отечества, отъ начала Русской словесности до сихъ 
поръ, живо чувствуя Великость и Высокость Петровыхъ заслугъ и под
виговъ, пытались выразить національное чувство благодарности и 
удивленія великому Государю и воздвигнуть ему памятникъ, чтобъ 
былъ

Металловъ тверже онъ и выше пирамидъ,

чтобъ не сломилъ его

Ни громъ, ни Вихорь быстротечный;

но завистливая судьба всякій разъ исторгала изъ рукъ ихъ лиру и 
хартію. Я говорю о Ломоносовѣ, Карамзинѣ и Пушкинѣ.

Ломоносовъ началъ воспѣвать Петра въ Эпической поэмѣ, которую 
не успѣлъ кончить. Это было одно изъ послѣднихъ и любимыхъ его 
твореній. Карамзинъ, сказавъ о Петрѣ Великомъ нѣсколько словъ въ 
Путешествіи и потомъ произнесши сужденіе о немъ въ своей знамени
той Запискѣ о Россіи, также не могъ представить Петра? Великаго въ 
томъ Обозрѣніи Русской Исторіи, которое предполагалъ онъ сочинить, 
отъ вступленія на престолъ Фамиліи Романовыхъ до нашего времени, 
Обозрѣніи, въ которомъ, разумѣется, первое мѣсто принадлежало бы 
Петру Великому. Въ послѣдній разъ мы лишились за симъ трудомъ 
славнаго нашего Пушкина, который оставилъ намъ только слѣдующіе 
драгоцѣнные стихи, показывающіе, какъ понималъ онъ своего героя:

Но правдой онъ привлекъ сердца,
Но нравы укротила наукой,
И былъ отъ буйнаго Стрѣльца 
Предъ нимъ отличенъ Долгорукій.
Самодеряавною рукой
Онъ смѣло сѣялъ просвѣщенье.
Не презиралъ страны родной,
Онъ зналъ ея предна8наченье.
То академикъ, то герой,
То мореплаватель, то плотникъ,
Онъ Всеобъемлющей душой
На-тронѣ вѣчный былъ работникъ.

Сими словами я могъ бы кончить свое разсужденіе; но есть еще 
слова, слова завѣтвыя, сказанныя другимъ Русскимъ геніемъ, пламен-

И, 24 Русскій Архивъ 1903
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б ы м ъ  другомъ просвѣщенія, нашимъ учителемъ, нашимъ отцомъ, Ло
моносовымъ. Ихъ приведу я въ заключеніе:

<Я въ полѣ межъ огней, я въ судныхъ засѣданіяхъ межъ труд
ными разсужденіями, я въ разныхъ художествахъ между многоразлич- 
ными махинами; я при строеніи городовъ, пристаней, каналовъ, между 
безчисленнымъ народа множествомъ, я межъ стенаніемъ валовъ Бѣла
го, Чернаго, Балтійскаго, Каспійскаго моря и самаго Океана, духомъ 
Обращаюсь: вездѣ Петра Великаго вижу, въ потѣ, въ пыли, въ дыму, 
въ пламени, и не могу самъ себя увѣрить, что одинъ вездѣ Петръ, а 
не многіе; и не краткая жизнь, но лѣтъ тысяча. Сь кѣмъ сравню Ве
ликаго Государя? Я вижу въ древности и въ новыхъ временахъ обла
дателей, великими названныхъ. И правда, предъ другими велики; однако 
предъ Петромъ малы. Иной завоевалъ многія государства, но свое 
отечество безъ призрѣнія оставилъ. Иной побѣдилъ непріятеля, уже 
великимъ именованнаго, но съ обѣихъ сторонъ пролилъ кровь своихъ 
гражданъ, ради одного своего честолюбія, и вмѣсто тріумфа слышалъ 
плачъ и рыданіе своего отечества. Иной многими добродѣтелями укра
шенъ; но вмѣсто чтобъ воздвигнуть, не могъ удержать тягости падаю
щаго государства. Иной былъ на земли воинъ, однако боялся моря. 
Иной на морѣ господствовалъ, но къ землѣ пристать страшился. Иной 
любилъ науки, но боялся обнаженной шпаги. Иной ни желѣза, ни во
ды, ни огня не боялся; однако человѣческаго достоянія и наслѣдства 
не имѣлъ, разума. Комужъ я героя нашего уподоблю? Часто размы
шлялъ я, каковъ Тотъ, Которой Всесильнымъ мановеніемъ управляетъ 
небо, землю и море; Дохнетъ духъ Его, и потекутъ воды; прикоснется 
горамъ, и Воздымятся. Но мыслямъ человѣческимъ предѣлъ предписанъ. 
Божества постигнуть не могутъ! Обыкновенно представляютъ Его въ 
человѣческомъ видѣ. И такъ ежели человѣка Богу подобнаго, по на
шему понятію, найти надобно, кромѣ Петра Великаго не обрѣтаю.

А ты, великая душа, сіяющая въ вѣчности и героевъ блистаніемъ 
Помрачающая, красуйся... Мы тобою возвышены, укрѣплены, просвѣ
щеніе, украшены... Прими въ знакъ благодарности недостойное сіе 
приношеніе. Твои заслуги больше, нежели всѣ силы наши>.

Погодинъ.
Сентября ІІ дня 183Ô г.

Этою статьею начался „ Москвитянинъ“ (въ 1841 году). Н. П. Барсу
ковъ въ пятой книгѣ своего труда о М. П. Погодинѣ сообщаетъ, что статья 
эта подверглась урѣзкамъ цензурнымъ и что подлинная ея рукопись не со
хранилась. П. Б.
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С О Т Р У Д Н И К И  П Е Т Р А  В Е Л И К А Г О .

Я г у ж и н с к ій .

Графъ Павелъ Ивановичъ Ягужинскій *) былъ, какъ и большинство 
крупныхъ <птенцовъ» Петра Великаго, человѣкомъ весьма скромнаго 
происхожденія. Своимъ необыкновенно быстрымъ возвышеніемъ Ягужин
скій былъ обязанъ столько же выдающимся способностямъ, сколько и 
счастливымъ свойствамъ своего характера. Этотъ <видный мужчина, съ 
лицомъ неправильнымъ, но выразительнымъ и живымъ, со свободнымъ 
обхожденіемъ, капризный, самолюбивый, былъ очень уменъ и дѣятеленъ; 
онъ въ одинъ день дѣлалъ сколько другой не успѣвалъ въ недѣлю». 
Но Веселости своего обращенія Ягужинскій былъ душою общества. 
Петръ, въ минуты отдыха, любилъ видѣть около себя искреннюю ве
селость, равно какъ, окруженный только пассивнымъ повиновеніемъ, 
онъ любилъ встрѣчаться съ активной дѣятельностью своихъ ближай
шихъ сотрудниковъ. Прямой отъ природы, Ягужинскій твердо выпол
нялъ данное слово, «мысли свои выражалъ безъ лести передъ самыми 
высшими сановниками, порицалъ ихъ смѣло и свободно», говоритъ о 
немъ (можетъ быть, нѣсколько преувеличивая) леди Рондо 2). Мы не 
можемъ отказать Ягужинскому ни въ значительномъ прямодушіи, ни 
пъ большей честности сравнительно съ другими современниками. Полу
полякъ, полулитвинъ по происхожденію, Ягужинскій сдѣлался, по сво
имъ вкусамъ, языку и преданности интересамъ Россіи, вполнѣ Рус
скимъ человѣкомъ; популярность же его была такъ велика, что для 
современниковъ, и своихъ, и чужихъ, онъ былъ просто «Павелъ Ива
новичъ».

1.
О молодости перваго генералъ - прокурора намъ извѣстно весьма 

немного. Родился Ягужинскій въ 1683 г. въ Польшѣ, откуда отецъ его,

f) Фамилія Пашется различно: Ягужинскій, ЯгушинсііЙ; самъ же П. ІІ. подписи' 
вался „ЕгушинскоЙ".

*) „Письма леди Рондо", изд. 1886, 99 и 100.
24*
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приглашенный въ Москву органистомъ Лютеранской кирки, выѣхалъ, 
подъ видомъ «школьнаго мастера», въ 1687 г., съ женой и дѣтьми. 
По крайней мѣрѣ намъ извѣстно, что у Павла Ивановича былъ братъ 
Иванъ, умершій въ 1722 г. въ чинѣ полковника *). Позднѣе, благодаря 
возвышенію перваго изъ своихъ сыновей, и отецъ Ягужинскій пере
мѣнилъ свою, такъ сказать, духовную карьеру на военную и умеръ въ 
1713 г. маіоромъ *). Красивая наружность мальчика обратила на него 
вниманіе начальника артиллеріи Ѳ. А. Головина, и онъ былъ взятъ 
къ нему въ пажи, а отсюда въ томъ же званіи перешелъ ко дво
ру. Въ 1701 году, 17-ть лѣтъ отъ роду, Ягужинскій изъ былъ з а 
численъ въ гвардію, въ Преображенскій полкъ и, дослужившись до 
офицерскаго чина, попалъ въ число царскихъ денщиковъ. Для этой 
должности, требовавшей смѣтливости, исполнительности, способности 
дѣлать все быстро, кромѣ того, умѣнья угодить Государю и не нажить 
себѣ враговъ среди окружающихъ высокопоставленныхъ лицъ, съ ко
торыми приходилось часто сталкиваться, Ягужинскій, по своему ха
рактеру, былъ человѣкомъ весьма подходящимъ. Голиковъ разсказы
ваетъ чрезвычайно характерный случай посылки Петромъ Ягужинскаго- 
съ поздравленіемъ къ старому боярину, князю Ив. Вор. Репнину. Ягу
жинскій такъ очаровалъ своей почтительностью, вѣжливостью и внима
ніемъ стараго князя (уже вовсе не питавшаго особенно теплыхъ чувствъ* 
ни къ новому направленію въ Русской жизни, ни тѣмъ менѣе къ т а 
кимъ иноземнымъ искателямъ счастья, какимъ былъ Ягужинскій), что- 
старикъ щедро одарилъ его и долженъ былъ признаться, что «Госу
дарь умѣетъ выбирать людей»3). 9 Іюля 1706 года «иноземецъ» П. Ягу
жинскій, «жительствовавшій при дворѣ его величества», какъ выра
зился офиціальный документъ, получилъ въ вѣчное владѣніе островъ 
на р. Яузѣ, противъ Нѣмецкой слободы, въ Москвѣ *), а въ 1710 году 
онъ былъ уже камеръ-юнкеромъ и капитаномъ Преображенскаго полка5).

Поступивъ на службу, Ягужинскій перешелъ въ православіе, 
«думая угодить этимъ Царю. Но за перемѣну вѣры Царь не сталъ

*) Берхольцъ говоритъ, что Ив. Ягужинскій не могъ раввяться съ братомъ ни 
умомъ, ни способностями.

2) Б.-Камевскій, „Дѣянія полк. и мив. Петра В .а, ІІ, 107.—Юст. Юль въ своихъ 
запискахъ сообщаетъ, что 17 Іюня 1710 г. онъ былъ „приглашенъ на погребеніе одного 
взъ членовъ семьи царскаго камердинера, капитана гвардіи П. И. Ягужинскаго11. (Р. Арх., 
1892 г,, ІІ, 514). Кого именно, неизвѣстно.

*) Кн. П. В. Долгоруковъ относитъ этотъ разсказъ къ кн. Андрею Ивановичу Го
лицыну, указывая, что В. Б. Репнинъ умеръ 5 Іюня 1697 г.

4) Б. Каменскій, 108, прим.
‘) Б.-Каменскій, т. ІІ, 108 и 109; Ю. Юль, Р. Арх., 1892 г., III, 128; „Доклады я

Приговоры Сената*, изд. Аи. И., ІІ, 422.
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къ нему милостивѣе, хотя впослѣдствіи и быдъ радъ этому обстоя
тельству» *); и безъ того карьера Ягужинскаго создалась очень бы
стро, и положеніе его въ это время уже совершенно упрочилось, 
благодаря расположенію къ нему Петра, Датскій посланникъ Юстусъ 
Юль свидѣтельствуетъ, что постоянными спутниками Государя въ быт
ность его въ Петербургѣ были Ягужинскій и Кикинъ. За однимъ сто
ломъ съ ними обѣдалъ Петръ 12 Марта 1711 г. у Ю. Юля *). Р а
сторопность и исполнительность Ягужинскаго сдѣлали его «однимъ изъ 
самыхъ угодныхъ Государю денщиковъ» ?). А что Ягужинскій былъ 
очень исполнителенъ, это мы знаемъ изъ разсказа того же Юля. Въ 
день орденскаго праздника св. Андрея Первозваннаго Датскому послан
нику удалось тихонько уйти изъ дома Меншикова домой и лечь спать. 
Петръ, однак^, скоро замѣтилъ отсутствіе Юля и прислалъ за нимъ 
двухъ посланцевъ, въ томъ числѣ П. Ягужинскаго. <Какъ я ни про
силъ его>, говоритъ Юль, <идти впередъ, клятвенно обѣщаясь, что, 
одѣвшпсь, тотчасъ Отправлюсь къ Царю, тотъ (Ягужинскій) не рѣ 
шался покинуть меня и подождалъ, чтобы идти вмѣстѣ»4). За то и «ми
лость къ нему Царя такъ велика», говоритъ Ю. Юль, «что самъ князь 
Меншиковъ отъ души ненавидитъ его и не даромъ: его величество до 
того привыкъ и расположенъ къ Ягужинскому, что со временемъ по
слѣднему, вѣроятно, удастся лишить Меншикова царской любви и ми
лости, тѣмъ болѣе, что у князя и безъ того немало враговъ» 5).

Помимо успѣховъ по службѣ, около этого времени Ягужинскій 
сдѣлался богатымъ человѣкомъ, женившись на дочери вдовы Хитрово, 
Аннѣ Федоровнѣ, состоятельной невѣстѣ'). Анна Ѳедоровна была внуч
к а  очень извѣстнаго въ XVII вѣкѣ думнаго дворянина Александра 
Севастьяновича Хитрово и хотя и дальняя, но все же родственница 
вліятельцѣйшаго и богатѣйшаго человѣка своего времени, любимца 
царя Алексѣя Михаиловича, боярина и оружейничаго Богдана Мат
вѣевича Хитрово '). З а  женой Ягужинскій получилъ помѣстья въ 12

*) Ю. Юль, ІІ, 514; ка. Долгоруковъ предполагаетъ, что переходъ въ православіе 
вызванъ былъ намѣреніемъ его жениться на А. Ѳ. Хитрово, принадлежавшей къ Старо
русскій  дворянской Фамиліи. Это весьма вѣроятно.

’) Ю. Юль, III, 128.
*) Бассевичъ, Р. А рх., 1865 г., 186.
4) Ю. Юль, III, 42.
•) Тамъ s e ,  ІІ, 514.
6) Точно годъ женитьбы Ягужинскаго намъ неизвѣстенъ, но можно думать, что онъ 

женился около этого времени (1709 — 1711 г.); въ 1722 г. Берхгольцъ старшей дочери 
Ягужинскаго даетъ ІО—ІІ лѣтъ (ІІ, 295).

*) Отецъ жены Ягужинскаго, Ѳедоръ Александровичъ, умеръ въ 1703 году, а теща, 
вдова Марья, умерла въ 1712 году. (Д. и Пр. Сената, III, 265 — 167. См. еще М. арх. 
М Ю., кн. Пр. Сената, № 28/28, л. 571 и далѣе).
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уѣздахъ трехъ губерній, а именно: въ Московскомъ, Можайскомъ, К а
лужскому Адексинскомъ, Каширскомъ, Тульскомъ и Краппвенсвомъг 
Московской губерніи, въ Бѣлевскомъ, Одоевскомъ и Кромскомъ, Кіев
ской и въ Данковскомъ и Чернскомъ Азовской губерніяхъ. Но Ягу
жинскому мало приходилось бывать дома, тѣмъ менѣе могъ онъ лично 
входить въ управленіе своими многочисленными вотчинами; «за отбы
тіемъ дому его>, пишетъ онъ въ одномъ прошеній Государю, «отъ со
сѣдъ Чинятся ему великія обиды и разоренія» *).

Съ этого времени и до самаго назначенія генералъ-прокуроромъ 
Сената Ягужинскій сдѣлался неразлучнымъ спутникомъ Государя во 
всѣхъ походахъ и заграничныхъ поѣздкахъ. Въ 1711 году Ягужинскій 
сопровождалъ Петра въ Прутскомъ походѣ и здѣсь, «въ Волосовой зе
млѣ, на р. Днѣстрѣ», въ Іюнѣ мѣсяцѣ, вмѣстѣ съ подполковникомъ гре
надерскаго драгунскаго полка А. Девіеромъ, Ягужинскій былъ произве
денъ изъ капитановъ въ полковники, а 3 Августа пожалованъ въ ге
нералъ-адъютанты *), при чемъ «рангъ и трактаментъ» положены были 
ему «противъ полковниковъ, нововыѣзжихъ иноземцевъ», по 600 ру
блей въ годъ 3).

По возвращеніи изъ Прутскаго похода, Петръ отправился вт> 
Карлсбадъ, а оттуда въ Саксонскій городъ Торгау на свадьбу царе
вича Алексѣя съ принцессой Шарлоттой. Въ числѣ лицъ, сопрово
ждавшихъ Царя, былъ и Ягужинскій. Петръ возвратился въ Петербурга 
въ самомъ концѣ года (29 Декабря), а 19 Февраля 1712 г. въ церкви 
св. Исаакія Далматскаго совершено было бракосочетаніе Петра съ 
Екатериной, при чемъ посаженой матерью была царица Прасковья, а 
приглашать немногочисленныхъ гостей «на старую свадьбу» Царя и 
на балъ посланы были наканунѣ Ягужинскій и А. Кикинъ, исполняв
шіе во время вѣнчанія обязанность «шаФоровъ» 4).

Въ половинѣ Іюня 1762 года Петръ отправился за границу, и 
Ягужинскій, сопровождая его, побывалъ въ Помераніи, Мекленбургѣ,. 
Берлинѣ и Дрезденѣ. Конецъ года Петръ опять проводилъ въ Карлс
бадѣ (Октябрь), гдѣ пользовался минеральными водами, приносившими 
всегда большую пользу его расшатанному здоровью. Здѣсь Ягужин
скій обратился къ Государю съ просьбой, во-первыхъ, размежевать

!) М. арх. М. К)., кн. Сената, № 23/23, лл. 571—626.
:) „Августа въ 3 д., въ Пятокъ, царское величество былъ у обѣдни, сего числа 

пожаловавъ въ чинъ, въ генералъ-адъютанты, чтб при Государѣ, Егужинскій\ (Мышлаев
скій, „Фельды, гр. Б. П. Шереметевъ. Военно-походн. журналъ 1711 и 1712 гг.“).

*) М. арх. М. Ю., кн. Сената, Я* 21/21, лл. 1411— 1419.
4; И. Семевскій, „Царица Прасковья", 2 изд., 53; Юрналъ 1712 г. „Маршаламъ* 

былъ Меншиковъ.
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его земли и разыскать про обиды и разоренія его крестьянъ сосѣдями, 
<для его отлучекъ отъ Москвы, понеже всегда бываетъ въ походахъ 
при его царскомъ Величествѣ безотлучно» и, во-вторыхъ, «справить 
за нимъ Прожиточное помѣстье умершей его Тещи», М. Хитрово. Петръ 
исполнилъ и ту, и другую просьбу своего любимца и въ собственно- 
ручномъ письмѣ прислалъ предписаніе Сенату. Для Межеванія земель 
и розыска былъ назначенъ спеціальный дворянинъ, а приговоромъ 
8 Мая 1713 года Сенатъ рѣшилъ: «За его службы и что онъ безот
лучно бываетъ при царскомъ Величествѣ въ походахъ, послѣ Тещи 
его, вдовы Маріи Ѳеодоровой, жены Хитрово, прожиточному Помѣстью 
на Каширѣ, на Тулѣ, въ Алексинѣ, на Соловѣ, въ Можайску пустое, 
всего 200 чети, быть за нимъ»; «а другимъ сія дача не въ образецъ», 
оговаривается Сенатское рѣшеніе *).

Во время этой поѣздки за границу Ягужинскій получилъ отъ Пет
ра первое дипломатическое порученіе, чему, конечно, способствовало 
прекрасное знаніе имъ иностранныхъ языковъ *). Во второй половинѣ 
Ноября Ягужинскій былъ посланъ въ Датскому королю, съ извѣще
ніемъ о прибытіи Петра съ войскомъ въ Мекленбургъ и съ просьбой 
поспѣшить соединиться съ нимъ 3). По возвращеніи изъ заграничной 
посылки, Ягужинскій начало 1713 г. проводилъ въ Москвѣ, гдѣ у вего 
было нѣсколько домовъ: въ Нѣмецкой слободѣ, въ приходѣ ц. св. Вла
сія и на Знаменкѣ. Здѣсь ему приходилось исполнять различныя пору
ченія какъ Петра, такъ и Екатерины. Черезъ него Царь часто посы
лалъ указы Сенату, пребывавшему еще въ Москвѣ. Въ Мартѣ Петръ 
поручаетъ ему потребовать отъ Сената высылки въ Петербургъ нефти 
и водоливныхъ трубъ и сыскать «такого малаго, который бы умѣлъ 
гораздо по-голландски и по-русски и чтобъ не очень глупъ, и привези 
съ собой»; въ Апрѣлѣ Ягужинскій требуетъ «въ комнату» Екатерины 
«на конюшенный уборъ» 8 половинокъ суконъ «съ суконнаго двора 
Московскаго дѣла» *), а собственноручнымъ письмомъ, отъ 27-го чи
сла того же мѣсяца, извѣщаетъ Сенатъ: «приказомъ Государыни ца
рицы Екатерины Алексѣевны объявляю, дабы Андрея Шепелева отъ 
всѣхъ воинскихъ тяжебъ Свободить и для службы пяти сыновъ своихъ 
ничего съ него не спрашивать» 5). Въ бытность въ Москвѣ въ этомъ 
году Ягужинскій посѣщалъ въ Нѣмецкой слободѣ всѣми забытое въ

*) М. арх. М. Ю., кн. Сената, 23/23, лл. 571 — 626; Дом. и Приг. Сената, ІЙ, 
265—267.

*) Берхольцъ, I, 89; „Письма и бумаги Петра Вел.", ІП, 383.
*) Б.-Каменскій, „Обзоръ внѣшнихъ сношеній Россія", I, 247.
*) Докл. и Приг. Сената, III, 252, 256, 215.
*) М. арх. М. К)., кн. Сената, 23/23, л. 772; Докл. и Приг. Сената, III, 282.

Библиотека"Руниверс"



376 П. И. ЯГУЖИНСКІЙ.

то время семейство бывшей царской Фаворитки Анны Ив. Монсъ. Біо
графъ Монсовъ, М. И. Семевскій, видитъ въ этомъ особую «зоркость» 
Ягужинскаго, умѣніе предугадать будущій ростъ и значеніе свѣтилъ 
придворной жизни... Но, какъ кажется, рискованныя посѣщенія и связь 
Ягужинскаго съ опальнымъ семействомъ можно съ бблынимъ правомъ 
истолковать въ его пользу, въ смыслѣ прямодушія и его открытаго, 
смѣлаго характера. Предвидѣть необыкновенное возвышеніе молодого 
Монса, только начинавшаго въ то время свою службу и не обра
тившаго еще на себя вниманія Екатерины, было невозможно; надо 
думать, что въ это время самъ Монсъ пользовался покровительствомъ 
царскаго генералъ-адъютанта, человѣка уже въ то время имѣвшаго 
большое значеніе. Братъ Ягужинскаго, Иванъ, былъ въ очень близкихъ, 
дружескихъ отвошеніяхъ съ Видимомъ Монсомъ; а Павелъ Ивановичъ 
принималъ участіе и ходатайствовалъ за Монса во время ссоры его съ 
генераломъ Боуромъ изъ-за оставшихся послѣ сестры пожитковъ и изъ- 
за какой-то «дѣвки-НІведки»; позднѣе онъ предостерегалъ и подавалъ 
совѣты осторожности уже всесильному Фавориту. Надо думать, что 
знакомство семейства Ягужинскихъ съ семьею Монсовъ было давнее, 
такъ какъ старикъ Ягужинскій занималъ общественную должность при 
единственной въ Москвѣ Нѣмецкой церкви и, слѣдовательно, былъ из
вѣстенъ всему населенію Нѣмецкой слободы, Можетъ быть, даже Ягу- 
жинскіе были обязаны чѣмъ-нибудь Монсамъ, когда тѣ были <въ слу
чаѣ»; тѣмъ болѣе къ чести Павла Ивановича служитъ то обстоятель
ство, что онъ не Отвернулся отъ нихъ, когда надъ ними стряслась 
бѣда. Къ чести же его нужно сказать еще и то, что позднѣе, когда В. 
Монсъ сдѣлался всемогущимъ человѣкомъ, мы не встрѣчаемъ имени 
Ягужинскаго въ числѣ многочисленныхъ и высокопоставленныхъ лицъ, 
заискивавшихъ въ Фаворитѣ и обращавшихся къ нему съ разными 
просьбами *).

И.

Между тѣмъ неосторожныя дѣйствія Меншикова въ Помераніи, 
секвестръ Штетина и пр. возбудили сильное неудовольствіе Даніи и 
вызвали оживленный обмѣнъ дипломатическихъ сношеній между двумя 
государствами, выразившійся въ цѣломъ рядѣ посылокъ Ягужинскаго 
къ Датскому двору. Возвратившись изъ Москвы, 13 Ноября 1713 г. Ягу
жинскій посланъ въ Данію, для устныхъ переговоровъ и чтобы усло
виться относительно предстоявшихъ военныхъ дѣйствій весною слѣдую
щаго года *). Надо предполагать, что Ягужинскій исполнилъ это пору-

’) И. Семевскій, „Цар. Екатерина и Понсъ", 2 изд., 72, 73, 75, 168.
*) Б.-Каменскій, „Обзоръ", I, 252.
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меніе съ необыкновенной быстротой, такъ какъ ІО Декабря того же 
года онъ уже вторично ѣдетъ съ грамотою къ Датскому королю, для 
заключенія конвенціи относительно совмѣстныхъ дѣйствій противъ Ш ве
довъ. Ягужинскій былъ отправленъ въ помощь выдающемуся диило- 
мату Петровскаго времени, князю Вас. Лук. Долгорукову, переговоры 
котораго съ Датскими министрами плохо подвигались. Въ наказѣ, дан
номъ Ягужинскому, поручалось Русскимъ дипломатамъ внушить Дат
скимъ министрамъ, что единствецнымъ естественнымъ врагомъ Даніи 
являются Шведы, и что для дальнѣйшихъ успѣховъ Русскимъ нужно 
содѣйствіе Датскаго Флота; Русскія войска и дошли уже <до самаго Си
нуса Ботникуса, а далѣе идти сухимъ путемъ нельзя, а водою кораб
лей мало>. «Такъ какъ мы сами будемъ при войскахъ», писалъ Петръ 
въ наказѣ, <то чтобы королевское величество изволилъ вручить намъ 
команду надъ своимъ флотомъ». Но и съ пріѣздомъ Ягужинскаго дѣло 
не пошло успѣшнѣе; онъ былъ даже того мнѣнія, что пріѣздъ его вре
денъ. «Король», цишетъ Ягужинскій царю въ Январѣ 1714 г., <ни во 
что одинъ не вступаетъ и никакимъ образомъ въ разговоръ безъ ми
нистровъ не входитъ; съ министрами дѣло идетъ такъ Гнило, что и 
сказать нельзя, другъ друга Дрожатъ, боятся... Мой пріѣздъ сюда ока
залъ болѣе помѣшки, чѣмъ пользы; ибо никакъ не хотятъ вѣрить, 
чтобъ я былъ присланъ безъ большихъ денегъ и думаютъ, что мы съ 
княземъ Долгорукимъ крѣпимся и безъ крайней нужды имъ денегъ 
объявить не хотимъ» *). На этотъ разъ Ягужинскій пробылъ въ Даніи 
4 мѣсяца. Только 6 Марта была подписана конвенція, болѣе или ме
нѣе благопріятная для Россіи. Предполагалось атаковать Карлскрону, 
при чемъ Данія выставляла 18 кораблей, а Россія 75 т. сухопутнаго 
войска и 12 кораблей къ Або и, кромѣ того, должна была заплатить 
200 т. ефимковъ. Командованіе Флотами предоставлялось Петру, а 
Петръ за то принималъ на себя обязательство побудить Прусскаго 
короля не вмѣшиваться въ Сѣверную войну. 13 Апрѣля Ягужинскій 
возвратился въ Россію *). Однако, конвенціей 6 Марта не были устра
нены недоразумѣнія съ Датскимъ дворомъ. 16 Августа Ягужинскій 
снова отправленъ былъ въ Данію и Пруссію. Результатомъ его пере
говоровъ было соглашеніе о посылкѣ въ полное распоряженіе короля 
вспомогательнаго Русскаго корпуса 3). Кромѣ того, въ этотъ разъ Ягу
жинскому поручено было Петромъ <достать въ Даніи во всякую кол
легію по хорошему члену, а лучше, чтобы они были нестарыхъ лѣтъ,

*) Соловьевъ, XVII, 27—29.
*) В.-Каменскій, „Об8оръи, I, 253. 
») Т ѣ ж ъ  же, 257 и 258.
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дабы могли Россійскому языку удобаѣе научиться, а безъ того по од
нимъ книгамъ нельзя будетъ дѣлать, ибо всѣхъ циркумстанцій ни
когда не пишутъ» 4). 15 Сентября Ягужинскій писалъ гр. Ѳ. М. Апрак
сину: «трактатъ о войскахъ съ королемъ Прусскимъ не только на ны
нѣшнюю, но и на будущую кампанію заключенъ... посылка моя только 
въ томъ состояла, чтобъ о замедленіи въ посылкѣ войскъ оправданіе 
Принесть и короля въ дружбѣ содержать... и тако видится, я комиссіею 
своею счастливъ». Самому Павлу Ивановичу, однако, на этотъ разъ не 
посчастливилось: въ Пруссіи онъ вывихнулъ себѣ ногу въ Лодыжкѣ и 
долженъ былъ лежать въ постели, между тѣмъ какъ необходимо было- 
поддерживать сношенія съ королемъ и успокоивать его по поводу мед
леннаго движенія Русскихъ войскъ. «Король Прусскій мало на насъ 
глядѣть хочетъ». Тогда Ягужинскій, зная слабость Вильгельма къ «боль
шимъ гренадерамъ» и его скупость, рѣшился его «чѣмъ-нибудь Ула
скать» и отправилъ къ нему Головкина съ обѣщаніемъ «отъ 50 до 100 
человѣкъ большихъ гренадеръ, чтобъ онъ самъ ихъ изъ корпуса Бо
риса Петровича выбрать велѣлъ... и прилучившіеся, присланные ов- 
чинные мѣха, при томъ повезъ и ратификацію. «По нашему счастію 
сіе и удалось, презенты такъ ласково приняты, что сказать не можно, 
и потомъ ратификацію зѣло благопріятно принялъ» *).

Въ бытность Ягужинскаго въ Штральзундѣ, пріѣхалъ къ нему 
герцогъ Мекленбургскій Карлъ - Леопольдъ, усиленно сватавшійся за 
вдовствующую герцогиню Курляндскую, Анну Іоанновну. Хлопоты 
Мекленбургскаго уполномоченнаго Габихсталя не имѣли успѣха, потому 
что Петръ хотѣлъ выдать за герцога не Анну, а старшую ея сестру, 
царевну Екатерину Іоанновну, любимицу матери и свою. При личномъ 
свиданіи, герцогъ, чтобы ускорить дѣло, просилъ содѣйствія Ягужин
скаго и вручилъ ему Обручальное кольцо и бланкетъ заявилъ, что онь 
согласенъ жениться на той изъ царевень, которую назначитъ царь3). 
Не успѣлъ Ягужинскій возвратиться 8 Января въ Петербургъ, какъ 27 
долженъ былъ опять выѣхать за границу, сопровождая царя и Екате
рину, повезшихъ съ собой нареченную невѣсту Мекленбургскаго гер
цога. Дбма Ягужинскому почти не приходилось жить и, уѣзжая изъ 
Россіи въ этотъ разъ, Ягужинскій просилъ Петра назначить кого-ни- 
будь для управленія его имѣніями. Указомъ 20 января 1716 г. назна
чены были «для надзора за домами и деревнями генералъ-адъютанта 
Ягужинскаго изъ дворянъ Елагинъ и Тырковъ» *). Весь этотъ и слѣ-

') Соловьевъ, ХѴІ, 892.
*) Арх. Морск. Штаба, кн. 92/295, стр. 221.
*) M. Семевскій, „Цар. Прасковья", 2 изд., 80.
*)Б.- Каменскій, „Обзоръ", I, 258 и 259; М. Семевскій, „Цар. Прасковья", 2 изд., 83.
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дующій годы прошли въ разъѣздахъ. Ягужинскій побывалъ еще разъ 
въ Даніи и Голландіи. Но дольше всего прожилъ онъ по случаю свадь
бы царевны Екатерины Ивановны и всякихъ празднествъ въ Меклен
бургѣ. Въ лицѣ грубаго, взбалмошнаго герцога, Ягужинскій успѣлъ 
нажить себѣ врага за благоразумный совѣтъ, данный Петру, не вмѣ
шиваться во внутреннія дрязги и ссоры безпокойнаго Карла-Леополь
да съ Мекленбургскимъ дворянствомъ, и, во-вторыхъ, за то, что не 
очень скупился на Мекленбургскія деньги въ дѣлѣ развода герцога 
съ его первой женою, дѣйствуя, конечно, въ интересахъ Петра, ко
торый былъ очень недоволенъ медленнымъ ходомъ развода, и безъ 
того совершившагося уже послѣ бракосочетанія герцога съ царев
ной Екатериной Ивановной *). Въ концѣ 1716 года Петръ снова 
быдъ ужъ въ Голландіи, куда должна была пріѣхать и Екатерина 
послѣ рожденія сына Павла. «Его ц. величество», писалъ Ягужинскій 
въ Декабрѣ Апраксину, <въ любимомъ своемъ' мѣстѣ Амстердамѣ въ 
добромъ здравіи обрѣтается и, какъ видимо, Житью нашему до Апрѣля 
или Мая здѣсь быть» *). Въ бытность въ Амстердамѣ, 3 Февраля 1717 г.г 
Ягужинскому пожаловано было большое имѣніе въ Дерптскомъ округѣ 3); 
во время поѣздки Государя въ Парижъ для свиданія съ регентомъ й 
малолѣтнимъ Людовикомъ ХУ, Ягужинскій совершалъ это путешествіе 
въ одномъ экипажѣ съ Петромъ и на его «иждивеніи», а  по возвра
щеніи въ Россію 29 Октября 1717 г., произведенъ былъ въ генералъ- 
майоры *).

III.

Въ слѣдующемъ году Ягужинскому порученъ былъ надзоръ за 
коллегіями. «Господа Сенатъ!» писалъ Петръ въ указѣ 2 Іюня 1718 г., 
«въ прошломъ Декабрѣ я при отъѣздѣ своемъ начало учинилъ Колле
гіямъ и чтобы оныя въ нынѣшнемъ году себя въ такое состояніе 
привели, дабы съ будущаго 1719 г. въ состояніи были каждая дѣло 
свое зачать; а когда возвратился я изъ Москвы, тогда нашелъ въ 
нѣкоторыхъ немного, а въ иныхъ ничего. Того ради господамъ прези
дентамъ накрѣпко нынѣ подтверждается, дабы коллегіи свои съ рев
ностью дѣда производили, для котораго побужденія приказали мы ге- 
нералъ-майору Ягужинскому въ коллегіяхъ часто сей нашъ указъ 
напоминать, побуждать и смотрѣть, также по вся мѣсяцы рапортовать

•) М. Семевскій, „Цар. Прасковья*, 85, 96, 106.
*) Арх. Морск. Штаба, кн. 143/441, стр. 52.
3) Впослѣдствіи продано было Ягужинскимъ графу Левенвольду за 54.800 р. (^..Ка

менскій, „Дѣянія", ІІ, 113).
4) „Петръ Великій въ Парижѣ* (Р. Арх., 1864 г., 82); Б.-Каменскій, „Дѣянія*, ІІГ 

113; М. Арх. М. Ю., кн. Сен., № 84/300, л. 280.
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себѣ, сколько которая коллегія въ который мѣсяцъ авансировала, 
дабы видѣть ревностнаго и презорца» *). Такимъ образомъ уже съ 
этого времени Ягужинскій дѣлается «окомъ» Государя. Какъ испол
нилъ Ягужинскій возложенную на него обязанность, намъ совершенно 
неизвѣстно; но надо думать, что Петръ остался имъ доволенъ, иначе 
онъ не назначилъ бы его позднѣе на аналогичный высокій постъ 
генералъ-прокурора, т. е. приставника - надзирателя надъ Сенатомъ, 
этимъ излюбленнымъ своимъ дѣтищемъ.

Новыя дипломатическія порученія и посылки скоро оторвали Ягу
жинскаго отъ исполненія роли надзирателя надъ коллегіями и ихъ 
вдохновителя. 16 Мая 1719 года Ягужинскій, вмѣстѣ съ Я. В. Брю
сомъ и Остерманомъ, назначенъ на Аландскій конгрессъ, а въ началѣ 
(28 Февраля) слѣдующаго года долженъ былъ отправиться въ Вѣну, 
къ Цесарскому двору «для прекращенія всѣхъ ссоръ и для возстано
вленія древней доброй и продолжительной дружбы». Кромѣ того, Ягу
жинскій имѣлъ полномочіе войти въ переговоры о принятіи Цесаремъ 
на себя посредничества для заключенія мира со Швеціей и о состав
леніи оборонительнаго союза. Въ концѣ Апрѣля Ягужинскій пріѣхалъ 
въ Вѣну и былъ очень ласково принятъ всѣми министрами, начиная 
съ принца Евгенія; духовникъ императора, Іезуитъ, высказывалъ мнѣ
ніе, что онъ не видитъ въ цѣлой Европѣ другого государя, кромѣ 
царя, котораго дружба была бы полезнѣе и приличнѣе для императора...
4 Марта посолъ былъ принятъ Цесаремъ *). Дѣло, однако, отъ этого 
не подвигалось впередъ. Ягужинскій скучалъ въ Вѣнѣ, жаловался на 
медленность министровъ, просился въ Россію. «Ягужинскій», говоритъ 
Бассевичъ, «былъ человѣкъ чрезвычайно талантливый и ловкій, одна
кожъ, онъ никакъ не могъ приспособиться къ той Испанской важности, 
которая въ то время составляла отличительную черту Австрійскихъ 
министровъ и придворныхъ» *). Посольство Ягужинскаго осталось безъ 
всякихъ результатовъ; ІО Марта 1721 г. Ягужинскій имѣлъ «отпускъ» 
(прощальную аудіенцію) у императора, пожаловавшаго ему на другой 
день свой портретъ 4).

Въ бытность въ Вѣнѣ, Ягужинскій сблизился съ Голштинскимъ 
министромъ Бассевичемъ и вошелъ въ интересы Голштинскаго гер
цога, о которомъ сообщалъ Петру, что онъ «по своимъ молодымъ

*) П. Ивановъ, „Опытъ біографій ген.-прокуроровъ", 2; M. арх. И. Ю., вн. Сената, 
Я  39/1363, л. 84.

*) Соловьевъ, XVII, 274—276; Б.-Каменсній, „Обзоръ", I, 50.
*) Бассевичъ, 187.
М Б.-Каменскій, „Обзоръ", I, 50.
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лѣтамъ постояннаго состоянія и немалаго ума» 1). Поздвѣе и тотъ, и 
другой многимъ были обязаны Ягужинскому. Онъ немало содѣйство
валъ успѣху самаго сватовства герцога за цесаревну Анну Петровну, 
отчасти по политическимъ соображеніямъ, чтобъ <не выпустить столь 
способаый инструментъ къ окончанію войиы, если онъ, герцогъ, до
станется въ диспозицію Датскую и послѣдовательно въ Англійскую», 
а также имѣя въ виду и въ будущемъ, что, если онъ «на Шведскій, 
престолъ вступитъ» и будетъ «въ крѣпкой съ его царскимъ величе
ствомъ аліанціи. и тѣ два государства великую совокупить силу» *).

Но возвращеніи въ Россію, Ягужинскій въ томъ же году долженъ 
былъ принять участіе въ Ништадтскомъ конгрессѣ. Петру такъ хотѣлось 
во что бы то ни стало заключить миръ со Швеціей, что онъ рѣшался 
даже уступить Шведамъ завоеванный Россіей Выборгъ. Съ этимъ 
послѣднимъ полномочіемъ и былъ посланъ 24 Августа Ягужинскій. 
Остерманъ, опасаясь любви Ягужиаскато разыгрывать важную персону, 
его нетерпѣливости, а главное, конечно, того, что, въ случаѣ пріѣзда 
Ягужинскаго, вся честь заключенія мира выпадетъ на его долю, упо
требилъ хитрость, чтобы задержать пріѣздъ Ягужинскаго. По era 
просьбѣ, Выборгскій комендантъ И. М. Шуваловъ на цѣлыхъ два дня 
задержалъ въ Выборгѣ веселаго генерала, а когда Ягужинскій пріѣхалъ 
въ Ништадтъ, то миръ уже былъ заключенъ, при томъ безъ уступки 
Выборга. Ягужинскій долженъ быдъ примириться съ совершившимся 
Фактомъ и своей неудачею, но не могъ никогда простить этого Остер
ману 3).

ІѴ.

Теперь Ягужинскаго ожидало очень высокое назначеніе: 18 Ян
варя 1722 г. онъ былъ назначенъ генералъ-прокуроромъ Сената, а 
22-го произведенъ въ генералъ-лейтенанты. Учрежденіе прокуратуры 
при Сенатѣ вызвано было необходимостью создать дѣйствительный кон
троль надъ Пр. Сенатомъ. Сенату предоставлены были Петромъ об
ширныя полномочія и громадная власть, но вмѣстѣ съ тѣмъ и полная 
самостоятельность, къ какой не привыкли Русскіе люди, воспитанные 
въ традиціяхъ ХУІІ в., поэтому и дѣятельность Сената далеко не со
отвѣтствовала возлагавшимся на него надеждамъ: она отличалась мед
ленностью, значительнымъ равнодушіемъ къ государственнымъ инте
ресамъ и къ тѣмъ цѣлямъ, которыя преслѣдовалъ Петръ, и усвоила

*) Соловьевъ, ХУП, 276; Бассевичъ, 187. 
*) Гос. арх., ХѴ, 38.
*) Б.-Каменскій, „Дѣянія*, ІІ, 115 и 116.
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чіебѣ всѣ недостатки приказныхъ порядковъ, все то, что ХѴІI вѣкъ 
мѣтко обозвалъ «Московской волокитой». Помимо всего этого, Сенатъ 
€іце постоянно встрѣчался съ недостатками и непригодностью второ
степенныхъ органовъ управленія и не имѣлъ въ своихъ рукахъ доста
точныхъ принудительныхъ средствъ, чтобы заставить ихъ точно и 
быстро исполнять свои распоряженія. Петръ сдѣлалъ нѣсколько, болѣе 
или менѣе неудачныхъ, попытокъ создать контроль надъ дѣятельностью 
Сената, пока наконецъ, пришелъ къ мысли учредить должности гене
ралъ - прокурора и оберъ - прокурора Сената, созданныхъ указомъ 
12 Января 1722 года *). Въ краткихъ словахъ обязанности генералъ- 
прокурора заключались пъ слѣдующемъ: онъ долженъ былъ наблюдать 
не только за правильнымъ, безотложнымъ и заковнымъ производствомъ 
дѣлъ, но и за дѣйствительнымъ исполненіемъ рѣшенныхъ, за справед
ливостью рѣшенія, которое онъ могъ опротестовать, за порядкомъ въ 
засѣданіяхъ и исполненіемъ всего по Регламенту, за исполненіемъ 
своихъ обязанностей Фискалами и Прокурорамъ наконецъ, генералъ- 
прокуроръ завѣдывалъ Сенатской Канцеляріей *). Положеніе не только 
геиералъ-прокурора, но и оберъ-прокурора (замѣнявшаго перваго въ 
его отсутствіе) было вполнѣ независимое отъ Сената. Они подлежали 
отвѣтственности предъ самимъ Государемъ, и въ его отсутствіе только 
по важному преступленію, напримѣръ, по обвиненію въ измѣнѣ, Се
натъ имѣлъ право арестовать ихъ и чинить розыскъ, но безъ употреб
ленія пытки, экзекуціи или наказанія. Генералъ-прокуроръ былъ свя
зующимъ звѣномъ, посредникомъ между Государемъ и Сенатомъ, и, 
какъ таковой, являлся исполнителемъ всего того, чтб шло лично отъ 
Государя чрезъ него въ Сенать или предоставлялось Государемъ его не
посредственному исполненію. Неудивительно поэтому, что въ царство
ваніе Петра дѣятельность генералъ-прокурора отличалась обширностью 
и разнообразіемъ, сталкиваясь съ самыми различными сторонами Рус
ской государственной, общественной и даже частной жизни, какихъ 
только касалась всеобъемлющая мысль и могучая воля Великаго пре
образователя

Дѣятельный и энергичный П. И. Ягужинскій былъ какъ нельзя 
болѣе на мѣстѣ. 5 Февраля 1722 г. издается указъ о правѣ царству
ющаго Государя назначать себѣ преемника. Вся Россія должна при
сягнуть этому закону. Въ церквахъ у присяги стоятъ капитаны; по 
городамъ посланы гвардейскіе офицеры и солдаты; за «благополуч-

*) С. Петровскій, „Сенатъ въ царств. Петра"; Опис. докум. М. арх. М. Ю., Ilf, 
157—176

*} П. С. 3., T. VI, 3979.
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вымъ и Наряднымъ привесеніемъ присягъ> наблюдаетъ генералъ-про
куроръ; ему же поручается принять мѣры противъ Татаръ и Ногай
цевъ, въ случаѣ смерти хана Аюки; къ нему же обращается Екатерина 
съ письмами освободить кого-нибудь, состоящаго «подъ протекціей 
ея величества», отъ службы и т. п. *). 15 Мая Петръ, вмѣстѣ съ Е ка
териной, отправляется въ Астрахань, въ Персидскій походъ. Передъ 
отъѣздомъ Государь сказалъ въ Сенатѣ, указывая на Ягужинскаго: 
«Вотъ мое око, имъ я буду все видѣть. Онъ знаетъ мои намѣренія и 
желанія; что онъ заблагоразсудитъ, то вы дѣлайте, а хотя бы вамъ 
показалось, чтб онъ поступаетъ противно моимъ и государственнымъ 
выгодамъ, вы, однакожъ, то исполняйте и, увѣдомивъ меня о томъ, 
ожидайте моего повелѣнія». Петръ, возложивъ на Ягужинскаго обя
занность надзора за Сенатомъ, поручилъ ему нелегкое дѣло. «Вообще 
птенцы Петра Великаго, смирные, ручные при немъ, съ яростью кле- 
вали другъ друга, лишь только онъ Слеталъ съ гнѣзда и оставлялъ 
ихъ, съ общаго согласія, вѣдать и вершить дѣла имперіи». Въ пись
мѣ къ Государю, отъ 16 Октября, передъ отъѣздомъ въ Петербургъ, 
Ягужинскій сознается, что «Сенатское заобычное несогласіе не токмо 
мною мало могло удержано быть, но наипаче нынѣ ссоры и брани 
стали быть, и воистину не мало остановки тѣмъ бываетъ». Генералъ- 
прокуроръ не безъ основанія опасался, что во время его отлучки «не 
безопасно, чтобъ тѣ партіи страсти своей не продолжали». «Всемило
стивѣйшій Государь», заключаетъ Ягужинскій, «я совѣстью своею и 
всѣми сенаторами засвидѣтельствую, сколько въ томъ вѣрности моей 
и старанія ни было, однакожъ съ превеликою трудностью при такихъ 
Страстяхъ дѣла въ порядкѣ содержать было можно, особливо будучи 
безъ всякаго надежнаго вспомощника» 2). Несмотря на то, что, уѣзжая, 
Ягужинскій оставилъ въ Сенатѣ «предложеніе... дабы такія партикуляр
ныя ссоры и брани весьма удержаны были, и тѣмъ въ нужныхъ дѣлахъ 
помѣшательства никакого не чинилось», уже 22 Октября произошла 
Сандальная ссора Шафирова съ Меншиковымъ, въ которой дѣятельное 
участіе прииялъ самъ замѣститель генералъ-прокурора, блюститель за
конности, оберъ-прокуроръ Скорняковъ-Писаревъ...^. Ягужинскій былъ 
очень недоволенъ «похлебственнымъ (въ отношеніи къ Свѣтлѣйшему кня
зю) Ііисаревскимъ поступкомъ», и неудовольствіе это ясно выразилось 
въ интересныхъ письмахъ Павла Ивановича къ какому-то неизвѣстному, 
но вліятельному лицу, всего вѣроятнѣе кабинетъ-секретарю А. В. Ма
карову, который сопровождалъ Петра въ Персидскій походъ. «Вашему

*) Барановъ, „Опис. Сен. Арх.*, 389.
2) Собраніе П. Я. Дашкова; Семевскій, „Цар. Прасковья", 177 и 178.
3) Тамъ же; Соловьевъ, XVIII, 142 и 143.
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превосходительству извѣстно», пишетъ Ягужинскій, <товарищъ мой 
какого состоянія, и страсти, которыя онъ имѣетъ, извѣстны всему 
свѣту, и зѣло удивительны его поступки, особливо въ Почепскомъ дѣлѣ: 
такъ за князя рѣжется и, чаю, приговоровъ съ десять переписывано 
отъ него, что гдѣ можно крючки вскинуть, то не пропуститъ,.. Гри
горій Григорьевичъ (Писаревъ), рьяся противъ сего не по его нраву 
учиненнаго дѣла (Почепскаго), вступилъ чуть не со всѣми сенаторами 
въ злобу, а особливо съ Петромъ Павловичемъ (Шафировымъ) за брата 
его Михайла, котораго между иными поносительными словами напи- 
салъ въ предложеніи своемъ Жидовскаго рода и отца ихъ холопа бояр
скаго Шаняѳку *). Я надѣюсь, что такая моей апробаціи не можетъ 
имѣть: ибо когда, милостію государевою, однажды уже кто посвященъ, 
прежнія всѣ низости и малородствы тѣмъ покрыты. З а  оберъ-Фискала 
Такоже Распинается, и не безъ подозрѣнія онъ мнѣ». Характеризуя 
положеніе дѣлъ въ Сенатѣ, Ягужинскій пишетъ: «Во всю бытность съ 
опредѣленія моего въ прокурорство по своему слабому уму исправ
лялъ я, какъ въ присутствіи господина оберъ-прокурора, такъ и въ 
отбытіи его, по всякой возможности и съ прилежаніемъ; но понеже 
какъ въ семъ Россійскомъ народѣ застарѣлый обычай манитъ, и не 
токмо такимъ образомъ, чтобъ по дружбѣ или свойству въ чемъ- 
нибудь государственному интересу и указамъ государевымъ непро- 
тивномъ токмо вспомогая, чтобъ скорѣе, мимо ряда и регестра, дѣло 
къ вершенію привесть, чинили, нынѣ же, не опасаясь ни Божія, ни 
государева гнѣва, забывъ совѣсть, чинимыя дѣла видѣть принужденъ, 
а  особливо въ дѣлѣ Почепскомъ помогателя и Страдателя оберъ-про
курора, который не токмо какъ стряпчій за свѣтлѣйшаго князя, но 
сверхъ того криво толкующе Государевы указы». . «Хотя я», продол
жаетъ Ягужинскій, «вѣрнымъ и истиннымъ своимъ желаніемъ радъ бы 
въ дѣлахъ и трудъ свой прилагать, какъ Государю и народу надобно, 
но препятствуетъ мнѣ перво неискусство мое въ дѣлахъ, второе окру
женъ все коварными и лукавыми людьми, которые при Смотрѣніи го
сударева интереса и партикулярные не назади оставляютъ». Предла
гая при этомъ нѣкоторыя мѣры, Ягужинскій совѣтуетъ (нанося тѣмъ, 
конечно, ударъ Меншикову) выдѣлить коммиссаріатскую часть изъ вѣ
дѣнія Военной Коллегіи: «Зѣло нужно, чтобъ имѣть одного генерала- 
кригсъ-коммиссара, который бы не имѣлъ депенденцію отъ Военной 
Коллегіи, или бы нынѣ, хотя до выбора онаго, оберъ-штеръ-кригсъ- 
коммиссаровъ изъ той команды взять; ибо офицеры, всегда подъ коман
дою будучи, всегда въ опасеніи и ихъ указовъ, прямо-ли, криво-ли

*) Этимъ рѣшается вопросъ о происхожденіи П. П. Шафирова.
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послушны, а сіе Коммисарство во всемъ свѣтѣ отдѣльно, а сумма де
нежная зѣло велика». Въ самомъ Сенатѣ генералъ-прокуроръ предла
гаетъ учредить вторую должность Оберъ-секретаря: «зѣло потребно
другой оберъ-секретарь, понеже яесказаемая бездна дѣлъ, къ тому же 
небезподозрителенъ одинъ и можетъ партіи имѣть, а когда другой 
будетъ, то одинъ за другимъ глаза» *).

Болѣе доволенъ былъ генералъ-прокуроръ состояніемъ и дѣятель
ностью коллегій и ихъ прокуроровъ, хотя и писалъ Петру, что «во
истину трудно было людей достойныхъ сыскивать». Въ чрезвычайно 
любопытномъ письмѣ, отъ 18 Октября, Ягужинскій сообщалъ Петру, 
что <въ коллегіяхъ которые опредѣлены прокуроры не токмо должность 
званія своего исправляютъ прилежно, но и сверхъ того тщатся гдѣ 
чтб могутъ видѣть и исправить къ интересу вашего императорскаго 
величества нигдѣ не Пропущаютъ, и ваше величество Изволите при 
счастливомъ возвратѣ своемъ въ Москву сами освидѣтельствовать, что 
я сію похвалу имь Неложно придаю, и господа президенты къ нимъ 
респектъ такой имѣютъ и только зерцало и прокуроровъ твердятъ» 
Такъ, конечно, было, когда прокуроры находили <Подпору» въ гене- 
ралъ-прокурорѣ. Предвидя, что въ его отсутствіе «можетъ нѣкоторымъ 
ппогда вмѣсто защиты обида чиниться», Ягужинскій проситъ Государя, 
«чтобы въ такихъ случаяхъ могли они пользоваться собственною вы
сокою протекціею вашего императорскаго величества». Стремясь по
ставить прокуратуру въ совершенно-независимое положеніе, Ягужин
скій высказывалъ въ томъ же письмѣ и очень смѣлую и новую мысль 
о преобразованіи самаго Сената: «я бы желалъ», пишетъ онъ, «чтобъ 
Сенатъ изъ такихъ среднимъ людей былъ сочиненъ, то-бъ сильныхъ 
особъ споровъ и браней меньше было» *).

Многіе современники указываютъ на прямоту и честность, неза
висимость и стойкость характера Ягужинскаго; но, кромѣ того, у насъ 
есть еще нѣсколько Фактовъ, правда случайныхъ, которые, какъ ка
жется, подтверждаютъ эти отзывы о первомъ генералъ-прокурорѣ. Два 
изъ этихъ Фактовъ особенно любопытны: о первомъ разсказываетъ 
Ііергхольцъ, второй находится въ дѣлахъ Тайной Канцеляріи, въ Госуд. 
Архивѣ. «Когда кн. Валашскому (Кантемиру)», разсказываетъ Берг- 
хольцъ, «былъ подаренъ домъ въ Москвѣ, онъ обратился къ бывшему* 
у Меншикова на балу въ числѣ гостей Ягужинскому съ просьбой дать. 
какое-нибудь письменное распоряженіе или указъ объ этомъ. Генералъ- 
прокуроръ поздравилъ князя, но относительно письменнаго приказа

*) Сен. арх., д. № 215 (по секретной описи), стр. 7/30, 9/34.
3) Оба письма изъ собранія П. Я. Дашкова.
ІІ, 25 Русскій Архивъ 19СЗ.
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сказалъ, что нужно сперва просить Государя, такъ какъ онъ, Ягу
жинскій, одинъ разъ навсегда и во всѣхъ дѣлахъ долженъ, по согла
шенію съ Государемъ, ожидать письменнаго его повелѣнія и ни въ  
Бакомъ случаѣ не руководствоваться одними словесными приказаніями. 
Князю Валашскому отвѣтъ этотъ, казалось, не совсѣмъ понравился» *). 
Приблизительно въ это же время у царицы Прасковіи Ѳеодоровны 
случилась значительная непріятность: одинъ изъ стряпчихъ ея двора, 
В. Деревнинъ, поднялъ и утаилъ оброненное Фаворитомъ царицы, В.
А. Юшковымъ, какое-то «цыФирное» письмо, писанное къ нему цари
ц е ю . Пропажа письма сильно обезпокоила Ц а р с т в е н н у ю  с т а р у ш к у .  

Стряпчій Деревнинъ не сознавался однако въ похищеніи таинственнаго 
письма и, обвиненный Юшковымъ въ кражѣ денегъ, сидѣлъ въ Тайной 
Канцеляріи. Недовольная законнымъ, но медленнымъ ходомъ дѣла, ца
рица однажды вечеромъ явилась въ «Тайную» въ сопровожденіи слугъ 
и, допущенная къ Колодникамъ для подачи милостыни, подвергла узника 
истязаніямъ и изощреннымъ пыткамъ, которымъ позавидовали бы про- 
Фессіональные мастера этого дѣла. Потерявшій голову караульный 
офицеръ, боясь отвѣтственности, посылалъ то къ Скорнякову-Писареву, 
то къ Б у т у р л и н у , но тѣ подъ разными п р ед л о г а м и  уклонились отъ 
вмѣшательства. Наконецъ, извѣстили самого генералъ-прокурора, и 
Ягужинскій немедленно пріѣхалъ въ Тайную, хотя и было уже поздно. 
<Чт5 хорошаго, государыня, что изволить ѣздить ночью по приказамъ? 
Безъ именного указа отдать невозможно», твердо отвѣчалъ Ягужин
скій на просьбы царицы отдать ей Деревнина и велѣлъ отвести К олод

ника подъ караулъ къ себѣ домой. Конечно, генералъ-прокуроръ 
дѣйствовалъ въ этомъ случаѣ во имя порядка и законности, нарушен
ныхъ царицею *).

Независимый въ своихъ поступкахъ, Ягужинскій имѣлъ во мно
гихъ случаяхъ болѣе широкій взглядъ на вещи, чѣмъ большинство его 
современниковъ. Когда однажды Сенатъ затруднился назначить Проку- 
рорами въ надворные суды дворянъ Отяева и Кутузова, генералъ- 
прокуроръ заявилъ, что онъ <не признаваетъ за ними никакого явнаго 
пороку и мнить въ томъ быть нѣкоторой страсти», а потому <и 
принимаетъ въ томъ отвѣтъ предъ его величествомъ на себя» J). Другой 
разъ, находившійся подъ судомъ, по доносу Ф и ск ал а Нѣговскаго, К а
занскій губернаторъ Салтыковъ просилъ выдать ему копію съ допроса. 
Сенатъ склонялся къ тому, чтобы не давать копіи, такъ какъ дѣло была

“) Берхольцъ, ІІ.
*) М. Семевскій, „Цар. Прасковья", 152— 154. (По документамъ Тайя. Канц въ 

Гос. Арх.).
•) М. арх. М. Ю., кн. Сената, № 84/300, л. 20.

Библиотека "Руниверс"



НАДЗОРЪ ЗА АССАМБЛЕИ МИ* 387

« и н т е р е с н о е » , т .- е .  с в я за н н о е  съ  Фискальнымъ и н т е р е с о м ъ  к а зн ы ; Я г у 

ж и н ск ій  в о з с т а л ъ  п р о т и в ъ  п р а в и л ь н о с т и  т а к о г о  м н ѣ н ія  и п р о ч ел ъ  у к а з ъ  

о Ф ормѣ с у д а , гдѣ п о в е л ѣ в а е т с я  д а в а т ь  О твѣтчик ам ъ К оніи с ъ  п у н к т о в ъ ,  

п о д а н н ы х ъ  Ч ел о б и т ч и к а м ъ  С е н а т ъ  с о г л а с и л с я  с ъ  м н ѣ н іем ъ  г е н е р а л ъ -  

п р о к у р о р а  *).

Ревностно исполняя страшную по обширности власти и по бли
зости къ Государю обязанность генералъ-прокурора, Ягужинскій въ 
тоже время, по словамъ Берхольца, какъ это ни неожиданно, испол
нялъ не менѣе непріятную для многихъ обязанность надзирателя за 
ассамблеями. Генералъ-прокуроръ исполнялъ ее усердно, не только по 
обязанности, но и по своимъ личнымъ вкусамъ. Въ то время для 
большинства эти балы были не удовольствіемъ, а тяжелой повин
ностью. Ягужинскій, «царь всѣхъ баловъ», нерѣдко требовалъ даже 
списки бывшихъ и не бывшихъ на вечерѣ, а оказаться «нѣтчикомъ» 
на ассамблеѣ было не безопасно: это могло имѣть почти такія же не
пріятныя послѣдствія, какъ и оказаться въ «нѣтчикахъ» по службѣ. 
«Ягужинскому», говоритъ Берхольцъ, «никто не смѣетъ ни въ чемъ 
отказать, и ужъ если онъ чего захочетъ, непремѣнно надо исполнять», 
включительно до требованія подгулявшаго генералъ-прокурора, рѣдко 
уже въ то время бывшаго Трезвымъ къ вечеру, «танцовать безъ кон
ца, танцовать до упаду» *).

Въ послѣдній годъ жизни Петра В., Ягужинскій, при учрежденіи 
для коронаціи Екатерины роты драбантовъ или кавалергардовъ, былъ 
назначенъ ея командиромъ съ чиномъ капитана-поручика. Въ день ко
ронаціи ему пожалованъ орденъ Св. Андрея Первозваннаго 9).

V.

Въ своей семейной жизни съ первой женою Ягужинскій не былъ 
счастливъ, хотя имѣлъ отъ нея сына и 3 дочерей *). Окончательный 
разладъ между супругами обнаружился около 1721 года. Ягужинская 
никуда почти не выѣзжала, такъ что Бергхольцъ видѣлъ ее только 
разъ, въ началѣ 1722 г., и говоритъ что она «впала въ совершенную 
меланхолію и постоянно больна, чтб очень огорчаетъ генерала» *).

Тоже подверждается и въ Запискахъ Бассевича. Бассевичъ 
увѣряетъ, что Ягужинскій долго колебался и не начиналъ дѣла о 
разводѣ, пока самъ Петръ «силою своихъ доводовъ» не побудилъ его

■) M. арх. M. Ю., кн. Сената, № 64/1935, л. 153.
*) Бергхольцъ, 1 и ІІ.
*) Б.-Каменскій, „Дѣянія", ІІ, 121.
*) Бергхольцъ ошибается, говоря, что у Ягужинскаго было 2 сына и 2 дочери.
*} Бергхольцъ, ІІ.
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въ этому !). Какъ бы то ни было, но 22 Сентября 1722 г. Ягужин
скій подалъ въ Синодъ прошеніе, въ которомъ, умалчивая еще о не
вѣрности жены, просилъ «развязать» его съ нею, выставляя мотивомъ* 
ея «христіанскому закону противные поступки и иныя чинимыя мер
зость.. наипаче же бы малыя мои дѣти отъ такой непотребной мате
ри вовсе не пропали». Указъ Синода послѣдовалъ 21 Августа 1723 г.
о разводѣ, и Ягужинская была сослана по именному указу Государы
ни Екатерины Алексѣевны въ Переяславль-Залѣсскій Ѳеодоровскій мо
настырь, гдѣ и умерла въ 1733 году.

«Развязавшись> съ больной женою и отправивъ своего старшаго 
сына (мальчика лѣтъ 8-9, очень похожаго, по отзыву Бергхольца, на 
отца) въ Германію, гдѣ онъ долженъ былъ воспитываться вмѣстѣ съ 
сыномъ Бассевича, съ которымъ въ это время Ягужинскій былъ на 
«ты> *), Павелъ Ивановичъ поспѣшилъ взять разрѣшеніе Синода «на 
второбрачное сочетаніе» 3). 3 Октября совершенъ быдъ Сговоръ Ягу
жинскаго съ дочерью великаго канцлера гр. Г. И. Головкина, Анной 
Гавриловной. Невѣста, по отзыву современника, не могла назваться 
хорошенькой, такъ какъ лицо ея было попорчено оспой, но она отли
чалась живостью характера и веселымъ нравомъ, прекрасно говорила 
по-французски и по-нѣмецки, отлично танцовала и была очень строй
но сложена 4). Ко всему этому, несмотря на анекдотическую скаред
ность великаго канцлера, Ягужинскій бралъ за ней большое приданое. 
ІО Ноября была свадьба Ягужинскаго съ Головиной. Участникъ тор
жества, Бергхольцъ, оставилъ подробное ея описаніе, изъ котораго 
видно, какое дѣятельное и горячее участіе принимали императоръ и 
Екатерина въ семейномъ праздникѣ своего любимца. Въ Октябрѣ 1724 г. 
у Ягужинскаго родилась первая дочь, Анастасія. Ее крестили герцогъ 
Голштинскій и Екатерина, отнесшаяся очень тепло къ молодой матери, 
у постели которой она долго сидѣла. Второй бракъ Ягужинскаго 
былъ счастливъ: супруги сошлись характерами, любили весело про
вести время, съ трогательнымъ единодушіемъ расточали вмѣстѣ свои 
богатства. Бассевичъ говоритъ, что Ягужинскій «настолько же былъ 
доволенъ своей второй супругой, насколько императоръ своею» *).

*) Бассевичъ, въ Р. Архивѣ 1865,—Не приводимъ этихъ „доводовъ" о томъ, что- 
Богъ установилъ бракъ для облегченіи человѣчества, что дурное супружество противно 
волѣ Божіей и пагубно для души и т. п., такъ какъ всѣ эти разсужденія несомнѣнно со
ставляютъ полную собственность Бассевича.

*) Бергхольцъ. Сынъ Ягужинскаго умеръ въ Германіи 9 Августа 1721 г. (Тамъ же).
■) Р. Стар., XVIII, 720.
4) Бергхольцъ, III и ІѴ.
£) Тамъ же.
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Со смертью Петра Ягужинскій терялъ почву подъ ногами. Его 
благополучіе всецѣло зависѣло отъ государя: въ любви и довѣріи Пет
ра онъ видѣлъ единственную защиту противъ своихъ многочисленныхъ 
враговъ. Кто бы ни наслѣдовалъ Петру, императрица или великій 
князь, Ягужинскій долженъ былъ лишиться или всего своего значенія, 
или во всякомъ случаѣ большей части его. Послѣ смерти Петра, Ягу
жинскій предпочелъ примкнуть къ новымъ людямъ, которыхъ онъ дав
но зналъ и съ которыми привыкъ бороться, чѣмъ въ бездѣйствіи ждать 
Ъпалы и, можетъ быть, гибели со стороны родовитыхъ приверженцевъ 
допетровскаго строя. Бассевичъ приписываетъ Ягужинскому важную 
роль въ событіяхъ, подготовившихъ вступленіе на престолъ Екатери
ны I; именно, Ягужинскій будто первый сообщилъ ему о «заговорѣ» 
еъ пользу великаго князя и тѣмъ далъ ему возможность спасти Е ка
терину и Меншикова, «ничего не подозрѣвавшихъ о готовившейся к а 
тастрофѣ» *). Конечно, Бассевичу хотѣлось доказать, что Екатерина 
была возведена на престолъ, исключительно благодаря мудрости тако
го <геніальнаго мужа», какимъ онъ считалъ себя 2). Во всякомъ слу
чаѣ изъ разсказа Бассевича видно, что Ягужинскій принималъ актив
ное участіе въ дѣлѣ провозглашенія Екатерины императрицею: онъ 
былъ посредникомъ между Меншиковымъ и Вассевичемъ и руководилъ 
въ тоже время дѣйствіями своего тестя, великаго канцлера. Какъ 
только скончался Петръ, Бассевичъ удачно выбралъ болтливаго Павла 
Ивановича для того, чтобы распространить среди собравшихся во двор
цѣ сановниковъ вѣсть о томъ, что «казна, крѣпость, гвардія, Синодъ 
и множество бояръ находятся въ распоряженіи Императрицы» и тѣмъ 
побудить ихъ признать Екатерину наслѣдницей Петра Великаго.

По воцареніи Екатерины, Меншиковъ и герцогъ Голштинскій 
сдѣлались первыми лицами въ государствѣ, а Ягужинскій на первыхъ 
же порахъ оказался почти въ явной немилости. «Кредитъ Ягужинскаго 
кончился», писалъ Саксонскій посланникъ Лефортъ уже черезъ два дня 
послѣ смерти Петра, «Безпокойный духъ Ягужинскаго и его невоздер- 
жанность на языкъ» дѣлали его вовсе нежелательнымъ сотрудникомъ 
для новой Государыни, тѣмъ болѣе, что и самъ Ягужинскій относился 
крайне несочувственно къ новому направленію въ политикѣ. Екате
рина склонялась въ пользу союза съ Англіей и Франціей и, естественно, 
не расположена была къ дворамъ Вѣнскому, родственному великому 
князю, и Датскому, враждебному интересамъ герцога Голштинскаго;

‘) Р. Арх., 1865, 259—264.— ■) Соловьевъ, XVIII, Прии. 227; Брикнеръ, , Екате
рина Iй, В. Европы, 1894 г. .N2 1, 125.

VI.
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Ягужинскій же былъ преданъ идеѣ Австрійскаго союза и тѣсно свя
занъ съ Даніей не только старинной дружбой съ посланникомъ ВестФа- 
леномъ, но и пенсіей, которую онъ получалъ отъ Фридриха ІХ *). 
Герцогъ Голштинскій, естественно, желалъ удалить приверженца Даніи, 
а  враждебные Австріи дипломаты, съ своей стороны, всячески старались 
очернить Ягужинскаго, какъ сторонника Вѣнскаго двора, и не нахо
дили словъ для изображенія его «необузданнаго, грубаго и совершенно 
безумнаго поведенія» *). Нѣтъ ничего удивительнаго поэтому, что, тот
часъ по вступленіи на престолъ Екатерины, начались толки о томъ, 
что Ягужинскій будетъ удаленъ изъ Россіи подъ предлогомъ назначенія 
его въ какую-нибудь заграничную миссію: то его прочили въ Мадридъ, 
то въ Вѣну, въ Стокгольмъ и, наконецъ, въ Парижъ. Послѣднее на
значеніе мотивировали даже увѣренностью Екатерины въ томъ, что <при 
дворѣ, на дружбу котораго она вполнѣ могла положиться, Ягужинскій 
не будетъ въ состояніи ничѣмъ ей вредить» 3). Въ тоже время Екате
рина старалась ограничить власть Ягужинскаго, какъ генералъ-про
курора, такъ какъ онъ, въ качествѣ <ока» государева, «привыкъ во 
все вмѣшиваться и быть всемогущимъ»., и предписала Сенату и колле
гіямъ руководствоваться впредъ законами и волею Императрицы, а не 
желаніями генералъ-прокурора. Ставши въ оппозицію, Ягужинскій, по 
своему Горячему характеру, не ограничился однимъ «ворчаньемъ» про
тивъ Меншикова, но и выражалъ свое неудовольствіе, по словамъ 
Кампредона, «самыми нелѣпыми Публичными сценами». Одна изъ такихъ 
сценъ разыгралась 31 Марта, когда Ягужинскій явился во время вечерни 
къ гробу Петра Великаго и сталъ публично жаловаться на обиды4). Эта 
выходка, правда, едва не стоила головы генералъ-прокурору. «Вымолилъ 
прощеніе» Ягужинскому у Государыни любившій его герцогъ Голштин
скій, «ivrogne fieffé», начавшій въ это время выступать въ роли общаго 
примирителя и благодѣтеля. Какъ бы то ни было, положеніе Ягужинскаго 
въ Апрѣлѣ 1725 г. казалось иностраннымъ дипломатамъ столь отчаян
нымъ, что, по ихъ мнѣнію, онъ непремѣнно долженъ былъ «или по
пасть подъ судъ или въ припадкѣ отчаянія наложить на себя руки 
Однако, ни того, ни другого пе случилось. Значеніе Ягужинскаго вско
рѣ начало подниматься; онъ пріобрѣлъ себѣ союзниковъ въ лицѣ 
умнѣйшихъ дѣльцовъ прошлаго царствованія, Толстого и Остермана,, 
недовольныхъ самовластіемъ свѣтлѣйшаго князя, а вскорѣ затѣмъ Ягу-

*) Сборникъ Имп. Истор. Общ.ІІІ, 401;LVIII, 4, 14;LXIV, 27, 99, 108 ,152 ,186 ,374 .
*) Тамъ же, LYIII, 116.
•) Тамъ же, LYIII, 4, 63, 293, 466.
4) Сборникъ, LYIII, 101,116; Соловьевъ, XYIII, 275.
*) Сборникъ, LYIII, 116, 157, 287; Берхгольцъ, IY.
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жинскій получилъ непосредственный доступъ къ самой Екатеринѣ, 
сумѣлъ заслужить временно ея расположеніе и сдѣлаться непремѣн
нымъ членомъ ея интимнаго кружка. Уже съ лѣта 1725 г. иностран
ные дипломаты стали замѣчать, что при дворѣ слпшкомъ часто стали 
устраиваться увеселенія, состоявшія въ ночныхъ попойкахъ на откры
томъ воздухѣ. Главный устроитель Петровскихъ ассамблеи, Ягужин
скій, часто дежурившій при Екатеринѣ въ качествѣ генералъ-адъю
танта, и теперь былъ незамѣнимъ въ этихъ случаяхъ. «Безотлучное 
пребываніе» Ягужинскаго близъ Екатерины принесло свои плоды: 
ЗО Августа онъ получилъ орденъ св, Александра Невскаго, а въ 
Октябрѣ 1725 г. Кампредонъ находилъ, что Ягужинскій, котораго въ 
Апрѣлѣ онъ считалъ погибшимъ, «сталъ любимцемъ Императрицы, 
хотя не сдѣлался ни благоразумнѣе, ни трезвѣе прежняго». Благодаря 
увлеченію Императрицы удовольствіями, власть Сената сильно расши
рилась; увеличилось вновь и значеніе генералъ-прокурора. Возвышеніе 
Ягужинскаго было, однако, временнымъ: уже въ слѣдующемъ году онъ 
долженъ былъ оставить Сенатъ, а при учрежденіи указомъ 8 Февраля
1726 г. Верховнаго Тайнаго Совѣта не попалъ и въ число его чле
новъ. По словамъ Прусскаго послайника Мардефельда «Царица поло
жительно не хотѣла назначить его въ Совѣтъ, ибо считала его нерас- 
положеннымъ къ себѣ, чтб слѣдовало приписать его неукротимой 
ненависти противъ князя Меншикова» 4).

ГИ.
Послѣдній годъ своей дѣятельности въ качествѣ генералъ-проку

рора Ягужинскій ознаменовалъ дѣйствіями, которыя доказывали его 
гуманное отношеніе къ народу, весьма рѣдкое въ то время. Генералъ- 
прокуроръ находилъ, что Пошатнулся «генеральный Фундаментъ» Им
періи—земледѣліе и торговля, и хотѣлъ «такъ славнаго государства 
нерадивымъ Смотрѣніемъ не допустить въ конечную гибель и бѣдствіе». 
Въ Февралѣ 1725 года, когда возникъ вопросъ о пониженіи размѣра 
подушной подати, Ягужинскій подалъ Императрицѣ записку о бѣд
ственномъ положеніи земледѣльческаго населенія и «слабомъ состояніи> 
Финансовъ и торговли 8). «Совѣсть моя долѣе того смотрѣть не можетъ>г 
писалъ генералъ-прокуроръ, «и тако, должность и совѣсть свою очи
щая, представляю о томъ вашему Величеству. Уже нѣсколько лѣтъ 
хлѣбу родъ худой, и отъ подушнаго сбору происходитъ великая тягость 
отъ того, что бѣглые и умершіе и взятые въ солдаты съ 719 году не 
выключены; престарѣлые, увѣчные и младенцы, отъ которыхъ никакой 
работы нѣтъ, въ тотъ же окладъ положены, а Подушныя деньги пра-

*) Сборникъ, III, 433; ХѴ, 306.—5) Гос. Арх., ХІ, 597; Соловьевъ, XVIII, 280—28S*
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вятъ на наличныхъ, чего ради въ такое неурожайное время крестьяне
ее  токмо лошадей и скотъ, но и Сѣменной хлѣбъ распродавать при
нуждены, а сами терпятъ голодъ; и большая часть такихъ, чтб къ 
пропитанію своему впредь никакой надежды не имѣютъ, а великое 
уже число является умершихъ ни отъ чего иного, токмо отъ голоду 
(и небезужасно слышать, что одна баба отъ голоду дочь свою, 
кинувъ въ воду, утопила), и множество бѣгутъ за рубежъ Польскій и 
въ Башкиры, чему и заставы не помогаютъ». Для поднятія благосо
стоянія населенія Ягужинскій считалъ нужнымъ: 1) уменьшить еще 
подушную подать; 2) офицеровъ отпускать поперемѣнно домой и остав
лять дома, хотя бы одного изъ младшихъ братьевъ, чтобы крестьяне 
были <въ призрѣніи и государственные сборы порядочные 3) назна
чить, согласно съ указомъ Петра I, одного изъ сенаторовъ для объ
ѣзда провинцій, снабдивъ его диктаторской властью. Для лучшаго 
контроля надъ Финансами Ягужинскій предлагалъ возстановить Реви
зіонъ-коллегію. Относительно торговли онъ находилъ нужнымъ «поду
мать, чтобъ иностранное купечество не отогнать», но въ тоже время 
считалъ сенаторовъ совершенно некомпетентными въ коммерческихъ 
вопросахъ; «въ Сенатѣ люди купечества такъ искусны, какъ я куз
нечнаго дѣла», говоритъ онъ. На этотъ разъ дѣло ограничилось одними 
«Разговорами съ сожалѣніемъ и туженіемъ». Но Ягужинскій былъ не 
такой человѣкъ, который можетъ довольствоваться подобными резуль
татами. Осенью генералъ-прокуроръ снова поднялъ тотъ же вопросъ 
въ Сенатѣ. Хотя нашлись люди, которые возражали, что неурожай не 
всеобщій, и лучше всего крестьянъ удержать отъ побѣговъ не облег
ченіемъ повинностей, а «круглою порукою», Ягужинскому удалось до
биться рѣшенія Сената выключить изъ подушнаго оклада убылыхъ, 
взять съ наличныхъ на 1726 годъ по 60 коп., и нѣсколько сократить 
армію, расходы на которую покрывались подушными деньгами.

Не попавъ въ Верховный Тайный Совѣтъ, честолюбивый Ягу
жинскій былъ въ отчаяніи, которое увеличивалось еще и тѣмъ, что 
въ члены Совѣта былъ назначенъ его недавній союзникъ Остерманъ. 
Плохимъ утѣшеніемъ для генералъ - прокурора было назначеніе его 
оберъ-шталмейстеромъ. Ягужинскій сердился на всѣхъ, даже на своего 
тестя, великаго канцлера, который также былъ сдѣланъ членомъ Вер
ховнаго Тайнаго Совѣта *). Въ видѣ протеста, Ягужинскій пересталъ 
ѣздить въ Сенатъ; въ тоже время онъ бывалъ при дворѣ лишь въ 
случаѣ крайней необходимости, предпочитая придворной службѣ съ 
этого времени «арелестл деревенской жизни» 2). Въ своемъ уединеніи 
Ягужинскій, однако, оставался не долго.

*) Сборникъ, LXIV, 255; III 433.—’) Сборникъ, LXIV, 255, 383, 39.
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пи.
3-го Августа Верховный Тайный Совѣтъ опредѣлилъ отправить 

Ягужинскаго полномочнаго министра на Польскій сеймъ въ Гродно. Съ 
одной стороны, хотѣли удалить изъ Петербурга безпокойнаго гене
ралъ-прокурора, съ другой, враги Меншикова наносили этимъ чув
ствительный ударъ князю. Меншиковъ сопротпвлялся назначенію Ягу
жинскаго въ Польшу, по причинѣ понятной: въ это время на первомъ 
планѣ стоялъ Курляндскій вопросъ, только что была снята канди
датура Меншикова въ герцоги, и для свѣтлѣйшаго князя было до 
крайности непріятно участіе его заклятаго врага въ щекотливомъ для 
него дѣлѣ, сильно затрогивавшемъ его самолюбіе. Ягужинскому пред
писывалось на сеймѣ «всевозможные труды полагать, дабы Рѣчь По- 
сполитую не допустить до вредныхъ для Россіи предпріятій относи
тельно Курляндіи, особенно не допустить до раздѣла Курляндіи на 
воеводства, также до утвержденія принца Морица и до избранія принца 
Гессенъ-Кассельскаго, и въ необходимости стараться сеймъ разорвать; 
со стороны же ея величества представлять кандидатовъ прежнихъ, 
кромѣ князя Меншикова». На Гродненскомъ сеймѣ Ягужинскій дѣйство
валъ со свойственной ему горячностью, по собственному отзыву, 
«сколько смысла и силы имѣлъ». Усердіе Русскаго посла подтвер
ждается и другими; такъ епископъ Бѣлорусскій Сильвестръ Четвертин- 
€кій писалъ въ 1728 г., что «на сеймѣ 1726 г. генералъ Ягужинскій 
прилагалъ неусыпный трудъ, чтобъ православнымъ была отрада, и 
^получилъ декларацію, что дѣло должно окончиться на конференціяхъ»*). 
Нъ главномъ, т.-е. Курляндскомъ вопросѣ, Ягужинскій имѣлъ, однако, 
менѣе успѣха. Выборы Морица, правда, были кассированы Августомъ ІІ, 
но Русскимъ интересамъ въ Курляндіи продолжали грозить Польскія 
притязанія на вассальное герцогство, выразившіяся въ назначеніи 
особой Польской комиссіи для устройства Курляндскихъ дѣлъ. На всѣ 
представленія Ягужинскаго противъ этой мѣры онь слышалъ оть По
ляковъ «одинъ жестокій отвѣтъ, что Русскіе въ ихъ домашнія дѣла 
не имѣютъ права мѣшаться». Ягужинскій не зналъ чтб дѣлать: «если 
прямо вступаться въ дѣло», писалъ онъ, «то ихъ пуще разъярить; 
если же дать имъ волю, то пуще загордятся». Онъ пробовалъ склонить 
въ свою пользу приближенныхъ короля. Августу онъ подносилъ «завѣсы 
Китайскія побои Персидскіе», сановникамъ обѣщалъ ордена. Польскихъ 
дамъ, сохранявшихъ сильное вліяніе на стараго, то умиравшаго, то 
снова оживавшаго Августа ІІ, Ягужинскій дарилъ Сибирскими мѣхами, 
къ которымъ онѣ чувствовали большую слабость. Вь тоже время гер -

*) Соловьевъ, ХІХ, 62—59, 218.
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цогиня Курляндская Анна Іоанновна, также очень Заинтересованная 
исходомъ дѣлъ на сеймѣ, осаждала изъ Митавы Ягужинскаго слезнымъ 
письмами, умоляя не допустить Польскихъ коммиссаровъ до счета ея де
ревень и тѣмъ не привести ее «въ великую дишперацію». Въ Петербургѣ 
были недовольны Ягужинскимъ, и онъ встрѣчалъ во всемъ противодѣй
ствіе. Меншиковъ старался «поперекъ въѣзжать, зная и не зная состоя
ніе дѣлъ», а Девіеръ прямо писалъ кабинетъ-секретарю А. В. М акаро
ву: «видно наши министры на сеймѣ никакого старанія о Курляндіи не 
имѣли, а если бы имѣли, то-бъ никогда корона Польская не рѣшилась 
дѣлать того, что на сеймѣ положили». Надо, впрочемъ, сказать, что 
Ягужинскій и самъ давалъ поводъ своимъ врагамъ къ справедливымъ 
нареканіямъ: съ одной стороны, онъ черезчуръ усердно хлопоталъ о 
выгодныхъ инострацныхъ женихахъ для своихъ дочерей, покровитель
ствуя за это людямъ ему угождавшимъ, въ родѣ секретаря Голембов- 
скаго, которому Ягужинскій обѣщалъ мѣсто резидента въ Польшѣ; съ 
другой, ему попрежнему вредили его все увеличивавшіяся съ годами 
нетрезвость и болтливость. Нерасположенный къ Ягужинскому камер
геръ Митавскаго двора и Фаворитъ вдовствующей герцогини М. П. Бе
стужевъ писалъ о немъ своей сестрѣ кн. Волконской: «Павелъ, будучи 
пьянъ, одному Саксонскому министру говорилъ, чтобъ ему король даль 
здѣсь староство; «я-де здѣсь останусь, а въ Россію нынѣ не поѣду»г 
и разныхъ другихъ рѣчей болтаетъ множество... Человѣкъ этотъ со
всѣмъ плохъ, я чаялъ въ немъ больше пути и дѣла; Антонъ Мануи- 
ловичъ (Девіеръ) справедливо о немъ разсуждаетъ: истинно я въ немъ 
чаялъ больше Проку, а теперь вижу, что просто Вѣтреница; чтб ни 
говоритъ, слушать нечего». Самъ же Девіеръ, бывшій при Петрѣ^ 
вѣроятно, совсѣмъ другого мнѣнія объ Ягужинскому теперь писалъ» 
Императрицѣ изъ Митавы, что «будто Ягужинскій подъ рукою Поля
камъ говорилъ, чтобъ они никакого опасенія не имѣли, потому что 
ваше императорское величество въ Курляндскомъ дѣлѣ никакого имъ 
помѣшательства дѣлать не соизволите, и хотя я во всемъ им ь не вѣрю, 
однако, бѣшенство его что-нибудь можетъ сдѣлать» *). Читая всѣ эти 
суровые отзывы о дѣятельности Ягужинскаго, не должно забывать, 
что они исходятъ отъ его враговъ, и можно съ увѣренностью сказать, 
что личные интересы и выгоды никогда не руководили Ягужинскимъ 
въ такой мѣрѣ, какъ всѣми тѣми людьми, которые такъ строго его 
судили и такъ безпощадно осуждали. Въ концѣ Февраля иностранные 
дипломаты сообщали о скоромъ отозваніи Ягужинскаго изъ Польши, 
и при этомъ высказывали предположеніе, что его отправятъ на житье

*) Соловьевъ, ХІХ, 59.
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въ его деревни *). Только 20 Апрѣля Ягужинскій прощался съ ко- 
ролемъ въ Варшавѣ и затѣмъ, имѣя въ карманѣ жалобу короля на 
Девіера, <возбуждавшаго въ Курляндіи обитателей къ бунту», отпра
вился въ Петербургъ *). Онъ прибылъ туда, когда императрица лежала 
въ предсмертной болѣзни, а Девіера постигла печальная участь: 6 Мая
1727 г. Екатерина скончалась, и заклятой врагъ Ягужинскаго, Мен
шиковъ, сдѣлался Фактическимъ правителемъ государства. Свѣтлѣйшій 
князь постарался удалить Ягужинскаго изъ Петербурга. Одно время 
говорили, что онъ будетъ посланъ въ Персію, потомъ его прочили въ 
Астраханскіе губернаторы, наконецъ состоялось его назначеніе въ 
Украинскую армію. Канцлеръ, гр. Г. И. Головкинъ, умолялъ Петра ІІ 
отмѣнить это рѣшеніе, но это повело лишь къ одной изъ первыхъ 
крупныхъ размолвокъ малолѣтняго Государя съ Меншиковымъ и ссорѣ 
между княземъ и тестемъ Ягужинскаго; рѣшеніе же отмѣнено не было, 
и Ягужинскій долженъ былъ ѣхать на Украйну.

ІХ.
14 Августа Ягужинскій выѣхалъ изъ Петербурга послѣ данной 

ему отсрочки по случаю смерти Тещи, старухи Головкиной 3). Ссылка 
продолжалась недолго, и въ самый день ареста Меншикова за Ягу
жинскимъ былъ посланъ курьеръ. Ягужинскій былъ желателенъ въ это 
время въ Петербургѣ въ качествѣ врага павшаго временщика. 8 Ок
тября Ягужинскій пріѣхалъ въ Петербургъ, а 24 Октября состоялся 
указъ о производствѣ его въ генералъ-аншеФы; тѣмъ же указомъ онъ 
былъ назначенъ, вмѣсто Меншикова, капитанъ-поручикомъ кавалер
гардіи 4). По возвращеніи, Ягужинскому удалось сойтись съ Фаворитомъ 
кн. И. А. Долгоруковымъ, о Женитьбѣ котораго на старшей его дочери, 
Натальѣ, стали говорить уже въ началѣ 1728 года 5). Императоръ былъ 
очень милостивъ къ Ягужинскому, удостоивалъ его своими посѣщені
ями, при чемъ засиживался за полночь; очевидно, Павелъ Ивановичъ, 
умѣвшій развеселить суроваго дѣда, умѣлъ занять и подростка-внука. 
Въ Ноябрѣ 1727 г. Ягужинскому былъ пожалованъ домъ въ Москвѣ* 
на Знаменкѣ. Его стади уже прочить то въ оберъ-гоФмаршалы, то въ 
члены Верховнаго Тайнаго Совѣта 6). Но Ягужинскій все же не игралъ 
видной роли въ царствованіе Петра ІІ. Онъ былъ въ дружбѣ съ Ле-

*) Сборникъ, LXIY, 616.—г) Б.-Каменскій, „Обзоръ*, III, 226.—*) Депеши Маньяна, 
Сборникъ, LXXY, 61, 80 и 81; депеши Лефорта, тамъ же, III 485—487, 489

*) Депеши Лефорта, Сборникъ, III, 504; Барановъ, „Ой. Сенат. А рх.11, J6 2656.
*) Лефортъ, Сборникъ III, 513; V, 301, 307.
*) Барановъ, „Оп. Сен. Арх.“, № 2707; Лефортъ, Сборникъ, V, 301, 335; Зап. дюж» 

де-Лиріа, „XVIII Вѣкъ", ІІ, 61.
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Фортомъ и съ герцогомъ де-Лирія, но дипломатическая его дѣятельности 
едва ли не ограничивалась переговорами съ посланникомъ Филиппа У  
объ орденѣ Золотого Руна, который хотѣлось имѣть Государю, и объ 
Испанскихъ лошадяхъ и мулахъ для царскихъ Конюшень х). Въ Ноябрѣ 
1729 года вопросъ о бракѣ князя И. А. Долгорукова съ Н. П. Н ѣж ин
ской былъ, повидимому, рѣшенъ окончательно. Сердце Фаворита, по 
словамъ Лефорта, склонялось въ пользу этой невѣсты, но отецъ, кн. 
Алексѣй Григорьевичъ, преслѣдовавшій совсѣмъ другіе интересы и 
цѣли, постарался разстроить неравный бракъ своего сына съ дочерью 
худороднаго Поляка, и 24 Декабря состоялось обрученіе князя Ивана 
сь Графинею Н. Б. Шереметевой *).

Въ ночь съ 18 на 19 Января 1730 года Ягужинскій, повидимому, 
старался принять участіе въ рискованномъ предпріятіи ограниченія 
самодержавія, открыто заявляя, что ему <съ міромъ бѣда не убытокъ». 
Уже во время совѣщанія верховниковъ о выборѣ государя, Ягужин
скій, пробуя почву, началъ говорить кн. С. Г. Долгорукову о необ
ходимости ограничить власть преемника Петра ІІ. «Долго ли намъ 
терпѣть, что намъ головы сѣкутъ; теперь время, чтобъ Самодержавію 
не быть», будто бы были его подлинныя слова. Когда же Анна была 
провозглашена Императрицей, Ягужинскій прямо обратился къ князю 
В. Л. Долгорукову съ просьбой, которая какъ бы доказывала его го
рячую преданность дѣлу ограниченія самодержавія: «Ватюшки мои»,
воскликнулъ онъ, «прибавьте намъ, какъ можно, воли!» Долгоруковы 
отнеслись уклончиво и холодно къ горячимъ заявленіямъ Ягужинскаго, 
и хотя, правда, кн. Д. М. Голицынъ задержалъ его при разъѣздѣ Се
ната и генералитета вмѣстѣ съ И. И. Дмитріевымъ-Мамоновымъ, Из- 
майловымъ и другими; но въ палату, куда удались верховники для со
ставленія пунктовъ, «чтобъ не быть Самодержавію», Ягужинскій впу
щенъ не былъ. Онъ понялъ, что ему нечего дѣлать съ верховниками 
п 20 Января, утромъ, отправилъ въ Митаву Голштинскаго камеръ- 
юнкера П. С. Сумарокова съ неподписаннымъ письмомъ къ Аннѣ и 
устною инструкціей. Ягужинскій, увѣряя герцогиню въ своей предан
ности («какъ былъ вѣрный, такъ и нынѣ въ вѣрности пребываю»), 
увѣдомлялъ, что ограниченіе верховной власти «не во многихъ персо
нахъ учинено», т. е. противно волѣ большинства, и давалъ ей наста
вленія, какъ ей держать себя съ посланными въ Митаву Депутатами 
Тайнаго Совѣта: «чтб станутъ представлять, не всему вѣрить, пока 
сама Изволитъ прибыть въ Москву» 3). Сумароковъ, благополучно

*) Лефортъ, Сборникъ, Y, 299; Зап. д. де-Лирія, „XVIII Вѣкъ% ІІ, 28, 141, 189.
*) Корсаковъ, „Изъ жизни Русс*, дѣятелей XVIII в.“, 100, 102.
л) Гос. арх., III—6, лл. 14 и 15.
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доѣхавшій п повидавшійся съ Анной, не ускользнулъ отъ бдительности 
кн. В. Л. Долгорукова. 26 Января онъ былъ арестованъ и допрошенъ, а
1 Февраля закованный привезенъ въ Москву, генераломъ М. И. Ле
онтьевымъ, съ которымъ были присланы утвержденныя Анной «кондиціи».
2 Февраля, въ день конференціи Верховнаго Тайнаго Совѣта съ Сена
томъ, Синодомъ и генералитетомъ, въ самомъ засѣданіи Ягужинскій былъ 
арестованъ и посаженъ въ Кремлевскій казематъ. Послѣдовало нѣсколь
ко арестовъ замѣшанныхъ въ дѣло лицъ. Въ тотъ же день Ягужинскій 
былъ допрошенъ; на слѣдующій день снова; у арестованнаго были ото
браны не только «кавалерія и письма, но ножницы и карандашъ»; бумаги 
его были разсмотрѣны верховниками и запечатаны. Съ барабаннымъ бо
емъ было объявлено, что Ягужинскій арестованъ за письмо, написанное 
имъ Императрицѣ и направленное противъ блага отечества и интере
совъ ея величества. Арестъ Ягужинскаго вызвалъ много шума и са
мыхъ противорѣчивыхъ слуховъ: одни говорили, что арестованный 
будетъ осужденъ въ теченіе нѣсколькихъ дней, приговоръ будетъ кон
фирмованъ Анною на пути въ Москву и исполненъ до ея прибытія; 
другіе, въ томъ числѣ Лефортъ, напротивъ, утверждали, что верхов- 
ники уже предлагали арестованному свободу, но Ягужинскій отказался 
самъ, сказавъ: «Вы меня очернили и снова не можете возвратить мнѣ 
добраго имени». Впрочемъ, нужно прибавить, что Ягужинскій могъ 
не особенно тяготиться своимъ заключеніемъ: онъ имѣлъ все необхо
димое, свою прислугу и хорошій столъ. Былъ еще мало правдоподоб
ный, хотя и подтверждаемый дюкомъ де-Лиріа и Лефортомъ, слухъ, 
что Ягужинскій имѣлъ въ тюрьмѣ два свиданія съ Императрицей. Болѣе 
близки къ истинѣ разсказы о томъ, что онъ нашелъ возможнымъ 
установить сношенія съ Анной при посредствѣ своей жены *).

Возстановленіе самодержавія имѣло слѣдствіемъ немедленное осво
божденіе Ягужинскаго, который получилъ то нравственное удовле
твореніе, что родовитый Фельдмаршалъ кн. Долгоруковъ, по приказанію 
Анны, встрѣтилъ его въ дворцовой передней и возвратилъ ему шпагу 
и орденъ св. Андрея. Радость Ягужинскаго выражалась со свойствен
ной его характеру страстью: онъ то проливалъ слезы у ногъ Импе
ратрицы, то обнимался на придворномъ балу съ Лефортомъ *). Можно 
было думать, что Ягужинскій, оказывавшій и раньше обездоленной 
вдовствующей герцогинѣ Курляндской разныя услуги, получитъ теперь 
щедрыя награды отъ Императрицы: Лефорту казалось, что въ коро
націю его друга сдѣлаютъ Фельдмаршаломъ. Но передъ коронаціей

*) Корсаковъ, „Воцареніе Анны Іоанновныи, 6, 78, 123—129; Зал. дюна де-Лиріа, 
„ХУІІІ вѣкъ", III, 39, 64; Сборникъ, У, 349—358; ХУ, 410—412; ЬХХУ, 604 и 606.

а) Сборникъ, V, 370, 372.
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Ягужинскій получилъ лишь домъ въ Москвѣ, за Яузой, а въ день 
коронаціи его жена была пожалована въ статсъ-дамы. Награды были 
нещедрыя; мало того, Ягужинскій былъ отставленъ оть должности 
генералъ-прокурора, уничтоженной 5 Марта 1730 года1). Для того, 
чтобы добиться милостей отъ новаго правительства, надо было зару
читься покровительствомъ новыхъ случайныхъ людей, примкнуть къ 
какой-нибудь вліятельной придворной партіи. Изъ числа немногихъ 
Русскихъ вельможъ Ягужинскій сошелся только съ кн. А. М. Черкас • 
^кимъ1). Чтб касается Нѣмцевъ, получившихъ преобладаніе при дворѣ 
Анны, то Ягужинскому пришлось выбирать между двумя партіями, 
между Остерманомъ и Бирономъ. Ягужинскому трудно было сойтись 
•съ своимъ стариннымъ недоброжелателемъ, и онъ соединился съ Би
рономъ и братьями Левенвольде. Скоро Ягужинскій такъ близко с о 
шелся съ Фаворитомъ и его приверженцами, что Лефортъ называетъ 
яхъ даже «закадычными друзьями». Съ этого времени Ягужинскій ни
когда не пытался, хотя бы наружно, сблизиться съ Остерманомъ. Эта 
вражда заставила его даже перемѣнить свои взгляды на внѣшнюю по
литику Россіи: горячо отстаивавшій интересы Австріи при Екатеринѣ I, 
Ягужинскій при Аннѣ оказался «вовсе не сторонникомъ Вѣнскаго 
^вора» и старался «развязать» съ нимъ дворъ Петербургскій. Австрій
скій посланникъ, графъ Вратиславъ, по старой памяти, искалъ со
дѣйствія Ягужинскаго; но этотъ послѣдній, обнадеживая посланника, 
въ тоже время заочно хохотать надъ нимъ, говоря: «Они считаютъ 
васъ дураками, очень намъ нужно вмѣшиваться въ отдаленныя распри, 
тогда какъ мы можемъ у себя наслаждаться покоемъ»3). Дружба съ 
сильной придворной партіей не осталась безъ результатовъ для Ягу
жинскаго; не смотря на интриги Остермана, старавшагося удалить его 
въ Польшу, Ягужинскому въ Августѣ 1730 года, было пожаловано 
Д в о р ц о в о е  село П а в л о в с к о е  въ Московскомъ уѣздѣ съ 1159 душами4), 
а  черезъ мѣсяцъ онъ занялъ црежнее мѣсто генералъ-прокурора въ 
Сенатѣ, съ прежнимъ вліяніемъ на внутреннія дѣла Россіи. Манштейнъ 
разсказываетъ, что, при рѣшеніи возникшаго въ то время вопроса о 
подтвержденіи Лифляндскихъ привилегій, Левенвольдъ выдвинулъ Я гу
жинскаго для противодѣйствія Остерману, и Ягужинскій пріобрѣлъ 
генералъ-прокурорство уступкою интересамъ Остзейцевъ. Какъ бы то 
ни было, но правительство пришло къ убѣжденію, что «чинъ генералъ-

*) Сборникъ, V, 377; Зап. дюна де-Лиріа, „XVIII вѣкъ*, III, 63j Барановъ, „Оп. 
■Сен. Арх.*, Ла 3754; Соловьевъ, ХІХ, 272.

*) Сборникъ, У, 382; Зап. де-Лиріа, „XVIII вѣкъ", 105.
•) Соловьевъ, ХІХ, 346; „XVIII вѣкъ4*, III, 96, 117.
4) Барановъ, „Оп Сен. А рх.- , № 3867; Сборникъ, LXXXI, 206.
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прокурора не понапрасну» учрежденъ, и указомъ 2 Октября 1730 г. 
Ягужинскій былъ возстановленъ въ прежней должности1), а 20 Декабря 
ему же подчиненъ богатый Сибирскій приказъ, изъ котораго онъ дол
женъ былъ получать и свое жалованье «по рангу»2). По отзывамъ 
иностранцевъ, возвышеніе Ягужинскаго было страшнымъ ударомъ 
для Остермана; Лефортъ даже высказалъ мнѣніе, что Остерманъ дол
женъ былъ потерять всякое значеніе и сдѣлаться исполнителемъ при
казаній генералъ-прокурора, которому какъ разъ въ это время было 
повелѣно присутствовать ва всѣхъ конференціяхъ по иностраннымъ 
дѣламъ3). Генералъ-прокурора, однако, ждали еще новыя почести и 
награды. 31 Декабря 1730 г. онъ былъ назначенъ подполковникомъ 
вновь учрежденнаго лейбъ-гвардіи Коннаго полка, а 19 Января 
слѣдующаго года, въ годовщину восшествія на престолъ императри
цы, Ягужинскій былъ возведенъ въ графское достоинство4), Онъ че
резчуръ весело отпраздновалъ полученіе графскаго титула: въ тотъ 
же день, во дворцѣ, въ присутствіи императрицы, онъ оскорбилъ 
Остермана, осыпавъ его цѣлымъ потокомъ отборныхъ ругательствъ. 
Правда, императрица Анна, страстная Любительница всякихъ К у р и 
ныхъ и шутовскихъ зрѣлищъ, сдѣлала вытрезвившемуся Ягужинскому 
только легкій выговоръ; но Остерманъ затаилъ въ себѣ злобу и уже 
къ концу года получилъ возможность сдѣлать своему врагу крупную 
непріятность, благодаря тому, что около этого времени Ягужинскій 
аѣсколько разошелся съ своими новыми друзьями. Бирономъ и Левен
вольдомъ, и примкнулъ къ кн. Вас. Вл. Долгорукову, врагу всѣхъ 
придворныхъ Нѣмцевъ безъ различія партій5).

X.

ІО Ноября 1731 года въ Москвѣ былъ учрежденъ Кабинетъ, ко
торый, подобно Верховному Тайному Совѣту, лишалъ Сенатъ его зн а
ченія. Ягужинскому было невыносимо обидно, что главную роль въ 
этомъ учрежденіи, назначенномъ, какъ говорили, «для его обузданія», 
игралъ Остерманъ. Ягужинскій продѣлалъ въ это время тоже, чтб и 
при учрежденіи Верховнаго Тайнаго Совѣта: онъ позволялъ себѣ не- 
ориличныя выходки и угрозы противъ Кабинета и вліятельныхъ ино
странцевъ; онъ Перессорился со всѣми, начиная съ своего тестя,

4) Соловьевъ, ХІХ, 280 и 287; Барановъ, „Оа. Сен. А рх.“ № 3895.
*) Барановъ, „Оа. Сен. А рх.“л № 3932; Гос. арх., ІХ, 18.
*) Сборникъ, У, 386; LXXV, 124; „XVIII вѣкъ*, III, 117.
4) Барановъ, „Он. Сен. Арх.", Je 3940; Лобановъ-Ростовсвій, Р. Родосх. Кннга, 

ІІ, 442.
■) Соловьевъ, ХІХ, 329; Сборникъ, LXXY, 170.
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Г. И. Головкина, и дошелъ до того, что не только Наговорилъ Бирону 
грубостей, но даже, какъ разсказываетъ Манштейнъ, обнажилъ шпагу 
противъ фаворита. Всѣ считали уже Ягужинскаго погибшимъ человѣ
комъ, съ которымъ опасно имѣть сношенія, которому угрожаетъ Си
бирь; его другъ, Лефортъ, нашелъ нужнымъ даже оправдать въ гла
захъ Августа ІІ-го свою близость съ опаснымъ человѣкомъ, но Анна 
Іоанновна и на этотъ разъ пощадила Ягужинскаго. 18 Ноября онъ 
былъ назначенъ посломъ въ Берлинъ. При этомъ старались даже этой 
почетной ссылкѣ придать видъ важнаго дипломатическаго порученія; въ 
инструкціи Ягужинскому объяснялось, что назначеніе его въ Берлинъ 
послѣдовало потому, что Императрица рѣшила «имѣть при дворѣ коро
левскаго величества Прусскаго, ради лучшаго предостереженія высо
кихъ своихъ интересовъ, знатную персону>. Посланнику была выдана 
при этомъ единовременно крупная сумма въ 20,000 рублей. Но не 
успѣлъ Ягужинскій выѣхать за предѣлы Россіи, какъ едва не былъ 
Запутанъ въ дѣло, которое могло кончиться его полнымъ паденіемъ.

26 Ноября Ягужинскій выѣхалъ изъ Москвы; 1 же Декабря, по сло- 
вамъ Лефорта, будто бы посланъ курьеръ съ приказаніемъ догнать его 
и отправить въ Сибирь, а графъ Головкинъ долженъ былъ дать отвѣтъ 
по пунктамъ относительно рѣчей и поведенія своего зятя. Едва ли дѣло 
принимало столь крутой оборотъ, какъ разсказывали, хотя несомнѣн
но, что Ягужинскій былъ какъ-то Припутанъ къ дѣлу Фельдмаршала 
князя В. В. Долгорукова, котораго, наконецъ, удалось свалить придвор
ной Нѣмецкой партіи: 18 Декабря князь былъ арестованъ, а затѣмъ 
сосланъ, какъ человѣкъ, который «дерзнулъ не токмо государству по
лезныя учрежденія непристойнымъ образомъ толковать, но и импера
торскую персону поносительными словами оскорблять». Лефортъ гово
ритъ, что арестъ князя В. В. Долгорукова былъ слѣдствіемъ интригъ 
и болтовни Ягужинскаго1); тѣмъ не менѣе этотъ послѣдній остался 
совершенно въ сторонѣ, вѣроятно, по недостатку уликъ, даже настолько,, 
что такой ловкій дѣлецъ, какъ Остерманъ, не могъ создать предлога 
для его гибели2).

Сборникъ, V. 489—448. Соловьевъ, ХІХ, 325—357.
5) Быть-можетъ, Лефортъ былъ отчасти и правъ; во всякомъ случаѣ Ягужинскій 

доставилъ нѣкоторые матеріалы для обвиненія кн. В. В. Долгорукова. Въ началѣ 1731 г. 
въ Малороссію была послана особая Сенатская комиссія съ генераломъ А. И. Тарака- 
новымъ во главѣ, для изслѣдованія безпорядковъ, допущенныхъ въ управленіи при умер
шемъ фельдмаршалѣ кн. М. М. Голицынѣ; кромѣ того, Тараканову поручалось построить 
и заселить Днѣпровскую линію и набрать рекрутъ въ новые полки. Свои секретныя до
ношенія Таракановъ присылалъ непосредетвенно къ Ягужинскому для доклада Государынѣ, 
а этотъ послѣдній поручалъ ему „искусно изслѣдовать, чтобы неголосно было, что Е. И. 
Величеству зѣло будетъ угодно... объ однодворцахъ, которые у старшины въ подданствѣ.
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Трехлѣтнее пребываніе Ягужинскаго въ Берлинѣ прошло доволь
но безцвѣтно. Съ одной стороны, вице-канцлеръ (Остерманъ), есте
ственно, старался дѣйствовать на Прусскій дворъ помимо Ягужинскаго, 
и всѣ важнѣйшіе переговоры относительно Польскаго и Курляндскаго 
престонаслѣдія поручалъ К. Г. Левенвольду, ѣздившему для этого въ 
Берлинъ въ качествѣ спеціальнаго уполномоченнаго; сь другой сторо
ны, Ягужинскій даже въ предѣлахъ предоставленной ему власти дол
женъ былъ видѣть только полную безуспѣшность всѣхъ попытокъ з а 
ставить практичнаго и осторожнаго Фридриха-Вильгельма I помогать 
(лишь въ угоду Россіи и Австріи) въ Польшѣ Августу III, возведеніе 
котораго на отцовскій престолъ «было ему непріятно и интересамъ 
его противно», и бороться на Рейнѣ съ Французами для противодѣй
ствія кандидатурѣ (болѣе для него выгодной) Станислава Лещинскаго. 
Нерасположеніе Ягужинскаго къ Пруссакамъ было такъ велико, что 
онъ находилъ удовольствіе сообщать Бирону неодобрительные о немь 
отзывы Фридриха Вильгельма 4). Само собой разумѣется, что возвра
щеніе въ Петербургъ было дія Ягужинскаго весьма желательно, и 
этимъ онъ былъ вполнѣ обязанъ Бирону, который все болѣе и болѣе 
начиналъ тяготиться вліяніемъ Остермана на дѣла и старался найти ему 
способнаго соперника. Такимъ могъ быть Ягужинскій, врагъ Остермана, 
человѣкъ опытный въ высшей администраціи, имѣвшій за собой бле
стящее прошлое.

Получивъ предписаніе въ письмѣ отъ 17-го Декабря, за под
писью Императрицы, ѣхать немедленно въ Россію, не дожидаясь 
даже пріѣзда въ Берлинъ своего преемника (Бракеля), Ягужинскій 
въ началѣ 1735 года возвратился въ Петербургъ, а 28-го Апрѣля 
былъ назначенъ кабинетъ-министромъ, съ жалованьемъ въ 6000 руб
лей *); тогда же ему была возвращена должность оберъ-шталмейстера, 
отнятая у него въ 1732 году. Казалось, онъ достигъ верха благопо
лучія: всемогущій временщикъ «чрезвычайно довѣряль» ему, и всѣ по
лагали, что впредъ въ Кабинетѣ будеть дѣлаться только то, что угодно 
будетъ приказать его новому члену. Англійскій король рекомендо
валъ своему Резиденту при Русской ь дворѣ заискивать въ Ягужин
скому, а г. Рондо, въ отвѣтъ на это, выставлялъ передъ своимъ нра-
утаены, кто ихъ укрывалъ и корыстовался, также и о прочихъ взяткахъ при наборѣ 
ландмилиціи, до кого бы оныя касаться ни могли*... Изъ отвѣта Тараканова оказалось, 
что „старшина на мѣсто покойнаго взяли за патрона себѣ кн. Б. В. (Долгорукова) и по
сылали къ нему и просили, чтобы онъ однодворцевъ отнять у нихъ не допустилъ, за 
что довольно ему обѣщали4*, и что будто князь не остался равнодушенъ къ этимъ обѣ
щаніямъ (Гос. Арх., ХІ—600).

в) Соловьевъ, XX, 31—37, 43—45; Сборникъ, LXXYL 41, 394.
•) Гос. Арх., ІХ. 18.—Жалованье было назначено указомъ 23 Сентября (П. Ива

новъ, „Он. біогр. ген.-прок.“. 7)і
ІІ 26 Русскій Архивъ 1903.
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вительствомъ свою старинную съ нимъ дружбу; князь Радзивилъ не 
гнушался просить руки дочери Ягужинскаго, а Остерманъ былъ «въ 
неизреченномъ прискорбіи» по случаю успѣховъ своего недоброжела
теля *). Анна Іоанновна уговаривала Ягужинскаго и Остермана «за
быть прежнія распри и впредъ жить въ согласіи»; но Ягужинскій от
крыто заявлялъ, что онъ «не можетъ ни забыть, ни простить оскор
бленій, нанесенныхъ ему вице-канцлеромъ». «Теперь его особенно 
боятся высшіе чиновники, потому что его приговоры хотя справедливы,, 
но весьма строги и всѣхъ приводятъ въ страхъ», говоритъ леди Рон
до, а г. Рондо былъ того мнѣнія, что «развѣ чудо можетъ отклонить 
близкое паденіе одного изъ этихъ замѣчательныхъ людей». Но не чудо, 
а естественный ходъ вещей избавилъ современниковъ отъ возможности 
быть свидѣтелями борьбы между соперниками. Здоровье Ягужинскаго 
было сильно расшатано черезчуръ безпорядочной жизнью и всякими 
излишествами. Между тѣмъ онъ не измѣнялъ своего образа жизни и 
продолжалъ посѣщать такія собранія, какъ, напримѣръ, данный Англій
скимъ резидентомъ въ Октябрѣ 1735 г. праздникъ, продолжавшійся до
5 часовъ утра; одинъ списокъ Тостовъ, приводимый Рондо, показыва
етъ, сколько выпито было его гостями *)...

Въ Январѣ 1736 года Ягужинскій заболѣлъ подагрой и лихорад
кой; одновременно заболѣлъ подагрой и Остерманъ. Насколько замѣт
нымъ дѣятелемъ былъ Ягужинскій, видно изъ замѣчаній Рондо, чта 
«болѣзнь этихъ двухъ самыхъ дѣятельныхъ министровъ почти остано
вила теченіе всѣхъ дѣлъ». Сначала болѣзнь Ягужинскаго казалась не 
опасной, но организмъ больного былъ ослабленъ, болѣзнь затягива
лась, и въ Мартѣ друзья его стали опасаться, что онъ уже не Вста
нетъ. Опасенія ихъ сбылись: Ягужинскій умеръ въ часъ ночи на 6 
Апрѣля 1736 года3) и былъ погребенъ въ Александро-Невской лаврѣ,, 
у К л и р оса  Б л а г о в ѣ щ е н с к о й  церкви 4).

Памяти его не посчастливилось у потомства. Родъ его прекра
тился въ слѣдующемъ поколѣніи; вдова его вышла за графа М. П. Бе
стужева, была замѣша при Елисаветѣ въ Лопухинское дѣло и умерла

*) Соловьевъ, XX, 424; Сборникъ, LXXVI, 394, 406, 508.
2) „Письма леди Рондо", 100; Сборникъ, LXXYI, 458.
*) Тамъ же, 478, 493 и 501; Гос. арх., ХІ, 543.
4) Опи.с Ал. Нев. лавры, стр. 1842 г., 67* въ ховцѣ столѣтія (XVIII) можно было 

еще читать эпитафія) на его памятникѣ: „Въ семъ освященномъ храмѣ погребено тѣло 
въ Бозѣ усопшаго высокосіятельнѣйшаго графа, генералъ-аншефа, Россійскихъ орденовъ 
кавалера, генералъ-прокурора, оберъ-шталмейстера я кабинетнаго министра Ея И. Вели
чества, Самодержцы Всероссійской, также конной лейбъ-гвардіи подполковника, графа 
Павла Ивановича Ягужинскаго. Его сіятельство скончался въ С.-Петербургѣ 1736 года,, 
Апрѣля въ 6 день, въ началѣ 53 лѣта славы и вѣчной памяти достойной жизни своея*4 
(П. Ивановъ, „Оп. біогр. ген.-прок.“, 8).
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въ Сибири въ ссылкѣ (ири жизни ея второй ея мужъ женился на Нѣм- 
кѣ). Самый надгробный памятникъ Ягужинскаго впослѣдствіи былъ вы
несенъ расчетливыми иноками изъ церкви и исчезъ безъ слѣда1).

Единственнымъ мужскимъ представителемъ рода, пережившимъ 
отца, быдъ пятилѣтній сынъ его отъ второго брака, графъ Сергѣй Па
вловичъ, который позднѣе, благодаря необыкновенной расточительности, 
«впалъ въ весьма изнурительное состояніе» отъ долговъ, былъ взятъ 
въ опеку и умеръ въ старости безъ потомства отъ двухъ браковъ. 
Кромѣ него, П. И. Ягужинскій имѣлъ 6 дочерей отъ 1-го брака, На
талью, въ Замужествѣ за графомъ Ѳ. И. Головинымъ, Екатерину за
В. А. Лопухинымъ и Прасковью за кн. С. В. Гагаринымъ; отъ 2-го 
брака, Анастасію *), Марію, за графомъ А. М. Е ф и м о в с к и м ъ  и Анну, 
за графомъ П. Ѳ. Апраксинымъ *).

Современники и ближайшее поколѣніе признавали Ягужинскаго 
человѣкомъ талантливымъ, способнымъ государственнымъ дѣятелемъ, 
хорошо знакомымъ съ внутренними и внѣшними дѣлами, а нѣкоторые, 
какъ, напримѣръ, Гельбигъ, считали его прямо человѣкомъ «необыкно
венныхъ способностей». Если Ягужинскій и не былъ геніемъ, то во 
всякомъ случаѣ Петръ, какъ мы говорили раньше, безъ сомнѣнія при
близилъ его къ себѣ не потому только, что Ягужинскій былъ краси
вымъ и веселымъ человѣкомъ, а потому, что нашелъ въ немъ сначала 
исполнительнаго и расторопнаго денщика, а впослѣдствіи Дѣльнаго и 
дѣятельнаго помощника и генералъ-прокурора. Ягужинскій былъ, дѣй
ствительно, прежде всего человѣкомъ на всѣ руки: никогда онъ не 
сидѣлъ на мѣстѣ, вѣчно хлопоталъ, то по обязанностямъ службы, то 
по своимъ или чужимъ дѣламъ. Онъ дѣлалъ много добра, какъ свидѣ
тельствуетъ леди Рондо. Но около Петра было много способныхъ и 
дѣятельныхъ помощниковъ; однако, эти качества никому изъ нихъ, 
кромѣ Ягужинскаго, не дали имени и правъ «царскаго ока>. Петръ 
нашелъ въ Ягужинскомъ, кромѣ способности къ самостоятельной дѣ-

*) „XVIII Вѣкъ", ІІ, 378. Могила гр. Ягужинскаго быда рядомъ съ существующей 
могилой Суворова. Кн. П. Долгоруковъ разсказываетъ, что плита съ надписью иэчезла въ  
4Охъ годахъ ХІХ в., послѣ смерти послѣдней представительницы Фамиліи Ягужинскихъ> 
которая при жизни заботилась о могилѣ и присылали деньги ва поминовеніе. Это гр. Варв.. 
Инн. Ягужинская, рожд. Салтыкова, вдова гр. Сергѣя Павловича Ягужинскаго; оставивъ 
по завѣщанію все свое помѣстье крестьянамъ, она умерла 16 Ноября 1843 г., 94 лѣтъ отъ 
роду, и погребена подъ церковью ея села СаФарина. (См. Рус. Достой. Мартынова, ІѴ, 177).

’) Она была замѣщена въ Лопухинскомъ дѣлѣ. Дальнѣйшая судьба ея неизвѣстна. 
(Р. Стар., 1874 г., ХІ, 14, 15).

*) Кн. Лобановъ-Ростовскій, Р. Родосл. книга, 442, 443. Покиаутая мужемъ, А. IL 
Апраксина въ концѣ XVIII вѣка, съ именемъ Августы, была игуменіей Кіевскаго Фролов
ск ая  монастыря. (Дневникъ Храповицкаго**, 24, 442; Г. Арх., 1899 г., ХІ, 299—306).

2G*
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ятельности, кромѣ пониманія цѣлей и задачъ, которыя преслѣдовалъ, 
царь (въ чемъ его можно поставить рядомъ съ однимъ только Менши
ковымъ) еще качества, довольно рѣдкія въ то время: откровенность и 
относительную честность. Нельзя сказать, чтобы Ягужинскій былъ 
вполнѣ свободенъ отъ болѣзни своего вѣка: онъ получалъ пенсіи отъ 
цезаря и Датскаго короля, бралъ и единовременные подарки отъ ино
странныхъ дипломатовъ, не прочь былъ иногда захватить какой ни
будь впустѣ лежавшій участокъ земли *)... Но Ягужинскій въ гла
захъ Петра имѣлъ то высокое передъ другими качество, что не скры
валъ своихъ грѣховъ передъ грознымъ преобразователемъ, любившимъ 
правду, не покрывалъ и другихъ. Указъ о томъ, что, «если кто укра
детъ настолько, что можно купить веревку, будетъ безъ дальняго слѣд
ствія повѣшенъ», только потому и остался ненаписаннымъ, что Ягу
жинскій не побоялся сказать Петру: «Или ваше величество желаете 
остаться одині» безъ служителей и подданныхъ? Мы всѣ Боруемъ, только 
одинъ больше и примѣтнѣе, чѣмъ другой». Царь, любившій болѣе всего 
откровенность, цѣнилъ въ своемъ «Павлѣ» именно то, что отъ него од
ного онъ могъ услышать правду, которой онъ тщетно пытался добиться 
съ помощью всѣхъ своихъ « о б е р ъ  и г е н е р а л ъ  - Ф и скал овъ  и инквизи- 
торовъ». З ато  и часто говаривалъ Петръ про своего любимца: «Если 
чтб Павелъ осмотритъ, то это такъ вѣрно, какъ будто я самъ видѣлъ». 
Правдивость Ягужинскаго пе была напускною, вытекала не изъ умѣнья 
только угодить царю, а изъ побужденій его отъ природы незлого сердца. 
Ягужинскій несомнѣнно любилъ П е т р а , которому всѣмъ былъ обязанъ, 
а  по отношенію къ своимъ врагамъ онъ держался системы самообо
роны, и если быль врагомъ, то, по выраженію леди Рондо, «врагомъ 
открытымъ». При Петрѣ онъ много разъ могъ повредить Меншикову 
и никогда не пользовался удобными для того случаями. По добротѣ 
своей Ягужинскій обращалъ вниманіе на такіе недостатки современ
наго ему строя общественной жизни, которые для большинства его 
современниковъ оставались незамѣтными. Какое въ сущности было 
дѣло утопавшему въ излишествахъ генералъ-прокурору до того, что 
гдѣ-то народъ умиралъ оть голода, что какая-то мать сь голоду уто- 
пила свою дочь?.. А между тѣмъ Ягужинскій приходилъ отъ этого въ 
ужасъ, хлопоталъ о помощи голодающимъ, поднималъ этотъ вопросъ 
въ Сенатѣ, не изъ какихъ-либо выгодъ, а по идеальнымъ побужденіямъ, 
изъ желанія «должность и совѣсть свою о ч и с т и т ь » . Вслѣдствіе своего 
сангвиническаго темперамента и увлекающейся натуры Ягужинскому 
трудно было соблюдать мѣру въ чемъ бы то ни было: откровенность,

*) Сборникъ, LVIII, 256; Ист. Вѣстн., 1891 г., ХІ, 434.
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поэтому часто переходила въ способность наговорить Непріятному для 
него человѣку грубостей; природная вспыльчивость, воспламеняемая 
неумѣренностью въ Напиткахъ, лишала его власти надъ разсудкомъ 
п дѣлала болтливымъ. Ягужинскій былъ невыносимъ и тяжелъ, когда 
его раздражали; но за то въ хорошемъ расположеніи духа онъ былъ 
душа общества, балагуръ и весельчакъ. Онъ былъ лучшій танцоръ 
своего времени, неистощимый изобрѣтатель разныхъ Фигуръ и всякихъ 
Увеселеній; на придворныхъ балахъ онъ танцовалъ всегда съ дочерьми 
Петра, на ассамблеяхъ слѣдилъ, чтобы всѣмъ было весело. Любитель- 
ницы танцевъ всегда находили сочувствіе въ Ягужинскомъ, умѣвшемъ 
затянуть безъ конца вечеръ, но зато  и дамы танцовали въ собствен
номъ смыслѣ словѣ <до упаду >, когда этого желалъ веселый и краси
вый генералъ-прокуроръ, и не должны были обижаться, если онъ при- 
думывалъ фигуру, въ которой цѣловалъ всѣхъ дамъ безъ различія воз
раста, или дамы должны были дать по поцѣлую Голштинскому герцогу. 
Ягужинскій былъ человѣкъ со вкусомъ, любилъ роскошь и комфортъ; 
кромѣ того, онъ считался знатокомъ и любителемъ музыки и самъ не
много игралъ <на клавесинѣ>. Пріѣзжала, напримѣръ, въ Петербургъ 
Саксонская труппа, и Ягужинскій приглашался въ числѣ немногихъ 
знатоковъ на пробу голосовъ Пѣвцовъ и Пѣвицъ. Экипажи его были 
лучшими въ Петербургѣ, и расчетливый Петръ пользовался ими въ тѣхъ 
случаяхъ, когда не могъ выѣхать въ своей традиціонной Одноколкѣ. 
Склонность къ роскоши и комФорту, однако, переходила въ расточитель
ность: Ягужинскій, не довольствуясь своими 40.000 дохода, прожилъ имѣ
нія первой и богатое приданое второй жены; веселость приводила 
неумѣренному употребленію вина, нетрезвость доводила до безобраз- 
ныхъ сценъ; онъ бывалъ въ собственномъ смыслѣ слова <шуменъ>...

Для того, чтобы составить себѣ правильный взглядъ на личность 
и дѣятельность П. И. Ягужинскаго, надо помнить, что онъ былъ да
леко не одинаковъ въ разныя эпохи своей жизни: при Петрѣ онъ 
энергичный общественный дѣятель, смѣлый и сравнительно прямой, 
благодаря сознанію своей близости къ царю и надеждѣ на его под
держку; при преемникахъ Петра это былъ травимый врагами, поте
рявшій свое первостепенное значеніе, нравственно подавленный чело
вѣкъ, все болѣе и болѣе спускавшійся...

Статья эта заимствована изъ превосходнаго, вышедшаго въ ограниченномъ числѣ 
оттисковъ „Сборника біографій Кавалергардовъ,и съ любезнаго согласія его издателя С. 
А. Панчулидзева (т. 1-й). П. Б.
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Первая жена графа П. И. Ягужинскаго.

Въ обоихъ изданіяхъ „Русской Родословной книги" князя А. Б. Лобано
ва-Ростовскаго помѣщены росписи рода Ягужинскихъ, при чемъ въ І-мъ изда
ніи (стр. 69) первой женою П. И. Ягужинскаго показана Анна Ѳедороіша Хи
трово, во 2-мъ (ІІ, 442)—баронесса Анна Ѳедорова Атъ. Въ Росписяхъ  
рода Хитрово въ І-мъ изданіи также находимъ указаніе, что дочь Ѳ. А. Хи
трово Анна была замужемъ за Ягужинскимъ (стр. 319), во 2-мъ изданіи мужа 
Анны Ѳедоровны совсѣмъ не показано (ІІ, 322).

Нынѣ можно считать вполнѣ доказаннымъ, что первая жена П. И Ягу
жинскаго была Анна Ѳедоровна Хитрово.

Трудно сказать въ точности, чтб ввело въ заблужденіе знатока гене
алогіи, какимъ былъ покойный князь А. Б. Лобановъ-Ростовскій, до такой 
степени, что онъ измѣнилъ совершенно-правильныя показанія Родословныхъ 
росписей 1-го изданія, замѣнивъ ихъ ошибочными во 2-мъ изданіи. Откуда 
взято указаніе, что 1-я жена Ягужинскаго была Атъ? Идя издалека, ви
димъ, что Берхгольцъ, Бассевичъ, кн. Щербатовъ и Бантышъ-Каминскій не 
называютъ и не знаютъ Фамиліи первой жены Ягужинскаго, а кн. Долгору
ковъ въ родословной росписи у барона Фридриха (Ѳедора) Аша показыва
етъ только трехъ сыновей и ни одной дочери (ІЙ, 303). Можно догадывать
ся, что первой причиною, вызвавшей недоразумѣніе относительно Фамиліи 
жены Ягужинскаго, было примѣчаніе А. П. Барсукова въ его статьѣ объ 
„Узникѣ Спасо - Евѳимьева монастыря4* (баронѣ Ѳ. Ѳ. Ашѣ), гдѣ сказа
но: „изъ письменныхъ документовъ, которые служили матеріалами для этой 
статьи, видно также, что баронъ Фридрихъ Ашъ имѣлъ еще (кромѣ трехъ 
сыновей) трехъ дочерей: старшая Анна была за генералъ - прокуроромъ 
гр. ІІ. И. Ягужинскимъ, съ которымъ, какъ извѣстно, была Разведена по 
причинѣ Задумчиваго и страннаго ея нрава и заключена въ одинъ изъ Мо
сковскихъ Дѣвичьихъ монастырей, гдѣ и скончалась; другая дочь Александра 
была за В. М. Ребиндеромъ, и, наконецъ, послѣдняя за графомъ Матюшки
нымъ (?)* *). Какіе письменные документы были въ рукахъ автора, онъ къ 
сожалѣнію не указываетъ и не приводитъ ихъ подлиннаго текста.

Не смотря на такое категорическое утвержденіе А. П. Барсукова, нуж
но признать несомнѣннымъ, что первая жена Ягужинскаго происходила изъ 
стариннаго Русскаго рода Хитровыхъ или Хитрово. Она была дочерью 
стольника Ѳедора Александровича и родной внучкой) окольничаго Александра 
Севастьяновича Хитрова, человѣка богатаго и очень виднаго въ XVII в. 
(|1686 г.): онъ приходился двоюроднымъ племянникомъ извѣстному любимцу 
даря Алексѣя Михайловича, боярину и оружеЙничему Богдану Матвѣевичу 
Хитрово. Братъ Ѳ. А. Хитрово, Сергѣй Александровичъ, быдъ комнатнымъ 
стольникомъ царицы Натальи Кирилловны, а жена, Марія (отчество и Фами-

*) А. П. Барсуковъ. Разсказы изъ Русской Исторіи XVIII вѣка, 35.
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дія ея намъ неизвѣстны), судя по многочисленнымъ ея „приданымъ" вотчи
намъ, происходила изъ очень богатаго рода.

Анна была ихъ единственной дочерью; другихъ дѣтей не было. и когда 
въ 1703 г. скончался отецъ, Ѳ. А. Хитрово, она сдѣлалась наслѣдницей 
всѣхъ его родовыхъ вотчинъ. „1703 г., Февраля въ 22 день. Ѳедорова вот
чина Хитрова въ Московскомъ уѣздѣ (333 чети съ осминою) съ другими 
купленными вотчины, которыя куплены у чужеродцевъ, справдена за женою 
его, вдовою Марьею, а родовыя вотчины за дочерью, дѣвицею Анною" *). 
А. Ѳ. Хитрово была богатой, завидной невѣстою и не для такого худород
наго искателя приключеній, какимъ былъ еще въ то время Ягужинскій. Ко
нечно старинные дворяне Хитрово не имѣли особеннаго желанія породниться 
съ безроднымъ Ягужинскимъ, хотя бы и любимымъ денщикомъ Государя. 
Едва ли дѣло обошлось въ этомъ случаѣ безъ участія самого Петра, кото
рый имѣлъ особую слабость къ свадебнымъ торжествамъ и любилъ устраи
вать судьбу близкихъ ему людей, выступая въ роли свата. Это подтверждается 
и Записками кн. П. В. Долгорукова, который нерѣдко имѣлъ у себя данныя 
намъ неизвѣстныя. „Царь", пишетъ онъ, „женилъ своего Фаворита на Дѣ

вушкѣ изъ очень знатнаго рода, Аннѣ Ѳедоровнѣ Хитрово, внучкѣ Александра 
Севастьяновича Хитрово, окольничаго временъ царствованія Ѳеодора III. Ягу
жинскій принялъ православіе для заключенія этого брака, который вышелъ 
очень несчастливымъ, благодаря Непріятному, сварливому, ревнивому и при- 
чудлпвому характеру этой дамы". Годъ женитьбы Ягужинскаго намъ неизвѣ
стенъ; но можно думать; что онъ женился въ 1709—1710 гг., такъ какъ въ 
1722 г. Бергхольцъ старшей дочери и сыну Ягужинскаго давалъ 8—9 лѣтъ: 
при томъ, надо замѣтить, что слѣдующіе два года Ягужинскій почти сплошь 
провелъ внѣ Россіи, сопровождая Петра въ Прутскій походъ, въ Карлсбадъ, 
въ Саксонію, Померанію, и др.

Новаго помѣщика озабочивало теперь управленіе вотчинами, такъ какъ 
„за отбытіемъ дому, отъ сосѣдъ Чинятся ему великія обиды и разоренія". 
Въ 1712 г. умерла теща Ягужинскаго, и 12 Сентября того же года „Ѳедоровы 
зотчины Хитрова, которыя были справлѳны за женой его и ея, жены его, при- 
даныя вотчины справлены за дочерью ихъ Анною, генералъ-адъютанта Павло
вой) женою Ягужинскаго". Не довольствуясь этимъ и прося размежевать его 
земли и „розыскать про обиды" для его отлучекъ отъ Москвы, понеже всегда 
бываетъ въ походахъ при его царскомъ Величествѣ безотлучно", Ягужинскій 
въ тоже время выразилъ желаніе, чтобы за нимъ было „справлено" и „Про
житочное помѣстье" умершей тещи. Петръ исполнилъ и ту и другую прось
бу своего любимца. Приданыя имѣнія жены Ягужинскій также постарался за
брать въ свои руки: ЗО Апрѣля 1713 г. „ген.-ад. Павла Ягужинскаго жены его 
Анны Ѳедоровой дочери Хитрова приданыя ея вотчины и что ей дано послѣ

•) М. арх. М. Ю., Вотч. Кол., дѣла мол. лѣтъ, Москва, кн. 52, д. 20; Докл. и Приг, 
Сената, 111, 265—267.
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смерти матери ея вдовы Марьи въ разныхъ городахъ, по подписной челобит
ной (т.-е. съ ея согласія) справлены за вышеписаннымъ П. Ягужинскимъ®

Въ Январѣ 1716 года. онъ выхлопоталъ назначеніе „для надзора 
за его домами п деревнями изъ дворянъ Елагина и Тыркова". Горазда 
меньше безпокоила его. повидимому, судьба жены. Вѣчно покидаемая, одна 
въ Москвѣ, устраненная даже отъ обычныхъ хозяйственныхъ заботъ, мо
лодая женщина, естественно, скучала въ одиночествѣ. 1716 и 1717 гг. 
Ягужинскій провелъ въ разъѣздахъ. Повидимому въ это время въ жизни 
Анны Ѳедоровны случился романъ, имѣвшій для нея серьезныя послѣдствія*. 
Нѣсколько перехваченныхъ въ то время пли послѣ найденныхъ писемъ были 
Ягужинскимъ представлены въ свое время въ Синодъ. Въ письмахъ выра
жается взаимное чувство страстной и нѣжной привязанности писавшихъ. На. 
письмахъ имѣются помѣты 31 Марта и 3 Апрѣля 1716 г. Рига и подписи 
„Іванъ“ и „Леворьхенъ". Современники признали, что это письма „Левольда"^ 
т.-е. Левенвольде 2); одно женское письмо признано собственноручнымъ 
Анны Ѳедоровны. „Іванъ Леворьхенъ", судя по его письмамъ, былъ при
родный Нѣмецъ, плохо знакомый съ Русскимъ языкомъ, на которомъ только 
Пылкая страсть принудила его выражать свои мысли слѣдующимъ образомъ: 
„хотя бы я три дне твоихъ писемъ читалъ, то би мнѣ не скушна билъ на 
свѣтъ... магу тебѣ правду и вѣрну божица, что я Сколку на свѣтъ жилъ и 
Сколку я луди видалъ, никто мне такъ милъ не былъ, какъ ты, мая сердце 
дорогая44... „я теперь къ тебѣ посылаю на почту ножи и вилки; надеюсь, што 
пошімеёстеръ къ вамъ сихъ пошлуіъ; пожелуй, сердце мая, не сердица, што 
я тебѣ бездѣлни ножи пасилаю, ти претивъ чезо зволишь хоть капелку мне 
единово прислать" 8)...

3 Февраля 1717 г. Ягужинскому было пожаловано большое имѣніе въ 
Дерптскомъ округѣ, съ мызами и деревнями; весьма возможно, что здѣсь бы
вала и Анна Ѳедоровна. Намъ ничего неизвѣстно о жизни Ягужинской за 
слѣдующіе четыре года. Жила она по большей части въ Москвѣ, въ домѣ му
жа, при которой имѣлась Домовая церковь во имя Смоленской Б. матери. Къ 
Конду этого періода, однако, между супругами что-то происходитъ; они на
чинаютъ ссориться, а дѣти отдѣляются отцомъ отъ матери и живутъ на осо
бомъ „дворѣ" на Мясницкой 3). Бергхольцъ видѣлъ Ягужинскую только 
разъ въ Москвѣ, въ началѣ 1722 г. (23 Февраля), и говоритъ; что „въ этотъ 
день онъ въ первый разъ видѣлъ супругу генерала Ягужинскаго, которая 
почти никуда не выѣзжаетъ и во все пребываніе наше въ Петербургѣ ни 
разу не выходила изъ дому; она впала съ нѣкотораго времени въ совершен
ную меланхолію и постоянно больна, чтб, говорятъ очень огорчаетъ генерала".

*) М. Арх. М. ЗО, дѣла молод. лѣтъ, Москва, кн. 62, д. 20; Пр. Сената, кн. № 23, 
и .  6 7 1 -626 .

*) Левенвольдъ, гр. Іоганнъ Гергардтъ, р. 1699.
*) У Ягужинскаго отъ 1-й жены быди 1 сынъ ('имя неизвѣстно) и 3 дочери: Ека

терина (*j* 1738 г.), за В. А. Лопухинымъ; Наталія (р. 1716 + 1786), за гр. Ѳ. Н. Голови
нымъ и Прасковья (f  1775 г.), съ 1738 г. за кн. С. В. Гагаринымъ.
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Тоже подтверждаетъ и Бассевичъ, говоря, что „первая жена Ягужинскаго, 
Страдавшая ипохондріей и имѣвшая странный характеръ, ежечасно истощала 
его терпѣніе". Сама Анна Ѳедоровна, называя свою болѣзнь „безпамят- 
ствомъ иди „меленкодіей", болѣе опредѣленно говоритъ, что болѣзнь „при- 
ключилась съ ней въ Петербургѣ въ 1721 г. въ скорби да въ печали отъ 
разлученія съ сожителемъ и съ дѣтьми своими, отъ Скуки и одиночества". 
17 Апрѣля 1722 г. въ Москвѣ, на свадьбѣ кн. Никиты Юр. Трубецкаго (бу
дущаго свояка Ягужинскаго) съ гр. Наст. Г. Головкиной, произошла публич
ная ссора Ягужинскаго съ женою. Принявъ на себя добровольно роль сестры 
невѣсты, Анна Ѳедоровна по церемоніалу должна была танцовать съ своимъ 
мужемъ, маршаломъ свадьбы, но отказалась наотрѣзъ, какъ ее ни Упраши
вали. Другія пары ждали, Павелъ Ивановичъ сердился... выручила сестра 
жениха, княгиня Черкаская, замѣнивъ Ягужинскую. „Мы узнали", записалъ 
Бергхольцъ подъ 15 Мая, „что въ этотъ день супругу генерала Ягужин
скаго, по именному повелѣнію императора, отвезли въ одинъ изъ Здѣшнихъ 
монастырей за ссору ея съ мужемъ. Она уже ІІ числа выѣхала изъ Мо
сквы, чтобъ отправиться въ одно изъ помѣстій, но такъ какъ потомъ не 
захотѣла ѣхать дальше, то ее привезли сюда назадъ и заключили въ мона
стырь14 *). Вскорѣ началось и дѣдо о разводѣ. Ягужинскій спѣшилъ съ нимъ, 
повидимому, главнымъ образомъ потому, что вопросъ о его Женитьбѣ на 
Аннѣ Г. Головкиной былъ рѣшенъ раньше. Вторую невѣсту ему, по сло
вамъ кн. Долгорукова, сосваталъ также Петръ; но теперь въ этомъ не пред
ставлялось нужды: блестящій и веселый генералъ-прокуроръ какъ нельзя 
болѣе подходилъ къ Веселой, пустой, изящной и довольно красивой, хотя if 
рябоватой, Головкиной, и дегко могъ ей понравиться, такъ какъ вообще 
пользовался большимъ успѣхомъ у дамъ. Скорѣе содѣйствіе Петра и участіе 
Екатерины, покровительствовавшей Головкиной, нужны были въ дѣлѣ разво
да (едвали не перваго по времени въ Россіи). Въ такомъ смыслѣ и выска
зывается авторъ „О поврежденіи нравовъ", князь Щербатовъ. Бассевичъ увѣ
ряетъ, что Ягужинскій долго колебался и не начиналъ дѣла о разводѣ, пока 
самъ Петръ „силою своихъ доводовъ" не побудилъ его къ этому. Какъ бы 
то ни было, но 22 Сентября 1722 г. П. И. Ягужинскій подалъ въ Синодъ 
прошеніе, въ которомъ писалъ: „Хотя брачное супружество по правиламъ, 
кромѣ ясно доказанныхъ винъ г), неразводно до смерти содержать повелѣно, 
по я нынѣ въ состояніи такомъ нахожуся. что отъ жены своей не токмо въ 
супружествѣ непозволяемыя обиды имѣю, но и прочіе закону христіанскому 
противные поступки и иныя мерзости ею Чинятся, которые вашей святости 
для подлиннаго увѣренія и свидѣтельства за руками священника и прочихъ

*) Писано въ Москвѣ. Вѣроятно это извѣстіе и послужило основаніемъ къ утвер
жденіи (Б. Каменскимъ, Ивановымъ, Барсуковымъ и др.), что Ягугинская послѣ развода 
была ваключена въ одинъ изъ Московскихъ монастырей, гдѣ и умерла.

*) Повидимому таковыхъ „винъ“ Ягужинскому въ то время извѣстно не было; 
иначе онъ бы ихъ предъявилъ, позволивъ себѣ въ разныхъ „изъявленіяхъ* такъ много 
«виднаго сказать о своей женѣ.
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моего дома служителей при семъ предлагаю. И понеже сіе дѣло отъ рѣшенія 
Св. Нр. Синода зависитъ, и я въ несумнѣнной надежды пребываю, что ваша 
святость о настоящемъ моемъ состояніи разсудить Изволите что либо бо
лѣе не токмо сихъ показанныхъ причинъ, но и прочихъ противности"! 
ради, о которыхъ всѣхъ объявить не упомяну, съ нею жить невозможно. 
Того ради, уповая на милостивое разсужденіе Св. Синода, покорнѣйше про
шу, дабы по своему высокому разсмотрѣнію мнѣ рѣшеніе б ъ  семъ дѣлѣ учи
нить изволили и меня съ нею развязать, дабы мнѣ болѣе въ такомъ бѣд
ственномъ и противномъ житіи не продолжиться, наипаче же бы бѣдныя мои 
малыя дѣти отъ такой Непотребное матери вовсе не пропали" *). При 
Прошеніи быди приложены „изъявленія" священника домовой церкви Лгу 
жинскаго, дьячка и нѣскольскихъ служителей и какой-то мамзели Ягужинской. 
иноземки Маріи Петровны Петровской. Оказывалось по ихъ словамъ, что 
^Генеральша Анна Ѳедоровна въ разныя времена и на разныхъ Мѣстѣхъ 
чинила такія мерзости и скаредства, какія не Точію словомъ произносить, но 
и писать зѣло гнусно и Мерзко, яко зѣло Непотребныя и приклада неимущій". 
Тѣмъ не менѣе, многія изъ ея безумныхъ поступковъ были разсказаны сви
дѣтелями болѣе или менѣе подробно: очень часто Генеральша уходила ночью 
изъ хоромъ и ночевала въ „рабскихъ храминахъ", стекла била, „ходила по 
двору Простоволосая „валялась по землѣ и сорокою скакала", „сорвала со 
стѣны и бросила образъ Сергія Чудотворца", „дѣлала все Нечистое при лю
дяхъ, не отходя на сторону и (обнажа) себя около зеркала смотрѣла, Худа 
ли или нѣтъ*. Особенно подробно било „изъявленіе" священника Ѳедора 
Антонова, который разсказывалъ, что Ягужинская „приходитъ въ церковь 
съ непокрытою головою и распусти волосы... иногда не имѣя верхняго одѣя
нія, въ одной рубашкѣ, а грудь вся обнажена и на плечахъ безъ верхняго 
ло поясъ одѣянія, и приходя... стоитъ... съ превеликимъ Вытьемъ, и онъ, 
священникъ, никогда видѣть не могъ, чтобы она когда либо лицо свое П е 

рекрестила, но такъ все приходитъ просто и по церкви токмо ходитъ... Однаж
ды она. придя въ церковь во время богослуженія, когда дьячекъ Апостолъ чи
талъ, его, дьячка, толкнула и руки ломала и за волосы Драла и въ тѣхъ дра
махъ паникадило серебряное сбросила" и т. д. „Мамзель“-иноземка разсказы
вала о „непотребствахъ" другого рода, увѣряя съ клятвою, „подъ лишеніемъ 
живота", что „12 Августа Анна Ѳедоровна, пришедъ къ ней въ горницу 
дѣлала всякое непотребство, а когда она, Иноземка, тѣ Непотребства ей вос
претила, то она ее кусала и бранила скверною бранью"... По указу Синода, 
въ Москвѣ Ягужинская была допрошена на дому ея бывшимъ Духовникомъ, 
ключаремъ Архангельскаго собора Петромъ Меркурьевымъ и синодальнымъ 
секретаремъ Герасимомъ Семеновымъ, при чемъ „на допросѣ" она „хотя въ 
большемъ запиралась, но въ маломъ созналась, и что-де оныя Непотребства 
чинила она въ безпамятствѣ своемъ, въ меленколіи, которая ей случилась въ
С.-Петербургѣ въ 1721 г.; въ меленколической скорби и въ печали отъ разлу-

•) Описаніе дѣлъ архива Св. Пр. Синода, ІІ, ч. 2, 248.
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чѳнія Сожителяп дѣтей своихъ**... Въ Январѣ 1723 г. служители дома Ягужин- 
<5кихъ объявили, что Генеральша опять „дѣлала разныя безчинства и буйства". 
По произведенному осмотру оказались разбитыя- въ домѣ и избахъ окна, сож~ 
женый полушубокъ, дворовыя женщины биты и кусаны, а Ягужинская объяви
ла за собой государево „слово и дѣлоw и была взята въ Преображенскій при
казъ *), который одинъ имѣлъ компетенцію въ разборѣ дѣлѣ этого рода. Въ 
Январѣ 1723 г. П. И. Ягужинскій подалъ въ Синодъ второе прошеніе о раз
водѣ. въ которомъ писалъ: „Понеже хотя попрежнему моему покорному до- 
ношенію довольно явно видѣть можно о поступкахъ жены моей и что съ 
таковою мнѣ законно-брачное житіе продолжать невозможно, нынѣ же въ 
пополненіе того повторительно съ покорнымъ прошеніемъ моимъ прихожу, 
дабы Св. Синодъ изволили какъ о прежнихъ ея поступкахъ, такъ и нижеслѣ
дующіе въ милостивую реѳлякцію принять, можетъ ли она впредъ женою мнѣ 
прнчтена быть и моему связанному житію съ нею продолжаться, наипаче 
что могу я себѣ никакой вины въ томъ приписать; ибо въ небытность мою, 
какъ я былъ при Цесарскомъ дворѣ, оная начала свои Пакости творить, по 
прибытіи же моемъ въ домъ, хотя всякими увѣщаніями и уступками тщился 
оную какимъ-нибудь образомъ поправить, но грѣхъ моихъ ради не токмо 
чтб къ поправкѣ Воспослѣдовало, но отъ часу такъ прибавляться стало, что 
паче Скотскаго поступку чинила, о чемъ уже не токмо обличайными допро
сы показано, но и подъ смертью всѣ свидѣтели доказали. Сверхъ всего сего, 
но вторичномъ моемъ Отлученіи по именному имп. величества указу, возвра
тясь, принужденъ я. къ глубочайшему моему Оскорбленію, слышать, что жена 
моя, сказавъ за собой государево слово, взята въ Преображенское на дво
редъ, и хотя я усильно о томъ требовалъ, чтобъ ее спросить, какое она за 
собой слово знаетъ 2), но вмѣсто объявленія какого за собой слова, во дворцѣ 
будучи, разныя же Пакости чинила людямъ, въ избѣ на нихъ ѣздила и иныя 
мерзости чинила. Потомъ взялъ я ее паки къ себѣ въ домъ и не хотя еще 
достойнымъ образомъ съ нею поступить, ожидая обращенія, далъ ей волю 
во всякомъ довольствѣ въ домѣ жить и ѣздить и гулять; но она не токмо 
чтобы въ домѣ чинно жить, одну нощь токмо въ домѣ ночевала, а потомъ 
съѣхала къ Нѣкакой дьячьей вдовѣ и тамъ нѣсколько времени жила. Послѣ 
того къ такой же безпутной кн. Щербатовой съѣхала и тамъ жила; нако
нецъ поѣхала въ Рождественскій монастырь и, отпусти карету и людей сво
ихъ въ домъ, жила въ монастырѣ трое сутокъ и потомъ Невѣдомо откуда еще 
себя непотребнѣе сыскала вдову Солнцову, которая ее, жену мою, на дворъ, 
гдѣ дѣти мои живутъ, взвезши и высадя изъ коляски, а сама со двора съѣхала. 
Сіи отъ нея поступки еще мнѣ чувственнѣе, понеже малыя мои дѣти, яко 
птенцы, всякое могутъ непотребство принять и вовсе испорчены быть. Сего

*) Р. Стар., XVIII, 717 — 718.
*) „Спроситьw въ Преображенскомъ, значило спросить съ пристрастіемъ, вздернувъ

на Дыбу... Въ общемъ гуманный, генералъ - прокуроръ ве прочь былъ, повидимому, под-* 
Вергнуть всѣмъ ужасамъ пытки свою больную жену!
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ради съ покорностью предаю въ высокое разсужденіе, правильно ли имѣю 
требованіе отъ такого человѣка искать свободы, и ежели за достойное при- 
не то быть можетъ, то прошу милостиваго разрѣшенія".

21 Августа 1723 г. состоялось рѣшеніе, которымъ бракъ Ягужинскаго 
„данною отъ Бога духовному правительству властію" расторгался. Синодское 
постановленіе, длинное и со ссылками на церковные и гражданскіе законы и 
правила, пыталось обосновать п оправдать правильность рѣшенія, при чемъ 
главнымъ мотивомъ выставлялось, что „оная Генеральша въ разныя времена 
и на разныхъ Мѣстѣхъ чннила такія мерзости и скаредства. какія не Точію 
словомъ произносить, но и писать зѣло гнусно и Мерзко, яко весьма Непо
требныхъ и приклада неимущихъ, между которыми и слово прелюбодѣйноег 
хотя за невозможность натуры и недѣйствительное, однакоже весьма дѣйства 
желательное, и бракоразрѣшенію по Господню Словеси и по отеческимъ пра
виламъ внновное.на ней показалося, чѣмъ она и мѣру Прелюбодѣянія напол
нила и многіе соблазны зазорньшъ лицамъ Русскимъ и иноземнымъ Учи
нила"...*) Въ виду этого, заключаетъ Синодъ, „по онымъ законамъ и ви- 
намъ да будетъ съ нынѣшняго времени отъ мужа своего отлучена, и да 
пребываетъ она, какъ святыми правили заключено, безбрачна, а Рожденнымъ 
отъ нихъ дѣтямъ быть при ономъ отцѣ ихъ, яко при невинномъ лицѣ"...

„Развязавшись" съ женой, Ягужинскій поспѣшилъ сдѣлать ее для 
себя безопасною. Онъ обратился съ просьбой къ импер. Екатеринѣ о раз
рѣшеніи заключить Анну Ѳедоровну въ Александровой слободѣ (Влад. губ.) 
въ Успенскій женскій монастырь, при чемъ, оставаясь Фактическимъ владѣль
цемъ имѣній бывшей жены (за малолѣтствомъ дѣтей). Ягужинскій велико
душно обязывался „оную своимъ иждивеніемъ содержать во всякомъ доволь
ствіи. якоже и должность моя то есть, а не иного". Подъ предлогомъ „дабы 
ддя содержанія жены его въ пищѣ и прочемъ довольствѣ въ монастырѣ Мо
нахинямъ лишняго отягощенія не было", бывшій мужъ получалъ возмож
ность караулить ее и приставилъ къ ней своихъ людей. 18 Сентября была 
объявлена въ Синодѣ „резолюція" ея величества въ этомъ смыслѣ. Но по
сылка въ Успенскій Александровскій монастырь не состоялась. 24 Сентября 
въ Синодѣ было офиціально объявлено Ягужинскому о Расторженіи его 
брака, послѣ чего онъ тотчасъ же, въ тотъ же день, подалъ прошеніе „о поз
воленіи ко второму браку милостивую резолюцію ему дать", во вниманіе 
„къ сущей его невинности". Наканунѣ же того дня была перерѣшена и 
судьба первой жены. Императрица Екатерина Алексѣевна, „будучи въ сво
емъ домѣ", указала архіеп. Ѳеодосію Яновскому послать Ягужинскую „въ 
пристойный Крѣпкожительный дѣвпчъ монастырь, кромѣ Александро-Слобод
скаго, а въ тотъ монастырь посылать ее не повелѣла"... Синодъ избралъ 
мѣстомъ заключенія Ягужинскій Ѳедоровскій монастырь въ Переяелавлѣ-

*) Особенно интересно съ точки зрѣнія кавонической это казуистическое разсужде
ніе Синода, поставленнаго въ велнкое затрудненіе именно тѣмъ, что не было „слова 
Прелюбодѣй наго", которое такъ просто разрѣшило бы вопросъ... А  между тѣмъ хотѣ
лось я нужно было угодить „благородвому генералъ-адъютанту и генералъ-прокурору“«
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Залѣсскомъ. Пъ указѣ, при которомъ поеылалась А. Ѳ. въ монастырь „ДО 
скончанія жизни ея, Неисходно4", предписывалось ей жить тамъ „непро- 
дерзостно и не безчинно, но смиренно и Воздержно, въ обычномъ началь- 
егвующей персовъ послушаніи44, при чемъ. какъ и слѣдоваю ожидать, помимо 
пропитанія Ягужинскому вмѣнялось въ обязанность „опредѣлить къ ней 
особливый присмотръ", дабы Монахинямъ „въ смиренномъ ихъ житіи помѣ
шательства и вреднаго соблазна не было44 *). І І  Ноября въ Синодѣ было 
получено доношеніе о томъ, что бывшая жена Ягужинскаго водворена на 
житье въ монастырь, а наканунѣ генералъ-прокуроръ (ІО  Ноября) весело 
отпраздновалъ свою свадьбу съ гр. А. Г. Головиной, дочерью великаго 
канцлера. Не знаемъ, у кого жили и воспитывались дочери Ягужинскаго отъ 
перваго брака; что же касается до сына (имя его неизвѣстно), то, по сло
вамъ Берхольца, отецъ отправилъ его въ Германію, гдѣ онъ долженъ быдъ 
воспитываться вмѣстѣ съ сыномъ Голштинскаго министра Бассевича, къ 
которымъ Ягужинскій былъ въ пріятельскихъ отношеніяхъ. Но, на слѣдую
щій же годъ (9 Августа 1724 г.) мальчикъ тамъ умеръ.

Между тѣмъ и отвергнутая жена жила въ Ѳедоровскомъ монастырѣ не 
такъ „смиренно44, какъ хотѣлось, конечно, бывшему мужу. Въ указѣ Синода, 
по которому она была заключена въ монастырь, было сказано, что хотя 
она и повинна тяжкому по законамъ наказанію за церковный мятежъ, нане
сеніе Церковнику озлобленіе и за метаніе креста съ мощами и иконы, но 
„понеже... то чіінила въ меленколіи и безпамятствѣ, вмѣсто такого достой
наго наказанія, изъ котораго ее оное безпамятство и меленколія выключа
ютъ, токмо просто такой продерзостн отнюдь оставить правы не попущаютъ, 
послать ее въ Ѳедоровскій монастырь44... Поэтому больная женщина говорила, 
что не виновата въ отношеніи мужа и бракъ ея Расторгнутъ неправильно. 
Когда эти рѣчи дошли до Ягужинскаго, онъ представилъ въ Синодъ ту пере
писку жены съ Левенвольдомъ, отрывки изъ которой приведены выше, якобы 
„обличающей) ее и въ прелюбодѣйной связи4*. Синодъ, разсмотрѣвъ письма, 
согласился съ оскорбленнымъ мужемъ, тѣмъ болѣе, что „порицанія14 жены 
относились равнымъ образомъ и къ постановленію самаго Синода о Расторженіи 
ея брака. 1 Іюня 1724 г. въ Синодѣ было рѣшено послать въ Ѳедоровскій 
монастырь надежнаго Канцеляриста съ письмами, „которыя Прелюбодѣйство 
ея съ Левольдомъ признавать даютъ44. Канцеляристъ долженъ былъ. собравъ 
всѣхъ монахинь и всѣхъ живущихъ въ монастырѣ на соборъ, въ присутствіи 
самой виновной жены, огласить письма, дабы „она тотъ свой порокъ, иреже 
умолчанный, знала, что нынѣ уже неекрытно показался и монастырь бы 
оный весь вѣдалъ, что она Порочная жена и не безъ вины, но по важности 
винъ правильно отъ мужа отлучена 2)... и вѣдая то, дабы никто бездѣль-

1) Описаніе дѣлъ арх. св. Синода ІІ, ч. 2. 2 5 0 — 263.
*) Раньше, въ тонъ же указѣ, Синодъ разъяснялъ, что она заключена въ монастырь 

за важныя вины, ,,кромѣ явившагося по онымъ письмамъ Прелюбодѣйный) подозрѣнія, 
которое хотя и тогда было слышно, однакоже, за умолчаніемъ доношенія онаго проси
теля, въ дѣло не внесено"...
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нымъ и Вымышленнымъ ея извиненіемъ и лживымъ пориианіямъ отнюдь не 
вѣрилъ"... Синодъ грозилъ при этомъ, что если она впредъ „правильный 
и указной Св. Синода судъ или онаго ген.-лейтенанта и кавалера станетъ 
порицать, будто бы по его домогательству безъ вины она такъ осуждена, 
то тогда поступлено будетъ съ нею, какъ по правамъ надлежитъ съ Прелю
бодѣйный^... При внимательномъ чтеніи этого указа, легко замѣтить проти
ворѣчія, въ которыя выказалъ Синодъ, путаясь въ казупстическихъ тонко- 
стахъ, имѣвшихъ цѣлью доказать, что судъ его „правильной и указной 
согласный съ „правилами святыми44, а не съ прихотью человѣческою. Бла
годаря этому. Синодъ то смотритъ на Ягужинскую какъ на женщину психи
чески больную, которую „безпамятство п меленколія выключаютъ" изъ на
казанія, то какъ на лицо вполнѣ цравоспособное и слѣдовательно отвѣт
ственное за свои поступки... Канцеляристъ синодальный исполнилъ возложен
ное на него порученіе, прочелъ подозрительныя письма и вернулъ ихъ въ 
архивъ Синода, но только сама Анна Ѳедоровна „по двумъ посылкамъ въ. 
церковь не пошла и руки (въ Слышаніи писемъ) не приложила".

Въ Ѳедоровскомъ монастырѣ были приставлены къ Ягужинской какая- 
то боярская боярыня „женка" Татьяна Филипповна, повидимому довѣренное 
лицо Ягужинскаго, ненавистная особа для его бывшей жены, и служитель Иванъ 
Калмакъ. Татьяна Филипповна изъ Переяславля ѣздила въ Москву и здѣсь доно- 
сила о „зазорномъ жительствѣ и неумѣренныхъ поступкахъ" своей госпожи, 
которые заключались въ томъ, что она будто бы собиралась зажечь мона
стырь и во время пожара бѣжать или посылала людей въ городъ нанимать, 
ей ямщиковъ и подводы съ той же цѣлью; на Татьяну же за ея непослу
шаніе „гнѣвалась", била и увѣчила, и „гладомъ велѣла (?) морить"— „мнѣ-де 
и на глаза ты не надобна" *).

Конечно всѣ эти разсказы „боярской боярыни" не были лишены При
красъ, имѣвшихъ цѣлью преувеличить трудности ея положенія и тяжесть 
службы; тѣмъ не менѣе дѣйствительно Ягужинской удалось два раза бѣжать 
изъ монастыря, но оба раза она была поймана. 7 Апрѣля 1725 г. П. И. 
Ягужинскій донесъ объ этомъ Синоду, который нашелъ, что „впредъ ея Со
держаше въ томъ монастырѣ не надежно", и „видно, что у нея, Анны, въ 
томъ монастырѣ Обрѣтаются нѣкоторые къ тому помощники". Въ силу этого 
было рѣшено перевести Ягужинскую въ другой монастырь подальше и вы
бранъ находящійся близъ Кириллова Бѣлозерскаго монастыря женскій мона
стырь на р. Шекснѣ, называемый „въ горахъ" 3).

Въ настоящее время, благодаря нѣкоторымъ новымъ даннымъ изъ до
кументовъ Вотчинной Коллегіи и, главнымъ образомъ, опубликованнымъ въ  
трудахъ Владимирской Архивной Комиссіи 3) протоіер. Свирѣлпнымъ новымъ- 
свѣдѣніямъ изъ архива Ѳедоровскаго монастыря, является возможность про
слѣдить и дальнѣйшую жизнь А. Ѳ. Ягужинской.

*) Труды Владимирской арх. Ком., ІѴ, 43.
*) Горицкій шея. монастырь, Бѣлозерскаго уѣзда.
*) Труды Влад. уч. арх. Комиссіи, ІѴ, 29—55.
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Предложенный переводъ Ягужпнской въ Горицкій монастырь почему-то 
не состоялся, и она до конца жизни оставалась въ Переяславлѣ-Залѣсскомъ. 
Вѣроятно теперь и здѣсь жизнь ея была обставлена еще ббльшими строго- 
стнми, чѣмъ прежде. Изъ одного документа монастырскаго архива видно, что 
„въ келью ея“ велѣно было „приставить женскаго полу неотлучныхъ сторо
жей „буде же она какимъ вымысломъ уйдетъ изъ монастыря, и они бъ 
чинили за ней скорую погоню на лошадяхъ для поимки ея и привода въ 
монастырь4*. Наконецъ, по всѣмъ вѣроятіямъ, и сама А. Ѳ. смирилась ду
хомъ. Дѣло о возстановленіи ея супружескихъ правъ давно погибло безпово
ротно, молодость ея прошла. Въ 1730 г. старшая дочь. Екатерина (f 1738 г.), 
вышла замужъ за В. А. Лопухина, при чемъ за ней были справлены, на 
основаніи указа 1714 г. о единонослѣдіи, всѣ приданыя вотчины ея матери, 
о самой же Ягужинской въ указѣ Вотчинной Коллегіи 26 Октября 1730 г. 
сказано, что она „лишена супружества и послана въ Переяславль-Залѣсскій 
въ Ѳедоровскій монастырь, гдѣ и донынѣи *). Умерла она ЗО Іюля 1733 г., 
проживъ въ монастырѣ почти ІО лѣтъ, монахиней съ именемъ Агаѳіи. За
долго ли до смерти принято ею постриженіе, неизвѣстно. Она погребена во 
Введенскомъ храмѣ, въ придѣлѣ св. Адріана и Наталіи, гдѣ на сѣверной стѣнѣ 
высѣчена слѣдующая надпись: „1733 году, Іюля въ ЗО день. на память св. 
апостолъ Силы и Силуана, и иже съ ними, Преставися раба Божія генерала 
Павла Ивановича Ягужинскаго жена его Агаѳія Ѳедорова дочь Хитрова, 
погребена 3 Августа" 2).

Нельзя не пожалѣть о ея печальной судьбѣ. Жизнь ея конечно была 
разбита... Но нельзя строго судить и самого Ягужинскаго. Хорошо еще и 
то, что люди того суроваго вѣка посмотрѣли на нее, какъ на больную, и 
она избѣжала пытокъ и истязаній за свои кощунственныя „вины®, совер
шенныя въ изступленіи, „меленколіи44, которыя, по словамъ Синода, безъ на
казанія „отнюдь оставить правы не попущаютъ44. XYIII вѣкъ не изучилъ 
еще и не умѣлъ Лѣчить психическихъ и нервныхъ болѣзней, и единствен
нымъ мѣстомъ, гдѣ эти люди, „имѣвшіе несчастіе лишиться ума46, могли 
сравнительно спокойно кончить свои дни, были монастыри, иногда замѣняв- 
шіе собой тюрьму, но въ большинствѣ случаевъ, дѣйствительно бывшіе 
единственнымъ пристанищемъ, гдѣ находили себѣ убѣжище „всѣ Труждаю
щися и обремененные4*, выбитые изъ колеи обычной жизни.

А . Голомбіевскій.

*) М. арх. М. Ю.| Вотч. Кол., дѣла стар. лѣтъ, Москва, кн. 95, д. 6.
*) Труды Влад. арх. Комис., ІѴ, 29. Эта же надпись въ дѣлѣ Переяслав. дух. прав

ленія 1792 г. читается нѣсколько иначе, а именно послѣднія слова: „погребена въ 3 день0.
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ИЗЪ ПИСЕМЪ КОНСТАНТИНА ЯКОВЛЕВИЧА БУЛГАКОВА КЪ БРАТУ 
ЕГО АЛЕКСАНДРУ ЯКОВЛЕВИЧУ ').

1826-й годъ.
С.-Петербургъ, 1 Геаварн 1826.

Теперь графа Ростопчина вѣрно уже нѣть на землѣ, онъ въ луч
шемъ мірѣ. Дай Боже ему царство небесное! Твое письмо очень меня 
"тронуло, такая кончина имѣетъ что-то торжественное. Дай Вогъ ее 
всякому! Письмо твое посылаю къ Воронцову, который очень ему 
преданъ. Боюсь, чтобы ты не занемогъ отъ безпокойства, безсонаицы 
я  особливо отъ похоронъ, при теперешнихъ морозахъ. Считаю на ми
лую Наташ у, что она не дастъ тебѣ идти пѣшкомъ и особливо безъ 
шляпы, провожать тѣло твоего друга.

*
С.-Петербургъ, 8 Генваря 1826.

Каменскій*) прислалъ маѣ изъ Сибири стерлядь въ 2 арш ина и 
2 вершка длины и въ 1 пудъ 4 ф. вѣса. У насъ не въ чемъ бы и 
сварить такого урода, а  какъ сегодня кстати постный день, то вспом
нилъ, какъ прежде посылалъ иногда рыбу покойному Государю для 
стола, рѣшился и эту Поднесть Императору, но просилъ своего князя3) 
напередъ доложить его Величеству. Государь принялъ милостиво, при
казалъ меня благодарить, а  рыбу отослать къ Нарышкину, чтб уже и 
исполнено. Напишу Каменскому, пусть пришлетъ мнѣ рыбу по нашимъ 
Кострюлямъ: тогда съѣмъ съ благодарностью. Вчера былъ у меня Д ан
щиковъ. Онъ опять вступаетъ въ службу по свитской части и, между 
нами сказать, кажется, поѣдетъ въ Персію съ извѣстіемъ о восшествіи 
на престолъ, но о семъ прошу не говорить. Бехтеевъ причисленъ къ 
канцеляріи Государя. Вотъ, кажется, и всѣ наши новости. Слуховъ 
разныхъ много; только ты знаешь, что я не охотникъ ихъ сообщать, 
дока не сдѣлаются вѣрными. Говорятъ однакоже что графъ Аркачеевъ

*) См. выше, стр. 167.
*) Т. е. Дм. Никол. Бантышъ-Каменскій, тогдашаій Тобольскій губернаторъ.
*) Т. е. князя А. Н. Голицына.
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ѣдетъ весною въ Карлсбадъ, что на его мѣсто будетъ Закревскій, ко
тораго другіе славятъ въ военные министры и пр., и пр.

*
С.-Петербургъ, 18 Генваря 1826.

Добрый мой пріятель Яновскій отпущенъ въ Одессу и на Кав
казъ. Государь пожаловалъ 5000 p., и сверхъ того сохраняетъ онъ 
свои оклады на все время отпуска. Эго истинно христіанское дѣло. 
Старичекъ ожилъ, и я надѣюсь, что будетъ спасенъ. Здѣсь же бы онъ 
вѣрно и скоро погибъ.

*
С.-Петербургъ, 19 Генваря 1826.

Очень благодарю тебя за церемоніалъ и свертокъ, представляющій 
процессіи). Все это отдалъ я своему князю для представленія импе
ратрицѣ Маріи Ѳеодоровнѣ, которая крайне интересуется всѣми по
дробностями, хотя и раздирающими ей сердце. Я надѣюсь, что и здѣсь 
сдѣлаютъ подобный свертокъ, и мнѣ можно будетъ тебя отдарить.

*
С.-Петербургъ, 22 Генваря 1826.

Вагреевъ, дѣВст. ст. сов. Александръ Алексѣевичъ, мой Молдав
скій сослуживецъ, ѣдетъ въ ванъ за коронами для похоронъ. Мнѣ ка
жется, онъ съ тобою знакомъ; на всякій случай поручаю его тебѣ, какъ 
человѣка добраго и моего хорошаго пріятеля. Не думаю, чтобы у васъ 
зажился. Обласкайте его, и онъ за это вамъ можетъ отвѣтить на 
«сѣ вопросы о насъ, ибо часто у  насъ бывалъ. Онъ женатъ на дочери 
М. М. Сперанскаго и служитъ въ Совѣтѣ Министерства Финансовъ.

*
С.-Петербургъ, 25 Генваря 1826.

Entre nous soit dit, Поговариваютъ, что императрица Елисавета 
Алексѣевна весною переѣзжаетъ въ Царицыно къ вамъ въ сосѣдство. 
Для князя Петра1) будетъ очень хорошо, ибо тамъ до Суханова только 
S  верстъ.

Въ Субботу я тебѣ послалъ рыбу, свѣжаго Лабардану, привезен
наго мнѣ изъ Колы (графъ Воронцовъ ужасный до нея охотникъ). Не 
знаю, тебѣ понравится ли, ежели сказать тебѣ, что это тоже, чтб и 
треска. Впрочемъ можешь попотчивать тестя и пріятелей. Если сааржу  
мнѣ прислалъ Обрѣзковъ, то и ему пришлю этой рыбы; а если нѣтъ, 
то нѣтъ, дабы не показалось ему, что я вызываюсь на съѣстной по
дарокъ отъ него. Я не зналъ, что графиня *) Католичка; жаль, ежели и

*) Т. е. кн. Волконскаго, внуку коего князю Петру Дмитріевичу и пр а надлежать 
нынѣ Подмосковная Суханово. Флигель недостроеннаго прекраснаго Екатерининскаго двор
ца въ Царицынъ и Одъ Москвою п до сихъ поръ обитаемъ.

*) Т. е. графиня Е. П. Растопчина.
ІІ, 27 Русскій Архивъ 1903.
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сынъ свихнется, во мнѣ кажется можно это предупредить. Отъ нея ни
чего добраго не ожидаю: кто законъ перемѣнилъ, тотъ въ моихъ гла
захъ ни уваженія, ни довѣрія не заслуживаетъ. Удивляюсь однакоже, 
что графъ ее допустилъ.

♦

С.-Петербургъ, 26 Генвара 1826.

Гречъ велѣлъ сказать: очень хорошо, Свиньинъ велѣлъ благо
д а р и ;  отъ Северина не имѣю еще отвѣта, но сумнѣваюсь, чтобъ 
онъ могъ помѣстить всю статью, мой милый и любезный братъ: она 
слишкомъ длинна для его журнала, къ тому же тутъ все чтб о На
полеонѣ давно забытомъ сказано, вѣрно не напечатаетъ *). Всѣ дер
жавы, бывшія тогда съ нимъ, теперь наши друзья, слѣдовательно 
и Неловко бы было напоминать о старыхъ грѣхахъ. Маленькую 
статью о графѣ съ удовольствіемъ всякій читать будетъ; длинная же 
только тѣмъ будетъ интересна, которые были ему друзья, или съ  
нимъ служили или коротко знакомы были, прочіе же читатели жур
наловъ ищутъ des nouvelles du jour, а  потому длинную статью про- 
читали бы только безъ вниманія. Другое дѣло, если выйдетъ его* 
біографія въ брошюрѣ, гдѣ бы были о немъ анекдоты и подробности, 
о его министерствѣ, управленіи и пр.: эта бы нашла много читателей. 
Не всѣ его такъ любятъ, какъ ты; а послѣднее время его и забывать 
уже начали, обращая вниманіе на обстоятельства болѣе всякаго за
нимающія. Я это замѣтилъ, когда пришло извѣстіе о его смерти. Иные 
думали, что онъ давно уже мертвъ. Такъ-то все бываетъ на свѣтѣ; но- 
для добраго человѣка довольно и того утѣшенія, что нѣсколько друзей 
истинно о немъ сожалѣть будутъ и его помнить, Это утѣшеніе имѣлъ 
графъ, имѣя друзей и людей, которыхъ облагодѣтельствовалъ*

*

С.-Петербургъ, 28 Генваря 1826.

Отъ Александра Тургенева получидъ письмо изъ Парижа. Чтеніе 
манифеста тронуло его до глубины сердца, а происшествіе 14-го его 
погрузило въ горесть и безпокойство. Про брата его Николая говорятъ 
Нехорошо. Желаю, чтобы было вздоръ. Бѣднаго и добраго Александра 
совершенно бы убило соучастіе его брата въ дѣлѣ столь мерзкомъ. 
Впрочемъ не надобно торопиться вѣрить, ибо многихъ и прежде на
зывали, а оказалось пустое. Изъ приказа увидишь, что унтеръ-офицеръ, 
схватившій Кюхельбекера, произведенъ въ офицеры.

*) Говорится про некрологъ графа Растопчина, написанный А. Я. Булгаковымъ.
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Раевскій сдѣланъ членомъ Государственнаго Совѣта. Рѣшеніе Го- 
сударя на запискѣ о дѣдѣ Всеволожскаго *) прекрасно. Я, кажется, пи
салъ тебѣ, что этотъ губернаторъ удаленъ за неправильный доносъ 
на чиновника.

*

С.-Петербургь, 1 Февраля 1826.

Благодарю за присылку объявленія полиціи о тѣлѣ покойнаго 
Государя. Не знаю, почему сказано, что оно было отпѣто; это, кажется, 
несправедливо. Я увѣренъ, что у васъ все обойдется спокойно. Всѣ 
встрѣтятъ его съ душевною горестію. Право, я не Помню, чтобы тѣло 
было отпѣто въ Таганрогѣ; впрочемъ, можетъ быть, я ошибаюсь, а пе
речитывать писемъ князя Волконскаго и Лонгинова не имѣю времени.

*
С.-Петербургъ, 2 Февраля 1826.

Неизвѣстно еще, когда будетъ коронація; только не думаю, чтобы 
было въ Маѣ, какъ говорили. Ванюша мнѣ пишетъ, что отъ Б авар
скаго короля ѣдетъ сюда съ поздравленіемъ Фельдмаршалъ Вреде. 
Вездѣ выбираютъ Тузовъ; это пріятно доказываетъ, какимъ уже пре- 
исполнены уваженіемъ къ нашему Государю. Велингтона ожидаютъ къ 
9-му числу на границу. Я уже отправилъ чиновника или, лучше ска
зать, поручилъ тому, который поѣхалъ съ прйнцемъ Мекленбургскимъ, 
проводить нашего Фельдмаршала сюда. Отъ Александра Тургенева по
лучилъ письмо изъ Лондона отъ 9 Января. Онъ съ Николаемъ нака
нунѣ только что туда пріѣхалъ и нанялъ себѣ за двѣ гиней съ поло
виною въ недѣлю квартиру въ Hering-Street, близъ посла. Говоритъ, 
что отъ кладбища, которое передъ ихъ окнами, отъ нашихъ происше
ствій и отъ тумановъ мысли Мрачныя; у него же и глазъ немного 
болитъ. Жалуется на страшную дороговизну. Проситъ меня, а я тебя, 
сообщить эти подробности Жихареву. Оперману пожалованы шифры на 
эполеты, но онъ не генералъ-адъютантъ, будучи уже полнымъ гене
раломъ.

*
С.-Петербургь, 4 Февраля 1826.

Я думаю, графиня Ростопчина ахнетъ, какъ узнаетъ, что мужъ 
духовную перемѣнилъ; пусть же ей новая ея религія дастъ силы пре
небрегать богатствомъ. О Воронцовѣ новость пустая. Впрочемъ пу- 
блика его уже жаловала въ начальники надъ поселеніями. МарграФ-у 
Баденскому, который здѣсь, пожалованъ орденъ Св. Андрея. Курутѣ 2) 
Св. Владимира 1-й степени.

*) Николая Сергѣевича, бывшаго губернаторомъ въ Твери.
*) Любимцу и ^ В о с п и т а н н и к у  великаго князя  Константина Павловича.

27*
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С.-Петербургъ, 5 Февраля 1826.

Московская почта привезла мнѣ твое письмо отъ 31 Генваря, 
церемоніалъ печальному шествіи) и рисунокъ Ванюшки1), который всѣ 
съ большимъ любопытствомъ разсматривали. Оченъ хорошо сдѣлано. 
Лабенскому тотчасъ пришла мысль литографировать такой же для 
здѣшней церемоніи въ Обществѣ о поощреніи художниковъ и продавать 
дешево, такъ что бы всякій могъ пріобрѣтать и хранить сей памят
никъ послѣдняго нашего взгляда на жилище покойнаго нашего благо
дѣтеля. Стихи Дмитріева 2) очень хороши. Мы всѣ ихъ читали и часто 
повторяли: правда!

♦
С.-Петербургъ, 8 Февраля 1826.

Я не понимаю, какъ дочь Ростопчина, бывши католичкою, по* 
хоронена по нашему; теперь ты мнѣ это объяснилъ. Вѣрю, какъ гра
фу было все это прискорбно, и конечно ускорило его кончину. О Тур- 
геневѣ все еще говорятъ; чтб будетъ, увидимъ. Непріятно напередъ 
судить особливо въ дѣлѣ мерзкомъ. Карамзинъ очень было занемогъ, 
только ему теперь гораздо лучше; я всякій день посылаю узнавать. 
Сегодня отвѣтъ былъ очень успокоителенъ. Онъ человѣкъ добрый, 
умный и честный. Ему надобно жить. Не знаю, съ чего у васъ взяли, 
что великій князь Михаидъ Павловичъ ѣдетъ въ Москву. Объ этомъ, 
кажется, и рѣчи не было, но чего не выдумаютъ! О коронаціи ничего 
неизвѣстно; велѣно только Юсупову, чтобы къ Маю мѣсяцу все было 
готово.

Незавидную же колесницу его сіятельство соорудилъ! Рисунокъ 
катаФалка также Незавиденъ. Есть что-то Китайское. Я слышалъ 
также о сценѣ Юсупова съ Филаретомъ.—Надѣюсь, что ты Одѣлся По

теплѣе для церемоніи. Не озноби себѣ рукъ. На что парикъ? Неся по
душки, надо быть въ шляпахъ. Другое дѣло дежурить при тѣлѣ. 
Генералъ-адъютантъ кн. Трубецкой пожалованъ кавалеромъ орд. св. 
Александра Невскаго, по возвращеніи своемъ изъ Берлина.

Такому Государю подобала такая встрѣча отъ такого народа, 
какъ нашъ. Пусть же впредъ ваши Московскіе вруны не судятъ Рус
скихъ, чтобъ они могли въ минуту торжественную инымъ чѣмъ зани
маться, какъ своими чувствами безпредѣльной преданности и благо
дарности. Я никогда не раздѣлялъ Вздорное мнѣніе малаго числа 
Браней, кои полагали, что будутъ безпорядки и буйства. Я увѣренъ 
быдъ, что вездѣ будетъ уныніе и глубокая тишина. Такъ и сбылось.

*

*) Даровитый нальчикъ-слуга А. Я. Булгакова.
*) Михаила Александровича?
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С.-Петербургъ, 9 Февраля 1826.

Толстого слово прекрасно и справедливо: гдѣ сердце исполнено 
скорбію, тутъ нечего ожидать безпорядковъ, и теперь мы видимъ, что 
всѣ опасенія на этотъ счетъ были пустые. Слухи ваши о Шульгина 
сбылись. Новаго оберъ-полицеймейстера я еще не знаю, даже не По

мню, чтобы видѣлъ когда нибудь. Нѣтъ, братъ, Брокеру не справиться 
съ злѣйшимъ оберъ-полицеймейстерствомъ, хотя я самъ увѣренъ, что 
онъ честенъ и дѣло свое знаетъ; по крайней мѣрѣ говорятъ про него, 
что онъ слишкомъ крутъ. Впрочемъ я его недовольно знаю.

Менщиковъ уѣхалъ, обѣщалъ съ тобою видѣться. Я ему далъ къ 
тебѣ порученіе. Онъ сожалѣетъ о графѣ Ростопчинѣ. И послѣдняго 
оберъ-камергера смерть настигла: Александръ Львовичъ умеръ отъ 
водяной. Жаль, что послѣднее время онъ не въ Россіи прожилъ; тамъ 
много надѣлалъ сраму. Теперь авось дѣл4 Нарышкиныхъ поправятся, 
а  при жизни его это было невозможно.

*

С.-Петербургъ, ІІ Февраля 1826.

Саксонскій генералъ-адъютантъ, которому пожалованъ орд. св. 
Анны I класса, называется Минквицъ. Онъ уже уѣхалъ въ Дрезденъ, 
куда я писалъ къ Полетикѣ. Лебцельтернъ былъ у меня третьяго дня и 
сказалъ мнѣ, entre nous, что онъ требовалъ своего перемѣщенія от
сюда. Кто-то будетъ на его мѣсто? За охотниками дѣло не станетъ. 
Этотъ довольно здѣсь пробылъ. Ст. - секр. Муравьевъ утвержденъ 
управляющимъ собственною его величества канцеляріею. Комиссія о 
составленіи законовъ прекращена; будетъ только отдѣленіе, которое 
входитъ въ составъ собственной канцеляріи. Начальникъ штаба отдѣль
наго Кавказскаго корпуса г. л. Вельяминовъ 3*й пожалованъ кавале
ромъ ордена св. Владимира 2-го класса.

*

С.-Петербургъ, 12 Февраля 1826.

Фельдъегеря Маркевича я очень Помню. Въ 1805 году мы съ 
нимъ съѣхались, когда меня Разумовскій изъ Врина послалъ курьеромъ 
къ покойному Государю, чрезъ Прагу въ Дрезденъ, и поѣхали вмѣ
стѣ. Тогда оба мы были Молоды, теперь оба Посѣдѣли, а онъ больше 
еще меня. Съ удовольствіемъ его увижу, особливо съ письмомъ отъ 
тебя, и заставлю его разсказывать о подробностяхъ, кои всѣ для меня 
драгоцѣнны. Жаль будетъ, если никто ихъ не соберетъ. Многое со 
временемъ забудется, а стоитъ того, чтобы сохранилось и послѣ насъ.
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Не удивляюсь, что Илья Ивановичъ 1) обезоружилъ Юсупова, но 
удивляюсь, что этотъ хотѣлъ его лишить послѣдняго утѣшенія.

Не хвалятъ за многое Юсупова; нашелъ, гдѣ дѣлать экономію! 
Вѣрно, никто ему за это спасибо не скажетъ, а онъ напротивъ стоитъ 
порядочнаго выговора. Впрочемъ я увѣренъ, что колесницы и балда- 
хина никто и не замѣтилъ. Всѣ взоры были направлены на гробъ, а 
этотъ дѣлалъ не Юсуповъ. Туляки поступили прекрасно. Наташинъ 
обѣдъ, также поминки, какіе конечно немногіе догадались сдѣлать. Ея 
сердце все умѣетъ кстати дѣлать; ну какъ послѣ этого не исполнить 
твоего желанія и не дать ей нѣсколько волосъ Государя? Надѣюсь, что 
она будетъ цѣнить такое пожертвованіе и никогда съ ними не раз
станется. Я никогда не вѣрилъ глупымъ опасеніямъ, о которыхъ и 
здѣсь нѣсколько говорили. Полиціи надобно дойти, кто выпускалъ та
кіе мерзкіе слухи. Мы знаемъ, что многія барыни выѣхали изъ Москвы; 
мнѣ о семъ сказывалъ нашъ князь.

Скажу тебѣ подъ секретомъ, что коронація будетъ въ Маѣ2). Сіе 
еще не объявлено, но мнѣ вѣрный человѣкъ сказывалъ, что рѣшено. 
Также подъ секретомъ тебѣ скажу, что императрица намѣрена вы
ѣхать «ъ концѣ Марта іи остановиться на время коронаціи въ Тулѣ 
или Калугѣ, а тамъ перейдетъ на лѣто въ Суханово. Вашъ Юсуповъ 
и Царицына видно не умѣетъ скоро приготовить. Впрочемъ въ Сужа- 
ловѣ ей будетъ лучше, а доброму князю это очень пріятно.

*
С.-Петербургь, 19 Февраля 1826.

Велингтонъ пріѣхалъ вчера, а эрцгерцогъ Фердинандъ вчера выѣ
халъ. Передъ отъѣздомъ получилъ я отъ него табакерку прекрасную съ 
шифромъ его. Цѣнятъ тысячи въ три, но я дорого Цѣню его вниманіе и 
память къ прежнему нашему знакомству. Это первый разъ еще, что 
получаю подарокъ отъ Отъѣзжающаго принца.

Скажи Батюшкѣ, что рисунокъ его печальнаго шествія здѣсь 
литограФируется въ Обществѣ поощренія художествъ; надѣюсь, что 
его это поощритъ, какъ художника. Не знаютъ еще, кто будетъ на 
мѣсто Лебцедьтерна; иные говорять Фикельмонъ, а другіе принцъ Гес
сенъ-Гомбургскій. Оба хороши, только послѣдній важнѣе.

С.-Петербургь, 22 Февраля 1826.
Вотъ передо мною сѣлъ Павелъ Паленъ и просидѣлъ часъ. 

Люблю его очень и радъ былъ ему. Познакомься сь нимъ и полюби 
его. Онъ мнѣ тоже обѣщалъ.

*) Байковъ, кучеръ покойнаго Государя.
*) Ова отложена до Августа, вслѣдствіе кончины императрицы Елисаветы, затя

нувшаяся слѣдствія о Декабристахъ и упрямства великаго князя Константина Павлови* 
ча, который не желалъ уѣзжать изъ Варшавы.
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Если императрица Марія Ѳедоровна писала madame Крокъ о коро
націи, то нѣтъ сумнѣнія, что будетъ 29. У насъ это еще неизвѣстно. 
Увидимъ, что за трагедію написалъ Пушкинъ.

Паленъ въ горѣ: старый его отецъ таки умеръ 13 числа въ 
Митавѣ. Ему былъ 81 годъ. Вотъ еще однимъ Андреевскимъ кавале
ромъ менѣе.

Радъ, что ты видѣлъ Киселева, что онъ меня любилъ, и что ты 
его полюбилъ. Онъ очень уменъ и во всѣхъ отношеніяхъ прекрасный 
человѣкъ. Хорошо, ежели бъ такихъ было больше. И меньшой братъ 
его малый прекрасный. Точно я имѣлъ первую мысль о его отправ
леніи съ Меншиковымъ и нѣсколько способствовалъ къ устройству 
этого дѣла. Надѣюсь, что пріѣдетъ оттуда съ Солнцемъ и Львомъ.

*

С.-Петербургъ, 23 Февраля 1826.

Вчера былъ я обрадованъ внезапнымъ появленіемъ Враницкаго, 
вашего товарища главной квартиры 12, 13 и 14 годовъ. Онъ очень 
Напоминаемъ сестру свою графиню Воронцову, только Постарѣлъ и 
Обрюзгъ. Вспомнилъ съ нимъ время славное, походы и веселья наши; 
послѣ, однакоже, со вздохомъ, вспомнилъ и то, что болѣе десяти лѣтъ 
уже этому. Старикъ Пусловскій также былъ у насъ; и этотъ мнѣ йа- 
помнилъ счастливое время, когда мы съ батюшкой йсйлй ѣъ Вильйѣ. 
Пусловскій славно держится, богатѣетъ и носитъ еще Польское платье. 
Надобно тебѣ разсказать мое пари съ его сыномъ. Я игралъ съ Бу- 
тягияъшь по обыкновеніе въ биліардъ по 5, давая ему 15 впередъ; 
а  Пусловскій парировать со мною по ІО, за партію. Наигралъ я на 
вотъ двѣ партіи, вдругъ у Бутягина 47, а у меня 19. Пусловскій 
пропозируетъ мнѣ парировать болѣе. Натурально, я не могъ согласиться, 
развѣ на proportions. Soit, bien, quelles sont les proportions? Завадовскій 
и прочіе рѣшили, что не меньше могутъ быть пропорціи какъ ІО contre 
un. Пусловскій, согласясь на это, предлагаетъ мнѣ 150 противъ моихъ 
15; я согласился, сталъ стараться, ставить Вутягину Колле и вы
игралъ партію къ моему удовольствію и къ Смѣху всего общества. 
Бываютъ ли у васъ въ клубѣ подобные coup de mâître? Послѣ того 
ужъ я не игралъ и парировать не захотѣлъ даже за Завадовскаго, 
мастера, игравшаго съ разными магнатами.

Въ будущее воскресенье тѣло прибудетъ въ Царское Село. Им
ператрица Марія Ѳеодоровна выѣдетъ поклониться ему наканунѣ бъ 
Тосну. Съ нею и мой добрый князь Голицынъ. Неизвѣстно еще, когда 
сюда привезется тѣло, но думаютъ, Что 5-го. Сердце сжимается!
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Мы съ женою были въ Казанской смотрѣть печальныя пріуготов
ленія, послѣ ѣздили во дворецъ смотрѣть регаліи. Какъ живо пред
ставился мнѣ нашъ благодѣтель, когда, проходя черезъ бѣлую залу 
вспомнилъ я мѣсто, гдѣ онъ на послѣднемъ балѣ со мною такъ мило
стиво и долго говорилъ. Никогда не забуду ангельской улыбки его и 
какъ мнѣ пріятно было слышать отъ него, что онъ мною доволенъ!

*
С.-Петербургь, 26 Февраля 1826.

У всѣхъ одна мысль: предстоящая намъ печальная церемонія.
Многіе отправились навстрѣчу къ тѣлу, м^жду прочимъ сегодня ут
ромъ и Закревскій.

*
С.-Петербургь, 1 Марта 1826.

Всѣ теперь въ Царскомъ Селѣ, гдѣ и тѣло покойнаго нашего 
благодѣтеля. Въ Субботу будетъ перевезено сюда, Простоитъ, говорятъ, 
въ Казанской недѣлю и въ ту Субботу перевезется въ крѣпость.

*
С.-Петербургь, 4 Марта 1826.

На Невскомъ проспектѣ все готовится къ Субботѣ самымъ пе
чальнымъ образомъ. Гостиный дворъ, [дума, библіотека, много парта- 
вулярвыхъ балконовъ и домовъ убраны чернымъ сукномъ съ плёзе- 
рами; вездѣ какое-то уныніе; видно, что у всѣхъ печаль сердечнаи.

*
С.-Петербургъ, ІІ Марта*) 1826.

Сегодня въ десятомъ часу утра возвратился я съ дежурства, на 
коемъ пробылъ ровно 24 часа. Признаюсь, что усталъ, но съ удоволь
ствіемъ исполнилъ долгъ свой у гроба покойнаго моего благодѣтеля.

Насъ было: Несельроде, Пашковъ, Рибопьеръ, генералъ Штатенъ, 
я, Шрёдеръ, Матусевичу камергеръ Плещеевъ, Бутягинъ, князь Голи
цинъ, сынъ князя Ѳедора Николаевича, который послѣ завтра ѣдетъ, 
къ вамъ, графъ Соболевскій и еще двое камеръ-юнкеровъ. Император
ская Фамилія два раза Пріѣзжала къ Панихидѣ, прочее время мы туть. 
ходили, сидѣла, смотрѣли за порядкомъ. Кромѣ одного часа, отъ 3-хъ 
до 4-хъ утра, никого не было; ибо перемѣняли свѣчи, чинили чтб 
Испортилось, мели церковь и пр., а  то цѣлый день и цѣлую ночь 
была публика и народъ. Дѣти мои также приходили, я водилъ ихъ 
прикладываться къ гробу, тамъ слушали вмѣстѣ обѣдню, а вечеромъ 
въ 9 часовъ пріѣхала жена, которая часа съ полтора съ нами оста-

*) Ровно черезъ 25 лѣтъ по вовчинѣ императора Павла!
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валась, но ей сдѣлалось дурно. Горголи съ женою и доброй Манычаръ 
проводили ее домой. Такимъ образомъ провели мы сутки; дремали не
много тутъ же, гдѣ кто могъ. Много я видѣлъ слезъ, да какъ отъ 
нихъ удержаться, особливо во время панихиды? Обѣдали мы въ домѣ 
противъ церкви, гдѣ было отъ двора все приготовлено, и все очень 
хорошо. Деккеръ выдумалъ было запретить мнѣ ѣхать, не тутъ то 
было. Никого бы на свѣтѣ, даже и тебя, не послушалъ бы.

Скажи Жихареву, что я получилъ письмо отъ Александра Тур
генева изъ Лондона отъ 1 Февраля. Онъ получилъ отъ Сергѣя из
вѣстіе, что его требуютъ въ Петербургъ, дабы сдѣлать ему нѣкото
рые вопросы (mais cela entre nous). Александръ на другой день дол
женъ былъ ѣхать въ Парижъ и если тамъ узнаетъ чтб о братѣ, то 
ѣхатъ къ нему въ Англію навстрѣчу, чтобы съ нимъ сюда пріѣхать, 
или съѣдется съ нимъ въ Мюнхенѣ; во всякомъ случаѣ Александръ и 
Сергѣй скоро будутъ сюда. Николаю ничего не сказано, и онъ остается 
въ Лондонѣ. Александръ въ большомъ сокрушеніи, но совершенно 
покоевъ, и только безпокоится насчетъ здоровья братьевъ.

Я радъ, что Александръ сюда ѣдетъ: симъ прекратятся слухи 
непріятные, и вѣрно все объяснится въ ихъ пользу.

Вспомни чт<5 я тебѣ всегда говорилъ о добромъ моемъ князѣ. 
Прочитай прилагаемое при семъ письмо его ко мнѣ и копію съ указа 
и удивись, что Государь простилъ намъ проценты на все время до 
срока, по долгу нашему въ Кабинетъ, и даже за 1825 годъ, которые 
я не внесъ еще (но тебѣ не Солгалъ, ибо съ Кабинетомъ за то Раз
дѣлался). Я истинно-доброму этому человѣку, меня любящему, гово
рилъ о нашемъ горѣ; вотъ онъ намъ и пособилъ и самымъ деликат
нымъ образомъ, ибо въ указѣ не названа эта милость даже наградою. 
Меня душевно обрадовала эта милость Государя, коя касается до насъ 
обоихъ и большое сдѣлала намъ пособіе. Девять тысячъ въ годъ не 
бездѣлица, а въ шесть лѣтъ это 54 т. Отъ чистаго сердца благода
рилъ я Бога, что Онъ насъ не оставляетъ.

*

С.-Петербургъ, 12 Марта 1826.
О поѣздкѣ Велингтона въ Москву ничего я еще не слыхалъ, но 

полагаю, что полюбоиытствуетъ видѣть древнюю столицу, гдѣ гостилъ 
его пріятель Наполеонъ, а можетъ и домой поѣдетъ по его же слѣдамъ, 
ибо захочетъ видѣть мѣста сраженій: это военный человѣкъ.

*

Библиотека "Руниверс"



4 2 6 ПИСЬМА К . Я. БУЛГАКОВА

С.-Петербургъ, 18 Марта 1826.

Пушечные и ружейные выстрѣлы слышны. Гробъ опущенъ въ 
могилу. Сердце раздирается! Я еще разъ, и въ послѣдній, видѣлъ 
гробъ и поклонился ему отъ Лазарева 1), а  потомъ на Марсовомъ полѣ 
я  съ Грустію возвратился домой. Память его милостей и благодѣяній 
навсегда останется въ благодарныхъ душахъ нашихъ.

*
С.-Петербургь, 15 Марта 1826.

Австрійскій императоръ очень боленъ, у него воспаленіе въ гру
ди. Съ нетерпѣніемъ ожидаютъ дальнѣйшихъ извѣстій. А мой добрый 
Яновскій таки скончался 3-го Марта. Добрый былъ человѣкъ, любилъ 
меня чрезвычайно, почти наравнѣ съ единственною своею дочерью. 
Ж аль мнѣ его сердечно. Третьяго дня Отслужили мы по немъ Пани
хиду. У всѣхъ были слезы на глазахъ, ибо всѣ его любили. Князь
очень о немъ сожалѣетъ.

Говорятъ, что императрица Елисавета Алексѣевна не могла вы
ѣхать 14-го по болѣзни ШтоФрегена2). Императрица Марія Ѳеодоровна, 
entre nous, собирается навѣстить ее въ Калугѣ; но я боюсь, чтобъ
рѣки не помѣшали выѣзду изъ Таганрога въ семъ мѣсяцѣ. Это путе
шествіе зависитъ отъ того.

♦
С.-Петербургъ, 16 Марта 1826.

Вчера послѣ обѣда Климъ меня вызываетъ въ уборную, за чѣмъ? 
Васъ спрашиваютъ. Кто? Сами увидите. Вхожу и вижу кого же? Доб
раго Александра Тургенева, въ дорожномъ платьѣ, обросшаго боро
дою. Очень я ему обрадовался. Не найдя въ Парижѣ писемъ отъ Сер
гѣя, онъ поѣхалъ прямо сюда и пріѣхалъ прежде него; но правда, что 
онъ Прилетѣлъ покурьерски. Грустенъ очень отъ того, чтб слышитъ 
о братѣ Николаѣ, но совершенно увѣренъ, что онъ ни въ чемъ не
виненъ и ни къ чему непричастенъ. Говоритъ, что Николаю ничего 
ве сказано, и онъ остался въ Лондонѣ боленъ, гдѣ ожидать будемъ 
отъ него писемъ. Сегодня Александръ долженъ былъ ко мнѣ заѣхать 
□ослѣ князя, но еще не бывалъ. Сергѣй долженъ быть въ дорогѣ. 
Вотъ все что отъ него могъ узнать. Онъ усталъ, но здоровъ. Дай 
Вогъ, чтобъ все, чтб онъ полагаетъ насчетъ Николая было справед
ливо; но онъ самъ успѣлъ уже здѣсь слышать противное, только въ 
полномъ увѣреніи, что это одни слухи пустые и что тотъ никогда ни 
съ кѣмъ изъ нихъ въ связи не былъ is о пакостяхъ не зналъ ничего.

f) Т. е. изъ дона Армянской церкви, на Невскомъ, гдѣ жиіъ пріятель Будгаковыхъ 
Л . А. Лазаревъ.

*) Своего врача.
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Велингтонъ и Вреде ѣдутъ въ началѣ будущей недѣли обратно, 
но не черезъ Москву.

*

С.-Петербургъ 18 Марта 1826.

Хотя я точно не охотникъ обѣдать не дома, но не могъ отказать 
доброму Блому и полюбопытствовалъ обѣдать съ Велингтономъ, ко
тораго только вскользь еще видѣлъ. Признаюсь, что и Устрицы уча
ствовали въ моемъ рѣшеніи. Итакъ, я пустился въ 5 часовъ, успѣлъ 
обо всемъ съ Бломомъ переговорить, въ шесть сѣлъ за столъ; мои 
сосѣди были Грейгъ и Л. В. Васильчиковъ, обѣдъ былъ очень пріят
ный, и все обошлось хорошо, только я не прежде 9 часовъ отдѣлался. 
Въ лордѣ Фицъ-Рояль-Сомерсетѣ нашелъ я стараго знакомаго. Онъ 
былъ  съ Пажетомъ въ Дарданеллахъ въ 1807-мъ году; съ большимъ 
удовольствіемъ поболтали о тогдашнемъ времени. Съ тѣхъ поръ онъ 
потерялъ правую руку, и оба мы хоть не очень, да Постарѣлъ

Бѣдный Тургеневъ ходитъ какъ убитый. Доброе его сердце и лю
бовь къ брату Николаю не могутъ и подумать, чтобъ онъ былъ вино
венъ; но все, чтб слышитъ, должно его поколебать въ сей увѣренности. 
Онъ истинно жалокъ, и я за него боюсь: сталъ Желтъ, безпрестан
но слезы на глазахъ, на лицѣ написано, сколько его душа страдаетъ. 
Да подкрѣпитъ его Господь! Мы его утѣшить не -ножемъ.

*
С.-Петербургъ, 22 Марта 1826.

Можешь Жихареву сказать, что къ Сергѣю Тургеневу графъ Не
сельроде Пашетъ, чтобъ онъ сюда не ѣздилъ, ибо сіе не нужно. Алек
сандра это обрадовало. Онъ боялся за здоровье брата своего; и по
длинно, больному человѣку въ это время ѣхать было бы тяжело.

*

С.-Петербургь, 25 Март» 1626.

Велингтона отправляемъ сегодня. Жаль будетъ Воронцову, что 
его не застанетъ, но вольно же ему было такъ мѣшкать. Принцъ 
Прусскій также черевъ нѣсколько дней Отъѣзжаетъ отсюда. Вчера 
пригласила меня Каталани къ себѣ; ну я увѣренъ былъ, что опять 
какая нибудь комиссія, такъ и есть, только больше до тебя касается, 
яежели до меня. Мнѣ кажется, мужъ ее всячески Надуваетъ; изъ пяти 
тысячъ, полученныхъ отъ Хитровой, прислалъ ей только съ Морозо 
рублей 800, а прочіе употребилъ, говоритъ, на платежъ, прислалъ ка
кіе-то счеты и проч., но денегъ все нѣтъ. Она говоритъ, что въ сче
тахъ также показано заплаченное каретникъ за передѣлку кареты eft 
принадлежащей. Желая имѣть здѣсь эту карету, я чаю, по Опасенію,

Библиотека "Руниверс"



4 2 8 ПИСЬМА К . Я . БУЛГАКОВА

Ч тобъ Овъ ея не убухалъ тамъ, она меня просила поручить Серапину. 
когда онъ былъ въ Москвѣ, взять карету и переслать ее сюда, для чего 
и послала письмо къ мужу, по которому однакоже мужъ кареты не 
отдалъ, а  сказалъ только, что напередъ надобно заплатить за нее ка- 
ретнику 500 р. Я ей этотъ отвѣтъ передалъ; она доказала счетами, 
что за карету заплачено, писала къ мужу, но онъ не отвѣчаетъ. Те
перь дѣло въ томъ, чтобъ выручить эту карету и отдать ее для отправ
ленія Рудину, коему о семъ уже приказано. Ты знаешь, какъ съ Италь
янцами поступать, такъ нечего тебя учить. Бѣдная женщина трудится, 
вырабатываетъ, и все такъ Пропадаетъ. Она, право, жалка.

*
С.-Петербургь, 6 Апрѣля 1826.

Ну, сударь, могу тебѣ теперь положительно сказать, что ѣду въ 
Москву, получа на сіе разрѣшеніе Государя, а  потому можешь за
няться Каретою, лакеемъ и пр., на что вамъ даю полномочіе неогра
ниченное. Не скажу тебѣ, сколько я радуюсь, что съ вами буду: взгляни 
въ свое собственное сердце и увидишь, чтб въ моемъ дѣлается.

*
С*-Петер бургъ, 8 Апрѣля 1826.

Третьяго дня былъ я таки на завтракѣ у графа Остермана. Много 
было военныхъ, мало нашихъ и нѣсколько дамъ. Какъ собрались, 
вдругъ открылась новая его зала, гдѣ статуя покойнаго Государя въ 
человѣческій ростъ. Онъ въ плащѣ и Вынимаетъ шпагу изъ ноженъ. 
Статуя хороша, только не очень похожа. Придворные пѣвчіе пѣли, 
Нѣмцы часть реквіума Моцарта и пр. Во всемъ этомъ было что-то 
трогательное, всѣ стояли смирно, глядѣли на образъ благодѣтеля и, я  
чаю, всякій вспоминалъ объ немъ съ сердцемъ преданнымъ. Послѣ 
этого пошли завтракать, я съѣлъ нѣсколькъ устрицъ и ухожу домой, 
гдѣ меня ожидало много бумагъ. Тутъ я видѣлъ Ливена Лондон
скаго, Балашова и многихъ другихъ знакомыхъ, съ коими давно не 
встрѣчался.

*

С.-Петербургъ, 13 Апрѣля 1826.

Вчера во второмъ часу пополудни прибылъ наконецъ графъ Во
ронцовъ. Здоровье его вообще хорошо, только глазомъ и я и онъ самъ 
очень недоволенъ. Онъ намѣренъ сдѣлать консультацію и хорошенько 
Полѣчиться; да и нужно, а не то можетъ потускнѣть глазъ.

Съ Павломъ Петровичемъ Свиньинымъ сдѣлался ударъ на Нев
скомъ проспектѣ, такъ что онъ упалъ съ Дрожекъ, его принесли къ 
Саблеру въ домъ; кстати случился докторъ, пустили кровь и тѣмъ
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спасли его, только больно ушибъ руки, ибо на нихъ упалъ. Пошлю 
опросить о здоровьѣ.

Утромъ Воровцовъ долженъ быль ѣхать представляться. Тотчасъ 
собрались къ нему. Пушкинъ1) и другіе пріѣхали, опять начались шу
точка Онъ очень веселился и все также трунилъ надъ Пушкинымъ и 
прочими. Жаль, что Гераковъ 2) боленъ.

*
С.-Петербургъ, 16 Апрѣля 1826.

Воронцовъ меня продержалъ часа съ два. Самъ виноватъ: быдо 
бы не заѣхать къ нему, а заѣхавши разъ не хочется разстаться съ 
нимъ. Онъ вчера представлялся и былъ принятъ очень милостиво, какъ 
я ожидать должно было. Рѣшено, что онъ въ Москву на коронацію 
поѣдетъ, а послѣ въ Англію на нѣсколько мѣсяцевъ.

Фортини уже явился къ Воронцову съ бюстами государей и ус
пѣлъ одинъ продать.

*

С.-Петербургъ, 19 Апрѣля 1826.
Свѣтлое Христово Воскресеніе встрѣтили мы во дворцѣ, гдѣ хри- 

стосовались съ Государемъ, Императрицы же не было на заутрени. 
Послѣ пріѣхалъ я домой съ Полетикою, Шрёдеромъ, Манычаромъ, пере- 
цѣловалъ всѣхъ своихъ почталіоновъ, домашнихъ, сталъ разгавливаться 
и завтракать. Охъ, не всѣ милые моему сердцу здѣсь были! За васъ 
поцѣловалъ я Костю лишній разъ.

Нелединскій-Мелецкій по прошенію и съ пенсіономъ отставленъ 
отъ службы. Старичекъ уже сталъ дряхлъ и глухъ, пора на покой; но 
товарищи, а особливо Полетика, объ немъ очень сожалѣютъ, какъ о 
человѣкѣ умномъ, честномъ и знающемъ дѣло.

Воронцовъ поѣдетъ на коронацію и послѣ въ Лондонъ къ отцу, 
Поотдохнуть и Полѣчиться, а тамъ опять будетъ на свое мѣсто.

Гр. Аракчеевъ только на Ѳоминой недѣлѣ отправился въ чужіе 
.края. Лерхъ увѣряетъ, что съ глазомъ Воронцовъ сладить. Дай-то Богъ!

Готовимся къ путешествію императрицы Маріи Ѳеодоровны, ко
торая изъ Павловскаго Изволитъ выѣхать 25-го. Государь съ Михаиломъ 
Павловичемъ Изволитъ ѣхать осматривать военныя поселенія, а оттуда 
Михаилъ Павловичъ отправится въ Москву, но остановится нѣсколько 
дней въ дорогѣ, дабы видѣть переходы войскъ. Бенкендорфъ боленъ.

Карамзинъ Сбирается въ Италію на Фрегатѣ, который для него 
Государь назначилъ.Тургеневъ сказываетъ, что Государь ему пожа
ловалъ 50 т. на проѣздъ, чему всѣ очень рады.

*) Т. е. графъ Валентинъ Платоновичъ Мусинъ-Пушіинъ-Брюсъ.
2) Стихоплетъ тогдашній и любимецъ гвардейскихъ офицеровъ.
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С.-Петербургъ, 20 Апрѣля 1826.

Воронцову пришла прекрасная мысль соорудить въ Крыму па
мятникъ к. Потемкину. Покойный Государь далъ на то свое согдасіег 
и теперь будетъ собираться подписка, которая вѣроятно скоро напол
нится, ибо Фамилія, имъ Облагодѣтельствованная и отъ него разбога
тѣвшая вѣрно значительную дастъ сумму. Посылаю тебѣ рисунокъ 
сдѣланный Мартосомъ, а послѣ, какъ скоро будетъ напечатано, при
шлю тебѣ прочія подробности. Мѣсто уже выбрано приличное и пре
красное.

С.-Петербургъ, 22 Апрѣля 1826.

Карамзинь все плохъ. Дай Вогъ ему скорѣе отсюда выѣхать^ 
Жуковскій блѣденъ, какъ смерть. Онъ въ началѣ Мая отправляется въ 
Эмсъ. Это единственное для него спасеніе. Здѣсь бы онъ погибъ, 
Я его вчера видѣлъ. Онъ и духомъ упалъ. Болѣзнь въ немъ серьез
ная; но можно еще ему вылѣчиться, если скоро уберется отсюда.

С.-Петербургъ, 26 Апрѣля 1826.

Видѣлъ я у князя давеча Витберха1), но онъ, видно, ничего не зна
етъ о новости, которую тебѣ сказывалъ Новосильцовъ. Онъ говоритъ, 
что дѣло его въ комитетѣ и ожидаетъ рѣшенія, чтобы ѣхать отсюда, 
впрочемъ называетъ дѣла непріятными. Бальшъ также все пристаетъ 
о домѣ и крайне меня мучаетъ; кончи-ка ты и это дѣло.

Нетерпѣнія Рутковскаго имѣть еще звѣзду я не понимаю. Нельзя 
намъ съ нимъ на награды пожаловаться. Впрочемъ это общая болѣзнь. 
Спроси-ка ты Ивана Лазарева: только и бредитъ чиномъ, а за что? 
Самъ признается, что не за что и что, прямо сказать, никогда не служилъ.

Вчера множество было подъ качелями. Я тамъ часа три съ же
ною ѣздилъ, а только одинъ сдѣлалъ кругъ. Голова уже начала кру
житься, да и нетепло было.

С.-Петербургъ, 6 Мая 1826.

Я получилъ завѣщаніе Алексѣевой2): оставила домъ Шабб, одну 
деревню племянницѣ Ив. Алек., другую Володѣ Литке, прочія продать и 
изъ вырученныхъ денегъ раздать кое-кому по 40 и ЗО т. рублей, между 
прочимъ ЗО т. въ Московскій университетъ, чтобъ изъ процентовъ 
поддерживать пять бѣдныхъ студентовъ, готовящихся въ статскую служ
бу: Вообще она много дѣлала добра. Будутъ мнѣ хлопоты съ дѣле- 
жемъ, продажею, раздачею и проч.

*) Извѣстнаго архитектора, воздвигавшаго храмъ Спасителя въ Москвѣ, на Во
робьевыхъ горахъ. Почва осѣдала, счеты запутались, я самъ строитель не уживался сь  
членами строительнаго комитета.

*) Супруги сенатора Ивана Алексѣевича, друга и покровителя Булгаковыхъ. Овдо
вѣвъ она отдалась какому-то Шабб.
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Жуковскій на сихъ дняхъ отправляется моремъ. Государь ему 
пожаловалъ на дорогу 1000 р. Пора ему убираться отсюда: иначе 
говорятъ доктора, можетъ быть водяная. Карамзинъ въ Таврическомъ 
дворцѣ и въ концѣ Мая также собирается въ путь.

*
С.-Петербургъ, ІІ Мая 1826.

Жуковскій Ѣдетъ сегодня въ Кронштадтъ и оттуда поплыветъ 
искать здоровья. Вѣтеръ попутенъ нѣсколько дней уже и если не пере- 
мѣНится, то онъ плаванье свое кончитъ нечувствительно. Дай Вогъ ему 
найти здоровье. Онъ надѣется мѣсяца черезъ четыре возвратиться *)„ 
Сергѣй Тургеневъ получиль отъ Александра письмо въ Вѣнѣ и уже 
сюда не будетъ, чему этотъ очень радъ, опасаясь здѣшняго климата 
для его здоровья, которое точно слабое.

*
С.-Петербургъ, 13 Меа 1826.

Говорятъ, что тѣло *) будетъ здѣсь въ Чесменскомъ дворцѣ 7-го, 
гдѣ пробывъ трое сутокъ, перевезется въ крѣпость, гдѣ также въ со
борѣ будетъ нѣсколько дней стоять; но точно ли все такъ, не ручаюсь. 
Князь Сергѣй Ивановичъ сказывалъ вчера, что сегодня начнутъ оби
вать церковь чернымъ сукномъ. Также говорятъ, что коронація будетъ 
шесть недѣль послѣ похоронъ; впрочемъ я своего князя не видѣлъ, а  
въ этихъ дѣлахъ онъ одинъ мой законъ: ибо онъ знаетъ и чтб скажетъ, 
то уже всегда вѣрно. Третьяго дня распустили здѣсь слухъ, что вели
кая княгиня3) разрѣшилась отъ бремени сыномъ, который названъ Кон
стантиномъ; мнѣ показалось, что ты, да и никто изъ Москвы ко мнѣ 
не писалъ о семъ, а потому я не торопился вѣрить.

Завтра въ моемъ сосѣдствѣ свадьба Орлова *). Государь будетъ 
посаженымъ отцомъ. Орловъ нанялъ домъ бывшей княгини Голицинойг 
сестры графини Ростопчиной, который прилегаетъ къ Почтамту, стало 
на нашей улицѣ праздникъ. Новостей нѣтъ никакихъ. Много говорили 
о войнѣ съ Турками; но, кажется, ея не будетъ.

*
С.-Петербургь, 17 Мая 1826.

Получилъ я отъ милой Наташи увѣдомленіе о твоемъ отъѣздѣ 
въ Бѣлевъ. Надѣюсь, что ты печальное сіе путешествіе совершишь 
благополучно. Теперь говорятъ у насъ, что тѣло оттуда отправится

*) Вмѣсто того Жуковскій прожилъ за границею почти полтора года.
’) Императрицы Елисаветы Алексѣевны.
*) Елена Павловна, тогда кившая въ Москвѣ.
4) Алексѣя Ѳедоровича, впослѣдствіи князя.
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только 20-го, да я такъ и думалъ, что не прежде; ибо много нужно 
приготовленій, подъ рукою же ничего нѣтъ, за всѣмъ надобно посы
лать въ Москву. Князь Петръ Михаиловичь мнѣ пишетъ, что вѣроятно 
въ концѣ Іюня тѣло будетъ здѣсь.

Вотъ письмо отъ Мансурова изъ Митавы, куда онъ доѣхалъ менѣе 
нежели въ 60 часовъ. Онъ посланъ въ Карслу съ извѣстіемъ о кон
чинѣ Императрицы. Ты говоришь, что графиня Ростопчина поручаетъ 
своего сына какому-то Izard; да развѣ онъ не порученъ по духовной 
Врокеру? Впрочемъ я думаю онъ, какъ опекунъ, можетъ также имѣть 
вліяніе надъ воспитаніемъ. Она себя совершенно осрамить, если бу
детъ просить объ уничтоженіи духовной.

Ты вѣрно уже знаешь, что Карамзину Государь пожаловалъ 
пенсіи 50 тысячъ, послѣ его смерти женѣ, послѣ ея дѣтямъ, доколѣ 
послѣдняя дочь выйдетъ замужъ и послѣдній сынъ опредѣлится въ 
службу. Прекрасно и достойно милосерднаго нашего Государя. Охъ, 
недолго доброму Карамзину пользоваться этимъ благодѣяніемъ! По 
крайней мѣрѣ умретъ спокойно, видя состояніе своего семейства обез
печеннымъ.

Здѣсь умерла жена Англійскаго посла СтратФорта, говорятъ отъ 
послѣдствій родовъ и довольно неожиданно. Дочь ея поѣхала въ Фин
ляндію смотрѣть водопадъ въ Иматрѣ, оставя мать здоровою, теперь 
нашла ее мертвою. Сегодня похороны.

*

С.-Петербургъ, 20 Мая 1826.

Ты очень хорошо сдѣлалъ, что остался на день выноса и что со
гласился быть въ церемоніи. Это будетъ послѣдній долгъ, который ты 
отдашь Ангелу. Пе за нее намъ надобно молить Бога, но ее оросить, 
чтобы она была у него застунницею нашею. Ей тамъ, вѣрно, хорошо.

Я очень радъ, что князь Петръ Михаиловичъ доволенъ Лихаче
вымъ, и былъ въ этомъ увѣренъ: онъ всегда былъ отличнымъ чинов
никомъ. Подарокъ, сдѣланный князю императрицею Маріей Ѳеодоровной, 
долженъ быть для него подлинно драгоцѣненъ. Надѣюсь, что онъ также 
сохранитъ въ Сухановѣ и мебель бывшую въ комнатѣ Государя въ 
Таганрогѣ, къ которой дрисоединитъ и ту, чтб была у Государыни 
въ Бѣлевѣ: печальные памятники тѣхъ, коимъ онъ былъ тридцать лѣтъ 
вѣрный другъ. То, чтб тебѣ сказывалъ Лонгиновъ, меня истинно тро
нуло, мой милый братъ. Я  всегда былъ увѣренъ въ милостивомъ ко 
мнѣ расположеніи покойной Государыни, но столько вниманія и мило
сти не заслужилъ отъ нея, чтобъ она хотѣла дать мнѣ знакъ своего
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благоволенія. Куда бы для меня драгоцѣненъ былъ ея рескриптъ! Богу 
не было угодно, чтобъ я обладалъ такимъ сокровищамъ, но уже и 
слова Лонгинова всегда будуть меня утѣшать.

Государь былъ третьяго дня въ Кронштадтѣ, а вчера изволилъ 
дробить на Елагинѣ островѣ. Сегодня было поздравленіе во дворцѣ 
съ новорожденною, но я туда не попалъ.

*
С.-Нетербургъ, 21 Мая 1826.

Скажу тебѣ только, mais très entre nous, что Турки согласны на 
наши предложенія, что присылаютъ между прочимъ полномочныхъ 
трактовать и что съ нашей стороны будетъ первымъ полномочнымъ 
Трафъ Михаилъ Семеновичъ. Прекрасный выборъ. Съ такимъ человѣ
комъ дѣло должно идти хорошо. Вторымъ полномочнымъ будетъ Рибо
пьеръ. Фонтошка мой также съ нимъ поѣдетъ; но прошу объ этомъ 
ни слова до поры до времени. Охъ, бѣдный Карамзинъ! Вчера такъ 
уже худо было, что ожидали конца. Со страхомъ послалъ узнать объ 
немъ, но еще не имѣю отвѣта. Никого уже къ нему не пускали вчера, 
л  онъ былъ въ Забытьи.

♦
С.-ІІетербургъ, 24 Мая 1826.

Добраго, почтеннаго Карамзина не стало. Онъ скончался въ 
Субботу въ часъ и 5 минутъ пополудни. Поѣду отдать послѣдній 
долгъ человѣку, котораго душевно любилъ и уважалъ и который всегда 
очень ко мнѣ былъ хорошъ. Также умеръ здѣсь третьяго дня купецъ 
Молвб 1). И объ этомъ сожалѣю: былъ мнѣ хорошій знакомый и добрый 
человѣкъ.

Графъ Станиславъ Потоцкій, бывшій генералъ-адъютантъ, сдѣланъ 
оберъ-церемоніймѳйстеромъ. Выборъ прекрасный. Человѣкъ пріятный, 
вѣрный, богатый, точно для этого мѣста созданъ. Также тебѣ скажу, 
но это еще между нами, что Фрицъ Паленъ *) будетъ градоначальни
комъ въ Одессѣ и управлять губерніями въ отсутствіи Воронцова. 
И этотъ выборъ прекрасный. Воронцовъ отъ онаго въ восхищеніи. 
Вотъ и отъ князя Петра письмо отъ 20 изъ Бѣлева. Пишетъ, что всѣ 
пріуготовленія Кончены, что тѣло хорошо сохраняется и что въ тотъ 
день вечеромъ пускаются въ путь, который по причинѣ жаровъ бу
детъ болѣе совершаться ночью. <Je suis abîmé de fatigues, mais j'espère 
que Dieu me conservera et me soutiendra pour remplir les derniers 
devoirs à l’angélique Impératrice. Votre frère a été ici et se porte bien 
(не совсѣмъ правы, ваше сіятельство).!! а été de la cérémonie». 
___________________ *

О Нѣкогда извѣстный сахароваръ.
*) Графъ Ѳедоръ Петровичъ, женатый на граливѣ Вѣрѣ Григорьева Черыышовой.
И, 28 Русскій Архивъ 1903.
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С.-Петербургъ, 26 Мая 1826.

Лебцельтернъ писалъ мнѣ вчера прощальную Грамотку, сегодня 
долженъ ѣхать. Мнѣ сказывали, что ему пожалованъ Александровскій 
орденъ.

Сейчасъ съ похоронъ Карамзина, видѣлъ много слезъ и самъ 
Доплакалъ, видѣлъ Вяземскаго и Тургенева рыдающихъ, но не могъ 
говорить съ первымъ.

*
С.-Петербургъ, 27 Мая 1826.

Хорошо, что уговорили Карамзину ѣхать въ Ревель: здѣсь бы 
все ей напоминало горестную ея потерю. Мы точно съ Вяземскимъ 
видѣлись и не видѣлись на Похоронахъ. Я не хотѣлъ развлекать его. 
Тамъ мнѣ Бибиковъ сообщилъ также извѣстіе, которое весьма меня 
огорчило: бѣдный Панкратьевъ потерялъ свою жену. Возвратясь домой, 
нашелъ я письмо отъ него самого, коимъ извѣщаетъ о своей потерѣ 
и скорби. Жаль его очень. Они жили примѣрно, теперь же осталось 
у него нѣсколько сиротъ на рукахъ безъ жены. Онъ совершенно 
убитъ. Въ городѣ говорятъ, что Государь пожаловалъ вн. Петру Ми
хайлову 80 т. пенсіи по смерть и единовременно 200 т. Дай Богъ, чтобы 
было правда, а говорятъ всѣ геяерально, только не могъ я добиться, 
кто бы читалъ указъ. Онъ заслуживаетъ такую милость Государеву и 
по своей преданности, и по трудамъ, и по примѣрному безкорыстію. 
Герцогъ Девонширскій пріѣхалъ и остановился въ бывшемъ домѣ Го
ловина, что нынѣ Ник. Николаевича Демидова. Неаполитанскій ми
нистръ Бутера ѣдетъ къ вамъ въ Москву.

Я не попалъ на похороны къ Молво; много было и провожало, 
каретъ съ 80 до кладбища. Его любили, былъ добрый человѣкъ. Швед
скій посолъ адмиралъ Стедингъ пріѣхалъ.

*
С.-Петербургъ, 31 Мая 1826.

Воронцовъ поѣхалъ въ Царское Село съ своимъ докладомъ. Онъ 
былъ у меня уже въ 7 часовъ; напомнилъ, между прочимъ, что я 
обѣщалъ сегодня у него обѣдать съ Девонширомъ. Обѣщалъ точно, но 
вѣроятно согрѣшу, не пойду. Ну какъ обѣдать въ седьмомъ часу, да 
еще и башмаки надѣвать! Приколотитъ онъ меня, да это все еще 
лучше поздняго для меня обѣда.

Вяземскій былъ у меня, очень грустенъ, ѣдетъ съ Карамзиными 
въ Ревель. Много говорили про покойника, котораго, видно, что онъ 
сильно любилъ*), о тебѣ, о Москвѣ.

*) Есть извѣстіе, что князь П. А. Вяземскій цѣнилъ въ Карамзинъ еще болѣе писа
теля и дѣятеля государственнаго, нежели человѣка; княгиня же Вѣра Ѳедоровна вовсе не 
сочувствовала Карамзину.
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С.-Петербургъ, 1 Іюня 1826.

Новаго ничего не слыхалъ, кромѣ назначенія сенатора Казадаева 
директоромъ департамента податей и сборовъ, коими управлялъ Ду
бенскій. Сей остается директоромъ департамента государственныхъ 
имуществъ.

Министръ нашъ въ Америкѣ Тейль-де-Сераскархенъ умеръ, возвра
щаясь оттуда по морю. Его однако не бросили въ море. а привезли и 
похоронили, какъ слѣдуетъ Русскаго генерала. Былъ человѣкъ умный* 
добрый, но Гипохондрикъ. Судъ надъ содержащимися въ крѣпости 
начнется, говорятъ, въ Четвергъ или Пятницу на сей недѣлѣ, для чего 
будутъ соединяться Сенатъ, Совѣтъ, Духовная Консисторія и нѣсколько 
генераловъ, назначенныхъ для сего, въ числѣ коихъ Закревскій.

*
С.-Петербургъ, 3 Іюня 1826.

Сегодня Верховный Уголовный Судъ начинаетъ свои засѣданія> 
мой милый и любезнѣйшій другъ, которыя будутъ продолжаться вся
кое утро, даже и въ праздничные дни. Онъ составленъ, какъ я уже 
и писалъ тебѣ, изъ Сената, Совѣта, Синода и нѣсколькихъ особъ, 
назначенныхъ Государемъ. Прилагаю при семь нѣсколько экземпля
ровъ манифеста. Воронцовъ, какъ членъ Совѣта, Закревскій, всѣ 
сегодня отправились въ Сенатъ; въ ІО часовъ будутъ засѣданія начи
наться, а въ праздничные дни послѣ обѣдни. Манифестъ прекрасный* 
Государь требуетъ справедливости, нелицепріятной, ничѣмъ неколебле- 
мой, на законѣ и силѣ доказательствъ утверждаемой. Сею мыслію 
будутъ одушевлены судьи, въ дѣлѣ столь для отечества важномъ.

*
С.-Петербургь, 4 Іюня 1826.

Не знаю, нашъ князь знаетъ ли о своемъ племянникѣ, но ко
нечно узнаетъ не отъ меня: я не охотникъ давать дурныя извѣстія. 
Въ такомъ положеніи лучше бы ему умереть, но страдалецъ будетъ 
имѣть время раскаяться предъ Богомъ. Вотъ какъ страсти дѣйствуютъ 
въ молодыхъ людяхъ!—Грейгъ вчера уѣхалъ. Принятъ былъ очень ми
лостиво, такъ что былъ тронутъ благосклонностью Государя. Новостей: 
никакихъ не слышно. Только и рѣчей о Верховномъ Уголовномъ Судѣ;, 
ло такъ какъ неизвѣстны его дѣйствія, ибо члены никому объ томъ 
не сообщаютъ, то всякій старается угадывать. Я былъ давеча у Во
ронцова; онъ поѣхалъ въ ІО часовъ въ Сенатъ, завтра обѣдаетъ у 
насъ на дачѣ съ Закревскимъ. Говорятъ, сегодня сѣкли кнутомъ ку
печескаго сына, Убившаго отца своего. Въ Среду звалъ меня обѣдать 
Фельдмаршалъ Мармонтъ, а я у него еще и съ визитомъ ее былъ.

*

2S*
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Рутковскій описываетъ приключеніе Голицына. Онъ говоритъ, что 
былъ въ бѣлой Горячкѣ и покусился на свою жизнь, но что останется 
живъ и опасность совсѣмъ миновалась. C’est probablement ainsi que 
la famille veut faire considérer la chose, et elle a raison,

*
С.-Петербургъ, 8 Іюня 1826.

Графъ Кочубей лежитъ въ Митавѣ въ Подагрѣ и хирагрѣ и такой 
сильной, что подписать не могъ письма. Дочь его баронесса Строганова 
къ нему поѣхала.

*
С.-Петербургъ, 14 Іюня 1826.

Воронцовъ поѣхалъ прямо черезъ Бѣлую Церковь, гдѣ взявъ 
жену, отправится въ Одессу, а  оттуда въ Акерманъ на трактованіе. 
Вяземскій вчера съ Карамзиными отправился въ Ревель недѣль на 6. 
Карамзины останутся долѣе. Третьяго дня вечеромъ Лонгиновъ перевезъ 
сердце покойной Государыни въ Петропавловскій соборъ, въ одиннад
цать часовъ вечера пріѣхалъ къ Воронцову, и тамъ я его въ первый 
разъ видѣлъ послѣ столь недолгаго временемъ, но наполненнаго печаль
ными обстоятельствами, отсутствія. Онъ намъ разсказалъ всѣ подроб
ности болѣзни и кончины Государыни.

*

С.-Петсрбургъ, 15 Іюня 1826.

Съ добрымъ княземъ Волконскимъ сегодня поздоровался, а  съ 
добрымъ Шрёдеромъ простился, мой милый и любезный другъ. Онъ 
ѣдетъ черезъ Берлинъ и Карлсбадъ, гдѣ ему позволено пробыть 6 не
дѣль и пользоваться водами. Жаль очень мнѣ было съ нимъ разста
ваться. Князь Несовсѣмъ здоровъ, сегодня принималъ Лѣкарство. Доро
гою были ужасные жары, онь снялъ ФуФайку, простудился и говоритъ, 
что у него лихорадка. Надѣюсь, что съ отдыхомъ все пройдетъ. Я  не 
нахожу въ немъ перемѣны. Объ отъѣздѣ въ Москву сильно начинаютъ 
поговаривать и, кажется, въѣздъ будетъ точно 22-го Іюля, а  коронація 
въ первыхъ числахъ Августа, около 7-го. И не увидимъ, какъ этотъ 
мѣсяцъ пройдетъ, а  тамъ настанетъ благополучное время нашего сви
данія съ тобою.

♦
С.-Петербургъ, 17 Іюня 1826.

На дежурствѣ *) съ нами были все знакомые: Несельроде съ женою, 
Горголи, Чернышевы, Северины, Мордвиновъ, жена Ланжерона; и не 
видѣли, какъ прошло время, къ тому же церковь была безпрестанно 
почти наполнена людьми, приходившими поклониться гробу.

*) У тѣла императрицы Елисаветы Алексѣевны.

С .-П етер б у р гъ , 7 Ію н я 1826.
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Сказывалъ графъ Несельроде, что Каподистрія ѣдетъ сюда, чтобы 
поклониться гробу своихъ благодѣтелей. По письму его онъ долженъ 
уже теперь быть выѣхавшимъ изъ Парижа и поѣдетъ моремъ. Радъ 
буду видѣть этого добраго человѣка.

*
С.-Петербургъ, 21 Іюня 1826.

Александръ Тургеневъ Сбирается въ Дрезденъ къ Сергѣю, кото
рый его Напугалъ своею болѣзнью; но теперь ему лучше, а Александръ 
все-таки ѣдетъ, ибо отпущенъ съ окладами какъ прежде. Я полагаю, 
что онъ не прежде однакоже выѣдетъ, какъ когда кончится здѣсь со
всѣмъ судъ. У меня умеръ на этихъ дняхъ хорошій знакомый, Нико
лай Михаиловичъ Чекменевъ, котораго ты у насъ видалъ. Онъ былъ 
въ Головинской комиссіи, а служилъ начальникомъ отдѣленія въ депар
таментѣ податей и сборовъ.

*
С.-Петербургъ, 22 Іюня 1826.

Шабо мнѣ поднесъ, и я принялъ охотно, два портрета и бюстъ 
мраморный князя Николая Васильевича, принадлежавшіе Алексѣеву и 
доставшіеся ему съ домомъ. Мнѣ они очень Пріятны, а для него по
жертвованіе ничего не значущее, ибо чтб ему до Репнина!

*

Господинъ дѣйствительный статскій совѣтникъ, С.-Петербургскій 
Почтдиректоръ Булгаковъ. По волѣ блаженныя памяти Государыни 
императрицы Елисаветы Алексѣевны, я препровождаю при семъ къ 
вамъ табакерку съ Вензловымъ именемъ Ея Величества, которую на
значила она вамъ, въ знакъ особеннаго своего благоволенія, за ока
занныя вами ей услуги и за усердное попеченіе ваше объ исправно
сти ея переписки, во время пребыванія въ Таганрогѣ. Пребываю къ 
вамъ благосклонный Николай.

Елагинъ островъ,
19 Іюня 1826 года.

*

С.-Петерургъ, 23 Іюня 1826.

Вчера въ Сенатѣ сдѣлался ударъ съ бѣднымъ графомъ Григорі
емъ Владимировичемъ Орловымъ, и такой сильный, что его не могли 
даже отвезти домой, а положили тамъ же въ Сенатѣ въ другой комна
тѣ, а  къ вечеру онъ и жизнь кончилъ *). Тебѣ его будетъ вѣрно очень

#) Графъ Д. Н. Блудовъ неоднократно говорилъ мнѣ, что въ этой кончинѣ графа 
Орлова посреди собравшихся иа осужденіе заговорщиковъ 14 Декабря видѣлъ онъ 

Божье указаніе на жестокость приговоровъ. П. Б.
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жаль, мой милый и любезный братъ: онъ тебя очень любилъ. Сегодня 
меня изумили симъ извѣстіемъ, ибо нѣсколько дней тому назадъ я 
обѣдалъ съ нихъ у Мармонта и послѣ его встрѣтилъ.

*
С.-Петербургъ, 24 Іюня 1826.

Графъ Несельроде меня продержалъ часа съ два, толкуя все объ 
отправленіи отсюда дипломатическаго корпуса въ Москву. Двѣнадца
таго Іюля всѣ уже выѣдутъ, слѣдовательно не Сдѣлай Блома безъ 
квартиры, мой милый и любезный братъ. Оберъ - Церемоніймейстеру 
нуженъ необходимо для вспомоществованія чиновникъ иностранной 
коллегіи. Я полагаю, что ты отъ сего не откажешься. Хотя Нессель
роде и имѣлъ бы право самъ собой тебя назначить, но онъ проситъ 
тебя не отказываться и будетъ къ тебѣ писать, а  Потоцкій нарочно 
вчера еще ко мнѣ пріѣзжалъ просить къ тебѣ рекомендательнаго 
письма. Онъ мнѣ давно пріятель, прекрасный человѣкъ, ты вѣрно не 
откажешься; ибо дѣло касается до службы и не безъ пользы будетъ 
для тебя. Я впрочемъ за тебя сказалъ да; не Поставь меня, мой ми
лый, въ лгуны.

*
С.-Петербургъ, 28 Іюня 1826.

25-го Татищеву, военному министру, пожалованы брилліантовые 
часы, орденъ св. Александра Невскаго, Бенкендорфу и другимъ чле
намъ слѣдственной комиссіи подарки, табакерки и пр. Болѣе ничего 
не слыхалъ, а у своего князя не успѣлъ спросить, хотя вчера часа 
сь два у него пробылъ, занимаясь распоряженіями о путешествіи 
двора.

Государыня Изволитъ выѣхать 16-го, Государь, я думаю, того же 
числа (но все это еще сообщаю тебѣ для тебя только, ибо нѣтъ еще 
печатныхъ маршрутовъ). Поѣдетъ на поселенія и выѣдетъ въ Новго
родъ, оттуда опять поѣдетъ на поселенія, а въ Торжкѣ соединится съ 
Императрицею. Съ Государынею ѣдутъ князь Голицынъ, Долгорукій и 
Моденъ, а также и графиня Орлова. О себѣ еще не могу сказать, 
когда выѣду, но полагаю около того же числа, отправя напередъ 
дворъ. И не Вѣрится! какъ говоритъ Чижикъ. Блудову пожалованъ 
орденъ св. Анны 1 класса*), также за слѣдственную комиссію, въ коей 
онъ былъ письмоводителемъ.

♦

*) Т. е. красная лента. Блудовъ называлъ ее цѣною крови. Проживи долѣе Карам
зинъ (f22 Мая 1826), съ которымъ новый Государь часто совѣтовался о дѣлахъ, можетъ 
быть, карательныя мѣры не были бы такъ страшны. Рѣшеніе состоялось въ Царскомъ 
Селѣ. А. О. Смирнова, въ бесѣдѣ съ нами, вспоминала, что на Николаѣ Павловичѣ въ тѣ
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С.-Петербургъ, 1 Іюля 1826.

Около Петербурга горятъ лѣса и такой дымъ, что въ городѣ 
какъ туманъ и даже въ комнаты проходитъ. Сегодня первый разъ 
большое гулянье на Елагинскомъ островѣ. Добровольскій звалъ обѣ
дать съ женою, а послѣ надобно погулять, я же въ нынѣшнее лѣто 
одинъ разъ только былъ на Елагиномъ, и то утромъ у князя своего, 
который тамъ живетъ иногда.

*

С.-Петербургъ, 8 Іюля 1826.

Закревскій вчера вечеромъ пріѣхалъ, а сегодня рано утромъ на 
маневры. До него дошло въ Клину дозволеніе государево остаться въ 
Москвѣ, но такъ какъ онъ уже имѣлъ письма отъ Государыни и отъ 
великаго князя, то Неловко было воротиться; однакоже поговариваетъ 
уже о выѣздѣ отсюда, и я его никакъ не удерживаю, надѣясь и самъ, 
если Вогъ поможетъ, 17-го пуститься въ путь. Чтб вздумалось Зак
ревскому Арсеньевну назвать Лидіею? Это вѣрно она 4).

*

С.-Петервургъ, 15 Іюія 1826.

Государь и Государыня изволятъ отправляться въ путь завтра. 
Мой князь тоже.

Закревскій выѣхалъ вчера. Только и слышно о выѣздахъ.

*

С.-Петербургъ, 16 Іюія 1826.

Если Вогъ поможетъ, мы полагаемъ выѣхать завтра въ ночь, т. е. 
гъ Суботы на Воскресенье, съ Матушевичемъ, и дождаться графа Не
сельроде въ Помераніи откуда уже всѣ вмѣстѣ поѣдемъ, мой милый 
л  любезнѣйшій братъ. Ну уже отдохну же я въ каретѣ, а теперь такъ 
затормошили, что голова идетъ Вкругъ. И не Вѣрится! какъ говоритъ 
Чижикъ. Пріѣду я прямо въ Почтамтъ, ибо не знаю твоей квартиры, 
а тамъ прямо къ тебѣ. Ьхавши мимо Мамоновой, если не ночью бу
детъ, заѣду обнять Машутку *). Сколько меня радости ожидаетъ!

Блудовъ сдѣланъ статсъ-секретаремъ. Выборъ прекрасный: чело
вѣкъ умный, честный и добрѣйшаго сердца.

дни лица не быдо, что Пушнинъ былъ правъ, сказавъ: „хоть юность въ немъ кипитъ, 
но не жестокъ въ Ненъ духъ державный**. Онъ не успѣлъ одолѣть въ себѣ Фиртемберг- 
скихъ вліяній. Повторяемъ: въ немъ постоянно боролись даровитость и великодушіе отца 
и бабки съ безпощадною прнмолинейвостью матери.

*) Т. е. графиня Аграѳена Ѳедоровна, Любительница Французскихъ романовъ.
2) Малолѣтная дочь Булгакова, гостиьшая въ Москвѣ у графини М. А. Мамоновой, 

которая жила на Тверской, въ своемъ домѣ (нынѣ Глазная Больница).
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Письма по возвращеніи изъ Москвы съ коронаціи.
С.-Петербургъ, 29 Сентября 1826.

Вчера, т. е. во Вторникъ вечеромъ, прибылъ я сюда. Съ тѣхъ порт 
не даютъ мнѣ и минуты вздохнуть: знакомые, почтовые чиновники, всі 
такъ и валятъ. Ну, какъ не показать себя и на людей не посмотрѣть 
которые такъ хорошо ко мнѣ расположены? Все бы хорошо, только 
по васъ грустно. То ли бы дѣло, если бы всѣ мы собрались въ одно 
мѣсто, какое бы это было благополучіе! Ьхалъ я благополучно, разъ 
только ночью Вывалялся въ канаву, но такъ Удачливо, что хотя колеса 
и. были на воздухѣ, но ни моему тѣлу, ни Полетикиной каретѣ ничего 
не сдѣлалось.

По шоссе я ѣхалъ до 25 верстъ въ часъ. Петръ меня Смѣшилъ 
часто своею глупостію; между прочимъ, какъ опрокинули, то кричу 
ему, чтобы отворилъ дверь; это онъ и исполнилъ. Я хочу вылѣзть: 
нѣтъ, постойте, говорить, дайте сперва Подножки откинуть; а вышло, 
что подножка на воздухѣ. Я говорю: какъ по нимъ идти! Ну какъ, су
дарь, идти, я и самъ не знаю, какъ всегда изъ кареты выходите. Ска
жи, Мамоновой, что тетка ея m-me Porter умерла въ домѣ Алексѣевой.

*
С.-Петербургъ, 6 Октября 1826.

Вчера Государь изволилъ прибыть въ Царское Село, днемъ ранѣе 
противъ маршрута, а  сегодня сюда прямо въ соборъ. Народу было 
множество, вездѣ виденъ былъ всеобщій восторгъ, кричали ура, бѣ
жали возлѣ кареты и восхищались, глядя на Государя, Государыню и 
Наслѣдника. Сегодня начнется иллюминація и будетъ продолжаться три 
дня, только далеко, я чаю, Отстанетъ отъ Московской. Здѣсь нѣтъ 
Кремля. Развѣ Нева, крѣпость биржа и все чтб около воды сдѣлаютъ 
перевѣсъ. Пошлю дѣтей въ каретѣ, а  самому хочется идти пѣшкомъ. 
Городъ не великъ, можно обойти, а тамъ къ Ламздорфу на вечеръ. 
Нашъ князь пріѣхалъ, я его еще не видѣлъ, поѣду завтра поранѣе 
къ доброму начальнику. Вчера были мы вечеромъ у Гурьевой, много 
набралось народа, а особливо иностранцевъ. Всѣ любовались на шаль 
жены, находя ее прекраснѣйшею; скажи это Чумагѣ *). Жаль мнѣ ста
рика Алексѣева. Странно, что сынъ не помнитъ, кто ему далъ стихи, 
а Пушкинъ таки еще сочинилъ 2). Могъ бы прекрасный свой таланть 
употребить на хорошее и стихами своими не вводить другихъ въ бѣду.

*

*) Богатый торговецъ Грекъ ТрандаФилъ Чумага.
*) Извѣстная исторія съ „Посланіемъ къ Шенье1*, изъ за которой досталось пле

мяннику Вигеля молодому Алексѣеву. К. Я. Булгаковъ думалъ, что вто посланіе написано 
послѣ возвращенія Пушкина изъ ссылки.
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Малиновскій уволенъ отъ должности главнаго смотрителя *). Для 
чего же по этому случаю собираться дворянству? Развѣ оно избира
етъ смотрителя? Я  полагалъ, что сіе зависитъ отъ Шереметева. УВѣ
домъ, кого выберутъ; а между тѣмъ Малиновскому надобно выбираться 
изъ дому: это, я чаю, не очень ему пріятно. Онъ торговалъ домъ Лу
кьяна Яковлевича, давалъ 40, а тотъ просилъ 55 т. Куда дешево! Т а
кой бы домъ здѣсь 200 т. А чтб, не худо бы тебѣ получить это мѣсто, 
если оно по выбору. При немъ можно имѣть и другое. Вчера были 
мы у обѣдни у своего князя, гдѣ куча набралась народа, кто съ по
здравленіемъ, кто съ благодареніемъ, кто помолиться. Видѣлъ я тамъ 
бѣднаго Рунича, очень не веселъ. Не хотѣлъ я его спросить о его дѣ
лахъ. Графу Литтѣ вчера было лучше, только языкъ весь распухъ, 
не можетъ ни говорить, ни ѣсть. Насчетъ его очень безпокоятся. Во
ронцовъ мнѣ пишетъ, что около 20-го выѣзжаетъ черезъ Бѣлую Цер
ковь за границу. Дѣло свое совсѣмъ кончилъ, сдѣлалъ представленіе 
о наградахъ, просилъ постараться, чтобы вышли; кажется, объ этомъ 
нечего и хлопотать: конечно все уважется.

*
С.-Петербургъ, 12 Октября 1826.

Очень сожалѣю, что у тебя не хватило валовъ, чтобы попасть
«

на мѣсто Малиновскаго. И тутъ надобно, чтобы были интриги. Не худо 
бы было имѣть квартиру хорошую и мѣсто, съ которымъ можно бы, по 
примѣру предмѣстника, хоть два еще занимать.

*
С.-Петербургъ, 14 Октября 1826.

Князь Александръ Николаевичъ вчера утромъ уѣхалъ въ Ц ар
ское Село. Получилъ я, послѣ его отъѣзда, при твоемъ письмѣ отъ

!) А. Ѳ. Малиновскій принималъ ближайшее участіе въ устроеніи Стравнопріимнаго 
Дома графа Шереметева и быдъ первымъ его смотрителемъ. Овъ начальствовалъ въ Мо
сковскомъ Главвомъ Архивѣ Министерства Иностранныхъ Дѣлъ, будучи и сенаторомъ. 
Внезапное увольневіе его отъ первой изъ этихъ должностей объясняется лживымъ на него 
доносомъ, по поводу котораго онъ писалъ краснорѣчивое письмо къ Государю (въ Іюлѣ 
1826 г.). Оказывается, что какой-то инвалидъ Медвѣдевъ на допросѣ о Московскихъ эло- 
умышлевникахъ показалъ, будто Малиновскій „совѣщается по ночамъ истребить импе
раторскую Фамилію .̂ Тайная полиція могла знать о сношеніяхъ его съ Аракчеевымъ, къ 
которому въ Грузино онъ ѣздилъ изъ своей Клинской деревви Седякина проселочною до
рогою и который такъ полюбилъ его, что выражалъ намѣреніе единственную его дочь 
сдѣлать своею наслѣдницею. Сія послѣдняя (будучи вдовою князя Ростислава Алексѣе
вича Долгорукаго) передавала намъ, какъ тяжело ей, тогда молоденькой Дѣвушкѣ, бывало 
у Аракчеева: каждое блюдо sa обѣдомъ предварительно давалось комнатной Собачкѣ, чтобы- 
увѣриться, что оно не отравлено!

:) А. Ѳ. Малиновскій купилъ себѣ домъ на Мясницкой, цѣлую усадьбу, нѣкогда 
принадлежавшій графу П. И. Панину, нынѣ Липгарда.

С.-Петербургъ, І І  Октября 1826.
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9-го пакетъ Малиновскаго на его имя; послалъ я его тотчасъ къ 
нему, а сегодня писалъ къ нему, прося покровительствовать тебѣ. 
Истинно желаю, чтобы дѣло это, для тебя полезное, устроилось: хоть 
немного бы тебѣ было легче! Я понимаю, что, во всѣхъ отноше
ніяхъ, Малиновскій желаетъ, чтобы ты занялъ его мѣсто; но конечно 
первая его цѣль досадить Василію Сергѣевичу *), а потомъ для него бы 
непріятно было видѣть на своемъ мѣстѣ титулярнаго совѣтника. Что 
Богъ дастъ, то и будетъ. Я бы желалъ знать, самъ ли собою Ал. Ѳе
доровичъ разстался съ этимъ мѣстомъ; не полагаю, чтобы такъ было.

♦
С.-Петербургъ, 16 Октября 1826.

Константинъ Бенкендорфъ пожалованъ въ генералъ-адъютанты и 
^назначенъ командовать чѣмъ-то въ Кавказскомъ корпусѣ. Мой сосѣдъ, 
министръ просвѣщенія, говорятъ, въ Понедѣльникъ женится на Лобар- 
жевокой,

*
С.-Петербургъ, 18 Октября 1326.

Вчера, бывъ у князя у обѣдни, говорилъ я съ нимъ о Шереметев- 
<ікой больницѣ, повторивъ ему, чтб дало мнѣ поводъ писать къ нему 
о тебѣ. Онъ, какъ обыкновенно, очень ласково и благосклонно о насъ 
объяснялся, прибавя, что чинъ Шереметева точно, кажется, можетъ 
быть препятствіемъ къ занятію имъ мѣста, гдѣ назначаются Коллежскіе 
совѣтники. «Впрочемъ, сказалъ онъ, я не знаю еще, чтб съ этого бу
магою дѣлать; надобно посмотрѣть правила или уставъ Шерем. боль
ницы, ибо мнѣ помнится, что утвержденіе Государя вовсе не нужно и 
дѣло это должно бы между дворянствомъ и кончиться». Поэтому кажется 
мнѣ, мой милый и любезнѣйшій другъ, что дѣдо здѣсь не кончится, а  
возвратится къ предводителю или къ к. Голицыну; а въ такомъ слу
чаѣ, кажется, можно будетъ объяснить чрезъ пріятелей Обольянинойу 
или кн. Дм. Влад. неприличіе имѣть на такомъ мѣстѣ титулярнаго со
вѣтника. Я чаю, князь вашъ возметъ тѣмъ охотнѣе твою сторону, что 
онъ, кажется, недоволенъ, что все сдѣлано мимо его и безъ его вѣ
дома. Я тебѣ совѣтую взять свои мѣры. Зачѣмъ упускать мѣсто, ко
торое по всѣмъ отношеніямъ по тебѣ и гдѣ ты столько можешь сдѣ
лать добра человѣчеству? Закревскій третьяго дня пріѣхалъ. Онъ не 
у Лазарева въ домѣ, а у Жерве въ Малой Морской живетъ. Ты, я 
чаю, знаешь домъ этотъ: въ немъ жилъ нѣкогда князь Чарторижскій. 
Сегодня, говорятъ, женится Шишковъ. Въ Декабрѣ будутъ праздно
вать столѣтіе Академіи Наукъ. Уваровъ Отдѣлалъ залу и готовитъ 
рѣчь для сего празднества.

*

*) Шереметеву, дальнему родствевнику 23-хъ лѣтняго тогда и единственному гра#у 
Шереметеву.
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С.-Петербургъ, 26 Октября 1826.
Шишкова жена точно дочь хорунжаго Нарбута; ты всю Фамилію 

вспомнилъ, только имена Перепуталъ. Julie за Шишковымъ, вторая се
стра была Сусанна, а третья, пострѣлъ, Корнелія. Сусанна, кажется, 
вышла за Рыло 1). Я не зналъ болѣзни графини Мамоновой. Попандо- 
пуло всегда хвасталъ, что имѣетъ секретъ для этихъ болѣзней. Пусть 
же теперь докажетъ на опытѣ свое искусство. Пугать онъ ее умѣлъ, 
пускай же вылѣчитъ теперь.

*
С.-Петербургъ, 1 Ноября 1326.

Александръ Тургеневъ прислалъ мнѣ свидѣтельство о жизни его 
и брата его Сергѣя, для полученія въ разныхъ мѣстахъ окладовъ ихъ; 
но, не имѣя отъ нихъ довѣренности, нигдѣ я ничего не могъ выхлопотать. 
Въ городѣ говорятъ, что молодой гр. Самойювъ разлучается съ женою, 
что возвратилъ все приданое, ѣдетъ къ Ермолову въ армію, а она 
къ отду своему гр. Палену. Вотъ тебѣ и богатство; не дѣлаетъ оно 
счастливыми. Не знаю, чтб поводомъ сей ссоры; но если правда, то 
очень сожалѣю о бабушкѣ ея Графинѣ, которую вѣрно очень огорчаетъ 
вся эта исторія.

*
С.-Петербургъ, 2 Ноября 1826.

Вчера я подписалъ духовную княгини Софіи Григорьевны. Она 
очень плоха. Въ духовной особеннаго ничего нѣтъ насчетъ имѣнія, 
но есть прекрасные совѣты дѣтямъ, внушенные, кажется, поведеніемъ 
брата ея князя Сергія. Надѣюсь, что болѣе не будетъ такого урода 
къ семействѣ Волконскихъ.

*

С.-Петербургъ, 5 Ноября 1826.
Ьдемъ мы съ женою къ Мамоновой. Я ее уговариваю отдать 

государю знамя Пожарскаго, но она не хочетъ.

С.-Петербургъ, 8 Ноября 1826.

У князя Александра Николаевича а вчера спрашивалъ о Ш ере- 
метьевской больницѣ. Государь, найдя, что, по положенію о больницѣ, 
не нужно его утвержденія кандидату, избираемому въ главные смотри
теля или надзиратели, приказалъ отослать представленіе къ вн. Дми
трію Владимировичу для объявленія о семъ Обольянинову. Мнѣ ка
жется, что при семъ случаѣ генералъ-губернаторъ можетъ замѣтить о 
чинѣ Ш ереметева3). Государь изволилъ неожиданно пріѣхать въ Ле-

*) Это родственницы знаменитой Танты Ѳаддей Булгарина, который „не боядса ея 
Ногтей* и которому, какъ и вообще Полякамъ, такъ выгоденъ былъ этотъ бракъ преста
рѣлаго адмирала-министра. — г) Мѣсто главнаго смотрителя въ Шереметевскомъ Странно- 
оріимномъ домѣ занялъ Сергій Васильевичъ Шереметевъ, родитель достопочтеннѣйшаго 
Бориса Сергіевича, нынѣ оное занимающаго.
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тропавловскую школу и всѣ классы осматривалъ. Въ Морскомъ кор- 
пусѣ былъ уже четыре раза и присутствованіе»^ своимъ привелъ его въ 
прекрасный порядокъ, чѣмъ онъ не славился.

*

С.-Петербургъ, 9 Ноября 1826.
Лошади не разбили Государя на Царскосельской дорогѣ, но точно 

понесли, къ счастію ихъ удержали. Страшно подумать, какая бы 
могла случиться бѣда. Вчера былъ я у Мамоновой, она подписала ра
портъ въ опеку и вѣдомость вещамъ; я также подписавъ, адресовалъ 
пакетъ Фонъ-Визину и къ тебѣ послалъ. Она мнѣ дала портретъ эма
левый Екатерины И. Очень хорошъ; вставлю его въ табакерку, когда 
будутъ лишнія деньги. Хомутовъ къ ней писалъ, что получилъ ея бу
магу и дастъ ей ходъ. Гр. Шуваловъ женится въ Пятницу на сей не
дѣлѣ на вдовѣ Княгинѣ Зубовой. Давно объ этомъ говорили.

*
С.-Петербургъ, 18 Ноября 1826.

Вдова генерала - адъютанта Ш увалова выходитъ, въ чужихъ 
краяхъ, замужъ за Ш вейцарца РоШег. Воронцовъ мнѣ писалъ, отъ 
6-го изъ Радзивилова, что на другой день отправляется далѣе и что 
встрѣтилъ графа Аракчеева, Котовый десять дней какъ выѣхалъ изъ 
Вѣны. Вотъ говорили, что не воротится!

*
С.-Петербургъ, 25 Ноября 1826.

Паленъ Одесскій, который тебѣ кланяется, прислалъ мнѣ подарки, 
сдѣланные Турками графу Воронцову. Старинные Турецкіе часы, осы
панные брилліантами съ цѣпочкою, которая мнѣ виситъ по колѣно, и 
перстень съ брилліантами довольно крупными, но дурными, вотъ въ 
чемъ они состоятъ. Дрянь большая, но они всегда дарятъ Дрянью; я 
Помню послѣ нашего конгресса много намъ Надавали дряней, даже и 
Шали ношенные на нашихъ глазахъ полномочнымъ Я чаю. они себѣ 
взяли присланные нарочно, а намъ дали свои. Фонтонъ пишетъ мнѣ 
еще изъ Одессы, и онъ ѣдетъ съ Рибопьеромъ, только на нѣсколько 
мѣсяцевъ. Радуется, что увидитъ свою старую мать, женщину весьма 
почтенную.

*
С.-Петербургъ, 15 Декабря 1826.

Вчера скончался отъ третьяго удара добрый князь Дмитрій Нико
лаевичъ Салтыковъ. Былъ человѣкъ хорошій, много дѣлалъ добра. Бѣд
ные будутъ по немъ плакать. Домъ его былъ для нищихъ пристани
щемъ. Сегодня хоронятъ или хоронили Сестренцевича; мнѣ не удалось 
ѣхать: надобно было трудиться для живыхъ.
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Январь. 1. Молебенъ съ водосвятіемъ пѣлъ у насъ на дому іером. 
Викторъ вмѣсто приходскаго попа. Я ѣздилъ съ поздравленіями къ 
П. Ѳ. Коробанову, А. А. Литовскому, Д. П. Голохвастову, ка, М. А. 
Оболенскому, Н. Д. Горчакову и протопр. Василію Ивановичу, оттуда 
въ Чудовъ м., гдѣ поздравилъ митр. Филарета и принялъ отъ него 
благословеніе, Помолился св. Алексію, Всемилостивому Спасу въ Бла
говѣщенскомъ соборѣ, оттуда къ А. И. Лобкову, протоіерею В. И. Б., 
доктору Пфелю я о. Іерею Драчев. Вас. Александровичу. О, архим. 
Аполлосъ прислалъ для Обтушенской церкви Воздухи и парчи съ га
луномъ для ризъ.

4. Я ѣздилъ на погребеніе дочери протоіерея Ив. Петр.; отпѣвалъ 
ее у Рождества въ Столешник. архим. Аполлосъ. Я провожалъ тѣло 
до Новоспасскаго м. съ Алекс. Петр. Святославскимъ и по убѣжденію 
отца и брата покойной обѣдалъ у нихъ.

7. Докончилъ первую букву Русскихъ пословиць съ коммент.
9. Съ Богомъ я принялся за новое изданіе Обозрѣнія монум. 

исторіи Москвы.
10. Я ѣздилъ къ кн. Ю. А. Долгорукому, съ которымъ пересмот

рѣлъ первую букву Русскихъ пословицъ. Его жена княгиня пригла
шала меня обѣдать.

11. Я  взялъ у П. М. Строева рукоп. Максима Грека. Отдалъ въ 
Гребнев. богадѣльню Живности и крупъ полчетв.

13. По приглашенію князя С. М. Долгорукова, я ѣздилъ въ театръ 
съ женою и сыномъ.

15. Ночью въ ІО часу получилъ отъ графа Строганова при пись
мѣ стихи Языкова Карамзину, дозволенные министромъ, и двѣ книги 
изъ Копенгаг. Общества Др.

16. Послѣ обѣда я былъ у м. Филарета и встрѣтился тамъ съ 
архим. Аполлосомъ.

См. выше, стр. 219.
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17. Былъ Зацѣпивъ, которому я сообщилъ о желаніи митр. Фи
ларета прочесть его книгу <0 жизни» и кн. Ю. А. Долгорукова позна
комиться съ нимъ.

19. О. архим. Аполлосъ разсказывалъ мнѣ, что ІО Января въ 
пятомъ часу утра явился ему архим. Геннадій, который, сѣвши подлѣ 
него на стулъ, пересказалъ ему свою жизнь и кончину въ Новгородъ- 
Сѣверскомъ монастырѣ, благодарилъ его за поминовеніе и за вклады 
въ монастырь, упомянулъ, что онъ отпущенъ къ нему оттуда, т. е. 
съ того свѣта, и что тамъ всѣ знаютъ, чтб здѣсь дѣлается и что ему 
тамъ очень худо; потомъ заключилъ, что онъ къ нему еще придетъ. 
Выходецъ былъ въ бѣлой одеждѣ.

20. У ранней обѣдни въ своемъ приходѣ, у поздней на Троиц
комъ подворьѣ, гдѣ служилъ м. Филаретъ. Меня звали обѣдать къ 
себѣ кн. С. Н. Долгоруковъ и А. И. Лобковъ. Я обѣдалъ у послѣд
няго съ А. Д. Чертковымъ, гр. губернаторомъ, комендантомъ, оберъ- 
полицмейстеромъ, Шевыревымъ, Погодинымъ и пр.

21. Утромъ былъ у меня Н. В. Калачевъ за 5 листами Обозрѣ
нія Русской Правды и предлагалъ мнѣ участвовать въ Историко-юри- 
дическихъ Запискахъ, изд. Рѣдкинымъ.

23. Была тетка А. Ѳ. Кондратьева изъ Кинешмы и сказывала намъ 
о смерти И. Ѳ. Гудима-Левковича въ Дрезденѣ и о Женитьбѣ брата
ІІ. А. Кондратьева.

28. Графу Строганову, прочелъ я статью о Патріаршей ходильной 
одеждѣ. Онъ нашелъ ее прекрасною и любопытною, обѣщалъ мнѣ со
дѣйствовать къ напечатанію собранія Русскихъ пословицъ. Когда при
шелъ Вельтманъ, мы разсуждали о Формѣ изданія Русскихъ древностей 
по предл, плану.

29. Купилъ женѣ на платье, одѣяло, ФуФайку, взялъ двѣ свои 
скрипки у Ленгольда.

30. Былъ Забѣлинъ, которому я отдалъ переписывать статьи свои
о Москвѣ, о патр. утваряхъ.

Февраль. 2. Въ Новоспасскомъ монастырѣ я обѣдалъ у о. архим. 
Аполлоса съ кн. С. Н. Долгоруковымъ, съ Протоіереемъ С. ІІ. Плато- 
повымъ и теткою А. Ѳ. Какъ князю сдѣлалось дурно за столомъ, то 
а оттуда ѣздилъ его навѣстить на дому.

3. Поздравилъ С. П. Шевырева съ чиномъ статскаго совѣтника. 
А. А. меня такъ обезпокоила и растревожила, что я не обѣдалъ, и 
гости разъѣхались безъ обѣда.

6. Были по цензурными дѣламъ И. И. Босомыкинъ утромъ и 
і>. А. Пановъ вечеромъ.
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9. Съ женою ѣздилъ въ Новоспасскій м., гдѣ служилъ я Панихиду 
по бабушкѣ, тетушкамъ и по другѣ моемъ Яновѣ Евгр. Арсеньевѣ.
О. архим. Аполлоса мы нашли больнымъ съ ушибленнымъ лицомъ; я 
отдалъ ему 150 экз.

13. Съ женою и сыномъ я ѣздилъ помолиться въ Троицкую Лав
ру, ночевали въ Талицахъ.

14. Въ Хотьковѣ пѣли Панихиду блаж. родителямъ преп. Сергія, 
поклонились могилкѣ схимницы Евпраксіи. Я заходилъ къ затворницѣ 
Марѳѣ, каторая радушно приняла меня и взяла сама хлѣбъ изъ рукъ 
моихъ; оттуда поспѣли къ поздней обѣднѣ въ Троицкую Лавру, гдѣ 
мнѣ въ алтарѣ дали чужой платокъ и съ моими чужія Просфоры. Я 
пѣлъ молебенъ пр. Сергію. Гробовой іеромон. благословилъ моего 
Андрея просФорою съ мощей Преподобнаго. Обѣдали у о. Анастасія, 
съ которымъ мы совѣтовались насчетъ своихъ недуговъ. Вечеръ я 
провелъ у Ѳ. А. Голубинскаго, котораго просилъ о пропускѣ моего 
сочиненія Житія Московскихъ святыхъ. Онъ сказалъ, что поспѣшитъ 
отправить въ Св. Сѵнодъ съ своимъ заключеніемъ и мнѣ дастъ знать. 
При мнѣ къ нему пріѣзжалъ и побесѣдовалъ о. ректоръ Евсевій, у 
котораго я былъ на другой день и пилъ съ нимъ чай.

15. Съ Андреемъ я ходилъ къ намѣстнику Антонію, который бла
гословилъ сына моего образкомъ преп. Сергія, прикладывался къ св. 
мощамъ. Гробовой монахъ Авель благословилъ меня для сына моего 
Михаила образомъ преп. Сергія съ его мощей, предлагалъ для раз
смотрѣнія и Лобзанія мантію преп. изъ холщевой крашеной ткани Ко
ричневаго цвѣта, его посохъ, ложку и ножикъ; показывалъ мѣстные 
образа и келейныхъ два, въ числѣ ихъ икону преп. Сергія, писанную 
съ его мощей, два образа Св. Троицы, одинъ Годуновскій, другой ца
ря Ив. Вас., два образа Спасителя письма Симона Ушакова, Сіонскую 
горницу въ алтарѣ, освѣщаемомъ съ Востока 3 окнами. О. Авель про
силъ меня доставить ему мое описаніе Троицкой лавры. Я обѣщалъ. 
Отъ ректора я зашелъ къ о. Наѳанаилу. Отобѣдавъ у о. Анастасія, 
мы отправились въ путь; въ Братовщинѣ жена забыла свои часы, за 
коими воротились изъ Пушкина. Ьхали всю ночь.

20. Везъ меня былъ у меня Погодинъ, привезшій ко мнѣ билетъ 
на свой журналъ, при мнѣ городской голова С. Л. Лепешкинъ съ
А. И. Лобковымъ просить меня о написаніи исторіи Лобнаго мѣста, 
когда оно началось и какое имѣло значеніе. Они пили у меня чай.

24. Къ ранней обѣднѣ я ѣздилъ къ Введенію на Покровку, за
ѣхалъ къ А. И. Лобкову, съ которымъ отправился къ С. Л. Лепепь 
кину. Я ему прочелъ по просьбѣ сочиненное мною описаніе Лобнаго 
мѣста, которое ему понравилось, и онъ благодарилъ меня. Оттуда
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я въ Чудовъ м., потомъ къ Забѣлину, которому отдалъ переписать 
свою статью о Л. м.

25. Были у меня Забѣлинъ съ перепис. моими статьями, Любец- 
кій съ видами монастырей М., Мужики изъ Сокольниковъ. Вечеромъ 
побесѣдовалъ со мною кн. Ю. А. Долгоруковъ.

26. Отослалъ я свою статью о Л. м. къ С. Л. Лепешкину.

Мартъ. 3. Были кн. В. Друцкій, П. Ѳ. Коробановъ и П. А. Вронни- 
ковъ, которому и предлагалъ почтить память Н. Полевого въ Комм. Ака
деміи. Вечеромъ былъ у меня сосѣдъ Макаровъ, Издающ ій маршруты. 
До ночи провели у меня С. П. Шевыревъ и М. П. Погодинъ, осмат
ривали мою библіотеку и рѣдкости, Потолковали о разныхъ предметахъ, 
предлагали издать на семисотлѣтіе Москвы альманахъ, совѣтовали мнѣ 
напечатать 2 изд. памятниковъ Москвы.

5. Утромъ я ѣздилъ къ М. ІІ. Погодину, съ коего получилъ 
150 р. за лубочн. карт., поговорилъ сь нимъ о разныхъ предметахъ, 
посмотрѣлъ у него разныя рѣдкости, отъ него пробрался навѣстить 
больного друга моего ІІ. М. Попова.

9. Утромъ я ѣздилъ къ графу Строганову, которому отдалъ для 
поднесенія Государю портретъ ц. А. М. и переписанныя статьи о древ
ностяхъ, кои онъ хотѣлъ испросить у Царя для помѣщенія въ Чтені
яхъ Ист. Общества. Огъ него я проѣхалъ къ кн. М. А. Оболенскому 
и навѣстилъ больного Вельтмана. Послѣ обѣда присылалъ ко мнѣ 
графъ С. Г. Строгановъ съ тѣмъ, чтобы поручить мнѣ, по волѣ Го
сударя, показать достопамятности Москвы великимъ князьямъ. Съ его 
письмомъ я ѣздилъ во дворець къ генералъ - адъютанту Философову, 
который принялъ меня весьма ласково и поговорилъ со мною о нашемъ 
предметѣ, назначивъ мнѣ на другой день пріѣхать во дворецъ ко 2-му 
часу пополудни.

10. Съ великими князьями я осматривалъ соборы Успенскій, А р
хангельскій и Благовѣщенскій. Они очень благосклонно приняли меня 
во дворцѣ и пожали мнѣ руку. Отъ дворца до собора толпы народа 
провожали насъ съ крикомъ радости.

11. Я ѣздилъ въ гражданскую палату и во дворецъ къ великимъ 
князьямъ, съ которыми и завтракалъ; для меня они велѣли особенно 
приготовить постное кушанье. Послѣ того я съ ними ѣздилъ обозрѣ
вать Патріаршую ризницу и библіотеку, Дворцовыя церкви и Спасъ 
на Бору, терема и Оружейную палату, гдѣ они раскланялись со мною 
до завтра.

12. Съ Мишей я ѣздилъ къ великимъ князьямъ Николаю и Ми
хаилу Николаевичамъ, съ ними мы осматривали арсеналъ. Во дворцѣ
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я представлялъ Мишу великимъ князьямъ, которые благосклонно при
няли его, не допустили его къ рукѣ, но сами пожали ему руку и со
вѣтовали ему быть похожимъ на отца. Почти около полночи я полу
чилъ при письмѣ отъ Ихъ Высочествъ Н. и М. Н. брильянтовый пер
стень.

13. Поблагодаривъ Бога, я ѣздилъ во дворецъ благодарить вели
кихъ князей, изъ которыхъ одинъ старшій лежалъ въ постели отъ про
студы. У нихъ я встрѣтился съ Государемъ Императоромъ, который 
привѣтствовалъ меня и сказалъ: <Я васъ очень благодарю за руко
водство моихъ дѣтей и за доставленіе имъ пользы и удовольствія, по
казывая достопамятности Московскія». Я, искренно Поблагодаривъ г.-а. 
Философова за радушіе ко мнѣ, просилъ выдать мнѣ за перстень день
ги, какихъ онъ стоитъ кабинету. Онъ обѣщалъ прислать деньги изъ 
С.-Петербурга. Изъ дворца я проѣхалъ къ графу Строганову побла
годарить его за доставленіе мнѣ счастливѣйшихъ часовъ въ жизни моей 
провести время съ в. князьями, видѣть и слышать Государя. Онъ при
нялъ это съ видимымъ участіемъ, сказавъ, что я не ему, а себѣ обя
занъ этимъ удовольствіемъ и что бесѣды мои съ Ихъ Высочествами 
продолжала, когда они опять пріѣдутъ въ Москву. Обѣщалъ пред
ставить Государю мой портретъ ц. А. М.

22. Въ Цензурный Комитеть, изъ коего, по приглашенію, про
ѣхалъ къ гр. Строганову, который отдалъ мнѣ отъ Государя 300 р. 
сер. за портретъ ц. А. М.

23. У обѣдни я былъ въ Успенскомъ соборѣ у Похвалы Богоро
дицы въ главѣ, гдѣ получилъ отъ протопресвитера просФору. Оттуда 
прошелъ я въ Воспитательный Домъ. Вечеромъ я ѣздилъ ко всенощной 
и въ засѣданіе Историческаго Общества, гдѣ говорилъ я съ гр. Стро
гановымъ объ изданіи моемъ Русскихъ пословицъ. Онъ предлагалъ 
напечатать ихъ въ Чтеніяхъ И. О. съ предоставленіемъ мнѣ 600 экз.

Апрѣль. 6. Былъ Забѣлинъ съ переписанною тетрадью о худо
жествахъ въ Москвѣ. Я ѣздилъ къ пр. Рулье, съ которымъ Перечиталъ 
свою статью объ урочищахъ Москвы.

9. Утромъ кн. В. Друцкій привезъ и отдалъ мнѣ Купчую на Под- 
черное, я ему возвратилъ условіе и расписку. Съ Мишей я обѣдалъ 
у кн. Ю. А. Долгорукова, у котораго познакомился съ В. П. Давыдо
вымъ, описавшимъ свое путешествіе на Аѳонъ.

12. Ко мнѣ пріѣзжали по ценз. дѣлу профессоръ Задѣлинъ и кн. 
Ю. А. Долгорукій, съ которымъ я ѣздилъ на Преображенское клад
бище, куда явились князь В. Друцкій съ А. Г. Сголыпинымъ и Мож- 
жаковымъ. Осматривали мужскія и женскія часовни п столовыя, оттуда

ІІ, 29 Русскій Архивъ 1903.
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ко мнѣ чай пить. Г. Брашмаеъ привезъ мнѣ 130 р, за экз. П. М. Др.
15. Я ходилъ къ А. А. Антонскому поздравить его со звѣздою 

св. Стаи., но не засталъ. У Иверской встрѣтился съ Протоіереемъ С. 
Терновскимъ и поговорилъ о разныхъ предметахъ Духов.

17. Въ Чудовѣ м., гдѣ слушалъ проповѣдь С. Г. Терновскаго, и 
въ гражданской палатѣ.

19. Вечеромъ былъ у меня и побесѣдовалъ о разныхъ предметахъ
В. П. Давыдовъ, Смотрѣвшій мою библіотеку.

22. Ьздилъ къ В. П. Давыдову, которому свезъ требникъ 1639 
и за него получилъ 175 рубл., да ,въ Восп. Домѣ за экз. П. М. Д. 
взялъ 150 р.

23. Съ Мишей ѣздилъ я къ заутренѣ къ св. Георгію въ Ендовѣ, 
гдѣ отецъ мой возвѣстилъ бабушкѣ моей въ заутреню о моемъ рож
деніи, но какъ тамъ была съ вечера всенощная, то я заутреню слу
шалъ у Благовѣщенія у Москвор. воротъ, а раннюю обѣдню и моле
бенъ у св. Георгія въ Ендовѣ; оттуда заѣхалъ въ городъ, къ В. П. 
Давыдову, кн. Ю. А. Долгорукову и А. А. Антонскому. Домой воз
вратился я къ чаю. Былъ съ поздравленіемъ изъ Одессы А. Г. Трой- 
ницкій съ письмомъ Мурзакевича.

24. Я написалъ Отвѣтное письмо къ Мурзакевичу съ приложені
емъ моихъ книжекъ, кои занесъ на квартиру къ Тройницкому.

25. Былъ у меня полковникъ Головйнъ, нумизматъ съ объяснені
ями Игоревой пѣсни.

26. Быдъ у меня профессоръ Рулье съ предложеніемъ написать 
текстъ дли архит. Мартынова, Издающаго Памятники древняго Рус
скаго зодчества. У меня были Н. Ригельманъ и Чижовъ, возвратив
шійся изъ Италіи; поговорили о живописи, иконописи и зодчествѣ.

ЗО. Быдъ у меня съ запискою Воронеж. помѣщикъ Шидловскій, 
вечеромъ кн. М. А. Оболенскій, привезшій крестнику своему игрушку.

Май. 9. Съ Мишею я ѣздилъ на Перерву, гдѣ слушалъ обѣдню и 
проповѣдь м. Филарета, который пригласилъ меня къ себѣ на Закуску 
и обѣдъ. У него были архимандриты Ѳеофанъ, Мельхиседекъ, Гавріилъ 
и Іоанникій.

27. Я ходилъ пѣшкомъ къ С. П. Шевыреву, отъ него проѣхалъ 
въ Новоспасскій м., гдѣ обѣдалъ у о. архим. Аполлоса съ Иліополь- 
скимъ митрополитомъ, генераломъ Носковымъ и женою его, проФесс. 
Перевощиковымъ, моею женою и дочерью, которыя послѣ обѣда ѣздили 
подъ Симоновъ молиться. Перевощикову я отдалъ для исторіи М. у.: 
1) Собраніе указовъ объ учрежденіи Московскаго унив., 2) четыре
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тома рѣчей проФесс., 3) первые 18 каталоговъ лекцій и объявленія 
Куратора. 4) описаніе Москов, губ. Чеботарева.

ЗО. Съ кн. В. Друцкимъ осматривалъ сламываемую церковь холод* 
св. Николая Явленнаго. Стѣны ея толстыя и прочныя, сводъ кресто
образный, три арки отдѣляютъ алтарь отъ храма. На гор немъ мѣстѣ въ 
окнѣ Святительское сѣдалище. Вокругъ церкви въ землѣ найдено мно
жество челов. костей и надгробныя доски, въ числѣ коихъ кн. Вязем
скаго съ женою, Погр. 1742 г.

ІЮ Н Ь . 3. Утромъ былъ у П. Ѳ. Коробанова, съ которымъ читалъ
Д. РуССК. ПОСЛОВ.

4. Я съ Мишей обѣдалъ у кн. С. Н. Долгорукова, гдѣ былъ и о. 
архим. Аполлосъ. Послѣ обѣда пѣли Пѣсельникъ играли музыканты*

5. Съ Мартыновымъ я ѣздилъ осматривать церкви въ село Тро
ицкое, Лыково тожъ, на Москвѣ-рѣкѣ, на двухъ холмахъ; одна старая 
деревянная съ крытой папертью, другая каменная въ ч. Св. Троицы, 
третья новая кам. Одноглавая во имя св. Николая и св. Екатерины.

7. Я ѣздилъ къ Сазикову, коему читалъ свою статью о серебр. 
престолѣ, сдѣланномъ у него въ Шую; оттуда въ городъ, гдѣ ушибся 
на лѣстницѣ у Спасскихъ воротъ, былъ въ Цензурномъ Комитетѣ безъ 
Голохвастова. Вечеромъ я занемогъ. По совѣту Зацѣпина мнѣ поста
вили 17 піявокъ; чувствовалъ жаръ въ головѣ и боль въ животѣ.

8. Весь день дома. Былъ К отовичъ, который экзаменовалъ Мишу 
въ Греческ., потомъ архит. Мартыновъ.

9. Отпустилъ въ деревню свою Сокольники жену съ дочерью и 
сыномъ Андреемъ, а самъ пошелъ осмотрѣть церковь св. Николы въ 
Столпахъ, потолковалъ съ Попомъ, знавшимъ моего отца; оттуда въ 
Новоспасскій монастырь, гдѣ обѣдалъ у о. архим. Аполлоса съ Н. Ѳ. 
Смирнымъ, Маловымъ, Попандопулой и пр.

10. Были у меня Коссовичъ, Морошкинъ и Грушецкій, читали и 
толковали о пословицахъ.

11. Былъ съ Сазиковымъ въ Университетской типографіи; сь П.
в . Коробановымъ потолковалъ о старинѣ, о Потемкинѣ, который кре
щенъ у Николы въ Воробинѣ; мать его была Скуратова, вторая жена 
его отца; оттуда проѣхалъ на Берсеневку, осматривалъ церковь и ста
ринныя зданія, ее окружающія.

12. Поутру я ѣздилъ въ Цензурный Комитетъ, черезъ который 
отправилъ при письмѣ статью изъ Mercure François 1612 г. о пребы
ваніи Поляковъ въ Москвѣ, потомъ былъ на Савв. подворьѣ у А. Я. 
Ястр.

29*
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14. Поутру я былъ у Д. П. Голохвастова, который объявилъ мнѣ 
строгое замѣчаніе отъ гр. С. за этимолог. статью Аксак. въ Моск. 
Сб. Пріѣзжалъ ко мнѣ Зыковъ.

22. Утромъ были Зацѣпинъ, Коссовичъ и Сводчикъ Н и к и ф . Серг. 
съ А. А. Петровымъ насчетъ села Сокол, и рекомендовали мнѣ ку- 
нить Аникѣево по Воскрес. дорогѣ. Съ А. И. Лобковымъ я ѣздилъ 
въ Комм. училище на актъ и тамъ обѣдалъ, оттуда довезъ меня о. 
архим. Аполлосъ; у всенощной на Троицкомъ подворьѣ, куда возвра
тился м. Филаретъ изъ Троицкой лавры.

ІЮ Л Ь. 1. Въ Сокольникахъ съ дѣтьми и женою я пробылъ до 25-го. 
23-го Іюля я ѣздилъ въ село Новоспасское, Деденево тожь, къ Голо
винымъ. Церковь обширная и прекрасная съ 8 Престолами, съ древ
ними и богатыми иконами, коихъ множество, въ томъ числѣ Рублева, 
Строгановскіе и царскихъ иконописцевъ, съ 300 част. св. мощей; 
ризница богатая.

25. Я съ женою возвратился къ Москвѣ, заѣхали на Лазарево 
кладбище, гдѣ отпѣли Панихиду по матушкѣ, заказали обѣдню.

29. Былъ въ Оружейной палатѣ, гдѣ встрѣтилъ герцога Палерм
с к а я  Сафо-Піеро и митрополита Агаѳангела изъ Балаклавы; попался 
мнѣ кн. М. А. Оболенскій, сь которымъ въ Кремлѣ поговорилъ часа 
два. Вечеромъ былъ у меня П. В. Киреевскій.

Августъ. 1. Я докончилъ житіе св. Василія Блаженнаго.
3. По цензурнымъ дѣламъ пробылъ у меня почти все утро С. П. 

Шевыревъ.
9. Я отправился съ Петромъ Осип. въ Мценскъ, куда пріѣхалъ 

13-го, оттуда за Божіимъ благословеніемъ вступилъ во владѣніе Под- 
чернаго; нѣсколько дней прожилъ въ Обтушкѣ, гдѣ въ церковь внесъ 
сер. крестъ напрестольный и пелену налойную.

17. Я ѣздилъ къ кн. Ю. А. Долгорукову въ село Красное, гдѣ 
18 ночевалъ и былъ на закладкѣ церкви. Изъ Обтушки я переѣхалъ 
въ Подчерное, гдѣ служилъ молебенъ съ водосвятіемъ, былъ три раза 
у  обѣдни въ приходской церкви св. Іоанна Богослова.

25. Я ѣздилъ по дѣламъ въ Орелъ, гдѣ познакомился съ Преосвя
щеннымъ Смарагдомъ.

30. Возвратился въ Подчерное, оттуда Сент. 2 отправился въ 
Мценскъ.

Сентябрь. 15. Быль я у ранней обѣдни въ Грачахъ. Напившись 
чаю, я пошелъ пѣшкомъ въ Никит, м., на свою родину къ празднику; 
заш елъ въ ц. Успенія на Вражкѣ къ своему Крестителю и Духовнику,
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оттуда къ обѣднѣ къ празднику, гдѣ служилъ Митроп. Филаретъ, по
томъ былъ у протоіерея Петра Матв. Терновскаго и профессора Гоф
мана. Жена съ сыномъ поѣхала въ театръ.

16. Былъ у меня Мартыновъ, который привезъ мнѣ эстампъ 
Спаса на Бору, гравир. М. Козаковымъ. Я ѣздилъ къ Ѳ. Н. Глинкѣ, 
которому читалъ введеніе въ Русскія пословицы и житіе Василія Бла
женнаго, кои ему и женѣ понравились; отъ него въ Оружейную па
лату, гдѣ смотрѣлъ рисунки и получилъ жалованье, потомъ въ Опе
кунскій Совѣтъ, купилъ двѣ Лампадки и Ковшичекъ для Подчернской 
церкви св. Іоанна Богослова, 750 к.

20. Былъ у министра графа Уварова, который принялъ меня ла
сково, ГОВОРИЛЪ СО МНОЮ О Занятіяхъ МОИХЪ, СМОТРѢЛЪ КОрр. ЛИСТЪ ПО
ПОВИЦЪ Русскихъ. Я просилъ его о покровительствѣ мнѣ. Радъ, отвѣ
чалъ онъ. Отъ него въ Цензурный Комитетъ, гдѣ не присутствовалъ 
предсѣдатель.

22. Ходилъ навѣстить П. Ѳ. Коробанова, былъ у профессора 
Гофмана, съ которымъ поговорилъ о пословицахъ. На вечеръ я ѣздилъ 
съ женою, Мишей и Анночкой къ Н. Ѳ. Смирному; у него игралъ и 
пѣлъ слѣпой старикъ Алексѣй Дмитр. Жилинъ, около 80 л. Тамъ были 
М. Дмитріевъ и кн. Баратаевъ.

23. Я ѣздилъ къ Г. В. Грудеву, съ которымъ поговорилъ о сво
ихъ дѣлахъ и о министрѣ С. С. Увар., осматривалъ въ Благовѣщен
скомъ соборѣ, въ придѣлѣ Архангела Гавріила, икону Одигитріи; и с 
толковалъ съ Т. Ѳ. Болыпаковымъ, взялъ у него рук. Пчелу для раз
смотрѣнія.

24. Изъ Подчернаго и Обтушки на двухъ подводахъ привезли мнѣ 
орѣховъ, яблокъ, холста и пр. У всенощной я былъ на Троицкомъ 
подворьѣ, гдѣ служилъ митрополитъ.

25. Заѣзжалъ къ графу Уварову поздравить его съ ангеломъ.
26. Съ Евсевной и другой старухой я ходилъ къ Зыкову.
28. Отъ А. И. Лобкова приходилъ приказчикъ съ приглашеніемъ 

меня на вечеръ.
ЗО. Въ Кремлѣ видѣлъ шествіе Государя съ наслѣдникомъ въ 

Успенскій соборъ. Во дворцѣ отъ капельдинера я слышалъ, что П. В* 
Кондратьевъ опредѣленъ камердинеромъ къ в. к. Николаю и Михаилу,

Октябрь. 2. Я ѣздилъ въ университетскую типографію, гдѣ услы
шалъ, что магистръ Диновскій зарѣзавъ своимъ человѣкомъ по возвра
щеніи ею домой отъ Ѳ. Глинки. Я былъ въ Цензурномъ Комитетѣ, 
гдѣ видѣлся и говорилъ съ ректоромъ и Давыдовымъ. Вечеръ провелъ 
со мною Влад. Никол. Драшусовъ, съ которымъ я потолковалъ объ

Библиотека "Руниверс"



454 ДНЕВНИКЪ и. М. СН ѢГИ РЕВА .

изданіи Городского Листка, о цензурованіи его, и читалъ ему введеніе 
въ Русскія пословицы.

3. Утромъ былъ П. В. Хавскій. Ходилъ къ Митрополиту съ ру
кописи) Головина о семъ Новоспасской^ но онъ не принималъ.

4. Отъ митрополита привезъ секретарь его СвятославскіЙ руко
пись Головина съ отмѣтками его.

5. Я отослалъ при письмѣ къ Г. П. Головину его рукопись о 
селѣ Новоспасскомъ. Я отвезъ на почту письмо къ к. А. Друцкому 
въ Дорогобужъ, Помолился и приложился къ тремъ Святителямъ Моск. 
п оттуда проѣхалъ въ Римско - Католическую церковь на отпѣваніе 
профессора Липовскаго. Тамъ былъ почти весь университетъ.

6. У поздней обѣдни на Троицкомъ подворьѣ, гдѣ служилъ митр. 
Филаретъ, который мнѣ сказалъ, когда я подошелъ къ благословенію:
<Благодарю васъ, что вы охраняете меня»*).

ІО. Былъ въ Иностранной Коллегіи у Калачева Ник. Васил, и 
читалъ съ нимъ юридич. пословицы, Заѣзжалъ къ ректору Алексію на
счетъ моей хрестом, Л ат., употр. въ семинаріи.

13. Обѣдалъ съ женою и дочерью у Н. Ѳ. Смирнова, гдѣ позна
комился съ генер, Бедрягою, его родствен. На вечерѣ у Г. И. Спас
скаго, который указывалъ мнѣ на Рубаново собраніе Русскихъ П о п о 

вицъ и на Геракова соч. Для добрыхъ, на медали Константина, гдѣ изоб
раженъ всадникъ, какъ подкрѣпленія моихъ доказазательствъ.

15. Приходилъ ко мнѣ священникъ отъ Введенія на Лубянкѣ за 
справками объ икогіѣ Знаменія на воротахъ Бородина дома, строен- 
паго кн. Голицынымъ; нѣкоторыя свѣдѣнія я ему сообщилъ. Онъ ска
зывалъ, что, по преданію, когда царь А. М. Шествовалъ въ Срѣтен
скій м. на праздникъ, то у церкви Введенія оставлялъ коня своего, 
привязаннаго къ столбу. Прежде эта церковь была деревянная.

18. Обѣдалъ у Бронникова, у котораго обѣдалъ Сарапул. город
ничій Дуровъ, пріятель А. Пушкина. Онъ сказывалъ, что Пушкинъ за 
нѣсколько лѣтъ до своей смерти нарисовалъ ему свою кончину, изоб
разивъ себя убитымъ на поединкѣ. Я просилъ его вылитографировать 
па память великому поэту.

20. И. Я. Маслову я отдалъ подписанный мною Соловецкій лѣто
писецъ, образцы бумаги и счетъ Типогр., сочин, мною надпись въ па
мять убіеннаго Французами священника Соровасв. Петра Гаврилова. 
Обѣдалъ у о. архим. Аполлоса, отъ него проѣхалъ къ графу Строга-

*) Отъ И. М. Соѣгирева Митрополиту Филарету случалось узнавать о безпорядкахъ 
въ духовенствѣ, а властямъ мірскимъ о таковыхъ же въ другихъ сословіяхъ. См. „Рус
скій Архивъ“ 1901, I, 627.
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Нову, которому отдалъ статьи свои: 1) о Владимирской, 2) Одигитріи 
Смоленской, 3) Іосааювской и 4) о Патріаршихъ одеждахъ. Съ П. М. 
Терновскимъ я прочелъ разсужденіе свое о барельеФѣ Георгія въ 
Успенскомъ соборѣ и о пословицахъ Русскихъ.

21. Поутру я ѣздилъ къ П. М. Строеву, у коего встрѣтился съ 
К. .Аверинымъ, въ Оружейную палату, гдѣ отдалъ Забѣлину перепи
сать статью свою о барельеФѣ св. Георгія въ Успенскомъ соборѣ.

22. ѣздилъ къ Д. П. Голохвастову, который о статьѣ Ригельмана 
въ М. Сборникѣ (гдѣ помѣщенъ разборъ Колларовой поэмы) сказалъ, 
что не беретъ пропускъ ея на свою отвѣтственность и оставляетъ до 
пріѣзда графа Строганова. Онъ замѣтилъ, что въ поэмѣ Смѣшано Язы

ческое съ христіанскимъ и что вмѣсто Славянъ можно поставить По
ляковъ; направленіе ея неправославное и противное политикѣ.

23. У П. Ѳ. Коробанива, который сказывалъ, что Пожарскаго 
домъ на Лубянкѣ былъ оберъ-камерг. Голицына, въ Охотномъ ряду 
домъ князя Троекурова, гдѣ нынѣ Лондонъ, кн. Долгорукова, гдѣ Бла
городное Собраніе, домъ кн. Трубецкаго, гдѣ быдъ пансіонъ, подлѣ 
него д. кн. В. Л. Долгорукова, куда ѣзжалъ къ невѣстѣ своей Петръ ІІ.

25. Утромъ я ходилъ на выносъ тѣла В. П. Головина въ церковь 
Успенія на Дмитровкѣ, заходилъ посмотрѣть заведеніе Кампіони. Обѣ
далъ у П. Ѳ. Коробанова на праздникѣ его рожденія, 80 годъ. Тамъ 
я говорилъ съ Головачевымъ.

26. Пріѣзжалъ звать насъ на именины жены своей П. А. Брон- 
никовъ, который возилъ меня къ Я. И. Санглену поздравить его съ 
наслѣдствомъ.

27. Послалъ записки къ Грановскому и Шевыреву о своихъ дѣ
лахъ. У насъ была Строева съ дѣтьми. Обѣдалъ я у Мальцова на 
Именинахъ жены, гдѣ были Дребушъ, Назимовъ, Нечаевъ, Коптевъ, 
Путиловъ и пр. На вечеръ я ѣздилъ къ Драшусову, у котораго былъ 
А. И. Лобковъ; толковали объ изданіи Листка. Хозяинъ прочелъ свою 
статью о Зандѣ.

Ноябрь. 1. Вечеромъ у меня были о. архим. Апполосъ, А. И. 
Лобковъ и В. Н. Драшусовъ, который читалъ мнѣ свою статью о 
православіи и народности.

2. Отъ Д. Н. К. я получилъ письмо, въ коемъ онъ писалъ о по
лученіи имъ ордена св. Владимира 2 ст. и о Женитьбѣ на третьей 
женѣ.

3. Напившись чаю, я написалъ ст. Москва въ пословитхъ своихъ. 
У  меня посидѣлъ Тромонинъ, которому я далъ патріарш. грамоту.
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5. Вечеромъ Сангленъ читалъ мнѣ свое письмо къ б. Корфу о  
Сперанскому котораго жизнь онъ пишетъ. Я написалъ статью о Зна
менія Богом. Новгор.

ІО. Я ѣздилъ къ проФессору ГоФману, съ коимъ читалъ 6 листъ- 
Русскихъ пословицъ и свѣрялъ Греческія, потомъ къ П. М. Тернов- 
скому, наконецъ къ о. архимандриту Аполлосу и встрѣтился у св., 
воротъ съ ІІ. Давыдовымъ и Хавскимъ. Дома я окончилъ статью о 
Москов, журналистикѣ.

18. Пріѣзжала ко мнѣ Генеральша М. А. Смирнова съ запиской 
объ И. И. Дмитріевѣ, которую я отправилъ, по ея просьбѣ, къ Д. 

Бантышъ-Каменскому.
24. Я ѣздилъ къ С. ІІ. Шевыреву поздравить его съ именинни- 

пей1), деканствомъ и съ орденомъ св. Владимира. 4 ст., встрѣтилъ у 
него К. Аксакова. Оттуда къ кн. М. А. Оболенскому, съ которымъ 
я поговорилъ о разныхъ дѣлахъ. Онъ совѣтовалъ мнѣ издать вновь- 
Памятники Моск. Древности. У Погодина я осматривалъ древнія руко
писи и образа символическіе; въ одной рукописи встрѣтилось посла
ніе Стефана Пермскаго къ в. к. Димитрію Донскому; взялъ у него
1 и 2 т. Юнгманова Чешск. словаря; тамъ видѣлся съ Бѣляевымъ.

25. Былъ въ Оружейной палатѣ, гдѣ, перечитавъ статью свою 
объ Новгородской иконѣ Знаменія съ М. Н. Загоскинымъ, отдалъ ее 
переписать Забѣлину. Видѣлъ я тамъ извѣстную Кирееву.

Декабрь. Я обѣдалъ у И. Я. Мальцова, гдѣ видѣлъ у Путилова 
планъ эшафота и позорной телѣги, кои должны быть устроены въ 
столицахъ, губернскихъ и уѣздныхъ городахъ. Я тамъ встрѣтилъ по- 
молвлевныхъ Муханова съ Валуевою.

2. Утромъ я свѣрилъ букву <Л> пословицъ Русскихъ съ руко- 
писью XVII вѣка съ Тромонинымъ. Былъ у меня князь Львовъ по цен- 
зурнымъ дѣламъ.

3. Утромъ я занимался цензурными дѣлами; отъ П. Ѳ. Короба - 
Нова слышалъ, что домъ Голубкова у св. Григорія Богослова*) при
надлежалъ послѣднему Патріарху и что домъ стараго почтамта у  
Флора и Лавра былъ Соковнинъ, гдѣ Петръ I открылъ заговоръ.

ІО. Былъ на лекціи Шевырева, который говорилъ о различіи 
Французской словесности отъ Нѣмецкой: въ одной общественность, 
въ другой личность.

*) Имянницею была единственная дочь Шевырева, Екатерина Степанова, позднѣе 
вышедшая sa Арсеньева. П. Б.

2) Близъ Большой Дмитровкѣ нынѣ это домъ Спиридонова. П. Б.
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І І .  Я подучилъ знакъ безпорочной службы за  XXXV лѣтъ.
16. Былъ у меня инспекторъ Тверской гимназіи Ананьинъ съ  

своимъ Латино-русскимъ лексикономъ и сказывалъ, что онъ учился 
въ Казани по моей Латинской Грамматикѣ. Я ѣздилъ на диспутъ К а- 
лачева; вечеру былъ на экзаменѣ у Сосѣдки Смирновой, которая упро
сила меня экзаменовать; тамъ видѣлся съ пр. викаріемъ и Гранов- 
скимъ,

18. Поутру я ѣздилъ къ Д. П. Голохвастову съ статьями для 
Городского Листка: Едрово, Герцена и Записки Современника, кои онъ 
нашелъ сомнительными и непозволительными.

19. Вечеромъ мнѣ читалъ свои записки Я. Сангленъ о паденіи 
Сперанскаго съ Магницкимъ и Болховскимъ.

22. Я ѣздилъ къ генералу Сушкову съ его драмою Благотворитель- 
ноешь и бѣдность, потомъ къ кн. Ю. А. Долгорукову и къ Мальцову.

25. Вечеромъ были изъ Новоспасскаго монастыря монахи славить 
Христа и А. И. Лобковъ.

26. Къ И. И. Давыдову, потомъ къ С. П. Шевыреву, у котораго 
и обѣдалъ съ Драшусовымъ. У него я видѣлся съ Окуловымъ, Давы
довымъ, Аксаковымъ, слышалъ о смерти поэта Языкова. Съ Драшусо
вымъ я отправился домой, гдѣ ему читалъ и отдалъ обозрѣніе публич
ныхъ лекцій въ Моск. университетѣ съ 1804 года.

ЗО. Поутру я ѣздилъ на отпѣваніе Н. Языкова въ церковь Бла
говѣщенія на Тверской, оттуда къ Н. Н. НеФедьеву, съ которымъ 
пріятельски побесѣдовалъ о разныхъ дѣлахъ, потомъ къ Мальцову и 

домой обѣдать.

Библиотека "Руниверс"



ПУТЕВЫЯ ЗАПИСКИ ЕПИСКОПА НИКОДИМА*).

ХѴП. Отъ Нижняго въ Москву.

Въ шесть иди семь часовъ вечера мы сѣли въ вагонъ. Услужли- 
вые комиссары (въ полу-военномъ костюмѣ) сдѣлали для меня все наи
лучшимъ образомъ: а, цѣлое отдѣльное сидѣніе, карету 1-го номера, 
отдали одному мнѣ съ Ѳедоромъ; б, карета имѣла надпись <для Неку- 
рящихъ Сигары» (спасибо; я слѣдовательно и запаха не слыхалъ 
сигаръ); в, въ нашемъ Сидѣніи другъ противъ друга на двухъ проти
вуположныхъ диванахъ можно бы свободно помѣститься восьми чело
вѣкамъ: мы сидѣли двое. Карета изящно обшита драдедамомъ нагаго 
цвѣта. Стекла въ окнахъ зеркальныя, большія, поднимаются удобно и 
спускаются, какъ въ каретѣ. Когда мы садились, былъ дождь и громъ. 
Помчались быстро. Окрестности быстро измѣнялись. Мѣсто ровное, Низ
менное: мы не переѣхали ни одной горы, сколько-нибудь стоющей этого 
названія. Мосты желѣзные, или готовятся въ замѣну деревянныхъ 
(вѣроятно послѣ сожженія моста на Мстѣ, на Петербургской желѣзной 
дорогѣ).

23 число Іюля. Четвергъ. Св. Трофима и Ѳеофила.

Въ полночь, или немного позднѣе, мы были во Владимирѣ. Я уже 
дремалъ, однако окодо этого времени проснулся. Городъ стоитъ на бе
регу рѣки Клязьмы, гористомъ и волнистомъ. Желѣзная дорога идетъ у 
рѣки, по скату берега, огибаетъ городъ, а въ него не входитъ. Тутъ 
долгая остановка. Большой вокзалъ. Сходятъ съ вагоновъ, входятъ, 
сгружаютъ, нагружаютъ. Межъ тѣмъ въ вокзалѣ готовы кушанья. 
Вошелъ и я, чтобъ что нибудь видѣть. Выпилъ чашку чая (ІО кои.) 
и пошелъ.

Городъ Владимиръ губернскій. Напрасно его проѣзжаютъ въ пол
ночь. Городъ древнѣйшій въ Россіи, примѣчательный великими отече
ственными событіями и исполненъ святостей. Я  думаю (пусть простятъ 
мнѣ), все это и было причиною закрыть отъ проѣзжающихъ этотъ

•) См. выше, стр. 281.
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патріотическій городъ. Вмѣсто созерцаніи святостей здѣсь поставили 
Корчму для пьянства и объяденія въ полночь! Упивающіеся въ нощи 
упираются. Такъ какъ желѣзныя дороги у насъ строятъ иностранцы, 
которые вмѣстѣ суть иновѣрцы, то діаволъ и подущаетъ ихъ какъ можно 
дальше становиться отъ святости и заслонять себя отъ нея, п къ тому же 
обучать Русскихъ! Мнѣ особенно это было тяжело потому еще, что я изъ 
Красноярска писалъ здѣшнему Викарію, Іакову, епископу Муромскому, 
прося у  него дозволенія побыть во Владимирѣ и погостить въ его 
жилищѣ. Онъ, конечно, ждалъ меня. Я его обманулъ, оскорбилъ. Онъ 
жаловался мнѣ. Но, о Боже! Мнѣ слѣдовало бы сойти съ желѣзной 
дороги въ полночь; слѣдовало разыскивать жилище Викарія, стучать и 
толковать, допрашивая и объяснялся лпбо-ждать дня въ какой ни
будь гостиницѣ съ піяницами. Я не рѣшился на это, особенно при 
слабомъ здравіи.

В ерстъ за  Семьдесять и, можетъ быть болѣе, уж е разсвѣло, все 
'видно: виды прекрасные. Селенія и церкви направо и налѣво.

Мы подъѣхали къ Москвѣ въ восьмомъ часу утра. Я вошелъ въ 
вокзалъ и перекрестился. Присѣлъ отдохнуть. Ко мнѣ подходитъ поч
тенный іеромонахъ, экономъ митрополичьяго дома о. Арсеній и пред
лагаетъ мнѣ карету. Я  возблагодарилъ Бога и воспомянулъ молит
венно митрополита Иннокентія.

Въ вокзалѣ Сущая ярмарка. Суета, бѣганіе, клики, поиски, оза
боченность; несутъ охапками свои пожитки. Комиссары прислуживаютъ. 
И я долженъ былъ распорядиться о пріемѣ съ вагоновъ нашего ба
гажа и доставкѣ его на митрополичье подворье. Мы оставили здѣсь 
Іеродіакона Іустина и моего Ѳедора. Я попросилъ, и о. Арсеній обѣ
щался, прислать сюда лошадь съ Телѣгою для принятія клади.

Мы поѣхали съ о. Арсеніемъ.
Станція Нижегородской желѣзной дороги не въ Москвѣ, а внѣ 

«я, на вольномъ мѣстѣ, и занимаетъ по крайней мѣрѣ квадратную 
версту. Корпуса и навѣсы, сараи и лабораторіи, кузницы и столярни, 
линіи разнородныхъ вагоновъ, товарныхъ, пассажирскихъ, рельсовъ 
груды, рельсовыхъ экономическихъ путей для Вытяжки, выходовъ ва
гоновъ нагруженныхъ и для нагрузки; не можетъ объять скоро и око 
зрѣніемъ. Это цѣлый механическій и товаро-складочный и накладной 
городъ. Удалившись отъ желѣзнодорожнаго городка, мы въѣхали въ хо
рошую городскую улицу, обстроенную хорошими деревянными и камен
ными домами. На версту и болѣе эта улица еще передъ заставою 
^кажется, Рогожскою или Роговскою). Все это привлекла желѣзная 
дорога, потому что до нея здѣсь было чистое поле. Я дивился.
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Въѣхали въ Москву и ею ѣхали до Троицкаго митрополичьяго 
подворья версты три. Пріѣхали, и я возблагодарилъ Бога за благо
получное окончаніе пути моего столь длиннаго и тяжкаго.

XVIII. Москва.
Къ ІО часамъ дня привезена съ желѣзной дороги моя кладь, и 

мы, всѣ трое (я, Ѳедоръ и іеродіаконъ Іустинъ) нашли себѣ тихое 
пристанище въ домѣ митрополита. Владыка въ это время былъ въ 
Черкизовѣ, въ своемъ загородномъ домѣ. Меня принялъ въ свои ком
наты, внизу, о. экономъ и уступилъ мнѣ свою залу.

Къ Митрополиту (верстъ шесть) ѣхать было бы поздно; я пріѣ
халъ бы незваный къ обѣду; а мнѣ, послѣ толикаго пути, при моемъ 
Хиломъ здоровьи, хотѣлось отдохнуть. Кромѣ сего мнѣ хотѣлось начать 
представленія мои въ Москвѣ молитвою и поклоненіями предъ свято
стію Москвы. По всему этому я, достигши уже своего пристанища, не 
хотѣлъ торопиться и положилъ этотъ день остаться дома для отдыха. И 
столько, сколько я уже проѣхалъ Москвою, мнѣ показало удивительное 
ея улучшеніе. Грязная площадь, улицы и переулки у Рогожской заставы 
нынѣ уже суть городъ чистый, даже богатый, иногда великолѣпный и 
изящный. Мнѣ дали хорошій обѣдъ и ужинъ. Я въ полномъ покоѣ. Во
кругъ меня тихо. Окна въ садъ и на огороды, принадлежащіе митро- 
поличьему дому (на арендѣ, кажется, за пятьсотъ рублей). Въ 6 часу 
былъ крупный дождь-ливень. Гремѣлъ громъ. Воздухъ свѣжій, влажный,, 
живительный. Я радовался. Въ Сибири это рѣдкость. Тамъ сухой воз
духъ мгла, изгарь, вѣтры.

24 число Іюля, Пятница. Св. Христины. Бориса и Глѣба. Поликарпа
Печерскаго.

Спалъ тихо, всталъ умиленно-радостно. Въ 7 часовъ литургія въ 
домовой церкви. Я пошелъ. Стоялъ въ алтарѣ, въ Моленной, гдѣ 50 
лѣтъ молился великій Филаретъ. Я изчезалъ въ умиленіи и обливался, 
слезами. Но я столь Немощенъ, что едва могу стоять, и мнѣ душно 
безъ внѣшняго воздуха. Спасибо, въ алтарѣ полурастворено одно окно. 
Служилъ старецъ, іеромонахъ, весьма благоговѣйно, діаконъ степенно, 
поющіе складно и Неспѣшно. Они пѣли не на клиросѣ, а у западной 
стѣны церкви. Преумно: на клиросѣ они заслонили бы собою полъ- 
иконостаса, и непріятное зрѣлище молящимся. Церковь меньше нашей 
Красноярской, изящная, но самая простая. Есть моляшіеся.

Въ 9 часовъ мы поѣхали въ городъ (я не пилъ чаю). Пріѣхали.
1. Къ часовнѣ Иверской Божіей Матери. Поклонились, приложились. 
Часовня сія принадлежитъ Перервпнскому монастырю. Я просилъ себѣ
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благословенія и милости у Матери Божіей подъ Ея покровомъ въ Пе- 
рервенскомъ монастырѣ, гдѣ имѣю водвориться. Поѣхали въ Кремль 
чрезъ Никольскіе ворота.

2. Вошли въ Успенскій соборъ. Здѣсь кончаютъ Литургію, предъ 
Отче нашъ... Я остановился съ правой стороны, у прохода, между 
колоннами. Обождалъ конца Литургіи. Вошелъ въ алтарь. Поклонился 
святости. Обошелъ и поклонился св. мощамъ Петра, Іоны и Филиппа, 
Московскихъ Святителей, а также множеству частицъ св. мощей вели
кихъ угодниковъ Божіихъ, собранныхъ въ сѣверномъ придѣлѣ собо
ра. У мощей св. Іоны меня обласкалъ и утѣшилъ старецъ іеромо
нахъ. У сѣверныхъ дверей я встрѣтилъ профессора, сына іеромонаха 
Антонія, Павлова, чтб въ Красноярской домовой церкви. Профессоръ 
въ бородѣ. Онъ меня узналъ, а не я. Ѣдетъ въ Одессу, въ тамошній 
Университетъ, профессоромъ. (Въ Казани, въ мое время, онъ былъ 
баккалавромъ тамошней Духовной Академіи). Обходя молитвенно во
кругъ собора, я остановился противъ гробницы блаженнаго патріарха 
Гермогена. Онъ Казанскій, былъ архимандритомъ въ тамошнемъ Пре
ображенскомъ монастырѣ (гдѣ и я былъ въ 1854— 1861 годы викаріемъ). 
Онъ построилъ въ этомъ монастырѣ соборь Преображенія Господня, 
существующій и доселѣ. При немъ открылись мощи святыхъ Гурія и 
Варсонофія Казанскихъ. Онъ былъ и митрополитомъ Казанскимъ, от
куда воззванъ въ патріарха Всероссійскаго въ Москву. Онъ патріар- 
шествовалъ въ Москвѣ въ годину самозванцевъ, междуцарствія, мяте
жей и нашествія Поляковъ, которые и уморили его гладомъ, за 
яесогласіе его признать царемъ Россійскимъ Польскаго царева сына 
Владислава, безъ крещенія въ православную вѣру. Я прочелъ предъ гроб
ницею заупойную молитву и поклонился ему. Въ алтарѣ, водившій 
меня указалъ мнѣ на ковчегъ на престолѣ, сказавъ: «Здѣсь хранится 
завѣщаніе императора Александра Николаевича на случай его кон
чины». Если правда (руководившій меня, кажется, Простецъ), дѣло 
доброе, успокоительное для Россіи.

3. Пришли въ Благовѣщенскій соборь. Породились, поклонились. 
Въ паперти на стѣнныя изображенія Матери Божіей и Христа Спа
сителя положены кованныя серебряныя ризы. Чудодѣйствують сіи 
иконы. И при насъ служили молебенъ. Здѣсь почиваетъ подлинная 
икона Донскія Божія Матери въ Иконостасѣ. Соборъ сей при царяхъ 
былъ придворный и соединялся съ дворцомъ. Нынѣ онъ тоже числится 
придворнымъ, но номинально. Онъ отдѣленъ нынѣ отъ дворца совер
шенно.

4. Пришли въ Архангельскій соборь. И здѣсь литургія уже кон
чилась. Почтенный и ученый протоіерей этого собора (не главный).
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Меѳодій Смирновъ, обвелъ меня вокругъ и показалъ чего я желалъ, 
п объяснилъ. Соборъ этотъ заставленъ кругомъ гробнпцами царей (я 
полагалъ бы возвышенія надъ гробницами снять, а для опредѣленія 
мѣста, гдѣ какой царь поливаетъ, вставить въ стѣнѣ металлическія 
дощечки съ обозначеніемъ вкратцѣ, кромѣ имени, и самой біографіи. Со
боръ распространился бы, и праху царей чтб за обида, когда могилы 
ихъ сравняются съ помостомъ церковнымъ? Съ южной стороны, вну
три алтаря, по крайней мѣрѣ за чертою Иконостаса (главнаго) гроб
ницы даря Ивана Грознаго и двухъ сыновъ его Іоанна (убитаго от
цемъ) и Ѳеодора. По крайней мѣрѣ здѣсь возвышенныя тумбы надъ 
могилами царей весьма неприличны. Но все дышитъ святынею въ этихъ 
несравненныхъ храмахъ благочестивой Москвы.

Здѣсь у мѣста Воспомянуть о 1858 годѣ. Въ этомь году, въ А в
густѣ, скончался архіепископъ Ѳеодотій Симбирскій. Но желанію по
койнаго я приглашенъ былъ изъ Казани (гдѣ я быдъ викаріемъ) въ 
Симбирскъ. Я ѣздилъ и совершилъ погребеніе. Тамъ и духовенство и 
граждане полутономъ поздравляли меня преемникомъ Ѳеодотія и сво
имъ будущимъ архипастыремъ. Осмѣливался и я мечтать объ этомъ* 
же потому, наипаче, что преосвященный Ѳеодотій, отъ Семинаріи мой 
покровитель и благодѣтель, любившій меня какъ сына и цѣнившій меня* 
(онъ лучше многихъ зналъ меня), предъ кончиною своею, убѣдительно 
просилъ митрополита Московскаго Филарета (можетъ быть, и еще кого 
либо) по кончинѣ его въ Симбирскъ назначить Викарія Казанскаго 
Никодима. Я былъ уже епископомъ четыре года, смѣлъ считать себя 
стоющимъ этого повышенія. Однако вышло не такъ. Въ Симбирскъ 
назначенъ епископъ Евгеній, викарій Московскій (онъ тамъ и донынѣ), 
а я остался въ сторонѣ. Возвратясь изъ Симбирска чрезъ мѣсяцъ иль 
побольше, я въ Казани вижу вотъ какой сонъ. Я иду изъ собора Бла
говѣщенія (въ Московскомъ Кремлѣ), вхожу въ Архангельскій соборъ, 
сь западныхъ вратъ. Посреди церкви стоитъ митрополитъ Филаретъ 
и прй немъ другой высокій монахъ. Я прошелъ мимо ихъ. А они 
пошли отъ меня въ лѣвую (отъ меня) сторону, т. е. на Сѣверъ». Я 
думаю: это Евгеній, котораго митрополитъ Филаретъ поставилъ въ 
Симбирскъ, а я остался въ сторонѣ. Нынѣ, выходя изъ Благовѣщен
скаго собора, я хотѣлъ войти въ Архангельскій сквозь западные вра
та (припоминая сонъ). Но нельзя было: производилась работа и надъ. 
вратами и во вратахъ; они заставлены лѣсами. Во власти Божіей 
всѣ шаги наши!

5. Изъ Архангельскаго собора я повернулъ немного вправо, чтобъ 
сь обрѣза Кремлевской горы взглянуть на Замоскворѣчье, Москву- 
рѣку и окрестность: великолѣпный видъ! Есть ли другой такой въ Рос-
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сіи, не знаю; но Москва-рѣка въ сравненіи съ Енисеемъ, на которомъ- 
Красноярскъ, показалась малымъ протокомъ. (Еаисей в ъ  Красноярскѣ 
верста шириною). Отсюда я потянулся въ Чудовъ монастырь. Едва 
Дотащился, усталъ смертельно и весьма взапрѣлъ (на мнѣ теплый под
рясникъ). Вошелъ въ храмъ Божій, еще длится литургія... <И всѣхъ и 
вся>... Постоявши до причастія, я пошелъ къ мощамъ святителя Але
ксія. Благоговѣйный іеромонахъ, стоящій у мощей, благолюбезно об
ласкалъ меня. Я Порадовался, что и нынѣ есть благіе отцы, истинно 
образцовые. Я просилъ молитвъ и благословенія у святителя Алексія. 
И здѣсь есть въ церкви народъ; стоятъ благоговѣйно. Вышедши от
сюда, я сѣлъ въ карету для объѣзда (по дорогѣ) съ поклонами.

1. Пріѣхали въ Крестовоздвиженскій упраздненный монастырь, гдѣ* 
пребываютъ соборяне Успенскаго собора, къ протоіерею сего собораг 
Димитрію Петровичу Новскому. (Онъ мой наставникъ въ Академіи, 
въ логикѣ и психологіи). Непринятъ; очень нездоровъ.

2. Въ Егорьевскій, тоже упраздненный монастырь, гдѣ пребыва
ютъ соборяне другихъ соборовъ, къ протоіерею каѳедральному (Ар
хангельскому) Петру Евдокимовичу Покровскому. Принятъ предруже- 
любно, обласканъ, ободренъ, мнѣ предложены съ его стороны всѣ 
возможныя услуги. Истинно-ангельская душа. Онъ уже вдовъ, Дѣтей 
немного, кажется, женскаго пола и уже въ Замужествѣ. Онъ одинъ. 
Старше меня однимъ курсомъ по той же Московской Академіи 6-го 
курса. Кончилъ въ 1828 году. Когда я былъ младшій студентъ, Петръ 
Евдокимовичъ былъ старшимъ въ моей комнатѣ. Отсюда слѣдовало бы 
заѣхать къ первому Викарію Леониду, живущему на Саввинскомъ под
ворьѣ, на Тверской, и мнѣ по дорогѣ; но я узналъ, что онъ живетъ 
гдѣ-то за Москвою, въ загородномъ домѣ; я радъ былъ, что и самъ 
избавляюсь и его освобождаю отъ тягостнаго свиданія, потому что мы 
не питаемъ другъ къ другу сердечнаго уваженія и довѣрія. Кто изъ 
насъ виноватъ болѣе, разсудитъ Господь.

3. Пріѣхалъ ко второму Викарію, Игнатію Можайскому. Я его 
вовсе не зналъ лично. Онъ живетъ въ Высокопетровскомъ монастырѣ 
и имъ управляетъ. Я принятъ уважительно, благосклонно, сердечно. 
Я радъ былъ. Поговорили. И сей владыка предлагалъ мнѣ въ нуждѣ 
Потребную и возможную помощь. Отсюда я поѣхалъ домой на под
ворье. Пріѣхалъ въ часъ, отчаянно изнуренный, усталый, весь мокрый 
отъ Пота. Мнѣ дали хорошій обѣдъ. Уснулъ сладко. Вечеромъ былъ 
въ банѣ, хорошая, легкая, предусмотрительно устроенная, деревянная, 
въ саду, у самаго дома. Прошелъ и по саду. Простенькій, рослый, 
многодревесный. Есть лиственнииду но она здѣсь Чужая, истощена, 
искривлена, тонка, чуть жива. У насъ въ Красноярскѣ лиственница
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царица деревъ и лѣсовъ, на три сажени выше сосенъ, иногда сажени 
двѣ въ охватѣ. Тутъ же увидѣлъ о. Игумена Перервинскаго Николаев
скаго монастыря, въ обители коего назначено мое пребываніе. Онъ 
мнѣ соимяненъ, Никодимъ. Лицо честное, Покойное. Ему побольше 
сорока лѣтъ.

2 5  число Іюля. Успеніе Св. Анны Матери Божіей. Св. отцовъ пятаго 
вселенскаго собора. Макарія Желтоводскаго.

Ночь спалъ тревожно. Болѣзненный Грезы, послѣдствіе вчераш
няго великаго утомленія и, можетъ быть, бани. Такъ какъ владыка обѣ
щался сегодня быть къ вечеру, то я и хотѣлъ было дождаться его здѣсь, 
чтобъ, не Трудясь въ поѣздкѣ къ нему, представиться ему здѣсь. Но 
бывшіе у меня два архимандрита Филаретъ и Веніаминъ, отецъ и 
сынъ (первый, бывшій Енисейскій, второй Чудовскій намѣстникъ) дали 
мнѣ понять, что я обязанъ явиться къ Митрополиту. Я призналъ ихт 
наставленіе вѣрнымъ. Попросилъ экипажъ. Мнѣ дали карету, и я ст 
Ѳедоромъ, часовъ въ десять, отправился въ Черкизово, за Москву, 
верстъ на пять. Поѣхали; версты три до заставы-Рогожской и за тѣмь 
.версты двѣ до Черкизова. И тутъ сплошное населеніе. Пріѣхали въ 
Черкизово. Какая то рѣчка-ручеекъ. Налѣво изъ нея огромный прудъ. 
Переѣхавши мостъ, Миніатюрная приходская церковь стариннаго Мо
сковскаго вкуса, съ оградою. Это Черкизово. Мы тотчасъ поворотили 
налѣво же, мимо церкви, въ огромный липовый садъ, обнесенный ка
менною стѣною. Это дача митрополита. Въ саду хорошій деревянный 
домъ на берегу пруда. Меня встрѣтилъ Гавріилъ Ивановичъ Веніами- 
новъ, протоіерей, сынъ митрополита.

Владыка принялъ Вѣжливо, хотя немного холодно и сухо. Подана 
чашка чаю. Рѣчи простыя, отдаленныя, Я говорилъ о пожалованіи 
митры Тобольскому каѳедральному протоіерею, восьмидесятилѣтнему 
старцу, Петру Андреичу Фелицыну: полный, холодный, съ негодова
ніемъ отказъ. Говорилъ о рукописи преосвященнаго Варлаама Тоболь
скаго, лежащей въ Сѵнодѣ безъ движенія: еще холоднѣе отвѣтъ. Руко
пись признана нелѣпою. Ее окритиковалъ Нилъ, епископъ Ярославскій, 
а и на самаго Варлаама Сѵнодъ смотритъ со скорбію и досадами: 
много жалобъ, и дѣйствія его Сѵнодъ многія признаетъ Неправильными 
и утѣснительнымъ

О себѣ я не сказалъ ничего. Попросилъ благословенія завтра вы
ѣхать въ Перерву, мѣсто моего пребыванія: дано холодное дозволеніе. 
Я всталъ, поклонился и вышелъ. Повидимому, грустно; но я радъ 
былъ, что скоро уволенъ. Я  боялся быть задержаннымъ до обѣда, осо
бенно по причинѣ разстройства моего живота. Холодность къ себѣ
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митрополита я изъясняю изъ того, что я не тотчасъ по пріѣздѣ явился 
къ нему, а уже на третій день. Но я разсудилъ: а) по пріѣздѣ въ 
Москву прежде всего надлежитъ поклониться святости Божіей здѣсь и 
просить себѣ благословенія отъ сей святости; б) ждалъ, что владыка 
самъ пріѣдетъ въ Москву (мнѣ еще въ первый день пріѣзда моего 
сказали, что онь вечеромъ будетъ); в) съѣздить въ Черкизово, хоть въ 
каретѣ, нелегкая вещь: десять верстъ по каменной мостовой! Ну, сла
ва Богу, я все кончилъ. Пріѣхалъ на подворье въ первомъ часу. 
Мнѣ дали обѣдъ, и за тѣмъ я легъ уснуть.

Въ пятомъ часу ѣздилъ въ городъ единственно, чтобъ самому 
видѣть книжный магазинъ г. Ѳерапонтова и познакомиться съ хозяи
номъ лично для будущихъ моихъ сношеній. Былъ хозяинъ Андрей Ни- 
колаичъ Ѳерапонтовъ, среднихъ лѣтъ, простой, добрый, честный Мо
сквичъ. Онъ радъ меня видѣть, и я радъ же его видѣть. Уговорились. 
Познакомились. На него можно положиться. Магазинъ его маленькій; 
кажется, онъ Середней руки книжный торговецъ. Но у нихъ есть лига: 
чтб есть у одного, то можетъ получить другой. Потому всякую книгу 
можно получить у всякаго, если она есть хоть въ одномъ магазинѣ.

Во всенощное я не пошелъ въ церковь. Не надѣялся (а утрен
нюю Литургію слушалъ, быль). Моя комната подъ окнами церковными: 
отчасти можно слышать службу. Подошла къ растворенному окну жен
щина еще цвѣтущихъ лѣтъ, вдова Коллежскаго ассесора, съ тремя 
дѣтьми: умираетъ съ голоду. Я далъ ей рубль; она изумилась. Зна
читъ, такихъ Подаяній она не получаетъ. Но какое убійственное поло
женіе молодой женщины безъ способовъ содержанія, безъ возможности 
трудиться съ тремя малыми дѣтьми. У митрополита одинъ глазъ за 
крылся: готовится принять операцію.

26-е число Іюля. Воскресеніе 8-е по Св. Троицѣ. Св. Ермолая. Пр. Па
раскевы. Пр . Могсея Угрина Печерскаго.

Память матери моей Параскевы Борисовны: она Имянинница была 
въ этотъ день. Покой ее, Господи, во Царствіи Твоемъ!

Всталъ въ 6-мъ часу. День пасмурный. Поетъ канарейка. Помо
лился. Въ 7 часовъ пошелъ къ Литургіи въ домовую церковь. Служилъ 
самъ экономъ о. Арсеній, тонкоголосый. Служба благоговѣйная. Я 
молился, слезы катились. Въ Сугубой Литургіи прикладывается особое 
прошеніе о избавленіи отъ бѣдъ, по распоряженію митрополита Фи
ларета. Въ церкви сей есть поминовеніе усопшихъ каждый день. По- 
минаютъ немного. Филаретъ поминается. Было довольно богомольцевъ: 
чистый, городской народъ. Больше жепщины-старушки.

И, ЗО Русскій Архивъ 1903.
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Въ Перервинскій монастырь дано было знать еще вчера^ что я 
сегодня желаю выѣхать изъ Москвы. Къ ІО часамъ дня я уже со
брался. Мнѣ присланы отличныя крытыя дрожки на парѣ прекрасныхъ 
лошадей. Я  въ нихъ и поѣхалъ.

Для Поклажи оставилъ Ѳедора, который на особой телѣгѣ, эко
номической, Поклалъ наше имущество и поѣхалъ послѣ насъ. Мы по
ѣхали къ Иверской, чрезъ площадь, спустились къ набережной, мимо 
Воспитательнаго дома, за Москву чрезъ какую-то заставу, по Стро- 
мынской дорогѣ, черезъ село, потомъ направо узкою дорогою, воню- 
чими полями, переѣхали Кіевскую желѣзную дорогу, кажется, дважды, 
s  въ первомъ часу пріѣхали въ Николаевскій Перервинскій монастырь.

Меня встрѣтилъ о. игуменъ Никодимъ съ старшими отцами на 
крыльцѣ церковномъ. Я вошелъ въ храмъ Николая Чудотворца, верх
ній, поклонился ко храму святому Божію, а  отсюда о. игуменъ при
велъ меня въ мои велій: пять комнатъ, со сводами, во второмъ эта* 
жѣ, въ югозападномъ углѣ монастыря. Я сотворилъ молитву и возбла- 
годарйлъ Бога за достиженіе мѣста покоя моего. Комнаты еще слы
вутъ патріаршими. Ихъ точно выстроилъ для себя, какъ Загородное, 
Молитвенное успокоеніе, патріархъ Адріанъ десятый, послѣдній, при 
Петрѣ Великомъ. Блаженный Адріанъ до патріаршества былъ митро
политомъ Казанскимъ. Меня все это назидало и у тѣ гнало.

Въ Москвѣ гостить это время Новопосвященный епископъ Іоаннъ, 
всего тридцати четырехъ лѣтъ, профессоръ Московской Духовной Ака
деміи. Посвященъ въ Америку на мѣсто моего преемника, преосвящен
наго Павла, назначеннаго въ Красноярскъ. Впрочемъ Преосвященному 
Іоанну дана совсѣмъ особая инструкція, которою онъ уполномочивал- 
ся основать свою каѳедру даже въ Калифорніи, и съ другими либе- 
ральными порученіями. Преосвященный Павелъ былъ изъ бѣлыхъ ду
ховныхъ семинарскаго ученія. Теперь послали академиста и молодого, 
знакомаго съ современнымъ просвѣщеніемъ и знающаго Европейскіе 
живые языки: отъ него надѣются выгодъ православію въ Америкѣ и 
уже, по крайней мѣрѣ, просвѣщенной защиты. Сегодня онъ служитъ 
въ Параскевіевской церкви, чтб въ Охотномъ ряду: храмовой празд
никъ. Я проѣхалъ у самаго этого храма и въ самое служеніе: было 
чувствительно! Я не чуждъ по служебной связи Іоанну: онъ есть на
мѣстникъ моего преемника, и маѣ какъ бы внукъ. Завтра у митропо
лита готовится для преосвященнаго Іоанна бранный обѣдъ: я былъ 
лишній! Послѣ завтра торжественный ходъ въ Дѣвичій монастырь, и 
митрополичье служеніе: я опять лишній! Можеть быть, и это есть при
чина холодности ко мнѣ митрополита. А я самъ очень радъ уклонить-
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ея отъ отягощеній собою высокихъ лицъ, коимъ не до уволенныхъ 
отъ службы.

Я поклонился Иверской иконѣ Матери Божіей и, ѣдучи Кремлемъ 
и Москвою, воспоминалъ молитвенно святости ея и обливался слезами.

Буди благословенъ Промышляющій о насъ Господь Богъ нашъ!
Епископъ Никодимъ, бывшій Енисейскій и Красноярскій.

16 Ноября 1870 года.
Перервинскій-Никодаевскій монастырь.

П о с л ѣ с л о в і е .
Изъ Казани въ Красноярскъ я выѣхалъ 7 Декабря 1861 года, а въ 

Красноярскъ пріѣхалъ 5 Января 1862 года. (29 дней).
Изъ Красноярска въ Москву и Перерву я ѣхалъ 45 дней.
Моей службы и житія въ Красноярскѣ было восемь лѣтъ, пять мѣся

цевъ и 6 дней): пріѣхалъ 5 Января 1862 г. выѣхалъ ІІ Іюня 1870 г.
Я первый епископъ въ Енисейской епархіи, которая открыта 25 Мая 

1861 г., а я утвержденъ Государемъ 18 Сентября. Енисейекая епархія до сего 
составляла часть Томской, которая и сама открыта, кажется, въ 1832 г.

Въ Енисейской губерніи считалось около 200,000 душъ. Пространство 
же ея: а) отъ Юга къ Сѣверу до 2,500 верстъ (отъ 53 градусовъ долготы 
до 78); G) отъ Запада къ Востоку отъ 500 верстъ до 1000. Впрочемъ* на
селенныя мѣста только въ южной половинѣ губерніи, а именно отъ Саян
скихъ горъ до города Енисейска, около 700 верстъ. Отъ Енисейска же на 
Сѣверъ обитаютъ Тунгузы и Остяки, Скитающеся и изчезающіе, кажется, отъ 
опеки Русскихъ. На пространствѣ, по крайней мѣрѣ 1500 верстъ отъ Юга 
къ Сѣверу и 1000 верстъ отъ Востока къ Западу, въ настоящее время счи
тается не болѣе ІО—12 тысячъ этихъ дюдей

Хотя въ Енисейокую губернію поселенцевъ присылаютъ изъ Россіи 
ежегодно не одну сотню, л разселяютъ ихъ по губерніи, но они не живучи: 
Гаснутъ какъ догорающіе огоньки. Преобладающій народъ доселѣ коренные 
Сибирякъ Кто они происхожденіемъ, не могу сказать смѣло, хотя нѣкоторыя 
мѣста своими названіями даютъ понять, откуда нынѣшніе жители его. Ени
сейскъ, древнѣйшій городъ, безъ сомнѣнія заселенъ Устюжанами. Сибиряки 
однакоже, сколько я ихъ видалъ: а) довольно сходны лицемъ, разговоромъ 
постройками, домашнимъ хозяйствомъ; б) всѣ они говорятъ чистымъ Мо
сковскимъ языкомъ, что весьма удивительно. У насъ, въ Енисейской губер
ніи, нѣтъ раскольниковъ, ниже какихъ другихъ сектъ. Въ Саянскихъ горахъ 
недавно поселились свирѣпые раскольники, на рѣчкѣ Усъ; но они бѣглые 
изъ Россіи или откуда нибудь. Около Саянскихъ же горъ есть большая 
деревня Іудействующихъ. Но это Пермскіе бѣглые раскольники, завѣсившіе 
себя Іудейсгвомъ, котораго и аза не понимаютъ, для сокрытія своихъ без- 
путствъ и развратовъ. Есть едпнолнчностп раскола, случайно поддающіяся 
кое-гдѣ; но это ссыльные, насланные, коренной же Спбиракъ гнушается 
раскольниками и твердъ въ вѣрѣ.

•Зо
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Мѣстность Енисейской губерніи великолѣпная. Рѣка Енисей, взявшись 
въ Китаѣ по ту сторону Саянскихъ горъ, разсѣкаетъ ихъ поперекъ, вхо
дитъ въ Россію противъ Енисейской губерніи, протекаетъ всю сію губернію 
отъ Юга къ Сѣверу, по самой серединѣ ея, и вливается въ сѣверное Ледо
витое иоре. Теченіе ея въ Енисейской губерніи около трехъ тысячъ верстъ, 
да въ Китаѣ съ тысячу верстъ. При выходѣ изъ Саянскихъ горъ, у деревни 
Означенной, Енйсей имѣетъ 2 0 0 — 3 0 0  саж. (на мой взглядъ); въ Красноярскѣ 
уже съ версту шириною; въ Енисейскѣ двѣ версты; за Щеками три версты- 
у села Инбатскаго четыре версты; противъ Туруханска пять верстъ. 600  
верстъ ниже Енисей дѣлается уже губою въ 6 0 — 100  верстъ шириною, со 
множествомъ острововъ и затѣмъ вливается въ море, до котораго однакоже 
самые смѣлые едвали доплывали, ибо это уже 78-й градусъ долготы.

Южная сторона Енисейской губерніи, какъ стѣною отграждена отъ 
Китая Саянскими горами, коихъ вершины покрыты снѣгомъ. Горы сіи суть 
собраніе хребтовъ горъ въ 1 0 0 —2 0 0  и даже 3 0 0  верстъ шириною. Только 
смѣлые казаки, частію и по нуждѣ (для осмотра знаковъ границы Россіи съ 
Китаемъ) переваливаютъ сей хребетъ.

Но и внутри губерніи есть огромныя горы. Енисей течетъ на про
странствѣ, можетъ быть. пятисотъ верстъ, отъ Минусинска до Красноярска 
въ огромныхъ каменныхъ горахъ. Съ горы села Рыбинска, чтб на трак
тѣ, цѣлая треть горизонта къ Югу опоясана горами, покрытыми снѣгомъ. 
Отъ села Абаканска налѣво (смотря на Югъ) огромныя горы.

Рѣка Абажанъ вытекаетъ изпромежъ Саянскихъ и Алтайскихъ горъ 
и впадаетъ въ Енисей немного ниже Минусинска. Оттуда же вытекаетъ рѣка 
Чудимъ^ Віясь почти до города Енисейска у лѣвой стороны рѣки Енисея, но 
уходя въ Обь, а не въ Енисей.

Съ правой стороны впадаютъ въ Енисей (кромѣ рѣкъ: а) Tÿoa, б) Мйна 
в) Канъ, кои имѣютъ 1 0 0 —  150  саженъ ширины три огромныя, рѣ
ки, кои всѣ зовутъ Тунгузками: а) Верхняя, это Иркутская Ангара, двѣ 
версты ширины, Средняя, она же Под-Каменная (т. е. у каменнаго хребта 
горъ разсѣкаемаго Енисеемъ, стороны котораго направо и налѣво стоячія 
каменные стѣны во сто саженъ вышины, называются Щеки), верста ширины
в. ,Нижняя противъ Туруханска, верста ширины. На устьѣ ея, направо 
стоитъ Туруханскій Троицкій монастырь.

Въ Минусинскомъ округѣ и отчасти въ Ачинскомъ есть голыя камен
ныя степени. Сюда Русскіе загнали первобытныхъ заселыциковъ, которыхъ 
Здѣсь зовутъ инородцами. Они не знаютъ хлѣбопашества, живутъ скотовод
ствомъ и наипаче разведеніемъ лошадей. Они живуть въ неподвижныхъ из
бахъ, которыя впрочемъ суть юрты, т. е. зданія безъ печи: огонь тлится 
посрединѣ юрты, и тѣмъ грѣются жители. Они страшно бѣдны, въ Лоскуть
яхъ, полунагіе. Тому содѣйствуетъ главно опека Русскихъ. У нихъ свой 
языкъ (говорятъ, Татарскій). Женщины совсѣмъ не знаютъ Русскаго языка. 
Такихъ инородцевъ считаютъ до двадцати тысячъ. Вообще же Енисейекая 
губернія вой покрыта лѣсомъ и наиболѣе краснымъ, т. е. сосною, листвен-
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ни дею, иногда елью, и полосою Кедрами. Но, о Боже, здѣсь Жалко взглянуть 
на лѣса. Ихъ жгутъ ежегодно, нещадно, повсюду, съ ранней весны до позд
ней осени. Здѣсь нѣтъ Русскаго лѣса, Пушистаго, бдагоухающаго, густого, 
свѣжаго. Здѣсь лѣсъ рѣдкій, больной, полуобогрѣлый, унылый, заваленый 
каргами (падающій лѣсъ); здѣсь для лѣсовъ есть свое слово mautà. Въ са
момъ дѣлѣ: это не лѣсъ, не роща, не боръ, а такъ себѣ, нѣчто въ родѣ 
лѣса. Сквозь него увидишь человѣка въ верстѣ разстоянія. Саерва это при
нято Русскими йо нуждѣ, чтобъ добыть себѣ площадь земли для хлѣбопа
шества; потомъ оно уже обратилось въ забаву, прихоть.

Земля здѣсь плодородна. Здѣсь нѣтъ обычая навозить землю. Здѣсь 
нѣтъ общихъ полей, а каждый самъ себѣ имѣетъ дачу, которую зовутъ 
заимка. (Онъ ее занимаетъ, никого не спрося, Увѣрившись напередъ, что она 
иезанята еще никѣмъ другимъ). Скотина здѣсь Пасется сама себѣ. Для нея 
огораживаютъ мѣстность вокругъ селенія отъ трехъ до пяти верстъ въ ра
діусѣ, центръ котораго есть само селеніе (заимка уже за изгородью). Жи
тельство въ Енисейской губерніи расположено или по берегамъ рѣкъі или 
по тракту. За тѣмъ все прочее .пространство остается пустымъ, незанятымъ 
и неизвѣстнымъ, большею частію.

Климатъ въ Енисейской губерніи вообще почитается здоровымъ и 
пріятнымъ, по крайней мѣрѣ для туземцевъ. Губернскій городъ Красноярскъ, 
гдѣ и архіерей, стоитъ въ срединѣ населенной части губерніи. Мѣсто кра
сивое: при Енисеѣ, полуокружено хребтомъ горъ отъ Запада-Юга къ Вос
току. Но здѣсь наипаче господствуетъ западный вѣтеръ, нерѣдко Обращаю
щійся въ бурю. Лѣтомъ онъ тотчасъ изсушаетъ влагу дождя, а зимою сме- 
таетъ снѣгъ до того, что здѣсь почти нѣтъ снѣговой дороги: въ лютые 
морозы ѣздятъ на колесахъ. Но здѣсь, по всей губерніп и по всей Восточ
ной Сибири, въ воздухѣ стоитъ во все лѣто сухая, синяя, ѣдкая изгарь. 
Это отъ пожара лѣсовъ. Тяжело дышать. Природа унылая. Зелень колючая, 
полублеклая, свернувшаяся въ трубку. Дождей такъ мало, что ихъ не можно 
положить болѣе десяти-пятнадцати во все лѣто, если изъ числа ихъ исклю
чить накрапыванія, которыя не смачиваютъ и пыли. Я почитаю все это по
слѣдствіемъ пожара лѣсовъ: Изсушается атмосфера. Даже и вѣтры, вѣтры 
постоянные, жестокіе, почитаю послѣдствіемъ тоже пàлoвъ: разрѣжается воз
духъ, теряется равновѣсіе, вѣтеръ. Истребленію лѣсовъ пожарами приписы- 
ваю и оскудѣніе вольной птицы, вольныхъ животныхъ и звѣрей. Пѣвчихъ 
птицъ нѣтъ, водяныхъ тоже, въ лѣсахъ пустота. Сорока, воронъ, ястребъ 
иногда орелъ и стадо гадокъ: вотъ жители пустынныхъ лѣсовъ Сибири. 
Волковъ совсѣмъ нѣтъ. О медвѣдяхъ изрѣдка слышимъ. Лисицы есть, но 
очень немного. Дикія козы есть.

Однакоже здѣсь здравіе въ людяхъ доброе. Въ мое восьмидѣтнее пре
бываніе я только однажды слышалъ о повальной болѣзни въ одномъ углу 
епархіи. Холеры здѣсь не бывало. Ягоды здѣсь: смородина черная и красная 
вездѣ есть. Малина, земляника, брусника, черника. Но палы надолго истре- 
бляютъ и Ягодный мѣста. Грибовъ здѣсь нѣтъ бѣлыхъ и сѣрыхъ: ихъ прц-
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возятъ изъ Россіи! Вотъ что значатъ палы. Собираютъ здѣсь бѣлянпи и, 
кажется, грузди; ихъ Солятъ. Хлѣбъ въ Красноярскѣ ѣдятъ яровой, озимаго 
йочему-то не сѣютъ. Хлѣбъ однакоже отличный. Колодезей почти нѣтъ. 
Употребляютъ рѣчную воду. Но тутъ вотъ въ чемъ несчастіе: берега рѣки 
усыпаютъ навозомъ и всякою Дворового п уличною нечистотою (для полей 
навозъ ненуженъ). Такимъ образомъ чистая вода рѣки портится, дѣлается 
гнилою, вонючею. Такъ даже въ Красноярскѣ. Городскія власти отзываются 
привычкой) населенія дѣлать это гнусное дѣло, себѣ же на посмражденіе и 
Пагубу. Дороги здѣсь полушоссейныя, самодѣльныя. Расхода казны никакого: 
все сдѣлаютъ крестьяне по наряду. Мосты отличные.

Церквей въ Енисейской епархіи около двухсотъ. Изъ нихъ больше по
ловины деревянныхъ, я болѣе пятидесяти самыхъ новыхъ. Послѣднія самыя 
ікалкія: маленькія, холодныя, темныя. Въ пятидесятыхъ годахъ вышло дозво
леніе отъ Сѵнода строить въ Сибири церкви, не представляя предварительно 
Сѵноду, а только съ благословенія архіерей. Въ тоже время Сѵнодъ дозво
лилъ самимъ Сибирскимъ архіереямъ открывать новые приходы. Въ обѣихъ 
сихъ статьяхъ отличился Наипаче преосвященный Парѳеній, бывшій сперва 
Томскимъ и Енисейскимъ. Сперва и я плѣнился было этою мыслію. Затѣмъ, 
посмотрѣвши на дѣло ближе, я остановился на томъ, чтб есть. Я увидѣлъ, 
что приходы измельчали до того, что индѣ не состояло и 400 душъ Прихо
жанъ, чтб есть послѣдняя мѣра для прихода. Мнѣ доводилось даже закры
вать нѣкоторые приходы по сущей невозможности существовать даже двумъ 
лицамъ клира, священнику и Причетнику. Такимъ образомъ, церкви камен- 
йыя и самыя хорошія изъ деревянныхъ построены до размноженія прихо
довъ, а самыя малыя и жалкій построены въ новѣйшее время.

Старинныя каменныя церкви большею частію прочны, красивы, про
сторны и украшены златомъ и Сребромъ, и на иконахъ и въ утвари изо
бильно. Новыя каменныя церкви уродливы и хилы (укажу на Чернорѣчин- 
скую и Шилинскую), мрачны и бѣдны убранствомъ. Каѳедральный соборъ 
Красноярской есть копія Благовѣщенской церкви въ Петербургѣ, чтб про
тивъ тамошняго каменнаго мосга чрезъ Неву. Красноярской соборъ стоилъ 
храмоздателю, Исидору Григорьевичу ІЦеголеву, какъ онъ объявилъ (и, 
конечно, не Солгалъ) шестьсотъ тысячъ рублей. О, Боже! Петербургскій 
соборъ, его товарищъ и предшественникъ, ей, стоилъ не болѣе шестидесяти 
тысячъ рублей! Остальные же поглотили архитекторъ!, комиссіи, ревизоры и 
все, чтб есть власть-администрація. Эти враны ненасытные въ Сибири приводятъ 
въ ужасъ населеніе насиліемъ, грабежами, Утѣсненіемъ. Размѣръ каведральнаго 
собора: 25 саженъ въ длину, 12 саженъ въ ширину, высота пропорціональ
ная. Внутри восемь огромныхъ устоевъ, въ два ряда, поддерживаютъ сводъ 
собора; сверху главный куполъ окружаютъ, по четыремъ угламъ, четы
ре камианеллы (церквйцы), совершенно безполезныя, ибо стоятъ пустыя, и 
во внутрь церкви и отъ нихъ просвѣта нѣтъ. Съ западной стороны съ со
боромъ слита колокольня, въ видѣ бутылицы (какихъ много въ Москвѣ), въ 
треть ширины собора. Ужели такое зданіе должно стоить шестьсотъ тысячъ
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рублей, въ Сибири, въ Красноярскѣ, гдѣ лѣсъ стоитъ ничего болѣе, какъ 
срубить его на берегу рѣки, сбросить его въ рѣку и Доплавить до Крас- 
ноярсча (20—50 верстъ) и гдѣ Храмоздатель, отличный хозяинъ и купецъ, 
имѣлъ свои кирпичные заводы тутъ же, въ верстѣ отъ собора?

Каменныя церкви часто двухъэтажный, внизу теплая, вверху холодная. 
Особенно зимнія весьма низки и тѣсны, а алтари боковые, только для оди
ночной службы священника. Въ нѣкоторыхъ церквахъ, даже въ Краснояр
скѣ, я потому и не служилъ, что негдѣ размѣститься самому ограниченному 
собору, и задохнешься. Непредусмотрительность храмоздателей и простота 
духовенства.

Рѣдкая церковь каменная (изъ новыхъ) цѣла, почти всѣ онѣ имѣютъ 
трещины. Одна церковь (Уринская) при мнѣ разобрана, вся въ щеляхъ, дру
гую (въ Кемчугѣ) подкрѣпили, подводя новый Фундаментъ. Есть страшная 
ошибка: въ канаву Фундамента насыпаютъ сухой гальки (мелкій камень-го- 
лышъ) и думаютъ, что это Фундаментъ. Когда возведется на такомъ Фунда
ментѣ каменное зданіе, оно раздавить Тальку, и она поползетъ во всѣ сто
роны: зданіе даетъ трещины и грозитъ развалиться. Такъ строютъ и дома. 
И въ Красноярскѣ нѣтъ каменнаго дома безъ трещинъ.

Духовенство Енисейской епархіи на половину туземное, другая же по
ловина изъ наѣхавшихъ пзъ Россіи, особенно изъ Рязани, Калуги, Владим 
мира. Къ чести туземнаго духовенства справедливо должно отдать имъ пре
имущество предъ заѣзжими: благоразумны, осторожны, терпѣливы, послушны. 
Вся знать нашего духовенства Сибирякъ Въ Консисторіи изъ четырехъ 
членовъ трое Сибиряки. Но и изъ Русскихъ есть очень хорошіе, особенно 
получившіе полное образованіе въ Семинаріи. Самые плохіе священники не 
ученые, и Русскіе, и Сибирскіе.

Пьянство въ духовенствѣ рѣдко, но есть самые жалкіе и отчаянные. 
Изъ нихъ нѣсколько и при мнѣ отъ сей слабости преждевременно кончили 
жизнь. И наше Енисейское духовенство, подобно собратій своей въ Россіи, 
имѣетъ содержаніе самое умѣренное; но при честномъ и осторожномъ житіи, 
они и при малыхъ доходахъ живутъ прилично. Объѣзжая епархіи), я наибо
лѣе останавливался ночевать у священниковъ; не Помню, гдѣ я поскучалъ бы 
неудобствомъ помѣщенія, бѣдностію стола, или чѣмъ инымъ: все чисто, 
опрятно, благородно. Самъ священникъ, его жена и дѣти одѣты прилично. 
На лицахъ ихъ честность, покой духа, разумность.

Скажу о себѣ. Я первый епископъ Енисейскій. Пріѣхалъ изъ Казани 
гдѣ былъ викаріемъ, 5 Января 1862 года. 8 числа открылъ Консисторію. 
Отселѣ и началось бытіе Енисейской епархіи. Отцы духовные наняли для 
меня хорошій каменный двухъэтажный домъ купчихи Мавры Герасимовны 
Бѣловой (она скончалась года черезъ три). Домъ въ лучшемъ мѣстѣ города 
и лучшій. Однако мнѣ уступленъ только верхній этажъ, а въ нижнемъ тор
говые магазины (чтб мнѣ было безпокойно). Здѣсь я прожилъ 14 мѣсяцевъ. 
Сталъ скучать безпокойствами дома, не имѣя власти надъ нимъ. Нашли дру
гой домъ, купца Ребинова, близъ каѳедральнаго собора, на углу (юго-запад-
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номъ) площади,— домъ весь въ моемъ распоряженіи. Здѣсь я прожилъ три  
года, иика вы строилъ собственны й архіерейскій  домъ, въ которы й переш елъ  
въ концѣ М ая 1 8 6 6  года. Д ом ъ поставленъ противъ З а п а д а  каѳедральнаго  
со б о р а  и зани м аетъ  цѣлый кварталъ 6 0 X ^ 0 = 3 0 0 0  саж енъ. Д ом ъ деревян
ный, стр оен ъ  по моей мысли и ж еланію . Е сть церковь, во имя Іоан н а  Кре
стителя. (В ъ  память наречен ія  еп архіи  2 5 -го  М ая, въ день обрѣтенія  главы  
П редтечевой). Длина дома четырнадцать саж енъ , ш ирина 6 саж енъ , длина 
н а  В остокѣ І І  саж енъ . Д ом ъ имѣетъ видъ глаголя. В ъ  1869  году весь домъ  
внутри ощекатуренъ, а снаружи обшитъ Тесомъ и П окраш ену желты мъ, а  
кровля зел ен ая . О собы й корпусъ для братіи . Т ри больш ихъ холодны я зданія. 
Я  несчастливъ: въ  постройкѣ дома мнѣ граж дане не давали и мѣста. Я  ис
торіи  его у  нихъ , исходатайствовавъ вы сочайш ее соизволеніе б езъ  вѣдома  
ихъ . Святѣйшій Сѵнодъ не дозволялъ мнѣ строить деревянны й домъ и не 
соглаш ался дозволить строить домъ по плану, не утверж денном у Сѵнодомъ. 
Я  вы строилъ деревянный домъ и по плану, который показалъ только г у б е р 
натору. П отом ство пусть судитъ, й і н о г о - л и  я  виноватъ ослуш аніем ъ и вино
ватъ ли? Д ом а не бы ло бы  доселѣ, если бъ  я не построилъ его на свой страхъ!

Я  дважды объ ѣ хал ъ  всю мою неизмѣримую  еп архію  и ее  знаю  лучш е  
всякаго другаго мѣста, лучш е М осковской еп ар х іи , гдѣ я родился. И зъ  175  
приходовъ не осталось  и двадцати, гдѣ бы я не служилъ, а бы ть, каж ется , 
бы лъ во всѣ хъ . Граж дане были ко мнѣ холодны , особен н о власти и чины, 
хотя  я не хотѣлъ имъ зла и намѣренно не дѣлалъ. Н асъ  разсудитъ  Г осподь. 
Д уховенству же я соверш енно благодаренъ: я ими не оскорбленъ. С ердца  
наш и Б огъ  вѣсть, но я не потерпѣлъ значительно ни отъ  одного лица оскор
бленія , которое помнилъ бы  и доселѣ. П ослуш ан іе полное, уваж ен іе подо
баю щ ее, исправность. Мнѣ не доводилось нудить кого либо къ долгу: всякій  
зналъ сам ъ. П огрѣш ности были со стороны  ихъ. но я ихъ  почти не Помню, 
и они видно не были слишкомъ разруш ительны  въ послѣдствіяхъ ихъ . Я  на
противъ себя  окаяваю  въ холодности и лѣности къ дѣламъ долга, а иногда  

и въ своенравіи . П ростите меня, братія!
Н а  м ое мѣсто назначенъ преосвящ енны й П авелъ, изъ Америки. Н азн а

ченіе его ІО Ію ня. О нъ былъ у  меня въ П ерервѣ  ІО Д екабря, а теперь, 
конечно, уж е въ К расноярскѣ.

С тоитъ примѣтить: 1. Я , ѣдучи на покой, сдѣлалъ 4 1 1 6  верстъ (осьмую  
или даже седьмую часть зем ного ш ар а). 2. П реосвящ енны й П авелъ, изъ А м е
рики до К расноярска, объ ѣ хал ъ  почти цѣлый свѣтъ. 3 . П реосвящ енны й  

Іоан н ъ , отсю да до Америки, объ ѣ хал ъ  болѣе полсвѣта.

Стезю мою и уже мое Ты еси изслѣдовалъ и вся пути моя Провидѣлъ 
еси, Господи, П саломъ 138 .

9 Января 1871 г.
Перерва.

472 Е ПИСКОПЪ НИКОДИМЪ ОБЪ ЕНИСЕЙСКОЙ Е П А РХ ІИ .
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Рана его совѣсти.
Письма Пуш кина, н ап еч атан н ая  въ прош ломъ году, въ Y -й книгѣ „С та

рины  и Н овизны ", возбудили величайш ее вниманіе всѣхъ заним аю щ ихся  
П уш кины мъ. В ѣ  нихъ П уш кинъ прямо заявилъ, что авторъ Гавриліады не  
онъ* а  князь Д . П. Горчаковъ. Больш инство изслѣдователей отказалось п о 
вѣрить том у свидѣтельству сам ого  П уш кина. Появилось нѣсколько статей, 
въ которы хъ до к а зы в а л о ^ , что автором ъ Гавриліады  мы все-таки должны  
считать П уш кина. Н азов у , напр., обстоятельны я статьи В. В. К аллаш а (въ  
тЛ итературном ъ Вѣстникѣ44 1902  г .) и Н . О. Л ёрнера (въ  „Б ессарабскйхЪ  

Г убер н ск и хъ  В ѣ дом остяхъ“ 1902  г .).
И звѣстно бы ло, однако, что Пуш кинъ, кромѣ офиціальнаго отвѣта при 

допросѣ  графу П. Л. Т олстом у, написалъ ещ е, въ объ я сн ен іе  того  же дѣла, 
частное письмо им ператору Н иколаю  П авловичу. М ожно было ожидать, что 

оты сканіе этого  письма окончательно разрѣш итъ сп ор ъ , П исьмо усердно  
разы скивалось. В ъ  вы ш едш ей въ этом ъ году Y I -й книгѣ Старины и Н овизны  
(гдѣ также помѣщ ены  лю бопы тнѣйш іе м атеріалы , касаю щ іеся  П уш кина) 
сообщ ается , что до сихъ  иоръ оно не найдено. Э то даетъ  намъ поводъ ещ е  
р а зъ  коснуться в оп роса  и попы таться собрать  въ одно всѣ тѣ доказатель
ства, которыя по наш ему мнѣнію несомнѣнно доказы ваю тъ авторство П у ш 
кина.

В ъ  Черновыхъ б ум агахъ  П уш кина, среди н абр осан н ы хъ  стиховъ и пла
новъ будущ ихъ р аботъ , есть програм м а (« Р у с с . Старины 1 8 8 4  г., Апрѣль, 
стр. 91): „С (вятой) Д (у х ъ ) призы ваетъ Г (аи р іи л а)“, и п р .“

Чтб это  такое? Р азвѣ  же это  не програм м а самой поэзм ы , которую  
им ператоръ  Н иколай П авловичъ назы валъ „м ерзостію а?

Среди стиховъ П уш кина, предназначавш ихся для Лицейской Годовщины  
1 8 2 5  года, есть так іе (Г р отъ , П уш кинъ. 2 изд., стр. 180):

Вы помните ль то розовое поле,
Друзья мои, гдѣ красною весной,
Оставя классъ, Рѣзвились мы на волѣ 
И тѣшились отважной) борьбой!
Графъ Брольо былъ Отважнѣе, сильнѣе,
Комовскій же Проворнѣе, хитрѣе;
Не скоро могъ рѣшиться жаркій бой.
Гдѣ вы, лѣта забавы молодой!
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П ер лое четверостиш іе Пра wo взято изъ Гавриліады, гдѣ он о  читается  
въ таком ъ видѣ (С оч . П уш кина, изд. Л итер атурнаго  Ф онда, І І ,  344):

Не правда ли, вы помните то поле,
Друзья мои, гдѣ въ прежни дни весной,
Оставя классъ, мы бѣгали на волѣ 
И тѣшились отважной) борьбой?

К нязь П . А . Вяземскій, ІО Д екабря 1822  года. посылая А . И . Т у р ге -  
неву значительны й отры вокъ изъ Гавриліадбі, писалъ про нея: „П уш кинъ  
прислалъ мнѣ одну свою прекрасную  шалость" („О стаф ьевскій А рхивъ  І І ,  
2 8 7 ).

1 8 2 1 — 1 822  годы, въ п ор у , къ которой относится Г авриліада встрѣ
чается въ  поэзіи  П уш кина цѣлый рядъ обр азов ъ , картинъ и именъ, 
стоящ ихъ блйзко къ сю ж ету поэмы . П уш кинъ писалъ въ это время: „П од
ражанія П ѣсни П ѣсней", „Д есятую  заповѣдь", „Адскую поэму" (о  С атанѣ), 
„Еврейкѣ".

К ъ  этом у же времени относится слѣдую щ ій отры вокъ, сохранивш ійся  
въ бум агахъ  П уш кина (Р у сс . Старина 18 8 4  г ., Апрѣль, стр. 97):

Прими въ залогъ воспоминали 
Мои завѣтиые сти хи ..
И подъ печатію завѣтной 
Мои опасные стихи....
Вотъ лира, рѣзвая болтунья...
Не удивляйся, милый другъ,
Ея И зраильском у  платью...
Бе Всевышній осѣнилъ 
Своей небесной благодатью.

Н ак онецъ , самъ авторъ Гавриліады, въ концѣ поэм ы , н азы в аетъ  себя: 

Другъ Демона, повѣса и предатель.

С лова эти могуть подойти только къ П уш кину. Д ем онъ— другъ П уш 
кина А . Н . Р аевскій , которому и посвящ ено стихотворен іе 18 2 3  года „Д ем онъ". 
„П редателем ъ" т. е. предателемъ въ любви, назы валъ себя  Пуш кинъ, вспо
миная

Коварный старанья.
Преступной юности своей.

А „повѣса" одно изъ  сам ы хъ обы чны хъ словъ у  П уш кина, котор ое  

Онъ не р азъ  относилъ съ  себѣ:

Л я, повѣса вѣчно праздный...

В сѣ хъ  этихъ  „Формальныхъ", внѣш нихъ доводовъ вполнѣ достаточн о, 
чтобы  доказать авторство П уш кина. Н о  есть гор аздо  болѣе важныя дока
зательства того  же, внутреннія. Гавриліада напи сана ІІуш кинскимъ стилемъ  

и Пушкинскимъ стихомъ, со всѣмъ его блескомъ и чарами.
П остроен іе поэмы  соверш енно П уш кинское съ  лирическими отступ л е

ніями, съ ФабулоЙ, развиваю щ ейся сжато и бы стро, съ  необы кновенной
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стройностью  составны хъ частей. И зо всѣхъ „запрстныхъ** Пуш минскихъ  
поэм ъ одна Гавриліада, по Формѣ, вполнѣ достойна П уш кина. Д остаточ но  
прочесть тѣ ея отрывки, которы е обы кновенно пом ѣщ аю тся въ собр ан ія хъ  
сочиненій П уш кина, напр. „П оговорим ъ о стр анностяхъ  любви** или „О ми
лый др угъ , кому я посвятилъ1* (И зд . „Лит. Ф онда*, І І ,  3 4 3 — 3 4 4 ), чтобы  
убѣдиться , что это  могъ написать только П уш кинъ п никто болѣе. Д р угого  
автора, которы й могъ бы создать п одобны е стихи, въ Р оссіи  ещ е не бы ло.

Н евозм ож но поддѣлать чуж ого язы ка, какъ и чуж ого почерка. Поддѣл
ка всегда обнаруж ится. К ъ  каждому вы раж енію  въ Гавриліадѣ можно подо
брать  сходн ое или соотвѣтствую щ ее изъ  другихъ произведеній  П уш кина. Э то  
в се  тѣж е слова, тѣже обр азы , тѣже привы чны е эпитеты .

Я  ограничусь только отдѣльными примѣрами. Одни и зъ  сам ы хъ обы ч
ны хъ у П уш кина этитетовъ къ „Взорамъ** это  „томные** или “внимательные**; 

мы читаемъ напр:

И томныхъ Дѣвъ устремлены
На васъ внимат ельны й  очи. (Соч. I, 152).
Ихъ томный  взоръ, Привѣтный лепетъ. (I, 248).

В ъ  Гавриліадѣ читаемъ:

Но что же.такъ волнуетъ и манитъ
Ея къ себѣ впимат елъпыя  очи.
Высокій станъ, взоръ т омный  и стыдливый...

В ообщ е слово „томный** встрѣчается у П уш кина очень часто; столь же 
часто встрѣчается оно и въ Гавриліадѣ; вотъ  ещ е примѣръ:

И нѣжилась на ложѣ т омной  лѣни.

Э тотъ  стихъ  къ том у же напом инаетъ другой изъ стихотворенія  „ Ж е 
ланія**:

Душой заснуть на ложѣ мирной лѣни (I, 237).

П уш кинъ любилъ придавать „красотѣ** эпи тетъ  „стыдливой;11 напр:

Она покоится стыдливо
Въ красѣ торжественной своей (ІІ, 127).
Стыдливо холодна, восторгу моему
Едва отвѣтствуешь... (ІІ, 136).
Вы притворились, что Стыдливы (I, 237).

В ъ  Гавриліадѣ читаемъ:

И къ радостями на ложе наслажденій,
Стьгдливую склонили красоту...

П риблизительно съ  181 7  года  П уш кинъ начинаетъ говорить о лю бви, 
какъ о „страданіи**, какъ о „мученій**, какъ о чем ъ-то „ужасномъ**; напр;

О если бы тебя...
Постигло страшное безуміе любви (I, 192).

...юноши, внимая молча мнѣ,
Дивились Долгому любви моей мученью  (I, 253).

Библиотека "Руниверс"



476 Л , С. П У Ш К И Н Ъ .

В ъ Гавриліадѣ читаемъ:

тайный гласъ мучит ельны хъ  страстей.

В ы раж еніе „гласъ страстей* напом инаетъ ещ е:

(Ты) серЬца моего языкъ любила страстный (I, 255)
Увы! языкъ люови  нѣмой,.. (I, 187).

В ъ  Гавриліадѣ читаемъ:

Когда тоска облаччивы хъ  желаній 
Объемлетъ насъ.*.

В ъ  „посланіи къ Н . С. А лексѣеву:

Неясныхъ, темныхъ ожиданій 
Обманчивый) но сладкій сонъ.

В ъ Гаврпдіадѣ:

Его любви готовя новый даръ.

В ъ лР усланѣ и Людмцлѣа:

Любви готовятся дары (ІІ, 205).

П одобны й перечень можно бы ло бы  продолжать очень долго. В о т ъ  ещ е  
Нѣсколько вы раж еній, которы я каждый знакомы й съ п оэзіей  П уш кина тот
часъ признйетъ Пушкинскиыйі

И скоро ждетъ Плѣнительнаго  сна.
Въ тѣ дни, когда отъ огненнаго взора 
Мы чувствуемъ волненіе въ крови.
Скучна была ихъ дней одноооразностъ 
Въ объятіяхъ лѣниво и т иш ины .
И счастлива въ прелестной наготѣ.

Что касается до стиховъ Д. Н . Горчакова, то  сам ое бѣглое знакомство  
съ ними показы ваетъ , какъ не похож и они на всѣ эти выписки. Х отя  самъ  
Пуш кинъ хвалилъ въ его  сати р ахъ  „слога ч и стотуu (I ,  4 5 ) , но его  стихи  
мало чѣмъ отличаются отъ  всей п оэзіи  наш его X V I I I  вѣка: это поистинѣ  

„до-П уш кинск іе“ стихи.
В о тъ , напримѣръ, отры вокъ изъ его Бесѣды  о суетности:

Сей міръ есть маскарадъ, гдѣ всѣ перерядясь,
Толкаются своей личиною гордясь,
Мечтаютъ, что дошли до вышней блага цѣпи,
Коль истинный свой видъ въ чужомъ Сокрыть умѣли;
Коль пышной странностью уборовъ и одеждъ 
Могли привесть въ восторгъ толпу Зѣвакъ, невѣждъ.

Взгляните на сего вы мнимаго героя:
Онъ ищетъ счастія, напасти ближнимъ строя.
Путь, коимъ онъ достичь мнить Лаврова вѣнка,
Багрить со всѣхъ сторонъ кровавая рѣка;
Убійствомъ, грабежомъ отягощаетъ совѣсть,
А лкая помѣстить въ военну повѣсть,
И мира предъ лицомъ чтобъ дивнымъ быть ему 
Онъ Копитъ на главу себѣ проклятый тьму...
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Ч то же и зо  всего этого  слѣдуетъ?
Авторомъ Гавриліады надо признать Пушкина. Это неизбѣжно. Значитъ, 

онъ Солгалъ, называя авторомъ другого?
Да! И мы полагаемъ, что, выясняя это событіе въ жизни Пушкина, мы 

проявимъ больше любви къ нему и уваженія къ его памяти, чѣмъ скрывая 
правду, не смотря на очевидность. Въ послѣднемъ случаѣ ко лжи Пушкина 
мы лишь прибавимъ свою собственную.

Надо вспомнить положеніе Пушкина въ то время, когда возникло дѣло о 
Гавриліадѣ (Августъ 1828 г.). Не прошло и двухъ лѣтъ, какъ Пушкинъ былъ 
возвращенъ изъ ссылки. Ему были еще очень памятны мѣсяцы, „высижен- 
ные глазъ на глазъ“ со старой няней, въ Михайловскомъ. Правительство 
имѣло немало поводовъ смотрѣть на него косо. Лѣтомъ 1827 года разыгра
лось дѣдо о стихахъ „Андре Шенье“. Въ Октябрѣ того же года надѣлала 
много шума встрѣча Пушкина съ Кюхельбекеромъ.

Съ другой стороны не задолго передъ тѣмъ Пушкинъ впервыя Повстрѣ
ч али  съ Н. Н. Гончаровой. Новая Могущественная любовь наполняла его 
душу. Новыя надежды встали передъ его воображеніемъ. Вмѣстѣ съ тѣмъ 
онъ уже былъ далекъ отъ легкомысленнаго Н евѣрія своей ранней юности. Онъ 
Позналъ „гласъ иныхъ желаній". Онъ уже былъ авторомъ „Бориса Годуно- 
ва“ и писалъ „ Полтавуи.

И вдругъ на него падаетъ обвиненіе, что онъ авторъ Возмутительно^, 
кощунственной поэмы, обвиненіе въ преступленіи противъ первыхъ параг
рафовъ нашего законодательства. Пушкину могла грозить, пожалуй, и ссылка 
на каторжныя работы—„рудники Сибирскіе"; во всякомъ случаѣ все зданіе 
нѣкотораго спокойствія въ жизни рушилось. Рушилась и надежда на бракъ 
съ Н. Н. Гончаровой.

Тогда-то, на допросѣ, Пушкинъ показалъ, что Гавриліада писана не 
имъ, что авторъ ея князь Д. ІІ. Горчаковъ. Горчаковъ и ранѣе былъ извѣ
стенъ, какъ авторъ разныхъ нецензурныхъ стиховъ. Новая такая поэма не 
измѣняла ничего въ его худой или доброй славѣ. Лично же князю Горчако
ву никакихъ непріятностей ничто угрожать не могло: онъ былъ уже внѣ 
земного суда, такъ какъ скончался два года назадъ, въ 1824 г.

Припомнимъ, что кромѣ своего офиціальнаго показанія. Пушкинъ, по 
дѣлу объ авторствѣ Гавриліады, написалъ еще частное письмо Государю.

Письмо это комиссіей, допрашивавшей Пушкина, было Государю пере
дано запечатанное. Оно пока не разыскано. Мы увѣрены, что въ немъ 
Пушкинъ сказалъ Государю истину, т.-е. назвалъ авторомъ Гавриліады себя. 
Государь приказалъ дѣло о Гавриліадѣ прекратить.

Намъ кажется, что всѣ, которые во что бы то ли стало стараются 
обѣлить Пушкина отъ обвиненія въ авторствѣ Гавриліады, оказываютъ ему 
плохую услугу. Мы всѣ знаемъ иного Пушкина, глубоко и вдумчиво отно
сящагося къ вопросамъ религіи, автора такихъ прекрасныхъ гимновъ, какъ 
“Отцы пустынники и жены Непорочны1* или „Какъ съ древа Сорвался пре
датель - ученикъ**. Въ Голубѣ, поэмѣ, оставшейся неоконченной, Пушкинъ
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хотѣлъ изложить свои новыя воззрѣнія на христіанство. Въ рядѣ замѣчаній, 
разсѣянныхъ по его статьямъ, онъ уже намѣчалъ эти воззрѣнія. Вспомнимъ 
хотя бы Черновыя строки о книгѣ Л. Н. Муравьева „Путешествіе къ свя
тымъ мѣстамъ** и замѣтку въ Современикѣ о „Словарѣ о святыхъ".

Лида, знавшія Пушкина въ послѣдніе годы его жизни, единогласно 
свидѣтельствуютъ о религіозномъ направленіи его мысли. А. О. Смирнова 
сохранила намъ слова Баранта о Пушкинѣ: „Я и не подозрѣвалъ, что
у него такой религіозный умъ, это онъ такъ много размышлялъ надъ Еван
геліемъ. Для меня—это чистое откровеніе." Въ другомъ м*стѣ Смирнова раз
сказываетъ, что предложила Пушкину написать поэму на Рождество и на Вол
хвовъ. Пушкинъ отвѣчалъ: „Евангеліе отъ Луки, которое читается 25 Марта 
(т. е. гимнъ Пресвятой Дѣвы) лучшая изъ псэмъ. Никогда мнѣ не написать 
ничего, что хоть сколько нибудь къ этому приближалось быа. Князь П. А. 
Вяземскій съ своей стороны сообщаетъ, что „Пушкинъ постоянно и настой
чиво указывалъ ему на недостаточное его, Вяземскаго, знакомство съ тенета
ми Священнаго Писанія и убѣдительно настаивалъ на чтеніи книгъ Ветхаго 
и Новаго Завѣта".

Ничто не могло такъ опечалить и даже разсердить Пушкина въ зрѣ
лые годы его жизни, какъ упоминаніе о разныхъ его запретиыхъ юноше
скихъ стихахъ, особенно же именно о Гавриліадѣ. Лидо его тогда изобра
жало прямо боль. Пушкинъ умѣлъ раскаиваться и умѣлъ совершенствовать
ся. Это—честь ему, а никакъ не позоръ. Онъ самъ оставилъ намъ изобра
женіе тѣхъ часовъ, когда воспоминаніе передъ нимъ „свой длинный разви
вало свитокъ",

И съ отвращеніемъ читая жизнь ною,
Я Трепещу, и проклинаю,
И горько жалуюсь, и горько слезы лью...

Путь отъ Гаврпліады до Галуба длинный путь. Надо было имѣть Пуш
кинскій силы, чтобы свершить его. Будемъ же любить Пушкина, такимъ 
каковъ онъ есть: онъ достоинъ любви. Будемъ стараться понять его: не
смотря на всѣ его заблужденія и паденія, для насъ всѣхъ такъ много въ немъ 
чему мы можемъ у него поучиться.

Валерій Брюсовъ.
*

Нечестивая поэма Пушкина есть конечно одна изъ ранъ его совѣсти, 
о которыхъ говоритъ онъ въ своемъ стихотвореніи Митрополиту Филарету 
Написавшему въ томъ же 1828 году для него извѣстную передѣлку его сти
ховъ о значеніи жизни. Въ Пушкинской чудесной отповѣди Филаретъ, какъ из
вѣстно, измѣнилъ два Стиха (хотя у Серафима никакой арФы не было): Иначе 
читателю Вспомнилось бы, какъ неодинаково отнеслись къ великому поэту 
Митрополиты Московскій и С.-Петербургскій: первый тронулъ его силою сло
ва; благодаря второму Пушкинъ едва не угодилъ въ Сибирь. П. Б.
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Въ нынѣшнемъ году совершается церковное торжество, давно 
подготовлявшееся въ умѣ и чувствѣ Православнаго Русскаго народа, 
чтившаго Преподобнаго Серафима еще при жизни его и не перестав
шаго стекаться къ его могилѣ въ теченіи семидесяти лѣть, протекшихъ 
со времени его преставленія. То что на оФФиціальномъ языкѣ называется 
прославленіемъ Почившихъ подвижниковъ или праведниковъ, есть не 
чго иное какъ торжественное признаніе законности благовѣйнаго от
ношенія народа къ ихъ памяти; святые это—тѣ народные герои духа, 
іого народъ самъ себѣ излюбливаетъ, ожидая отъ церковной власти 
лишь разрѣшенія торжественно проявлять чувства, сложившіяся въ 
его душѣ помимо всякаго властнаго указанія (какъ это ведется на
оборотъ у Латинянъ). Не говоря о святыхъ издревле прославленныхъ, 
вспомнимъ только тѣхъ, прославленіе коихъ совершилось въ послѣднее 
столѣтіе, и мы увидимъ, что они всѣ были прославлены благодарною 
и благоговѣйною памятью народа задолго до ихъ оФФиціальной <кано- 
низаціи>« Симеонъ Верхотурскій: его имя даже было забыто, или вовсе 
неизвѣстно, а память не переставала жить, до того времени, когда сама 
земля вынесла на поверхность его останки. МитроФаній Воронежскій, 
еще болѣе Тихонъ Задонскій, Ѳеодосій Черниговскій и теперь Сера
фимъ Саровскій, всѣ они не переставали чтиться со дня кончины ихъ; 
и потому прославленіе ихъ есть дѣйствительно народно-церковное тор
жество, радостное тѣмъ, что оно завершаетъ собою чаянія цѣлыхъ 
поколѣній. Конечно бывали случаи въ церковной исторіи, когда про
славленіе святыхъ совершалось не столь живымъ порядкомъ; но тѣмъ 
отраднѣе, если имѣющее совершиться торжество можно вполнѣ отнести 
къ разряду тѣхъ торжествъ, въ которыхъ процессъ подготовленія со
вершенно безъискуственный. Серафимъ Саровсків чтился при жизни, и 
его слава дала еще въ началѣ ХІХ вѣка общую извѣстность избран
ной имъ обители, хотя таковая основалась и пользовалась уваженіемъ 
и до него, чему доказательствомъ служитъ напр. щедрое надѣленіе 
ея землею еще при императрицѣ Аннѣ Ивановнѣ. Но всетаки на
стоящее Возвеличеніе Саровской пустыни несомнѣнно связано съ под- 
вижнической жизнью Преподобнаго Серафима. Вь числѣ его почитателей 
еще при его жизни, а также и по преставленіи, былъ А. С. Хомяковъ. 
Деревенскій домъ его въ с. Богучаровѣ изобиловалъ изображеніями 
Серафима, тѣми разнообразными литографическими портретами его, 
которые во множествѣ стали распространяться вскорѣ послѣ кон
чины Преподобнаго. Но изъ этого одного трудно было бы заключать, какъ
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и въ какой степени чтилъ память Серафима самъ Хомяковъ, т. к. весьма 
возможно, что починъ почитанія Преподобнаго подвижника шелъ болѣе 
отъ матери его, Марьи Алексѣевны, настолько благоговѣвшей передъ 
Саровскимъ подвижникомъ, что она постоянно носила шапочку, освящен
ную на его могилѣ, и пила воду пе ипаче, какъ кладя въ нее кусокъ 
отъ камня, на которомъ Серафимъ проводилъ ночи въ молитвѣ. Слу
чайно перелистывая третій томъ сочиненій ея сына, напалъ я на одно 
мѣсто въ письмѣ объ общинѣ, которое явно доказываетъ, какое зна
ченіе придавалъ онъ духовныйь подвигамъ Серафима. Хомяковъ пря
мо его не называетъ, но, упоминая о Саровѣ, онъ даетъ ему (Са 
рову) такое выдающееся значеніе, что ставитъ его въ параллель съ Крем
лемъ и Кіевомъ; это едва ли пе указываетъ на то, что онъ имѣлъ въ виду 
славу Сарова, пріобрѣтенную имь чрезъ преп. Серафима. Вотъ что 
Хомяковъ писалъ одному своему пріятелю (не названному въ изда
ніи 1900 г., которымъ мы пользуемся). «Бѣда... когда начало Умо
зрительное вздумаетъ создавать. Эта забота постояннаго умвичанія 
идетъ у насъ со временъ Петра безостановочно и беззапиночно. К а
кого она ввдора насоздала! Теперь Оглянись, и ты увидишь, что все 
у насъ ново и безкоренно: мы съ тобою, т. е. дворяне, цѣхи, город
ское устройство, чиповничество во всѣхъ его развѣтвленіяхъ, выборы 
наши, просвѣщеніе наше съ его прививчпымъ характеромъ, наши при
вычки, все отъ адьФЫ до омеги. Кореиь и основа: Кремль, Кіевъ, Са- 
ровская пустынь, народный бытъ съ его пѣснями и обрядами и по пре
имуществу община Сельская».

Надо было очень высоко цѣнить подвиги и народную славу Сера
фима, чтобы сопоставить Сарово съ Кіевомъ и признать за нимъ зна
ченіе корня и осЕГовы. Конечно это сказано не въ томъ смыслѣ, что 
<де> сама Саровская пустынь легла въ основу народной жизни; она 
взята, какъ олицетвореніе идея Монашескаго Подвижничества, столь вы
соко цѣнимаго народомъ. Но для того, чтобы избрать именно ее, надо 
было имѣть очень высокое мнѣніе о томъ, кто ее прославилъ.

Письмо это писано къ Александру Ивановичу Кошелеву въ то 
самое время, когда Хомяковъ и И. В. Киреевскій совмѣстно обращали 
его изъ западника, скептика и противника общины въ свою «Рус
скую вѣру». Очень можетъ быть, что эти самыя слова Хомякова по
будили Кошелева предпринять паломничество именно въ Саровъ. 
Воспоминаніе объ этой обители и ея пустынножительствѣ навсегда 
оставило глубокое впечатлѣніе на А. И. Кошелева, и, можетъ быть, спо
собствовало ему сдѣлаться тѣмъ твердо убѣжденнымъ православнымъ 
человѣкомъ, какимъ онъ остался до самой кончины своей.

А. X.
1903 г. Mûh 27. С. Богучарово.
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навыкъ уж асовъ  Ф ранцузской рево
люціи, подвергся гоненію  своихъ же р е
волю ціонеровъ и лишилъ себя  жизни.

В ь  излож еніи государственной дѣя
телы ю сти графа П . А . С троганова, 
авторъ , кажется, нам ъ увлекся соч и 
неніем ъ Н . К . Ш ильдера объ  А л е
ксандрѣ І-м ъ . К он ечн о, исторію  Р у с 
скую за  первую  четверть Х І Х  вѣка 
нельзя писать б езъ  этихъ четы рехъ  
томовъ: такое множество новы хъ дан
ны хъ т утъ  собр ан о . Н о  критическимъ  
даром ъ не одаренъ  бы лъ покойный 
Ш ильдеръ, чему доказательствомъ слу
житъ то , что онъ  вѣрилъ видорному  
сл уху  о Ѳ едорѣ К узьм ича, пущ енном у  
въ ходъ для поправки дѣлъ своихъ  
однимъ изъ  В язниковскихъ коробоч- 
никонъ (нѣчто въ родѣ Фальшивыхъ 
чудотворны хъ иконъ) и влюбленъ былъ  
въ С перанскаго, не желая знать о 
м ногом ъ злѣ, которое имъ натворено  
для Россіи (хотя  бы  но отношенію къ 
Финляндіи).

ІІозволим ъ себѣ сдѣлать нѣсколько 
м елочны хъ зам ѣтокъ.

Здан іе П аж ескаго корпуса бы ло 
дворцомъ не Ш уваловским ъ, а В ор он - 
цовскимъ (стр . 7).

Графъ Ю рій  А лександровичъ не  

былъ послѣднимъ изъ  графовъ Г олов- 
кнныхъ (стр . 15 ).

М ать Н . Н . Н овосильцова бы ла  
лѣвою  сестрою  графа А. С. С трога
нова (стр . 7 6 ). Таковы мъ п р ои схож 

деніем ъ  иногда м ногое объясняется  

въ дѣятельности человѣка.

К нязь Чарторы жскій при воц ар е
ніи Александра бы лъ Русским ъ ми
нистромъ не въ Н еаполѣ , а  при С ар- 
динскомъ дворѣ (стр. 8 9 ).

Членовъ негласнаго комитета нель
зя назвать молодыми людьми. В сѣ хъ  
моложе бы лъ сам ъ Государь (стр . 9 7 ).

О ткуда извѣстіе, что графъ З а в а 
довскій былъ Пьяницею? (стр. 1 0 1 ).

В ъ какомъ именно родствѣ молодой 
графъ А . П . С трогановъ находился  
съ  И . В . Васильчиковымъ, не показа
но (стр. 1 8 8 ).

Н ап ечатан ны е подъ текстомъ Р у с 
скіе переводы  съ  Ф ранцузскаго могли 
бы иной р а зъ  бы ть точнѣе.

Н о  кто не р аботаетъ , тотъ  не дѣ
лаетъ  ош ибокъ; разбираем ая  же кни
га , полная вы сокихъ достоинствъ и 
отличной, всесторонней добр осовѣ ст
ности, написанная прекрасны мъ сло
гом ъ, останется навсегда драгоцѣн
нымъ пріобрѣтеніем ъ Р усской исто
рической науки. Съ полнымъ соч ув 
ствіем ъ привѣтствуемъ ея появленіе  
и пож елаем ъ, чтобы  увидѣли свѣтъ  
и другія сокровищ а С трогановскаго  
архива, въ особенности до-П етров- 
скаго времени. (К н и га  У стрялова о  
С трогоновы хъ сдѣлалась давно рѣд
костью ). П . Б .
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П О Д П И С К А
Н А

Р У С С К І Й  А Р Х И В Ъ
1903 года.

(Годъ 41-й).

Годовая цѣна «Русскому Архиву, въ 1903 году, за двѣнадцать 
ВЫПУСКОВЪ, съ пересылкой и доставкой девять рублей; для чужихъ 
краевъ— двѣнадцать рублей.

Подписка въ МОСКВѢ, въ Конторѣ «Русскаго Архива» па Ермола- 
евской Садовой, въ домѣ 175-мъ, и въ книжныхъ магазинахъ «Новаго 
Бремени», въ Петербургѣ, Харьковѣ, Одессѣ и Саратовѣ.

чаг Б ъ  пріемѣ подлинныхъ документовъ 
и автобіограФичесяихъ бумагъ, доставляе
мыхъ „Русскому А рхиву" для разработки 
и печатанія, выдаются росписку по кото
рымъ владѣльцы могутъ получать ихъ об
ратно.

Годовыя изданія „Русскаго А рхива4* 
прошлыхъ лѣтъ получаются по слѣдую
шемъ цѣнамъ: 1874 годъ, съ двумя грави
рованными на стали портретами (Ѳ. ІІ. Тют
чева и князя В. в .  Одоевскаго), за 6 p., 
съ пересылкой) 7 p.: годы 1877, 1879, 1884 
и 1886—1889 по 5 р. за каждый годъ, съ 
пересылкой) по 6 p.; годы 1 8 9 0  — 1892, 
1894  и 1895 по 6 p., съ пересылкой) по 
7 p.; годы 1898 — 19 0 2  по 8 р , съ пере
сылкой) 9 р. Остальныхъ годовыхъ изданій, 
въ полиомъ числѣ выпусковъ, ие имѣется.

Роспись содержанію Русскаго Архива за 
первыя ЗО лѣтъ изданія (1863 — 1892) съ

Азбучнымъ Указателемъ. М. 1694. 240 стр. 
Цѣпа три рубля.

Перемѣна адресовъ: Московскаго на Мо
сковскій, ипогороднаго на Иногородный и 
заграничнаго на заграничный—ЗО копѣекъ*, 
Московскаго на Иногородный — 90 копѣекъ; 
иногороднаго на Московскій—40 копѣекъ 
(по ціънамъ, которыя взимаю т ся  77оч- 
т амтолъ).

Въ конторѣ „Русскаго А рхива" получать 
можно: 1) Д н е в н и к ъ  А . В . Х р а п о в и ц к а го . 
Новое изданіе съ приложеніями Записокъ 
Е к а т е р и н ы  В е л и к о *  и съ портретомъ 
А . В . Х р а п о в и ц к а г о , работы Боровиков
скаго. Цѣна три рубля. 2) Д н е в н и к ъ  К а 
м е р ъ -ю н к е р а  Б е р х о л ь ц а ,  первыя двѣ 
части (по рублю каждая).

Контора „Русскаго А рхива" открыта по 
Четвергамъ.

Составитель и издатель „Русскаго Архива" Петръ Бартеневъ»
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Годъ сорокъ первый.

•• О  л

1903

8.
Стр.

481. Сотрудники Петра Великаго. ІІ. Александръ Даниловичъ Мен
шиковъ. Статья Л. А. Голоибіѳвскаго.

650. Изъ писемъ К . Я . Б улгакова къ его брату. 1827-й годъ.

565. Дневникъ И. М. Снѣгирѳва. 1847-й годъ.

585. Санъ-Допато. Хроника.

593. Памяти епископа Амфилохій. Статья А. А. Титова.

Приложеніе.
Дневникъ камеръ-юнкера Берхгольца. Часть ІѴ* я. 1724 и 1725 годы.

й ;

М О С К В А .
Въ У ниверситетской типографіи,

на Страшномъ бульварѣ.

1903.
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Девятнадцатый Вѣкъ. Исторпче- 
скій сборникъ, издаваемый почет
нымъ членомъ Археологическаго 
Института княземъ Ѳедоромъ Алек- 
сѣейичемъ Куракинымъ, подъ ре
дакціею В. Н. Смолянинова. Томъ 
первый. Souvenirs des voyage de 
la princesse Natalie Kourakine. 
181G—1830. Paris, Vienne, Carls
bad etc. Publiés par le prince 
Théodore Kourakine. Avec préface 
et notes de Vladimir Smolianinow, 
rédacteur d es Archives du prince 
Kourakine, suivis d ’un extrait des 
souvenirs autobiographiques de 
m-me Vigée-Lebrun. Москва 1903. 
8-ка, XXXIX n 490 стр,

Ири условіяхъ вовсе неблагопріят
ныхъ для того, чтобы сохранять пись
менные слѣды протекшей жизни, при 
нашихъ пожарахъ, при томъ своей 
землѣ несвоеземствѣ, которое не пе
рестаетъ у насъ господствовать, слѣ
ды эти все-таки обильны и значитель
ны. Уваженіе къ нимъ есть порука 
здраваго просвѣщенія, и завѣтъ древ
ности классической „Познай самаго 
себя" никогда не теряетъ своей обя
зательности. Въ продолженіе долгихъ 
лѣтъ, въ насъ „правду древняго Во
стока лукавый Западъ омрачала, и 
западнымъ учителямъ нашимъ доселѣ 
выгодно твердить намъ о нашемъ 
яко бы невѣжествѣ и воспитывать 
презрѣніе къ родной старинѣ. Одна
ко, еше Петръ Великій говорилъ; „мы 
для того и екшаемся съ Европою, 
чтобы потомъ оборотиться къ ней 
задомъ" (слова, записанный Остерма
номъ на переплетѣ его Нѣмецкой биб
ліи), а пр» Екатеринѣ Великой нача
лось то, чтб 0. И. Тютчевъ называлъ 
„подымающнмся приливомъ народной

жизни" (la marée montante de la vie 
nationale).

Къ волнамъ этого благодѣтельна
го прилива слѣдуетъ причислить изу
ченіе Русскихъ архивовъ. Бъ Запад
ной Европѣ удивляются ихъ обилію. 
Разработка ихъ особенно усилилась 
съ царствованія Александра Николае
вича; можно сказать, что доброта это
го государя, разрушителя и допусти- 
теля. пролила свѣтъ и въ потемки род
ной старины. Графъ Д. А. Толстой 
превосходно устроилъ Архивъ Св. 
Синода. Въ Москвѣ на Моховой и на 
Дѣвичьемъ полѣ воздвиглнсь зданія 
двухъ важнѣйшихъ государственныхъ 
архивовъ. Начали появляться на свѣтъ 
Божій и архивы частныхъ липъ. По
чинъ въ этомъ отношеніи принадле
житъ Свѣтлѣйшему князю С емену Ми
хайловичу Воронцову. Бумаги его 
предковъ изданы въ сорока книгахъ 
(съ особою книгою указателя), и еще 
на много книгъ хранятся унаслѣдо- 
ванпыя имъ историческія рукописи 
въ Одесскомъ приморскомъ домѣ его 
племяника.

Но богатству содержанія за „Архи
вомъ Князя Воронцова14 слѣдуетъ „Ар
хивъ Князя Ѳеодора Алексѣевича Ку
ракина". Его вышло уже десять книгъ, 
безъ которыхъ не обойтись никому 
изъ ученыхъ, занимающихся исторіею 
Петра Великаго. Продолженіемъ этого 
изданія нынѣ вышла первая книга 
„Девятнадцатаго Вѣка". Она вся 
занята путевыми записками князе- 
вой Прабабки, княгини Наталыі Іо а 
новны Куракиной Іі снабжена прево
сходнымъ предисловіемъ, примѣчані
ями и указателемъ (труды В. ІІ. 
Смольянинова), съ приложеніемъ авго- 
біограФической записки славной живо
писцы Виже-ле-брень подъ курьез-
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АЛЕКСАНДРЪ ДАНИЛОВИЧЪ МЕНШИКОВЪ.

По офиціальному титулу, «свѣтлѣйшій Римскаго и Россійскаго го
сударствъ князь и герцогъ Ижорскій» *), «прегордый ГоліаФъ», «ко
лоссъ изъ Пигмеевъ», «такой сильный Фаворитъ, что развѣ въ Рим
скихъ гисторіяхъ находимъ», по отзыву современниковъ, Александръ 
Даниловичъ Меншиковъ былъ въ полномъ смыслѣ слова «счастьа 
баловнемъ безроднымъ>. Онъ первый изъ тѣхъ «случайныхъ лю
дей», которыми такъ богатъ XVIII вѣкъ, первый не только по вре
мени, но и по быстротѣ своей карьеры, по тому высокому положе
нію, котораго достигъ этотъ «полудержавный властелинъ» и, нако
нецъ, по тому страшному паденію, которое постигло его въ послѣдніе 
годы жизни. Нужно было исключительное счастье для того, чтобы без
родный «Алексашка» такъ близко пришелъ въ соприкосновеніе съ 
Петромъ и сумѣлъ занять прочное мѣсто въ сердцѣ великаго чело
вѣка. Какъ ни удивительна способность Петра узнавать людей и оты
скивать себѣ сподвижниковъ, но мы едвали ошибемся, если скажемъ, 
что все же раньше явилась у Петра сердечная привязанность къ Алек- 
сашѣ, а уже затѣмъ Меншиковъ сталъ дѣятельнымъ и способнымъ 
его сотрудникомъ, какъ и въ письмахъ Петра сначала являются на
званія «Герцъ», «герценкиндъ» (дитя сердца) и уже только ноздрей 
«Мейнъ либсте камратъ> или «Фринтъ».

I.
Вопросъ о происхожденіи князя Меншикова не выясненъ оконча

тельно, равно какъ неизвѣстенъ точно и годъ его рожденія: указыва
ютъ и 1670 годъ, и 1673-й *). Источники, говорящіе о происхожденіи

*) Полный титулъ А. Д. Меншикова былъ: ■ „Свѣтлѣйшій Святаго Римскаго и Рос
сійскаго государствъ князь и герцогъ Ижорскій, въ Дубровнѣ, Горы-Горкахъ в въ По
чепѣ графъ, наслѣдный господинъ Аранибургскій и Батуринскій, Е. И. В. Всероссійскаго 
надъ войски командующій генералиссимусъ, верховный тайный дѣйствительный совѣтникъ, 
рейхсъ-маршалъ, Государственной Военной Коллегіи президентъ, адмиралъ Краснаго Фла
га, генералъ-губернаторъ губерніи С.-Петербургской, подполковникъ Преображенской 
лейбъ-гвардіи, полковникъ надъ тремя полками, капитанъ компаніи бомбардирской, орде
новъ св. апостола Андрея, Датскаго Слона, Польскаго Бѣлаго и Прусскаго Чернаго орловъ 
и св. Александра Невскаго кавалеръ".

V) Голиковъ говоритъ, что Меншиковъ былъ на два года моложе Петра. По сви
дѣтельству же Бергхольца пиязю Меншикову съ 6 Ноября, дня его рожденія, 1722 г. 
пошелъ 50 годъ.

ІІ, 31 Русскій Архивъ 1903.
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Меншикова, распадаются на двѣ группы: къ первой принадлежатъ 
офиціальные документы, ко второй извѣстія современниковъ. Какъ это 
ни странно, однако, приходится отдать предпочтеніе послѣднимъ. Ла
тинскій дипломъ императора Іосифа и Русскій на княжеское достоин
ство одинаково говорятъ о происхожденіе Меншикова <изъ Фамиліи 
благородной Литовской», при чемъ Русскій, кромѣ того, прибавляетъ, 
что Меншиковъ <отъ юныхъ лѣтъ» принятъ въ милость и ко двору 
<ради вѣрныхъ услугъ въ гвардіи родителя его и видя въ добрыхъ 
поступкахъ его самого надежду». О родителяхъ Меншикова такимъ 
образомъ сказано чрезвычайно глухо. Имѣется еще Русское извѣстіе
о томъ, что Меншиковъ родился около Владимира и былъ сыномъ при
дворнаго конюха 4); а генералъ П. Гордонъ говоритъ, что отецъ его 
былъ капраломъ въ Преображенскомъ полку. И то и другое вполнѣ 
возможно: вѣдь первые потѣшные полки и набраны были изъ коню
ховъ и придворныхъ служителей. Что же касается до благороднаго 
Литовскаго происхожденія, то свидѣтельству о немъ не придавалось 
никакого значенія ни при жизни князя, ни впослѣдствіи. Нѣтъ сомнѣ
нія, что при отмѣнномъ честолюбіи и надменности Меншикова, если 
бы представлялась какая-нибудь возможность, онъ постарался бы ут
вердить за собой это Шляхетское происхожденіе и дѣлалъ бы попытки 
разгласить о немъ. Напротивъ, по справедливому замѣчанію Есипова, 
Меншиковъ «никогда при жизни своей ничѣмъ не почтилъ памяти 
своего отца». Осталась безъ отвѣта даже просьба (въ 1724 г.) причет
никовъ церкви Введенія Пр. Богородицы въ селѣ Семеновскомъ о вы
дачѣ жалованья имъ за труды, за годовую службу, которую они слу
жатъ по родителямъ его свѣтлости и по княжнѣ Екатеринѣ, похоро- 
ненныхъ у нихъ при церкви *). Возвышеніе Меншикова было такъ 
быстро и совершилось на глазахъ многихъ современниковъ, что о про
исхожденіи его можно было только не говорить, но никакъ нельзя 
было его скрыть. Меншиковъ хорошо понималъ это и старался заста
вить окружающихъ забыть объ его прошломъ... Но современники, не 
прощавшіе высокомѣрному князю его происхожденія, не забыли о томъ. 
Всѣ иностранцы, побывавшіе въ Россіи въ то время, а за ними и 
писавшіе позднѣе, согласно говорятъ о низкомъ происхожденіи перва
го Русскаго <свѣтлѣйшаго> князя. Позднѣйшіе иностранные писатели

*) Соловьевъ, XIV, 287. Авторъ ^Картины жизни и дѣяній кн. А. Д. Меншикова", 
изданной въ Москвѣ въ 1809 г , говоритъ, что многіе послѣдователи тому. что омъ изъ 
Московскихъ мѣщанъ взятъ въ службу", хотя самъ болѣе склоняется на сторону утверж- 
дающихъ. что онъ „шляхтичъ Литовской".

2) Г. Есиповъ, „Жизнеописаніе Меншикова*, Р. Арх., 1875 г., ІІ, 234.—Церковь 
введенія въ Семеновскомъ сгорѣла до основанія въ 1728 г. и построена вновь на дру
гомъ мѣстѣ. (См. „Матеріалы для исторіи Москвы" ІІ. Е. Забѣлина, I).
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-прибавляютъ къ этому, со словъ царскаго токаря Нартова, что Мен
шиковъ въ молодости продавалъ на улицахъ Пирожки, и что отецъ 
его былъ крестьянинъ изъ окрестностей Москвы 4). Само по себѣ из
вѣстіе о томъ, что Меншиковъ былъ въ молодости пирожникомъ не 
заключаетъ въ себѣ ничего невѣроятнаго, тѣмъ болѣе, что оно нахо
дится еще въ Запискахъ бывшаго въ Россіи въ 1710— 1712 гг. Датска
го посла Ю ста Юля *). Вопросъ о низкомъ происхожденіи Меншикова 
подтверждается свидѣтельствами и другихъ Русскихъ современниковъ, 
кромѣ Нартова. Дипломатъ Петровскаго времени, князь В. И. Куракинъ, 
современникъ Меншикова, находившійся съ нимъ всегда въ очень хо
рошихъ отношеніяхъ, отмѣчаетъ въ своей <гисторіи>, что «князь сей 
изъ породы самой низкой, ниже шляхетства» 3). Мазепа, самъ мелкій 
шляхтичъ, такой же выскочка, человѣкъ новый въ Малороссіи, осо
бенно обиженъ былъ подчиненіемъ въ 1706 году Меншикову. «Не такъ 
бы мнѣ печально было», говорилъ онъ, «когда бы меня дали подъ 
команду Шереметеву или иному кому великоименитому и отъ пред
ковъ Заслуженному человѣку» *).

Благодаря такому происхожденію, Александръ Даниловичъ 
не могъ получить даже того скуднаго образованія, которое дава
лось достаточнымъ людямъ служилаго класса въ концѣ XVII вѣка. 
Витвортъ въ 1705 г. положительно говоритъ, что онъ узналъ «изъ 
достовѣрнаго источника», что Меншиковъ «не умѣетъ ни писать, 
ни даже читать» 5). Весьма вѣроятно, что первоначально Менши
ковъ былъ совсѣмъ неграмотенъ. «Человѣкъ неученой», говоритъ о 
немъ князь Куракинъ, «ниже писать что могъ, кромѣ свое имя токмо 
Выучилъ подписывать» 6). Документы подтверждаютъ это: ЗО Ноября 
1699 г. при полученіи денегъ съ властей Воскресенскаго монастыря 
«Подписался, вмѣсто сержанта А. Меншикова, по его велѣнью, подья
чій С. Вяземниковъ»; въ росписи о выдачѣ жалованья за 1701 г.

*) Гельбигъ, „Русскіе избранники", Р. Стар., 22.—Въ 1G91 г. въ сею  Преображен
ское покупались матеріалы къ строенію мишени у Патріаршаго крестьянина Андрея Мен
шикова. См. Астровъ, „Первоначальное образованіе Петра". (Р. Арх., 1875 г., т. III, 218).

’) Р. Арх., 1892 г., ІІ, 57.
*) А рх. кн. Ѳ. А. Куракина, т. I, 7G. Куракинъ выразился описательной по свой

ственной старому дипломату привычкѣ выражаться мягко... Кн. Щ ербатовъ употребляетъ 
то выраженіе, которое, можетъ-быть, употребилъ бы и кн. Куракинъ, говоря о Менши
ковѣ: „мужъ достойный, но изъ подлости происшедшій".

4) Соловьевъ, ХѴ, 293.
6) Ю. Юль говоритъ: „писать и читать ни по каковски не умѣетъ, можетъ развѣ 

подписать с кое имя, которое, впрочемъ, непосвященный не разберетъ" (Р. Арх.. 1892 г., 
ІІ, 57). Подпись эта, начертанная каракулямп, черезчуръ извѣстна.

б) Арх. кн. Ѳ. А. Куракина, I, 7G.
31*

Библиотека "Руниверс"



4 8 4 Л . Д. М ЕН Ш И К О ВЪ .

(180 р.) также расписался за Меншикова зейль-макаръ Иванъ Кочетъ *). 
За  то въ Росписяхъ за 1702 и 1704 годы находятся уже, повидимому, 
собственноручныя расписки Меншикова *). Къ этому времени, вѣроятно, 
нужно отнести ту подпись < Александръ Меншиковъ», которая, начер- 
танная перомъ, плохо слушавшимся руки, одна остается неизмѣнною 
въ теченіе всей жизни князя, столь богатой всякими перемѣнами. Чув
ствительный ко всякимъ почестямъ и Титуламъ, Меншиковъ не далъ 
себѣ труда выучиться подписываться княземъ. Кромѣ подппси, неиз
вѣстно ни одной строки, написанной Меншиковымъ собственноручно, 
хотя существуетъ множество его писемъ3) и груды Дѣловыхъ докумен
товъ написаны несомнѣнно со словъ самого князя: на столько рельефно 
выразился въ нихъ его стиль. Не выучившись писать, Меншиковъ 
пріобрѣлъ, однако, необыкновенную ясность рѣчи, отражавшей ясность 
его мысли, большую проницательность и опытность въ дѣлахъ. Рѣд
кія способности, усердіе, честолюбіе и желаніе угодить Петру дали 
возможность Меншикову научиться Многому отъ жизни: онъ внима
тельно присматривался ко всему, чтб интересовало Петра, схватывалъ 
налету то, чтб другими пропускалось мимо. У Меншикова не было 
ничего родового, все было благопріобрѣтенное; онъ ничѣмъ не быль 
связанъ съ прошлымъ, и въ немъ не могло быть тѣхъ скрытыхъ сим
патій къ старинѣ, которыя глубоко таились въ душѣ даже наиболѣе 
преданныхъ сотрудниковъ Петра изъ родовитыхъ Фамилій. Счастье его 
тѣсно было связано съ успѣхами Петра; потому можно думать, что 
увлеченіе новизною со стороны Меншикова было вполнѣ искреннимъ, 
онъ явился сознательнымъ помощникомъ Петра въ его преобразова- 
Тельныхъ дѣйствіяхъ по возвращеніи изъ-за границы. Побывавши на 
Западѣ, Меншиковъ вернулся въ Москву съ лоскомъ Европейца, че
ловѣкомъ, много видавшимъ, нахватавшимся разныхъ свѣдѣній, гово- 
рившимъ порядочно по-голландски 4)... Болтать по-нѣмецки 5) и тан
цовать еще раньше научился Меншиковъ въ Нѣмецкой слободѣ, гдѣ 
онъ провелъ немало веселыхъ дней съ Петромъ и Лефортомъ въ ком-

*) Р. Стар., 1874 г., ІХ, 191; Устряловъ, „Исторія Петра В ел и к аго ІѴ , ч. 2, 493—495.
*) „Александръ Меншиковъ принялъ", „взялъ и списался1*.
*) При своей дѣловитости и строгой точности, Меншиковъ не оставлялъ безъ от

вѣта почти ни одного письма своихъ многочисленныхъ корреспондентовъ. См., напр., 
переписку съ Олсуфьевымъ (1\ Арх., 1883 г., Ill, 1— 71).

*) К. де-Бруинъ, „Чтенія- , 1872 г., кн. I, ІІ, ІѴ, 53.
*) Правда, позднѣе Меншиковъ долго отказывался говорить съ кронпринцессой 

по-нѣмецки, говоря, что его языкъ пригоденъ для разговора съ солдатами, а не съ поря
дочными людьми: „Soldatiscli deutsch", какъ выразилась Шарлота. (Герье, „Кронприн
цесса 1Нарлота“ въ Вѣстн. Евр., 1872 г., VI, 463).—Ю. Юль. Р. А рх., 1892 г., ІІ, 57.
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паніи нестрогихъ, веселыхъ Нѣмецкихъ красавицъ s). Недаромъ отстав
ной педагогъ царевича М. Нейгебауеръ грозилъ повѣдать о похож
деніяхъ Меншикова съ Нѣмками, которыхъ потомъ выдаютъ замужъ 
за офицеровъ, а таинственная Жительница Нѣмецкой слободы Е. Фа- 
демрехтова (Фадемрехтъ) въ письмахъ называетъ своими <сынками> 
какъ «чернобровенькаго, черноглазенькаго, дорогого востречка> (царя), 
такъ и Меншикова 8).

ІІ.

Свѣдѣнія о молодости Меншикова чрезвычайно скудны и очень 
мелочны. Прежде всего, извѣстно, что онъ былъ слугою у друга 
Петра, Швейцарца Ф. Я. Лефорта, этого веселаго, ловкаго и живого 
человѣка, «Фаноръ къ которому», по выраженію князя Куракина, «про
должался токмо для однихъ вечеринокъ и пировъ». Этому-то человѣку 
обязанъ Меншиковъ всѣмъ своимъ счастьемъ. Замѣтивъ въ немъ спо
собности, смѣтливость, усердіе и веселый нравъ, качества, такъ цѣни- 
мыя Петромъ, Лефортъ указалъ царю на Меншикова, какъ на человѣка, 
который могъ ему понравиться.

Переходъ Меншикова отъ Лефорта къ Петру относится къ 1686 г.; 
съ этого года и начинается сближеніе Петра съ своимъ будущимъ 
любимцемъ !). Затѣмъ мы встрѣчаемся съ Меншиковымъ не раньше 
1693 г., когда имя его находится во второй статьѣ бомбардировъ Пре
ображенскаго полка. Въ это же время <Алексашка> исполняетъ обя
занности денщика, неразлученъ съ Государемъ днемъ, ночью спитъ у 
^го постели *). Служба эта при Петрѣ съ его неустанной кипучей 
дѣятельностью, съ его нервнымъ, вспыльчивымъ характеромъ, была 
сл егк а . Денщики должны быди выказывать расторопность, исполни
тельность, усердіе и преданность и безропотно сносить вспышки цар
скаго гнѣва. За  то они превосходно могли изучить характеръ царя, его 
вкусы и Странности и при случаѣ умѣли этимъ пользоваться. Подъ 
Шуточнымъ письмомъ къ будущему великому адмиралу Ѳ. М. Апрак
сину, отъ 29 Августа 1694 года, съ дороги въ Архангельскъ, о заго
товленіи лимоновъ, вслѣдъ за Петромъ, въ числѣ другихъ спутниковъ

*) Ю. Юль говоритъ, что Меншиковъ былъ помолвленъ съ сестрой Генеральша 
Вейде, но она умерла до свадьбы (Р. Арх., 1892 г., III, 25).

2) Беть извѣстіе, что у нея устраивались свиданія Петра съ Анной Монсъ и другими. 
Ой. ея письма ІО Окт. 1703 г. къ Петру и 5 Мая 1704 г. къ Меншикову. Это послѣднее 
привело въ недоумѣніе Г. В. Есипова, который напечаталъ его въ Р. Архивѣ, какъ могу
щее прояснить вопросъ о происхожденіи Меншикова. (Р. Арх., 1875 г., т. III. 108). Семев
скій, „Ц Екатерина Алексѣевна и Монсъ", 2 изд., 336.

*) Б.-Каменскій, „Дѣяніи", I, 80.
4) Разсказы Нартова, „Москвитянинъ", 1842 г., ІѴ, 466 и 467.
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даря, подписались: «одинъ братъ Ташка, Алексашка Меншиковы> *). 
Азовскіе походы Петръ и Меншиковъ, Утруждаясь въ Марсовомъ ярмѣ», 
совершили вмѣстѣ, даже жили въ одной палаткѣ.

Отпраздновавъ тріумфальнымъ въѣздомъ въ Москву взятіе Азова, 
при чемъ самъ царь и его любимецъ маршировали въ рядахъ бом
бардирской роты, Петръ началъ собираться въ заграничное путеше
ствіе. Весь 1696 г. и начало 1697 г. прошли въ снаряженіи великаго 
посольства, во главѣ котораго ѣхали великіе послы Ф. Я. Лефортъ, 
Ѳ. А. Головинъ и думный дьякъ П. В. Возницынъ со свитой дворянъ 
и волонтеровъ и съ многочисленнымъ штатомъ прислуги. Волонтеровъ 
было три десятка; во второмъ Десяткѣ десятникомъ самъ царь подъ 
именемъ Петра Михайлова, а первымъ волонтеромъ стоялъ по списку 
Александръ Меншиковъ. Уже назначенъ былъ отъѣздъ посольства, 
когда было донесено о существованіи заговора на жизнь Государя *).

9 Марта 1697 г. великое посольство выѣхало изъ Москвы. Оно встрѣ
чено было нелюбезно въ Ригѣ, гдѣ, по словамъ современниковъ, через
чуръ любознательный Петръ, вмѣстѣ съ неразлучнымъ своимъ Алексаш- 
кой, будто бы занялся снятіемъ чертежей Рижской крѣпости. Проведя 
весело время въ Германіи, посольство 16 Августа прибыло въ Амстер
дамъ3). 17-го смотрѣли комедію, 19-го присутствовали на Фейерверкѣ, а 
20-го Петръ съ своими волонтерами перебрался на дворъ Голландскій 
Остъ-Индской компаніи, съ нетерпѣніемъ спѣша «Вдать себя въ наученіе 
корабельной архитектуры» и узнать все, <чтб Подобало доброму Плот- 
нику знать». Меншиковъ остался вмѣстѣ съ Петромъ на Остъ-Инд- 
сномъ дворѣ, остальные были розданы по разнымъ мѣстамъ 4). За ра 
ботой Петръ имѣлъ очень мало досуга; свободное же время посвяща
лось осмотрамъ кунсткамеръ съ раритетами и монстрами, Физическихъ 
и анатомическихъ кабинетовъ, Фабрикъ и заводовъ, военныхъ кораб
лей, ботаническаго сада («Гартуса-морбуса») и т. п.; только очень 
рѣдко, сравнительно, отмѣчалось: «были дома и веселились довольно». 
Какъ въ работѣ, такъ и въ попойкахъ неизмѣннымъ спутникомъ царя 
былъ Меншиковъ. Въ Январѣ 1698 г. побывалъ будущій свѣтлѣйшій 
князь и въ Англіи, куда влекли Петра Вульвичъ съ его знаменитымъ 
литейнымъ заводомъ и арсеналомъ и ДептФортъ съ корабельными вер-

*) „Письма и бумаги Петра Великаго", т. I, 26.H o свидѣтельству Гол и кова, между 
Алекс. Данил. и Гавр. Авд. Меншнковыми не было никакого ни родства, ни свойства.

2) Б.-Каменскій („Дѣянія", т. I, 82) говоритъ что донесъ о заговорѣ Меншиковъ, и 
„съ того времени Петръ 1 еще болѣе полюбилъ его41. Тоже говоритъ Костомаровъ въ 
біографіи Меншикова (Исторія, т. ІІ, 309).

*) М. А. Беневитиновъ, „Русскіе въ Голландіи44, 48, 64.
*) „Письма и бумаги Петра Великаго*, т. I, 187. Письма отъ 31 Августа къ маска- 

радному царю, кннзю-несарю Ромодановскому.
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фями. Въ Маѣ посольство выѣхало изъ Голландіи въ обратный путь 
и посѣтило Вѣну, откуда Петръ съ нѣсколькими изъ своихъ Преобра
женцевъ думалъ заѣхать въ Венецію. Уже былъ взятъ проѣзжій листъ 
на имя Меншикова, выданы были деньги на расходъ, когда получилось 
извѣстіе о новомъ Стрѣлецкомъ бунтѣ.

«Сѣмя Ивана Михайловича (Милославскаго) ростетъ>, и Петръ 
бросилъ все и поскакалъ въ Россію, взявъ собой Лефорта, Головина 
и Меншикова. Возвратившись въ Москву и мимоходомъ остригши боя
рамъ бороды и переодѣвши ихъ Европейцами, въ чемъ дѣятельное со
дѣйствіе оказывалъ Меншиковъ, Петръ надолго всецѣло погрузился 
въ стрѣлецкій розыскъ. Желаніе во что бы то ни стало Докопаться 
до участія въ бунтѣ Софьи и ненавистныхъ Милославскихъ чрезвы
чайно расширило предѣлы розыска, а тяжелыя впечатлѣнія Майскихъ 
дней 1682 года довели Петра до рѣшенія совершенно уничтожить 
стрѣлецкое войско. Весь Октябрь 1698 г. и Февраль слѣдующаго со
вершаются ежедневно казни, ежедневно гибнутъ сотни стрѣльцовъ въ 
застѣнкахъ Преображенскаго, на плахахъ, висилицахъ и колесахъ. 
Обыкновенно Петръ самъ присутствуетъ при казняхъ, пріѣзжая на 
площадь «въ каретѣ вмѣстѣ съ извѣстнымъ Александромъ, общество 
котораго онъ наиболѣе любитъ» ‘). Раздраженіе достигаетъ высшей 
степени, Петръ начинаетъ самъ рубить головы мятежникамъ и застав
ляетъ тоже продѣлывать трепещущихъ отъ страха бояръ. Не научив
шись, можетъ-быть, строить кораблей 2), Меншиковъ научился, однако, 
владѣть топоромъ и, какъ опытный палачъ, ловко отрубилъ 20 стрѣ
лецкихъ головъ. Очевидецъ - иностранецъ былъ пораженъ тѣмъ нетер
пѣніемъ, которое выказывалъ Меншиковъ предъ казнью, и тѣмъ .хва
стовствомъ, съ которымъ онъ разсказывалъ о совершенномъ имъ под
вигѣ. Тутъ уже не простая исполнительность и повиновеніе, тутъ 
являются природная жестокость и угодливость, умѣнье даже войти во 
вкусъ того, что могло понравиться Петру въ данное время, какъ про
явленіе особенной преданности. За то и угодливый Алексашка, тер
пѣливо перенося побои и пощечины за неумѣстные и несвоевременные 
совѣты, за разныя упущенія и неаккуратность, даже за танцы безъ 
снятія шпаги, и пр. #), начинаетъ постепенно пріобрѣтать вліяніе на 
своего суроваго господина и друга. Посмотримъ на одинъ случай та^

*) Дневникъ Корбе, „Чтенія*, 1866 г., ІѴ; 1867 г., I и III, 141.
*) Мейерманъ утверждаетъ, что, кромѣ царя и царевича Сибирскаго, никто нвъ 

Русскихъ ничему не научился въ Голландіи по кораблестроенію. См. М. А. Беневитиновъ 
„Русскіе въ Голландіи".

*) Корбъ, 102, 173.
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кого вліянія, о которомъ разсказываетъ цесарскій посолъ Гваріентъ. 
Вскорѣ по возвращеніи изъ-за границы, осенью 1698 г., въ самый 
разгаръ стрѣлецкаго розыска, на пиру у Лефорта въ присутствіи 
царя, хмельной генералиссимусъ А. С. Шеинъ Похвастался неправиль
нымъ, за деньги, производствомъ въ офицеры въ своемъ полку. Мо
ментально вспыхнувшій Петръ выхватилъ шпагу и, ударяя ею по столу, 
закричалъ: <Я уничтожу весь твой полкъ, а съ тебя сдеру шкуру». 
Шеину грозила явная опасность, тѣмъ болѣе, что въ это время Петръ 
былъ имъ недоволенъ за его вялыя дѣйствія во время стрѣлецкаго 
бунта. Лефортъ, Никита Моисеевичъ Зотовъ и князь-кесарь, сдѣлавшіе 
попытку удержать царя, получили нѣсколько чувствительныхъ ударовъ, 
а  Ромодановскій отъ удара шпагой едва не лишился всѣхъ пальцевъ на 
рукѣ. <Всѣ>, разсказываетъ очевидецъ, «были въ величайшемъ стра
хѣ. Сумѣлъ поправить это дѣло молодой Фаворитъ, пользовавшійся 
наибольшей любовью царя предъ всѣми Москвитянами». Меншиковъ, 
такъ какъ это былъ онъ, увелъ Петра въ другую комнату, и черезъ 
нѣсколько времени царь вернулся къ трепетавшей компаніи въ весе
ломъ настроеніи *).

Въ благодарности, конечно, недостатка не было; прежде всего 
самъ Петръ, всегда раскаивавшійся въ своей горячности, не могъ не 
быть ему благодаренъ 2). Но уже и въ это раннее время жизни можно 
замѣтить въ Меншиковѣ значительное честолюбіе и тщеславіе, коры
столюбіе и алчность. Не занимая важнаго положенія, попрежнему про
стой сержантъ гвардіи, которому Петръ, по просьбѣ одного изъ его 
<милостивцевъ>, не хочетъ дать чина стольника, говоря, что < Александръ 
уже и безъ того присвоиваетъ себѣ почести, на которыя не имѣетъ 
права, и что честолюбіе его слѣдуетъ болѣе унимать, чѣмъ поощрять»3), 
этотъ Александръ силенъ своей близостью къ государю, его любовью 
и дружбой, знаніемъ его вкусовъ и привычекъ. Такой человѣкъ всегда 
можетъ быть нуженъ. Находятся покровители, находятся и люди, нуж^ 
дающіеся въ его помощи, содѣйствіи, заступничествѣ въ бѣдѣ. Теперь 
этому «извѣстному Александру» уже нельзя дать талера на чай, какъ

!) Устряловъ, III, Прилож. X, 622—626.
*) Мелкій замѣтки въ расходныхъ книгахъ Государевыхъ мастерской и казенныхъ 

палатъ указываютъ на близость и расположеніе Петра къ Меншикову: въ Сентябрѣ 
1698 г. государь два раза беретъ ^сукно кармазинъ темнокрапивное“ и оба раза по 6 арш. 
себѣ и Меншикову на Венгерскіе кафтаны*, въ Августѣ 1700 г., отпускается 20 руб. за 
поясъ, который взялъ Петръ у Меншикова; тогда же предписывается сдѣлать 4 Поставца, 
„образцомъ противъ Нѣмецкихъ, каковы на дворѣ у Ал. Данилова сына Меншикова*, по 
одному для Головина и Головкина и два для Меншикова, и т. п. „Сборн, выписокъ изъ 
арх . бумагъ о Петрѣ В.“, I, 186, 339).

*) Корбъ, 147.
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когда-то далъ генералъ Гордонъ Алексашкѣ, пришедшему поздравить 
его. Самъ святѣйшій патріархъ всѣхъ сѣверныхъ странъ, поклонникъ 
старины и суровый противникъ брадобритія, Адріанъ, пишетъ о дер
новыхъ дѣлахъ къ Преображенскому сержанту, называя его «добро- 
пріятнымъ, возлюбленнымъ о Господѣ сыномъ, царскаго величества 
ближнимъ и вѣрнымъ рабомъ» и прося его содѣйствія. «Изволь», пи
шетъ ему патріархъ, «государю  Воспомянуть яко любовь твоя Знаеши 
время, и сотвори намъ по доношенію извѣстіе» *). Съ купцовъ, попав
шихся въ Плутняхъ, Меншиковъ беретъ тысячи рублей за заступни
чество *). Ему Несутся всякіе «презентъ^, и тѣмъ не менѣе Меншиковъ 
не прочь выставить иногда на видъ свое безкорыстіе. Взявъ подарки у 
дьяка, Андрея Виніуса, стараго, неутомимаго сотрудника Петра, чувство- 
вавшаго на себѣ его немилость, Меншиковъ, написавъ Петру, что Ви
ніусъ ни въ чемъ не оправдался, прибавилъ: «Зѣло дивлюсь, какъ тѣ 
люди не познаютъ себя и хотятъ меня скупить за твою милость день
гами» 3)... «Милостницы» завѣщаютъ Меншикову «деревеньки» 4).

Такъ закладывается прочный Фундаментъ колоссальному богатству, 
обладателемъ котораго былъ впослѣдствіи свѣтлѣйшій князь. Первона
чально у Меншикова ничего не было, кромѣ двора съ баней въ селѣ 
Семеновскомъ 5), но уже въ 1699 г. Меншиковъ имѣетъ весьма зна
чительное состояніе 6). 4 Марта 1699 года Меншиковъ купилъ у Дмит- 
ріевыхъ - Мамоновыхъ за 2000 рубл. «дворъ въ приходѣ ц. Флора и 
Лавра», а въ Ноябрѣ къ нему прибавился еще сосѣдній дворъ Кир. 
Авр. Пестова, заложенный Меншикову въ 100 руб. 7). Въ 1700 г. ему 
яожалованы подмосковныя села Кузминское и Телятево, отобранныя 
у Высотскаго монастыря и у Прончищева «за ослушаніе и Огурство», 
да деревня Лукина въ ЗО дворовъ; отданы на оброкъ Дворцовыя во
лости, съ которыхъ, однако, оброка Меншиковъ никогда не платилъ 8).

*) Устряловъ, III, 537.
2) Корбъ, 154. Дѣло Преобр, прик. о тостѣ Романовѣ. См. М. Семевскаго, „Ц. Е к а 

терина Алексѣевна и Монсъ", 2 изд., 16.
8) Соловьевъ, ХѴІ, 3 и 4.
4) Холмогоровы, „Матеріалы для исторіи ц е р к в е й V I ,  70.
в) Устряловъ, III, 541. На этомъ дворѣ въ 1698 г. Меншиковъ построилъ каменныя

палаты (М. арх. М. Ю., Пр. ст. № 625;.
6) Въ Августѣ 1700 года, когда понадобилось въ Казенную Палату золото для зо-

лоченія черенка и украшенія пояса къ кортику, посылавшемуса „Мултянскому государю", 
Меншиковъ уже имѣлъ возможность доставить 2 ф. 77 золот. „Китайскаго золота", цѣною
ва 360 руб. ѵ „ С б о р н . вып. о Петрѣ В.". I, 186).

7) На Мясницкой въ Москвѣ, теперь владѣніе Московскаго Почтамта. Въ 1705 г. 
Меншиковъ Прикупилъ еще сосѣдній дворъ Салтыковыхъ за 2 т. руб. См. „Русск. Досто
памятности" Мартынова, ІІ, „Церковь архангела Гавріила**, прим. 25.

а) Холмогоровы, ІХ, 116, 148; М. арх. М. Ю., кн. Сената, Л» 2/684. л. 93.
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Въ 1701 г. онъ является владѣльцемъ Лѣсопильной мельницы на Мо
сквѣ-рѣкѣ и получаетъ монополію на торговлю въ Москвѣ пиленымъ 
лѣсомъ, а чтобы мельница могла работать, велѣно запереть воду и 
такимъ образомъ упразднить существовавшія раньше хлѣбныя мель
ницы *). У Меншикова была и Подмосковная вотчина, въ которой онъ 
живалъ лѣтомъ. Это село Алексѣевское въ 12 верстахъ отъ Москвы, 
на берегу Яузы. Иностранный путешественникъ Де-Бруинъ разсказы
ваетъ, что здѣсь у Меншикова была прекрасная дача съ паркомъ и 
Садками, наполненными отборной рыбой. Однѣ конюшни болѣе чѣмъ 
на 50 лошадей превосходной породы показываютъ, что хозяйство въ 
Алексѣевскомъ было поставлено на широкую ногу *). Въ концѣ 1702 г. 
Меншиковъ становится владѣльцемъ великолѣпнаго дома, принадлежав
шаго Лефорту, въ Нѣмецкой слободѣ, который онъ немедленно Отдѣ
лалъ и увеличилъ3). Въ своемъ Алексѣевскомъ Меншиковъ давалъ 
блестящіе праздники, на которыхъ присутствовали дамы царской Ф а 

миліи, иностранные послы и офицеры, иноземные купцы съ семействами. 
Въ ДеФортовскомъ домѣ была устроена первая шутовская свадьба шута 
Филата Шанскаго. Забавѣ придана, по обыкновенію, серіозная внѣш
ность. Разрядный приказъ, кругъ дѣятельности котораго много ши
ре современнаго Военнаго Министерства, занятъ долгое время наря
домъ участвующихъ, посылкою повѣрокъ, устройствомъ всего древне- 
русскаго свадебнаго чина, выписывая, «напримѣръ», какъ было «въ 
прошломъ въ 197 году», т.-е. на свадьбѣ самого Петра съ Евдокіей 
Лопухиной. Распредѣливъ всѣ роли, начиная съ маскараднаго царя и 
кончая простыми участниками свадебнаго поѣзда, Петръ съ своимъ 
любимцемъ ѣхали рядомъ, одѣтые въ богатые парчевые кафтаны на 
коняхъ съ гремячими цѣпями *).

III.

Меншикову поручалось домашнее хозяйство Государя въ селѣ 
Преображенскомъ. Меншиковъ получаетъ изъ казенной палаты «со
суды серебряные и золотые въ походъ въ с. Преображенское», беретъ 
сукно для обивки лавокъ и стѣнъ, Слюду для окончинъ въ государе
выхъ хоромахъ...5). Извѣстно письмо Петра къ Меншикову (1700 г., 
Январь), въ которомъ, называя его «Мейнъ герценкиндъ», Петръ про-

*) М. арх. М. Ю., Столбцы Моей. стола, ст. 790, № 2, лл. 3, 9, 44; „Сборн. вып. о 
Петрѣ В.а , ІІ, 183.

*) Де-Бруинъ, 57.
*) Тамъ же, 245, 249; ср. Р. Арх., 1875, III, 482 и 483.
l) М. арх. М. К)., Столбцы Моск. стола, ст. 1098, № 4; Де-Бруипъ, 48.
1) „Сборн. вып. о Петрѣ B .u, I, 172, 180, 181-, ІІ, 300.
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ситъ его всюду Вычистить и починить, сдѣлать новый полъ и погребъ, 
позаботиться о сохраненіи пива. «Также и во всемъ осмотри и При
кажи. А самъ для Бога не мѣшкай; а самъ знаешь, для чего. За симъ 
предаю васъ въ сохраненіе всѣхъ Хранителя Бога». Къ письму при
ложена была особая цидула, т.-е. Собственноручная Записочка, въ ко
торой Петръ даетъ Меншикову еще одинъ ласкательный эпитетъ «тіів  
Sielenkind», т. е. дитя души моей *). Кромѣ того, Меншикову поручалось 
въ отсутствіе Царя состоять при дворѣ царевны Наталіи, любимой 
сестры Петра, и при царевичѣ Алексѣѣ Петровичѣ. Въ 1698 г. М. Бу- 
жениновъ писалъ Петру въ Воронежъ, что на другой день послѣ отъ
ѣзда Петра были на дворѣ государя «гости, часа съ два или три, 
сестра твоя съ племянникомъ, а твоимъ сыномъ, и Алексаша» *).

Не сомнѣваемся, что это порученіе было по душѣ молодому цар
скому любимцу, потому что здѣсь у него завязались сердечныя при
вязанности. Въ числѣ боярышень двора царевны Наталіи были сестры 
Меншикова, Анна и Марья Даниловны, и три сестры Арсеньевы. Изъ 
нихъ Дарья и Варвара Михайловны играли значительную роль въ 
жизни Меншикова. Сближеніе Меншикова съ Арсеньевымп произошло 
довольно рано, можетъ-быть именно въ 1698 г., при чемъ скоро дружба 
съ Дарьей Михаиловной замѣнилась болѣе близкими отношеніями, н а
столько близкими, что путешественникъ Де-Бруинъ называетъ ее Кня

гиней, а ея брата шуриномъ Меншикова э). Красавица собой, по об
щему отзыву современниковъ, Дарья Арсеньева была простой и Весе
лой, преданной и Любяще* женщиной, ничѣмъ не выдававшейся въ 
жизни, настолько скромной, что въ письмахъ всей компаніи къ <ра- 
дости-капитану >, Петру, она подписывала^ «Дарья-глупая> 4). Чегоу 
однако, не хватало одной сестрѣ, то съ избыткомъ восполнялось другою, 
Некрасивая, горбатая Варвара Арсеньева отличалась выдающимся 
умомъ, насмѣшливымъ характеромъ и хитростью. Петръ любилъ ее за 
умъ, а самъ надменный свѣтлѣйшій князь не только совѣтовался съ 
ней, но, по мнѣнію современниковъ, даже находился подъ ея вліяніемъ; 
не даромъ царевичъ Алексѣй Петровичъ видѣлъ въ ней все зло и подъ 
Пьяную руку предвкушалъ удовольствіе посадить ее на колъ.

Въ первыхъ письмахъ Арсеньевыхъ къ Меншикову, на лоскуткахъ 
сѣрой бумаги, «Дашка да Варька челомъ бьютъ», сокрушаются въ

’) „Письма и бумаги Петра В.“, I, 790.
*) Устряловъ, III, 4Н0.
*) Де-Бруинъ, G2 и 252. Эту s e  ошибку повторяетъ Н. И. Костомаровъ, Говоря

щій, что Меншиковъ женился на Дарьѣ Арсеньевой въ 1700 г. (Исторія, И, ЗЮ).
4) Д. М. Арсеньева род. 28 Марта 1682 г. (Долгоруковъ, „Родословная книга*, И, 46.
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разлукѣ <съ радостью» Александромъ Даниловичемъ, освѣдомляются о 
его здоровьѣ, о томъ, «нѣтъ ли отъ досажденія ихъ на нихъ гнѣву». 
При этомъ сестры не забываютъ выколоть булавками на письмѣ два 
соединенныя сердца. Въ другомъ письмѣ, поздравляя съ праздникомъ 
Воскресенія Христова, онѣ ту жатъ, что <не сподобились видѣть свѣта 
своего». Чѣмъ далѣе, тѣмъ переписка дѣлается болѣе оживленной, а 
эпитеты, подсказываемые соединенными сердцами, многочисленнѣе и 
нѣжнѣе: «свѣтъ мой, батюшка мой, душенька моя дорогая», пересы- 
паютъ всѣ письма дружныхъ сестеръ. Посылаются вмѣстѣ съ тѣмъ и 
разные «презенты», чаще всего сорочки, камзолы и галстухи; испол
нивъ порученіе Меншикова о высылкѣ ему «новыхъ волосъ» (парика), 
пудры доброй и масла, дѣвицы отъ себя прибавляютъ «кровать съ 
яостелью и съ одѣяломъ, да камзолъ и кафтанъ». Отвѣтныя письма 
Меншикова вначалѣ отличаются тѣмъ особеннымъ лаконизмомъ Пет
ровскаго стиля, который такъ хорошо усвоилъ себѣ Меншиковъ, и 
-содержатъ, большею частью, только извѣстія о здоровьѣ. Постепенно, 
однако, и его письма утрачиваютъ свою сухость и дѣлаются болѣе со
держательный^ Посылаются отъ Дарьи Михайловны алмазное сердце, 
а  отъ Варвары Михайловны галстухи. «Оное присланное», отвѣчаетъ 
Меншиковъ, «принято съ любовью, за сіе ваше ко мнѣ Любленіе по
клоненіе отсылаю. Если милость вашу получу видѣть, буду самъ пла
тить; недорого мнѣ алмазное сердце, дорого ваше ко мнѣ любитель
ство». Получивъ другой разъ «сочиненные» дѣвицами «ягодники», 
Меншиковъ спѣшитъ извѣстить, что «съ любовью ихъ употребляетъ, 
понеже зѣло показались ему угодны». Въ другомъ случаѣ Меншиковъ 
«благодарствуетъ за писаніе, а особо за присылку шлаФмица»1). Иног
да Варвара Арсеньева посылаетъ галстухи и для «капитана», т.-е. 
Петра, который ихъ благосклонно принимаетъ и шлетъ поклоны то 
чрезъ дѣвицъ Алексашѣ, то, наоборотъ, чрезъ Меншикова кланяется 
«иглу имѣющимъ». Письма Меншикова касаются не однихъ только 
презентовъ, онъ дѣлится съ Арсеньевыми различными новостями: ІО 
Мая 1703 г. за одержанную первую морскую побѣду Меншиковъ по
лучилъ орденъ св. Андрея и въ тотъ же день спѣшитъ извѣстить объ 
этомъ дѣвицъ; ему, очевидно, пріятно имъ первымъ сообщить о своемъ 
счастьѣ и подписаться впервыя Шлюссельбургскимъ и Шлотбургскимъ 
губернаторомъ и кавалеромъ. Дѣвицы любили повеселиться со своими 
друзьями: онѣ скачутъ за сотни верстъ по зову «радости-капитана» 
или «свѣта Александра Даниловича», совершаютъ переходы вмѣстѣ съ 
івойсками, терпятъ разныя « мытарства>; Анна Даниловна и Дарья

ft) Т. е. ночнаго колпака.
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Михайловна ѣздятъ даже верхомъ къ немалому соблазну ревнителей 
старины. Нерѣдко даже друзья не знаютъ, гдѣ находятся ихъ дѣвицы 
и шлютъ имъ письма «въ пути, гдѣ Обрѣтаются, дѣвицамъ!. Подъ 
именемъ «дѣвицъ» онѣ извѣстны всѣмъ *). Съ своей стороны и Мен
шиковъ старается доставить имъ удовольствіе, заготовляетъ въ Витеб
скѣ «изрядное судно, въ чемъ по Двинѣ-рѣкѣ гулять», а уѣзжая въ 
Москву къ больному Царю, требуетъ, чтобы дѣвицы веселились, подъ 
угрозой— «истинно лишены будете моей милости вѣчно»... Нельзя 
отрицать, что во всемъ этомъ выражалась если не любовь, то зна
чительное расположеніе; если же принять во вниманіе черствость, 
надменность характера и эгоизмъ Меншикова, то понятно, почему 
кажется, что онъ скорѣе позволяетъ себя любить, чѣмъ самъ всецѣло 
предается этому чувству. Но вотъ, ко дню рожденія Меншикова при
сланы презенты; онъ благодаритъ и отдариваетъ дѣвицъ «къ торже
ству, къ своему тезоимениству» «патретами», прибавляя: «извольте 
оные дѣлить промежъ себя, какъ знаете»; если не обидно никому, то 
неособенно пріятно нѣкоторымъ. Сколько послано было портретовъ, 
мы не знаемъ; но мы знаемъ, что компанія значительно увеличилась 
къ этому времени. Теперь во главѣ компаніи сестра Меншикова Анна- 
«худенькая», какъ она подписывалась подъ письмами къ Петру, затѣмъ 
являются новыя лица, Анисья Кириловна Толстая и Катерина Тру- 
бачева. Какія были отношенія Петра къ этой компаніи, мы въ точно
сти не знаемъ, но во всякомъ случаѣ очень близкія. Не говоря о дру- 
жеской перепискѣ съ «дорогимъ капитаномъ» его «всегдашнихъ услуж- 
ницъ», о веселомъ препровожденіи времени въ кругу дѣвицъ, о 
презентахъ и поклонахъ, имѣются данныя на то, что двѣ изъ дѣвицъ 
имѣли основаніе питать надежду сдѣлаться государынями. Когда, од
нажды, гетманъ М азепа напомнилъ Меншикову обѣщаніе выдать сестру 
Анну Даниловну за племянника его, Войнаровскаго, Меншиковъ подъ 
Хмелькомъ отвѣчалъ: «нельзя, царское величество самъ хочетъ на се
стрѣ моей жениться». Зная чѣмъ можно угодить Петру, Меншикова 
писалъ: «Для Бога, Дарья Михайловна, Принуждай сестру, чтобъ она 
училась непрестанно какъ Русскому, такъ и Нѣмецкому ученью, чтобы 
даромъ время не проходило» 2). Въ одномъ сыскѣ, находящемся въ 
связи съ розыскомъ царевича Алексѣя Петровича, относительно самой 
Дарьи Арсеньевой мы слышимъ такія слова: < Богъ-де Государю ца
рицу Поискалъ, что-де ее Государь взялъ за себя, она-де не великаго 
роду была; было-де слово, что быть было царицею свѣтлѣйшей кня-
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‘) Есиповъ, Р. Арх., 1875 г., ІІ. См. письмо Головкина. Соловьевъ. ХѴІ, 33. 
-) Соловьевъ, ХѴ, 294; ХѴІ, 70.
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гинѣ, да поспѣшила-де Екатерина Алексѣевна» *). Эта женщина, пе
решедшая дорогу двумъ своимъ Подругамъ, въ то время и называлась 
Катериной Трубачевой.

Слишкомъ извѣстно, какимъ образомъ Маріенбургская плѣнница 
сдѣлалась царицей Екатериной Алексѣевной, чтобы на этомъ подробно 
останавливаться. По взятіи Маріенбурга, 24 Августа 1702 года, моло
дая плѣнница, жившая въ домѣ пастора Глюка, попадаетъ къ Фельд
маршалу В. П. Шереметеву. Чрезъ полгода она переходитъ къ Менши
кову и въ его домѣ становится компаньонкой «дѣвицъ». Приблизительно 
въ Февралѣ или Мартѣ 1704 года въ домѣ Меншикова встрѣтился съ 
нею Петръ, и съ этого времени начинается ихъ связь, закрѣпившаяся 
въ томъ же году рожденіемъ сына, того «Петрушки», котораго Петръ 
въ шуточномъ письмѣ къ Арсеньевымъ поручаетъ ихъ попеченію, 
проситъ «не покинуть и чтобъ пить-ѣсть ему было довольно». Въ Ок
тябрѣ 1705 года родился другой сынъ, и вся компанія поздравляетъ 
царя съ новорожденнымъ; тутъ и «Анна худенькая>, и Варвара, и 
«Дарья-глупая», и «Катерина сама-третья>, а «Петръ и Павелъ, бла- 
гословенья прося, челомъ бьютъ». Случайная связь теперь окрѣпла 
окончательно; десчастливый отецъ, Петръ всегда искренно желалъ 
имѣть дѣтей и очень ихъ любилъ. Тому, что связь эта не была мимо- 
летною, много способствовалъ, впрочемъ, и характеръ этой новой при
вязанности Петра. Несомнѣнно, что вначалѣ Петръ любилъ Екатерину, 
какъ простую Фаворитку, которая нравится, безъ которой скучно, но 
которую и можно бросить во всякое время. Съ теченіемъ времени, 
однако, Петръ полюбилъ Екатерину какъ женщину, тонко освоившу- 
юся съ его характеромъ, ловко примѣнившуюся къ его привычкамъ, 
умѣвшую ему угождать. Женщина, не только лишенная всякаго обра
зованія, но и совершенно безграмотная, она до такой степени умѣла 
дѣлить съ мужемъ, и горе, и радость, что Петръ, по свидѣтельству ца
ревича Алексѣя, постоянно находилъ, что «жена его, а моя мачиха, 
умна». Меншиковъ, признавъ неудачу своихъ брачныхъ «конъюк- 
туръ>, былъ настолько благоразуменъ, что не только не сталъ про
тиводѣйствовать развивавшейся привязанности царя, но всячески ей 
содѣйствовалъ, вѣрно оцѣнивъ всѣ выгоды такого образа дѣйствій; а 
Екатерина, всецѣло обязанная ему своимъ возвышеніемъ, не только 
помнила и покровительствовала своему старому пріятелю, но и с-охра-

*) Погодинъ, „Документы по дѣлу цар. Алексѣя44. („Чтенія**, 1861 г.. III, 1 о З и 4 0 ).
Сдова эти говорила прожившая весь вѣкъ въ домѣ у Меншикова старуха Варвара Кул- 
басова. Она, повидимому, находилась подъ особымъ покровительствомъ князя; во время 
розыска она содержалась дома. а великіе инквизиторъ! П. А. Толстой и А. ІІ. Ушаковъ 
обошлпсь съ нею не по обычаю мягко: не пытали и освободили безъ наказанія.
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вила на всю жизнь къ нему дружественное расположеніе. Немало 
способствовало этому, конечно, и то, что Екатеринѣ, бѣдной Маріен- 
бургской Плѣнницѣ, вѣроятно, хорошо и пріятно когда-то жилось въ 
домѣ Меншикова, въ обществѣ преданныхъ ему Арсеньевыхъ. Связь 
эта, возникшая на почвѣ вѣрно понятыхъ взаимныхъ выгодъ, была 
замѣчена въ народѣ и объяснена по-своему: <Она-де съ княземъ Мен
шиковымъ его величество Кореньемъ обвела> *).

Итакъ, судьба Екатерины была рѣшена; но Петра, видимо, сму- 
щала судьба и другихъ дорогихъ ему женщинъ. Въ концѣ 1705 года 
Петръ пишетъ какія-то загадочныя Фразы: <Еще васъ о единомъ прошу, 
аи  для чего, только для Бога и души моей, Держи свой пароль». Про
ведя весело Пасху 1706 года въ обществѣ дѣвицъ въ Нарвѣ, куда 
онѣ добрались послѣ многихъ задержекъ <на мытарствахъ», Петръ 
пишетъ снова Александру Даниловичу: < Истинно, что въ раю живемъ 
здѣсь; Точію едино мнѣніе никогда насъ не оставляетъ, о чемъ самъ 
можешь вѣдать, въ чемъ Возлагаемъ не на человѣчью, но на Божью 
волю и милость». Біографы ставятъ эти письма въ связь съ женитьбой 
Меншикова; но должно откровенно сознаться, что все же смыслъ ихъ 
довольно теменъ 2). Какъ бы то ни было, и Петръ, и Меншиковъ дали 
другъ другу как іе-то  <пароли>, а 18 Августа 1706 г. состоялась 
свадьба Меншикова съ Дарьей Михаиловной. Позднѣе и Анна <худень- 
яая> была выдана замужъ за Антона Девіера, перваго Петербург
скаго полицеймейстера 3). Только Варвара Арсеньева осталась нераз- 
лучной спутницей Меншиковыхъ.

Обвѣнчавъ Меншикова, Петръ и Екатерина уѣхали въ Петер
сбургъ. Компанія распалась 4).

*) Сохранилось въ лростонародьѣ и еще присловье: „изъ грязи князя, изъ болота 
столицу, изъ... царицу ц. П. Б.

2) Есиповъ предполагаетъ, что Петръ хотѣлъ женить Меншикова, боясь возобновле
нія прежнихъ отношеній его къ Екатеринѣ. Едва ли такъ. Кажется болѣе основательнымъ, 
что Петръ, ве надѣясь на собственный починъ со стороны эгоистичнаго и въ тоже 
время легкомысленнаго Даниловича, рѣшилъ женить его на Дарьѣ Михайловнѣ Арсенье- 
вой, желая устроить судьбу этой достойной женщины, кто знаетъ, можетъ быть, и дѣй
ствительно близкой и правившейся Петру, чтобы, такъ сказать, вознаградить ее за то,

что Екатерина перешла ей дорогу.
3) Свѣтлѣйшій братъ съ презрѣніемъ отвергъ предложеніе Девіера въ то время. 

По приказанію Петра, Анна Даниловна, любившая молодого, красиваго Португальскаго 
искателя приключеній, была обвѣнчана съ Девіеромъ, который нажилъ, однако, въ лицѣ 
Меншикова злѣйшаго врага. См. Шубинскато, Гельвига и др. Другая сестра Меншикова. 
У арія, была съ 1703 г. замужемъ за гр. А. А. Головинымъ.

4) Объ Арсеньевыхъ см. Соловьева, ХѴ, 08—72, и Есипова, Р. Арх., 1875 г., ІІ, 
137—247.
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ІѴ.
Между тѣмъ война со Швеціей была въ полномъ разгарѣ. Слож

ныя политическія отношенія, Доставшіяся Петру въ наслѣдство отъ 
XVII вѣка и новыя потребности, вызванныя къ жизни преобразова
тельной дѣятельностью самого Петра, должны были привести Россію, 
стремившуюся возвратить староРусское побережье Финскаго залива, 
въ столкновеніе со Швеціей. Три государства, Россія, Польша и Д а
нія, обобранныя Швеціей въ XVII вѣкѣ, заключили І І  Ноября 1699 
года союзъ, и въ началѣ 1700 года Саксонскія войска Августа всту
пили въ Ливонію... Началась Великая Сѣверная война. Союзники 
встрѣтили въ молодомъ Шведскомъ королѣ совсѣмъ не то, на что раз
считывали, и война началась для нихъ неудачно, тѣмъ болѣе, что и 
дѣйствія слабой Даніи и изнѣженнаго Августа не отличались особен
ной энергіей. «Ахъ, нерасторопное>, писалъ Головинъ Петру въ Воро
нежъ, <къ лучшему и безъ разсужденія Венусово веселіе, иже легко- 
мыслительствомъ неоцѣненное ко многихъ пользѣ время потеряли» !). На 
и Русскіе потерпѣли сильное пораженіе подъ Нарвой 19 Ноября 1700 
года. При всеобщемъ смятеніи и бѣгствѣ, только два «потѣшные» пол
ка, Преображенскій и Семеновскій, выказали необыкновенную стой
кость и до вечера отбивались отъ Шведовъ, огородившись повозками 
и рогатками. За участіе въ Нарвскомъ сраженіи Меншиковъ былъ про
изведенъ въ поручики бомбардирской роты Преображенскаго полка.

Кромѣ матеріальныхъ потерь, нравственное впечатлѣніе Нарв
скаго пораженія было ужасное. Петръ, однако, не упалъ духомъ и 
проявилъ энергическую дѣятельность: приходилось собирать деньги и 
рекрутъ, лить пушки, заготовлять всякіе запасы; «не годится при не
счастіи всего лишаться», писалъ онъ Шереметеву, ободряя его. Во 
время этой-то лихорадочной дѣятельности, Петръ имѣлъ своимъ бли
жайшимъ сотрудникомъ Меншикова, который оказался не только 
быстрымъ и точнымъ исполнителемъ приказаній царя, но и самостоя
тельнымъ дѣятелемъ съ выдающимися способностями администрато
ра и военнаго человѣка. Для Меншикова невозможнаго не существо
вало; каковы бы ни были его побужденія, худо ли, хорошо ли, но 
Меншиковъ никогда не терялся ни при какихъ обстоятельствахъ, по
ступалъ на свой страхъ, какъ ему казалось лучше, не ожидая на 
каждый разъ особаго царскаго указа. Въ этомъ, какъ п во всемъ 
прочемъ, онъ являлся вполнѣ человѣкомъ новаго, Петровскаго времени. 
Петръ особенно дорожилъ такой самостоятельностью своихъ сотруд-

*) Соловьевъ, XIV, 342.
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виковъ, требуя, чтобы они, прежде всего, дѣйствовали «не испустя 
времени», но своему усмотрѣнію, «ибо издали нельзя такъ знать, 
какъ будучи тамъ». Неудивительно, что Петръ такъ высоко цѣнилъ 
впослѣдствіи заслуги Меншикова за время тяжелой борьбы со Ш ве
дами; заслуги эти выражались не только въ его энергическихъ дѣй
ствіяхъ и подвигахъ, но, главнымъ образомъ въ той нравственной 
поддержкѣ, въ которой несомнѣнно нуждался Петръ въ это время, въ 
той бодрости духа, которая не покидала Меншикова въ самыхъ кри
тическихъ обстоятельствахъ. Можно безъ преувеличенія сказать, что 
одинъ Меншиковъ не отчаевался въ успѣхѣ исхода борьбы; онъ одинъ 
не ропталъ на трудности войны п не пытался уклоняться ни отъ ка
кого порученія; наконецъ, онъ всецѣло дѣлилъ радость Петра по по
воду каждаго успѣха Русскаго оружія... Для сравненія, чтобы понять, 
чтб долженъ былъ чувствовать Петръ по отношенію къ Меншикову, 
стоитъ только взглянуть на другого преданнаго царю и способнаго 
военнаго человѣка, Б. П. Шереметева. Это полководецъ стараго времени , 
«бояринъ и воевода» XVII вѣка, точный исполнитель указовъ своего 
господина государя, не входящій глубоко въ его интересы, требующій 
на все подробнаго наказа, не Смѣющій поступить безъ указа, чтобы 
не принять на себя отвѣтственности въ случаѣ неуспѣха. Для него 
дьяки разряднаго приказа авторитетные стратеги, способные изъ 
Кремля направлять всѣ движенія войскъ на окраинахъ, способные 
все предусмотрѣть, все взвѣсить. Въ случаѣ неуспѣха онъ быстро 
падаетъ духомъ; при успѣхѣ мечтаетъ поскорѣе сложить военное бремя, 
уѣхать въ Москву отдохнуть, уклониться отъ службы... Такому чело
вѣку не могли быть по душѣ лагерная жизнь многолѣтней Сѣверной 
войны и служба безъ отдыха, служба тяжелая, безпокойная и при 
томъ Отвѣтственная. Въ старое время можно быдо замедлить дѣло 
волокитою, отговориться чѣмъ-нибудь; царь и дьяки разряда были да
леко не такъ страшны, какъ Петръ, Поспѣвающій самъ всюду и Се
ріозно грозящій своему старому слугѣ, котораго онъ хорошо знаетъ: 
«Отговариваться нечѣмъ, людей довольно, рѣки и болота замерзли, не 
чини отговорки ничѣмъ, а если болѣзнью, и та получена межъ бѣгле
цами». А этотъ старый слуга весь передъ нами въ своихъ жалобахъ; 
«Ни отъ кого мнѣ помощи нѣтъ, легко мнѣ было жить при тебѣ да при 
Данилычѣ; ничего я за милостію вашею не зналъ». Но вотъ Шере
метевъ одерживаетъ 29 Декабря 1701 года побѣду надъ Шведами пря 
мызѣ Эрестферъ (это первая побѣда послѣ Нарвы) и Меншиковъ ѣдетъ 
къ нему, везетъ орденъ Андрея Первозваннаго, портретъ съ брилліан
тами и указъ о возведеніи побѣдителя въ Генералъ-Фельдмаршалы

ІУ! Соловьевъ, XIV, 357, 364.
1І7 82 Русскій Архивъ 1903.
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Въ 1702 году получается извѣстіе, что Шведы намѣрены за
хватить «городъ» (Архангельскъ). Петръ скачетъ въ Архангельскъ, 
взявъ съ собой царевича Алексѣя и его «гофмейстера» Менши
кова, успѣвшаго уже въ это время перессориться съ опредѣленнымъ 
къ царевичу «для наставленія въ наукахъ и нравоученій» Нѣмцемъ 
М. Нейгебауеромъ, испортившимъ позднѣе Свѣтлѣйшему князю столь
ко крови пасквильными писаніями. Въ Архангельскѣ Петръ и Мен
шиковъ занялись постройкою «Фортеціи», за чго позднѣе (въ 1703 г.) 
Меншиковъ былъ награжденъ «золотымъ съ персоной царской». Но 
лѣто прошло благополучно, и осенью Петръ ѣдетъ къ побережью 
Балтійскаго моря. Вызвавъ сюда Шереметева, Петръ осаждаетъ городъ 
Нотебургъ, который и беретъ приступомъ І І  Октября. Хоія искусный 
риторъ, учитель царевича Никита Вяземскій, и выразился Фигурально, 
что «во управительствѣ Борисъ Петровичъ всего воинства»; но можно 
думать, что наиболѣе дѣятельное участіе и главная роль въ разгры- 
зеніи «зѣло жесткаго орѣха» принадлежали самому Петру и Менши
кову, который и былъ назначенъ комендантомъ вновь завоеванной 
крѣпости, названной НІлюссельбургомъ. «Ты мнѣ этимъ не одолженъ», 
сказалъ будто бы Петръ благодарившему его любимцу; «возвышая 
тебя, не о твоемъ счастьѣ я думалъ, но о пользѣ общей; если бы я 
зналъ кого достойнѣе, то не произвелъ бы тебя» *). Новый комендантъ 
и графъ Священной Римской Имперіи 2) выписываетъ изъ Москвы 
сотни подводъ съ припасами и Питьями, отъ <города» коляски и ка
реты и въ тоже время впервыя знакомится съ прелестями климата 
Прибалтійскаго побережья, этого Петровскаго «парадиза», а для боль
шинства современниковъ, ненавистнаго Чухонскаго болота. «Въ хоро
махъ едва жить можно, превеликіе морозы и жестокіе вѣтры, съ ве
ликою нуждою за ворота выходимъ», пишетъ Меншиковъ Петру 3). 
Пока Меншиковъ устраивалъ свое домашнее хозяйство на Сѣверѣ, 
Петръ по дорогѣ въ Воронежъ 3 Февраля основалъ для своего любимца 
въ степи новый городокъ Ораніенбургъ, въ вотчинѣ его селѣ Сло
бодской^ По описанію Де-Бруина, участвовавшаго въ торжествѣ, 
здѣсь у Меншикова былъ помѣщичій домъ, «прекрасное громадное 
зданіе, похожее на увеселительный домъ, съ красивымъ покоемъ на
верху, въ видѣ Фонаря, покрытаго отдѣльной крышей, раскрашеннаго 
очень красиво всевозможными цвѣтами; въ самомъ домѣ множество 
отличныхъ и удобныхъ комнатъ, довольно высоко расположенныхъ 
надъ землею». Кругомъ была крѣпостца съ воротами и верками. На

') Б.-Каменскій, „Дѣянія*, I. 84.
*) Графомъ Меншиковъ пожалованъ въ 1702 г. (Тамъ же).
*) Есиповъ, Р. Арх., 1875, 1, 238.
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каждомъ изъ верковъ и у воротъ пили разныя водки при пальбѣ изъ 
пушекъ. Такъ какъ у замка не было еще имени, то Петръ Великій на
звалъ его тутъ же «Ораніенбу ртомъ», при чемъ верки были назвавы 
со имени пяти чувствъ *).

Борьба со Швеціей требовала напряженія всѣхъ силъ государ
ства: требовались люди и деньги. Петръ, со свойственной только ему 
одному неустанной энергіей, носился изъ конца въ конецъ, собирая 
рекрутъ и всякія <Доимки» и всюду стараясь внушить, что «деньги 
артерія войны есть». Результаты кипучей дѣятельности стали сказы
ваться: Русскія войска начали одерживать частичныя побѣды надъ не
пріятелемъ. «Артиллерія наша зѣло чудесно дѣло свое исполнила», 
пишетъ Петръ послѣ взятія Нотебурга своему старому сотруднику, 
А. Виніусу. Но этотъ 70-лѣтній дѣятель, съ которымъ такъ Недобро
совѣстно поступилъ Меншиковъ, готовъ сойти со сцены; являются но
вые люди, и въ числѣ ихъ всплываетъ наверхъ, подмѣтивъ главное те
ченіе, «прибылыцикъ» Курбатовъ. Онъ имѣетъ своимъ покровителемъ 
и «милостивцемъ» Меншикова, котораго за то и превозноситъ царю, 
называя «сосудомъ, избраннымъ отъ Бога, единственнымъ человѣкомі 
который безъ Порока предъ царемъ», и не забывая въ тоже время 
заготовить ему «Водокъ всякихъ» изъ прибылыхъ денегъ, то прямо 
подѣлиться частицею этихъ прибылей, какъ законной ему наградою за 
его услуги царю и за покровительство, дававшее возможность откры
вать новые источники доходовъ.

Съ весной возобновились военныя дѣйствія. Въ Мартѣ (19 ч.) 
пріѣхалъ Петръ въ Шлюссельбургъ, этотъ Ключъ-городъ, а въ Апрѣ
лѣ Русскія войска двинулись внизъ по Невѣ къ Финскому заливу и
1 Мая взяли маленькую Шведскую крѣпость Канцы или Ніеншанцъ. 
5 Мая, неосторожно подошедшія къ Невскому устью два Шведскія 
судна были окружены Русскими и взяты капитаномъ Петромъ и по
ручикомъ Меншиковымъ. Это была первая морская побѣда, и оба 
участника получили награду. «Хотя недостойны», пишетъ Петръ, «од
накоже отъ г г. Фельдмаршала и адмирала мы съ господиномъ поручи
комъ учинены кавалерами св. Андрея» *). Этотъ поручикъ и кавалеръ 
назначенъ теперь Шлюссельбургскимъ и ПІлотбургскимъ губернато
ромъ. 16 Мая 1703 года закладывается новая крѣпость Петербургъ, 
при чемъ одинъ изъ верковъ называется Меншиковскимъ; заклады
вается домъ для Меншикова, и ему поручается наблюденіе за по
стройкою зданій. Только въ Октябрѣ могъ Меншиковъ освободиться

‘) Де-Бруинъ, 122; „Письма и бумаги Петра В.“, ІІ, 12G и 127, 464—466.
3) Есиповъ, Р. Арх., 1875 г , ІІ, 239.
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на время оіъ дѣлъ по управленію и устройству вновь завоеванна
го края и заботѣ по постройкѣ Петербурга и явиться въ Москву 
на свадьбу своей сестры Маріи Даниловны съ графомъ А. А. Голо
винымъ, братомъ великаго адмирала... Какой-то досужій Нѣмецкій 
піита по этому случаю Скропалъ чувствительные Нѣмецкіе стихи въ 
честь молодыхъ, подъ нѣжнымъ заглавіемъ: <Der süsse Liebe-Apfeb.... 
переведенные своевременно на Русскій языкъ еще болѣе ужасными 
виршами.

Недолго, однако, пришлось Меншикову пробыть въ Москвѣ въ 
своемъ роскошно отдѣланномъ домѣ, бывшемт* Франца Лефорта. 
(Это былъ громадный домъ, выстроенный въ Итальянскомъ вкусѣ, съ 
двумя наружными широкими лѣстницами по концамъ, которыя вели 
во внутрь дома). Въ самомъ началѣ Марта Петръ уже на Олонецкой 
верфи строитъ корабли, а «господинъ его товарищъ» въ Петербургѣ 
трудится надъ постройкой новой «столицы» *). Кромѣ того, у него еще 
серіозное и трудное порученіе построить крѣпость для защиты доро
гого <парадиза>, по рисунку самого Петра, данному ему еще зимою. 
Петръ хорошо зналъ, что, поручивъ Меншикову постройку какъ но
ваго города, такъ и крѣпости, «мимо которой невозможно безъ пре
пятствія ни единому кораблю въ устье пройти», онъ могъ быть спо
коенъ.

Помимо обычной исполнительности, у Меншикова была страсть 
къ постройкамъ: онъ вѣчно что-нибудь строитъ; то обстраиваетъ усадь
бы въ своихъ многочисленныхъ вотчинахъ, то строитъ церкви съ баш
нями и Курантами, то Оранжереи, Фабрики и заводы 2), то, наконецъ, 
какія-то особенныя со стеклянными куполами бани, до которыхъ былъ 
большой охотникъ, и всюду онъ самъ лично слѣдитъ за рабочими, но
чуетъ на постройкахъ. Бергхольцъ, позднѣе, вѣрно подмѣтилъ эту 
страсть свѣтлѣйшаго князя и отмѣтилъ ее въ своемъ дневникѣ *).
ІО Марта Меншиковъ уже зоветъ Петра въ Петербургъ посмотрѣть 
на постройку яхтъ и на «дѣло, которое у насъ зачато на Котлинѣ-

*) „Письма и бумаги Петра В.“, ІЙ, 36.
*) Въ Декабрѣ 1724 г. М. Олсуфьевъ писалъ Меншикову, что Государыня повелѣла 

„на собственномъ вашей свѣтлости стеклянномъ заводѣ сдѣлать стеклянный сервизъ, съ 
блюдечками, съ матками и рюмками на шалеѣ самой лучшей работы"... (Р. Арх., 1883 г., 
111, 68).

*) По поводу производившагося въ то время ремонта дворца: „Въ подобныхъ
случаяхъ князь неутомимъ. Онъ изъ низкаго состоянія, въ которомъ родился**, прибав
ляетъ Бергхольцъ, „возвысился до степени перваго сановника громаднаго Русскаго госу
дарства преимущественно тѣмъ, что съ необыкновенною быстротой, точностью и акку
ратностью умѣлъ исполнять всѣ порученіи покойнаго императора, не исключая самыхъ- 
трудныхъ“.

Библиотека "Руниверс"



З А В О Е В А Н ІЕ  ДЕРП ТА И Н А Р В Ы . 5 0 1

островѣ, о чемъ вы не безъизвѣстный Въ тоже время онъ проситъ
П е т р а  и зв ѣ ст и т ь  ег о  з а б л а г о в р е м е н н о  о т о м ъ , к о гд а  о н ъ  н а м ѣ р е н ъ  

в ы ѣ х а т ь , ч тобы  прин ять  м ѣры  б е з о п а с н о с т и , п о сл а т ь  п о б о л ь ш е  р а з ъ ѣ з 

довъ ; п р и  эт о м ъ  о н ъ  п р е д у п р е ж д а е т ъ , что  « зд ѣ сь  т р и  дн и  зѣ л о  ж а р к и , 

и с н ѣ г у  м н ого  с б ы л о , о т ч ег о  и д о р о г а  н е  б е з ъ  п о в р еж д ен ія , и  есл и  

в п р ед ъ  не о т м ѣ н и т ся , т о  с к о р о  п у т ь  р у ш и т ся »  *). П е р е п и с к а  в ъ  э т о  

вр ем я  П е т р а  с ъ  М ен ш и к ов ы м ъ  н о с и т ъ  с о в е р ш е н н о  д р у ж е с к ій  х а р а к 

т е р ъ . В ъ  у к а з а н н о м ъ  п и сь м ѣ  М ен ш и к о в ъ  н а з ы в а е т ъ  П ет р а : «М ейнъ  

зей л ь , М ейнъ Г ер ц ъ  к а п т е й н ъ » ; в ъ  св о ю  о ч ер ед ь  П е т р ъ  д а е т ъ  е м у  

эп и т ет ы : «М ейнъ б е с т е  Ф ринтъ , М ейнъ л и п с т е  к а м р а т ъ »  или « б р у д е р ъ » .

Возложенное на Меншикова порученіе было исполнено. 7 Мая
1704 года «изволилъ великій Государь идти со всѣми ближними людь
ми и съ Новгородскимъ митрополитомъ изъ С.-ІІетербурга водою въ 
судахъ на взморье, къ Котлину острову, на новую крѣпость, которая 
построена противъ того острова на водѣ, на самомъ проходѣ кора
бельномъ, зимою, когда ледъ былъ, деревянная и, Нагрузя камнемъ, 
опущена въ воду и нѣсколько въ ней пушекъ... Нарѣчена оная крѣ
пость Кроншлосъ, сирѣчь коронный замокъ, и торжество въ ней было 
тридневное» *).

Торжествовать, однако, особенно долго было некогда. Съ вес
ною возобновились военныя дѣйствія: Шереметевъ осаждаетъ Дерптъ 
и пишетъ оттуда Плачевныя письма, а Петръ съ Меншиковымъ 
отправляются (12 Мая) осаждать Нарву. Между тѣмъ осада Дерпта 
идетъ вяло, Шереметевъ жалуется, что «лѣта его уже не тѣ, что ему 
помощи ни отъ кого нѣтъ». Приходится Петру ѣхать туда и лично 
руководить осадой и штурмомъ, которые 13 Іюля возвратили Россіи 
«сей славный отечественный градъ» 3). Меншиковъ продолжаетъ оса
ждать Нарву. Петръ скучаетъ подъ Дерптомъ, не веселѣе и Менши
кову «въ обозѣ» подъ Нарвой. Чтобы лучше работалось и веселѣе 
жилось, Меншиковъ шлетъ вѣсть Арсеньевымъ въ Петербургъ и вы
зываетъ ихъ подъ Нарву къ ЗО Іюля. Съ возвращеніемъ Петра подъ 
Нарву, при дѣятельномъ участіи Меншикова, городъ въ началѣ Авгу
ста былъ взятъ, и Петръ шлетъ во всѣ концы письма: «Гдѣ четыре 
года тому назадъ Господь оскорбилъ, тутъ нынѣ веселыми побѣдите
лями учинилъ, ибо сію преславную крѣпость шпагою въ 3Д часа по
лучили». Меншиковъ производится въ генералъ - майоры и дѣлается 
губернаторомъ «вновь присоединенныхъ областей». Управившись съ

*) „ Письма и бумаги Петра В .“, III, 602.
*) Тамъ же, III, 614 и 616.
*) Соловьевъ, „Чтенія о Петрѣ Великомъ", П. Собр. соч., I, 171.
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Нарвой, Петръ спѣшитъ на Олонецкую верфь, а Меншиковъ «со всей
компаніей» остается въ Нарвѣ лить пушки. Зная, что Петру Невесело 
Меншиковъ часто пишетъ ему, шлетъ разные презенты, въ родѣ <по- 
марашдевъ», извѣщаетъ, что со всей компаніей пьетъ за его здоровье 
по рюмкѣ Ренскаго и т. п. Петръ также шлетъ письма, одно за дру
гимъ: уже изъ Пскова онъ пишетъ, что все бы хорошо, «только одно 
лишеніе отъ васъ межъ Веселости тоску прешкоды ставитъ; но н а
дѣемся, что Господь Богъ въ скорыхъ дняхъ оного истребитъ >. На 
Олонцѣ еще скучнѣе, и, благодаря за презенты и посылая поклоны 
«знаемымъ, какъ кому надлежитъ», Петръ жалуется: «тей зѣло скучило! 
Самъ можешь разсудить, и если бы не дѣло держало, вздуритца-бы 
м очно, и выражаетъ желаніе съѣхаться въ одно время въ Петер
бургѣ *).

Желаніе это исполнилось. Конецъ года прожили всѣ вмѣстѣ, 
встрѣтили въ Москвѣ новый 1705 годъ, принесшій новое дѣло. Петръ 
ѣдетъ въ Воронежъ строить корабли, а Меншиковъ, побывавши въ 
Троице-Сергіевомъ монастырѣ, 17 Февраля отправляется въ болота и 
лѣсныя дебри Литвы, куда переносится театръ военныхъ дѣйствій. Те
перь онъ надолго оставляетъ свой Петербургъ, который сталъ для него 
такъ же дорогъ, какъ и Петру его новая «столица». Меншикова тя
нетъ въ Петербургъ, но дѣла задерживаютъ въ Польшѣ. «Я чаю», 
пишетъ ему Петръ изъ Воронежа 28 Марта, «что вамъ въ Петербургъ 
ѣхать не зачѣмъ, понеже дѣла довольно въ Польшѣ» 2).

Г.

Итакъ, Меншиковъ постоянно въ разъѣздахъ, а между тѣмъ на 
него возложена Петромъ обязанность главнаго наблюдателя за во
спитаніемъ царевича Алексѣя Петровича: онъ его «гофмейстеръ», 
При такомъ подвижномъ образѣ жизни, при множествѣ дѣлъ, которыя 
были у Меншикова^ онъ могъ, конечно, только очень мало времени 
удѣлять дѣлу воспитанія царевича, если бы даже и можно было признать 
его пригоднымъ для этого. Напрасно поэтому считаютъ Меншикова 
главнымъ виновникомъ въ дальнѣйшей несчастной судьбѣ Алексѣя Пе
тровича, вѣря на слово современникамъ въ родѣ Нейгебауера, что Мен
шиковъ будто бы развратилъ царевича, пріучая его къ раагулу и 
пьянству, пренебрегалъ его развитіемъ, Дралъ за волосы и т. п. Если и 
можно усомниться въ пригодности Меншикова для роли педагога и во
спитателя, то все же онъ настолько былъ дальновидный человѣкъ, что

*) .Письма и бумаги Петра В .“, III, 701, 155, 160, 162.
*) Тамъ же, оОЗ.
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едва ли, при всемъ нерасположеніи къ царевичу и его симпатіямъ,
рѣшился бы сознательно воспитывать себѣ врага въ лицѣ наслѣдника 
престола. Будущее было неизвѣстно. Вѣрнѣе, что оба, и Петръ, и 
Меншиковъ, за множествомъ дѣлъ забыли о царевичѣ и его воспита
ніи, ограничившись только опредѣленіемъ къ нему Нѣмцевъ-педаго- 
говъ болѣе чѣмъ сомнительнаго качества. Въ 1703 году вѣчно ссо- 
рившагося съ Русскими «кавалерами» Нѣмца Нейгебауера замѣнилъ 
баронъ Гюйсенъ. Но онъ былъ опять-таки не столько воспитателемъ 
царевича, сколько Русскимъ политическимъ и литературнымъ агентомъ 
по заграничной печати; онъ съ гораздо большимъ стараніемъ опро
вергалъ брошюры Нейгебауера, доказывалъ знатное Литовское проис
хожденіе Меншикова, хлопоталъ о Княжескомъ его дипломѣ, чѣмъ 
занимался Нѣмецкой грамматикой съ царевичемъ. Алексѣй Петровичъ 
оставался окруженный приверженцами старины, симпатіи къ которой, 
Садао собой, тѣмъ сильнѣе укрѣплялись въ его душѣ, чѣмъ болѣе раз
расталось враждебное чувство къ отцу (виновнику несчастія матери), 
къ его дѣлу и Сотрудникамъ. Меншиковъ, человѣкъ наиболѣе близкій 
Петру, его любимецъ, съ громаднымъ вліяніемъ, которое Датчанинъ 
Ю. Юль характеризуетъ словами самого Петра: «Безъ меня князь 
можетъ дѣлать что ему угодно, я же безъ князя ничего не сдѣлаю и 
не приму никакого рѣшенія» 1). Естественно, что къ этому человѣку 
всего легче могло явиться у царевича враждебное чувство. Менши
ковъ первый его врагъ, онъ стоитъ между нимъ и отцомъ, а тутъ еще 
и кругомъ онъ слышитъ тоже самое, что въ Меншиковѣ все зло... Не
сомнѣнно преданный Петру, князь Василій Владимирович ь Долгоруковъ 
Нашептываетъ царевичу, что «отецъ его уменъ, да людей не знаетъ»5). 
Иностранецъ Плейеръ говоритъ, что «князя Меншикова считаютъ ви
новникомъ всего, чтб идетъ отъ Царя; на этой мысли всѣ готовы по
ложить животъ» 3), а Астраханскіе бунтовщики собирались идти въ 
Москву Вычистить и вывести весь иноземный корень, возглашая, что 
всѣ ереси отъ еретика Александра Меншикова 4). Такъ возрастала 
вражда въ душѣ царевича, прорываясь иногда, подъ Пьяную руку, 
въ упрекахъ по адресу Меншикова. Въ Помераніи произошла крупная 
ссора за обѣдомъ. «У тебя змѣиный языкъ», сказалъ Алексѣй Петро
вичъ, «и поведеніе твое неблагородно; я надѣюсь, что ты скоро по-

*) Ю. Юль, Р. А рх., 1892, ІІ, 512.
*) Соловьевъ, XYII, 152.
*) Ш ейсръ, „Чтенія®, 1874 г., ІІ, 7.—Тоже подтверждаетъ Ю. Юль, говоря, W* 

„всякое неудовольствіе долженъ отвлекать на себя князь; складывается убѣжденіе, что 
Царь справедливъ, виноватъ во всемъ Меншиковъ**. (Р. А рх., 1892 г., III, 135).

*) Соловьевъ, ХУ, 157.
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падешь въ Сибирь за твои клеветы» *). Нельзя строго судить Мен
шикова за то, если съ этого времени онъ сдѣлался затаеннымъ вра
гомъ царевича Алексѣя; человѣкъ, вообще неспособный забывать и 
прощать обиды, Меншиковъ съ этого времени въ гибели царевича 
сталъ видѣть собственное спасеніе *)....

VI.

1705 годъ принесъ заботы на Востокѣ. Астраханскій бунтъ от
влекъ на время вниманіе царя отъ Запада къ Востоку, отвлекъ также 
и одного изъ Фельдмаршаловъ, Шереметева, съ частью войска изъ 
Польши; другой Фельдмаршалъ, Огильви, продолжалъ военныя дѣйствія 
на Западѣ. Но Петръ не довѣрялъ наемному Фельдмаршалу и послалъ 
къ нему, въ качествѣ начальника кавалеріи, Меншикова. Таково было 
его офиціальное положеніе; не офиціально Меншиковъ былъ Довѣ
реннымъ лицомъ Государя, наблюдавшимъ за всѣми дѣйствіями Фельд
маршала. Неудивительно поэтому, что неудовольствія съ Огильви на
чались тотчасъ по пріѣздѣ Меншикова. «Зѣло не радъ онъ моему 
пріѣзду», пишетъ Меншиковъ, <и все дѣлается вопреки мнѣ». Между 
тѣмъ, въ свою очередь, и Фельдмаршалъ спѣшитъ высказать, что 
«остается въ надеждѣ, что въ команду никто не будетъ вмѣшиваться 
и распоряженій его отмѣнять > 3). Возникъ споръ о зимнихъ кварти
рахъ, и Петръ согласился съ мнѣніемъ Меншикова о зимовкѣ войскъ 
въ Гроднѣ. «Фельдмаршалъ», пишетъ другой разъ Меншиковъ Пет
ру, «стороны Саксонской; не изволь, Государь, его писемъ много раз
суждать и онымъ подлинно вѣрить. Для Бога, не изволь ни о чемъ 
сомнѣваться, все у насъ управно». Конечно, все управно, благодаря 
ему, Меншикову. Русскіе генералы одного его только и знаютъ. Мен
шиковъ ѣдетъ навстрѣчу Петру; а князь Репнинъ спрашиваетъ, чтб 
ему дѣлать, если онъ увидитъ что-либо «противное интересамъ госу
даревымъ», и получаетъ отвѣтъ, чтобы онъ «больше цѣлость войскъ 
хранилъ, нежели на иныхъ смотрѣлъ». И Огильви дѣйствительно жа
луется на непослушаніе князей Репнина и Ромодановскаго. Менши
ковъ, по его словамъ, замутилъ всѣмъ войскомъ и убѣжалъ, не сказавъ 
ни слова. «Не знаю», прибавляетъ Фельдмаршалъ, «какъ могутъ оправ
даться предъ вашимъ величествомъ и предъ честными людьми тѣ, ко-

*) Герье. „Кронь-приицесса Ш арлотаа, В. Евр., 1872 г., VI, 477.
5) Одного не могъ онъ предвидѣть, что сынъ этого несчастнаго царевича, 12-лѣт- 

ній мальчикъ, приведетъ въ исполненіе пророчески) угрозу подвыпившаго отца, и въ 
этомъ случаѣ окажется сильнѣе своего колосса-дѣда, который никогда не могъ оконча
тельно побороть своей сердечной слабости къ своему первому „герценкинду“...

*) Устряловъ, ІѴ, ч. 2, 354.
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торые покинули меня здѣсь безъ денегъ, безъ магазиновъ» *). Зная 
заносчивый и надменный харатеръ Меншикова, должно признать, что 
въ словахъ Огильви, вѣроятно, была значительная доля правды. Мен
шиковъ не былъ способенъ для такой деликатеой роли, которая была 
.поручена ему. Онъ, конечио, не могъ удержаться, чтобы не давать 
чувствовать Огильви своей силы и не разыграть роли Фактическаго 
начальника. «Князь Меншиковъ», жалуется Фельдмаршалъ, «присвоилъ 
себѣ двойной караулъ. Сколько на войнѣ ни бывалъ, никогда и нигдѣ 
такъ зло не почтенъ, какъ здѣсь» 2). Упорство Огильви вызвало раз
драженіе Петра, и онъ, не смотря на жалобы Фельдмаршала, пишетъ 
Репнину объ оставленіи Гродна, противъ чего былъ Фельдмаршалъ, 
напоминая ему: «Не забывайте словъ господина моего товарища, ко
торые приказаны вамъ при отъѣздѣ»....

Распорядившись, чтобы гетманъ съ Волыни шелъ на соединеніе 
съ Меншиковымъ и вручивши послѣднему главное начальство надъ 
войсками, бывшими на Украйнѣ, чѣмъ былъ глубоко уязвленъ Мазепа3), 
Петръ уѣхалъ въ свой «парадизъ». Здѣсь весело встрѣтилъ онъ Пасху 
(24 Марта) въ компаніи Екатерины, Арсеньевыхъ и др., которыя не
задолго передъ тѣмъ писали «радости, дорогому капитану»: «Здравіе 
твое да сохранитъ десница Божія и съ любимымъ твоимъ товарищемъ; 
пожалуй, батюшка, если будетъ благополучное время, не оставьте 
насъ». Петръ веселится и пишетъ Меншикову, что въ раю живетъ, 
успокаиваетъ его въ чемъ-то: «О Здѣшнемъ поведеніи сомнѣваться не 
изволь, ибо въ раѣ Божьемъ зла быть не можетъ» 4), а Меншиковъ 
продолжаетъ ссориться съ Огильви. Выказывая несимпатичныя сто
роны своего характера, Меншиковъ въ это время проявляетъ еще 
разъ свойственную ему проницательность; въ то время, какъ самъ 
Петръ, опасаясь вторженія Шведовъ во внутрь страны, заботится объ 
укрѣпленіи Петербурга и Москвы, Меншиковъ указываетъ на Кіевъ 
и находитъ необходимымъ укрѣпить Печерскій монастырь. Въ Іюлѣ, 
встрѣтивъ Петра и «дѣвицъ» въ Смоленскѣ, Меншиковъ, вмѣстѣ со 
^сей компаніей, возвратился водой, въ Кіевъ, и здѣсь Петромъ была 
заложена Печерская Фортеція, которую долженъ былъ строить Мазепа 
своимъ Гетманскимъ региментомъ. Но гетману Меншиковъ досадилъ не 
одной только Фортеціей, онъ оскорбилъ Мазепу отказомъ выдать за его 
племянника Войнаровскаго свою сестру, а послѣ одного обѣда, будучи 
«Шуменъ», неосторожно Проговорился и о всей Малороссійской старши-

‘) Соловьевъ, ХУ, 187.
*) Устряловъ, ІѴ, ч. 2, 419.
*) Уманецъ, „Гетманъ Мазепа", 195 и 196.
*) Соловьева, ХѴ, 104 и 195.
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нѣ, назвавъ ихъ «врагами государя, за которыхъ пора приняться» *)# 
Чего же хорошаго ждать отъ всесильнаго временщика и этой стар
шинѣ и самому гетману?.. Неудивительно, что до Мазепы стйли дохо
дить слухи, что Меншиковъ роетъ ему яму, что онъ «проситъ себѣ 
Черниговское княженіе, чрезъ которое стелетъ себѣ путь къ гетман- 
ству> 2). Все это было весьма вѣроятно. Честолюбивый старикъ за
таилъ въ душѣ оскорбленіе, опасаясь за свою «суостанцію, гоноръ и 
самый животъ». На этотъ разъ столкнулись честолюбивыя стремленія 
двухъ эгоистовъ, для которыхъ не было ничего выше ихъ личныхъ 
интересовъ.

Изъ Кіева Меншиковъ повелъ полки въ Польшу противъ остав 
леннаго тамъ Шведскаго генерала Мардефельда. Въ Люблинѣ онъ со
единился съ Августомъ, и роскошный Саксонскій король «со слезами» 
выпросилъ, у Меншикова взаймы изъ собственныхъ его денегъ 10.000 
ефимковъ. Королю пришлось такъ плохо, «что ѣсть нечего»; недаромъ 
же «его королевское величество», по выражеаію Меншикова, «зѣло 
скучаетъ о деньгахъ». Дарья Михайловна, и раньше вѣчно безпоко- 
ившаяся о «своей радости Александрѣ Даниловичѣ», теперь не раз
стается съ мужемъ. Она съ сестрой Варварой Михаиловной и Ан
ной Даниловной сопровождаетъ Меншикова въ Польшу; имъ, впрочемъ, 
не привыкать къ этой безпокойной жизни въ обозѣ. Какъ и прежде,. 
Дарья Михайловна продолжаетъ заботиться о хозяйствѣ Меншикова, 
посылаетъ ему подводы съ припасами, «Сайки и Крендели по Москов
скому образцу». Меншиковъ, въ свою очередь, почти ежедневно пишетъ 
къ женѣ. Переписка съ ней такая же оживленная, какъ и съ Петромъ, 
которому Меншиковъ постоянно сообщаетъ о военныхъ дѣйствіяхъ, о 
движеніи непрітеля и т. п. Иногда посылаются при этомъ «презенты» 
оть Дарьи Михайловны «домашнимъ» Петра, отъ Меншикова самому 
Петру, въ родѣ 20 бочекъ Венгерскаго, «какого невозможно достать 
въ Петербургѣ»... За два дня до знаменитой Калишской битвы Мен
шиковъ пишетъ женѣ, стараясь ее успокоитъ: «Для Бога обо мнѣ
не сомнѣвайтесь, воистину въ баталіи самъ не буду, и о томъ не 
печальтесь» 3). 18 Октября, ведя съ собой короля Агуста, вступившаго 
уже въ это время въ тайныя сношенія съ Карломъ, Меншиковъ до
гналъ Мардефельда у Калиша и, несмотря на крѣпкую позицію непрі
ятеля, атаковалъ его и послѣ упорнаго боя совершенно разбила 
Самъ Мардефельдъ сь большею частью своего корпуса сдался; до 6000

‘) Уманецъ, 199—201.
*) Соловьевъ, ХѴ, 196, 196, 293; Уманецъ, 197, 
8) Есиповъ, Р. А рх., 1875 г., Ш, 48 и сл.
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Шведовъ осталось иа полѣ бытвы. «Виватъ, виватъ, виватъ»! пишетъ 
Меншиковъ Петру, поздравляя его «съ преславной Викторіей»: «такая 
была баталія, что радостно было смотрѣть, какъ съ обѣихъ сторонъ 
регулярно бились, и зѣло чудесно видѣть, кагь все поле устлано мерт
выми тѣлами» *). Петръ, ознаменовавъ «побѣду, какой еще никогда не 
бывало», трехдневыымъ пиршествомъ въ Петербургѣ, шлетъ Меншико
ву драгоцѣнную трость въ 3064 р. 16 алт. 4 деньги и благодаритъ «за 
присылку МардоФелевой шпаги»; невольный участникъ.побѣды, Августъ, 
жалуетъ побѣдителю вотчины Полонное и Межеричи и долженъ при
нять участіе въ Варшавскихъ торжествахъ по поводу побѣды надъ 
своимъ тайнымъ союзникомъ 2). Изъ Варшавы Меншиковъ отошель на 
Волынь, расположившись на зимнія квартиры въ мѣстечкѣ Жолквы и 
отсюда, жалуясь на перемѣнчивость погоды, зоветъ Петра въ Польшу: 
«Понеже каковы люди здѣсь постоянны, таково и время, а ежели 
вскорѣ ваша милость да благоволите къ намъ быть, то мочно скоро' 
и другого короля выбрать, къ чему Поляки, чаю, при васъ будутъ 
склонны». Какъ бы въ отвѣтъ на это, Гюйсенъ предостерегаетъ Петра, 
что, стараясь «привести нашъ народъ въ ненависть у другихъ наро
довъ, Шведскіе министры внушаютъ при всѣхъ дворахъ, что царское 
величество царевичу своему велѣлъ быть въ Польшу, чтобъ его или 
Александра Меншикова сдѣлать королемъ Польши». Но если въ дѣй
ствительности Меншиковъ и не мечталъ о Польской коронѣ, зная, что 
Петръ чрезъ того же Гюйсена предлагалъ ее Евгенію Савойскому, то 
все же конець 1706 года принесъ ему большую радость: онъ полу
чилъ отъ императора дипломъ на титулъ князя Священной Римской 
Имперіи. Въ Жолкву пріѣхалъ 28 Декабря и Петръ и пробылъ въ 
Польшѣ, разъѣзжая по разнымъ городамъ въ сопровожденіи Меншиковаг 
около полугода. Здѣсь ЗО Мая 1707 г., въ день своего рожденія, Петръ 
Порадовалъ Меншикова, Давши ему титулъ свѣтлѣйшаго князя Россій
скаго и Ижорскаго съ пожалованіемъ въ вѣчное его владѣніе городовъ 
Копорья и Ямбурга <за многія его вѣрныя и усерднорадѣтельныя службы 
и храбрыя показанныя при знатныхъ акціяхъ и воинскихъ дѣйствіяхъ 
искусства и умныя послуженія» 3).

УЙ.

Меншиковъ былъ очень обрадованъ этимъ пожалованіемъ. Если 
онъ и не сдѣлался Польскимъ королемъ, то, по надменности и высоко
мѣрію, позднѣе по пышности своего двора, онъ не уступалъ любому

‘) Тамъ ве.
2) Голиковъ, „Дополненіе4*, И, 215; Есиповъ, Р. Арх., 1875 г., П, 48.
*) Есиповъ, Р. Арх., 1875 г., П, 50.
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изъ Нѣмецкихъ владѣтельныхъ государей. Новгородскій митрополитъ 
Іовъ предписалъ Іереямъ возносить моленія о свѣтлѣйшемъ князѣ и 
его Фамиліи на ектеніяхъ во владѣніяхъ Меншикова; около этого вре
мени Меншиковъ начинаетъ писать въ своихъ приказахъ и инструк
ціяхъ <мы, Александръ Меншиковъ», и разсылать именные указы 
за  своей подписью... Даже самыя заботы о женѣ принимаютъ к а 
кой-то особый характеръ: она теперь ужъ не просто Дарья Михай
ловна, а свѣтлѣйшая княгиня; ее сопровождаетъ всюду отрядъ кава
леріи; даже ея вѣрныя подруги, Варвара Михайловна и Анна Дани- 
ловна, должны заботиться, чтобы она не грустила, должны предъ ней 
«плясать и скакать»; ей шлются арапы и карлицы, которыхъ подоба
етъ имѣть Княгинѣ... Но все это къ ней плохо прививается, она оста
ется попрежнему простой, симпатичвой женщиной, любящей Александра 
Даниловича, а не Ижорскаго князя. На сколько быстро привыкъ новый 
князь къ своему титулу, на столько туго вошелъ онъ во всеобщее 
употребленіе. Плейеръ оставилъ любопытный разсказъ о томъ, что 
«пришлось расклеивать по всѣмъ городскимъ воротамъ, церквамъ и 
угламъ объявленія, а по приказамъ давать строгіе указы, чтобы подъ 
тяжелымъ наказаніемъ и опалою Меншикову давали титулъ свѣтлѣй
шаго князя Ингріи во всѣхъ общественныхъ и частныхъ бумагахъ и 
письмахъ» 1). Оно и понятно. Это былъ первый примѣръ пожалованія 
Княжескимъ титуломъ. На Руси было много природныхъ князей, всѣ 
они были люди родовитые, потомки удѣльныхъ князей-Рюриковичей, 
Гедиминовичей или золотоордынскихъ выходцевъ-царевичей, кичившіеся 
древностью рода, ведшіе безконечные мѣстническіе споры; а тутъ 
вдругъ княземъ, по волѣ государя, является бывшій денщикъ, быть мо
жетъ даже придворный конюхъ, головокружительная карьера котораго 
прошла на глазахъ у всѣхъ...

1707 годъ, принесшій такъ много счастья Меншикову, не обо
шелся безъ значительной непріятности, характеризующей современные 
нравы. Именины царя, 29 Іюня, праздновались въ квартирѣ Менши
кова, въ мѣстечкѣ Якубовичахъ, близъ Люблина. Въ числѣ гостей 
былъ Прусскій посланникъ Кейзерлингъ, женихъ бывшей царской Ф а 

воритки Анны Монсъ. Кейзерлингъ рѣшился просить царя о принятіи 
на службу брата своей невѣсты, знаменитаго впослѣдствіи Вилима 
Монса, при чемъ заранѣе заручился содѣйствіемъ князя. Но такъ какъ 
допросъ этотъ поднятъ былъ послѣ обѣда, то и принялъ неожиданный 
оборотъ. Отъ брата разговоръ перешелъ на сестру, а  затѣмъ, когда 
собесѣдники не сошлись во взглядахъ на достоинства Нѣмецкой сло-

*) Плейеръ, 13.
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бодской красавицы, не сумѣвшей сохранить расположеніе Петра, 
разговоръ перешелъ въ перебранку, кончившуюся дракой. Кейзерлингъ 
схватился за шпагу, требуя «сатисфакціи»; но шпагу отняли и, при 
содѣйствіи самого Петра, Меншиковъ Вытолкалъ Кейзерлинга изъ ком
наты пинками, а прислуга и гвардейцы спустили его съ лѣстницы, 
Происшествіе это было непріятно Петру, такъ какъ могло поставить 
его въ непріязненныя отношенія къ Прусскому королю. Дѣло, однако, 
Уладилось мирнымъ образомъ; все было отнесено къ «недоразумѣнію 
и вспышкѣ при разгоряченномъ состояніи отъ слишкомъ неумѣреннаго 
улотребленія хорошаго вина» *).

Въ Октябрѣ, простившись съ Меншиковымъ, Петръ уѣхалъ въ 
Петербургъ, гдѣ 23 Ноября въ домѣ князя отпраздновалъ его именины. 
«Истинно по смерти г. Лефорта до сего дня не было такого веселія»г 
пишетъ Петръ, «а вся компанія шлетъ пожеланія, чтобы и Свѣтлѣй
шему было также весело». Но веселье въ мѣстечкѣ Дзенцолахъ, гдѣ 
зимовалъ Меншиковъ съ добродѣтельнѣйшей изъ женъ, Дарьей Михаи
ловной, было небольшое; князь скучаетъ и отъ времени до времени 
уѣзжаетъ отъ княгини «погулять» въ Минскъ, къ Шереметеву и 
Шафирову *). Эти гулянья» безпокоятъ Княгиню, они особенно дурно 
отзываются на подорванномъ уже невоздержанной жизнью здоровьѣ 
Меншикова, а  тутъ еще Петръ поручаетъ Дарьѣ Михайловнѣ: «От-
кормите Данилыча, дабы я не такъ его паки видѣлъ, какъ въ Мери- 
чахъ» 3).

Новый 1708 годъ, не обѣщавшій въ то время ничего особенно 
хорошаго, Петръ встрѣтилъ весело въ Москвѣ. Со всей своей «пья- 
нѣйшей» компаніей онъ «славитъ и забавляется». Разгулъ достигъ 
небывалыхъ размѣровъ: славятъ день и ночь по всей Москвѣ л въ 
слободѣ. Петръ то «резидуетъ» на Московскомъ дворѣ свѣтлѣйшаго 
князя4), то уѣзжаетъ въ Преображенское къ сестрѣ, а «важныя п 
нужныя къ респонсу и послѣдней резолюціи дѣла» лежатъ безъ ис
полненія... Потерявшій голову секретарь Посольской канцеляріи Сте
пановъ въ письмѣ къ Г. И. Головкину всю надежду возлагаетъ на 
Меншикова, который «гораздо Позываетъ отсюда, чѣмъ, чаю, скорѣе 
побудитъ къ отъѣзду». И дѣйствительно, уже 6 Января Петръ выѣ
халъ въ Польшу, оставивъ въ Москвѣ записку, которою поручалъ, 
«ежели что случится волею Божіею, тогда 3 тысячи рублей, которые

*) Семевскій, „Ц. Екатерина Алексѣевна и Моисъ", 2 изд., 33—63.
2) Есиповъ, Р. Арх., J875  г., III, 51 и 52.
3) Голиковъ, гДѣяніл“, ХІ, 331.
4) На Мясницкой.
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положены на дворѣ господина князя Меншикова, отдать Катеринѣ 
Васильевской и съ дѣвочкой» 1). 21 Января Петръ и Меншиковъ прі
ѣхали въ Гродно, а  26 Января явился Карлъ и овладѣлъ этимъ горо
домъ. Меншиковъ началъ быстро отступать по направленію къ Днѣпру, 
страшно опустошая страну. Быстрота движенія, ежеминутная возмож
ность встрѣчи со Шведами и даже опасность быть отрѣзаннымъ за
ставили Меншикова настоять на отъѣздѣ княгини изъ обоза сначала 
въ Минскъ, а затѣмъ въ Смоленскъ. Князь всѣми средствами старается 
успокоить огорченную жену. «Анна Даниловна, Варвара Михайловна», 
пишетъ онъ, «для Бога, берегите и унимайте того, кто труситъ, чтобы 
не трусили, чтобы не плакали и не печалились о насъ». Въ утѣшеніе 
же ей Меншиковъ посылаетъ изъ Борисова, гдѣ онъ караулилъ пере
праву Шведовъ, двухъ шляхтянокъ: «одна маленькая, можетъ вамъ за 
попугая быть, такая словесница, какой еще изъ такихъ младенцевъ 
мало видалъ, и можетъ васъ больше увеселять, нежели попугай, и 
пока своихъ Богъ дастъ, что дай Боже счастливо дождаться, то по 
то время сею забавляйся» *). Петръ съ своей стороны старается успо
коить Княгиню, которая обращается къ нему съ наивной просьбой лю - 
бящей женщины. «Madame!» пишетъ Петръ, «а чтобы мнѣ писать къ 
г. князю Меншикову, чтобы оной себя побсрегъ, о томъ я, какъ могъ, 
такъ ему при Прощаніи въ Вильнѣ говорилъ, а когда увижусь, и еще 
говорить не оставлю» 3). Несомнѣнно одно, что княгиня утѣшается 
только тогда, когда является довѣренный денщикъ Меншикова Антонъ, 
чтобы проводить Княгиню или всю компанію къ Свѣтлѣйшему князю. 
Вѣроятно, къ этому времени относится знакомство и, можетъ-быть, 
сближеніе Девіера съ Анной Меншиковой, его будущей женой.

Несмотря, однако, на постоянныя передвиженія и лагерную жизнь, 
Меншиковъ не былъ губернаторомъ только по имени. Изъ многочис
ленныхъ Ингерманландскихъ канцелярій дѣла присылались въ армію, 
разсматривались Меншиковымъ, и съ его словъ резолюціи на нихъ 
писались сопровождавшимъ его дьякомъ Воиновымъ. Во время же по
хода, въ бытность Петра въ мѣстечкѣ Чашникахъ, въ Февралѣ 1708 г. 
произошло важное измѣненіе въ подвѣдомственномъ Меншикову управ
леніи: всѣ Ингерманландскія канцеляріи были соединены въ одну, по
мѣщенную на Потѣшномъ дворѣ, въ Кремлѣ, Ижорскую канцелярію, въ 
которую прежнія канцеляріи вошли, какъ ея отдѣленія.

*) Есиповъ, III, 52, 53, 58_
:) Тамъ же, 54.
3) Голиковъ, „Дѣянія", ХІ, 345.— Съ такой же просьбой обращалась Дарья Михай

ловна и къ Я. Іі. Брюсу. („Чтенія44, 1864, ІІ, 33).

Библиотека "Руниверс"



ПОБѢДЫ ПОДЪ ДОБРЫМЪ И ЛѢСНЫМЪ. 511

Пасху не весело встрѣтилъ Меншиковъ въ Могилевѣ; у него въ 
первый разъ сдѣлалась та «Гортанная болѣзнь», которая потомъ уже 
почти никогда не оставляла князя. Петръ также боленъ, но зато весе
лится, встрѣчая въ это время всю «свою Фамилію»: царевну Наталію, 
царицъ Марѳу и Прасковью съ дочерьми, пріѣхавшихъ посмотрѣть на 
новую столицу. Радушный хозяинъ старается доставить своимъ гос
тямъ всякія развлеченія, возитъ ихъ смотрѣть крѣпость и флотъ... 
Меншиковъ также порадованъ чиномъ капитана морского и высказы
ваетъ желаніе «оную милость на морѣ заслужить». Между тѣмъ Карлъ, 
обманувъ ожиданія Меншикова, переходитъ чрезъ Березину, около 
мѣстечка Сапежинской Березины, и спѣшитъ въ Малороссію. Извѣ
щенный Меншиковымъ, Петръ немедленно выѣзжаетъ въ армію и, 
увѣдомляя объ этомъ князя, пишетъ: <Дай Богъ васъ въ радости ви
дѣть и прошу, ежели возможно, до меня главной баталіи не давать». 
Тѣмъ не менѣе Шереметевъ и Меншиковъ сдѣлали попытку задержать 
непріятеля при переправѣ черезъ болотистую рѣчку Бабичъ у Голо
вина и потерпѣли неудачу. Петръ отдалъ подъ судъ князя Репнина, 
«многіе полки дивизіи котораго пришли въ конфузію», а главное вы
казали такое «злое» поведеніе, что дрались ненавистнымъ Петру 
«старымъ казацкимъ, а не солдатскимъ боемъ». Меншикову поручено 
было разыскать объ этомъ *). На общемъ совѣтѣ Русскихъ генераловъ 
рѣшено было избѣгать рѣшительныхъ столкновеній со Шведами, но 
всюду стараться ихъ «упрежать», опустошать страну и не допускать 
«соединенія» Карла съ Левенгауптомъ, шедшимъ изъ Лифляндіи съ 
обозами и провіантомъ. Для облегченія Русской арміи лишніе обозы 
отправлены въ Смоленскъ; туда же вмѣстѣ съ тяжелой артиллеріей 
отправлены и дамы, Екатерина съ Толстой, княгиня Меншикова съ 
сестрой и Анна Даниловна.

П И .

29 Августа Русскіе одержали побѣду надъ частью арміи Карла 
водъ Добрымъ. Не имѣя возможности дольше держаться въ опустошен
ной странѣ, Карлъ быстро поворачиваетъ на Украйну и идетъ на 
^соединеніе съ Мазепою. Оставленный Левенгауптъ былъ разбитъ 
при деревнѣ Лѣсной, и громадный обозъ, на который разсчитывали 
Шведы, достался Русскимъ. Самъ Петръ руководилъ сраженіемъ, 
Меншиковъ былъ съ нимъ неразлученъ. «Надлежитъ вамъ», пишетъ 
Меншиковъ женѣ, «чрезъ письмо поблагодарствовать г. полковника 
за  то, что онъ при томъ случаѣ изволилъ меня беречь и отъ себя

*) Соловьевъ, ХѴ, 278.
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никуда не отпускалъ» ’). Вскорѣ получено было извѣстіе объ измѣнѣ 
Мазепы, а 2 Ноября, почти въ виду непріятеля, Меншиковъ взялъ 
приступомъ и разорилъ гетманскую столицу Батуринъ, въ которомъ 
собраны были запасы и заперлись главные Мазепинцы, Чечелъ, Кениг
секъ и другіе. Самъ Петръ сомнѣвался въ успѣхѣ предпріятія, такъ 
какъ Шведы спѣшили къ Батурину и были всего въ 6 миляхъ, за то 
онъ и вполнѣ оцѣнилъ значеніе подвига Меншикова. «Зѣло вамъ 
благодарны», пишетъ онъ, «паче же Богъ Мздовоздатель будетъ вамъ» 2). 
Трудно сказать, какія послѣдствія имѣла бы измѣна Мазепы, если бы 
Меншикову не удалось овладѣть Батуриномъ. Довольный дѣйствіями 
Меншикова, Петръ отобралъ у Шереметева начальство надъ Преобра
женскимъ полкомъ и отдалъ его Меншикову 3). Мазепинскія имѣнія, 
с. Ивановское съ деревнями пожалованы были Меншикову, громадныя 
земельныя владѣнія котораго дѣлали его уже въ то время однимъ изъ 
богатѣйшихъ вотчинниковъ въ Россіи. Около одной только Москвы 
Меншиковъ владѣлъ собственными имѣніями, въ которыхъ было много 
больше 2000 дворовъ, не говоря о его вотчинахъ въ другихъ мѣст
ностяхъ Россіи и земель въ Ингерманландіи 4). По своей должности онъ, 
кромѣ того, получалъ 6048 р. въ годъ содержанія 5).

Начало слѣдующаго года Порадовало свѣтлѣйшаго князя появле
ніемъ на свѣтъ перваго его ребенка, сына, родившагося 9 Февраля 
въ походѣ, въ Бѣлгородѣ. Радостное событіе подало случай Менши
кову выказать и свою чрезмѣрную алчность и громадное тщеславіе. 
Крестный отецъ, Петръ, назвавшій своего крестника Петромъ-Лукой, 
въ честь крестнаго и, въ память Калишской баталіи, произвелъ его въ 
поручики Преображенскаго полка и подарилъ «на крестъ» 100 дворовъ 
на выборъ. Меншиковъ, однако, «деревни способной въ 100 дворовъ 
не изыскалъ, а сыскалъ деревню въ 150 дворовъ» и просилъ отдать 
ему ее, взявъ за излишніе дворы съ него деньги. Петръ согласился, 
прибавивъ: «А вычту въ тѣ поры, какъ Богъ дастъ вамъ другого 
сына». Въ это же самое время, разыскивая «способную деревню», 
свѣтлѣйшій князь не забылъ, однако, сообщить своему довѣренному 
управителю, Кузьмѣ Думашеву, когда-то сопровождавшему всюду дѣ
вицъ Арсеньевыхъ, что «Господь Богъ, по Неизреченнымъ Своимь 
щедротамъ, даровалъ сына», предписывая «объявить во всѣхъ вотчи-

*) Есиповъ, III, 63, 65.
2) Тамъ же.
3) Соловьевъ, ХѴ, 359.
4) Устряловъ, I, 397—399; Холмогоровы III, У, VI, ,ѴІН, ІХ.
в) „Сборникъ", XXV, 13.
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пахъ сущимъ Іереямъ, дабы неизвычайаыми молитвами его поминали» 1). 
Въ Мартѣ Меншиковъ ѣздилъ въ Воронежъ, гдѣ въ то время былъ 
Петръ. 19 Марта здѣсь были отпразднованы именины Дарья Михай
ловны. Въ презентъ Меншиковъ послалъ женѣ изъ Воронежа перстень 
и Собачку, подаренную ему княземъ Вас. Вл. Долгоруковымъ, которая, 
«чаю, будетъ вамъ угодна», пишетъ Меншиковъ и прибавляетъ, что 
на банкетѣ въ честь княгини «изрядно и благополучно веселились и 
про ваше здоровье пили». Эти обильныя Возліянія Петровской компа
ніи, вредно отражавшіяся на здоровьѣ Меншикова, всегда безпокоили 
Княгиню; едва ли порадовалась она и на этотъ разъ, тѣмъ болѣе, что 
была больна, «вновь Фебра и горячка явилась), да и самъ князь 
вскорѣ заболѣлъ своей обычной болѣзнью: у него сдѣлался «брухъ» .

Въ концѣ Апрѣля Карлъ осадилъ Полтаву. За отсутствіемъ Петра, 
Меншиковъ руководилъ всѣми дѣйствіями войскъ, направленными къ 
защитѣ Полтавы. Если просмотрѣть переписку Меншикова съ Петромъ 
за это врейя, то можно замѣтить, что Меншиковъ съ замѣчательной) 
проницательностью исполнялъ то, что Петръ еще только задумывалъ. 
Петръ, напримѣръ, въ письмѣ отъ 9 Мая указываетъ, чго полезно 
бы было сдѣлать «нападеніе на Опошню и тѣмъ диверсію учинить», 
хотя по обыкновенію и Обваривается: «впрочемъ, яко заочно, пола
гаюсь на ваше разсужденіе». Меншиковъ, по собственному почину, 
7 Мая произвелъ этотъ самый маневръ и, при томъ, настолько удачно, 
что подъ Опошней уничтожилъ нѣсколько полковъ непріятеля. Точно 
также, раньше полученія письма отъ Петра, Меншиковъ ввелъ въ Пол
таву въ ночь на 16 Мая «сикурсъ» гарнизону въ 1200 челов. Подъ 
Полтавой самого Меншикова постигла непріятность: зять его, А. А. 
Головинъ, мужъ сестры Маріи Даниловны, былъ по своей неосторож
ности взятъ въ плѣнъ. По этому поводу Меншиковъ пишетъ Княгинѣ, 
чтобы она не сразу сообщила объ этомъ сестрѣ, чтобы дала ей де
негъ на расходы «ста два, понеже вѣдаю, что не безъ нужды есть», 
и обнадежила, что «вскорѣ такой случай получимъ онаго освободить 
и обмѣнить» *). Случай представился скорѣе, чѣмъ можно было ожи
дать. 27 Іюня Петръ рѣшился, наконецъ, дать давно желанное Карломъ 
сраженіе. Полтавскій бой начался въ 9 ч. утра, а въ І І  все было 
кончено полнымъ пораженіемъ Шведовъ. Роль Меншикова подъ Пол
тавой была выдающаяся. Взявъ въ плѣнъ Шлиппенбаха и оттѣснивъ 
къ Полтавѣ Розена, Меншиковъ разбилъ трехтысячный резервный 
отрядъ Шведовъ. Несомнѣнно, что полный успѣхъ этихъ предваритель-

*) Есиповъ, III, 67.
2) Есиповъ, III, 71 и 72.
ІІ, 33 Русскій Архивъ 1903,
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Ныхъ дѣйствій Меншикова имѣлъ великое значеніе въ дальнѣйшемъ ходѣ 
сраженія и въ значительной степени подготовилъ побѣду. Во время 
боя Меншиковъ командовалъ кавалеріей на лѣвомъ Флангѣ и довер
шилъ дѣла. Личная его храбрость не подлежитъ сомнѣнію уже и о 
одному тому, что подъ нимъ было ранено три лошади. Уцѣлѣвшіе 
Шведы со всѣми почти своими генералами сдались; обозы, пушки, 
даже деньги достались побѣдителямъ. Но эти побѣдители такъ были 
обрадованы «преславной Викторіей», что забыли преслѣдовать бѣжав
шаго къ Днѣпру короля и генерала Левенгаупта сь 16 т. Шведовъ. 
Уже только къ вечеру отправлены были въ погоню князь Голицынъ 
и Боуръ, а на другой день самъ Меншиковъ со всей кавалеріей. ЗО 
Іюня непріятель настигнутъ у Переволочни и сдался Меншикову; въ 
числѣ освобожденныхъ Русскихъ плѣнныхъ былъ и А. А. Головинъ. 
З а  Полтавскую Викторію Меншиковъ получилъ чинъ .Фельдмаршала *) 
а  отъ гетмана въ Стародубскомъ полку Почепскую и Ямпольскую во
лости 2). Въ томъ же году, при свиданіи съ Августомъ и Прусскимъ 
королемъ, Меншиковъ получилъ отъ перваго староства Оршанское и 
Дисненское, а отъ второго орденъ Чернаго Орла. Полтавская побѣда 
измѣнила положеніе Россіи въ Европѣ. Вопросъ, за кѣмъ останется 
преобладаніе на Востокѣ, былъ рѣшенъ окончательно. Петръ отпраздно
валъ побѣду въ Декабрѣ особенно пышнымъ тріумфальнымъ въѣздомъ 
въ Москву, при чемъ дожидался пріѣзда Меншикова въ селѣ Коломен
скомъ. Въ торжественномъ шествіи свѣтлѣйшій кнйзь ѣхалъ съ правой 
стороны государя.

ІХ

Въ Февралѣ слѣдующаго года Петръ зоветъ Меншикова въ Пе
тербургъ. «Желаю», пишетъ онъ, «дабы васъ намъ здѣсь видѣть, дабы 
и вы красоту сего парадиза (въ которомъ добрымъ участникомъ был ь 
и есть), въ заплату трудовъ своихъ, съ нами купно Причастникомъ 
были, чего отъ сердца желаю; ибо сіе мѣсто истинно, какъ изрядный 
младенецъ, чтб день, Преимуществуетъ» 3). Но только 29 Мая, возвра
тившись изъ-подъ Риги, Меншиковъ пріѣхалъ въ Петербургъ и былъ 
встрѣченъ самимъ Государемъ, не смотря на нѣкоторое нездоровье, въ 
трехъ верстахъ отъ Петербурга. Встрѣча была почетная и торжест
венная. Государь обнялъ Меншикова, пушки привѣтствовали его са
лютомъ въ 55 выстрѣловъ, Изумлявшее Юста Юля раболѣпство 
предъ Всесильнымъ временщикомъ дошло до того, что всѣ цѣловали

') „Сборникъ", XXV, 161.
2) Лазаревскій, „Описаніе Старой Малороссіи", I, 274 и 275.

Есиповъ, III, 205.
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у него руки: «онъ былъ Полубогъ, и вся Россія должна была молиться 
на него!» Даже царевны, дочери царицы Прасковьи, «устремлялись» 
цѣловать у него руки 1). Князь остался очень доволенъ пріемомъ, что 
и выразилъ въ письмѣ къ женѣ: «Пріѣздъ мой сюда зѣло счастливъ, 
ибо его царское величество съ Особливою склонной) милостію принять 
меня изволилъ и зѣло изъ моего сюда пріѣзду веселится. А сего числа 
данъ мнѣ орденъ Дацкой Слонъ» *)... На другой день рожденіе Госу
даря было отпраздновано «извычайнымъ» банкетомъ въ новомъ домѣ 
князя на Васильевскомъ острову...

Домъ этотъ былъ лучшимъ въ Петербургѣ; обстановка его была 
не только роскошная, но и изящная, совершенно въ Европейскомъ 
вкусѣ. У князя былъ отличный столь и превосходныя вина, чтб было 
большой рѣдкостью среди тогдашней аристократіи, многочисленный 
штатъ прислуги, состоявшій по большей части изъ наемныхъ ино
странцевъ, свои трубачи и литаврщики, музыканты и пѣвчіе. Празд
нества въ домѣ князя, его ассамблеи и банкеты проходили весело и 
оживленно; на нихъ много танцовали, при чемъ самъ хозяинъ участ
вовалъ только въ Польскомъ; но з а т о  сравнительно мало пили, такь 
какъ не было варварскаго обычая принудительнаго напаиванія (когда 
конечно это было возможно), хотя превосходнаго дорогого «Венгер
скаго» подавалось столько, какъ нигдѣ 5). Недаромъ, если нужно было 
принять иностранца, угостить посла, блеснуть умѣньемъ жить, Петръ 
поручалъ это своему Данилычу. Суровый обличитель испорченности 
Русскихъ нравовъ, князь Щербатовъ повѣствуетъ, что «хотя самъ Петръ 
не любилъ и не имѣлъ времени при дворѣ своемъ дѣлать пиршества, 
то оставилъ сіе любимцу своему князю Меншикову, который имѣлъ 
для сего великій домъ; и слыхалъ я, что часто государь, видя изъ 
дворца своего торжество и пиршество въ домѣ его любимца, чувство
валъ удовольствіе, говоря: вотъ какъ Данилычъ веселится!» 4). Но Петръ 
едва ли имѣлъ нужду любоваться изъ окна, такъ какъ обыкновенно 
принималъ дѣятельное участіе въ пирахъ Меншикова. Чтб касается 
до самого свѣтлѣйшаго князя, то онъ пилъ вообще сравнительно до
вольно умѣренно. Только при освященіи и спускѣ кораблей, когда 
безмѣрное питье было обязательно, въ концѣ концовъ допивались до

*) К). Юль, Русскій А рх., 1892, И, 510, 67.
2)„Царь просилъ благодарить корол» за милость,оказанную его слугѣ14. (Танъ se , 511).
3) Берхгольцу ІІ. — Тоже въ общемъ подтверждаетъ и Ю. Юль, хотя и гово

ритъ, что „старинные Русскіе обычаи прокалы ваю тъ во многомъ*. Такъ, онъ былъ 
пораженъ предложеніемъ Меншикова поцѣловать Княгиню при первомъ знакомствѣ (Р. 
Арх., 1892 г., ІІ, 65, 57).

4) Р. Стар., 1870, ѴП, ЗО.
33*
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т ого, что старый адмиралъ Апраксинъ начиналъ плакать, какъ ребе
нокъ, а великолѣпный свѣтлѣйшій князь сваливался замертво подъ 
столъ; посылали за Княгиней, и Дарья Михайловна увозила безчув- 
ственнаго Данилыча домой 1).

Весь 1710 годъ былъ нескончаемымъ рядомъ праздниковъ: при
шлось шумно и пьяно праздновать взятіе Ревеля и Кексгольма, память 
Калишской баталіи и именины сына, затѣмъ устраивать 31 Октября 
въ своемъ домѣ свадьбу царской племянницы Анны Іоанновны съ 
Курляндскимъ герцогомъ Фридрихомъ-Вильгельмомъ, на которой Мен
шиковъ былъ посаженымъ отцомъ жениха *). А тамъ Петръ, страст
ный охотникъ до всякаго рода куріозныхъ зрѣлищъ, устроилъ въ домѣ 
же Меншикова 14 Ноября свадьбу двухъ карликовъ... Праздникъ этотъ 
омрачился семейнымъ горемъ: умеръ крестникъ Петра, маленькій сынъ 
Меншикова, Петръ-Лука. Фейерверкъ былъ отмѣненъ 3).

Всѣ эти пріемы, празднества, банкеты и свадебные пиры требо
вали страшныхъ расходовъ. Хотя, правда, Меншиковъ быдъ очень 
богатый помѣщикъ, получавшій великіе доходы, владѣлецъ оброч
ныхъ дворцовыхъ и монастырскихъ вотчинъ, но онъ былъ и очень 
расчетливый, даже скупой человѣкъ 4). Меншиковъ постоянно ста
рается поэтому увеличивать свои доходы, не разбирая средствъ: онъ 
участвуетъ во всевозможныхъ торговыхъ предпріятіяхъ и монополіяхъ, 
соляныхъ, китоловныхъ и ворваньихъ промыслахъ, строитъ лѣсопиль
ные заводы и Фабрики, имѣетъ обширныя рыбныя ловли б), ведетъ

*) Б ер х о л ьц ъ .
а) Ю. Юль, Р. Арх., 1892 г., Ш, 84—36.
а) Ю. Юль, Р . Арх., 1892 г., Ш, 40 и 41.—Есиповъ ошибается, говоря, что сынт*

Меншикова умеръ 25 Сентября.
4) Въ этомъ отношеніи любопытно письмо Меншикова изъ Смоленска 29 Іюля 

1720 г. къ кн. Александру Андреевичу Ч еркаскому, женатому на племянницѣ Меншико
ва (какой, намъ неизвѣстно) по поводу того, что онъ продалъ „Приданую деревню своей- 
жены для выкупа заложеннаго серебра и растратилъ деньги, данныя племянницѣ въ при
даное (ІО т. руб. и 1000 червонныхъ). „Ежели бъ вы жили такъ, какъ шляхтичу надле
житъ, честно и постоянно, то-бъ своего было довольно; старая есть пословица, что по 
Одежкѣ Протягивай и ножки, а на непостоянное житье и иа карты или на кости никто
денегъ не напасетсн. Впередъ будете во всемъ отъ насъ считаны; а не худо, чтобъ у
васъ кушаиье держали Русскіе повара, ибо дѣдъ и отецъ вашъ, какъ сами знаете, что 
кухмястра иноземца не держали, а жили честно и постоянно и со всякимъ довольствомъ, 
а особливо что безъ долгу, а деревни всегда покупая прибавляли**... Меншиковъ грозитъ 
просить государя „публиковать о тебѣ, буде кто съ вами будетъ играть въ карты или 
кости и кому что проиграете, тѣ-бъ платежа не чанли, и взаймы съ закладомъ и безъ 
закладу никто отнюдь не давали". Одновременно Худородный свѣтлѣйшій князь просилъ 
адмирала Ѳ. M. Апраксина еще на словахъ пригрозить родовитому племяннику (Арх. 
Морск. Штаба, Де 246—277, стр. 380).

*) Преимущественно отобранныя у монастырей, таковы: Надѣипское, Усолье (Сим- 
бирск. г), и села Сосновый островъ и Малыковка (теперь уѣздн. города Саратовской-
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противозаконную торговлю хлѣбомъ съ Амстердамомъ, наконецъ, всту
паетъ въ казенные подряды при помощи подставныхъ лицъ и держитъ 
кабаки по всей Ингерманландіи и въ Петербургѣ. «На вопросъ», гово
ритъ Ю. Юль, «кто пользуется той или другой монополіей, правомъ 
торговли царской рожью и другими товарами, всегда слышишь одинъ и 
тотъ же отвѣтъ: князь Меншиковъ» *). Помимо всего этого, Меншиковъ 
не уклоняется и отъ всякихъ подарковъ, взятокъ, хищенія казенныхъ 
денегъ и вымогательствъ: у князя Лыкова, не уступившаго ему каре
ты, отнимаетъ помѣстья послѣ его смерти, у Голландца Вутенанта 
де-Розенбуска, желѣзные заводы и т. п. *). Какъ губернаторъ С.-Пе- 
тербургскій, Меншиковъ имѣлъ въ своемъ распоряженіи губернскую 
канцелярію и комиссарство по постройкѣ домовъ на островѣ Кот
линѣ; какъ богатый вотчинникъ, свою домовую контору, съ особымъ 
«судіей» во главѣ, лицомъ невиднымъ по положенію, но важнымъ по 
значенію, и какъ намѣстникъ Ингерманландскій, полуоффиціальную 
Ижорскую канцелярію *). Дѣятельность этихъ правительственныхъ уч
режденій и домовой конторы взаимно перепутывалась, водя князя оди
наково обязательна была для нихъ, денежные доходы поступали без
различно, счета спутывались, и деньги расходовались безконтрольно. 
Нечего удивляться поэтому, что Губернская канцелярія уплачивала за 
огурцы, чеснокъ, уксусъ и другіе припасы, доставляемые къ столу 
Меншикова, по распоряженію вице-губернатора Корсакова, иди вы
з в а л а  деньги на покупку живой рыбы къ Тезоименитству князя *)... 
Поручая Меншикову устраивать всякіе праздники, Петръ не справ
лялся, откуда беретъ на нихъ деньги Данидычъ, и тотъ все устраи
валъ, никогда не прося у расчетдиваго Петра возмѣщенія расходовъ. 
Когда позднѣе, въ 1722 году, однажды Меншиковъ, послѣ уплаты 
значительнаго штрафа, демонстративно окдеилъ стѣны въ своемъ домѣ 
дешевыми обоями, Петръ сказалъ, строго взглянувъ на князя: «Мнѣ 
здѣсь не нравится, и я уѣзжаю; но я пріѣду на первую ассамблеи), 
и если я тогда не найду твой домъ убраннымъ такъ, какъ прилично 
твоему сану, ты Заплатишь другой штрафъ, равный первому». Слѣ-

губ. Хвалынскъ а Вольскъ). Въ 1703 г. 20 Яиваря Дева была привилегія ка. Меншикову: 
^отдать промыслы ворваніЙ, корневой и иныхъ морскихъ звѣрей я сада въ компанію 
А. Д. Меншикову съ прочими компанейщиками". Меншиковымъ внесено быдо въ Капа- 
тадъ компаніи отъ ІО т. до 15 т. рублей. (Лаппо-Данилевскій, „Русса. Пром. и Торг. 
Компаніи", Ж. Мин. Нар. Пр., 1898—ХИ, 333 и 347).

') Ю. Юль, Р. Арх., 1892 г.. III, 135 и 136.
*) Ю. Юль, III, 134. Кн. Щ ербатовъ, „Поврежденіе нравовъ", Р. Стар*, Vil, 2L.
3) Барсовъ, йЧерты Русской исторіи и быта эпохи Петра Ва, Ист. Вѣстн., 1891 г., 

ЗЛ, 430.
4) М. арх. М. К)., Пр. Сената кн. Ле ^84.
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дующій разъ Петръ нашедъ убранство, достойное князя Ижорскаго, 
похвалилъ все и былъ очень веселъ *).

Въ началѣ 1711 г. у Меншикова родился второй сынъ, и свѣт
лѣйшій князь рѣшилъ просить быть воспріемниками Петра и королей 
Датскаго, Польскаго и Прусскаго. Юстъ Юль читалъ письмо, заготов
ленное Меншиковымъ по этому случаю къ его королю, и говоритъ, 
что собственные адъютанты князя подсмѣивались надъ кичливостью 
своего патрона. 20 Января были крестины маленькаго князя Самсона, 
и Прусскій посланникъ Кейзерлингъ возложилъ на него орденъ «Gé
nérosité'» *).

Начиналась Турецкая война, нужны были деньги, а губернаторы, 
и въ томъ числѣ Меншиковъ, «зѣло раку Послѣдуютъ»; поэтому, уѣз
жая въ походъ, Петръ 22 Февраля «опредѣлилъ быть для отлучекъ 
Правительствующему Сенату для управленія»3). Не попавшій въ число 
сенаторовъ и, какъ Петербургскій губернаторъ, поставленный въ под- 
чинительное положеніе, князь сразу сталъ въ непріязненныя отноше
нія къ Сенату. Если и нельзя не признать преувеличеннымъ свидѣ
тельство одного иностранца, Говорящаго, что «Меншиковъ до того* 
Щекотливъ на счетъ исполненія своихъ приказаній, что если одна изъ 
его сестеръ вступалась въ какое-нибудь дѣло, весь Сенатъ не Осмѣ
ливался отказать въ ея желаніи» *): то всеже несомнѣнно, что съ это
го времени начались пререканія Меншикова съ Сенатомъ, который 
подавалъ много къ этому поводовъ. 6 Марта 1711 года Петръ съ  
Екатериной выѣхали къ арміи, а  въ Петербургѣ остался «вѣрный 
прикащикъ» Меншиковъ Достраивать городъ, стеречь парадизъ и но
выя завоеванія 5). Однако и Меншикову не долго пришлось пробыть- 
въ Петербургѣ. Два мѣсяца спустя послѣ свадьбы, на дорогѣ въ Кур
ляндію, умеръ мужъ Анны Іоанновны, герцогъ Курляндскій, не выдер~ 
жавшій, говорятъ, чрезмѣрныхъ угощеній и обильныхъ кутежей. Мен
шиковъ долженъ былъ вступить съ войскомъ въ Курляндію, чтобы 
поддержать Русское вліяніе и интересы вдовствущей герцогини. Впро-

*) Бассевичъ, Р. А рх., 1865 г., 220 и 221.
5) Ю. Юль, Р. Арх., 1892 г., 111, 115—117. Ка. Самсона пѣтъ въ Родоса книгѣ ко. 

Долгорукова, ІІ, 47. Что Ю. Юль не ошибается, видно изъ слѣдующихъ соображеній: имя 
„Сампсонъ** празднуется 27 Іюня, т.-е. въ день Полтавской битвы. Очевидно, потерявъ 
сына Луку, наименованнаго въ память Калишской битвы (18 Окт.), Меншиковъ вновь 
родившагося сына пожелалъ назвать Самсономъ въ память Полтавской викторіи. Вѣро
ятно и онъ прожилъ недолго.

•) Соловьевъ, ХѴІ, 46 и 47.
4) Фокеродъ, ЗО.
8) Соловьевъ, ХѴІ, 72.
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чемъ, интересы эти были настолько чужды Меншикову, что у него 
тутъ же впервыя явилась мысль попытаться самому сдѣлаться Кур
ляндскимъ герцогомъ. Не зная еще, какъ взглянетъ на это Петръ, 
Меншиковъ предложилъ вѣчно нуждавшемуся въ деньгахъ королю 
Августу 200 т. рублей. Но интересы Августа расходились тутъ 
съ интересами Рѣчи Посполитой, и попытка свѣтлѣйшаго князя окон
чилась ничѣмъ... Между тѣмъ Петръ, проѣзжая по Польшѣ, вездѣ 
слышалъ жалобы на безцеремонное «Гощеніе», на грабежи и вымога- 
тельства своего любимца. <Зѣло удивляюсь», пишетъ Петръ Менши
кову, <что обозъ вашъ слишкомъ годъ послѣ васъ мѣшкаетъ, къ то
му же Чашники будто на васъ отобраны. Зѣло прошу, чтобы вы та
кими малыми прибытками не потеряли своей славы и кредиту. Прошу 
васъ не оскорбиться о томъ, ибо первая брань лучше послѣдней; а  
мнѣ, будучи въ такихъ печаляхъ, уже пришло до себя, и не буду жа
лѣть никого». Меншиковъ пытался оправдаться, указывая на незна
чительность поборовъ; но Петръ, какъ разъ въ это время наѣхавшій 
на адъютанта Меншикова Гопа, который «выбираетъ деньги себѣ», 
писалъ: «Что ваша милость пишете о сихъ грабежахъ что бездѣлица, 
и то не есть бездѣлица, ибо интересъ тѣмъ теряется въ озлобленіи 
жителей» '). Но съ Петромъ была старая пріятельница Меншикова 
Екатерина, теперь веселившаяся на банкетахъ въ Польшѣ; она поспѣ
шила утѣшить и успокоить князя, сообщая ему, что <г. шаутбенахъ 
попрежнему въ своей милости и въ любви васъ содержитъ» *).

Въ началѣ 1712 г. Меншиковъ долженъ былъ выступить въ Поме
ранскій походъ, и Петръ въ напутствіе сказалъ ему: «Ты мнѣ представ
ляеть Шутовъ, какъ честныхъ людей, а честныхъ плутами. Говорю 
тебѣ въ послѣдній разъ, перемѣни поведеніе, если не хочешь большой 
бѣды. Теперь ты пойдешь въ Померанію; не мечтай, что ты будешь 
тамъ вести себя, какъ въ Польшѣ; ты мнѣ головой отвѣтить при 
малѣйшей жалобѣ на тебя» 3). Но каково бы ни было поведеніе Мен
шикова, а свѣтлѣйшій князь былъ еще очень нуженъ. Въ бытность 
Петра за границей по случаю свадьбы царевича, Меншиковъ отпра
вилъ впередъ въ Померанію генерала Боура, и Петръ по этому 
поводу написалъ князю: <А что охота вамъ служить, и тому еще время 
будетъ; понеже нашъ чудакъ пока живъ *), чаю, покоя едва ли будетъ»6). 
Вь Апрѣлѣ Меншиковъ былъ уже въі Торнѣ, куда онъ заѣхалъ, что-

*) Танъ же 250 и 251.
*) Тамъ же, 75.
*) Соловьевъ, ХѴІ, 251.
4) Кардъ ХІІ.
*) Голиковъ, „Дополненія*, ІХ, 99 и 100.
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бы по приказанію Петра взять въ Померанію царевича и убѣдиться 
въ затруднительныхъ денежныхъ обстоятельствахъ принцессы Шарлот
ты. Хотя Меншиковъ и далъ, по просьбѣ кронъ-принцессы, <для все- 
конечной нужды» и «что ей отсюда подняться нечѣмъ», взаймы 5000 р. 
изъ вычетныхъ мундирныхъ денегъ Ингерманландскаго полка; но сви
даніе, повидимому, оставило неблагопріятное впечатлѣніе у обоихъ. 
Меншиковъ позднѣе называлъ Шарлотту «высокомѣрной Нѣмкой», а 
она въ одномъ изъ своихъ писемъ къ матери выразилась, что о Мен
шиковѣ «лучше думать, чѣмъ говорить»; значитъ, ничего не ска
зала бы хорошаго f).

Несмотря на полученное предостереженіе, Меншиковъ и въ По
мераніи позволилъ себѣ всякія вымогательства. Мало того, онъ отдалъ 
Прусскому королю и Голштинскому герцогу въ секвестръ г. Штетинъ, 
чѣмъ едва не поссорилъ Петра съ Датскимъ королемъ и Вѣнскимъ 
дворомъ *). Голштинскій министръ Бассевичъ разсказываетъ, что сдѣ
лано это было Меншиковымъ по его убѣжденіямъ, «такъ какъ Мен
шиковъ питалъ къ нему безконечную дружбу и уваженіе», но все же 
послѣ того только, какъ король Прусскій заплатилъ Свѣтлѣйшему кня
зю 400 тысячъ талеровъ. Выводя войска изъ Помераніи, Меншиковъ 
успѣлъ выжать контрибуцію съ городовъ Гамбурга, Любека и Дан
цига. «Двѣ мысли, увеличивать могущество царя и обогащать себя, 
руководили всѣми дѣйствіями Меншикова», прибавляетъ откровенно 
его другъ Бассевичъ3). «По заступничеству Екатерины, Меншиковъ 
отдѣлался тѣмъ, что съ нимъ нѣсколько времени обращались съ хо
лодности), заставлявшею его бояться всего. Царь съ умысломъ пока
зывалъ ее публично, чтобы удовлетворить Датчанъ. Царедворцы тре
петали, видя, что царь не прощаетъ проступковъ и человѣку, для него 
столь дорогому»4). Насколько возможно, однако, Петръ старался оправ
дать своего любимца. Въ письмѣ къ князю Б. И. Куракину Петръ 
пишетъ: «Самъ знаешь, что въ сихъ дѣлахъ князь Меншиковъ по
читай никогда не бывалъ, котораго легко было другимъ обмануть моч
но», разумѣя, конечно, друзей его, Бассевича, Флемминга и д р .5).

Холодность къ Меншикову побудила оберъ - Фискала Несте
рова выступить съ своей запиской о разныхъ хищеніяхъ, при чемъ 
онъ имѣлъ въ виду «Поопорожнить карманы князя Меншикова и ве-

*) Герье, В. Евр., 1872 г., У, 72; VI, 463, 477, 519.
*) Переписку, возникшую по этому поводу между Вѣнскимъ и Русскимъ дворами, 

см. въ Архивѣ Князя Ѳ. А. Куракина, ІІ, 77—99.
*) Бассевичъ, Р. Арх. 1865 г., с. 102— 105.
4) Тамъ же
*) Архивъ Князя Ѳ. А. Куракина, ІІ, 81.
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дикаго адмирала Апраксина» *). Доносомъ затронута было много людей 
значительныхъ и незначительныхъ, видныхъ и невидныхъ: тутъ были 
и князья Долгоруковы, и купцы Евреиновъ^ а главное давнишній прія
тель Меншикова, Сибирскій губернаторъ князь М. П. Гагаринъ, кото
раго доносъ Нестерова привелъ на висѣлицу. Явился и другой до
носитель, это былъ «прибылыцикъ» Курбатовъ. Назначенный въ 1711 
году вице-губернаторомъ <къ городу» (въ Архангельскъ), Курбатовъ 
столкнулся здѣсь съ такими же дѣльцами, какимъ былъ онъ самъ, съ 
братьями Со л о вьевыми (позднѣе < бар он ами»), изъ которыхъ одинъ былъ 
Русскимъ банкиромъ въ Амстердамѣ, другой управлялъ домами кня
зя Меншикова, третій завѣдывалъ отпускомъ казенныхъ товаровъ 
з а  море въ Архангельску и въ тоже время дѣлами компаніи по тор
говлѣ солью, Трескою и моржовою костью, главными участниками ко
торой были Меншиковъ и Шафировъ. Всѣ три брата, какъ раньше 
и самъ Курбатовъ, пользовались расположеніемъ князя и, благодаря 
его покровительству, вышли въ люди. Курбатовъ донесъ на Соловьева, 
что онъ отпускаетъ за море хлѣбъ частныхъ владѣльцевъ и поку
паетъ товары, не платя пошлинъ. Доносъ былъ справедливъ; но онъ, 
прежде всего, затрогивалъ свѣтлѣйшаго князя, хлѣбъ котораго глав
нымъ образомъ и отправлялся въ Амстердамъ Соловьевымъ. Въ концѣ 
1714 года Петръ, Пріѣхавши на именины къ князю, осыпалъ его упре
ками за его поведеніе и поведеніе его креатуръ, которыя обогатились 
въ короткое время отъ грабежей, а казенные доходы истощились *). 
Схвачены чиновники Ижорской канцеляріи; сенаторы кн. Волконскій 
и Апухтинъ понесли наказаніе; Петербургскій вице-губернаторъ Кор
саковъ, хитрый и преданный слуга Меншикова, публично битъ кну
томъ... Ходили слухи, что свѣтлѣйшій князь потеряетъ свое Ингерман- 
ландское намѣстничество и Петербургскую губернію, управленіе ко
торыми перейдетъ къ царевичу Алексѣю. Кронъ-принцесса Ш арлота 
отвѣчала на запросъ по этому поводу матери своей, что < Мен
шиковъ все еще губернаторъ, и, не смотря на то, что происходили 
разныя исторіи, онъ все еще держится, хотя и не пользуется преж
нимъ довѣріемъ» а).

Но и на этотъ разъ надежды враговъ Меншикова не сбы
лись. Петръ не могъ не быть снисходительнымъ къ своему Дани- 
лычу. Не говоря о долголѣтней дружбѣ, если бы Петръ мысленно 
обернулся на пройденный имъ путь, онъ повсюду встрѣтилъ бы сво
имъ неизмѣннымъ спутникомъ Меншикова, на каждомъ шагу могъ бы

*) Фокеродъ, ЗО, 33.
*) Соловьевъ, ХѴІ, 269.
*) Герье, Вѣд. Евр., 1872 г., VI, 619.
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вспомнить его вѣрную службу. Но Меншиковъ нуженъ былъ и для 
будущаго, онъ былъ у Петра одинъ. Всѣ сотрудники Петра имѣли в ъ  
своемъ вѣдѣніи отдѣльныя отрасли; одинъ Меншиковъ, какъ и самъ 
Петръ, долженъ былъ дѣлать все, быть тамъ, гдѣ требовали того нужда 
и обстоятельства. При частыхъ отлучкахъ Петра, Меншиковъ являлся 
какъ бы исправляющимъ должность государя, дѣйствительнымъ «вѣр
нымъ приказчикомъ>, на преданность, исполнительность и энергію ко
тораго Петръ могъ смѣло положиться. Такъ было и теперь. Несмотря 
на всѣ «исторіи», уѣзжая за границу въ 1716 году, Петръ оставилъ 
князя Довѣреннымъ лицомъ; ему даже поручено попеченіе о дорогомъ 
«шишенькѣ», царевичѣ Петрѣ Петровичѣ. Меншиковъ, называя царе
вича «своимъ дражайшимъ хозяиномъ», часто пишетъ Петру и Екате
ринѣ о немъ, сообщая разныя мелочи, пріятныя родительскому сердцу* 
а въ началѣ 1717 года посылаетъ въ Голландію государю портретъ 
царевича въ видѣ амура съ крылышками, или какъ выразился самъ 
князь Ижорскій «изображеніе дражайшаго нашего Купиды> !). Въ от
сутствіе царя умираетъ его любимая сестра, царевна Наталья, и Мен
шиковъ спѣшитъ утѣшить Государя, проситъ его «отводить себя отъ 
печали» и «взять за экземпель свою бабушку Анну Леонтьевну», ко
торую самъ Петръ любилъ ставить въ образецъ твердости характера *)*

Петръ благодаритъ Меншикова за сообщаемыя свѣдѣнія, дово
ленъ быстрымъ ходомъ построекъ въ Петербургѣ и Ревелѣ, въ свою 
очередь справляется о здоровьѣ князя, шлетъ ему въ подарокъ изъ- 
Данцига Фунтъ табаку... Но въ это же время Меншиковъ получаетъ 
кое-что другое, болѣе существенное, и при такихъ исключительныхъ- 
обстоятельствахъ, которыя показываютъ, что Меншиковъ продолжаетъ 
пользоваться у Петра значительнымъ «кредитомъ». По смерти царев
ны Наталіи Меншиковъ получилъ принадлежавшій ей Крестовскій- 
островъ, но уже послѣ того, какъ тотъ былъ подаренъ царицѣ Пра
сковіи, только потому, что Меншиковъ успѣлъ, вѣроятно, тотчасъ по
слѣ смерти царевны завести тамъ «великимъ иждивеніемъ» лѣсопиль
ные заводы, настроить построекъ, навозить матеріаловъ... Царица 
должна была удовольствоваться Петровскимъ островомъ, который, по-

*) Петровъ, „Цес. Анна Петровна*. Сборникъ Истор, матер., изд. Михайлова в 
Кашперова, I, 92. Заботы о дочеряхъ, маленькихъ царевнахъ Аннѣ и Елисаветѣ, пору
чались въ отсутствіе родителей царицѣ Прасковіи, царев вѣ Натадьѣ и кн. Д. М. Мей- 
шиковой. Посылая, однажды, въ подарокъ Меншиковой юбку, Екатерина писала ей: „Не 
Дозволяй впредь самовольства Евдошкѣ“, т.-е. Авдотьѣ Ильиной, махѣ царевны Анны 
Петровны. (Тамъ же, 88 и 99).

*) Соловьевъ, ХѴІ, 265, 262.

Библиотека "Руниверс"



ВЪ ДѢЛѢ ЦАРЕВИЧА АЛЕКСѢЯ. 5 2 3

мнѣнію Меншикова, былъ <ея Величеству весьма угоднѣе, понеже къ  
Васильевскому острову гораздо способенъ».

На этотъ разъ, на время отсутствія Петра, рядомъ съ Довѣреннымъ 
человѣкомъ оставалось въ государствѣ и учрежденіе, облеченное осо
бымъ довѣріемъ государя,— Сенатъ. Слѣдующій случай показываетъ,, 
что и при существованіи послѣдняго, первый оказывался нелишнимъ. 
Русское войско въ Финляндіи терпѣло недостатокъ въ хлѣбѣ, и адми
ралъ Апраксинъ грозилъ, что возвратится назадъ, если не получитъ 
немедленно запасовъ. Сенатъ <проволакивалъ время». Тогда Меншиковъ 
собственной властью захватилъ хлѣбъ изъ купеческихъ магазиновъ на 
200 т. рублей и отправилъ въ Або. Самоуправный поступокъ Мен
шикова былъ совершенно въ духѣ Петра и не могъ ему не понра
виться; а тутъ и великій адмиралъ пишетъ: «Ежели бъ не было здѣсь 
свѣтлѣйшаго князя Меншикова, то-бъ въ дѣлахъ могли быть великія 
помѣшательства» 1).

X.

Весь 1717 и первая половина 1718 года заняты были дѣломъ ца
ревича Алексѣя. Участіе Меншикова въ гибели царевича сильно пре- 
увеличено. Его роль была пассивная. Нельзя, конечно, отрицать, что 
Меншиковъ былъ доволенъ такимъ исходомъ дѣла, что, можетъ быть 
гаже, такимъ образомъ исполнялось давнишнее его желаніе. Во вся
комъ случаѣ Меншиковъ могъ вполнѣ искренно написать Екатеринѣ: 
< Слава Богу, что оный крыющійся огнь ясно открылся, который уже 
нынѣ, съ помощію Божіею, весьма искоренить и оное злое Запаленіе 
погашеніемъ истребить возможно» 2). Меншиковъ не принималъ не
посредственнаго участія въ страшномъ розыскѣ, который развѣ только' 
и можно сравнить съ Стрѣлецкимъ, когда сержантъ Алексашка былъ 
дѣятельнымъ его участникомъ. Въ то время, какъ въ Преображенскомъ 
идетъ розыскъ подъ личнымъ наблюденіемъ Петра, Меншиковъ остается 
въ Петербургѣ. Самыя довѣренныя лица и несомнѣнно преданныя 
Петру навлекали на себя подозрѣніе въ сочувствіи къ царевичу и 
его замысламъ. Можно безъ преувеличенія сказать, что только одинъ 
Меншиковъ оставался внѣ подозрѣній, и Петръ могъ еще разъ оцѣ
нить всю преданность и исполнительность своего Данилыча 3). Въ тече
ніе всего Февраля и Марта, каждый день почти, а иногда и чаще, 
Петръ шлетъ письма къ Меншикову, называя его по старому «Мейнъ 
еринтъ>, болѣе или менѣе однообразнаго содержанія: схватить, сковать,

') Соловьевъ, т. ХѴІ, 252.
*) Погодинъ, „Ц. Алексѣй Петровичъ*; „Чтенія*4, 1861 г., ІЙ, 305.
*) Ср. Голикова „Дополненіи", т. ХІІ, 21.
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выслать, иногда взять за караулъ или предварительно пытать. Длин
ной вереницей проходятъ предъ нами имена Кикина, Ив. Афанасьева, 
царевича Сибирскаго и сенатора Самарина, Авраама Лопухина и 
Петра Апраксина, духовныхъ лицъ, князей, боярынь, дьяковъ и проч. 
я  проч. 1). Даже самъ начальникъ счетной канцеляріи по хищеніямъ 
Меншикова,- князь В. Вл. Долгоруковъ, 20 Февраля былъ арестованъ 
-своимъ подсудимымъ, а канцелярія передана князю П. М. Голицыну2). 
«Дѣло сіе зѣло множится», и между прочимъ оказался «домашній 
Іюда», денщикъ Баклановскій, который рѣшился предостеречь Кикина 
о грозившей ему опасности. Надо принять мѣры противъ этого, и 
Петръ пишетъ: «Для никакихъ дѣлъ партикулярныхъ, ни за какія
деньги не вели давать почтовыхъ лошадей, кромѣ государственныхъ 
куріеровъ за подорожными, за моею или за твоею» 3).

Въ то время какъ Петръ облекалъ Меншикова такимъ высо
кимъ довѣріемъ, никогда, конечно, не думая серьозно лишить себя 
Данилыча, счетныя канцеляріи, сначала князя Долгорукова, а затѣмъ 
.князя Голицына, продолжали свою кропотливую работу и насчитывалп 
милліонную сумму. Просматривая эти любопытные документы, можно 
видѣть, изъ какихъ мелкихъ составныхъ частей образовались тѣ Колос- 
-сальныя суммы, которыя долженъ былъ уплачивать князь Меншиковъ. 
Мы уже видѣли, что Губернская канцелярія уплачивала деньги за рыбу 
{111 р. 26 алт. 4 д.), огурцы, уксусъ и другіе хозяйственные при
пасы для князя (200 р. 6 алт. 4 д.) и т. п .4). Слѣдователи выкапы- 
вали очень старые и забытые счета: тутъ были и Дворцовыя имѣнія 
оброка съ которыхъ Меншиковъ не платилъ съ 1700 года, и <ты нф ы  
и шестаки» на ІО т. рублей, взятые изъ Монастырскаго Приказа, ко
торые забылъ уплатить свѣтлѣйшій князь, и много другого. На счетъ 
Меншикова поставили даже стоимость того драгоцѣннаго перстня, Ко
горый поднесъ когда-то новопожалованному Свѣтлѣйшему князю, съ 
его гербомъ, князь Матвѣй Гагаринъ, правда, заплатившій деньги за 
изготовленіе презента изъ суммъ Сибирскаго Приказа. Весь начетъ 
по одной канцеляріи Долгорукова достигъ цифры 896,378 р. 22 алт. 
пол-4 деньги5). Меншиковъ рѣшился подать повинную, въ которой 
сообщаетъ интересныя свѣдѣнія. Оказывается, что онъ <съ 1702 г. 
Губернаторская жалованья никакого не имѣлъ» в), <во время нуж-

■) „Чтенія*, 1861 г., Ill, 308—316.
5) Голиковъ, „Дополненія- , ХІІ, 19.
*) „Чтенія**, 1661 г., Ill, ЗЮ.
4) М. арх. M. Ю., eu. Сената, № 2/684.
•) Танъ яс.
•) Извѣстно, однако, что Меншиковъ иолучалъ въ 1705—ІО гг. содержаніе сначала
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Ныхъ случаевъ по особливымъ изустнымъ повелѣніямъ немалыя отъ 
него дачи были, а особливо въ Жолхвѣ, когда господа Поляки по  
отреченіи королевскомъ на обѣ ноги хромали, что, лаская ихъ, Истинна 
изъ подъ платья собольи мѣха выпарывая, также и прочими вещами 
дарилъ; къ тому-жъ на умъ не Прихаживало, чтобъ въ томъ счетъ 
имѣть». Говоря далѣе о расходахъ на разные еще подарки деньгами,, 
лошадьми, каретами и припасами, на устройство банкетовъ и проч.у 
Меншиковъ прибавляетъ: «Все свое за ваше почитая, чего и нынѣ 
воспоминать и на счетъ ставить не хочу> 1). Петръ прочелъ прошеніе,, 
не могъ не признать многаго справедливымъ и велѣлъ «зачесть» зна
чительную долю начета. Можетъ быть, къ этой самой повинной от
носится разсказъ о томъ, что Петръ, получивъ прошеніе смиренно 
стоявшаго у дверей своего любимца, сказалъ: <Э, братъ, и того ты 
написать не умѣлъ», началъ самъ исправлять повинную и сказалъ 
затѣмъ присутствующимъ: «Правосудіе требуетъ взвѣсить на вѣсы
безпристрастія какъ преступленія, такъ и заслуги, и буде заслуги 
перевѣсятъ преступленія, въ такомъ случаѣ милость должна хвалиться 
на судѣ»... «довольно будетъ наказать его денежнымъ штрафомъ, а  
онъ мнѣ и впредъ нуженъ и можетъ еще сугубо заслужить оное» 2). 
Разсказъ этотъ очень вѣрно характеризуетъ отношеніе Петра къ Да- 
нилычу, про котораго онъ сказалъ въ этомъ случаѣ князю Долгоруко
ву: «не тебѣ, князь, судить меня съ Данилычемъ, а судитъ насъ сь 
нимъ Богъ». Нахожденіе подъ судомъ строгой канцеляріи князя Голи
цына, которая, какъ жаловался свѣтлѣйшій князь, намѣревалась взять 
у него шпагу и арестовать, пе помѣшало Меншикову при учрежденіи 
коллегій быть назначену президентомъ Военной Коллегіи 3) и вмѣстѣ 
съ другими президентами сдѣлаться сенаторомъ.

Если мы Посмотримъ наудачу дневную запись князя Меншикова 
за вторую половину 1718 или 1719 гг., то увидимъ, что рѣдкій день 
Петръ не видится съ Меншиковымъ: то царь самъ заходитъ за Мен
шиковымъ, отправляясь на работы, въ мастерскія художниковъ и т. п., 
то посылаетъ за нимъ Девіера, чтобы потолковать о дѣлахъ. Въ 
праздничные дни опи вмѣстѣ бываютъ въ церкви, дѣлаютъ визиты 
разнымъ лицамъ, до поздняго вечера Гуляютъ вдвоемъ въ саду. Бѣд

но 3888 p., а потомъ по 6048 р. („Сборникъ4*, XXV, 13). Но это быдо содержаніе тольна 
по военному его званію.

') Соловьевъ, ХѴІ, 271 и 272.
*) Б.-Каменскій, „Дѣянія**, I, 94— 96.
3) „Сборникъ4*, XX, 467; письмо Меншикова къ Фельдмаршалу Шереметеву о б ъ

этомъ отъ 8 Октября 1718 г.
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кую недѣлю два - три раза Петръ не заѣзжаетъ къ Меншикову въ 
домъ или въ Ораніенбаумъ *) къ обѣденному или Вечернему столу. Въ 
достопамятные дни, какъ, напримѣръ, 18 Октября, или въ дни семей
ныхъ праздниковъ, Меншиковъ самъ является часовъ въ пять утра при
гласить къ себѣ рано Вставшаго Петра 2). 5 Сентября 1721 года Менши
ковъ праздновалъ въ своемъ «Островскомъ домѣ» обрученіе П. Сапѣги 
съ своей ІО лѣтней дочерью, княжной Маріей 3). Одновременно съ 
семейнымъ торжествомъ князя и вся Россія праздновала заключеніе 
мира со Швеціей, мира, которымъ скрѣпилась навсегда связь Россіи 
съ Европой, закончилась борьба за обладаніе Балтійскимъ побережь
емъ и за политическое преобладаніе на Сѣверѣ. Офиціальныя празд
нества, происходившія въ Петербургѣ 22 Октября, начались торже
ственнымъ богослуженіемъ въ Троицкомъ соборѣ, во время котораго 
Петру былъ поднесенъ титулъ императора, и закончились въ Сенатѣ 
пиромъ и блестящимъ Фейерверкомъ, при чемъ за столомъ по правую 
сторону Петра сидѣлъ герцогъ Голштинскій, а по лѣвую Меншиковъ.

ХІ.
Въ Декабрѣ 1721 г. Меншиковъ выѣхалъ въ Москву, сопровождая 

Петра, и поселился въ своемъ домѣ на Мясницкой. Высокая башня 
<Меншиковская>, съ церковью внутри, упоминаемая въ описаніи Берг- 
хольца, уцѣлѣла до настоящаго времени. Въ то время на ней были 
поставлены куранты, бившіе часы и игравшіе разныя пьесы 4). Но 
внутри башня была не окончена и «можетъ быть», замѣчаетъ Берг
хольцъ, <не будетъ окончена, такъ какъ Меншиковъ начинаетъ столько 
построекъ, что нѣтъ возможности привести ихъ въ исполненіе». Въ 
Москвѣ Ништадскій миръ былъ отпразднованъ БІ Января маскарад- 
нымъ шествіемъ въ саняхъ, которымъ придана была Форма морскихъ 
судовъ. Шествіе направилось изъ села Всесвятскаго и прошло по 
улицамъ, Красной площади и Кремлю. Меншиковъ въ костюмѣ аббата 
исполнялъ обязанности маршала, а княгиня была закостюмирована 
Испанкой 5). Но не прекращались и непріятности. Пріѣхавшій въ Мо-

*) Меншиковъ построилъ домъ въ Ораніенбаумѣ, развелъ садъ и устроилъ Оран
жереи въ 1714 г.,—Пушкаревъ, „Описаніе С.-ПетербургскоЙ губерніи", 1842 г., ІѴ, 107*

2) Голиковъ, „Дополненія", ХІІ, 156— 163, 273.
*) Послѣдній біографъ кн. М. А. Меншиковой В. Михневичъ (Истор. Вѣстн., 1898, I, 

187— 188) говоритъ, что въ 1721 г. была только помолвка, а обрученіе 13 М арта 1725 года.
*) „Меншиковская башня" съ ц. арх. Гавріила начата Меншиковымъ постройкою 

въ 1705 г. вмѣсто древней деревянной церкви того s e  имени, называвшейся „въ Гаври- 
ловской слободѣ, на Поганомъ Пруду". ІІогаішй прудъ уже въ 1710— 1721 гг. переимено
ванъ въ „Чистый- . „Русси. Достой.*1; Мартынова^ ІІ, „Ц. арх. Гавріила", прим. 26 и 28,

1) Бассевичъ, Р. Арх., 1865 г., 208; Шубинскій, „Очерки и разсказы 4*, 2 изд., 67—70.
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скву на празднества гетманъ Скоропадскій подалъ отъ Почепскихь 
жителей жалобу на обиды при Межеваніи, которая близко касалась 
Меншикова. Послѣ Полтавской побѣды Меншиковъ получилъ отъ гет
мана двѣ волости: Почепскую и Ямпольскую. Недовольный, однако, 
этимъ, свѣтлѣйшій князь настаивалъ, чтобы ему отданы были во вла
дѣніе казаки. Какъ ни противорѣчило это народнымъ понятіямъ, въ 
Іюнѣ 1710 года, универсаломъ гетмана казаки отданы были «въ д ер 
жаву и во владѣніе его княжой милости» и обложены оброкомъ, на
равнѣ съ крестьянами. Получивъ затѣмъ еще сосѣднюю Храповску ю 
волость, Меншиковъ не удовольствовался и этимъ и въ Іюнѣ 1719 года  
испросилъ указъ о размежеваніи земель Почепской сотни, согласно 
межѣ 1638 года. Дѣло на столько интересовало Меншикова, что лѣтомъ 
1720 года онъ лично побывалъ въ Малороссіи 1); а межевщики, заиски- 
вавшіе въ могущественномъ милостивцѣ, черезчуръ постарались въ 
его пользу *). 28 Апрѣля 1722 г. Петръ положилъ резолюцію на Про
шеніи гетмана: <То, чтб далъ гетманъ послѣ Полтавской баталіи князю 
Меншикову и грамотами жалованными утверждено, быть за нимъ, а чтб 
сверхъ того примежевано и взято, гетману возвратить». Осенью же 
былъ посланъ указъ объ освобожденіи казаковъ3).

Это дѣло повлекло за собой еще большую непріятность. 31 Октябр я 
въ Сенатѣ, когда государь былъ въ Персидскомъ походѣ, поссорились 
вицеканцлеръ Шафировъ съ об.-прокурор. Скорняковымъ-Писаревымъ, 
котораго первый укорялъ въ томъ, что онъ «противъ своей должности 
похлебствуетъ Свѣтлѣйшему князю». Этимъ былъ затронутъ и Менши
ковъ. Ссора кончилась неприличной перебранкой, и каждая сторона 
поспѣшила послать доносы государю. Меншиковъ обвинялся въ томъ, 
что настаивалъ на выводѣ войскъ изъ Стародубскаго полка «для 
увольненія своихъ маетностей» и кричалъ на сенаторовъ; Шафировъ, 
что не вышелъ, вопреки указу, изъ засѣданія, когда дѣло шло о поч
товомъ откупѣ (который держалъ Шафировъ) и что передалъ въ жа
лованье лишнія деньги своему б р ату 4). Дѣло приняло непріятный обо
ротъ, и виновные со страхомъ ожидали возвращенія Петра. Менши-

*) Р. Арх., 1899 г., I, 673: Универсалъ кн. Меншикова, данный въ Почепѣ 25 Іюня 
1720 г., на землю Почепской ц. св. Алсксандра Невскаго Іерею Шелендовскому.

2) Неудовольствіе въ Малороссіи по поводу этого Межеванія тотчасъ же обнару
жилось, и 4 Августа 1720 г. Меншиковъ, находившійся въ это время въ Смоленскѣ для 
комплектованіи корпуса, писалъ оттуда гр. Ѳ. М. Апраксину, прося его заступничестав 
предъ государемъ, „ежели случай позоветъ къ рѣчиа, и увѣрялъ, что гетманъ писалъ па 
него П. А. Толстому „Неправо" (Арх. Морск. Штаба, № 246/277, стр. 127).

*) Лазаревскій, „Описаніе Старой Малороссіи*, т. I, 273—287, 291.
*) М. арх. М. Ю., кн. Сената, ДЪ 34 300, лл. 18 —20; „Картина жизни и дѣятельно

сти кн. Д. Меншикова*, ибд. 1803 г., 185 -191.
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ковъ попалъ, кромѣ того, въ число нерадивыхъ, «позднопріѣздныхт» 
царедворцевъ», хотя и оправдывался тѣмъ, что два дня въ недѣлю 
долженъ былъ бывать въ Военной Коллегіи 1).

12 Декабря Меншиковъ получилъ извѣщеніе отъ М. Олсуфьева о* 
томъ, что наканунѣ вечеромъ пріѣхалъ государь въ деревню Менши
кова, гдѣ и остановился, съ просьбой найти и выслать туда, «хоро
шихъ полпивъ и вина крѣпкаго Венгерскаго» *). Остановка Петра ві> 
имѣніи Меншикова показывала уже, что гнѣвъ его противъ Менши
кова утихъ тѣмъ не менѣе въ тотъ же день у Меншикова сдѣлалось 
сильное кровотеченіе горломъ. Многіе счатали болѣзнь притворной3);, 
весьма вѣроятно, что Меншиковъ не рѣшался явиться къ Петру до 
пріѣзда Екатерины. Благодаря заступничеству Екатерины, которое 
всегда, какъ вѣрно замѣтилъ Бассевичъ, встрѣчало отголосокъ въ 
сердцѣ Петра, онъ отнесся и на этотъ разъ снисходительно къ сво
ему любимцу, замѣтивъ только Екатеринѣ: «Меншиковъ въ беззаконіи 
Зачатъ, во Грѣсѣхъ родила мать его и въ Плутовствѣ Скончаетъ жи
вотъ свой; если онъ не исправится, то быть ему безъ головы». Но, 
узнавъ, что Меншиковъ сильно боленъ, Петръ написалъ ему ласковое 
письмо, на которое Меншиковъ отвѣтилъ благодарственнымъ пись
момъ, и тутъ не преминулъ прибавить шутку: «Благодарствую,
что ваше величество изволили пожаловать въ Городню, въ новопо
строенный мой домъ... истину доношу, что оный домъ построилъ для 
шествія вашего величества, дабы вашему Величеству отъ таракановъ 
не было опасенія» 4), 3 Февраля, въ Преображенскомъ, въ день тезо
именитства герцогини Курляндской Анны Іоанновны, Петръ расцѣло- 
вался съ Меншиковымъ и обошелся съ нимъ чрезвычайно милостиво 5).

Между тѣмъ Шафирова постигла тяжелая участь. Съ барабан
нымъ боемъ было объявлено, что 15 Февраля въ Кремлѣ имѣетъ быть 
экзекуція «надъ нѣкоторой знатной персоной». Петръ предписалъ про
дѣлать надъ бывшимъ вице-канцлеромъ всю процедуру казни, напи
савъ предварительно собственноручно на приговорѣ: «Учинить все пс 
сему, кромѣ дѣйствительной смерти, но сослать на Лену» 6). 19 Фев-

*) Тамъ же, л. 375.
2) Р. Арх., 1883 г. III, 65 и 66. Издатель писемъ предполагаетъ, что Петръ оста

новился въ с. Люберцахъ (Ново-Преображенскѣ), но изъ послѣдующаго его письма видно, 
что это была деревня Городня.

*) Бергхольцъ.
*) Семевскій, „Цар. Прасковья", 2 изд., 185 и 186.
1) Бергхольцъ.
6) M. арх. М. Ю., кн. Сената, Ѣ 84/300, лл. 263—272.
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раля наказаніе постигло и Меншикова: у него отобрано было прези- 
денство въ Военной Коллегіи и сенаторство; кромѣ того, онъ долженъ 
былъ заплатить большой штрафъ 1). Немилость къ нему продолжалась, 
и Меншиковъ считалъ нелишнимъ заискивать расположенія всесиль
наго въ то время камергера Екатерины, Вилима Монса и его сестры 
Матрены Балкъ. Когда сынъ послѣдней, Петръ, женился на Пблевой, 
Меншиковъ устроилъ свадьбу въ своемъ домѣ, и, забывъ свою ску
пость, угощалъ на свой счетъ многочисленныхъ гостей; въ день име
нинъ Матрены Ивановны онъ даритъ ей алмазный перстень и 50 чет
вертей муки; самъ Монсъ получаетъ лошадь съ уборомъ. За то лѣтомъ 
же (3 Іюня) 1723 года свѣтлѣйшій князь порадованъ былъ письмомъ 
Матрены Балкъ: <Его императорское величество и ея. императорское 
величество паки къ вамъ милостивъ!, о чемъ паки истинно всесердеч- 
ною радостію радуюсь и желаю всегда вашей свѣтлости получить ми
лость ихъ Величествъ >.

Въ это время шли дѣятельныя приготовленія къ коронаціи Екате
рины, которая должна была совершиться въ Москвѣ 7 Мая. Менши
ковъ исполнялъ разныя порученія, въ томъ числѣ долженъ былъ со
брать съ купечества 60 лучшихъ лошадей для кавалергардовъ 2). Свѣт
лѣйшій князь воспользовался удобнымъ моментомъ и, по пріѣздѣ въ Мо
скву, передъ Пасхой, просилъ у Петра <для праздника Воскресенія Хри
стова во всѣхъ своихъ винахъ милостиваго прощенія», въ тоже время 
прося и у Екатерины <матерняго всемилостивѣйшаго Предстательства 
и заступленія» 3). Въ эту торжественную для нея минуту Екатерина 
едва ли могла отказать въ <предстательствѣ> человѣку, которому была 
всѣмъ обязана, а Петръ отказать въ ея просьбѣ. По крайней мѣрѣ, 
когда ЗО Мая Меншиковъ просилъ дать ему 20 т. рублей изъ собран
ныхъ съ Малороссійскихъ обывателей харчевыхъ денегъ для выкупа 
маетностей, которыми поступился Сапѣга дочери его, княжнѣ Маріи, 
то Петръ указалъ <дать взаймы изъ сихъ денегъ 10.000, а возвра
тить въ полтора года отъ сего числа» к). Но, по возвращеніи въ Пе-

!) Бергхольцъ.
*) Распоряженіе объ учрежденіи „драбантовъ" или кавалергардовъ къ коронаціи, 

какъ видно изъ письма кн. Меншикова къ П. А. Толстому, послѣдовало уже въ Ноябрѣ 
1723 года. „При семъ п о с ы л а ю п и с а л ъ  Меншиковъ 24 Ноября, „образцовой А рабат
ской кафтанъ и верхнюю одежду, что надѣвается на кафтанъ, а что надлежитъ на оныхъ 
перемѣнить и вновь чего сдѣлать, тому при семъ прилагается реестръ; да Изволите... 
оное все по тому реестру исполнить, а для пріему достальныхъ кафтановъ и верхней 
одежды Изволите ко мнѣ прислать, кого надлежитъ"... (М. отд. арх. М. Двора, оп. 272, 
д. I, лл. 153 и 154).

3) Соловьевъ, XVIII, 147.
4) Лефортовскій архивъ, Протоколы Военн. Колл. 1724 г., л. 193.
ІІ 34 Русскій Архивъ 1903.

Библиотека"Руниверс"



530 А. Д. МЕНШИКОВЪ.

тербургъ, е н я з ь  подалъ поводъ къ новымъ неудовольствіямъ; у него 
отобрано было губернаторство и отдано П. Апраксину *), а тамъ по
слѣдовало дѣло Монса и замѣтное охлажденіе Петра къ Екатеринѣ...
І І  Декабря 1724 года именнымъ указомъ, очевидно направленнымъ 
противъ Меншикова, объявлено было Сенату, дабы «словесныхъ ука
зовъ ни по чьему объявленію безъ подписанія собственной е. и. ве
личества руки не дѣлать» *). <Въ послѣдній годъ царствованія», раз
сказываетъ современникъ, «Петръ рѣшился наказывать по всей стро
гости законовъ. Дѣдо поручено было генералъ-Фискалу Мякинину, 
который на вопросъ, какъ ему поступать, «отсѣкать ли сучья, или 
наложить топоръ и на корень», получилъ отвѣтъ: «Искоренять все
до тла». «Пришлось бы», заключаетъ разказчикъ, «услыхать о многихъ 
п великихъ казняхъ» 3). Едва ли не болѣе былъ правъ Бергхольцъ, 
который высказывалъ увѣренность, что и на этотъ разъ князь отдѣ- 
лается, какъ и прежде. Вопросъ остался открытымъ.

ХІІ.

Петру было всего только 52 года, а между тѣмъ здоровье его, 
несмотря на богатырское сложеніе, быдо совершенно расшатано: мо
гучій организмъ его не выдержалъ ни той кипучей дѣятельности, ко
торую проявлялъ Петръ въ теченіе трехъ десятилѣтій, ни той безпо
рядочной жизни, въ которой прорывались его сильныя, ничѣмъ не- 
сдерживаемыя страсти. Петръ часто прихварывалъ въ послѣдніе годы, 
и припадки дѣлались все чаще и болѣзненнѣе; къ тому же онъ мало 
берегся. Дѣло Монса, потрясшее царя нравственно, не могло не ото
зваться и на его здоровьѣ. 16 Января Петръ слегъ въ постель, и ско
ро стало ясно, что едва ли онъ поднимется. Не распорядившись забла
говременно вопросомъ о престолонаслѣдіи, Петръ не успѣлъ этого 
сдѣлать и во время предсмертной болѣзни. Только 27 Января онъ по
требовалъ бумаги; но рука, любившая писать такъ много и писавшая 
всегда такъ своеобразно и неразборчиво, теперь начертала нѣсколько 
словъ такъ, что могли только разобрать слова— «отдайте все»...

Вопросъ о престолонаслѣдіи остался открытымъ. Рѣшить его дол
жны были тѣ, которые толпились теперь во дворцѣ и у постели

*) Костомаровъ, ІІ, 317.
3) А. Филипповъ „Исторія Сената въ правленіе Б. Т. Совѣта", 184.

Фокеродъ, „Чтенія**, 1874 г., ІІ, 34.—Меншиковъ позднѣе отомстилъ своему стро
гому слѣдователя). 9 Іюня 1727 г. состоялся укааъ о преданіи суду «искала Мякинина и 
офицеровъ, участвовавш ихъ въ неправомъ изсдѣдованіи и розыскѣ по дѣламъ кн. Мен
шикова. (Барановъ, „Опис. Сен. Арх.**, III, № 2511).
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умиравшаго императора, такъ какъ ни Екатерина, ни малолѣтній 
Петръ не имѣли возможности самостоятельно дѣйствовать въ свою 
пользу. Партія знати, враждебно Относившаяся къ дѣлу Петра, оттер- 
тая на второстепенныя мѣста группою людей болѣе чѣмъ скромнаго 
происхожденія съ Меншиковымъ во главѣ, стояла за великаго князя 
Петра. Партія эта, хотя и многочисленная, состояла изъ людей мало 
способныхъ, плохихъ практическихъ дѣльцевъ, и не имѣла такихъ по- 
будительныхъ причинъ дѣйствовать энергично: ея положеніе не могло 
ухудшиться, если бы кандидатура Петра и не удалась. Люди, группи- 
ровавшіеся около Екатерины, занимали первыя мѣста и были выдви
нуты Петромъ за ихъ способности, но въ большинствѣ были люди 
худородные. Чувство самосохраненія должно было побуждать эту пар
тію дѣйствовать энергично и дружно въ пользу Екатерины. Чего могъ 
ожидать для себя хорошаго отъ восшествія на престолъ великаго князя 
Петра хотя бы, напримѣръ, Толстой, главный виновникъ гибели царе
вича Алексѣя, или Ѳеофанъ Прокоповичъ, краснорѣчивый панигиристъ 
всѣхъ дѣлъ Петра, авторъ «Правды воли Монаршей», направленной 
противъ царевича, организаторъ непопулярнаго Синода?.. Меншикову 
первому грозила неминуемая гибель, и понятно, что онъ долженъ былъ 
употребить всѣ усилія, чтобы доставить престолъ Екатеринѣ. Пред
стояло дѣло трудное, возвести на престолъ женщину, явленіе небыва
лое на Руси, да къ тому же еще иноземку, происхожденіе которой не 
было секретомъ... Должна была поддерживать Екатерину изъ собствен
ныхъ интересовъ и партія герцога Голштинскаго, въ лицѣ своего хит
раго и Изворотливаго министра Вассевича, оставившаго въ своихъ За
пискахъ описаніе восшествія на престолъ Екатерины. За нѣсколько 
часовъ до смерти Петра Екатерина поручила Меншикову и Вассевичу 
дѣйствовать въ ея пользу. Рѣшено было опереться на гвардію, для 
чего заручиться содѣйствіемъ подполковника Семеновскаго полка И. И. 
Бутурлина (подполковникомъ Преображенскаго полка былъ самъ Мен
шиковъ). Бутурлинъ, по убѣжденіямъ Вассевича 4), согласился поддер
живать права Екатерины. Затѣмъ приглашены были во дворецъ стар
шіе Офицеры обоихъ гвардейскихъ полковъ и всѣ тѣ лица, содѣйствіе 
которыхъ было полезно и на которыхъ можно было разсчитывать. На 
Преображенскій и Семеновскій полки, обожавшіе императора, можно 
было положиться... Екатерина сама вышла къ собравшимся во дворцѣ 
и со слезами на глазахъ заговорила о правахъ, данныхъ ей короно
ваніемъ. Не были забыты обѣщанія повышеній и наградъ, а для же-

‘) Впрочемъ, такъ говоритъ санъ Бассевичъ, который всегда ве прочь выставить 
а а  видъ свои заслуги и не отличается особенной скромностью.

34*
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дающихъ были заготовлены Векселя, деньги и драгоцѣнныя вещи. Нѣ
которыя, въ томъ числѣ Ѳеодосій, арх. Новгородскій, не упустили слу
чая воспользоваться этимъ тотчасъ; другіе уклонились, чтобы не по
казалось усердіе ихъ продажнымъ, но зато  всѣ немедленно присягнули 
поддерживать права коронованной супруги Петра. Между тѣмъ нѣко
торыя мѣры были приняты заблаговременно: войскамъ выдано жало
ванье, солдаты возвращены съ работъ въ свои части, по улицамъ 
усилены караулы, казна свезена въ крѣпость.

Утромъ 28 Января скончался Петръ... Когда во дворцѣ собрались 
сенаторы, генералы и придворные, пронеслось извѣстіе, пущенное 
Бассевичемъ и разнесенное по залѣ П. И. Ягужинскимъ, что важнѣй
шіе сановники уже присягнули Екатеринѣ, Синодъ и гвардія за нее, 
казна въ ея рукахъ. Между тѣмъ Бассевичъ подходитъ къ окну иг 
какъ было условлено, Прикладываетъ лицо къ Стеклу; раздается бара
банный бой двухъ гвардейскихъ полковъ, собранныхъ на площади1 
предъ дворцомъ. На вопросъ президента Военной Коллегіи князя Н. И. 
Репнина, кто смѣлъ давать подобныя приказанія безъ его вѣдома, Бу
турлинъ отвѣчалъ: «Это приказано мною, я имѣлъ на то повелѣніе 
императрицы, которой всякій вѣрноподданный обязанъ повиноваться, 
не исключая и васъ». Участіе гвардіи производитъ подавляющее впе
чатлѣніе; всѣ споры прекращены. Екатерина, поддерживаемая герцо
гомъ Голштинскимъ, выходитъ къ собранію и говоритъ, что она го
това, исполняя намѣренія дорогого ея сердцу супруга, раздѣлившаго 
съ ней тронъ, посвятить дни свои труднымъ заботамъ о благѣ импе
ріи... Меншиковъ проситъ разрѣшенія обсудить дѣло на свободѣ, и 
все собраніе удаляется въ другую комнату. Всѣ Чувствуютъ, что во
просъ о престолонаслѣдіи рѣшенъ, и никто не рѣшается говорить. 
Наконецъ, Ѳеофанъ Прокоповичъ, указавъ <съ трогательнымъ красно
рѣчіемъ» на значеніе присяги 1722 года, припоминаетъ, что наканунѣ 
коронаціи Екатерины, Петръ, въ домѣ одного Англійскаго купца, вы
сказался, что коронуетъ супругу, чтобы послѣ его смерти она могла 
наслѣдовать престолъ, при чемъ ссылается на свидѣтельство великаго 
канцлера. Смущенный Головкинъ отвѣчаетъ утвердительно, а Менши
ковъ спѣшитъ воскликнуть: <Въ такомъ случаѣ я не спрашиваю ни
какого завѣщанія, я вѣрю вамъ. Да здравствуетъ Екатерина!» *).

Возведеніе на престолъ Екатерины было торжествомъ и спасе
ніемъ для свѣтлѣйшаго князя. Она давно уже привыкла пользоваться 
его совѣтами, а теперь они тѣмъ болѣе необходимы, что Меншиковъ

*) Бассевичъ, 263—267.
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единственный человѣкъ, способный продолжать дѣло покойнаго импе
ратора; къ тому же онъ единственный генералъ съ блестящимъ бое
вымъ прошлымъ, военный авторитетъ котораго можно было противо
поставить популярнѣйшему изъ генераловъ, представителю родовой 
боярской знати, кн. М. М. Голицыну, начальнику Украинской арміи 
(движенія ея очень опасались). Меншиковъ можетъ надѣяться, что 
теперь онъ будетъ сильнѣе, чѣмъ когда-либо при Петрѣ. Надежды эти, 
повидимому, начали сбываться. «Меншиковъ получилъ такую большую 
власть, какую только подданный можетъ имѣть», доноситъ одинъ ино
странный министръ своему двору; «Меншиковъ завелъ такіе порядки, 
которые сдѣлали его дѣйствительнымъ правителемъ, а царицѣ оста
вили одно имя», пишетъ другой1). Президенство въ Военной Коллегіи 
возвращено Меншикову 2), но ему этого было мало. Свѣтлѣйшему 
князю хотѣлось званія генералиссимуса и прекращенія всякихъ сче
товъ по его злоупотребленіямъ. Кромѣ того, давно уже мечталъ свѣт
лѣйшій получить въ свое владѣніе Гетманскій Батуринъ 3). Екатеринѣ 
пришлось сдерживать его алчность, чтобы не возбуждатъ еще бі>ль- 
шаго озлобленія въ притихшей, но продолжавшей существовать пар
тіи великаго князя. Увеличивать значеніе князя значило усилить эту 
партію новыми людьми. Въ партіи, возведшей Екатерину на престолъ, 
скоро обнаружились раздоры, вызванные въ значительной степени 
надменностью князя: Ягужинскій Ворчитъ, Апраксинъ Плачется, что 
посланъ въ Ревель къ Флоту, Репнинъ недоволенъ назначеніемъ въ 
Ригу 4). Не успѣли тѣло Петра перенести въ Петропавловскій соборъ, 
какъ туда явился (31 Марта) П. И. Ягужинскій и громко стадъ жа
ловаться на обиду отъ Меншикова. «Снять шпагу съ меня хотѣлъ», 
говоритъ оскорбленный Павелъ Ивановичъ, «чего я надъ собой отроду

*) Кампредонъ и Мардефельдъ, „Сборникъ**, XLV11I, 254; Филипповъ, „Къ вопросу 
ч> В. Т. Совѣтѣ**, 32.

*) Князь Репнинъ назначенъ губернаторомъ въ Ригу.
а) Арсеньевъ, „Ц. Екатерина І“, Уч. Зап. ІІ отд. Акад. Наукъ, кн. ІІ, в. I, 220 и 221. 

Воспользовавшись торжествомъ по зіучаю  заключенія мира со Ш веціей, Меншиковъ по
далъ прошеніе Петру, въ которомъ писалъ: „Прошу милостей для нынѣшней всенародной 
радости (миръ) и на воспоминаніе Полтавской баталіи и Батуринскаго взятія, пожало
вать мнѣ во владѣніе г. Батуринъ съ предмѣстьемъ его и съ уѣздомъ, и съ хуторами, и 
съ  Мельницами, и землями, и съ жителями, кои по той землѣ поселены живутъ. Я ваше ве
личество не хотѣлъ было симъ прошеніемъ утруждать, но сего ради, что в. в. изволилъ 
повелѣть по взятіи оной городъ разорить, дабы никто въ немъ ве жилъ, а нынѣ въ пред
мѣстьѣ и въ уѣздѣ онаго живутъ поселяне всякаго чета люди, а именно Чечеля, который 
во время гетманства Мазепы былъ наказнымъ гетманомъ, жена и дѣти, и который хотѣлъ 
съ меня сь з/сивого коэ/су содрать и другіе бывшіе въ измѣнѣ съ Мазепою*. Меншикову 
-было отказано. „Картина жизни11, 176—176.

*) Сборникъ, XLYIIII, 106.
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никогда не видалъ» *). Поссорились въ сужденіи объ Англо-француз- 
сномъ союзѣ, о которомъ сильно хлопоталъ въ Петербургѣ Кампредонъ, 
раздававшій публичныя и секретныя ^ратификаціи» вліятельнымъ 
людямъ. Меншиковъ также получилъ за содѣйствіе 5000 червонцевъ се
кретно и вмѣстѣ съ Толстымъ, Апраксинымъ и Остерманомъ стоялъ 
за союзъ, тогда какъ Головкинъ, Ягужинскій и кн. В. Л. Долгоруковъ 
были противъ, хотя отъ гратиФикацій и не отказывались. Менши
ковъ былъ, однако, оцѣненъ Кампредономъ много ниже Толстого и 
Остермана, получившихъ по 9 т., при чемъ Французскій дипломатъ 
объяснилъ, что князь «можетъ быть очень полезенъ; отъ него можно 
добиться чего желаешь, не вдаваясь съ нимъ въ откровенности на 
счетъ тайныхъ причинъ желанія» 2). Вмѣшательствомъ герцога Голш
тинскаго Меншиковъ и Ягужинскій примирились.

Герцогъ Карлъ-Фридрихъ является теперь новой силою: онъ прі
обрѣтаетъ вліяніе, если не на дѣла, то на отношенія; онъ улаживаетъ 
ссоры, ходатайствуетъ передъ императрицей, которая относится къ нему 
породственному. 21 Мая 1725 года совершилось бракосочитаніе гер
цога съ цесаревной Анной, при чемъ дворецъ къ свадьбѣ былъ О дѣ 
ланъ заново подъ личнымъ наблюденіемъ Меншикова, «который въ- 
этихъ дѣлахъ былъ незамѣнимъ» 3). Во время свадебной церемоніи 
Меншиковъ исполнялъ обязанности «оберъ-маршала», а П. И. Ягужин
скій марш ала4). «Царица видитъ въ герцогъ свою вѣрнѣйшую опору»,, 
говоритъ Кампредонъ, «точно также смотритъ она и на князя Менши
кова, такъ что рѣшающее вліяніе на самыя важнѣйшія дѣла будетъ 
отнынѣ принадлежать этимъ двумъ лицамъ» 5). Несмотря, однако, на 
то, что значеніе Меншикова возросло до высшей степени, о чемъ 
можно судить изъ многочисленности объявляемыхъ имъ словесно имен
ныхъ указовъ по разнымъ дѣламъ г), 1725 годъ подходилъ къ концу, 
а  свѣтлѣйшій князь не получилъ ничего изъ того, чего такъ хотѣлъ. 
Приближались именины Екатерины, и Меншиковъ просилъ кабинетъ- 
секретаря Макарова напомнить ей о немъ. Кромѣ того, князь подалъ 
прошеніе и самой императрицѣ. «Уповаю», писалъ онъ, «что ваше 
величество по превысокой своей Матерней ко мнѣ милости въ день 
тезоименитства своего меня обрадовать Изволите». Добиваясь званія

4) Соловьевъ, ХГІІІ, 275. 
г) Сборникъ, XLYUI, 254, 285.
*) Б ерхол ьц ъ .
4) Петровъ, „Цес. Анна Петровна"; Сборн. Истор, матер. Михайлова и Б аш п е- 

рова, 1, III.
•) Сборникъ, XLYIH, 117. 
а) Барановъ, Оп. Сен. А рх., ІІ.
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генералиссимуса, Меншиковъ мотивировалъ свое право тѣмъ, что «отъ 
его царскаго величества, хотя тѣмъ званіемъ былъ и не пожалованъ, 
однакожъ, по волѣ его величества, то дѣлалъ, чтб тому чину дѣлать 
надлежитъ» *). Но и на этотъ разъ Меншиковъ обрадованъ не былъ; 
только указомъ 8 Декабря предписано было уничтожить его счетныя 
дѣла, а въ Іюнѣ слѣдующаго года данъ ему Батуринъ съ 3000 
дворовъ слишкомъ 2). Хотя Меншиковъ и не получилъ званія генера
лиссимуса, тѣмъ не менѣе, онъ былъ полнымъ хозяиномъ въ военномъ 
дѣлѣ. Опираясь на данное ему Петромъ право (отмѣненное, впрочемъ, 
указомъ І І  Декабря 1724 г.) давать указы, равные именнымъ самого 
государя, которыхъ «всѣ слушали и по онымъ исполняли», Меншиковъ, 
по свидѣтельству Лефорта, «то и дѣло отъ имени царицы разсылаетъ 
указъ за указомъ, о которыхъ она и не знаетъ», и въ тоже время 
«присвоиваетъ себѣ одному право назначенія к  производства офице
ровъ». Имѣя на своей сторонѣ гвардію, Меншиковъ старался снискать 
популярность и въ арміи. Въ Декабрѣ 1725 года, когда Минихъ по
требовалъ солдатъ для постройки Ладожскаго канала, въ Сенатѣ про
изошло разногласіе, при чемъ Меншиковъ былъ за постройку канала 
наемными рабочими и закончилъ споръ, заявивъ, что, «по приказу 
императрицы, ни одинъ солдатъ не будетъ употребленъ на каналѣ» 3).

Между тѣмъ распространился слухъ, что аристократическая пар
тія намѣрена возвести на престолъ великаго князя Петра при поддержкѣ 
родственнаго ему Австрійскаго двора. Общая опасность заставила снова 
сплотиться партію Меншикова, готовую уже совсѣмъ распасться. При
думано средство, которое должно удовлетворить противную партію. 
«Ловкій Толстой», писалъ Кампредонъ, «судьба котораго, также 
какъ и кн. Меншикова, зависитъ отъ положенія царицы, предложилъ 
учрежденіе Верховнаго Совѣта. Ограничиваемая отнынѣ власть кн. Мен
шикова не станетъ болѣе возбуждать справедливой зависти, такъ какъ 
ему нельзя уже будетъ ничего рѣшать иначе, какъ съ единогласнаго 
согласія всего Совѣта»... Именнымъ указомъ 8 Февраля 1726 г. на 
имя генералъ-прокурора Ягужинскаго учежденъ былъ Верховный Тай
ный Совѣтъ, членами котораго назначены, кромѣ Меншикова, Апрак
синъ, Головкинъ, Толстой, кн. Д. М. Голицынъ и Остерманъ. Ягужинскій 
былъ обойденъ. Устраненіемъ этого серіознаго противника и подборомъ 
членовъ, изъ которыхъ одни по неспособности, другіе по общности 
интересовъ не могли идти противъ, Меншиковъ обезпечилъ себѣ преж-

') Соловьевъ, ХУШ, 276 и 277.
*) Барановъ, Оп. Сен. А рх., ІІ, J6 1789.
*) Соловьевъ, ХѴШ, 2?3.

Библиотека "Руниверс"



536 Л. Д. МЕНШИКОВЪ.

нее значеніе; созданіемъ же коллегіальнаго учрежденія съ введеніемъ 
въ него представителей родовитаго боярства была удовлетворена про
тивная партія. Болѣе проницательнымъ, чѣмъ Французскій дипломатъ, 
оказался Лефортъ: «князь Меншиковъ далъ установиться этому порядку, 
чтобы извлечь оттуда всю сущность, а главное, чтобы лишить Ягу
жинскаго всякой власти» *). Каждый изъ членовъ Совѣта имѣдъ свой 
особый «апартаментъ», т.-е. отдѣлъ; но Меншиковъ съ его стремлені
емъ властвовать безраздѣльно не удовлетворялся своимъ «апартамен- 
томъ» и продолжалъ дѣйствовать непосредственно на императрицу. Уже 
4 дня спустя по учрежденіи Верховнаго Совѣта, указомъ 12 Февраля, 
военныя дѣла выдѣлены были изъ компетенціи Совѣта, и докладъ по 
нимъ долженъ былъ лично производиться президентомъ Военной Колле
гіи, т. е. кн. Меншиковымъ, а 18 Февраля по дѣлу о подчиненіи ге- 
нералъ-провіантмейстера Военной Коллегіи свѣтлѣйшій князь «требуетъ 
отъ Верховнаго Т. Совѣта объясненій»...2). 17 Февраля Меншиковъ 
былъ огорченъ введеніемъ въ Верховный Совѣтъ герцога Голштин
скаго 3), во-первыхъ, потому, что долженъ былъ ему уступить первое 
мѣсто, а во-вторыхъ, опасался противодѣйствія своимъ стремленіямъ 
свести значеніе этого коллегіальнаго учрежденія къ нулю, особенно со 
стороны Бассевича, который, по Фигуральному выраженію Лефорта, 
«думалъ держать жезлъ Аароновъ». Однако, въ концѣ Іюля мы видимъ 
попытку, идущую со стороны самихъ членовъ Верховнаго Т. Совѣта, 
воспользовавшихся отсутствіемъ Меншикова (хлопотавшаго въ Курлян
діи о своей кандидатурѣ въ герцоги) ограничить его самовластіе. Въ 
послѣднее время свѣтлѣйшій князь сталъ совсѣмъ игнорировать Вер
ховный Совѣтъ, непосредственно разсылая указы Сенату и другимъ 
учрежденіямъ. «Господа Сенатъ», пишетъ онъ, подражая Петру, «ея 
имп. величество указала»... Именнымъ указомъ 4 Августа предписы
валось не вѣрить словеснымъ и письменнымъ именнымъ указамъ, объ- 
являемымъ «сильными персонами безъ подписанія нашея собственныя 
руки или всего нашего Верховнаго Тайнаго Совѣта» 4).

Въ концѣ этого года и въ началѣ слѣдующаго 1727 года въ Вер
ховномъ Т. Совѣтѣ шли оживленныя разсужденія объ облегченіи по
ложенія крестьянъ. Для насъ они интересны потому, что Меншиковымъ 
было подано, вмѣстѣ съ другими дѣльцами Петровскаго времени, Ос-

*) Филипповъ, „Исторія Сената*, 24— 26; Соловьевъ ХУШ, 287.
*) Филипповъ, 36—38; Соловьевъ, ХѴШ, 291.
*) Арсеньевъ, „Царств. Екатерины I м, Уч. Зап. ІІ отд. Акад. Наукъ, кн. П, в. 1,174.
4) Филипповъ, 25 и 26; его se , „Къ вопросу о В. Т. С о в ѣ т ѣ 47; Соловьевъ,

ХѴШ, 289.
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Берманомъ и Макаровымъ, наиболѣе обстоятельное мнѣніе по этому 
вопросу. Положеніе крестьянъ изображено очень тяжелымъ, уже по 
одному тому, что «теперь надъ крестьянами десять и больше команди
ровъ, изъ которыхъ иные не пастырями, а волками называться могутъ». 
Отъ тягостей крестьяне бѣжали въ Польшу, къ Банкирамъ, въ З а
порожье, въ расколъ. «Если армія такъ нужна», говорятъ авторы 
проекта, затрогивая наиболѣе чувствительную Струну, «что безъ нея 
государству стоять невозможно, то и о крестьянахъ надобно имѣть 
попеченіе; потому что солдатъ съ крестьяниномъ связанъ, какъ душа 
съ тѣломъ, и когда не будетъ крестьянина, не будетъ и солдата». 
Далѣе, для облегченія народа предлагалось уменьшить и отсрочить на 
время сборъ подушныхъ, уменьшить число сборщиковъ-офицеровъ, 
уничтожить лишнія должности, освободить торговлю отъ различныхъ 
стѣсненій, наконецъ распустить по домамъ и своимъ деревнямъ двѣ 
трети офицеровъ и солдатъ. Верховный Т. Совѣтъ принялъ значитель
ную часть предложенныхъ мѣръ *).

XIII.
Принимая «гратификаціи» отъ Кампредона, Меншиковъ не отка

зывался и отъ денегъ, предложенныхъ ему Шведскимъ министромъ Це- 
деркрёйцемъ. За 5000 червонцевъ свѣтлѣйшій князь сообщалъ въ 
Швецію все, что происходило въ Верховномъ Совѣтѣ, при чемъ выго
варивалъ себѣ на всякій случай, чтобы пріятельскій внушенія его не 
были забыты. Мудрено было бороться противъ союза Швеціи съ Га
новеромъ даже такому искусному дипломату, какъ князь В. Л. Долго
руковъ, когда Меншиковъ успокаивалъ Швецію извѣстіями, что здо
ровье императрицы плохо, что Русскіе министры дѣйствуютъ только 
для виду, что на военныя угрозы не слѣдуетъ обращать вниманія, 
такъ какъ войска въ его рукахъ, и онъ не допуститъ войны 2). Всего 
же ближе интересовалъ свѣтлѣйшаго теперь вопросъ о Курляндскомъ 
наслѣдствѣ, остававшійся нерѣшеннымъ съ 1711 года.

Въ виду преклонныхъ лѣтъ администратора, герцога Фердинанда, 
поднятъ вопросъ объ избраніи герцога. Въ кандидатахъ недостатка не 
было, хотя дѣло и усложнилось тѣмъ, что претенденты на Курляндскую 
корону должны были быть и женихами герцогини Анны Іоанновны. 
Наиболѣе виднымъ претендентомъ явился молодой и красивый Морицъ 
Саксонскій, побочный сынъ короля Августа. Онъ понравился Курлянд
цами плѣнилъ и сердце вдовствующей некрасивой, рябоватой и уже

*) Соіовьевъ, XVIII, 293—296.
*) Тамъ же, ХІХ, 70—72.
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немолодой герцогини. 18 Іюня сеймъ избралъ Морица. Избраніе это 
было противно интересамъ Россіи. Въ затруднительномъ положеніи 
Анна обратилась къ Меншикову съ просьбой убѣдить императрицу 
согласиться на ея бракъ съ Морицомъ. Однако оказалось, что это- 
еще болѣе противно интересамъ самого свѣтлѣйшаго князя, уже лѣтъ 
15 лелѣявшаго мысль сдѣлаться Курляндскимъ герцогомъ. <Но при 
Петрѣ Меншикову трудно быдо ставить свои личные интересы подлѣ 
государственныхъ, теперь же обстоятельства измѣнились» *). Пользу
ясь своимъ вліяніемъ на Екатерину, Меншиковъ убѣдилъ ее открыта 
высказаться за его кандидатуру, а въ случаѣ неудачи предложить 
герцога Голштинскаго, сына епископа Любскаго, за котораго въ такомъ 
случаѣ свѣтлѣйшій князь разсчитывалъ выдать свою дочь Княжну 
Марію, несчастную невѣсту столькихъ завидныхъ жениховъ. Сеймъу 
однако, разъѣхался уже; а маршалъ заявилъ кн. В. Л. Долгорукову, 
посланному впередъ, что избрать Меншикова нельзя, потому что онъ 
не Нѣмецкаго происхожденія и не Лютеранской вѣры; герцогъ же 
малолѣтній 2). Пріѣхавшій вслѣдъ за дипломатомъ, въ сопровожденіи 
отряда кавалергардовъ 3), у которыхъ Меншиковъ былъ въ то время 
капитанъ-поручикомъ, свѣтлѣйшій немедленно и энергично началъ 
дѣйствовать. Вдовствующей герцогинѣ онъ представилъ «резоны», что 
бракъ ея съ Морицомъ, какъ Рожденнымъ отъ «метресы», для нея 
унизителенъ, самому Морицу объяснилъ всю безнадежность его жела
нія сдѣлаться Курляндскимъ герцогомъ, а маршалу Курляндскому и 
депутатамъ пригрозилъ Сибирью и введеніемъ 20.000 Русскаго войска*

Дѣйствія эти имѣли, однако, совершенно обратные результаты: 
ерцогиня Анна уѣхала въ Петербургъ жаловаться на Меншикова; а  

Екатерина, встревоженная неосторожнымъ поступкомъ своего рейхсъ- 
маршала, Приведшаго Курляндскія дѣла <въ великую конфузію», по
спѣшила отозвать князя изъ Курляндіи: <Хотя вы пишете, чтобъ вамъ 
тамъ еще побыть, пока сеймъ кончится, и хотя это было бы недур
но, однакожъ, и здѣсь вы Надобны для совѣта; поэтому вамъ долго 
медлить тамъ нельзя, но возвращайтесь сюда» 4). Въ засѣданіи Вер
ховнаго Т. Совѣта 6 Августа рѣшено было, по повелѣнію императ
рицы, совершенно устранить кандидатуру князя Меншикова.

4) Танъ же.
*) Соловьевъ, ХІХ, 37—43; Карновичъ, „Вмѣшательство Россіи въ избраніе Морица 

С а к с /, Др. и Н. Россія, 1875 г., №№ 9 и ІО.
•) Леа», арх., Прот. В. Бодл., 1726 г., кн. Ш, лл. 129 и 139; Записки Нащокина, Р. 

А рх., 1883 г., ІѴ; 262; Ист. Кавалера; 1; 182—184.
*) Соловьевъ, ХІХ, 47.
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Потерявъ надежду сдѣлаться герцогомъ и, кромѣ того, навлекши 
на себя неудовольствіе и холодность Екатерины, которая будто бы 
даже подписала указъ объ арестованіи князя по дорогѣ изъ Курлян
діи, оставшійся безъ исполненія по просьбѣ герцога Голштинскаго 4), 
Меншиковъ долженъ былъ подумать о будущемъ. Вопросъ о престо
лонаслѣдіи представлялъ значительныя затрудненія и для императрицы 
и не могъ не безпокоить ея. Можно было легко понять, что отстраненіе 
великаго князя Петра было почти невозможно и должно было повести 
къ осложненіямъ, могущимъ имѣть печальныя послѣдствія для ея до
черей. Наиболѣе проницательный изъ людей того времени, Остерманъ, 
указывая на возможность появленія, въ случаѣ устраненія Петра, ка
кого-нибудь «бездѣльнаго, мизерабильнаго мужика подъ Фальшивымъ 
именемъ», попытался придумать нѣмецки-остроумный способъ прими
рить интересы партій: женить 11-лѣтняго Петра на 17-лѣтней краса
вицѣ Елисаветѣ. Но доводы даровитаго дипломата, доказы вавш ая 
что такое супружество «натуральнымъ и божественнымъ законамъ 
отнюдь не противно», такъ какъ «въ началѣ, при Утвореніи міра, 
сестры и братья посягали, и чрезъ то только родъ человѣческій рас- 
пложался», аргументъ этотъ былъ мало убѣдителенъ съ точки зрѣнія 
Каноновъ православной церкви, да и самъ Остерманъ сознавалъ не
прочность такого брака *). Меншикову не было теперь особеннаго 
интереса поддерживать дочерей Екатерины: возлѣ Анны Петровны сто
ялъ ея супругъ, на котораго имѣлъ вліяніе Бассевичъ; у Елисаветы 
былъ женихъ. На помощь явился Цесарскій посолъ гр. Рабутинъ, ука- 
завшій Меншикову на возможность выдать его дочь за великаго кня
зя и, поддерживая кандидатуру, сдѣлаться тестемъ императора. Вос
пользовавшись тѣмъ, что графъ Сапѣга, женихъ княжны Маріи, былъ 
взятъ императрицею съ цѣлью женить его на своей племянницѣ, а  
пока эта послѣдняя еще пользовалась руководствомъ гувернантка 
оставленъ при самой императрицѣ для особыхъ порученій, свѣтлѣйшій 
князь убѣдилъ Екатерину дать согласіе на бракъ великаго князя съ 
его 16-лѣтней дочерью. Старые союзники Меншикова отшатнулись 
отъ него. Цесаревны надѣялись упросить императрицу взять назадъ 
свое согласіе, а  герцогъ Голштинскій—получить званіе генералиссимуса 
или Военную Коллегію: «Я бы тогда силенъ былъ въ войскѣ и ея В е 

личеству вѣренъ» 3). Но чина генералиссимуса, который такъ хотѣлось 
имѣть и Меншикову, герцогъ не получилъ; дѣло можно было считать

*) Б.-Камеыскій, „Дѣянія1*, I, 112; Арсеньевъ. „Царств. Екатерины І “; Учен. Зап . 
ІІ  Отд. А к. Наукъ, т. ІІ, в. I, 214, 217 и 218.

*) Соловьевъ, ХІХ, 80 и 81.
’) Соловьевъ, ХІХ, 90, 91, III.
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Рѣшенымъ, такъ что свѣтлѣйшій князь съ обычнымъ своимъ тщесла
віемъ началъ <въ своемъ домѣ придворные чины употреблять, какъ 
имперскимъ князьямъ принадлежитъ» 4). Между тѣмъ противники ве
ликаго князя не сходились въ вопросѣ, чью кандидатуру имъ поддер
живать. Толстой былъ за Елисавету, предлагая отправить Петра въ 
чужіе края поучиться; Бутурлинъ, «старый мужикъ», небойкаго ума, 
лично оскорбленный Меншиковымъ, отнявшимъ у него команду, вор- 
чалъ: <И откуда онъ власть такую взялъ! Меншиковъ не знаетъ съ 
кѣмъ знаться; хотя кн. Дмитрій Михайловичъ (Голицынъ) манитъ или 
Льститъ, не думалъ бы, что онъ ему вѣренъ»; но Бутурлинъ не былъ спо
собенъ къ активной дѣятельности. Впрочемъ, онъ стоялъ за Анну Пет
ровну, которую считалъ «нравомъ изрядной, умильной и пріемной и 
умъ Превеликій, много на отца похожа, и человѣчествомъ изрядной» 2). 
Ее же готовъ поддерживать и зять Меншикова гр. Девіеръ, мѣтившій 
въ Верховный Совѣтъ и, главное, старавшійся воспрепятствовать бра
ку Петра съ племянницей, опасаясь еще ббльшаго могущества своего 
всесильнаго шурина, отношенія съ которымъ у него въ конецъ испор
тились послѣ посылки въ Курляндію, когда Девіеръ неодобрительно 
отозвался о дѣйствіяхъ князя въ Курляндіи. За то Девіеръ же своей 
неосторожностью далъ Меншикову удобный случай отдѣлаться сразу 
отъ всѣхъ своихъ враговъ.

Въ Апрѣлѣ Екатерина заболѣла горячкой, осложнившейся воспа
леніемъ легкихъ. 16 Апрѣля, «во время прежестокой болѣзни парак- 
сизмуса», когда, по выраженію офиціальнаго документа, «всѣ добро- 
желательные подданные были въ превеликой печали», Девіеръ поз
волилъ себѣ Неприличное поведеніе во дворцѣ; онъ «не только не 
былъ въ печали, но и веселился: вертѣлъ, вмѣсто Танца, плачущую 
Софью Карлусовну» (Скавронскую), не вставалъ и не отдавалъ «долж
наго рабскаго респекта» цесаревнамъ, Аннѣ Петровнѣ посовѣтовалъ 
съ горя выпить рюмку вина, великаго князя поддразнивалъ, говоря, 
что будетъ ухаживать за его женой, а Петръ будетъ его ревновать, 
и т. п. Видя непристойное поведеніе Девіера, князь Меншиковъ 
увелъ изъ комнаты великую Княжну Наталію, говоря, чтобы она «бы
ла всегда при матушкѣ (Екатеринѣ) съ нимъ, свѣтлѣйшимъ княземъ, 
вмѣстѣ» 3). Поступокъ Девіера погубилъ и всѣхъ его товарищей. З а  
нѣсколько часовъ до смерти Екатериной былъ утвержденъ приговоръ, 
которымъ Девіеръ, по наказаніи кнутомъ, и Скорняковъ-Писаревъ ссы-

*) Письма Девіера, Р. Арх., 1866 г., 317.
*) Соловьевъ, ХІХ, 90*
’) Соловьевъ, ХІХ, 92 и 93; Арсеньевъ, „Царств. Екатерины I й, 244—251.
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лались въ Сибирь, Толстой—въ Соловки, остальные— по деревнямъ и 
въ полевые полки, а изданный 27 Мая манифестъ съ замѣчательной 
откровенностью выставилъ дѣйствительныя причины гибели Толстого 
и его сообщниковъ. Они обвинялись въ томъ, что: 1) стали «вымыш
лять злые способы, какимъ бы образомъ насъ не токмо до законнаго 
Наслѣдованія не допустить, но и отъ отечества въ чужіе края отлу
чить, и избирали наслѣдника», и 2) <тщились отвратить высокоматер- 
нее попеченіе о сватовствѣ нашемъ на принцессѣ Меншиковой, а  
умышляя стращать, яко бы ея Величеству изъ того нѣкоторыя опасно
сти произойти могутъ» *). Герцогъ Голштинскій, видя, что дѣло его 
проиграно, постарался заранѣе сойтись съ Меншиковымъ. Старый 
пріятель Бассевичъ <съ умиленіемъ» говорилъ князю, что цесаревны, 
вѣдь, дочери Петра, которому онъ обязанъ всѣмъ своимъ счастьемъ. Мен
шиковъ умилился и согласился выдать цесаревнамъ по милліону руб
лей, но съ тѣмъ, чтобъ съ каждаго милліона въ его пользу отдано 
было по 80 тысячъ. «Тестаментъ» Екатерины, какъ говорятъ, состав
ленный Бассевичемъ и подписанный Елисаветою, назначалъ <сукцес- 
соромъ» великаго князя Петра, опредѣлялъ дальнѣйшій порядокъ пре
столонаслѣдія, назначалъ «администрацію» до совершеннолѣтія импе
ратора и подтверждалъ обязательство императора жениться на одной 
изъ Княженъ Меншиковыхъ *).

XIV.

6 Мая 1727 г. Екатерины не стало 3). По 6-му пункту «тестамента» 
опредѣлялось «множествомъ голосовъ вершить всегда, и никто одинъ 
повелѣвать не имѣетъ и не можетъ»; но ясно было, что дѣйствитель
нымъ правителемъ по смерти Екатерины будетъ нареченный тесть 
императора. Подъ предлогомъ надзора за воспитаніемъ, Меншиковъ 
перевезъ Петра ІІ въ свой домъ на Васильевскомъ островѣ, который 
тогда же былъ переименованъ въ Преображенскій 4). Неудобныя пер
соны были постепенно отстранены: неуживчивый Ягужинскій, не смотря 
на просьбы гр. Головкина и самого государя, удаленъ въ Украйну; 
бар. Шафировъ, теперь президентъ Коммерцъ-Коллегіи, посланъ въ 
Архангельскъ, устраивать китоловную компанію 5), какъ опытный въ 
этомъ дѣлѣ; учитель Петра Зенкинъ высланъ за границу, камергеръ 
Мавринъ и инженеръ Ганнибалъ усланы въ Сибирскіе города съ

*) П. С. Зак., ГИ, № 5084.
2) П. Собр. Зак., УЙ, № 5070; Соловьевъ, ХІХ, 95—97.
*) О болѣзни Екатерины, по описанію Блюментроста, ен. Арсеньева, 251.
4) 20 Мая (ІІ. Собр. Зак., VII, № 5071).
*) Соловьевъ, ХІХ, 105 и 106.

Библиотека "Руниверс"



542 А. Д. МЕНШИКОВЪ.

почетными порученіями. Идеализированный геніальнымъ потомкомъ 
«Арабъ Петра Великаго» обратился къ «прегордому Голіаѳу» съ уни
женнымъ письмомъ, характеризующемъ какъ раболѣпство писавшаго, 
такъ и высокомѣріе адресата. «Не Погуби мя до конца, Имене твоего 
ради, и кого давить такому превысокому лицу, такого гада и самая 
послѣдняя креатура на земли, котораго Червя и трава можетъ сего 
свѣта лишить: нищъ, сиръ, беззаступенъ, иностранецъ, нагь, босъ, 
алченъ и Жажденъ. Помилуй, заступникъ и отецъ, защититель вдови
цамъ и сиротамъ» *).

Безграмотный Меншиковъ хорошо сознавалъ, однако, необходи
мость для императора продолжать образованіе и поэтому ввѣрилъ вос
питаніе Петра со званіемъ оберъ-гоФмейстера Остерману, въ кото
ромъ Меншиковъ видѣлъ преданнаго себѣ человѣка. Мы сказали бы, 
что выборъ былъ очень удаченъ, если бы не знали, что этотъ обра
зованный, даровитый и способный человѣкъ былъ черезчуръ гибкимъ 
царедворцемъ, ставившимъ выше всего свои личные интересы. Отдѣ
лавшись отъ своихъ худородныхъ союзниковъ, Меншиковъ думалъ 
сблизиться съ родовитыми Фамиліями. Самолюбіе его было удовлетво
рено: самый видный представитель знати кн. Д. М. Голицынъ «лас
калъ» его; князья Долгоруковы писали ему униженныя письма и за то 
получили возможностъ многочисленной толпой наполнить дворъ и окру
жить тронъ. Свѣтлѣйшій князь разсчитывалъ на ихъ признательность; 
счастье, всеобщее преклоненіе, безпрекословное повиновеніе усыпили 
подозрительность Меншикова и сдѣлали его неосторожнымъ и безпеч
нымъ. Изъ вице-адмираловъ князь сдѣланъ адмираломъ, а 13 Мая 
получилъ давно желанное званіе генералиссимуса; сынъ его Александръ 
сдѣланъ оберъ-камергеромъ и получилъ орденъ Андрея Первозваннаго; 
дочери и В. М. Арсеньева орденъ св. Екатерины I класса *). 25 Мая 
совершено было обрученіе малолѣтняго Петра съ княжной Маріей, для 
которой тотчасъ же учрежденъ особый придворный штатъ, съ отпускомъ 
на содержаніе его ежегодно по 34,000 рублей. Имя невѣсты, съ титу
ломъ великой княжны, должно было возноситься за богослуженіями... 
Меншиковъ былъ вполнѣ самодержавенъ: Верховный Тайный Совѣтъ, 
Синодъ и Сенатъ исполняли его волю. Петръ былъ въ Совѣтѣ всего 
дна раза; не чаще бывали и свѣтлѣйшій князь съ Остерманомъ, пред
почитая посылать приказанія изъ дому3).

Положеніе правительства, руководимаго Меншиковымъ, было не 
изъ легкихъ. Императоръ быдъ внукъ Петра В. и сынъ царевича Але-

*) Тамъ же, 109.
2) Б.-Каменскій, „Дѣянія" I, 110.
’) Филипповъ, .и стор ія  Сената", 79, 50 и 51; Соловьевъ. ХІХ, 113.
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ксѣя. Первый всю жизнь посвятилъ любимому дѣлу, второй погибъ 
упорнымъ противникомъ этого дѣла; Петру ІІ одинаково близки эти 
два человѣка съ столь Несходными характерами, діаметрально противо
положными вкусами и стремленіями... Эта двойственность замѣчается 
и въ дѣйствіяхъ правительства. Вабушку императора, Инокиню Елену, 
освободили изъ Шлиссельбургской крѣпости и помѣстили въ Москов
скомъ Новодѣвичьемъ монастырѣ. 26 Іюля Верховный Т. Совѣтъ распо
рядился отобрать всюду манифесты по дѣлу царевича, а также мани
фестъ 1718 года и законъ 1722 года о престолонаслѣдіи. Непопулярный 
въ Малороссіи владѣтель Батурина и Почепа, закабалившій казаковъ, 
Меншиковъ, стараясь пріобрѣсти благодарность и расположеніе Малорос
сіянъ, уничтожилъ Малороссійскую Коллегію и разрѣшилъ избрать 
гетмана, и этимъ отступилъ отъ политики Петра *). Но въ другихъ 
случаяхъ нельзя не замѣтить со стороны правительства тенденціи 
продолжать дѣло Петра В., при чемъ даже прямо выставляются моти
вомъ «указы дѣда нашего». Петербургъ является предметомъ пра
вительственныхъ заботъ Меншикова: проводятся каналы на островахъ, 
раздаются земли по Фонтанкѣ подъ загородные дворы; на «бывшій 
не въ авантажѣ» Ладожскій каналъ, дѣтище Петра, отпускается 
10,000 рублей, для окончанія его отдаются «въ диспозицію» Миниха 
таможенные и кабацкіе сборы, самъ Минихъ получаетъ 5000 рублей 2).

Между тѣмъ Меншиковъ старается отдалить отъ Петра всѣхъ 
тѣхъ, въ комъ можетъ заподозрить враждебное къ себѣ отношеніе. 
Герцогъ Голштинскій съ супругой долженъ удалиться за границу; 
Аннѣ Іоанновнѣ, герцогинѣ Курляндской, не разрѣшается пріѣхать въ  
Петербургъ; Елисавета, передъ тѣмъ Лишившаяся жениха, остается одна. 
Этими неосторожными поступками Меншиковъ наживаетъ себѣ нѣсколько 
лишнихъ и сильныхъ враговъ. Петръ ІІ находился пока еще вполнѣ 
во власти будущаго тестя; онъ еще раньше привыкъ видѣть его вы
сокое положеніе, привыкъ его слушаться; но самъ Меншиковъ не 
былъ дальновиденъ. Онъ продолжалъ попрежнему смотрѣть на импе
ратора только какъ на мальчика, которому нужно еще учиться, кото
раго не слѣдуетъ баловать; онъ считалъ лишнимъ заслужить его любовь 
и расположеніе, забывая, что объ этомъ позаботятся другіе, оставивъ 
на долю свѣтлѣйшаго одно враждебное чувство и нерасположеніе. 
Меншиковъ забылъ при этомъ, что онъ силенъ не своей собственной 
силой, а именно слабостью этого мальчнка-государя, добровольно под-

*) Костомаровъ, И, 323; Соловьевъ, ХІХ, 130—132.
’) П. Собр. Зак., УД, №№ 5129, 5140; Соловьевъ ХІХ, 101.
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чинявшагося его волѣ, и до тѣхъ поръ, пока онъ не почувствуетъ 
самъ или не укажутъ ему другіе на то, что Меншиковъ распоряжается 
имъ, не имѣя на то никакого права.

Остерманъ сослужилъ князю очень дурную службу: ему обязанъ 
былъ Меншиковъ тѣмъ, что въ душѣ Петра постепенно крѣпко озлоб
леніе противъ него. Немало содѣйствовали этому и двѣ близкія и 
любимыя Петромъ женщины: великая княжна Наталія, чахоточная, раз
витая выше своихъ лѣтъ, умная и серіозная, не выносившая Менши
кова и поклявшаяся, что нога ея не будеть въ его домѣ (можетъ быть, 
она знала замыслы свѣтлѣйшаго выдать ее замужъ за своего сына) и 
тетка государя, веселая, беззаботная красавица Елисавета. Обѣ онѣ 
старались подѣйствовать на самолюбіе мальчика-императора, указывая 
ему, что князь не оказываетъ ему, своему государю, должной почти
тельность Есть извѣстіе, что Петръ, въ досадѣ противъ отца, мстилъ 
сыну, своему оберъ-камергеру, и билъ его до того, что тотъ кричалъ и 
молилъ о пощадѣ ]). Но если это удовлетворяло мальчика, то для взрос
лыхъ, конечно, нужно было совсѣмъ другое. Случай помогъ слабому 
Мальчику выйти изъ подчиненія сильному характеру тяжелаго человѣка. 
Въ началѣ Августа произошелъ тотъ черезчуръ извѣстный случай съ 
9000 червонцами, которые Петръ послалъ въ подарокъ сестрѣ, а  
Меншиковъ велѣлъ отвести къ себѣ, когда юный императоръ впервыя 
далъ почувствовать оторопѣвшему Меншикову, что власть его начи
наетъ колебаться. На оправданіе князя, что казна истощена, что деньги 
могутъ быть употреблены съ пользой, и что, если угодно, онъ можетъ 
изъ собственныхъ денегъ дать 100,000 рублей, Петръ, топнувъ ногой, 
закричалъ: <Я тебя научу знать, что я императоръ, и хочу, чтобъ
меня слушали» 2). Труденъ былъ первый шагъ, но онъ былъ сдѣланъ; 
государь почувствовалъ свою силу; онъ не могъ не видѣть, что самъ 
надменный свѣтлѣйшій князь теперь слѣдовалъ за нимъ, смиренно 
выпрашивая себѣ прощеніе, готовый повиноваться. Вскорѣ Менши
ковъ сдѣлалъ новый безтактный поступокъ, отнявъ у великой княжны 
Наталіи подаренные ей братомъ 500 червонцевъ. Между тѣмъ собы
тія быстро идутъ впередъ. На бѣду Меншиковъ заболѣваетъ, у него 
открылась старая его болѣзнь, кровохарканіе. Онъ собирается уми
рать и пишетъ наставленіе императору, указываетъ на его обязан
ности въ отношеніи къ Россіи, отой  недостроенной машинѣ»; а Петръ 
весело проводитъ время, ѣздитъ на охоту, бросилъ учебныя занятія и 
чувствуетъ себя какъ нельзя лучше.

*) Костомаровъ, ІІ, 325.
2) Соловьевъ, ХІХ, 136.
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Въ день именинъ великой княжны (26 Авг.) Меншиковъ могъ уже 
видѣть, что вліяніе его прошло безвозвратно. Петръ не отвѣчаетъ на 
поклоны князя, оборачивается къ нему спиной, когда тотъ пробуетъ 
заговорить съ нимъ и, бравируя этимъ, говоритъ одному изъ при
дворныхъ: «Смотрите, развѣ я не начинаю его вразумлять?» Офиціаль
ное положеніе князя остается прежнимъ, и ничто не даетъ повода 
предполагать скораго его паденія, издается даже указъ, которымъ 
предписывается исполнять всѣ словесныя и письменныя распоряженія 
Меншикова, какъ это было раньше при Петрѣ I; но за то 3 Сентября 
государь отказался быть у князя въ Оравіенбаумѣ на освященіи 
церкви, можетъ-быть, потому что князь не нашелъ нужнымъ пригла
сить цесаревну Елисавету ]). Донесено было и, конечно, въ Непріят
номъ для юнаго монарха видѣ, что во время освященія Меншиковъ 
дерзко занялъ мѣсто, Приготовленное для государя. Князь искалъ слу
чая объясниться и не находилъ, враги считали это опаснымъ: маль
чикъ все еще могъ опять подчиниться вліянію Меншикова. Великая 
княжна Наталія прыгаетъ въ окно, чтобы избѣжать встрѣчи съ кня
земъ; за то Меншиковъ успѣлъ крупно поговорить съ Остерманомъ, 
двуличную роль котораго онъ теперь только разглядѣлъ. Остерманъ 
теперь замѣтная величина; главное, онъ авторитетъ въ глазахъ вели
кой княжны, поэтому на угрозы свѣтлѣйшаго его колесовать смѣло 
отвѣчаетъ, что его колесовать не за что, но что онъ знаетъ человѣка, 
который можетъ быть колесованъ. Разговоръ этотъ не остался безъ 
послѣдствій. Велѣно было въ три дня приготовить Лѣтній дворецъ къ 
переѣзду туда государя 2), а 8 Сентября утромъ явился къ Менши
кову генералъ-лейтенантъ Салтыковъ и объявилъ домашній арестъ. 
Съ самимъ княземъ сдѣлался обморокъ, а княгиня Дарія Михайловна 
съ сыномъ и В. М. Арсеньевой поспѣшили во дворецъ и на колѣняхъ 
умоляли Петра о прощеніи князя; но онъ не обратилъ вниманія на 
ихъ просьбы э). На сколько самъ князь успѣлъ заслужить общую не
нависть, на столько всѣ жалѣли его достойную жену.

Меншиковъ сдѣлалъ послѣднюю попытку: написалъ письмо импе
ратору, въ которомъ просилъ «для старости и болѣзни отъ всѣхъ дѣлъ 
уволить», освободить отъ ареста, и обѣщалъ «вѣрность содержать 
даже до гроба» 4). Но и это не помогло. На слѣдующій день Петръ 
прибылъ въ Верховный Т. Совѣтъ, такъ рѣдко имъ посѣщаемый, вы-

’) Соловьевъ, ХІХ, 138.
-) Тамъ же, 140, 139.
3) Михневичъ, Ист. Вѣстн., 1898 г., I, 199.
4) Б.-Каненскій, „Дѣянія0, I, 122 и 123*

ІІ, 35 Русскій Архивъ 1908.
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слушалъ докладъ по дѣлу Меншикова и затѣмъ «въ своихъ покояхъ 
подписать соизволилъ указъ », которымъ князь лишался всѣхъ своихъ 
должностей, чиновъ и кавалеріи и ссылался въ Нижегородскія его де
ревни, <а имѣнію его быть за нимъ>, гласилъ указъ *). Затѣмъ, по 
просьбѣ Меншикова, ему разрѣшено было отправиться въ Ораніен
бургъ (г. Раненбургъ Ряз. губ.), при чемъ позволено было взять съ 
собой жившихъ у него лѣтъ 20 Шведовъ «дохтура и Лѣкаря». Лицамъ, 
входившимъ въ составъ двора бывшей царской невѣсты, предоставлена 
была полная свобода ѣхать за нею или оставаться. І І  Сентября гро
мадный поѣздъ, состоявшій изъ 4 каретъ и множества разнообразныхъ 
экипажей, конвоируемый отрядомъ въ 120 ч., увозилъ Меншикова съ 
семьей и многочисленной прислугой изъ столицы, которая была ему 
столькимъ обязана, чтобы больше никогда уже не вернуться въ «па
радизъ» Петра Великаго.

Говорятъ, что пышность выѣзда Меншикова была истолкована 
въ дурную сторону и повредила ему *), но едва ли это имѣло какое- 
нибудь значеніе. Если въ 1711 году Юстъ Юль имѣлъ основаніе на
писать, что «Меншикова всѣ ненавидятъ, и у него такъ мало дру
зей; да и есть ли они у него?», то къ 1727 году число его враговъ 
увеличилось во много разъ. Радость по поводу паденія Меншикова 
была всеобщею: <погибла суетная слава Прегордаго Голіаѳа», «Тиран
нія, ярость помѣшаннаго человѣка, разрѣшилась въ дымъ». Забывъ 
о своихъ панегирикахъ и спредикахъ», въ которыхъ называлъ когда- 
то князя «зѣло славимымъ» 3), краснорѣчивый витія Ѳеофанъ Проко
повичъ не удержался, чтобы не сказать нѣсколько ѣдкихъ словъ по 
адресу павшаго временщика въ поздравительномъ письмѣ къ Аннѣ 
Петровнѣ: «Этотъ колоссъ изъ Пигмея, возведенный почти до царствен
наго состоянія рукою родителей вашихъ, наглый человѣкъ показалъ 
примѣръ неблагодарной души*... Въ Килѣ также радовались. «Что 
Изволите писать о князѣ», говоритъ герцогиня Анна въ письмѣ къ 
сестрѣ Елисаветѣ, «что его сослали, и у насъ такая же печаль Сдѣ-

‘) Филипповъ, „Исторія Сената*, 51; Есиповъ, „Ссылка вн. Меншикова", Отеч. 
Зап., I860 г., № 8, 394.—Имѣніе это, не считая брилліантовъ, драгоцѣнныхъ каменьевъ 
и прочей Движимости^ въ общихъ чертахъ выражалось въ слѣдующихъ цифрахъ: города 
Ораніенбаумъ, Ямбургъ, Копорье, Раненбургъ, Почепъ и Батуринъ, 90 т. душъ кре
стьянъ въ разны хъ мѣстахъ Россіи, имѣніе Рѣченъ, полученное отъ Прусскаго короля, 
и герцогство Ковельское отъ императора; 4 м. руб. наличнаго капитала, 9 м. руб. въ 
Амстердамскомъ и Лондовскомъ банкахъ; можно еще прибавить—105 пудовъ золотой и 
серебряной посуды и проч. (Карновичъ, „Замѣчат. богатства части, лицъ въ Россіи* 87, 
157 и 158).

*) Соловьевъ, ХІХ, 143.
*) Голиковъ, Дополненія®, ХѴІ, 107.
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далась объ немъ, какъ у васъ». Изъ Новодѣвичьяго монастыря, изъ 
Москвы жалуется бабка государя, инокиня Блена: <и такъ меня свѣт
лѣйшій князь ЗО лѣтъ крутилъ» 1).

Уже по одному этому Ликованію можно было думать, что Мен
шикова не оставятъ въ покоѣ. Не успѣлъ онъ доѣхать до Ораніен- 
^урга, какъ были отобраны «кавалеріи» у его дѣтей и у гофмейстера 
бывшей царской невѣсты Арсеньева, а Варвару Арсеньеву, которой 
опасались болѣе другихъ, приказано было отправить въ Александровъ 
монастырь. Въ Ораніенбургѣ Меншиковъ надѣялся пожить на докоѣ, 
пользуясь плодами своихъ нажитыхъ всѣми правдами и неправдами 
богатствъ. Но самъ свѣтлѣйшій князь былъ слишкомъ опасенъ, чтобы 
•его могли оставить такъ близко, а богатства его составляли такой ла
комый кусокъ, раздѣлить который между собой нашлось немало охотни
ковъ. Начали раскапывать старыя дѣла, Давніе Начеты, забытыя взятки2), 
дѣлали попытки обвинить его въ государственной измѣнѣ; но всего 
болѣе повредилъ Меншикову, какъ это часто бываетъ, кто-то изъ его 
доброжелателей, подкинувъ 27 Марта къ Спасскимъ воротамъ въ Крем
лѣ письмо въ пользу князя. Заподозрили В. М. Арсеньеву и постриг
ли въ Бѣлозерскомъ Сорокомъ монастырѣ; а 9 Апрѣля состоялся указъ 
Верховнаго Т. Совѣта о ссылкѣ Меншикова съ семействомъ въ Бере
зовъ; многочисленныя имѣнія князя и колоссальныя богатства его ве
лѣно было конфисковать подъ предлогомъ покрытія разныхъ начетовъ 
и недоимокъ. Дѣтямъ князя оставлено по ІО т. руб. и по нѣскольку 
деревень.

ХѴ.

Въ 1066 верстахъ отъ Тобольска, на берегу р. Сосвы, среди 
дремучей тайги и пустынныхъ тундръ отдаленнаго Сѣвера заброшенъ 
маленькій городокъ Березовъ. Унылая природа бываетъ Облечена въ 
снѣжный саванъ въ теченіи 8 мѣсяцевъ, отъ холода захватываетъ ды
ханіе, земля и ледъ отъ морозовъ даютъ трещины, безмолвіе пустыни 
царствуетъ въ полутемномъ, занесенномъ снѣгомъ городкѣ. Сюда-то 
привезенъ былъ въ Августѣ 1728 года князь Меншиковъ съ сыномъ, 
двумя дочерьми и нѣсколькими слугами. Княгиня Дарья Михайловна, 
•ослѣпшая отъ слезъ, не доѣхавъ до мѣста ссылки, умерла ІО Мая, 
не далеко отъ Казани. Ссыльные помѣщены были въ острогѣ, низкомъ, 
длинномъ деревянномъ зданіи, состоявшемъ изъ четырехъ комнатъ.

й) Соловьевъ, ХІХ, 144, 167, 154.
s) Высчитывали, что Меншиковымъ самовольно взято: изъ Военной Коллегіи ІО т. 

руб., Ивъ Московской рентереи 53.679 руб., изъ Рижской— 1000 ефимковъ; изъ дворцовыхъ 
кладовыхъ взято всякихъ запасовъ на 13.164 руб. и т. п.

35*
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Несчастіе произвело сильный нравственный переломъ въ Менши
ковѣ. Гордый, жестокій, надменный, властолюбивый и порочный въ 
дни могущества, въ ссылкѣ онъ явилъ образецъ христіанскаго смире
нія, такъ что мѣстное преданіе сохранило о немъ память, какъ о Пра- 
ведникѣ. Меншиковъ велъ записки о своей богатой событіями прошлой 
жизни (утраченныя), любилъ также побесѣдовать съ мѣстными жите
лями запросто. «Вотъ ты сидишь теперь со мной рядомъ», говаривалъ 
онъ Березовскому сторожилу Бажанову, <а прежде вельможи, принцы 
и князья всячески добивались попасть ко мнѣ во дворецъ и каждое 
слово мое считали особой милостію»... И Меншиковъ нисколько не 
преувеличивалъ. Со времени стрѣлецкаго розыска въ застѣнкахъ 
Преображенскаго мы ни разу не встрѣчаемъ Меншикова, въ теченіи 
всей его жизни, съ топоромъ въ рукахъ; но здѣсь, въ Березовѣ, ему 
пришлось вспомнить знанія, пріобрѣтенныя на Остъ-Индскомъ дворѣ 
въ Голландіи. На остатки отъ своего содержанія онъ построилъ цер
ковь Рождества Пресвятой Богородицы съ придѣломъ Св. Иліи, при 
чемъ самъ работалъ топоромъ *).

12 Ноября 1729 года Меншиковъ скончался2) и былъ погребенъ 
близъ алтаря построенной имъ церкви. Вскорѣ послѣ отца, 26 Декабря 
1729 года, скончалась и несчастная царская невѣста, княжна Марія, 
которая принадлежала къ тѣмъ тихимъ, кроткимъ и простымъ женскимъ 
натурамъ, которыя умѣютъ только любить и страдать, которыя какъ 
бы созданы для семейныхъ Радостей, заботъ и печалей домашней жизни. 
И характеромъ, и лицомъ она очень напоминала свою мать 3). Мѣст
ное преданіе разсказываетъ, будто вслѣдъ за Меншиковыми пріѣхалъ 
въ Березовъ молодой князь Ѳ. Долгоруковъ, любившій Княжну Марію, 
и обвѣнчался съ нею, будто, черезъ годъ, княгиня Долгорукова скон
чалась родами двухъ близнецовъ и была похоронена вмѣстѣ съ дѣтьми 
въ одной могилѣ недалеко отъ Спасской церкви, на крутомъ берегу 
р. Сосвы 4).

Другія дѣти Меншикова были возвращены изъ ссылки въ 1730 
году и получили часть имѣній отца. Ихъ было двое: князь Александръ 
Александровичъ (род. 1714 году f  27 Нояб. 1764 г.) и княжна Але
ксандра Александровна (род. 1712 г. f  13 Окт. 1736 г.). До ссылки

*) Шубинскій, „Очерки и разсказы*, 2 изд., 129 и 130. Что касается до главнаго 
престола, то, очевидно, Меншиковъ построиіъ его въ память дня указа о своей ссылкѣ 
(8 Сентября); почему при церкви устроенъ имъ придѣлъ Иліи, намъ неизвѣстно.

*) „Отъ умноженія и загустѣнія крови14, какъ сказано въ его біографіи 1809 года.
3) Михневичъ, Ист. Вѣстн., 1898 г., I, 205.
*) Шубинскій, 136. — Михневичъ не вѣритъ этому разсказу и доказываетъ всю 

неправдоподобность этой „сказки" (Ист. Вѣстн., 1898 г., I, 209).
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князь Александръ былъ оберъ-камергеромъ и кавалеромъ ордена св. 
Андрея и единственный изъ мужчинъ имѣлъ орденъ св. Екатерины I ст. 
(получилъ его 5 Янв. 1727 г.) *); позднѣе онъ дослужился до чина 
генералъ-аншефа и имѣлъ орденъ св. Александра Невскаго. Княжна 
Александра Александровна была замужемъ за Густавомъ Бирономъ2), 
братомъ бывшаго регента.

Остается еще сказать два слова о посмертномъ эпизодѣ, имѣю
щемъ отношеніе къ біографіи А. Д. Меншикова. 95 лѣтъ спу
стя по смерти его, въ Тобольскѣ губернаторомъ былъ извѣстный 
историкъ и біографъ свѣтлѣйшаго князя Д. Н. Бантышъ - Камен
скій. По его желанію, мѣстный городничій долженъ былъ отыскать 
могилу «знаменитаго любимца Петра»; но городничій Простеръ свое 
усердіе дальше: въ жаркій Іюльскій день онъ разрылъ могилу, указан
ную ему старожилами, и въ ней вмѣстѣ съ двумя маленькими гроби- 
ками нашелъ большую Колоду изъ кедра, въ сажень длины. Вскрывши 
гробъ, въ немъ нашли совершенно сохранившагося покрытаго слоемъ 
льда покойника. Отъ соприкосновенія съ воздухомъ лицо почернѣло, 
сукно и одежда частью перемѣнили свой цвѣтъ, частью подверглись 
Тлѣнію. Чрезъ 1У2 года посѣтилъ Березовъ самъ Б.-Каменскій. Страст
ное желаніе найти могилу Меншикова заставило любопытнаго историка 
увидѣть въ почернѣвшихъ чертахъ покойника поразительное сходство 
съ  портретомъ князя; сильное увлеченіе заставило забыть и совершенно- 
женскій костюмъ вскрытаго покойника, и его малый ростъ, и отсутствіе 
бороды, которую, по преданію, носилъ Меншиковъ въ ссылкѣ. Б .-Ка
менскій взялъ нѣсколько вещицъ и отослалъ ихъ потомкамъ князя 3). 
«Археологическая выходка» не въ мѣру Пытливаго историка принесла 
ему немало огорченій; онъ получилъ высочайшее замѣчаніе, что 
«любопытство его было по крайней мѣрѣ Неумѣстно» 4). Онъ былъ бы 
еще больше огорченъ, если бы могъ узнать, что 17 лѣтъ спустя, уже 
по смерти его, мѣстный изслѣдователь Березовскаго края докажетъ, 
что могила, разрытая по его желанію, во всякомъ случаѣ хранила въ 
себѣ останки не Меншикова 5).

А. Голомбіевскій.

*) У Арсеньева, 219,—5 Февраля 1727 г.
*) Долгоруковъ, Родословная книга, ІІ, 47; Б.-Каменскій, .Д ѣянія", I, 128.
*) Зап. Б.-Каменскаго. „Шемякинъ судъ ХІХ в.*, Р. Стар., 1873 г., ѴП, 744 и 746.
4) Тамъ se , 762. Письмо Марлинскаго къ К. Полевому, Р. А рх., 1874 г., 8.
*) Ш убинскій, 134 и 135; Михневичъ, Ист. Вѣстн., 1898 г., I, 209 и 210.
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ИЗЪ ПИСЕМЪ КОНСТАНТИНА ЯКОВЛЕВИЧА БУЛГАКОВА КЪ БРАТУ 
ЕГО АЛЕКСАНДРУ ЯКОВЛЕВИЧУ ').

1827-й годъ.
С.-Петербургъ, 1 Гевваря 1827.

Сейчасъ получилъ отъ гр. Несельроде прилагаемую при семъ за
писку; указъ о тебѣ подписанъ. Въ немъ сказано: повелѣваю быть 
присутствующит въ Архивѣ , съ жалованіемъ по 3000р.*) Это по моей 
редакціи. Постараюсь завтра прислать копію, между тѣмъ поздравляю. 
Это изрядно.

Je m’empresse, mon cher Bulgakoff, de vous annoncer que l’oukase 
relatif à votre frère a été signé hier au soir et je  vous en félicite de 
tout mon coeur.

Nesselrode.
1 Janv ier 1827.

*
С.-Петербургъ, 4 Генваря 1827.

Вчера обѣдали мы съ женою у Тамарши3); былъ маленькій обѣдъ, 
но очень пріятный, гр. Кочубей, Загряжская, молодая Строгонова, Спе
ранскій, Багреевъ съ женою; вотъ, кажется, и всѣ. Много смѣялись и 
славно ѣли. Сегодня обѣдалъ у князя Петра Михайловича. Стало, я 
родился 30-го Декабря? Сказать было Закревскому для перемѣны въ 
его памятной книжкѣ.

О черной печати мнѣ писалъ Рутковскій. Я бранилъ Экзекутора 
и чиновника, у коего на рукахъ подорожныя; но, кажется, въ Москвѣ 
бы можно Догадаться, что произошло отъ ошибки и не безпокоиться 
отъ Вздора. Неужели при какомъ - нибудь несчастіи, прежде всего 
бы начали съ черной печати? Неужели бы я не написалъ Рушковскому?

*

!) См. выше, стр. 416.
*) А. Я. Булгаковъ, въ юности своей служившій въ Московскомъ Архивѣ Мини

стерства Иностранныхъ Дѣлъ, теперь сдѣлался однимъ изъ его начальниковъ, коимъ оста
вался до назначенія своего Московскимъ почтдиректоромъ.

*) Т. е. у вдовы Василія Степановича Тамары (нѣкогда нашего посланника въ Ц арь ' 
градѣ).
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С.-Петербургь, 14 Генвара 1827.

Завадовскій разсказывалъ, что одинъ Англичанинъ, который былъ 
мастеръ ѣздить на Конькахъ, на сихъ дняхъ спустился съ горы. Не 
довольствуясь этимъ, онъ парировалъ, что спустится, держа въ каж
дой рукѣ по маленькому ребенку. Пари былъ принятъ; онъ спустился 
благополучно, но внизу уже обернулся, чтобы сказать что-то, упалъ, 
падая прижалъ дѣтей, ятобы ихъ не ушибить и не ушибъ, но разбилъ 
себѣ черепъ сзади, такъ что остался на мѣстѣ. Экое сумасшествіе! 
Хороши тѣ, которые съ нимъ парировали, а особливо тѣ, которые 
ввѣрили ему дѣтей! Вотъ тебѣ наши новости; иныхъ, кажется, нѣтъ.

*
С.-Петербургь, 15 Генвара 1827.

Ну ужъ подлинно сошлись два оригинала, Фастъ и Демидовъ. Я 
почти сожалѣю съ Фастомъ, что домъ его не весь сгорѣлъ, если Де
мидовъ за него отвѣтствуетъ. Я не понимаю, что онъ такъ привязанъ 
кь скучнѣйшему мѣсту во всей Москвѣ. Если бы домъ, въ которомъ 
жилъ Петръ Матвѣевичъ1) и тетушка его, былъ цѣлъ, ну другое дѣло; 
а то и слѣдовъ нѣтъ.

Вездѣ нынѣ выписываютъ Французскія труппы по подпискѣ, въ 
Берлинѣ, въ Вѣнѣ; такъ видно, Послѣдуя тѣмъ столицами Апраксинъ 
хочетъ и въ древней имѣть Фр. театръ. Это бы недурно было, чтобы 
замѣнить Итальянскій. Кстати о театрѣ. Завтра театръ въ Эрмитажѣ, 
куда и мы съ женою званы. У Императрицы флюсъ еще продолжается; 
полагаютъ, что она не Изволитъ выйти, а Государь будетъ.

*
С.-Петербургь, 17 Генваря 1827.

Третьяго дня обѣдалъ я на прощальномъ обѣдѣ для Воронцова у 
Несельроде, а завтра обѣдаютъ они всѣ у меня. Охъ, кого-то не до
стаетъ! 2) Вчера были мы въ Эрмитажѣ, Французы играли Les comé
diens, а послѣ былъ балетъ Zéphir et Flore. Славный спектакль. Им
ператрица изволила выходить, хотя и полагали, что не будетъ. У нея 
былъ флюсъ. Послѣ спектакля тотчасъ разъѣхались, и въ одиннадцать 
часовъ мы были уже дома, гдѣ дожидался насъ Манычаръ. Старику 
Моркову дурно сдѣлалось въ Эрмитажѣ, такъ что вышелъ вонъ, и то 
насилу. Охота ему, въ его лѣта, ѣздить во дворецъ и вообще въ об
щество.

О Нестеровъ, отецъ Фавста Петровича Макеровскаго, можетъ быть, потомокъ извѣ
стнаго Алексѣя Яковлевича Нестерова, казненнаго Петромъ Великимъ. О пожарѣ въ домѣ 
Макеровскаго въ Плетешковскомъ переулкѣ у Благовѣщенья въ Елоховѣ, см. письма А. 
Я. Булгакова къ его брату въ „Р. Архивѣ* 1902 года.

*) Т. е. Александра Яковлевича.
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Казначей Губернскаго Правленія исчезъ. Въ кассѣ нашли, гово
рятъ, недостатокъ 160 т.; иные говорятъ гораздо болѣе.

*

С.-Петербургъ, 18 Генваря 1827.

Вчера утромъ ѣздили мы съ женою поздравлять съ рожденіемъ 
или именинами, не знаю, Княгиню Наталью Петровну *), которая не 
очень здорова была, что-то Хилѣетъ. Мы нашли ее окруженную до
черьми, семействомъ и гостями. Императрица-мать, великій князь съ 
великою Княгинею, а послѣ обѣда Государь были у нея. Императрица 
Александра Ѳеодоровна прислала ее поздравить и сказать ей, что 
очень сожалѣетъ, что не можетъ у нея быть по нездоровью. Старуш
ка въ восхищеніи, говорятъ, была отъ всѣхъ этихъ милостей. Валу 
у нея не было, но такъ, вечеринка, на которой множество было, 
кромѣ однакоже насъ. Намъ достались Крохи послѣ нея: Потоцкій, 
Воронцовъ, Матушевичъ, были у насъ. Охъ, Ванюша ѣдетъ въ Субо
ту. Вчера онъ уже откланивался Государю. Жаль мнѣ этого добраго 
малаго. Северинъ также ѣдетъ сегодня, отобѣдавъ у насъ. У насъ 
будутъ князь Волконскій, Несельроде, всего человѣкъ съ ІО чужихъ. 
Хлопочу, чтобы было все порядочно.

*
С.-Петербургъ, 21 Генваря 1827.

Вчера никакъ неожиданно для гр. Кочубея Государь и Госуда
рыня изволили удостоить его балъ своимъ присутствіемъ и оставать
ся на немъ почти до двухъ часовъ. Оба были Веселы и плѣнили всѣхъ 
собою и своею милостью. Государь весьма, милостиво и долго со мною 
разговаривалъ, спрашивалъ, вступилъ ли ты въ отправленіе новой 
своей должности, прибавя: il aura de quoi s’occuper. Жалуется на гла
за, да и Немудрено при многочисленныхъ его занятіяхъ; приставлялъ 
къ Вискамъ Піявки, которыя однакоже мало облегчили. Лучшія Піявки 
меньше заниматься при свѣчахъ; но какъ при его дѣятельности и мно
жествѣ дѣлъ управиться иначе при теперешнихъ малыхъ дняхъ? Го
ворилъ о новой Т и ф л и с с к о й  почтѣ, которая вчера въ первый разъ про
шла и пр. и пр.

Третьягодня умеръ гофмейстеръ Демидовъ*), beau-père Бехтеева.

*

*) Мать Московскаго генералъ-губернатора, княгиня Голицына.
*) Григорій Александровичъ (женатый на княжнѣ Ек. Петр. Лоаухи ной).

Библиотека "Руниверс"



КЪ  ЕГО Б Р А Т У . Г ЕН В А Р Ь  1827. 553

С.-Петербургъ, 22 Генваря 1827.

Сегодня вечеромъ отправляется Ванюша1). Мы ѣдемъ его прово
жать до Стрѣльцы. Завтра опять Эрмитажъ, на который мы опять 
званы.

Будетъ Русскій спектакль, играть будетъ Колосова и балетъ. 
Завтра хоронятъ гофмейстера Демидова. Я Званъ, но не могу ѣхать.

*
С.-Петербургъ, 24 Генваря 1827.

Спектакль въ Эрмитажѣ былъ прекрасный. Давали les Fausses 
Confidences по-русски, въ коихъ Колосова, Каратыгинъ (который 
entr’autres па ней женится), Сосницкій играли очень хорошо. Потомъ 
Французы смѣшили своимъ водевилемъ Vatel ou le petit fils d’un 
grand' homme. В ь десять часовъ все было кончено. Во время спектак
ля вызвали к. Петра и Княжну; Княгинѣ2) очень сдѣлалось дурно; но я, 
пріѣхавъ домой, тотчасъ послалъ спросить о здоровьѣ; отвѣчали, что 
ей лучше, только очень слаба.

Гр. Морковъ очень боленъ, Третьягодня исповѣдывали и Прича
лили его. Видимой болѣзни нѣтъ, и доктора не знаютъ, что у него; 
видно Гаснетъ отъ старостп.

♦

С.-Петербургъ, 26 Генваря 1827.

Умеръ у меня чиновникъ Николаевъ, взятый, кажется, въ Измаилѣ 
и Екатериною отданный великимъ князьямъ, какъ мальчикъ. Онъ росъ 
съ покойнымъ Государемъ, который всегда былъ къ нему милостивъ.

*

С.-Петербургь, 29 Генваря 1827.

Балъ вчера во дворцѣ былъ прекрасный. Такъ называемая Кон
цертная зала и всѣ покои Императрицы были открыты. Въ первой 
танцовали, въ прочихъ играли въ карты; ужинали въ купеческой залѣ. 
Не танцуя, я сыгралъ 8 роберовъ въ вистъ съ гр. Несельроде, По
тоцкимъ и Полетикой, изъ коихъ 6 выигралъ. Государь и Императри
ца были весьма ко всѣмъ милостивы et mettaient tout le monde à son 
aise. До двухъ часовъ почти танцовали. Кн. Петръ Михайловичъ слав
но все устроилъ. Государь изволилъ очень милостиво со мною гово
рить, а Государыня съ женою. Enfin tout le monde a quitté le bal 
cnchanté d'une soire'e charmante et dans l ’enthousiasme de nos jeunes 
souverains.

*

*) T. e. графъ Иванъ Иларіоновичъ Воронцовъ-Дашковъ.
’) Княгиня Софья Григорьевна, урожд. княжна Б олон ская  же, внука княэя И. В. 

Репнина, сестра Деѵабриста.
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Отъ свадьбы всѣ въ Хлопотахъ. Богъ знаетъ какъ извернемся 
къ завтрему. На всякій случай посылаю Папандополу къ Митрополиту 
просить позволенія обвѣнчаться въ Воскресеніе до обѣдни, если зав
тра не успѣютъ. Марья Любимовна1) добрая очень женщина; но также 
есть маленькія претензіи: все хочется, чтобы было важно, а по моему 
женить, да отпустить въ Москву.

Княгиня Лобанова, Урожденная Безбородко, объявила себя несо- 
стоятельною милліонахъ въ восьми и все свое имѣніе оставила Креди
торамъ, и деревню, и домъ. Ей до 500 т. дохода. Бѣдные Кредиторы! 
Потеряютъ, конечно, не такъ-то много, но замучаются, пока прода- 
дутся 8 или 9000 душъ и домъ. Нашъ ЛамздорФъ также имѣлъ у нея 
весь свой капиталъ, 32 т. р.

Баронъ Дибичъ ѣдетъ въ Грузію, т. е. въ армію съ какимъ-то 
порученіемъ; должность его, между тѣмъ, занимать будетъ гр. Петръ- 
Александровичъ Толстой, какъ увѣряютъ.

*
С.-Петербургъ, 4 Февраля 1827.

Вчерашній балъ гр. Кочубея былъ также прекрасный и также 
удостоенъ присутствія Государя, Государыни и великаго князя съ ве
ликою Княгинею. Ихъ величества и высочества пробыли до двухъ по
чти часовъ и всѣхъ восхитили своею ласкою и милостями. Сегодня 
ночевалъ Цесаревичъ въ Стрѣльнѣ и вѣроятно теперь уже здѣсь въ  
мраморномъ дворцѣ. Долго ли пребудетъ, неизвѣстно. Папандопуло же
нится рѣшительно сегодня вечеромъ, а на будущей недѣлѣ отправится 
къ вамъ обратно, сопровожденный Любовію *).

*
С.-Петербургъ, 7 Февраля 1827.

Вчера началось спектаклемъ въ купеческой залѣ, а послѣ былъ 
балъ въ концертной и въ покояхъ Императрицы, и балъ прекраснѣй- 
шій. Нельзя быть милостивѣе ко всѣмъ и любезнѣе ихъ величества 
которыя точно также занимались бывшими тутъ, какъ хозяева въ пар- 
тикулярныхъ домахъ, кои наиболѣе славятся любезностью и умѣніемъ 
въ Угощеніи. Ужинали вверху въ покояхъ Государя, послѣ ужина еще 
танцовали Фр. кадриль, Мазурку, котильонъ, такъ что балъ кончился 
въ 2 часа. На немь было менѣе, нежели на послѣднемъ. Послѣ завтра

*) Мартынова (урожд. Эмберъ), родная тетка братьевъ Булгаковыхъ.
*) Игра словъ: новобрачную супругу звали Любовью (Андреевиою).

С.-Петербургъ, 3 Февраля 1827.
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маскарадъ такой, какъ бываетъ въ новомъ году, во всѣхъ покояхъ 
дворца, а ужинъ въ Эрмитажѣ. Послѣ этого не знаю, будетъ ли н а  
сей недѣлѣ еще что pour cloture, во дворцѣ. Всѣ дни между тѣмъ- 
званы мы на балы, и дай Вогъ силы вынести.

Морковъ ассигновалъ 75 т. на свои похороны съ тѣмъ, чтобы 
чтб останется роздано было бѣднымъ; Издержано 40 т. Я не былъ, на 
говорятъ, похороны были превеликолѣпные. Завтра въ 9 часовъ по
ѣду къ цесаревичу представляться. Онъ не былъ вчера на балѣ.

*

С.-Пстербургъ, 9 Февраля 1827.

Доброе дѣло сдѣлалъ, что послалъ мнѣ нельмы (а Фастъ сей 
годъ забылъ), одна изъ нихъ пойдетъ въ Берлинъ для стола Прус
скаго короля. Съ этою почтою однакоже онѣ не получены еще, а  
кстати бы: сегодня почта въ чужіе края. Другую съѣдимъ съ Пріяте
лями, кои всѣ до нея охотники.

Вотъ явилась и нельма. Ну, ужъ подлинно славная!

*

С.-Петербургъ, ІО Февраля 1827.

Роздано было для Маскарада 27 т. билетовъ. Изъ этого числа,, 
можетъ быть, тысячъ семь не было, а 20 вѣрно явились. Я никогда 
не Помню такой толпы и такого жара. Первый гость былъ отставной 
надв. сов. Сеславинъ, пріѣхавшій уже въ половинѣ седьмого съ же
ною своею. Ты знаешь, что перваго, кто входитъ и послѣдняго, кото
рый выходитъ, всегда Записываютъ. Въ одиннадцать часовъ пошли ужи
нать въ Эрмитажъ, который былъ отлично убранъ и освѣщенъ. Въ 
первомъ часу мы съ женою и Манычаромъ отправились и заѣхали 
еще къ Ламздорфу себя показать. Мы во дворецъ прекрасно пріѣхали 
и, оттуда уѣзжая, не дожидались ни минуты кареты, которая дожида- 
лась у подъѣзда кн. Волконскаго.

*
С.-Петербургъ, 14 Февраля 1827.

Похоронили мы карнавалъ у гр. Кочубея, гдѣ былъ Государь,. 
Государыня и Михаилъ Павловичъ. Великой княгини не было, да она 
и въ придворномъ маскарадѣ не изволила быть, вѣроятно по беремен
ности. Начался день танцами въ два часа, тамъ былъ обѣдъ, а послѣ 
обѣда опять танцы до полуночи. Императрица не изволила уѣзжать 
во весь день. Я говорилъ съ Несельродомъ о твоемъ отпускѣ, для 
коего нѣтъ никакого затрудненія, но все-таки должно его просить. Ты 
тотчасъ просись на сколько нужно (или на 29 дней, а послѣ можно 
отсрочить, дабы жалованіе лишнее не терять), сказавъ въ просьбѣ, что
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воспользуешься имъ при первомъ удобномъ случаѣ. Несельродъ очень 
радъ будетъ тебя видѣть, а эту радость многіе раздѣляютъ и его еще 
въ ней превзойдутъ.

Каковъ же князь Юрій Владимировичъ! *) А славится скупымъ. 
Если и скупъ, то не для своихъ дѣтей, а такого человѣка нельзя на
звать скупымъ, это не въ родѣ Самарина. Объ Апраксинѣ многіе со
жалѣю™ ; для Москвы это точно потеря. Онъ какъ-то тамъ нуженъ 
былъ, да и человѣкъ въ обществѣ былъ пріятный, хотя впрочемъ пу
стой, чтб я могъ видѣть по директорству его въ благородномъ собра
ніи. Отъ смерти его множество не было на балѣ: родни много.

*
О-Петербургъ, 21 Февраля 1827.

Добраго Фаста очень благодарю за присылку луксума и нель- 
мы, особливо за послѣднюю, до которой у меня жена, да и всѣ боль
шіе охотники. Скажи ему, что прочія двѣ посылки при письмахъ не
медленно доставлены Егору Васильевичу1) и къ Ореусу. Волковъ3) сегод
ня откланиваетея, хочетъ тотчасъ выѣхать, т. е. завтра, но сомнѣва
юсь, чтобы и послѣ завтра уѣхалъ. Надѣюсь, что будетъ къ намъ 
пріѣзжать въ Петербургъ, если не за чѣхмъ другимъ, то за наградами, 
которыя вѣрно будетъ заслуживать. К. Лопухинъ плохъ, но у васъ 
его рано уморили. У него желудокъ пересталъ совершенно дѣйство
вать. Надобно быть такому крѣпкому сложенію, чтобы безъ желудка 
и еще жить. Забылъ я спросить у Вельегорскаго: я слышалъ, что не 
онъ, а братъ его ѣдетъ въ Италію. У него и здѣсь есть занятія: кро
мѣ театра, онъ членомъ въ главномъ училищъ правленіи и родъ то
варища попечителя здѣшняго округа. Руничъ мнѣ сказывалъ, что 
ему порученъ надзоръ за учебными заведеніями въ столицѣ. Выборъ 
хорошъ.

*
С.-Петербургь, 25 Февраля 1827.

Сынъ Куракина и сенаторъ Безродный ѣдутъ ревизорами въ 
Сибирь въ разныя губерніи. Вотъ тебѣ всѣ наши новости. Вчера мы 
обѣдали у князя Петра и любовались на прекраснѣйшій готлисъ, по
даренный ему Фр. королемъ и представляющій смерть Людовика Свя
того. Подлинно, безподобно; во многомъ, напр. въ одѣяніяхъ, лучше 
живописи. Съ нами обѣдалъ к. Никита 4), который все тотъ же.

*

*) Долгорукій.
*) Карнееву, директору Горнаго Департамента.
3) Александръ Александровичъ, жандармскій генералъ въ Москвѣ.
4) Князь Никита Григорьевичъ, супругъ славной вн. Зинаиды Волконской.
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У гр. Кочубея умерла дочь по четырнадцатому году. Эта та, кото
рая столько лѣтъ уже страждетъ, которую возили и въ Крымъ и въ 
чужіе края для пользованія; ничто спасти не могло, какъ ударилъ ро
ковой часъ. Графъ, графиня и цѣлое семейство въ чрезвычайномъ 
огорченій. Она была мила, добра, умна.

*
С.-Петербургъ, 21 Марта 1827.

Князь Лопухинъ живъ, только очень плохъ; между тѣмъ просился 
въ отпускъ въ Псковскія свои деревни и то когда будетъ тепло; между 
тѣмъ пишетъ въ письмѣ своемъ къ Государю, что будетъ заниматьса 
своею должностью, а чего заниматься! Лежитъ и не можетъ пошеве
литься, такъ что у него сдѣлались пролежни. Говорятъ, все плачетъ, 
не хочетъ умирать.

*
С.-Петербургъ, 25 Марта 1827.

На сихъ дняхъ Матушевичъ, Фр. посолъ, Бобринскій, Бомбель и 
пр. были на охотѣ на медвѣдя. Бобринскому*) попался одинъ въ лѣсу, 
онъ по немъ изъ двухствольнаго ружья выстрѣлилъ, но оба раза ру
жье засѣклось; между тѣмъ медвѣдь сердитый, ибо былъ ужъ раненъ, 
схватилъ его и началъ было ломать. Бобринскій не потерялъ голову, 
выхватилъ кинжалъ и попалъ его такъ ловко въ сердце, что тотъ 
взялъ да и умеръ, однакоже Помялъ его и руку укусилъ. Онъ уже 
(т. е. Бобринскій) выѣзжаетъ, можетъ быть уже въ шубѣ, сдѣланной 
изъ непріятельскаго мѣха. Дѣло въ томъ, что одинь изъ охотниковъ 
нашелъ Бобринскаго барахтающагося изъ-подъ мертваго медвѣдя. Хо
рошо, что онъ нашелся, иначе бы теперь поминали его какъ покой
ника. На другой охотѣ у Фр. посла лопнуло въ рукахъ ружье и чуть 
не убило отломками Бомбеля. То-то можно сказать, охота пуще нево
ли, ѣздить верстъ за 100 повеселиться, а того и смотри, что бѣда. 
Дочь Алединскаго выходитъ за Демидова, сына покойнаго гофмейстера.

♦
С.-Петербургъ, 7 Апрѣля 1827.

Вчера утромъ умеръ к. Петръ Васильевичъ Лопухинъ, и умеръ, 
какъ говорятъ, въ памяти и съ твердостію. Женѣ оставилъ домъ, 
дачу и 50 т. дохода, прочее все сыну. Старшимъ теперь въ Совѣтѣ 
к. Куракинъ, почему и надобно полагать, что онъ будетъ президентомъ*

Вчера мнѣ сказывали, что Фукса, извѣстнаго по Суворовѣ, за- 
давила или Раздавила на улицѣ карета и живъ ли будетъ, не знаютъ. 
Также сказывали, что старшій сынъ покойнаго князя Дмитрія Нико-

*) Это вѣроятно графъ Василій Алексѣевичъ.

С.-Петербургъ, 18 Марта 1827.
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лаевича Салтыкова женится на гр. Строгоновой, сестрѣ нашей Аг- 
лаиды Павловны; также сказывали, что Кривцовъ причисленъ къ ге
рольдіи, а на мѣсто его вице-губернаторъ губернаторомъ.

*
С.-Петербургь, 14 Апрѣля 1827.

Ж ена помышляетъ о Ревелѣ, ей нужны морскія ванны, а дѣ
тямъ перемѣна воздуха, послѣ болѣзней, коимъ всѣ они были подвер
жены въ прошедшую зиму. Мнѣ будетъ скучно, но нечего дѣлать! 
По части Финансовъ не будетъ отъ этого разстройства: все равно, 
чтб нанять здѣсь дачу, что домъ въ Ревелѣ; проѣздъ же стоитъ не
много: тутъ только 350 верстъ. Я Помышляю какъ бы завести туда 
дилижансъ на лѣто. Толку емъ съ Серапинымъ.

*
С.-ІІетербургъ, 25 Апрѣля 1827.

Вчера былъ спектакль въ Эрмитажѣ; такъ какъ трауръ, то и 
полагали всѣ дамы, что имъ надобно быть въ черныхъ платьяхъ, но 
въ третьемъ часу объяснилось, что въ бѣломъ. Я пріѣзжаю въ три 
часа домой, нахожу жену въ большихъ заботахъ, платья нѣтъ, ника
кая Француженка не берется сшить (да и подлинно, какъ къ шестому 
часу сшить платье съ шлеЙФомъ!) Все заперто, купить ничего нельзя. 
Я взялся все это устроить, но съ тѣмъ, чтобы она ни во что не мѣ- 
шалась, послалъ въ Англ. магазинъ съ задняго крыльца купить атла
су и дымки, обѣщалъ дѣвушкамъ на Пряники, если сошьютъ въ пол
тора часа шлейфъ къ бѣлому платью, которое было у жены, и по 
оказанному какъ положилъ, такъ и сдѣлалось, и мы еще пріѣхали изъ 
первыхъ. Это мнѣ сдѣлало большую репутацію между женщинами; всѣ 
говорили: voilà un mari galant, aimable. Вотъ что можетъ сдѣлать 
хвостъ!

*
С.-Петербургь, ЗО Апрѣля 1827.

Старикъ Варламъ очень занемогъ, такъ что опасаются. Я  отъ 
жены скрываю, ибо на что ее преждевременно огорчать? Авось Богъ 
его спасетъ, хотя онъ старъ и очень дряхлъ. Исторія сына его уби
ваетъ. Я, кажется, писалъ тебѣ, что онъ поссорился съ Сушковымъ, 
ударилъ его въ щеку; должны были драться, имъ помѣшали, разосла
ли ихъ въ разные города, но все-таки дѣло не конченное; между тѣмъ 
старикъ въ отчаяніи; писалъ ко мнѣ, но что я могу тутъ сдѣлать?

*
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С.-Петербургъ, І І  Мая 1827.

Княгинѣ Багратіоновой Государь пожаловалъ пенсію, такъ что 
^й можно будетъ жить; а куда уже приходилось ей плохо бѣдной. Те
перь воскресла и она.

Сюда будетъ приходить изъ Англіи разъ въ мѣсяцъ паровое суд
но и очень скоро. Около пятнадцатаго прибудетъ первое, также отхо
дить будетъ съ пассажирами и товарами. У моего сосѣда графа Орлова 
родился сынъ, котораго креститъ Государь.

Къ вамъ въ вице-губернаторы опредѣленъ Небольсинъ, который 
сегодня и пріѣхалъ ко мнѣ прощаться.

*
С.-Петербургъ, 13 Мая 1827.

Гр. Каподистрія ночью пріѣхалъ. Я у него сегодня рано былъ и, 
обнимая этого почтеннаго и добраго человѣка, ощутилъ душевную 
радость. Онъ Похудѣлъ, посѣдѣлъ совершенно; но впрочемъ душевныя 
и умственныя качества всѣ сохранилъ, милъ, любезенъ, какъ прежде. 
Первый его выѣздъ былъ сегодня въ крѣпость, поклониться праху бла
годѣтеля. Ужо надѣюсь еще его видѣть; онъ много о тебѣ спрашивалъ, 
о Наташѣ, о дѣтяхъ, о невѣстѣ, однимъ словомъ, любитъ насъ по ста
рому. Столько набралось къ нему, что не успѣлъ порядочно поговорить.

*
С.-Петербургъ. 14 Мая 1827.

Вчера долго я болталъ съ Каподистріею, а сегодня обѣдаю съ 
нимъ у гр. Несельроде. Куда онъ уменъ, добръ и Пріятенъ! Вечеръ 
были мы у Балыпа, много народа, Полетика, Лонгиновъ, Карнеевъ, 
Дашковъ, нѣсколько генераловъ и пр. Вдругъ входитъ человѣкъ въ 
шляпѣ и хочетъ пройти въ дальнія комнаты. Что такое? Балыпъ ки
нулся спрашивать, чтб за человѣкъ, зачѣмъ пришелъ, бранить лю
дей, что впустили. Тотъ отвѣчаетъ довольно дурно по-Французски, что 
не видитъ причины, почему ему не быть здѣсь, je suis bien fait pour 
cela и пр. Балыпъ бы съ нимъ никогда не кончилъ, пошелъ Маны- 
чаръ, и вышло что же? Что тотъ, видя домъ весьма освѣщеннымъ, 
думалъ, что трактиръ и пришелъ ужинать. Видя накрытые маленькіе 
столы, онъ выбиралъ гдѣ бы сѣсть. Ну, ужъ посмѣялись мы надъ 
хозяиномъ.

*
С.-Петербургъ, 17 Мая 1827.

Добрый Полетика вчера съ нами простился, а сегодня выѣхалъ. 
Онъ будетъ обѣдать въ Ц. Селѣ у графа Кочубея, а послѣ пустится 
черезъ Москву странствовать по Россіи. Хотя и на три мѣсяца, но
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жаль было съ добрымъ этимъ пріятелемъ разставаться. Гр. Каподи
стрія также былъ вчера вечеромъ у насъ, покурили, поболтали и въ- 
одиннадцать часовъ поѣхалъ онъ спать, привыкнувъ ложиться рано.

На Каменномъ островѣ строятъ театръ деревянный; увѣряютъ^ 
что въ Іюнѣ будетъ готовъ и что тамъ будутъ пѣть Итальянцы. Да 
гдѣ эти Итальянцы? Даже и тѣ, которые здѣсь, еще не взяты: все съ 
ними торгуются.

*

С.-Петербургъ, 26 Мая 1827.
Вчера былъ я у Сенявина, пріѣхавшаго изъ Кронштадта сюда 

на одинъ денъ. Публика давно уже назначила день отплытія Флота, а  
Сенявинъ самъ еще его не знаетъ. Между тѣмъ отъѣздъ моихъ на
значенъ въ будущій Вторникъ, т. е. 31-го числа. Дай Богъ, чтобы 
время Постояло хорошее, а то мелюзга будетъ скучно дорогою. Ста
руха княгиня Ливенъ очень больна. Она ночью упала съ постели 
такъ же какъ покойный папа Римскій. Это дурной знакъ.

*
С.-Петербургъ, 28 Мая 1827.

Всѣ Плывутъ завтра на пароходахъ въ Кронштадтъ смотрѣть 
флотъ. Государь съ Государынею сегодня уже въ Петергофѣ, а импе
ратрица Марія Ѳеодоровна осталась въ Павловскѣ по болѣзни кня
гини Ливенъ. Мой князь также сегодня поѣхалъ въ Петергофъ. Вчера 
ѣздили мы съ женою на Елагинъ, послѣ гулянья заѣзжала она къ 
Гурьевой и Несельроде прощаться, а тамъ завезла меня къ Бальшу. 
Пятница его день; много было народа, сидѣли до бѣла свѣта, но прав
да, что въ первомъ часу Свѣтлѣетъ, а въ двѣннадцатомъ еще нетем- 
но. Своихъ Собираю не на шутку, кое-что отправляю моремъ па па
роходѣ, иное сухимъ путемъ, все надобно самому обдумать, пригото
вить; иначе съ нашими людьми такая выйдетъ путаница, что послѣ 
не найдешься.

*
С.-Петербургь, 31 Мая 1827.

Вчера вечеромъ получилъ я отъ добраго Каподистріи предруже- 
скую записку, при коей прислалъ онъ мнѣ прекрасную кораловую 
табакерку, оправленную въ золотѣ съ его шифромъ, а женѣ брасле- 
ты Швейцарскіе, въ доказательство, что насъ въ отсутствіи помнилъ, 
въ чемъ я и безъ того отнюдь не сомнѣвался.

*
С.-Петербургъ, 1 Іюня 1827.

Бенкендорфъ вчера присылалъ мнѣ сказать, что Государь пожа
ловалъ Сенявину 25 т. единовременно. Видно, изволилъ быть доволенъ 
смотромъ Флота. Я просилъ Дмитрія Николаевича взять съ собою Но-

Библиотека "Руниверс"



КЪ ЕГО БРАТУ. ІЮНЬ 1827. 561

рова, который безъ ноги, но не безъ головы, котораго ты знаешь: 
человѣкъ очень хорошій, умный и съ познаніями. Обѣщался доложить 
Государю. Что-то будетъ увидимъ, а Норозу чрезвычайно хочется.

*
С.-Петербургъ, 6 Іюня 1827. 

Давно не видѣлъ я человѣка, такъ счастливаго и довольнаго, какъ 
добрый Норовъ. Дѣло его совсѣмъ кончено, указъ подписанъ, онъ бу
детъ состоять при адмиралѣ для употребленія по его усмотрѣнію со
образно его способностямъ, жалованье будетъ получать хорошее; все 
Уладилось точно такъ, какъ онъ желалъ. Вотъ его записка. Вчера онъ 
обѣдалъ у меня съ Манычаромъ, послѣ поѣхали сажать его на паро
ходъ, но опоздали, и онъ остался еще здѣсь, а сегодня утромъ, еще 
разъ со мною простясь, отплылъ на адмиральскій корабль Азовъ. 
Дай Вогъ ему все доброе: онъ заслуживаетъ. Ко мнѣ онъ очень при
вязался. Дней съ десять, разговаривая съ нимъ о мѣстѣ, которое онъ 
здѣсь искалъ, сказалъ я ему: охота вамъ жить здѣсь, ничего не дѣ
лать; я бы на вашемъ мѣстѣ поѣхалъ съ Сенявинымъ. —  Охъ, радъ 
бы, да какъ? Я его не знаю совсѣмъ, не знаю даже, черезъ кого про
сить; да не съ моимъ счастіемъ надѣяться такого благополучія. На 
другой день Сенявинъ пріѣхалъ изъ Кронштадта, былъ у меня, не 
засталъ дома и оставилъ записку, что этотъ день пробудетъ еще 
здѣсь и станетъ цѣлый день меня дожидаться дома. Я тотчасъ къ нему 
поѣхалъ, сказалъ ему между прочимъ о Норовѣ; онъ тотчасъ согла
сился, Прибавл: «Не Хвали, ничего объ немъ болѣе знать не хочу какъ 
только то, что ты мнѣ его даешь и желаешь, чтобы онъ былъ со 
мною. Приводи его ко мнѣ сегодня же, познакомь меня съ нимъ; не 
надобно терять времени, а тебѣ спасибо, братъ Костя, что даешь 
мнѣ добраго человѣка!. Послѣ обѣда послалъ я за Норовымъ, онъ ко 
мнѣ явился. Посидѣвъ, говорю: поѣдемъ въ гости.—Куда? Ну, ужъ я 
повезу.—Да куда?— Ну, хоть къ Сенявину, мнѣ надобно съ нимъ пови
даться. Онъ удивился, но поѣхалъ. Пріѣзжаемъ, входимъ; я говорю 
Сенявину: вотъ вамъ, любезный Д. Н., вашъ новый подчиненный, а  
Ііорову: вотъ вашъ начальникъ, «еперь извольте-ка знакомиться. Но
ровъ былъ въ изступленіи. Сенявинъ ему сказалъ: Какъ васъ Зовуть 
по-русски?— А. С. Норовъ.— Больше ничего знать не хочу, Костя мнѣ 
васъ даетъ, съ этихъ поръ мы съ вами коротки. Пойдемъ-ка, А. С.у 
потолкуемъ, какъ дѣло устроить, гдѣ ты служишь и пр. Положили, 
что онъ подастъ записку Государю и будетъ самъ просить его къ 
себѣ, не говоря, что Норовъ изъявилъ желаніе. Такъ и сдѣлалось: на 
третій день, бывши въ Петергофѣ у Государя, подалъ записку it Ba

ll, 86 P ycooft А рхивъ 1908.
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Писалъ мнѣ тотчасъ, что Государь принялъ милостиво. Третьяго дня 
указъ былъ подписанъ; ѣздили мы къ Сенявину, онъ велѣлъ ему со
браться и на другой день совсѣмъ явиться на Азовъ. Онъ такъ его 
принялъ дружески, что тотъ безъ слезъ не можетъ говорить о добромъ 
адмиралѣ. Точно какъ будто ІО лѣтъ съ нимъ былъ! Всѣ удивились; но 
всѣ, начиная съ Михаила Павловича, чрезвычайно его хвалятъ, что 
выбралъ такое славвое служеніе. Многіе завидуютъ ему, да и есть че
му. Многіе просили Сенявина, но онъ не рѣшался ни на кого, а  мо
его Норова какъ разъ взялъ. То-то судьба-то! Отъ одного разговора 
пришла мысль, а  десять дней спустя онъ уже на кораблѣ. Экъ я р а
спространился; но я увѣренъ, что тебѣ пріятно будетъ узнать, сколько 
Норовъ счастливъ.

*

13 Іюня 1827.

Вервицъ мнѣ пишетъ изъ Нанси отъ 28 Мая (9 Іюня) : с Je reçois 
dans се moment une lettre de Paris, qui me dit que Serge Tourgué- 
neff est mort d ’un épanchement de sang au cerveau». Бѣдный Але
ксандръ! Онъ не перенесетъ этого удара. Изъ трехъ братьевъ, кото
рыхъ обожалъ, не сохранилъ ни одного!

*
С.-Петербургъ, 16 Іюня 1827.

Ты говоришь, что меня же бранятъ, что я за всѣхъ Стараюсь; 
быть можетъ, но вѣдь я ихъ не ищу, пріятели же просятъ. Въ этомъ 
еще бѣды нѣтъ, изъ многихъ хоть малое число остаются благодарны
м ъ  это дѣтямъ пригодится.

Скоро начнутся маневры въ Красномъ Селѣ, посылаю туда смот
рителя съ лошадьми. Англійскій посолъ, который везетъ Государю 
Подвязку, пріѣхалъ на Фрегатѣ въ Кронштадтъ.

♦
С.-Петербургъ, 16 Іюня 1827.

Съ курьеромъ я вчера получилъ письмо отъ Жуковскаго изъ 
Парижа отъ ЗО Мая. Онъ подтверждаетъ несчастіе бѣднаго Александ
ра. Пишетъ: Мы похоронили Сергѣя; вотъ уже ІО дней какъ онъ въ 
гробу. Болѣзнь, или припадокъ его Умертвившій, продолжался не бо
лѣе 6 часовъ. Александръ здоровъ, но душа жестоко больна. Мы те
перь вмѣстѣ и до возвращенія въ Россію (слава Богу!) не разстанемся. 
Напиши къ намъ въ Эмсъ». Я получилъ также письмо съ Азова изъ 
Ревеля отъ Цорова. Онъ прислалъ мнѣ описаніе пребыванія на адми- 
ральскомъ кораблѣ Государя, когда онъ изволилъ флотъ проводить. 
Оно будетъ въ Сѣверной Пчелѣ, и вѣрно прочтешь съ любопытствомъ, 
хотя писано наскоро безногимъ мореходцемъ.

*
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С.-Петербургъу 24 Іюня 1827.

Третьяго дня въ Царскомъ Селѣ быда ужасная буря полосою, 
снесла крыши, вырывала деревья съ Корнями, перебила стекла; градъ 
былъ крупный и гдѣ полоса проходила, тамъ оставила по себѣ уж ас
ные слѣды опустошенія, между тѣмъ какъ въ двухъ шагахъ оттуда, 
въ Софіи, шелъ въ это время только маленькій градъ. Серапинъ, быв
шій свидѣтелемъ, маѣ весьма поэтически все это разсказывалъ.

*
С.-Петербургъ, 28 Іюня 1827.

Какое несчастіе случилось на Строгоеовскомъ мосту! Съ Воскре
сенья на Понедѣльникъ въ два часа утра возвращались Англичане 
взъ Парголова. Въ одной Коляскѣ сидѣли все женщины, а въ другой 
ахъ мужья, братья, тоже 4 человѣка. Вдругъ Ky4epà начали скакать 
что ли, только женскій экипажъ приперъ къ балюстрадѣ мужской; у 
этого лошади сбѣсились, переломили Перилы и свалились въ воду сь 
«оляскою и сидящими въ ней, въ самомъ глубокомъ мѣстѣ Невы. Трое 
какъ-то Выплыли или были спасены, но четвертый, Дикинсонъ, слу
жившій бухгалтеромъ въ банкѣ, утонулъ вмѣстѣ съ Кучеромъ. Тѣло 
перваго нашли при насъ послѣ обѣда, а кучера вѣроятно унесло далѣе. 
Лошади спаслись, коляска вытащенная стояла на берегу, гдѣ множе
ство народа смотрѣли со страхомъ на мѣсто, гдѣ сдѣлалось несчастіе.

Ужасно, какъ подумаешь о минутѣ, какъ они летѣли нѣсколько 
аршинъ въ воду; но еще ужаснѣе было для бѣдныхъ женщинъ видѣть, 
что погибаетъ ихъ семейство въ ихъ глазахъ. То-то своей участи не 
избѣгнешь. Человѣкъ ѣхалъ домой въ Коляскѣ изъ Парголова, можно 
ли было подумать, что онъ умретъ въ водѣ?

*
С.-Петербургъ, 29 Іюня 1827.

На сихъ дняхъ умеръ сенаторъ старичокъ Сергѣй Хитровъ, са
мый старый д. т. совѣтникъ, служилъ 60 лѣтъ. Его-то звали le S pe
ctateur du Nord. Полетика писалъ мнѣ изъ Одессы, dont il n ’est pas 
émerveillé. Помышляемъ уже обь обратномъ пути, пробывъ нѣсколько 
дней у Северина Потоцкаго въ Северинувкѣ.

*
С.-Петербургъ, 5 Іюля 1827.

Вчера былъ я у добраго Каподистріи, долго съ нимъ сидѣлъ, а 
сегодня ѣдемъ вмѣстѣ обѣдать къ гр. Несельроде. Вотъ что тебѣ ввѣрю 
о семъ рѣдкомъ человѣкѣ; но прошу тебя, чтобы это сохранилъ ты 
для себя единственно, пока совсѣмъ не будетъ кончено (разумѣется, для 
Н ата ши не секретъ). Онъ оставилъ нашу службу. Не подумай, чтобы 
это было послѣдствіемъ немилости къ нему Государя; напротивъ, онъ

36*
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въ нему весьма милостивъ и благосклонно расположенъ, въ чемъ 
удостовѣришься и изъ указа, съ коего пришлю копію, какъ скоро вый
детъ; но графъ рѣшилъ посвятить себя народу, который его призыва
етъ къ себѣ. Вогъ да поможетъ ему устроить дѣла столькихъ несчаст
ныхъ! Нѣтъ сомнѣнія, что съ его душою, съ его головою появленіе 
его Оживотворитъ ихъ и будетъ имъ весьма полезно. Итакъ, Богъ съ 
нимъ! Жаль мнѣ разставаться опять съ нимъ; онъ бы и здѣсь могъ 
большую Принесть пользу; но какъ требовать отъ него, чтобы онъ оста
вилъ въ несчастіи свое отечество, тѣмъ болѣе, когда оно его зоветъ?

*
С.-Петербургъ, 6 Ію ія 1827.

То ли дѣло чистый воздухъ! Я  вчера поглоталъ только онаго на 
Каменномъ островѣ, да и тутъ пріятно было. Обѣдали у Несельроде 
съ Каподистріей), Матушевичемъ, Сперанскимъ, который ѣдетъ въ 
Ревель на вакантный мѣсяцъ, Лар. В. Васильчиковымъ; обѣдъ былъ 
очень пріятный. Послѣ заѣхалъ съ Каподистріею къ Закревской; она 
звала съ собою меня въ театръ, но не хотѣлось мнѣ запереться отъ- 
чистаго воздуха, пошелъ на Тоню, поймалъ Щуку и поѣхалъ къ Ламз
дорфу.

*
С.-Петербургъ, 13 Іюля 1827.

Охъ, мой милый, новая у меня бѣда. Я тебѣ писалъ объ исторіи 
Костакія съ Нѣкіимъ Сушковымъ. Ови должны были драться, ихъ роз
няли; но 3-го Іюля Сушковъ явился въ Тарасполь, несчастный поеди
нокъ на пистолетахъ свершился, Варламъ былъ раненъ въ ногу и 
чрезъ нѣсколько часовъ умеръ. Изъ Одессы мнѣ пишетъ о семъ Лексъ, 
правитель канцеляріи гр. Воронцова. Всѣ мѣры взяты, чтобы не убить 
старика симъ внезапнымъ извѣстіемъ. Онъ обожалъ Костакія. Богъ 
знаетъ, какъ перенесетъ! Сомнѣваюсь. Между тѣмъ и я не знаю, какъ 
быть съ женою. Сказать ей теперь, безъ себя, опасаюсь; полагаю 
лучше отложить до ея пріѣзда, но между тѣмъ боюсь также, чтобы 
вдругъ не дошло до нея: тогда еще хуже будетъ. Я  просилъ Воин
скаго подождать печатать въ Инвалидѣ о выключкѣ его изъ списковъ' 
яко умершаго, иначе бы Лазаревъ или кто другой могъ бы сказать 
женѣ. Право не знаю, чтб дѣлать. Тебя прошу сказать или не сказать 
Янкѣ, какъ за  лучшее разсудить; но если скажешь, то, чтобъ онъ н е  
писалъ къ своей сестрѣ. Ж аль Варлама. Онъ хоть и былъ избалованъг 
по добрый былъ малый. Богъ да подкрѣпитъ отца и сестру его! А  
здоровье ея только что начало было поправляться.

Послѣ этого письма Александръ Яковлевичъ Булгаковъ пріѣхалъ въ Петербургъ^ 
ГДѢ и оставался у брата своего нѣсколько мѣсяцевъ сряду. IL Б.
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1847 годъ.
Январь. 1. Въ Чудовѣ м. я слушалъ обѣдню, проповѣдь прото

іерея Сергѣя Григ. Терновскаго на семисотлѣтіе Москвы и молебенъ 
съ особенною ектеніею и молитвою, сочин, митрополитомъ Филаретомъ. 
Много Дѣльнаго и хорошаго, повидимому, Возбудившаго въ многочис
ленныхъ слушателяхъ, знати, участіе, коей лишенъ былъ народъ. Въ 
Молебнѣ участвовало все знатнѣйшее духовенство Москвы. Тамъ я 
встрѣтился со многими знакомыми. Ночью былъ у меня Драшусовъ 
съ № 2 Листка3).

2 Поутру были у меня о. Анастасій и Тромонинъ. Я ѣздилъ съ 
визитами къ проФессору Зернову, у котораго завтракалъ, и къ графу 
Толстому, у котораго обѣдалъ въ ожиданіи Голубинскаго *).

3. День рожденія дочери моей Анеты. Поутру быдъ Илья В. Чул
ковъ, который съ нею занимался музыкою. Вечеромъ были у насъ 
наряженные. За полночь принесли ко маѣ Листкокъ для цензированія.

4. Поутру были у меня Казанскій профессоръ Березинъ съ своими 
стихотвореніямъ А. Мартыновъ, потомъ С. И. Любимовъ съ архитек
торомъ Рихтеромъ, который предложилъ маѣ написать текстъ къ его 
рисункамъ Памятниковъ древняго зодчества въ Россіи. Съ визитами 
я ѣздилъ къ проФессору Лешкову, съ.которымъ совѣтовался насчетъ 
Русскихъ юридическихъ пословицъ. Онъ обѣщалъ написать мнѣ про
грамму онымъ. Я обѣдалъ на Именинахъ у о. архим. Аполлоса.

6. Въ Успенскій соборъ на духовную Церемонію; не смотря на 
холодъ, народу было множество. Служилъ викарій І о с и ф ъ  вмѣсто Фи
ларета, отказавшагося слабостію здоровья. Я обѣдалъ дома. Вечеромъ 
«были Я. И. де-Санглень, который мнѣ читалъ свои записки, кн. С. Н.

*) Си. выше, стр. 445.
3) „Московскій Листокъ", прекрасное изданіе Владимира Николаевича Драшусова 

{позднѣе директора въ Николаевскомъ Сиротскомъ Институтѣ). П. Б .
*) Профессоръ Московской Духовной Академіи Ѳ. А. Голубинскій былъ воспитате

лемъ извѣстнаго археолога графа Михаила Владимировича Толстаго. П. Б.
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Долгорукій, профессоръ Гофманъ. Листокъ принесли въ самую пол
ночь и меня разбудили.

7. Былъ у Н. Павлова, обѣдалъ у Вас. Дм. Корнильева съ Сан- 
гленемъ. Въ полночь пріѣзжалъ съ Листкомъ Драшусовъ.

8. Былъ у меня артилл. офицеръ изъ СПб. Ѳеодосій Ѳедор. съ 
вопросами о Сухаревой башнѣ. Я ѣздилъ къ архитектору Ѳ. Ѳ. Рих
теру, который казалъ мнѣ рисунки древнихъ Русскихъ церквей, сдѣ
ланные отчетливо и искусно. Онъ предлагалъ мнѣ написать къ нимъ 
текстъ, который бы болѣе относился къ технической части памятника,, 
чѣмъ къ исторической, болѣе къ внѣшней исторіи памятника. У него 
я видѣлъ эскизъ Брюлловой картины < Послѣдній день Помпей» и пре
красныя гравюры.

9. Я ѣздилъ къ графу Строганову въ засѣданіе Комитета Рус
скихъ Древностей, гдѣ были Загоскинъ и Вельтманъ; разсуждали 
объ изданіи текста и рисунковъ, положили издать отдѣленіе иконъ» 
Вельтманъ читалъ о коронахъ, я о барельеФѣ св. Георгія. Графъ от
далъ предпочтеніе моему сочиненію, сказавъ, что мои статьи весьма 
важны и любопытны по содержанію.

10. Я подалъ просьбу оберъ-полицеймейстеру на купца Хлѣбни
кова за удержаніе у себя моего мальчика сверхъ срока.

11. Заѣхалъ къ П. Ил. Страхову, съ которымъ прочелъ свок> 
статью о публичныхъ лекціяхъ въ М. университетѣ въ 1804— 1807 г.

13. Ъздилъ къ И. И. Давыдову съ калачами на его новоселье, 
но засталъ его въ радости и въ слезахъ отъ полученнаго извѣстія 
объ утвержденіи его директоромъ Педагогическаго Института 7 Января 
и по случаю болѣзни его сына Сергѣя. Были у меня К. Аверинъ съ 
женою и о. архим. Аполлосъ, потомъ профессоръ Гофманъ, съ коимъ 
я Сличалъ Греческія пословицы съ Русскими, наконецъ Н. Ѳ. Смирной 
и Драшусовъ, съ коимъ я прочелъ и подписалъ Листокъ, и отдалъ 
ему ст. о первыхъ публичныхъ лекціяхъ въ М. у.

14. Былъ А. Мартыновъ, который привезъ мнѣ ЗО р. за листъ Р. С*
16. Въ Опекунскій Совѣтъ я подалъ просьбу объ отчисленіи при-

писанннхъ къ Подчерному 7 отпущ. на волю душъ. Изъ Сарапулз 
была у насъ Андреева жена Матрена съ сыномъ. Послѣ обѣда и 
вечеромъ поздно я занимался цензурою. Легъ спать по прочтеніи 
Листка въ полночь.

18. Съ женою я ѣздилъ въ Донской м. къ о. архим. ѲеоФану въ» 
уплату его визита и къ Вас. Кондрат., обѣдали у Игн. Кир. Андреев
скаго, вечеру были у меня Я. И. Санглень и протопопъ Василій 
Ивановичъ, вечеромъ Вл. Н. Драшусовъ, съ которымъ поспорилъ л  
насчетъ Степанова, напечатавшаго неподписанную мною статью.
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19. Я отвезъ къ протопресвитеру Усп. собора Василію Ивано
вичу первопечатную книгу въ Москвѣ Апостолъ для Николо-Гостун- 
скаго собора.

20. Поутру былъ у меня изъ Николо-Бабаевскаго монастыря 
м. игуменъ Ѳеоктистъ. Я былъ въ Синодальной типографіи и у И. И. 
Давыдова, а вечеромъ у В. П. Флерова, съ которымъ читалъ статью 
изъ Листка, одобренную графомъ.

21. Утромъ были А. Семенъ и А. Мартыновъ по цензурнымъ 
дѣламъ. Я навѣстилъ П. В. Голубкова, который казалъ мнѣ свой 
проектъ.

23. Я ѣздилъ въ Оружейную палату, гдѣ отдалъ Загоскину ІП кн. 
его Москвы и Москвичей съ своими отмѣтками.

24. Поутру Заѣзжалъ навѣстить И. И. Давыдова, Оплакивающаго 
потерю своего первенца Сергѣя, потомъ въ Цензурный Комитетъ, гдѣ 
засталъ Д. П. Голохвастова на дорогѣ. Типогр. Степанову сдѣлалъ 
выговоръ за то, что напечаталъ въ Листкѣ неподписанное мною о 
наборѣ въ Европѣ. Въ полночь въ 3 часу пріѣзжалъ ко мнѣ Драшу- 
совъ просить о выключеніи нѣкоторыхъ словъ изъ лекцій въ моей 
статьѣ. Я ему выговорилъ за то, что онъ у графа С. настоялъ о 
пропускѣ статьи Записки Современника.

25. А. Мартынову я прочелъ и отдалъ статью свою о Крутиц
кому домѣ.

26. Я ѣздилъ къ П. М. Строеву, у котораго встрѣтилъ И. Н. 
Царскаго, Забѣлина и Тромонина, потомъ къ Н. Ф. Павлову, коего 
женѣ отдалъ прочтенную мною рукопись ея Двойная^ Жизнь.

27. Читалъ я и подписалъ 6 и 7 листы Моск. Сборника. Былъ 
К. ГудендорФъ съ стихами на смерть заслуженнаго пастора Геринга. 
Съ А. Ковать и ея деверемъ Павл. Ив. Кобатъ мы осматривали те
рема, новый дворецъ, Грановитую палату и церкви придворныя.

28. П. Ѳ. Корабановъ присылалъ ко мнѣ показать чарку сер., 
сдѣланную Петромъ І-мъ въ 1705 г., браслетъ съ портретомъ его, кото
рый носила Екатерина ІІ, и золотое ея перо.

29. Я ходилъ къ св. Филиппу м. на отпѣваніе М. Н. ІПтера, а  
вечеромъ былъ на балѣ у А. А. Писарева, который мнѣ обрадовался.

30. Сынъ пастора Геринга доставилъ мнѣ его біографію. Съ 
Тромонинымъ я прочелъ описаніе свое музея Корабанова и отдалъ 
ему остальные 5 р. сер. за Апостолъ.

31. Отвезъ самъ въ Драшусову описаніе Корабан. музея и Н е

крологіи) Геринга, отъ него получилъ за свои статьи 150 сер.
Февраль. 1. Къ Драшусову я послалъ очеркъ статьи о Торгѣ на 

Москвѣ-рѣкѣ въ Чистый Понедѣльникъ и прочтенную мною корректуру
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своей статьи о Московской журналистикѣ. Пріѣзжалъ ко мнѣ М. Л. 
Баталинъ, который разсказывалъ мнѣ о прежнемъ бытѣ Крутицкаго 
архіерейскаго дома. Съ Мишей я ѣздилъ на праздникъ св. Трифону 
въ Напрудной, гдѣ видѣлся и говорилъ съ Н. В. Арсеньевой и гдѣ 
мнѣ вынесъ діаконъ просФору. Оттуда я ѣздилъ на Лазарево кладбище 
прощаться съ родителями.

3. Изъ Кракова былъ агрономъ ЖолунтковскіЙ.
4. Къ Драшусову я отвезъ статью свою о Сборномъ Воскресеньѣ, 

а  къ И. В. Сушкову его рукопись о Москвѣ.
5. Заѣхалъ я къ И. И. Давыдову проститься; у него пѣли моле

бенъ Иверской Богоматери. Я просилъ его кланяться моимъ товари
щамъ въ С. Петербургѣ. Отъ него я прошелъ къ празднику Взыска • 
нія погибшихъ, гдѣ встрѣтился съ женою; потомъ въ Цензурный Ко
митетъ и въ рекрутское присутствіе, гдѣ ставилъ рекрута изъ Соколь
никовъ, оттуда въ Новоспасскій м., гдѣ засталъ обѣдню и обѣдалъ у 
архим, съ женою своей. По пріѣздѣ домой я узналъ о смерти Тромо- 
нина 4 Февр. Былъ у меня А. Мартыновъ.

8. Я отправился въ Троицкую лавру, останавливался пить чай 
въ Б. Мытищахъ, кормить лошадей въ Талицахъ; заѣхалъ въ Хоть
ковъ м., гдѣ Помолился праведнымъ родителямъ пр. Сергія и повидался 
съ затворницею Марѳой; ночью пріѣхалъ въ Троицкую лавру.

9. Я слушалъ утреню и служилъ молебенъ преп. Сергію, отсто
ялъ раннюю обѣдвю у преп. Никона, которую служилъ ректоръ Ев - 
севій, ѣдущій въ С.-ІІетербургъ. Утро провелъ я въ бесѣдкѣ съ 
Ѳ. А. Голубинскимъ, съ которымъ обѣдалъ у о. Анастасія; вечеръ 
также бесѣдовалъ у Ѳ. А. Г., читалъ съ нимъ статью свою о Ново
городской иконѣ Знаменія и о характерѣ пр. Августина; Потолковали 
о Русскихъ пословицахъ, для коихъ онъ мнѣ сообщилъ двѣ книжки. 
У него я познакомился съ его зятемъ Дм. Вас. Разумовскимъ *).

11. Былъ я у Семена въ типографіи, въ Гражданской Палатѣ у 
Богусловскаго и въ Опек. Совѣтѣ; отвезъ просФору Бронниковымъ, у 
нихъ ва лѣсницѣ ушибъ руку.

12. Я былъ у обѣдни въ Чудовѣ м., гдѣ служилъ и говорилъ 
проповѣдь митр. Филаретъ. Тамъ я встрѣтился съ В. Д. Олсуфьевымъ, 
который меня привѣтствовалъ. Вечеромъ я окончилъ статьи о воротахъ 
Коломенскихъ и о церкви Углицкой св. Димитрія на крови.

14. Я ѣздилъ къ Вельтману, съ которымъ Перечиталъ свою статью 
о Новгородской иконѣ Знаменія и свѣрилъ ее съ рисунками. В. П.

") Впослѣдствіи извѣстнымъ Протоіереемъ церкви св. Георгія на Вспольѣ, ученымъ 
знатокомъ старинной церковной музыки. П. Б .
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Флерову отдалъ серебр. Кіевскую гривну показать графу Строганову. 
Вечеромъ я ѣздилъ на лекцію г. Зацѣпляя, который говорилъ о хи
міи. Тамъ я видѣлся съ Бартеневымъ и кн. Ю. Долгорукимъ.

15. Я ѣздилъ просить частнаго прш\ Мясн. ч. на Хлѣбникова, 
удерживающаго у себя моего мальчика, былъ въ городѣ и на лекціи 
Ш евырева. Всенощную слушалъ на Троицкомъ подворьѣ. До полночи 
занимался поправленіемъ жизни патр. Іова, написан. архим. Аполлосомъ.

17. Я ѣздилъ по своимъ дѣламъ въ Опекунскій Совѣтъ, гдѣ чи
талъ съ П. В. ІГГереметейскимъ свою статью объ историческихъ по
словицахъ Русскихъ. Вечеромъ я занимался составленіемъ статьи о 
церкви Николы Явленнаго и поправкою жизни патр. Гермогена, соч. 
архим. Аполлоса, былъ у графа Строганова.

18. На лекціи Шевырева, откуда съ нимъ проѣхалъ на обѣдъ къ 
Корнильеву, гдѣ поговорилъ съ гражданскимъ губернаторомъ.

19. Съ С. П. Шевыревымъ я ѣздилъ на лекцію къ Зацѣпину.
22. Прочтенную и исправленную мною жизнь п. Іова я отослалъ 

жъ архим. Аполлосу. Я ѣздилъ поздравить профессора Фишера съ его 
50 дѣти. юбилеемъ и провожалъ его торжественный поѣздъ до самаго 
университета. Онъ ѣхалъ въ каретѣ шестерней; деканъ Перевощиковъ, 
Щуровскій, сынъ и другіе провожали его въ нѣсколькихъ каретахъ 
Четвернею. Многочисленнѣйшее собраніе было въ большой залѣ ста
раго университета. Юбиляріуса посадили за столомъ на раззолочен- 
ныхъ креслахъ, по сторонамъ его сидѣли главноком. кн. Щербатовъ 
и кн. С. М. Голицынъ. Попечитель графъ Строгановъ произнесъ рѣчь 
на Русскомъ и Французскомъ языкѣ и прочелъ рескриптъ Государя, 
который препровождаетъ Фишеру орденъ св. Анны 1 ст. съ короною, 
лотомъ отъ Прусскаго короля рескриптъ и орденъ; подносили ему ме
дали, дипломы и адресы. С. Масловъ въ рѣчи своей отъ имени Об
щества Сельскаго Хозяйства напомнилъ, что онь ученикъ, сотрудникъ 
и другъ Фишеру. Рулье прекрасно импровизировалъ біографію его; 
слезы его раздѣлили слушатели. Этотъ актъ юбилея былъ торжествен
ный и прекрасно устроенный. Оттуда на лекцію къ Шевыреву съ Дра- 
шусовымъ, которому я отдалъ свою статью о Чиханіи. На обѣдъ Фи
шера въ Благородномъ Собраніи я не ѣздилъ.

23. У заутрени въ Грачахъ, гдѣ служилъ Панихиду по м. Евгеніи, 
сконч. въ этотъ день. Я былъ въ Шереметевской больницѣ у обѣдни, 
которую служилъ митр. Филаретъ; раздавали приданое бѣднымъ дѣви
цамъ.

25. Съ Мишей я ѣздилъ на лекцію къ Шевыреву и на обѣдъ къ 
jkh. С. Долгорукову. Составлялъ описаніе Александровскихъ воротъ.
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27. У насъ обѣдалъ и провелъ весь вечеръ Кает. Андр. Коссо- 
б и ч ъ , съ которымъ я просматривалъ Греческія пословицы.

Мартъ. 2. Съ Мишей я обѣдалъ у А. И. Лобкова, гдѣ были 
гражданскій губернаторъ, Погодинъ, Шевыревъ, Драшусовъ, Чертковъ- 
и пр. Тамъ я познакомился съ Чумагой.

4. Былъ на лекціи Шевырева, которому отдалъ прочесть статью* 
свою объ Александровскихъ воротахъ.

5. Послалъ въ отвѣтъ письмо къ Харитонову въ Шенкурскъу 
подалъ губернатору просьбу о мостѣ, читалъ свою статью графу 
Строганову объ Александровскихъ воротахъ, которую онъ нашелъ- 
прекрасною.

6. Былъ у В. П. Флерова, которому отдалъ для графа С, Г. С. 
Кіевскую гривну; ѣздилъ къ Д. П. Голохвастову напомнить о своей 
службѣ, въ канцел. попечителя и на диспутъ Аксакова о значеніи 
Ломоносова.

10. О. архим. Аполлосъ прислалъ Осетра.
11. Ѣздилъ къ кн. Ю. А. Долгорукову, А. Мартынову и на лек

цію къ Шевыреву, съ которымъ обѣдалъ у Корнильева.
12. Изъ Троицкой лавры три Просфоры прислалъ А. П. Свято- 

славскій. Отдалъ переплетать книги Елизаровой, былъ въ городѣ за  
покупками, а вечеру ва лекціи у Зацѣпина, гдѣ видѣлся съ кн. Ю. А- 
Долгоруковымъ и Бартеневымъ.

15. Д. П. Голохвастовъ назначилъ представить меня къ денежному 
награжденію годовымъ окладомъ.

16. Вербная Суббота. Я отвезъ г-ясѣ Ламони въ уплату 3000 р* 
нее., осталось Доплатить 885 р. асс. Быдъ у Мартынова, Загоскина, 
въ концертѣ дѣв. Б ., на лекціи Шевырева, у всенощной на Троиц
комъ подворьѣ, гдѣ служилъ митрополитъ Филаретъ.

17. Ѣздилъ къ Драшусову, которому отдалъ статьи: 1) о Верб- 
номъ Воскресеніи и 2) дополненіе о Чиханіи. Онъ читалъ вторую, былъ 
ею весьма доволенъ и меня благодарилъ.

20. Богъ Сподобилъ меня пріобщиться св. Таинъ съ сыновьями 
Михайлою и Андреемъ въ своемъ приходѣ. Почти всѣ Прихожане меня 
поздравляли. Это былъ день рожденія Андрюши. Анета начала было 
говѣть, но не могла докончить по нездоровью. Напившись чаю, я на
писалъ поздравительныя письма къ министру С. С. Уварову и В. Д. 
Олсуфьеву, первому съ приложеніемъ грамоты Духов. ХѴ вѣка. Адрі
ана Ярлыка, митрополичьяго дьяка, а другому съ ѳкз. Русской Стари
ны, въ 2 тетр. для Е. И. В. Н. А. И., самъ отдалъ на почту; потомъ^ 
.купивъ Судаковъ 11/2 пуда, былъ въ Успенскомъ соборѣ на Умовеніи
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ногъ, гдѣ меня помазали елеемъ, а протопресвитеръ В. И. далъ про- 
СФору. Былъ докторъ Терновскій.

21. Поутру я ѣздилъ къ В. А. Панову, который мнѣ далъ Обор- 
Никъ Моск., а я ему свои книжки для Симбирской библіотеки, отъ него» 
къ П. Ѳ. Корабанову, который подарилъ Мишѣ моему золотые часы. 
Отвезъ на почту письма къ Д. Н. Бантышъ-Каменскому и И. И. Да
выдову, былъ у Т. Ѳ. Большакова, Вечерню и проповѣдь слушалъ у  
св. Николая Большой Крестъ; Протопопу возвратилъ писм. поздрав
леніе Паисія Лигарида. У всенощной я былъ съ Мишею на Троицкомъ 
подворьѣ, гдѣ видѣлся съ А. Кантемировымъ.

22. Великая Суббота. Я ѣздилъ на отпѣваніе князя Шаховского, 
племянника П. Ѳ. Корабанова, къ св. Григорію на Петровкѣ и Н. В, 
Арсеньевой, къ Успенью на Остоженкѣ, гдѣ отпѣвалъ его викарій. Съ 
о. архим. Аполлосомъ я провожалъ покойнаго до Новоспасскаго мо
настыря, тамъ и обѣдалъ. Бдящій встрѣтилъ полночную заутреню С. В,

23. Слушалъ ее съ женою и дѣтьми въ своемъ приходѣ, а ран
нюю обѣдню на Троицкомъ подворьѣ; поздравилъ съ праздникомъ и 
разговѣлся съ А. П. Святославскимъ. Пораныпе я легъ спать, но въ
ІО часовъ ночи Разбудилъ меня у Сухаревой башни пожаръ; горѣлъ 
постоялый дворъ у дома кн. Шаховского, прежняго Теплова. Со мною 
сдѣлалась рвота.

25. Раннюю обѣдню я слушалъ у св. Панкратія. Потомъ ѣздилъ 
я къ Благовѣщенію на Житномъ дворѣ, гдѣ Помолился Божіей Матери, 
получилъ благословенный хлѣбъ и пшеницы, зашелъ въ Чудовъ, къ 
Митрополиту въ келью на чай и благословеніе, потомъ къ А. И. Фи- 
лимонову и протопресвитеру В. И.

27. Ъздилъ къ Н. Я. Богусловскому и къ Донскому архимандриту 
ѲеоФану, который давалъ мнѣ на разсмотрѣніе свое Надгробное слово 
арх. Ростов. Иннокентію. У него я встрѣтился съ Шевыревымъ, на
вѣстилъ Н. В. Посникова, Извольскихъ. У меня обѣдали П. Снѣгиревъ 
и К. Коссовичъ; время провели пріятно.

28. Я ходилъ къ Шевыреву, съ которымъ ѣздилъ въ Новодѣвичій 
м., гдѣ застали крестный ходъ и встрѣтился съ Погодинымъ, у кото
раго и обѣдали съ М. А. Дмитріевымъ, И. Киреевскимъ, К. и Г. Акса
ковымъ Хомяковымъ, К. Коссовичемъ, Н. Павловымъ. Дмитріевъ читалъ 
свои стихи именинницѣ-Москвѣ на ея 700 Лѣт., которое праздновали 
въ тотъ день. Хомяковъ толковалъ съ Шевыревымъ и Коссовичемъ 
объ Азахъ и Ванахъ Скандин. Пере-Митру онъ производилъ отъ Торау 
Перуна признавалъ ѳпитетомъ гл. Бога. Чудь насельники Руси назы
вали ее землею Байовъ, а Швецію Россіею.
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Апрѣль. 2. Сь Ѳ. Ѳ. Рихтеромъ я осматривалъ барельефъ св. 
Георгія въ Успенскомъ соборѣ и самое зданіе, которое онъ находитъ 
совершенно Сходнымъ съ Константиноп. церквами; былъ въ Цензур- 
£іомъ Комитетѣ, обѣдалъ у С. И. Любимова и его тестя Гусятникова, 
вечеромъ ѣздилъ на лекцію Зацѣпина.

6. Я ходилъ къ Ѳ. И. Буслаеву, съ которымъ поговорилъ о раз- 
еыхъ предметахъ учености, прочелъ свои замѣтки о Русскихъ посло
вицахъ, видѣлъ его хорошую библіотеку. Обѣдню я слушалъ у Си
меона Столпника; на дорогѣ встрѣтился съ Аксаковымъ и Соловьевымъ.

ІО. Весь день за разными дѣлами; посылалъ къ Духовнику своему 
поздравить его съ ангеломъ.

И . Пѣшкомъ я ходилъ къ графу Строганову, которому отдалъ 
свои статьи: 1) о Васильевскихъ въ Александровѣ и 2) Корсунскихъ 
воротахъ, былъ у св. Антипія на праздникѣ. Получено утвержденіе 
яроФессора Лешкова цензоромъ.

12. Взялъ посылку изъ Шенкурска съ бумагами отъ Харитонова.
15. Узналъ я о рожденіи В. К. Владимира Александровича.
16. Я былъ на Отпѣваніи С. А. Смирнова въ ц. Никола въ Хлы

новѣ, гдѣ служилъ о. архим. Аполлосъ, оттуда въ Цензурный Коми
тетъ. Продолжалъ дома обработывать Русскія пословицы и заниматься 
дензурой. Былъ въ Крестномъ ходу.

17. Я дописалъ статью о рѣзныхъ образахъ въ Новгородѣ.
18. Изъ Цензурнаго Комитета проѣхалъ обѣдать къ С. Л. Ле- 

иешкину, у котораго были митр. Филаретъ съ викаріемъ, к. Щ ерба
товъ, к, С. Голицынъ, Ермоловъ, г. Строгановъ и пр. Обѣдъ и соб
раніе было блистательные и великолѣпные. Тамъ я видѣлся и погово
рилъ съ А. И. Лобковымъ, познакомился съ сенаторомъ Акинѳіевымъ.

20. Была у насъ г-жа Гончарова и ѣздила съ моею женой къ 
обѣднѣ. Въ Самотекѣ Утопился попъ.

21. Утромъ я занимался дома, потомъ ѣздилъ къ Ѳ. Ѳ. Рихтеру 
а  съ нимъ осматривалъ ц. Спаса за Золотою Рѣшеткой.

22. Къ о архим. Аполлосу отослалъ поправленный мною его 
статьи о Патріархахъ Филаретѣ и Іо а са Ф ѣ , былъ на лекціи у Шевы
рева, обѣдали у В. Д. Корнильева. У Шевырева съ Сангленемъ за
вязался споръ о вѣрѣ. Оттуда въ баню.

23. День моего рожденія. О. архим. Аполлосъ прислалъ о. Апол
линарія съ апельсинами и просФорами меня поздравить. По ценз. я 
былъ у Д. П. Голохвастова, у кн. Ю. А. Долгорукова съ поздравле
ніемъ, зашелъ помолиться къ празднику въ ц. св. Георгія на Красной 
горкѣ, былъ въ Цензурномъ Комитетѣ, въ городѣ за разными покуп
ками. У меня обѣдали старый товарищъ Кл. Марк. Романовскій, П. А.
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Бронниковъ, М. В. Смирнова и своя семья. Предъ обѣдомъ часу со 
2-го быдъ громъ, молнія и дождь съ громомъ; къ вечеру небо очи
стилось и прояснилось. Пріѣхали поздравить меня о. архим. Аполлосу 
кн. С. Н. Долгоруковъ съ гувернеромъ и Филимоновъ.

24. Весь день дома за цензурными дѣлами. Вечеръ провелъ у 
меня Я. И. Санглень.

26. Утромъ я былъ и побесѣдовалъ съ П. Ѳ. Корабановымъ, у 
коего видѣлся съ кн. С. Н. Гагаринымъ, на лекціи у Шевырева; обѣ
далъ у Н. М. Гусятникова, гдѣ Ѳ. Ѳ. Рихтеру прочелъ статьѣ) о ц. 
Спаса за Золотою рѣшеткой. У всенощной ва Троицкомъ подворьѣ. 
У А. П. Святославскаго истолковалъ съ Н. А. Кашинцевымъ.

29. Былъ въ университетской библіотекѣ и на послѣдней лекціи 
Шевырева, у него же обѣдалъ съ ІІогодинымъ.

30. Отданіе Пасхи. Я слушалъ заутреню въ своемъ приходѣ. 
Послѣ чаю я ѣздилъ въ Новоспасскій м. поминать своего друга Я. Е , 
Арсеньева въ день его ангела; тамъ видѣлся съ А. М. Евревновымъг 
познакомился съ г. Хрипковымъ, обѣдалъ съ о. архим. Аполлосомъ. 
Оттуда я проѣхалъ къ Н. Кашинцеву, съ которымъ слушалъ въ цер
кви Покрова Богородицы молебенъ Воскресенію Христову и часть в с е ' 
нощной; у него пилъ чай и ужиналъ, потолковать съ нимъ о своихъ 
дѣлахъ, въ коихъ онъ, повидимому, принималъ участіе, сказавъ, чт» 
давно желаетъ сдѣлать мнѣ полезное.

Май. 1. У ранней въ Грачахъ. Отъ Ѳ. А. Голубинскаго я полу
чилъ письмо съ книгами и отъ графа Строганова письмо объ иконо- 
стасахъ.

4. Я ѣздилъ посовѣтываться по археологичесвой части къ Ѳед» 
Сем. Завьялову и къ П. С. Максютину, съ которымъ читалъ Послов. 
Русск. н. Шелъ проливной дождь. Вечеромъ былъ у меня Н. А. К а- 
шинцевъ, который у меня просидѣлъ за полночь. Я говорилъ съ нимъ 
о своихъ дѣлахъ; онъ вызвался помогать мнѣ.

6. День кончины матушки моей. Я  былъ на Лазаревомъ кладби
щѣ, гдѣ на могилѣ ея служилъ Панихиду, оттуда проѣхалъ въ Загос
кину сказать ему о дерзости Забѣлина, который отказало* явиться 
ко мнѣ по дѣламъ Археологическаго Комитета, потомъ у Вельтманат 
которому при Лихонинъ прочелъ статью свою о Новгородской Лампадѣ.

8. У ранней обѣдни въ своемъ приходѣ, гдѣ и молебенъ служилъ- 
св. Іоанну Богослову, также ходилъ къ св. Іоанну Воину на Боже- 
домку, гдѣ поручилъ священнику отслужить Панихиду по убогихъ. У  
меня были съ поздравленіемъ: Иванъ Ульян., о. Аполлинарій отъ о» 
архим. Аполлоса, протоіерей Василій Богдановъ, изъ с. Пбурга, Тере-
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хценЕО, А. И. Филимоновъ, Грачевскій священникъ В. А., В. П. Фле
ронъ, А. П. Извольскій, И. С. Снѣгиревъ, кн. М* А. Оболенскій, Мих. 
Ивановъ, отъ А. И. JL Обѣдали у меня Н. Ѳ. Смирной съ женою и 
сыномъ, А. В. Щепотьевъ съ женою, М. Я. Маловъ съ женою, кн. 
О. Н. Долгорукій, съ Петромъ Иванов., И. А. Бронниковъ, С. Б . Ш е
выревъ, А. И. Филимоновъ, И. У. Демидовъ. Послѣ обѣда пріѣзжалъ 
кн. В. Друцкій. Съ нимъ, Н. Ѳ. С. и Маловымъ я ходилъ ко всенощ
ной въ Грачи на праздникъ Св. Николая. Послѣ чай пили. Слава 
Богу за все! Кажется, всѣ были Веселы.

9. Я составилъ записку о службѣ своей для Н. А. К. и объ и з
даніи трудовъ своихъ для Пчелы, также записку о постройкѣ моста 
для М. вѣд. Я проводилъ Терещенко, Отправляющагося въ Саратов
скую г. въ у. г. Царевъ, для изслѣдованія мѣстности Кипчакской З о 
лотой Орды, былъ у обѣдни въ ц. Вознесенія и св. Ѳеодора Студита, 
.поздравилъ съ ангеломъ Н. Ѳ. Смирнова, навѣстилъ Княжну М. А. 
Черкасскую, обѣдалъ у Н. А. Кашинцева съ Г. И. Безобразовымъ, 
профессоромъ Анке и пр.; отдалъ Имениннику записку о службѣ своей, 
которую онъ обѣщалъ послать, куда слѣдуетъ, съ своимъ ходатайствомъ.

10. Занимался исправленіемъ статьи архим. Аполлоса о Софій
скомъ Новгородскомъ соборѣ.

12. Съ вечера до полночи посидѣлъ у меня Н. А. Кашинцевъ, 
который разспрашивалъ меня о теперешнихъ преподавателяхъ М. У. 
и о моихъ ученыхъ трудахъ.

13. Я ѣздилъ къ Н. А. Кашивцеву, у котораго провелъ время 
въ разговорахъ и Чтеніяхъ до 4 часа утра.

15. Написалъ и отдалъ на почту письмо къ В. Далю о Сокол, 
мостѣ съ запискою къ мин. внутр. дѣлъ; Заѣзжалъ къ старому това
рищу К. М. Романовскому, который потчивалъ меня Завтракомъ и 
подарилъ мнѣ портретъ Павла I.

17. Къ графу Строганову я отвезъ статьи свои о Новгородской 
Лампадѣ и Систунскихъ воротахъ, кои ему прочелъ.

20. Поутру я ѣздилъ съ поздравленіемъ къ А. И. Къ обѣднѣ въ 
Чудовъ, гдѣ митр. Филаретъ говорилъ проповѣдь о путяхъ спасенія 
и погибели: жизнь челов. есть лѣствица между небомъ и адомъ. П. Н. 
Титовъ зазвалъ меня въ Тр. трактиръ обѣдать и разсказалъ мнѣ Пе- 
тер. новости.

24. Былъ у графа Н. Протасова, который принялъ меня ласково, 
поговорилъ о цензурѣ. Я ему рекомендовался, какъ сосѣдъ по Орлов
скому имѣнію; повидимому, это было ему пріятно. У воротъ его я 
встрѣтился съ Преосвященнымъ Агапитомъ, котораго просилъ сооб
щить мнѣ реальное описаніе креселъ, стола и четокъ Никона патріар-
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ха. Онъ обѣщалъ. Вечеромъ былъ у меня А. Мартыновъ. У всенощ
ной на Троицкомъ подворьѣ, откуда вызвалъ меня домой Сушковъ для 
пересмотра подписанной съ отмѣтками рукописи его; тутъ же пріѣхалъ 
Н. А. Кашинцевъ, Просидѣвшій у меня до 2 час. за полночь.

27. Былъ Княжескій изъ Одессы. Не заставъ Погодина, я осмат
ривалъ церк. Саввы Освященнаго, гдѣ былъ митрополичій монастырь; 
списалъ надпись на стѣнѣ о возобновленіи церкви царемъ А. М., 
описалъ царскія двери въ Саввинскомъ придѣлѣ, обозрѣлъ нижнюю 
подземную церковь Знаменія, гдѣ вокругъ стѣнъ идутъ каменныя лав
ки, гдѣ заключены были стрѣльцы, которые, зажегши монастырь, убѣ
жали. Въ цоколѣ церкви и въ алтарѣ есть надгробные камни. На 
монастырѣ видны слѣды каменныхъ зданій. Мѣсто возвышенное въ 
видѣ холма.

30. Я отвезъ къ Типогр, къ Степанову рукопись архим. Аполло- 
са о Софійскомъ соборѣ, проѣхалъ въ Новоспасскій м. къ арх. Апол
лосу, который сказывалъ о посѣщеніи монастыря графомъ Протасо- 
вымъ, оберъ-прокуроромъ Св. Сѵнода, и объ изъявленіи ему удоволь
ствія при обозрѣніи церкви и ризницы. По возвращеніи домой тотчасъ, 
по приглашенію, я отправился къ Н. А. Кашинцеву, у котораго про
сидѣлъ до 3-го часу утра.

31. Утромъ я былъ у П. Ѳ. Корабанова, у котораго встрѣтилъ 
сенатора Куруту. Узналъ о смерти благопріятельницы моей княжны 
М. А. Черкасской. Заходилъ навѣстить знакомую матушки моей Н. Ил. 
Лобкову; отъ сына ея услышалъ, чго домъ ихъ на 1-й Мѣщан. былъ 
нѣкогда придворный и въ немъ жила царица Наталія Кириловна.

ІЮНЬ. 1. Ѣздилъ къ П. В. Хавскому, отъѣзжающему въ С.-Петерб. 
съ Строевымъ. Вечеромъ былъ у меня К. М. Романовскій, который 
знаменовалъ моего Мишу въ исторіи и географіи и нашелъ его не
достаточнымъ.

5. Были утромъ А. Мартыновъ и о Аполинарій, который увѣдо
милъ меня о пріѣздѣ пр. Иннокентія Харьковскаго. Я ѣздилъ къ По
годину, но не засталъ его; на перепутьѣ заѣхалъ къ Н. А. Кашин- 
цеву, у котораго быль при мнѣ г. Перфильевъ*); говорили о цензурѣ 
и о пр.

15. Послѣ ранней обѣдни я ѣздилъ къ Н. Я. Богусловскому, отъ 
него къ о. архимандриту Аполлосу, у котораго засталъ за обѣдомъ 
Н. Ѳ. Смирнова и сѵнод. Ризничаго. Н. Ѳ. потерялъ свою палку.

*) Степанъ Васильевичъ Перфильевъ, тогда жандармскій генералъ въ Москвѣ. Ка
жется, н Кашинцевъ служилъ тоже по секретной части. П. Б .
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16. У меня быди А. А. Краевскій съ Боткинымъ и П. В. Н іе- 
реметевскій.

17. Я отвезъ къ графу Строганову статьи о Систунскихъ воро
тахъ и о Оаввинскихъ царскихъ вратахъ, съ Рихтеромъ во дворцѣ- 
прочелъ свое описаніе Верхосиасскаго собора, осматривалъ его; съ 
Н. Я. Вогусловскимъ обѣдалъ въ Троицк. трактирѣ, гдѣ къ намъ при
соединились Н. Павловъ й Четвериковъ. Оттуда я къ Краевскому, ко
торому вручилъ ст. о былевыхъ Русскихъ пословицахъ и извѣстіе объ 
изданіи текста оныхъ. Съ нимъ, Перевощиковымъ, Г. И. Спасскимъ я 
отправился въ о. архим. Аполлосу; туда же пріѣхалъ Н. Ѳ. Смирной^ 
Провели время пріятно и пріятельски до ночи.

19. Заѣхалъ потолковать съ Краевсвимъ, у котораго встрѣтилъ. 
Галахова, и простился съ нимъ.

22. Я ѣздилъ къ Погодину, у котораго встрѣтилъ Н. Г. Устря 
лова; осматривали съ нимъ древности и рукописи. Обѣдалъ я у Г. И. 
Спасскаго съ Краевскимъ и Перевощиковымъ.

23. Пріѣзжалъ вечеромъ С. П. Шевыревъ прощаться, ѣдетъ въ» 
Кирилло-Бѣлозерскій монастырь.

24. Пріѣхали Н. Ѳ. Смирной и Н. А. Кашинцевъ съ Крестни
комъ Чумаги, прежде моимъ ученикомъ И. П., и вмѣстѣ со мною от
правились въ Таганку на Сговоръ къ купцу М. Коровину. Тамъ про
были до 3 часа утра.

29. Съ А. П. Святославскимъ на Сговорѣ его племянника И. И. 
Вельямининова у А. Медынцева; ужинали и возвратились домой на 
другой день поутру.

ІЮЛЬ. І І .  Получилъ я извѣстіе о смерти Н. Д. Горчакова 9 Іюля. 
Былъ въ ц. Гребнѳвской Богом, и осматривалъ все зданіе съ Дьячкомъ- 
Дмитр. Петровымъ, который 65 лѣтъ служитъ при церкви; изъ Кон
систоріи взялъ два свидѣтельства и доставилъ ихъ въ депут. собраніе.. 
Съ женою и сыномъ я ѣздилъ на свадебный балъ къ И. И. Вельями
нову. Оттуда съ Мишею я проѣхалъ къ заутренѣ въ Чудовъ м., а  
къ ранней въ Вознесенскій м.

13. Съ Мартыновымъ я ѣздилъ въ Коломенское.
14. Я обѣдалъ у Ы. В. Сушкова съ П. Я. Чаадаевымъ, М. Дмит

ріевымъ, Княжескимъ. Отъ него довезъ меня домой Чаадаевъ.
15. Миша мой подалъ просьбу въ университетъ для студенч- 

экзамена.
19. Съ женою и сыномъ А. я отправился въ Сокольники, откуда 

ѣздилъ къ Г. П. Головину въ Деденево и къ И. М. Недѣльсвому въ  
Льгово.
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24. Я возвратился въ Москву, гдѣ узналъ о смерти Генеральша 
Понырко, дочери А. И. Лобкова; обѣдалъ у С. ІІ. Шевырева съ По- 
годинымъ въ саду. Ш. показывалъ мнѣ свои путевыя записки и сня
тые рисунки.

29. Къ графу Сгроганову, которому отдалъ три статьи свои: о 
Панагіи Новгород. 1436 г., о напрестольн. крестѣ 1560 г. и о вход
ныхъ дверяхъ Влагов. Отъ него проѣхалъ къ Н. И. Крылову, съ ко
торымъ разсматривалъ юридическія Русскія пословицы; обѣдалъ у 
Мальцова съ архим. Игнатіемъ Брянчаниновымъ и С. Г. Терновскимъ.

30. Былъ у меня Ѳ. Ѳ. Рихтеръ, которому я отдалъ за 50 р. сер. 
статью о Верхоспасскомъ соборѣ. Онъ предлагалъ мнѣ участвовать 
въ изданіи Памятн, древняго Русскаго зодчества и хотізлъ говорить о 
томъ кн. Волконскому. Я ѣздилъ въ типографію Степанова и въ Цен
зурный Комитетъ, оттуда пѣшкомъ въ Новоспасскій м., дорогой ку- 
пался въ Москвѣ p., обѣдалъ у о. архим. Аполлоса, у котораго былъ 
графъ М. Толстой.

31. Я написалъ статьи объ алавастрѣ и Портретѣ царя Ѳеодора 
Іоанновича.

Августъ. 1. Былъ у меня Гвоздевъ съ рукой, и монахъ изъ Кор- 
ниліева м. съ образомъ. Я ему далъ ІІ т. актовъ, гдѣ помѣщена гра
мота п. Іова о празднованіи св. Корнилію.

2. Въ Толмачи на отпѣваніе А. И. Шестова, котораго отпѣвалъ 
митр. Филаретъ. Съ А. И. Лобковымъ и Погодинымъ я провожалъ 
тѣло въ Даниловъ м. Обѣдали въ домѣ покойника, гдѣ я видѣлся съ
об.-полиціймейстеромъ Лужинымъ, который меня приглашалъ къ себѣ. 
Оттуда я пошелъ пѣшкомъ домой, купался въ рѣкѣ, былъ у всенощ
ной на Троицкомъ подворьѣ, гдѣ видѣлся съ Кашинцевымъ.

4. Ко мнѣ пріѣхалъ графъ А. С. Уваровъ съ Шевыревымъ и 
Погодинымъ и вмѣстѣ отправились къ И. Царскому.

5. Все утро я былъ у графа А. С. Уварова съ Г. И. Спасскимъ, 
разсматривали древности, монеты и толковали объ иконописи.

6. Съ С. П. Шевыревымъ я ѣздилъ въ Новоспасскій м., на празд
никъ, гдѣ встрѣтился съ про®. Устряловымъ и Г. И. Спасскимъ. Обѣд
ню служилъ митр. Филаретъ, проповѣдь говорилъ архим. Аполлосъ, у 
котораго была графиня Шереметева*).

Сентябрь. 1. Въ Подчерномъ.
2. Служили молебенъ съ водосвятіемъ и обносили образа Бого

матери и св. Іоанна Богослова.

*) Графиня Айва Сергѣевва (Урожденная Ш ереметева же). Она безвременно снон- 
чолась І І  Іюня 1849 года и погребена въ Новоспасскомъ монастырѣ. П. Б.

ІІ, 87 Русскій А рхивъ 1908.
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4. Я выѣхалъ поутру послѣ обѣда въ Мценскъ, гдѣ остановился 
у Ил. Никит. Шестакова.

9. Кь обѣду я пріѣхалъ въ Москву. Мишу нашелъ въ студенче- 
скомъ мундирѣ. Слава Богу!

12. Купилъ Мишѣ сукна на шинель и панталоны на 55 р. Къ 
С. П. Шевыреву, отдалъ 1050 р. ас. и у него обѣдалъ, видѣлъ князя 
Радзивила.

14. Къ Иноземцеву, которому читалъ я введеніе къ Русскимъ 
Пословицамъ.

15. Сь Мишей ѣздилъ я къ Устрялову, но не засталъ его, къ 
Рихтеру, которому прочелъ ст. о Потѣшномь дворцѣ, въ Никит. м. и 
еъ Погодину, которому читалъ объ иконописи письмо мое къ гр. А. 
Уварову.

16. Я  ѣздилъ къ Ѳ А. Рахманову посмотрѣть у него древніе 
образа Строг. школы.

17. Я ѣздилъ поздравить съ именинницами г. Шевырева и Го- 
лохвастова, который казалъ мнѣ барельефъ Богоматери на аспидной 
доскѣ. Я прочелъ графу Строганову свое описаніе сосуда для Мѵро
помазанія и осмотрѣлъ его сердоликовую чашу. Съ Большаковымъ и 
Стрѣлковымъ я читалъ свою статью объ иконописи. Послѣ обѣда я 
съ Мишей ходилъ къ Митрополиту Филарету на благословеніе. Онъ 
совѣтовалъ ему узнавать чистую, а несмѣшанную истину, и не увле
каться лжемудрованіемъ. У А. П. Святославскаго я встрѣтилъ купца 
Л. И. Кожевникова 87 лѣтъ, который былъ въ Италіи и Лѣчитъ оть 
геморроя.

19. Проѣхалъ къ П. И. Кожевникову, который мнѣ далъ Лѣкар
ства.

21. Съ иконоп. Ѳедоромъ Сидор. Перечиталъ свою статью объ 
иконописи.

26. Ѣздилъ къ П. Н. Титову, который мнѣ подарилъ картину и 
€ще обѣщался найти для меня картинъ. Съ С. ІІ. Шевыревымъ я 
прочелъ свою статью объ иконописи, Мартынову я отдалъ статьи свои 
о Звевпгородскомъ соборѣ п Дьяковской церкви, назначивъ 140 р. 
з а  листъ.

27. Я былъ у прежняго своего товарища по Университету П. Я. 
Чаадаева и навѣстилъ больного протоіерея Вас. Ив. Богданова.

28. Приходила ко мнѣ благодарить мать за освобожденіе сына 
изъ кантонистовъ, Михайло Ивановъ поздравить жену мою со днемь 
рожденія.

29. Мартынову я отослалъ ст. о царскомъ шатрѣ на Кремл. 
стѣнѣ; Перечиталъ и поправилъ ст. архим. Аполлоса о патріархѣ Іоа*

м ѣ.
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ЗО. Поутру ко мнѣ пріѣзжалъ князь Радзивилъ. У всенощной на 
Троицкомъ подворьѣ.

Октябрь. 4. По дѣламъ я былъ у А. Д. Черткова, у П. С. Полу
деннаго, у Г. В. Грулева и у графа С. Строганова, у котораго я 
пробылъ два часа, читалъ ему ст. объ Августовой крабіи.

5. Съ Мишею въ Успенскомъ соборѣ, гдѣ встрѣтился я съ тайн. 
«овѣтн. Цеймерномъ, прежде универс. студентомъ. Мы обозрѣвали 
достопримѣчательности собора. Обѣдалъ у Транд. Кир. Чумаги, гдѣ 
видѣлся съ А. И. Лобковымъ и познакомился съ совѣтн. И. А. Семе- 
вовымъ. Домой меня довезъ А. И. Л., который Напился у насъ чаю 
ü побесѣдовалъ. Ночью прислалъ за мною карету графъ А. С. У ва
ровъ; у него я нашелъ Грудева и Погодина. Я прочелъ имъ свои 
два письма къ графу объ Иконописаніи, коими, повидимому, онъ былъ 
-очень доволенъ, и всѣ хвалили. Онъ просилъ ихъ ему доставить. Пили 
з а  мое здоровье.

6. Съ Мартыновымъ я ѣздилъ на Фили, въ Покровское Мануила 
Дмитр. Нарышкина. Въ Покров. или Шепелихѣ осматривали двухъ- 
ярусную камей, церковь Покрова Богом., сходную архитектурою съ 
Троицкою. Она пятиглавая съ тремя ступенчатыми всходами съ трехъ 
сторонъ, кои ведутъ въ верхнюю церковь въ честь Нерукотв, образа. 
Вокругъ ея Ходовая открытая паперть. Какъ снаружи, такъ внутри 
храмъ великолѣпный, на высокомъ мѣстѣ, на правомъ берегу Москвы-р 
Это усадьба боярская. Въ Ѵ /2 верстахъ отъ нея на Можайскую дорогу 
выходитъ деревня Фили, гдѣ осматривали домъ, второй отъ переулка, 
крестьянина Фролова, а теперь Скачкова: тутъ былъ военный совѣтъ 
съ 1812 г. о сдачѣ Москвы и тутъ остонавливался в. к. Константинъ 
въ 1826 г. Деревянный домикъ уже ветхій, съ 3 окнами, обшитый и 
крытый Тесомъ, на правой сторонѣ.

11. Написалъ и послалъ письма къ Далю въ СПб. и къ Ѳ. А. 
Голубинскому въ Троицкую лавру.

12. Былъ въ Крестномъ ходу, гдѣ носили Устюжскую икону Бла
говѣщенія.

13. Былъ въ Оружейной палаткѣ. Прочитавъ съ Загоскинымъ 
статью объ Августовой крабіи, отдалъ ее переписать Забѣлину. 
Ночью былъ у меня Драшусовъ.

14. Въ Успенскомъ соборѣ я списывалъ надписи на южныхъ 
вратахъ.

17. Ѣздилъ въ Успенскій соборъ повѣрять надписи на южныхъ 
вратахъ. Легъ спать въ 3 часу полночи.

18. Былъ у меня Ѳед. Сем. Завьяловъ, академикъ, съ которымъ
37*
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я ^толковалъ объ иконописи. Я ѣздилъ къ графу Строганову ст* 
статьями объ Август. крабіи и Успен, дверяхъ.

19. У заутрени я былъ въ Грачахъ. У А. И. Лобкова видѣлъ* 
картины города и церкви Бари на Адріат. м. и познакомился съ То
сканскимъ купцемъ Ив. Ил. Великановымъ, который обѣщалъ при- 
слать мнѣ списокъ съ образа св. Николая Барскаго. У него дѣти раз
били зеркало *).

22. Былъ въ Крестномъ ходу. Съ Забѣлинымъ я повѣрялъ над
писи на свѣчахъ въ Ризполож. ц. и на дверяхъ Усп. собора.

23. Утро дома за работою; обѣдалъ у Корнильева съ Шевыре
въ! мъ, Погодинымъ и Сангленемъ. Оттуда въ Комитетъ къ графу^ 
Строганову, гдѣ я читалъ статью свою, принятую хорошо. Толковали: 
объ изданіи.

25. Былъ Д' Д. Филимоновъ съ рукописью по ценз. Съ женою* 
и сыномъ я былъ на обѣдѣ у ІІ. Ѳ. Корабанова, которому исполни
лось 80 лѣтъ; тамъ видѣлся и потолковалъ съ Головачевымъ, возоб
новилъ знакомство съ Лодыженскимъ, прежде моимъ ученикомъ.

26. Съ иконоп. Ѳедоромъ Сид. я повѣрялъ свою статью объ 
иконописи.

27. Къ графу М. Толстому я послалъ указъ о Рост. архіереѣ 
Діомидѣ. Къ кн. М. А. Оболенскому, которому прочелъ статью свою 
о Ризположенскихъ вощаницахъ и познакомился съ мол. Ровинскимъ, 
который занимается исторіею Гравированія Русскаго; потомъ былъ у 
Погодина, сь которымъ толковалъ о Русской исторіи, наконецъ въ* 
Новодѣв. м. у Старицы Татьяны Ѳеодор., которая дала мнѣ двѣ Прос
форы Іі совѣтовала отслужить молебны Владимирской Богоматери въ  
Успенскомъ соборѣ и Спасителю на Спасск. воротахъ.

29. Былъ у С. П. Шевырева, которому отвезъ Игореву пѣснь,, 
изд. Головина, читалъ съ нимъ свое описаніе южныхъ воротъ Успен
скаго собора.

30. Въ Оружейной палатѣ, прочитавъ съ Вельтманомъ свою 
статью о дверяхъ Успенскаго собора, отдалъ переписать Забѣлина 
Вечеромъ былъ у меня Н. Ф. Павловъ, которому я отдалъ рук. его же
ны: Двойная Жизнь.

31. Я ѣздилъ въ Цензурный комитетъ, откуда Н. Ф. Павловъ-

#) Великавовъ—рѣдкій примѣръ Русскаго человѣка, который, живучи въ Европѣ, 
разбогатѣлъ. Онъ доставлялъ прапоръ въ Россію, и чревъ его посредство разматывались 
въ Тосканѣ шелковичные Кавказскіе коконы для Московской волотопрядильни А лексіе
выхъ и парчевой Фабрики Саповниковыхъ. П. Б.
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увезъ меня обѣдать въ Троицкій трактиръ, гдѣ встрѣтился съ Четвери- 
коиымъ *).

Ноябрь. 1. Графу Строганову я читалъ свою статью о дверяхъ 
Успенскаго собора, имъ одобренную, отдалъ ему ст. о вогцаницахъ.

2. Ѣздилъ на торжественное молебствіе на Тверск. площади, 
гдѣ на помостѣ поставлены были образа изъ семи церквей, оттуда въ 
Новоспасскій м., гдѣ обѣдалъ съ кн. М. А. Оболенскимъ и Бодянскимъ, 
отъ которыхъ узналъ о смерти М. Н. Макарова, Погр. въ Андрон. м. 
сегодня. Вечеромъ я написалъ извѣстіе о молебствіи народномъ у 
Тверскихъ воротъ.

3. Не заставъ дома Драшусова, я нашелъ его у Степанова въ 
тиаогр., гдѣ отдалъ ему свои статейки, принятыя съ благодарностію; 
наѣзжалъ къ генер. Поныркѣ.

4. Съ Бодянскимъ я прочелъ 20 л. Русск. пословицъ.
9. Я отправился въ Сокольники, оттуда ѣздилъ 11-го въ Дмит

ровъ слушалъ обѣдню и служилъ молебенъ чудотв. кресту въ соборѣ 
въ день своей свадьбы.

13. Я былъ у обѣдни въ Златоустов. м., гдѣ служилъ митр. 
Филаретъ, а проповѣдь о любви говорилъ а. Филоѳей.

14. Ѣздилъ въ Успенскій соборъ, гдѣ списалъ и повѣрилъ над
писи на Антоніевыхъ сосудахъ; слушалъ обѣдню у Спаса на Бору 
въ придѣлѣ Трехъ Исповѣдниковъ, былъ у А. А. Антонскаго, у кото
раго кучеръ заболѣлъ холерою. Съ Мишей обѣдалъ у Н. В. Сушкова. 
Всенощная на Троицкомъ подворьѣ.

16. У св. Николая въ Грачахъ я служилъ молебенъ св. ап. 
Матѳею. Въ этотъ день минуло мнѣ 19 лѣтъ, какъ я цензоромъ. 
Благодареніе Господу, мнѣ помогающему.

21. У ранней обѣдни въ своемъ приходѣ съ Андреемъ. Въ Ново
спасскій м., обѣдалъ съ П. Н. Титовымъ, который довезъ меня до А 
Д. Черткова, гдѣ я возобновилъ знакомство съ оберъ-полиц. Лужинымъ 
«оторый звалъ меня къ себѣ на обѣдъ во Вторникъ; видѣлся съ Пого- 
динымъ, Павловымъ, Вельтманомъ, Шевыревымъ и Ушаковымъ, при
нявшимъ на себя изданіе въ Москвѣ Полицейской газеты.

22. Утромъ я ѣздилъ къ графу Строганову со статьями, кои ему 
прочитавъ отдалъ; заѣхалъ къ кн. М. А. Оболенскому и Погодину, у 
котораго взялъ толк. словарь Чешскій.

23. Былъ у меня Т. Ѳ. Большаковъ съ спискомъ книгъ напеча
танныхъ при Іосифѣ патр. Я ѣздилъ къ П. Я. Чаадаеву и къ Лешкову,

*) Четвериковъ быдъ женатъ на сестрѣ Н. Ф. Павлова, которая, какъ в Н. Ф. Па
вловъ дѣти Грузинки, привезенной съ Кавказа графомъ Ваіерьяномъ Зубовымъ. П. Б.
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у котораго встрѣтился съ проФесс. и докт. Варвинскимъ и Глѣбовымъ^ 
На вечерѣ у А. Д. Ивинскаго я быдъ съ Мишей; тамъ узналъ я генер. 
А. Неѣлова, смотрѣлъ хорошія картины и антики.

24. Безъ меня былъ у меня оберъ-пол. И. Д. Лужинъ.
25. Вечеромъ у Н. В. Сушкова и у И. Д. Лужина, гдѣ видѣлся* 

съ Погодинымъ, Шевыревымъ и Н. Павловымъ, который сказалъ мнѣ» 
объ отставкѣ графа Строгонова.

27. Въ Оружейной палатѣ узналъ о смерти жены Вельтмановой.
ЗО. Былъ у меня А. С. Хлоповскій съ просьбою о сынѣ своемъ*, 

укравшемъ вѣнчикъ сер. въ церкви. Съ нимъ я ходилъ къ А. Н. Свя- 
тославскому и написалъ для него Просительное письмо къ митр. Фила
рету, который его принялъ.

Декабрь. 1. Я былъ на Троицкомъ подворьѣ у обѣ д н и  и поздравя 
лядъ митр. Филарета съ тезоименитствомъ, но онъ никого не прини
малъ. Съ о. архим. Аполлосомъ я былъ на закускѣ у эконома. По 
дѣлу Хлоповскаго я ѣздилъ въ канцел. оберъ-полицмейстера и просилъ 
Помпея Вас. Пассека о пощадѣ виновнаго. Заѣхалъ въ лавку къ 
Хлоповскому, для котораго, по совѣту Пассека, написалъ прошеніе 
къ кн. Щербатову. Вечеромъ пріѣзжалъ ко мнѣ староста отъ Дмитрія 
Селунскаго Мих. Петровъ благодарить за статью мою о молебствіи и 
просилъ написать извѣстіе о водосвятіи Неглиненскаго Фонтана.

2. Къ протоіер. Петру Евд. прочесть съ нимъ статью свою о 
водосвященіи на Неглиненскомъ бассейнѣ и о религ. пословицахъ. Былъ 
у Троицы въ Зубовѣ на погребеніи отца Н. А. Мельгунова, ум. 82 
лѣтъ; тамъ видѣлся съ Шевыревымъ, Погодинымъ и Павловымъ.

5. Попечителемъ М. у. утвержденъ Д. П. Голохвастовъ, но въ 
Комитетѣ Цензурномъ я вмѣсто его предсѣдательствовалъ, потомъ въ 
городѣ покупалъ разныя для дома мелочи, Осетра въ 26 ф. для Н, Я . 
Богусловскаго.

7. Ѣздилъ къ Н. Н. Крылову, съ которымъ прочелъ юрид. по
словицы.

8. Я былъ у Валеріана Фотіев. М. *), въ канцеляріи главное, у  
С. Ѳ. Путилова, котораго просилъ о спасеніи отъ позора семейства 
Хлоповскаго; видѣлъ рескриптъ императора Николая о взятіи Варшавы, 
смоченный его слезами, заѣхалъ въ городь къ Хлоповскиму сказать, 
что Путиловъ желаетъ его видѣть. Вечеромъ пріѣзжалъ ко мнѣ А. 
Мартыновъ, возвратившійся изъ Спб. съ спгарами, платочкомъ и кн. 
Artiste Russe для меня.

9. Я ѣздилъ поздравлять Д. П. Голохвастова съ попечительствомъ, 
былъ у кн. Ю. А. Долгорукова, читалъ съ нимъ статью о религіоз
ныхъ пословицахъ.

*) Митькова (?). ІІ. Б
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12. Я былъ въ Успенскомъ соборѣ для описанія двухъ С іо н о в ъ ,

кои показывалъ мнѣ протопресвитеръ В. I. Въ Цензурный Комитетъ,
гдѣ присутствовалъ новый попечитель Д. П. Голохвастовъ. Я обѣдалъ^
по приглашенію, у Ѳ. И. Иноземцева съ Н. И Крыловымъ, Перево-
щиковымъ, Шевыревымъ, Погодинымъ, Лешковымъ, Баршевымъ, Фи- 
ломаѳптскимъ, Водянскимь, Варвинскимъ, Менщиковымъ, ІНуровскпмъ, 
проз. Соколовымъ, Матушенкомъ и пр. За столомъ пили за здоровье 
М. университета и за его благоденствіе, за мое здоровье и хозяина. 
Послѣ веселаго обѣда тосты продолжались съ восклицаніями и между 
прочимъ за о . архим. Аполлоса. Пѣли, играли на Ф о р т еп іа н о  и смѣя
лись. Потомъ явился Н. Е. Зерновъ, котораго внесли на рукахъ. По
годинъ поразмолвился съ нимъ за цензуру. Казалось, единодушія всѣ 
желали между Русскими, которыхъ раздѣляли личности; а Жиды и 
Нѣмцы пользовались этимъ.

14. Обѣдалъ, по приглашенію, у А. И. Лобкова, гдѣ видѣлся и 
поговорилъ съ Кашинцевымъ. Тамъ были А. ІІ. Ермоловъ, гражд. 
губернаторъ Капнистъ съ секретаремъ, оберъ-полицмейстеръ Лужинъ^ 
комендантъ, предв. А. Д. Чертковъ и пр. до ЗО чел. С. Ѳ. Путиловъ 
сказалъ мнѣ, что кн. Щербатовъ сдѣлалъ докладъ Государю по дѣлу 
Хлоповскаго, котораго я объ этомъ извѣстилъ.

16. Съ женою и дѣтьми я обѣдалъ у П. Ѳ. Корабанова, гдѣ 
видѣлся съ Погодинымъ и Гофманомъ.

17. Съ Я. И. Сангленемъ я осматривалъ Сухареву башню. Въ ра- 
пирной палатѣ мы замѣтили положеніе ея на Востокъ, двѣ двери въ 
углу западной стѣны и одну въ восточной, къ коей прежде была 
лѣстница. Въ этой же стѣнѣ закладена доска, на которой начертаны 
были имена членовъ Нептунова Общества. Противъ этой залы на З а 
падъ другая палата, раздѣленная на двѣ комнаты, гдѣ. была школа. 
О первой залѣ г. Санглень утверждалъ, что она, по своему располо
женію, служила помѣщеніемъ Масонской ложи. Гербы на каФеляхъ съ 
двумя коронами, а на лицевой ст. гербъ съ тремя коронами; на груди 
орловъ всадникъ на Мальтійскомъ крестѣ и два якоря крестъ на
крестъ. Надъ входомъ въ 3-мъ ярусѣ образъ преп. Сергія.

18. Въ Оружейную палату, гдѣ отдалъ Забѣлину переписать двѣ 
статьи: о Сіонахъ и Евангеліи ХІІ в.

24. У заутрени у св. Адріана и Наталіи, гдѣ слышалъ оть Про
топопа, что во все время отпѣто въ церквахъ 1700 холерныхъ. У 
своего духовника протоіерея Терентія я исповѣдывался и прочелъ пра
вило. Богъ Сподобилъ меня пріобщиться Св. Таинъ. У всенощной я 
былъ на Троицкомъ подворьѣ, гдѣ служилъ митр. Филаретъ.

27. Грав. Шелкоішикову я отдалъ для снимка антиминсъ лже- 
патр. Игнатія. Обѣдалъ иа Именинахъ у С. ІІ. Шевырева, гдѣ видѣлъ 
Павлова, Погодина, Коссовича и пр.
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Хроника.

Hdbent sua fata domus... Нерадостно жилось тремъ поколѣніямъ Рус
ской семьи Демидовыхъ среди роскоши ихъ Флорентинскаго дворца. 
Счастіе безмятежное и подъ тѣмъ дальнимъ, ясно - лазурнымъ не
бомъ, ничьей долею не бываетъ; но слезы, которыя текли въ сіявшихъ 
золотомъ и живописью стѣнахъ Феерическаго Санъ - Донато, были 
такъ горьки, что память о страданіяхъ чужеземныхъ господъ еще до 
сихъ поръ не изгладилась у Веселой и легкомысленной Италіянской 
ихъ прислуги. Призраки неутолимыхъ болѣзней, неутѣшныхъ сожа
лѣніе толпятся въ хоромахъ, надъ которыми грозный святитель До
нато паритъ съ высоты великолѣпнаго Фреска Джіотто въ бывшей 
церкви аббатства. Смотритъ онъ строго и мрачно, посылая въ кре
стовый походъ колѣнопреклоненнаго передъ нимъ главу семьи Пацци. 
Въ тонкихъ и привлекательныхъ чертахъ его лица будто выражается 
укоризна за святотатство, совершенное надъ вѣковымъ его владѣніемъ, 
и Суевѣрному наблюдателю кажется, что Изгнанная мощь Тосканскаго 
Святого мститъ сѣвернымъ пришельцамъ, вторгшимся въ его обитель. 
Соотечественникъ Демидова, пытавшійся возстановить разрушенное 
жилье, тоже въ немъ болѣлъ и страшно мучился...

<Не въ деньгахъ счастіе», говоритъ пословица родной страны: 
онѣ, осуществляя всякія прихоти, разжигаютъ Несбыточныя требованія 
и часто уничтожаютъ безвозвратно довольство жизнью; благо богат
ства влечетъ за собой неотвержимое Искупленіе. <Tanti richi і miei 
padroni, е tanti miserabili! > воскликнулъ однажды старый Сандонатов- 
скій слуга.

I.

Въ началѣ прошлаго вѣка Русскій богачъ, Избалованный, Ску- 
чающій, вездѣ преслѣдуемый тяжелымъ недугомъ безсонницы, путе
шествовалъ по Италіи и на время поселился во Флоренціи, во дворцѣ 
Серистори.
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Разъ ночью, томимый нервной тоскою, онъ катался но окрестное 
стамъ города и заѣхалъ съ шумной Пистоэзской дороги недале
ко отъ нея, въ тихій, уединевный монастырь. Это было аббатство 
Санъ-Донато, утаившееся подъ тѣнью вѣковыхъ Кипарисовъ. Вокругъ 
него поля долины Арно, а на горизонтѣ Апеннины, покрытыя у под
ножій своихъ виллами и старинными замками. Спокойная обитель, 
дремлющая въ мягкомъ, бездыханномъ вечернемъ воздухѣ, предстала 
передъ путешественникомъ какъ убѣжище отъ мукъ; его больному 
воображенію мерещилось, что только тутъ, подъ сѣнью темной церкви 
съ ея высокой, прозрачной колокольней, сквозь которую проглядываютъ 
лучи огромной южной луны—достижимы для него сонъ, забвеніе. Онъ 
обратился къ Настоятелю съ просьбой дать ему ночлегъ. Старый монахъ 
сталъ отговариваться Нищетою своей <foresteria>, но богатый иностра
нецъ настоялъ на своемъ желаніи и провелъ ночь въ убогомъ мона
стырскомъ помѣщеніи для странниковъ. Предчувствіе его не обма
нуло: низлетѣлъ на него желанный, крѣпкій сонъ. Опытъ былъ по
вторенъ успѣшно, и послѣ этого никакая жертва ему не казалась 
черезмѣрною для удовлетворенія его Фантазіи. Съ большимъ трудомъ 
и за большія деньги былъ пріобрѣтенъ у монаховъ участокъ благо
словенной земли, и быстро, какъ по волшебсту, выросъ домъ подлѣ 
монастырскаго зданія; разведенъ садъ, рѣдкія деревья, яркіе цвѣты. Но 
въ этомъ раю неожиданно поднялъ голову змѣй раздора. Борьба не- 
пощадная, коварная была затѣяна противъ иностранца учениками 
•святого аббата.

Монахи, согласившись на продажу, ослѣпленные необычайной 
цѣной, полученной за часть ихъ владѣній, тѣмъ не менѣе смотрѣли 
на вынужденное сосѣдство еретика, какъ на профанацію ихъ священной 
собственности. Они возмущались этой близостью и старались утѣшиться 
дальнѣйшимъ удовлетвореніемъ своей алчности, которая съ каждымъ 
днемъ все болѣе и болѣе разгоралась въ нихъ при видѣ неизчерпаемо 
расточаемаго золота. Они начали рядъ преслѣдованій и домогательствъ 
и вели ихъ со всею утонченной хитростью Италіянскаго іезуитизма. 
З а  монастырской стѣной составлялась цѣлая лѣтопись этихъ козней, 
л иностранцу все приходилось откупаться отъ монаховъ новыми Подая
ніямъ Одна между тысячами Каверзъ особенно раздражала «il conte 
Nicolo>, какъ прозывался Демидовъ: невыяснимая гибель особенно люби
мыхъ имъ растеній. Предательскіе монахи, мастера въ химическихъ со
ставахъ, по ночамъ ocыпàли и обливали растенія Смертоносными вещест
вами... Обладатель виллы, котораго положеніе становилось невыносимо, 
предложилъ громадную сумму за самый монастырь. Ему было отказано
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наотрѣзъ, и всѣ усилія къ примиренію съ освирѣпѣлыми монахами оста
лись тщетны. «Il conte Nicolo>, Сообразивъ наконецъ безвыходность 
борьбы съ ними, рѣшился на героическую мѣру: онъ выстроилъ подлѣ 
монастыря брандмауэръ такихъ размѣровъ, что отнялъ у него столь 
необходимый зимой въ Италіи солнечный свѣтъ съ Юга, создавъ этимъ 
способомъ для монастыря атмосферу и темноту колодца. Оставшіеся 
въ потемкахъ и сырости, монахи сдались, продали свое аббатство и 
разбрелись по другимъ монастырямъ, разсказывая чудовищную легенду 
про отчужденіе своей обители.

Послѣ ихъ отъѣзда начался разгулъ широкаго Русскаго хозяй
ства; вилла расширилась и, поглотивъ старыя монастырскія зданія^ 
преобразилась въ настоящій дворецъ. Сооружались залы и монумен
тальный лѣстницы, разукрашенныя мозаиками, золото Уральскихъ рудъ 
покрывало густыми слоями потолки вестибюля; даже сосѣдка Флорен
ція получила долю этого Пактола*): до сихъ поръ остаются тамъ Памят- 

ники благотворительности Демидовыхъ.

Вѣчно мнительный, хилый «conte Nicolo> не покидалъ болѣе 
Италіи и окончилъ свой вѣкъ грустно и болѣзненно.

Если вѣрить домашнимъ разсказамъ, то и умственныя его спо
собности передъ смертію помрачились: онъ будто бы содержалъ двухъ 
молодыхъ дѣвушекъ единственно для того, чтобы нагрѣвать ему каждый 
вечеръ постель до его появленія въ спальню, убѣжденный, что это 
натуралъное согрѣваніе неизмѣримо полезнѣе для его здоровья искус
ственнаго. Онъ не успѣлъ окончить начатыхъ построекъ, и его сынъ 
Анатолій поставилъ имъ послѣдній камень, о чемъ свидѣтельствуетъ 
на Мраморѣ надпись при парадномъ входѣ дворца слѣдующаго содер
жанія:

«Questа villa
Eretta dalle fondamente
dal commendatore Niccolo Demidoff.
Il conte di San Donato,
Principe Anatoli^ Demidoff 
Coiresempio della paterna liberalità 
Rerstaurava, decorava, compiva,
Il giorno 1 Novembra 1844.
Coll’opera del с«чѵ. Niccolo Matias architetto>.

*) Паятель—Золотоносная рѣчка въ Лидіи. Это слово употребляется по Французски 
въ  смыслѣ неистощимаго богатства. П. Б.
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И.

Князъ Анатолій Санъ-Донято былъ Физически Мощная Фигура, не 
Похожая на угнетеннаго ипохондріей, дряхлаго отца. Онъ и душой 
былъ недюжинный человѣкъ, съ большимъ характеромъ и своеобраз
нымъ умомъ. Въ его рукахъ Санъ-Донато возросло въ какое-то чуда 
роскоши и артистическаго достоинства. Галереи наполнились произве
деніями знаменитѣйшихъ художниковъ предыдущихъ вѣковъ, современ
ныя извѣстности. украсили жилыя помѣщенія; образовались коллекціи, 
которыя могли бы соперничать съ главными Европейскими музеями; 
знаменитыя, имъ выстроенныя, Оранжереи и теплицы, наполненныя 
причудливымп растеніями, въ особенности орхидеями, влекли къ себѣ 
спеціалистовъ, наѣзжавшихъ со всѣхъ краевъ свѣта изучать ихъ. Эти 
Оранжереи, снаружи похожія на хрустальные дворцы, были внутри 
Осуществленнымъ сновидѣніемъ цвѣточнаго рая.

Все преклонялось передъ своенравнымъ властителемъ такихъ бо
гатствъ. Самыя дикія его Фантазіи удовлетворялись въ силу золо
того жезла, которымъ такъ умѣла орудовать недрожащая Молоди я 
рука. Цѣлый звѣринецъ, въ томъ числѣ тигры и львы, соедержался 
въ помѣстьи для его потѣхи и, какъ настоящій Перунъ, катался омъ 
по своимъ садамъ, передъ своей безчисленной, трепещущей Итальяи- 
ской Челядью, на лихой Русской тройкѣ. Пиръ слѣдовалъ за пиромъ, 
ночью музыка и пѣсни раздавались въ садахъ, освѣщенныхъ лучезар
ными огнями, и поутру ежедневно удивительные цвѣты приносились 
въ даръ Флорентинскимъ свѣтскимъ красавицамъ. Женскія Фигуры* 
слишкомъ часто мѣнялись въ Санъ-Донатовскомъ дворцѣ, уходили и 
приходили непрерывно; но одна, прелестнѣе всѣхъ другихъ, ушла изъ 
него и никогда не вернулась... Послѣ нея хотя празднества не пре
кращались, и князь Анатолій продолжалъ кружиться въ томъ же вер
тепѣ удовольствій,

„Но въ этой радости
Какъ Грусти, Грусти было много!"

Грусть осталась неутѣшная; боль раны, нанесенной самолюбію и 
сердцу, никогда не улеглись въ душѣ Анатолія. Весь шумъ и веселіе 
его пировъ, смѣхъ имъ преслѣдуемыхъ разнородныхъ красавицъ, десть 
посѣтителей не давали ему забыть о погромѣ домашняго очага.
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III.

Когда Анатолій Демидовъ задумалъ жениться, онъ не искалъ од
ной женской прелести въ будущей супругѣ, но и Жгучее честолюбіе 
руководило его желаніями. Не трудно было ихъ осуществить съ мил
ліонами въ рукахъ. Та дѣвушка, которую онъ выбралъ, не принадле
жала семейству Флорентинскаго патриція; несравненно болѣе блестящій 
ореолъ окружалъ ея красоту. Mathilde de Monfort, дочь младшаго 
брата Наполеона и Виртембергской принцессы Екатерины, могла удо
влетворить всѣ его тщеславныя Грезы. Бывшій кораль Вестфаліи, въ 
началѣ сороковыхъ годовъ, жилъ во Флоренціи изгнанникомъ подъ 
именемъ графа де-МонФора; онъ не имѣлъ большихъ денежныхъ средствъ, 
и семнадцатилѣтняя принцесса только что вернулась въ скромный 
отечественный домъ, окончивъ воспитаніе при Штутгартскомъ дворѣ, 
гдѣ ея положеніе было далеко незавидное. Она была въ первомъ рас
цвѣтѣ своей пышной, чарующей красоты, страстная, Чувственная, 
одаренная необыкновенными способностями къ искусствамъ, со всѣми 
характеристическими свойствами Наполеонидовъ, она имѣла и Физиче
скій ихъ обликъ, напоминая въ мягкомъ женскомъ видѣ легѳндарныя 
черты великаго дяди. Анатолій, напротивъ, поражалъ грубой, почти 
уродливой наружностью; Избалованный чрезмѣрнымъ богатствомъ, онъ 
славился весьма крутымъ нравомъ.

Ничто, не предрекало Дѣвушкѣ счастія въ этомъ столь нерав
номъ бракѣ и тѣмъ не менѣе племянница павшаго Цезаря сдѣлалась 
хозяйкою Санъ-Донато. Событія того времени уже такъ далеко ушли 
въ прошедшее, что становятся недостовѣрными смутные разсказы о 
драмѣ этого Кратковременнаго супружества. Неопровержимо ея по
слѣднее дѣйствіе: многолюдный балъ въ волшебномъ замкѣ, и среди 
оживленія танцевъ, передъ сотнями зрителей, учредитель празднества 
дающій пощечину своей супругѣ, въ дикомъ порывѣ ревности и не
обузданнаго гнѣва.

На другое утро принцесса Матильда покинула навсегда Санъ- 
Донато. Съ макіавелизмомъ, достойнымъ Италіанскихъ предковъ, она 
не кинулась въ объятія своей семьи, а поѣхала прямо въ Петербургъ 
искать защиты у своего вѣнценоснаго родственника по матери, все
могущаго Николая I. Въ этой защитѣ ей не было отказано. Ея мужа 
принудили дать ей не только свободу, но и громадное годовое содер
жаніе. Можно себѣ представить, что тогда испыталъ гордый, своеволь- 
аый Анатолій, не видавшій еще до той поры предѣла своему само
властію, и тутъ впервыа почувствовали^ полную немощь и пораженіе.
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Наказаніе было ужасное, и года не изгладили этого удара; напротивъ, 
возстановленіе Второй Имперіи, приблизивъ Матильду къ Француз
скому престолу, придало ему еще большее значеніе: отъ Анатолія 
ускользнула возможность быть самому чѣмъ-то въ родѣ императорскаго 
принца.

Впослѣдствіи тщетно онъ гнался за царственнымъ призракомъ,, 
даже купилъ на островѣ Эльбѣ имѣніе Наполеона и устроилъ въ немъ- 
роскошнѣйшій музей Наполеоновскихъ воспоминаній. Главную Красу 
Этаго музея, перевезеннаго его преемникомъ въ Санъ-Донато, составляла 
превосходная, Колоссальная статуя изъ Карарскаго мрамора, работы* 
Кановы, представляющая Императора въ Римской тогѣ. Всѣми спбсо- 
бами бывшій мужъ Матильды старался сблизиться съ нею и напомнить 
всему міру о недоступномъ родствѣ; но украсить себя мечтаемымъ 
величіемъ ему не удалось, и, главное, красавица - жена, въ которую 
онъ былъ безумно влюбленъ, отвернулась отъ него безвозвратно. Дол
го онъ пытался дѣятельностію въ Сапъ-Донато привлечь ея вниманіе^ 
Стараніемъ создавать художественныя богатства онъ думалъ затро
нуть ея извѣстный вкусъ къ живописи; чувство же своего ничтоже
ства передъ нею (разъ отъ него вырвали его единственную силу— 
деньги) продолжало невыразимо тяготить надменнаго деспота, и это 
тайное огорченіе вѣроятно подѣйствовало на всю остальную его жизньг 
лихорадочно преданную наслажденіямъ, которыя причинили рановре- 
менную смерть. Онъ умеръ на шестьдесятъ второмъ году, хотя силь
ная, здоровая натура обѣщала ему гораздо болѣе глубокую старость. 
Въ его честь говоритъ одно: великодушная, разумная благотворитель
ность.

Подъ конецъ, не смотря на сказочное богатство, денежныя за- 
трудненія коснулись него: состояніе его, подъ бременемъ аренды женѣ 
и другихъ преувеличенныхъ затратъ, одно время запуталось до того, 
что онъ былъ вынужденъ устроить въ 1858 году продажу Сандона- 
товскихъ сокровищъ. Послѣ этой продажи онъ предпринялъ путеше
ствіе по Европѣ и Америкѣ въ сопровожденіи извѣстной балерины »  
пресловутой Пѣвицы, пользовавшихся поочередно его расположеніемъ, 
Санъ-Доеато же осталось въ прежней обстановкѣ, со своими чуднымъ 
садами. Кромѣ многочисленныхъ художественныхъ предметовъ, въ эту  
первую продажу былъ отчужденъ звѣринецъ, изъ котораго самые за
мѣчательные экземпляры подарены королю Виктору-Эмануилу.

Князь Анатолій возвратился изъ долгихъ странствованій въ на
чалѣ шестидесятыхъ годовъ, страшно Измѣнившійся, съ намёками гро
зящаго паралича, съ поврежденнымъ разсудкомъ и, проживъ еще двѣ

Библиотека "Руниверс"



590 САНЪ-ДОНАТО.

зимы во Флоренціи, переѣхалъ въ Парижъ, гдѣ скончался 28-го Ап
рѣля 1868 года, за нѣсколько улицъ отъ давно чуждой ему жены. 
Онъ умеръ въ одиночествѣ, не имѣя при себѣ ни родственника, ни 
друга.

ІѴ.
Для его наслѣдника жизнь начиналась иначе и казалась одарен

ной болѣе Радужными обѣщаніями. Князь Павелъ, племянникъ Анато
лія, имѣлъ очень изящную наружность; онъ былъ похожъ на свою мать, 
Аврору Ш ернваль, которая принадлежала къ знатному Шведскому 
роду и необыкновенной красотой сѣвернаго характера вполнѣ могла 
^соперничать съ южной красотой своей снохи, принцессы Матильды; 
она также оставила въ Санъ-Донато благодатные слѣды неоднократ
ныхъ посѣщеній. Существуетъ портретъ к н язя  Павла, писанный въ 
первой молодости; на немъ онъ представленъ среди снѣжнаго ланд
ш афта въ снѣжно-бѣломъ охотничьемъ одѣяніи. Художникъ мастерски 
п е р е д а л ъ  въ этой картинѣ классически-правильныя ч ер т ы  и О бая тел ь 

ное выраженіе счастливаго молодого лица, дышащаго здоровьемъ и 
силой. Такимъ помнятъ его старые слуги князя Анатолія, когда при 
ж и зн и  дяди онъ, ж ен и в ш и сь , п р о в о д и л ъ  М едовы е мѣсяцы в о  Ф л о 

ренціи. Въ памяти у всѣхъ свѣтлый образъ его жены, рожденной 
княжны Мещерской. <La principessa M aria e ra  un angiolo> говорятъ 
Домочадцы, видѣвшіе ихъ въ ту незабвенную, свадебную весну; передъ 
иими возстаетъ картина мимолётнаго счастія, ушедшаго вмѣстѣ съ нею. 
Вспоминаютъ они, какъ любовался женою князь Павелъ, увидя её 
однажды стоящую въ Задумчивости, съ распущенными волосами, у  окна 
уборной. Въ нѣмомъ восхищеніи смотрѣлъ онъ на нее изъ сада, скрыв
ались за д е р е в о м ъ , дѣлая знакъ рукой С адов н и к ам ъ , чтобы не в ы д а 

вали его поклономъ. Легкая тѣнь Грусти лежала на свѣжемъ, какъ 
цвѣтокъ, лицѣ Новобрачной. Молва тѣхъ временъ гласитъ, что, когда 
отдавала она руку Демидову, ея сердце не было свободно*).

Вторую весну юные супруги болѣе не встрѣчали вмѣстѣ. К р а 
са в и ц а -ж ен а  не проснулась отъ рокового сна, въ который ее по- 
грузило рожденіе перваго ребенка; мужъ страстно оплакивалъ эту 
трагическую кончину и нѣсколько мѣсяцевъ не могъ видѣть первенца- 
сына. Въ Сандонатооскомъ паркѣ было зданіе, гдѣ сохранялось раз
ное имущество; въ немъ отдѣлили комнату для одежды, оставлен
ной Княгиней Маріей, и въ послѣдующихъ годахъ Павелъ Демидовъ, 
уже супругъ другой, отецъ семейства, вдвое богаче своего предше-

*) Этотъ бракъ былъ устроенъ въ Парижѣ, при посредствѣ Ф ельдмарш ала к н я зя  
А. И. Барятинскаго. П. Б.
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с т в ен н и Е а  и  для м н о ги х ъ  п р ед м ет ъ  за в и с т и , ч а с т о  у х о д и л ъ  о т ъ  шума 
г о с т е й  в ъ  т о  у е д и н е н н о е  м ѣ ст о , гдѣ для н его  е щ е  вѣ я л ъ  д у х ъ  усоп
ш ей . Т а м ъ , ч е р е з ъ  о к н о , ви дѣли е г о , у н ы в а в ш а г о  л и ц о  въ  ск л а д к а х ъ  

п л а т ь е в ъ , с о х р а н я в ш и х ъ  з а п а х ъ  л ю б и м ы х ъ  Д ухов ъ  у м е р ш е й  ж е н ы , и  

с л ы ш а л и  ег о  р ы дан ія .
У.

Третья хозяйка, царившая подъ сводами забытаго аббатства, <1а 
princepessa E lena >, была въ свою очередь прелестнымъ Видѣніемъ. 
Ея очаровательный, нѣжный профиль заманчиво рисуется на портре~ 
тѣ  Винтергальтера, нынѣ перевезенномъ изъ Санъ - Донато въ неза
долго купленный сосѣдній Пратолино. Она рождала многихъ дѣ
тей въ старомъ домѣ, согрѣтомъ тремя поколѣніями одной и той же 
семьи и украшенномъ новыми владѣльцами съ небывалою еще до тѣхъ 
поръ роскошью и пренебреженіемъ къ расходу: деньги сыпались на 
затѣйливыя передѣлки; за  баснословныя цѣны строился и тутъ же пе^ 
рестраивался подъѣздъ, воздвигалась гигантскихъ размѣровъ лѣстница; 
для ускоренія работа шла ночью, но увы! По окончаніи ступени ока
зались настолько узки, что дѣлали почти невозможнымъ ихъ упо
требленіе; даже нѣкій, враждебно-расположенный къ Демидовымъ, Фло
рентинецъ, въ первый же балъ поднялся по вновь открытой лѣстницѣ, 
имъ на смѣхъ, ползкомъ.

Вдругъ, въ началѣ 1883 года, посреди этого <ballare dei milioni>, 
какъ Флорентинца^ прозывали Демидовскій образъ жизни, разгромъ, 
продажа съ аукціона. Сокровища Ваянія и живописи, въ особенности 
восхитительныя картины Греза, покрывавшія стѣны цѣлой большой 
комнаты; бронза, серебро, драгоцѣнная мебель, камины и двери изъ 
Малахита и лаписъ-лазули, все распродается съ публичнаго торга. До 
сихъ поръ въ Нью-Іоркѣ, Парижѣ и Лондонѣ предлагаютъ любителямъ 
Сандонатовскія вещи. Наполеоновскій музей, составленный княземъ 
Анатоліемъ, исчезаетъ, включая зубъ Наполеона I. Продажа зуба осо - 
бенно удивляла королеву М аргариту.

Финансовый результатъ торговъ оказался до невѣроятной с т е п е н и  

ничтожнымъ. Затраты  по аукціону съ процентами Парижскихъ Фирмъ, 
которыя пмь завѣдывали, публпкаціи иллюстрированныхъ каталоговъ, 
великолѣпныя описанія зданій и садовъ, поглотили милліоны. Шесть н е 

дѣль подъ музыку трехъ оркестровъ разорялось Санъ-Донато, п р е и м у 

щественно въ пользу Французскихъ и Итальянскихъ а Ф ер и ст о в ъ .

Причина этого поразительнаго происшествія остается загадкой. 
Оно въ свое время возбудило много толковъ: говорили о семейныхъ
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обстоятельствахъ, о несоразмѣрности расходовъ по содержанію имѣнія 
и главнымъ образомъ о соціальномъ неудовлетвореніи.

Флорентинское общество недоброжелательно отнеслось къ Демидо
вымъ и все болѣе и болѣе уклонялось предоставлять имъ первенствую- 
щую роль, которую сначала они разыгрывали своей щедрой благотво
рительности) и гостепріимствомъ, своимъ, сравнительно съ Итальянскою 
знатью, необычайнымъ богатствомъ. Нота затаенной зависти звучала 
въ этомъ общемъ концертѣ негодованія противъ нихъ. Въ сущности 
никакой нужды не было обладателямъ историческихъ именъ подобныхъ 
Strozzi, Corsini, G uerardeschi, преклоняться нескончаемо передъ иностран
цами, какъ бы ни были они богаты. По выраженію одной извѣстной 
Флорентинской дамы: <не могли же они давать имъ своихъ денегъ».

Память о Демидовыхъ еще не утратилась во Флоренціи, тѣмъ. 
болѣе въ Санъ-Донато; ихъ бывшіе слуги любятъ разсказывать о 
прошедшемъ и когда старый садовникъ Бенчини, при которомъ сажалъ 
князь Анатолій свои Гималайскіе кедры, начнетъ разсказъ словами 
< all tempo dei principe D em idofb, краснорѣчію и умиленію его нѣтъ 
предѣловъ. Разсказы ваетъ онъ съ пламеннымъ восторгомъ о трехъ- 
красавицахъ Сандонатовскихъ княгиняхъ, особенно вспоминаетъ <1а 
bellezza d’un fiore>, Княгиню Марію и ея примирительное вліяніе на 
вспыльчиваго, не всегда благоразумнаго князя Павла вліяніе, обѣщавъ 
шее столько счастливыхъ дней всѣмъ обывателямъ дворца; онъ вспо
минаетъ, какъ постоянно украш алъ комнаты Княгинь цвѣтами и какъ 
всѣ его надежды и мечты рушились и насталъ ужасный часъ прода
жи Санъ-Донато!

Тяжело далась эта продажа и Павлу Демидову; его здоровье 
видимо пострадало при Разставаніи съ этимъ Итальянскимъ по
мѣстьемъ; онъ сдѣлался мрачнымъ, молчаливымъ передъ отъѣздомъ 
въ Россію и когда вернулся умирать въ Италію, то отдаленное отъ 
Флоренціи Пратолино не могло замѣнить ему то чтб онъ утратилъ. Сь 
высоты Медиційской терассы, на которую онъ заставлялъ себя выно
сить въ Солнечные дни южной зимы, его Угасающій взоръ грустно п а
далъ на долину, гдѣ блисталъ золотой куполъ покинутаго дома.

Не въ его силахъ было воскресить прошлое обаяніе; человѣче
ской жизни Недостало бы чтобы возстановить собравіе безцѣнеыхъ. 
сокровищъ искусства, разсѣянныхъ Невозвратимо...

Переведено съ Французской неизданной рукопись. П. Б.
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Десять лѣтъ уже миновало, какъ скончался преосвященный Амфилохій, 
столь памятный Москвичамъ. Могила его мало посѣщается бывшими мно
гочисленными почитателями, да и самая память о немъ какъ-то замалчи- 
вается. На страницахъ „Русскаго Архпваи подобаетъ помѣстить краткій 
біографическій его очеркъ и сдѣлать въ общихъ чертахъ характеристику по
койнаго археолога-палеограФа.

Амфилохій Казанцевъ, епископъ Угличскій, викарій Ярославской епар
хіи, въ мірѣ Павелъ Ивановичъ Сергіевскій, сынъ дьячка, родился 20 Іюня 
1818 года въ с. Любильцахъ, Боровскаго уѣзда. Калужской губерніи. Окон
чивъ курсъ въ Калужской Духовной. Семинаріи въ 1840 году, онъ былъ 
посланъ, какъ лучшій ученикъ, въ Московскую Духовную Академію, гдѣ и 
кончилъ ученіе въ 1845 г. кандидатомъ. Еще будучи студентомъ, въ 1842 г. 
онъ постригся въ монашество и вскорѣ былъ возведенъ въ санъ Іеродіакона, 
а въ 1844 г. посвященъ въ Іеромонахи. По окончаніи академическая курса 
Амфилохій былъ назначенъ въ Суздаль учителемъ и смотрителемъ духовныхъ 
училищъ. Въ 1852 г. онъ былъ переведенъ настоятелемъ въ Ростовскій 
Борисоглѣбскій монастырь, съ возведеніемъ въ санъ архимандрита, а черезъ
4 гбда назначенъ въ „Новый Іерусалимъ", настоятелемъ котораго и состо
ялъ до 18G0 года. Въ этомъ году, по распоряженію митрополита Филарета, 
онъ былъ отставленъ отъ управленія монастыремъ и посланъ въ число бра
тіи сначала Угрѣіпскаго, а затѣмъ Московскаго Покровскаго монастыря. 
Амфилохій, живя въ Москвѣ, ревностно занимался изученіемъ древне-Славян- 
скихъ и Греческихъ богослужебныхъ рукописей, хранящихся въ Румянцев
ской и Синодальной библіотекахъ. За рукописное изслѣдованіе Пандекта 
Антіоха ХІ вѣка неутомимый труженникъ былъ награжденъ Демидовской 
преміей въ 18G3 г., а затѣмъ былъ избранъ членомъ-корреспондентомъ Им
ператорской Академіи Наукъ. Въ 1870 г. Амфилохій назначенъ настоятелемъ 
Московскаго Данилова монастыря и съ этого времени сталъ издавать свои 
многочисленныя сочиненія и изслѣдованія. Изъ послѣднихъ особенно замѣ
чательны: Псалтирь X III в., провѣренная съ Греческимъ текстомъ X вѣка, 
со множествомъ примѣчаній и ссылокъ на рукописныя Псалтири отъ X до 
X III в.; Галичское Евангеліе (въ 4 томахъ), провѣренное съ 50 древнѣй-

II, 38 Русскій Архивъ 1903»
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ши ми списками, въ томъ числѣ и съ Новымъ Завѣтомъ, писаннымъ рукою 
св. Алексіи митрополита Московскаго, оа это сочиненіи Амфилохій} прису
ждена была въ 1883 г. полная Ломоиосовскаи премія. Въ послѣдующее время 
имъ было издано: Описаніе рукописей Новоіерусалимской библіотеки (удо
стоенное Уваровской преміи), Греческая палеографія, Октоихъ и Кондакарь
XII в. (также удостоенный Уваровской преміи). Кромѣ того въ началѣ вось- 
мидесятыхъ годовъ Амфилохій издалъ гигантскій трудъ: Карпинскій Апостолъ
XIII вѣка съ разночтеніями, взятыми изъ 40 древнихъ списковъ Апостола, 
изъ коихъ одинъ, именно Апостолъ X III вѣка, былъ доставленъ ему, по 
высочайшему повелѣнію, изъ Императорской Публичной Библіотеки, и Апока
липсисъ со множествомъ изображеній и текстомъ по Апокалинсису св. Але
ксія митрополита. За свои ученые труды Амфилофій былъ награжденъ ор
денами: св. Анны 2 ст., св. Владимира 3 ст., многими медалями, знакомъ 
„Краснаго Креста" за устройство въ Даниловскомъ монастырѣ, во время 
послѣдней Турецкой войны, госпиталя. Въ Даниловскомъ монастырѣ Амфило
хій возобновилъ тамошній древній соборный храмъ, украсилъ стѣны его 
изображеніями изъ древнихъ рукописей, а въ Иконостасѣ поставилъ старин
ной живописи св. иконы. Москва любила Амфилохій за его доброту, прямой 
открытый характеръ и за уваженіе его къ умершимъ, коихъ онъ провожалъ 
обыкновенно пѣшкомъ до самой могилы, не взирая ни на дальность разсто
янія, ни на ненастную погоду *).

Въ 1888 г. Нареченіе архим. Амфилохій во епископа Угличскаго про
исходило въ древнемъ Ростовскомъ Кремлѣ, въ Бѣлой Палатѣ, въ присут
ствіи многочисленной публики, прибывшими въ Ростовъ Московскимъ митро
политомъ Іоанникіемъ, Ярославскимъ архіепископомъ Іоанаѳаномъ и вика
ріемъ Московской епархіи Христофоромъ, епископомъ Волоколамскимъ. Самая 
же хиротонія была совершена 1 Мая въ Спасо-Іаковлевскомъ монастырѣ 
въ Шереметевокой церкви. Позволимъ себѣ остановить вниманіе на нѣсколь
кихъ словахъ, сказанныхъ имъ при Наречеши во епископа: „Немало озабо- 
чиваютъ меня неоконченный печатаніемъ сочиненія по древнимъ богослу- 
жебнымъ книгамъ. Будетъ ли у меня оставаться время отъ прямыхъ обя
занностей Святительскихъ на печатаніе ненапечатаннаго, не знаю. Конецъ 
житія моего Недалекъ. Если и буду въ силахъ, то, имѣя теперь около 70 
лѣтъ, не могу, по естественному закону, разсчитывать на продолжительность 
земного своего существованія". Опасенія, высказанныя въ этихъ словахъ, 
сбылись: печатаніе сочиненій по древнимъ богослужебнымъ книгамъ остано
вилось, ненапечатанное осталось ненапечатаннымъ, неизданное неизданнымъ, 
а черезъ пять лѣтъ послѣ нареченія наступилъ и „конецъ житія

*) Эти свѣдѣнія были сообщены мнѣ лично Преосвященнымъ АмФплохіемъ и отча
сти были напечатаны мною въ отдѣльной брошюрѣ: „Знаменательные для Ростова дни 
29 Апрѣля и 1 Мая 1888 г. Ярославль 1888 г .“, и кромѣ того болѣе подробно въ Памятни
кахъ Древней Письменности Спб. въ статьѣ „Преосвященный Амфилохій какъ ученый и 
палеографъ*. А. Т.
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Въ общемъ уровень ученой дѣятельности преосвященнаго въ Росто
вѣ значительно понизился. Причинъ, объясняющихъ это явленіе, нѣсколько. 
Прежде всего „прямыя Святительскія обязанностино  по нѣкоторымъ со
ображеніямъ мы не считаемъ вполнѣ удобнымъ входить въ подробный ана
лизъ выполненія Преосвященнымъ АмФилохіемъ этихъ обязанностей. Правда, 
они были немногочисленны, несложны, и выполнитель ихъ въ администра
тивномъ отношеніи не заявилъ себя ничѣмъ особеннымъ, выходящимъ изъ 
предѣловъ офиціальнаго; во всякомъ случаѣ управленіе сравнительно-боль- 
шимъ монастыремъ, выполненіе обязанностей Викарія, при постоянномъ по
сѣщеніи всѣхъ монастырскихъ богослуженій, все это утомляло преосвящен- 
наго, Привившаго къ уединенной или, какъ говорится, кабинетной жизни, 
проводимой имъ въ занятіяхъ налеографическими памятниками. Отсюда по
нятно, что и немногочисленныя „прямыя Святительскія обязанности" отни
мали у преосвященнаго времени гораздо болѣе, чѣмъ можно было ожидать.

Епископъ Амфилохій жилъ въ Ростовѣ около пяти лѣтъ, справивъ въ
1892 году 50 лѣтній юбилей своей служебной дѣятельности, и скончался въ
1893 г. 20 Іюля. Надъ могилой его въ Сергіевской церкви Спасо-ІІесковскаго 
храма, въ Яковлевскомъ монастырѣ, 23 Марта 1894 г. К. Т. Солдатенко- 
вымъ, И. В. Залогинымъ и мною положена большая мраморная плита (ко
пія съ памятника Московскому Митрополиту Макарію).

Владыка погребенъ рядомъ съ основательницей бывшаго Саасо-Песков- 
скаго монастыря, Княгиней Маріей, супругою Ростовскаго князя Василько, 
убитаго Татарами, и ея сыномъ Ростовскимъ княземъ Глѣбомъ Василье
вичемъ. Верхній этажъ этого древняго храма Преосвященнымъ АмФилохіемъ 
былъ реставрированъ, но нижній не докончено Придѣлъ, гдѣ онъ погребенъ, 
хотя и имѣетъ иконостасъ, но совсѣмъ еще не отдѣланъ. Вѣроятно, долго 
не придетъ то время, когда въ этомъ алтарѣ, находящемся противъ самой 
могилы, будутъ возноситься молитвы за упокой души преосвященнаго, благо- 
украсителя св. храма, а между тѣмъ положенную плиту надъ его Моги пой 
отнесли на 1!/ а арш. отъ могилы подъ тѣмъ предлогомъ, что она якобы бу
детъ мѣшать богомольцамъ въ церкви (гдѣ служба происходитъ одинъ 
разъ въ годъ, да и то въ главномъ придѣлѣ).

Амфилохій былъ человѣкъ безукоризненно честный, крайне скромный въ 
своихъ требованіяхъ и Привычкахъ, чрезвычайно довѣрчивый и необыкно
венно простой въ обращеніи со всѣми. Большое вліяніе на него въ жизни 
и въ опредѣленіи пути и направленія его учено-литературной дѣятельности, 
какъ археолога и палеограФа, имѣлъ графъ А. С. Уваровъ, который, прожи
вая въ 1853 году въ Суздалѣ, во время раскопокъ, познакомился съ нимъ 
и „заразили его (какъ любилъ выражаться преосвященный) страстію къ 
Палеографіи и археологіи. Эта дружба Амфилохій съ графомъ продолжалась 
до самой кончины послѣдняго (1884 г.). Во все это времи графъ не остав-
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лилъ его своимъ вниманіемъ, матеріальной и нравственной поддержкой, осо
бенно въ тяжкіе годы испытаній, которыя продолжались для Амфилохій цѣ
лыхъ десять лѣтъ (1S60—1870). Дѣло въ томъ, что Амфилохій, управляя 
Воскресенскимъ Новоіерусалимскимъ монастыремъ, навлекъ на себя гнѣвъ 
Московскаго митрополита Филарета, который отставилъ его отъ управленія 
монастыремъ и послалъ на „смиреніе" къ суровому архиыандриту Угрѣш- 
скаго монастыря Пимену. Причиной же гнѣва Московскаго владыки было 
слѣдующее обстоятельство !). Въ Воскресенскомъ монастырѣ производились 
какія-то постройки. Плохой хозяинъ, не умѣвшій обращаться съ деньгами, 
Амфилохій велъ эти работы безъ всякой Формальной отчетности и, будучи 
самъ безсребренннкомъ, по своей простотѣ и довѣренности, считалъ, что и 
всѣ другіе его сослуживцы такіе же Честные люди и, разумѣется, жестоко 
поплатился за это. О безпорядкахъ было донесено Митрополиту, который 
велѣлъ назначить слѣдствіе. Амфилохій же со слѣдователями обращался не 
очень деликатно, даже подчасъ грубо, думая, что ревизоры къ нему только 
придираются и считалъ себя совершенно правымъ, такъ какъ онъ очень 
хорошо сознавалъ, что не воспользовался въ этомъ дѣлѣ ни одной копейкой. 
Слѣдуетъ сказать, что не задолго передъ симъ Воскресенскій монастырь удо- 
стоила своимъ посѣщеніемъ императрица Марія Александровна и очень 
обласкала Амфилохій. На прощаньи она изволила сказать ему: „чтб вамъ 
будетъ нужно. о. архимандритъ, обращайтесь прямо ко мнѣ“. Эти высоко- 
милостивыя слова Государыни глубоко залегли въ сердце Амфилохій, и онъ, 
по свойственной ему простотѣ и наивность написалъ письмо Императрицѣ, 
въ которомъ горько жаловался на притѣсненія, чинимыя ему митрополитомъ. 
Письмо его было переслано Митрополиту Филарету съ предложеніемъ сдѣлать 
по просьбѣ архимандрита Амфилохій. Но всѣмъ извѣстенъ самостоятельный 
и непреклонный характеръ Филарета. Получивъ предложеніе и письмо А м 
филохій, владыка сильно разгнѣвался и изрекъ: „ Отставить. Кь Пимену въ 
число братстваа2). Здѣсь то, на Угрѣшѣ, и началось испытаніе Амфилохій 
подъ строгимъ надзоромъ суроваго Пимена, при самомъ пренебрежительномъ 
къ нему отношеніи прочей братіи. Келія ему была отведена самая невоз- 
можнан, рядомъ съ помойной имой. Самъ Пименъ (происходившій изъ про
стыхъ Вологодскихъ мѣщанъ) при всѣхъ его строительскнхъ достоинствахъ, 
былъ человѣкъ невоспитанный и не могъ понить возвышенной души Амфи
лохій и его стремленій къ научнымъ занятіямъ. Кое-какъ потомъ одинъ 
благожелатель Амфилохій, настоятель Московскаго Покровскаго монастыри 
Паисій Соколовъ упросилъ митрополита, чтобы онъ перевелъ Амфилохій на 
тѣхъ же правахъ въ Покровскій монастырь. Хоти и здѣсь Амфилохій жилъ 
также въ числѣ братства, но имѣлъ за то по крайней мѣрѣ сносное помѣ
щеніе, а главное пользовался полной свободой. Въ этомъ-то монастырѣ и

4) Записано со словъ секретаря Москов. Археолог. Общества. В. Е. Румянцева.
*) Автору вѣроятно неизвѣстно, что настоящею причиною митрополичьяго гнѣва 

было то, что Амфилохій почти открыто не исполнялъ Монашескаго обѣта цѣломудрія. П. Б.
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быди задуманы имъ и совершены капитальнѣйшій палеографическій работы. 
Ежедневно въ теченіе ІО лѣтъ рано утромъ ходилъ Амфилохій пѣшкомъ изъ 
Покровскаго монастыря въ Синодаіьную библіотеку съ мѣшкомъ за плечами, 
наполненнымъ книгами. Онъ всегда съ благоговѣніемъ вспоминалъ имя Паи
сія, считая его своимъ благодѣтелемъ, и не безъ горечи до самой смерти 
упоминалъ имя митрополита Филарета рядомъ съ именемъ жестокаго Пиме
на. Денегъ для изданія своихъ трудовъ у него, конечно не было !), но ему 
помогали въ этомъ гр. Уваровъ, купецъ Ланинъ и въ особенности К. Т. 
Солдатенковъ 2). Этого послѣдняго онъ очень любилъ. Во время пребыванія 
Амфилохій въ числѣ братства въ Угрѣшскомъ и Покровскомъ монастыряхъ 
за него усиленно хлопоталъ гр. Уваровъ, который неоднократно лично про
силъ митрополита Преложить гнѣвъ на милость; но Филаретъ былъ непоко
лебимъ въ своемъ рѣшеніи, и только уже послѣ смерти его s), и то послѣ 
довольно продолжительнаго промежутка времени, конечно, не безъ участія 
гр. Уварова, Амфилохій былъ назначенъ настоятелемъ Московскаго Данило
ва монастыря. Здѣсь онъ отдался своимъ палеограФическимъ занятіямъ и 
реставраціи соборнаго храма. Какъ настоятель, Амфилохій пользовался ие- 
завидною славою; посѣщая почти каждую службу, онъ обыкновенно стоялъ 
въ алтарѣ, гдѣ правилъ корректуры, и совсѣмъ не смотрѣлъ за благочпне- 
ніемъ своихъ подчиненныхъ. Это дошло до свѣдѣнія митрополита Макарія, 
который, при посѣщеніи Данилова монастыря, просилъ Амфилохій имѣть за 
братіей лучшій надзоръ и въ особенности за тѣмъ, чтобы во время службы 
послушники на клиросѣ не играли въ карты. Послѣ полученнаго имъ замѣ
чанія Амфилохій уже постоянно во время богослуженія находился близъ 
Клироса на архимандричьемъ мѣстѣ и неослабно слѣдилъ за благочиненіемъ 
въ монастырѣ. Это онъ продолжалъ дѣлать и въ санѣ епископа, жестоко 
браня провинившихся монаховъ и послушниковъ, называя „Сахалинцами" и 
прописывая въ книгѣ братскаго дохода въ слѣдующихъ выраженіяхъ: „іеро
діаконъ (имя рекъ) штрафуется 3-мя рублями за купанье съ сверченіемъ шеи, 
отчего и попалъ въ больницу" и т. и.

Амфилохій отличался большими странностями, производившими иногда 
весьма непріятное впечатлѣніе на тѣ лица. которыя мало или почти вовсе 
не знали его чисто-дѣтскую душу; знакомые же съ его оригинальными чер
тами характера пользовались ими для того, чтобы вдоволь посмѣяться надъ 
безхитростнымъ старцемъ. Въ особенности донималъ Амфилохій во время 
засѣданій Московскаго Археологическаго Общества покойный профессоръ 
Московскаго университета Сергій Алексѣевичъ Усовъ, который избиралъ его

*) Послѣ него осталось только 60 кон.
*) При наречевіи во епископа К. Т. Солдатенковъ прислалъ ему дорогую епископ

скую мантію.
*) О погребеніи митрополита, за гробомъ котораго пришлось идти А мфилохій), он ъ  

часто упоминалъ, что ему пришлось идти зажавъ носъ: такъ сильно испортился покой"
■ ИКЪ.

Библиотека "Руниверс"



598 ЕПИСКОПЪ АМФИЛОХІЙ.

цѣлью своего остроумія и далъ ему Насмѣшливое прозвище „божественный 
лапоть". Амфилохій сильно горячился, возражая своему противнику, и кри
чалъ, что „всѣ они не археологи, а плуты", и въ концѣ концовъ произно
силъ свое неизмѣнное, по его мнѣнію, страшное слово: „умрешь безъ покая
ніи". Питаясь въ монастырѣ и будучи архіереемъ чѣмъ попало, большею 
частію греческой кашей съ Квасомъ, и не желая разнообразить эту скром
ную трапезу, Амфилохій, повидимому, избѣгалъ употребленія всѣхъ другихъ 
Кушаній и на похоронныхъ, напр., обѣдахъ больше разговаривалъ, чѣмъ 
ѣлъ. Такъ, на одной изъ купеческихъ тризнъ лакеи нарочно подали ему 
вмѣсто рыбы майонезъ изъ рябчиковъ. Амфилохій, разговаривая, не обра
тилъ на это вниманіе, и только тогда, когда „кондитеры" стали смѣнтьсн, 
онъ понилъ, въ чемъ дѣло и сказалъ имъ: „Чего вы, Дураки, смѣетесь? Я, 
вѣдь, и вкуса-то миса не знаю" *). Приведемъ здѣсь еще одинъ комическій 
случай, Рисующій А мфилохій, какъ узкаго спеціалиста. Въ 1889 г. ІІ Май, 
предсѣдательствуя въ экзаменаціонной комиссіи, производившей испытаніе 
въ церконно-приходской школѣ, Амфилохій удивлялъ, а иногда и огорчалъ 
присутствующихъ неожиданными своеобразными вопросами, поправками, 
отзывами и обобщеніями. „Слово чудо надо писать черезъ „ю", поправлилъ 
онъ учениковъ, настойчиво увѣряя въ этомъ же и членовъ Коммиссіи. „Вѣдь 
во всѣхъ древнихъ Славинскихъ руконисихъ стоитъ ю; равнымъ образомъ", 
продолжалъ онъ, Сердясь, что его не хотятъ понять, „нужно писать не .чув
ство, а чювство, въ словѣ Іоаннъ „о" надо писать двойное (со); одесную надо пи
сать отдѣльно (о десную), вѣдь тутъ два слова* и т. д. Послѣ экзаменовъ всѣ 
остались недовольны другъ другомъ, начиная съ преосвященнаго, который 
никакъ не могъ вразумить непонимавшихъ его членовъ комиссіи, и кончая 
послѣднимъ ученикомъ, упорно продолжавшимъ писать „чудо" чрезъ „у", а не 
чрезъ „ю“.

Амфилохій, не будучи ханжей, былъ глубоковѣруюіцій человѣкъ. Въ 
послѣдніе годы своей жизни ему удалось отыскать ноты XVIII в. на из
вѣстный псальмъ Святители Димитріи: „Іисусе мой прелюбезный". Желаи 
постоинно слушать музыку этого псальма, онъ купилъ фисгармонію* кото- 
ран долго стояла безъ употребленія, въ виду отсутствіи среди братіи умѣю
щихъ играть на этомъ инструментѣ. Тогда онъ заказалъ къ Фисгармоніи 
валы съ нѣсколькими духовными пьесами и, между прочимъ, псальмомъ 
„Іисусе мой прелюбезный". Заставлия играть и пѣть Пѣвчаго мальчика 
„Ванюшку", преосвященный во время исполненія псальма умилялся душею 
и плакалъ горячими слезами. Всѣ, кто къ нему ни приходилъ, должны были 
обязательно прослушать твореніе св. Димитріи. Не могли избѣгнуть этого 
удовольствія и люди весьма высокопоставленныя, посѣщавшіе Ростовъ; но 
всѣ снисходительно относились къ престарѣлому владыкѣ и выслушивали до 
конца игру испортившіяся, валовъ и Фальшивое пискливое пѣніе „Ванюшкии.

*) Разсказано самимъ АмФидохіеиъ.
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Глядя въ это время на А м ф и л о х і й , на е г о  незатѣйливую монастырскую ком
нату, заваленную книгами и рукописями съ оборванной разнокалиберной 
мебелью, невольно приходило на умъ, что тутъ живетъ человѣкъ одной 
эпохи съ Писцами тѣхъ рукописей, заставками и рамками которыхъ онъ 
безотходно любовался.

Заниматься серьезными научными изысканіями и въ тоже время, въ 
лучшую пору своей дѣятельности, состоять въ числѣ братіи Московскаго 
Покровскаго монастыря въ званіи „архимандрита на покоѣtt, быть членомъ 
корреспондентомъ Академіи Наукъ, почетнымъ членомъ духовныхъ академій 
и въ тоже время умереть на 76 году жизни въ скромномъ званіи Викарія 
Ярославской епархіи, неудостоеннаго даже некролога въ мѣстномъ органѣ ду
ховной печати*): вотъ жребій, выпавшій на долю преосвященнаго Амфилохій.

А. Титовъ.
Ростовъ Великій, 8 Мая 1903.

П о п р а в к а .

Приносимъ благодарность Николаю Яковлевичу Стечькнну за указаніе 
слѣдующей нашей ошибки. Въ 7-й тетради „Русскаго Архива" сего года. на
3-й страницѣ обложку сказано: „Графъ Юрій Александровичъ не былъ по
слѣднимъ изъ графовъ Головкиныхъа. Это невѣрно: родъ графовъ Голови
ныхъ пресѣкся. Нынѣ изъ потомковъ графа Юрія Александровича (отъ его 
дочери) его имя носятъ пять лицъ, а именно:

1) Свѣтлѣйшая княжна Екатерина Алексѣевна Салтыкова-Головкина.
2) Княжна Наталія Евгеніевна Голицына-Головкина.
3) Княжна Екатерини Евгеніевна Голицына-Головкина.
4) Княжна Елена Евгеніевна Голицына-Головкина.
5) ГраФЪ Юрій Николаевичъ Головкинъ-Хвощинскій.

*) Ярославскій преосвященный не долюбливалъ В и к а р ія  - безсребренника, а потому 
редакторъ Ярославскихъ Епархіальныхъ Вѣдомостей и не помѣстилъ присланнаго къ не
му некролога А м ф и л о х ій .
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С О Д Е Р Ж А Н І Е
В Т О Р О Й  книги

‘Р У С С К А Г О  АРХИВА»
1903 года.

(в ы п у с к и  5, 6, 7 и 8).
356. Петръ Веіикій. Статьи М. П. Пого

дина.

371 и 481. Сотрудники Петра Великаго. 
П. И. Ягужинскій и Меншиковъ. Статьи А. 
А. Голонбіевскаго.

406. Первая жена П. И. Ягужинскаго. 
Его же.

25. Князь Борисъ Ивановичъ Куракинъ. 
Его біографія до возвращенія изъ перваго 
путешествія по Западной Европѣ. С. И. 
Кедрова.

147. Черное Малороссійское духовенство 
былаго времени. Статья А. А. Титова.

290. Архіепископъ Варлаамъ ІІІишацкій 
(его стихи). А. А. Титова.

51, 167, 416 и 550. Изъ писемъ Констан
тина Яковлевича Булгакова къ его бра
ту. 1824—1827 годы.

82, 219, 445 и 565. Дневникъ Ивана Ми
хаиловича Снѣгирева. 1844— 1847 годы.

5. Изъ записокъ Анны Ѳеодоровны Ак
саковой. Осень 1860 года. (Монахиня Ди- 
вѣевсной пустыни Гликерія.—Мантія св. Са- 
ровокаго старца Серафима.—Исцѣленіе Ве
ликой Княжны Маріи Александровны.—По
слѣдніе дни и кончина Императрицы Алек
сандры Ѳеодоровны).

479. А. С. Хомяковъ о преподобномъ Се- 
р а Ф и м ѣ  Саровскомъ.

305. О современномъ человѣкѣ. Посмерт

ное сочиненіе К. С. Аксакова, съ послѣсло- 
віемъ Ю. Б.

585. Санъ-Доната. Хроника.

96. Воспоминанія Валерьяна Ивановича 
Сафоновича.

296. Дополненіе къ Воспоминаніямъ В. И. 
Сафоновича, его дочери О. В. Страховой.

236. Изъ Записокъ Н. П. Колюбакина. 
Поѣздка въ Малую Аэію. 1856-й годъ.

118, 281 и 458. Путевыя Записки епис
копа Никодииа. 1870. Отъ Екатеринбурга 
до Казани.

289. Князь Вяземскій и Тютчевъ. Замѣт
ка В. Я. Брюсова.

289. Отбывъ В. С. Соловьева о спиритиз- 
мѣ и о Ренанѣ. Его же.

473. Пушкинъ (Рана его совѣсти). Библіо- 
графическая замѣтка В. Я. Брюсова.

1^4. Оцѣнка Пушкина (по его кончинѣ).

286. Письмо А. С. Хоиякова къ Д. А. 
Валуеву.

140. Какъ иногда составляются или запи
сываются воспоминанія старыхъ Кавказ
цевъ. Е. И. Козубскаго.

292. Объ устройствѣ библіотекъ въ Орен
бургскомъ краѣ. Н. П. Столпянскаго.

593. Памяти епископа А м ф и л о х і й .  Статья 
А. А. Титова.

300. Сергѣй Сергѣевичъ Слуцкій f .

Приложеніе.
Дневникъ камеръ-юнкера Берхгольца. 1723—1724 годы.
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съ лѣвой, Гофъ-интендантъ Миддельбургъ, гоФъ-юнкеръ Тихъ и молодой 
баронъ АдлерФельдъ. Непосредственно за  Каретою его королевскаго 
высочества ѣхали Верхами оба каммердинера Классенъ и Пель, потомъ 
оба камеръ-пажа, Геклау и Петерсенъ, и наконецъ оба каммеръ-лакея 
его высочества и два егеря. Всѣ костюмы были новые и роскошные, 
а  всадники имѣли прекрасныхъ лошадей съ вышитыми чепраками. Н а 
его королевскомь высочествѣ, нашемь герцогъ, быль зеленый бархат
ный кафтанъ съ камзоломъ и отворотами изъ парчи, шляпа съ бѣлымъ 
перомъ и прекрасною кокардою, алмазная звѣзда на груди, золотая, 
осыпанная брилліантами шпага и брилліантовыя пряжки на баш ма
кахъ и у колѣнъ. Все это было надѣто имь въ первый разъ. Въ 
«ышеописанномь порядкѣ его высочество ѣхалъ до Кремля и далѣе 
внутрь его, насколько это было возможно; но кавалеры его и про
вожатые слѣдовали туда за  нимь пѣшкомъ. На дворцовой площади 
стояли въ строю находившіеся здѣсь батальоны гвардіи съ шестью 
еще другими, всего около 10,000 человѣкъ. Когда его высочество 
подъѣхалъ къ тому мѣсту, гдѣ долженъ былъ выйдти изъ кареты, онь 
быль встрѣченъ временнымъ церемоніймейстеромь, бригадиромъ Ш у
валовымъ, который повелъ его и всѣхъ нашихъ кавалеровъ вверхъ 
по большой, устланной краснымъ сукномъ, дворцовой лѣстницѣ 
гдѣ, на верхней площадкѣ, стояли въ строю гренадеры обоихъ гвар
дейскихъ полковъ. Они отдали честь его высочеству. Церемоніймей
стеръ провель нась въ большую коронаціонную залу, въ которой 
потомъ должны были обѣдать и въ которой обыкновенно бывають 
аудіенціи. Туть мы нашли только нѣсколько депутатовъ и немногихъ 
Русскихъ господъ. Черезъ полчаса въ эту залу пришелъ генералъ- 
прокуроръ Ягужинскій, который повелъ его королевское высочество 
въ комнату, гдѣ обыкновенно бывають засѣданія Сената и гдѣ теперь 
собрались всѣ сенаторы и другіе Русскіе вельможи; но изъ нашихъ 
кавалеровъ никто не сопровождалъ туда его высочество, кромѣ оберъ- 
каммергера и г-на Измайлова. Всѣ мы, прочіе, остались въ вышеупо- 
мянугой залѣ. Она очень велика, и стѣны въ ней были обиты попе
ремѣнно краснымъ бархатомъ и Персидскими коврами, а  окна и своды 
красиво расписаны и Вызолоченъ^ Распэложеніе ея можно видѣть изъ 
слѣдующаго простого чертежа.

*) Т. н. Красному Крыльцу, ведущему съ Цлрсаэй пл ощ ад и  в ь  Гр л и о в лгу іо Палату. 

Дневникъ Берхольца. ІѴ. 3
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A) Большой залъ f).
B) Передняя комната, въ которой стояли кавалергарды (die Chevallier-Garde).
C) Двери.
D) Галлерея, гдѣ стояли гренадеры обоихъ гвардейскихъ полковъ.
E) Большое Дворцовое крыльцо *).
F) Окна въ залѣ.
G) Тронъ съ императорскимъ столомъ, стоявшій на возвышеніи о нѣсколькихъ 

ступеняхъ. Онъ былъ обтянуть и покрытъ краснымъ бархатомъ, и надъ нимъ Боевы- 
тался большой красный бархатный, обложенный широкимъ золотымъ галуномъ балда
хинъ, подъ которымъ Кушали ихъ величества.

H) Столъ, за которымъ сидѣлъ его королевское высочество совершенно одинъ.
I) Столъ для духовенства, о 20-ти приборахъ.

К) Столъ для сенаторовъ и знатнѣйшихъ вельможъ, о 28-ми приборахъ.
L) Столъ для дамъ, о 36-ти приборахъ.
М) Столъ для генераловъ, депутатовъ и другихъ лицъ, о 30-ти приборахъ.
К) Галлерея для императорскихъ принцессъ, откуда онѣ incognito смотрѣли на обѣдъ.
О) Большой столъ въ срединѣ залы, на который опираются своды, украшенный 

со всѣхъ четырехъ сторонъ, сверху донизу, большими серебряными вызолоченными и 
золотыми сосудами.

Р) Оркестръ императорскихъ, герцогскихъ и другихъ музыкантовъ, всего 60 чело
вѣкъ, которые играли во время обѣда.

Грановитая Палата.—*) Вышеупомянутое Красное Крыльцо.
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З ал а  эта обращена Фасадомъ къ дворцовой площади и находится 
въ  той части дворца, которая называется Грановитой) Палатою (G ra- 
n it-Pallast). Въ ней прежніе цари давали аудіенціи иностраннымъ ми
нистрамъ. Большой столбъ О, стоящій въ серединѣ залы для поддерж
ки свода, была со всѣхъ четырехъ сторонъ, отъ пола до самаго этого 
свода, обставленъ большими серебряными вызолочеными и нѣкоторыми 
золотыми сосудами, между которыми особенно замѣчательны были: 
большой золотой бокалъ, кругомъ съ изображеніями древнихъ Рим
скихъ императоровъ, искусно Вырѣзанными на восточныхъ камняхъ, 
большой серебряный вызолоченый бокалъ вышиною слишкомъ въ ростъ 
человѣческій, подарокъ королевы Христины, бокалы съ изображе
ніями всѣхъ горныхъ городовъ Саксоніи, изъ чистаго серебра, могу
щіе служить для стола, и другіе. Буфетъ этотъ по справедливости 
могъ считаться однимъ изъ превосходнѣйшихъ и богатѣйшихъ въ свѣ
тѣ. На мѣстѣ G былъ тронъ съ большимъ краснымъ бархатнымъ, бо
гато обложеннымъ золотыми галунами, балдахиномъ, подъ которымъ 
стоялъ столъ для ихъ императорскихъ Величествъ; тронъ возвышался 
отъ пола только на одну ступень *), но былъ также весь обитъ крас
нымъ бархатомъ. Н а спинкѣ его, по широкимъ половинкамъ бархата, 
спускавшимся отъ балдахина, былъ богато вышитъ золотомъ Русскій 
орелъ, а  подъ самымъ балдахиномъ красовался соединенный именной 
шифръ ихъ Величествъ, также шитый золотомъ. Прочее уже объяснено.

Послѣ 9-ти часовъ мы, прочіе, пошли въ соборъ или Каѳедраль
ную церковь Успенія Пресвятыя Богородицы, гдѣ должно было совер
шиться коронованіе, и когда отдали тамъ полученные нами билеты, 
младшій церемоніймейстеръ провелъ насъ на мѣсто, которое мы должны 
были занимать, а  именно на балконъ, гдѣ стояли иностранные мини
стры. Они въ церкви хотя и присутствовали при коронованіи, но ихъ, 
во избѣжаніе споровъ о мѣстахъ, не пригласили ни на процессію, ни 
въ залу къ столу. Балконъ этотъ въ серединѣ, между ими и нами, 
раздѣлялся проходомъ, такъ что тронъ мы могли видѣть почти прямо 
передъ собою. Онъ стоялъ посрединѣ церкви, въ среднемъ ея проходѣ, 
между большими столбами и прямо противъ алтаря или хора и нахо
дящихся въ немъ, такъ называемыхъ, святыхъ вратъ. Это было очень 
широкое возвышеніе, окруженное вызолоченными перилами, на кото
рое вели 8 или ІО ступеней такой же ширины, какъ и верхняя пло
щадка, и съ балюстрадой по обѣимъ сторонамъ. Ступени были въ се
рединѣ съ уступомъ. Надъ всѣмъ этимъ висѣлъ большой великолѣп
ный, четыреугольный, богато обложенный золотомъ балдахинъ, который

в) Выше Берхгольцъ говоритъ, что тронъ стоялъ на возвышеніи о нѣсколькихъ 
ступеняхъ; слѣд. гдѣ нибудь ошибается.

3*
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въ серединѣ свода былъ прикрѣпленъ веревкою въ руку толщины, 
обвитою парчей, и четырьмя золотыми шнурами, протянутыми отъ его 
угловъ. Возвышеніе это, сдѣланное въ Формѣ четыреугольника, зани
мало средній проходъ церкви во всю ширину. Подъ балдахиномъ сто
яли для ихъ императорскихъ Величествъ два стула (изъ которыхъ по
мѣщенный съ лѣвой стороны, именно для императрицы, былъ съ руч
ками), оба богато обдѣланные драгоцѣнными камнями. Одинъ изъ нихъ 
когда-то привезенъ былъ въ подарокъ изъ Персіи. Направо отъ нихъ 
стоялъ четыреугольный столъ, на которомъ потомъ лежали импера
торскія регаліи и который Накрытъ былъ великолѣпной золотой Ш и 

ринкой съ вышитыми по ней коронами. Какъ самый тронъ, такъ и 
ступени были кругомъ обиты краснымъ бархатомъ съ золотыми галу
нами по краямъ. У уступа, съ правой стороны, помѣщались обѣ импе
раторскія принцессы и обѣ герцогини, въ особой ложѣ, обтянутой зо
лотыми и серебряными Матеріями. Сь этой же стороны, немного ближе 
ко входнымъ дверямъ, позади обыкновеннаго императорскаго кресла, 
устроено было отдѣльное мѣсто для его королевскаго высочества, на~ 
шего герцога, а  по обѣимъ сторонамъ церкви тянулись балконы для 
дамъ, которыя не были въ робахъ. Въ параллель съ нами, нѣсколько 
наискось и противъ алтаря, находился балконъ для дамъ въ робахъ, 
участвовавшихъ въ процессіи, также для депутатовъ, генераловъ и 
прочихъ Здѣшнихъ вельможъ, не имѣвшихъ никакой особой должности 
при церемоніи коронованія. Балконъ этотъ, какъ и нашъ, въ середи
нѣ былъ раздѣленъ на двѣ половины. Внизу размѣщены были вокругъ 
всѣ прочія лица, имѣвшія билеты для входа въ церковь. Внутренность 
церкви была освѣщена множествомъ Восковыхъ свѣчей, и великолѣп
ная большая серебряная люстра особенно сильно бросалась въ глаза. 
Около 10-ти часовъ прибыли въ церковь обѣ старшія императорскія 
принцессы и обѣ герцогини; но сестры послѣднихъ, принцессы Праско
вьи, не было по причинѣ нездоровья. Наконецъ, часовъ въ одиннад
цать, началось шествіе ихъ императорскихъ Величествъ, при звонѣ 
всѣхъ колоколовъ и музыкѣ всѣхъ полковъ, расположенныхъ на двор
цовой площади. Ихъ величества шли пѣшкомъ отъ дворца до церкви, 
л  не только весь этотъ путь, но и большая дворцовая терасса (К рас
ное Крыльцо), по которой шла процессія, были устланы краснымъ 
сукномъ. Передъ входомъ въ церковь государь и государыня были 
встрѣчены и привѣтствованы всѣмъ духовенствомъ въ богатѣйшихъ 
облаченіяхъ. Шествіе изъ дворца въ церковь открывала половина от
ряда Сформированной недавно лейбъ-гвардіи, въ сапогахъ со шпорами 
и съ карабинами* въ рукахъ. Составляющіе этотъ отрядъ 68 человѣкъ 
имѣютъ всѣ офицерскіе чины; самъ пмператоръ состоитъ въ немъ ка-
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литаномъ, геи.-прокуроръ п ген.-лейтенантъ Ягужинскій капитанъ- 
поручикомъ, ген.-маіоръ Мамоновъ старшимъ поручикомъ, и т. д. По
слѣ того шли, подъ предводительствомъ своего гофмейстера, 12 пажей 
императрицы, всѣ въ зеленыхъ бархатныхъ кафтанахъ, парчевыхъ 
камзолахъ и проч., въ бѣлокурыхъ парикахъ и съ бѣлыми перьями 
на шляпахъ. З а  ними слѣдовали четыре взрослыхъ пажа или денщика 
императора. Затѣмъ шелъ церемоніймейстеръ Ш уваловъ во главѣ 
Лифляндскихъ, Эстляндскихъ и прочихъ депутатовъ отъ провинцій, 
также бригадировъ, генералъ-маіоровъ, всего генералитета и другихъ 
должностныхъ лицъ; потомъ, теперешній государственный маршалъ Тол
стой съ своимъ большимъ серебрянымъ Маршальскихъ жезломъ (на 
верхнемъ концѣ котораго красовался двуглавый Россійскій орелъ, осы
панный драгоцѣнными камнями) и въ сопровожденіи двухъ герольдовъ, 
оберъ-герольдмейстера Плещеева и гр. Санти. Далѣе слѣдовали госпо
да, которые несли регаліи, а  именно прежде всего тайный совѣтникъ 
баронъ Остерманъ, тайный совѣтникъ и сенаторъ кн. Дмитрій Михай
ловичъ Голицынъ и еще двое несли на большой подушкѣ коронаціон- 
ную мантію императрицы. Мантія эта была изъ парчи, съ вышитыми: 
по ней двуглавыми орлами и коронами, Подбитая горностаемъ и вѣ
сомъ, какъ говорили, въ 150 Фунтовъ. Одинъ аграФъ, которымъ она 
застегивалась спереди, стоилъ будто бы около 100,000 рублей (вещь 
эта была та самая, которую недавно похищалъ въ С.-Петербургѣ 
несчастный ювелиръ Рокентинъ). Потомъ несены были на богатыхъ 
подушкахъ три собственно такъ-называемыя регаліи: держава, княземъ 
Долгорукимъ, бывшимъ Россійскимъ посломъ въ Даніи и Франціи, ски
петръ, старымъ сенаторомъ графомъ Мусинымъ-Пушкинымъ, и новая 
великолѣпная императорская корона, генералъ - Фельдцейхмейстеромъ 
графомъ Брюсомъ. За  ними шелъ его величество императоръ, въ лѣт
немъ кафтанѣ вебесно-голубого цвѣта, богато вышитомъ серебромъ, 
въ красныхъ шелковыхъ чулкахъ и въ шляпѣ съ бѣлымъ перомъ. 
Подлѣ него шли генералъ - Фельдмаршалы кн. Меншиковъ п кн. Реп
нинъ, который, какъ старшій генералъ, былъ въ этотъ день произве
денъ въ Фельдмаршалы. Вслѣдъ за государемъ шествовала ея величе
ство императрица, въ богатѣйшей робѣ, сдѣланной по Испанской модѣ, 
и въ головномъ уборѣ, осыпанномъ драгоцѣнными камнями и жемчу
гомъ. Платье на ней было изъ пурпуровой штофной матеріи съ бо
гатымъ и великолѣпнымъ золотымъ шитьемъ, и шлейфъ его несли 5 
статсъ-дамъ, а именно княг. Меншикова, супруга великаго канцлера 
Головкина, супруга ген. Фельдцейхмейстера Брюса, Генеральша Б утур
лина и княгиня Трубецкая. Его королевское высочество, нашъ гер
цогъ, велъ государыню за руку; возлѣ нихъ, въ качествѣ ассистнн-
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товъ, шли еще великій адмиралъ Апраксинъ и великій канцлеръ графъ 
Головкинъ, а немного позади ген.-лейтенантъ и ген.-прокуроръ Я гу
жинскій и ген,-маіоръ Мамоновъ, какъ капитанъ-поручикъ и поручикъ 
лейбъ-гвардіи ея величества. Непосредственно за  ними слѣдовали 6 
статсъ-дамъ императрицы: г-жи Олсуфьева, К ам пенгаузена Вильбуа, 
сестра княгини Меншиковой, Волконская и сестра ея, дѣвица Нарыш
кина, всѣ въ богатыхъ робахъ. Затѣмъ шли попарно прочія дамы, 
принадлежащія къ свитѣ императрицы, пменпо 13 замужнихъ и 12 
незамужнихъ, за ними, нѣкоторые придворные кавалеры, и наконецъ? 
въ заключеніе, другая половина лейбъ-гвардіи. Все духовенство шло 
въ церковь впереди процессіи, и его высочество, нашъ герцогъ, велъ 
императрицу за руку до самаго трона. Здѣсь императоръ принялъ ее 
и взвелъ по ступенямъ на возвышеніе; его же высочество послѣ того 
прошелъ въ особо устроенную для него ложу, въ сопровожденіи лишь 
оберъ - каммергера графа Войде и Русскаго каммергера Измайлова. 
Когда императоръ взвелъ императрицу на тронъ, и оба весьма мило
стиво поклонились всѣмъ присутствовавшимъ, онъ взялъ скипетръ, 
лежавшій вмѣстѣ съ другими регаліями на упомянутомъ выше столѣ, 
отдалъ свою шляпу князю Меншикову, стоявшему позади его, и по
далъ знакъ императрицѣ сѣсть на приготовленный для нея стулъ; но 
она не хотѣла исполнить этого до тѣхъ поръ, пока его величество 
напередъ самъ не сѣлъ на свой стулъ по правую сторону. На тронѣ 
остались и всѣ тѣ, которые несли государственныя регаліи, также
5 статсъ-дамъ и 3 знатнѣйшій придворныя дамы. На верхней ступени 
стояли по сторонамъ капитанъ-поручикъ и поручикъ лейбъ-гвардіи, 
на серединѣ— два вахмистра той же лейбъ-гвардіи, на нижней ступени— 
оба Герольда. Послѣ того на тронъ приглашено было духовенство, къ 
которому императоръ обратился съ краткою рѣчью, и архіепископъ 
Новгородскій, какъ знатнѣйшее духовное лицо, послѣ отвѣта отъ 
имени всего духовенства, обратился къ императрицѣ съ благослове
ніемъ, которое она приняла, преклонивъ колѣна на положенную передъ 
ней подушку. Затѣмъ онъ взялъ императорскую корону и передалъ 
ее императору, который самъ возложилъ ее на главу стоявшей на 
колѣняхъ императрицы, послѣ чего придворныя дамы прикрѣпили 
корону какъ слѣдовало. У ея величества въ это время по лицу ска- 
тилось нѣсколько слезъ. Когда она, уже съ короною на головѣ, опять 
встала, вышеупомянутыя три дамы надѣли на нее большую император
скую мантію, въ чемъ и самъ императоръ усердно имъ помогалъ. 
П о сл ѣ  того а р х іе п и с к о п ъ  в р у ч и л ъ  ея В ел и ч ест в у  д е р ж а в у  и н ѣ ск о л ь к о  

времени читалъ что-то изъ книги. Государыня вслѣдъ затѣмъ обрати
лась къ его Величеству императору и, преклонилъ правое колѣно,
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хотѣла какъ бы поцѣловать его ноги, но онъ, съ ласковою улыбкою, 
тотчасъ же поднялъ ее. Во все время коронованія звонъ колоколовъ 
ее умолкалъ, а когда императоръ возложилъ на императрицу корону, 
по сигнальному выстрѣлу изъ пушки, поставленной передъ церковью, 
раздался генеральный залпъ изъ всѣхъ орудій, находившихся въ городѣ, и 
загремѣлъ бѣглый Сугонь всѣхъ полковъ, расположенныхъ на дворцовой 
площади, чтб послѣ обѣдни повторилось еще разъ, когда императрица, 
Пріобщилась Св. Тайнъ и приняла Мѵропомазаніе. По окончаніи об
ряда коронованія, духовенство сошло внизъ и удалилось въ алтарь 
(in  das Chor), а  ихъ величества императоръ и императрица, отдавъ 
обратно скипетръ и державу, спустились съ трона и прошли къ своимъ 
отдѣльнымъ сѣдалищамъ, между которыми до сихъ поръ находится 
старое патріарш ее мѣсто, и которыя устроены передъ Иконостасомъ 
по обѣ его стороны. Тамъ пробыли они во все продолженіе обѣдни. 
Между тѣмъ на тронѣ не оставалось никого, кромѣ стараго сенатора 
графа Пушкина при регаліяхъ и шести офицеровъ лейбъ-гвардіи по 
обѣимъ сторонамъ ступеней. Послѣ обѣдни великій адмиралъ Апрак
синъ и великій канцлеръ графъ Головкинъ провели императрицу отъ 
^я великолѣпнаго сѣдалища къ алтарю, гдѣ она, передъ такъ-называе- 
мыми святыми (царскими) дверьми, стала на колѣни на парчевую 
подушку и приняла святое причастіе, а потомъ была помазана архіе
пископомъ Новгородскимъ. Когда, послѣ этого священнодѣйствія, тѣ 
же господа отвели ея величество на прежнее мѣсто, архіепископъ 
Псковскій, тамъ же передъ алтаремъ, гдѣ совершилось Мѵропомазаніе 
Государыни, началъ говорить проповѣдь, которая продолжалась доб
рыхъ полчаса. Онъ превозносилъ необыкновенныя добродѣтели императ
рицы и доказывалъ, какъ справедливо Богъ и государь даровали ей 
Россійскую корону. Проповѣдь свою архипастырь заключилъ поздрав
леніемъ отъ имени всѣхъ сословій Россійскаго государства.

По окончаніи Литургіи и всего богослуженія, об.-маршалъ Толстой 
и церемоніймейстеръ объявили приказаніе, чтобы всѣ участвовавшіе 
въ процессіи шли въ другую Соборную церковь. Тогда его королевское 
высочество подошелъ опять къ императрицѣ и повелъ ее къ другой 
церкви, находящейся напротивъ, на той же дворцовой площади, и 
извѣстной подъ названіемъ собора Архангела Михаила, гдѣ погребены 
всѣ цари и гдѣ гробницы ихъ видны за рѣшетками вдоль стѣнъ. Тамъ, 
по здѣшнему обыкновенію, императрица должна была еще выслушать 
краткій молебенъ. Лейбъ-гвардія между тѣмъ прошла впередъ и заняла 
дорогу туда, которая также была выложена досками и обита краснымъ 
сукномъ. Государыня шла по ней съ короною на головѣ и въ тяжелой 
императорской мантіи и ведена была его королевскимъ высочествомъ
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Бодъ богатымъ балдахиномъ съ золотымъ шитьемъ и такою же бахра- 
мою, который держался на шести серебряныхъ столбикахъ и несешь 
былъ шестью генералъ-маіорами. Четыре флотскихъ лейтенанта прп- 
держивали его еще съ боковъ, чтобъ онъ не подавался ни въ какую- 
сторону. З а  ея величествомъ слѣдовали здѣсь только 5 статсъ-дамъг 
обязанныхъ нести шлейфъ, 6 придворныхъ дамъ и наконецъ всѣ прочій 
дамы, которыя были въ робахъ, 12 пажей и придворные кавалеры 
императрицы (которые, впрочемъ, шли впереди), да еще великій адми
ралъ Апраксинъ и великій канцлеръ Головкинъ, шедшіе вмѣстѣ с ь  
обоими старшими офицерами лейбъ-гвардіи, по сторонамъ возлѣ Госу
дарыни. Императоръ же во время этой процессіи прошелъ изъ боль
шой церкви, гдѣ совершилось коронованіе, во дворецъ, гдѣ назначался 
коронаціонный обѣдъ. Князь Меншиковъ бросалъ въ народъ маленькія 
золотыя и серебрянныя медали и ходилъ въ сопровожденіи статсъ- 
коммпссаровъ Принцевштіервы и еще другого, по Фамиліи Плещеева, 
носившихъ эти монеты въ большихъ красныхъ бархатныхъ мѣшкахъ, 
на которыхъ вышитъ былъ императорскій орелъ. Обѣ императорскія 
принцессы, вмѣстѣ съ обѣими герцогинями, Курляндской и Мекленбург- 
ской, отправились еще прежде императрицы изъ церкви во дворецъ, 
и оттуда смотрѣли изъ своей галлереи на шествіе въ другую церковь. 
Послѣ того какъ и тамъ нѣсколько духовныхъ лицъ въ богатыхъ 
облаченіяхъ встрѣтило императрицу и провело ее во внутренность 
храма, его высочество съ дамами остался внѣ церкви и ждалъ окои- 
чанія молебна. Въ это время, по данному сигналу, въ третій и послѣд
ній разъ раздался генеральный залпъ изъ орудій съ городскихъ стѣнъ, 
смѣшанный съ батальнымъ огнемъ полковъ, стоявшихъ на дворцовой 
площади. Послѣ краткаго молебна его высочество повелъ императрицу 
изъ церкви къ великолѣпной парадной каретѣ, которая между тѣмъ 
подъѣхала туда. Это была огромная машина съ богатой позолотой и 
живописью. Дѣлали ее, говорятъ, въ Парижѣ, и она въ серединѣ, на 
верху кузова, украш алась серебряною вызолоченною Императорскою 
короною. Императрица своею большою мантіею заняла почти всю 
внутренность этой машины и поѣхала еще въ третью церковь, нахо
дящуюся у самаго въѣзда въ Кремль, въ одномъ знаменитомъ жен
скомъ монастырѣ, гдѣ похоронены всѣ царицы и царевны и куда во 
время коронаціи цари и царицы, изъ благочестія, всегда имѣли обыкно
веніе также заѣзжать*). Карету везли 8 прекрасныхъ лошадей, и со
ставился опять великолѣпный поѣздъ. З а  императрицею слѣдовала 
другая карета въ 6 лошадей, въ которой сидѣли великій адмиралъ п

*) Здѣсь говорится о Вознесенскомъ монастырѣ.
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великій канцлеръ, должеествовавшіе вести императрицу въ монастыр
скую церковь вмѣсто его высочества. Генералъ-лейтенантъ Ласси 
ѣхалъ верхомъ возлѣ императорской кареты и бросалъ въ народъ и 
въ войско золотыя и серебряныя медали, въ чемъ ему помогали, въ 
качествѣ ассистентовъ, еще двое, маіоръ и капитанъ. Черезъ полчаса 
государыня въ томъ же порядкѣ возвратилась во дворецъ, гдѣ его 
высочестро, нашъ герцогъ, высадилъ ее изъ кареты у большого 
крыльца (Краснаго); тутъ же стояли опять на готовѣ и 5 статсъ-дамъ, 
чтобы нести шлейфъ императорской мантіи. Отсюда ея величество, 
подъ тѣмъ же балдахиномъ и въ сопровожденіи всѣхъ дамъ, пошла 
вверхъ по широкому дворцовому крыльцу, и шествіе это подвига
лось впередъ очень медленно, потому что она, вслѣдствіе тяжести 
своего одѣянія, нѣсколько разъ останавливалась отдыхать. Его высо
чество, преводивъ ее до комнаты, гдѣ она должна была снять корону 
п мантію, отправился опять въ большую залу, и оставался тамъ до 
тѣхъ поръ, пока церемоніймейстеръ не пригласилъ его вести императ
рицу къ столу, куда ея величество шла уже только въ робѣ. К акъ 
скоро герцогъ провелъ ее подъ балдахинъ, подъ которымъ стоялъ 
императорскій столъ, ихъ величества сѣли за сей послѣдній, императоръ 
съ правой, а  императрица съ лѣвой стороны; его же высочество 
сѣлъ одинъ за  поставленный близъ трона маленькій столъ, за кото
рымъ ему прислуживали офицеры императорской гвардіи. Прочіе 
столы были затѣмъ также заняты, а  именно: ближайшій къ герцогу
духовенствомъ въ числѣ только 19-ти знатнѣйшихъ пастырей; другой, 
ближайшій къ императору, сенаторами, генералами и прочими знат
ными должностными лицами, въ числѣ которыхъ находился и младшій 
принцъ Гессенъ-гомбургскій; третій дамами, наконецъ четвертый и 
послѣдній, ближайшій къ духовенству, Депутатами и офицерами. Передъ 
императорскимъ столомт* стояли съ правой стороны оберъ-маршалъ. 
съ лѣвой гоФъ-маршалъ, а по обѣимъ сторонамъ возлѣ трона генералъ- 
лейтенантъ Ягужинскій и генералъ-маіоръ Мамоновъ. Оберъ-шенкъ 
Апраксинъ раарѣзывалъ кушанья при Императорскомъ столѣ; два 
генералъ-адъю танта, Нарышкинъ и Волынскій, прислуживали импера
тору, а  оба каммеръ-юнкера, Монсъ и Валкъ, императрицѣ. Большой 
оркестръ, состоявшій изъ сорока слишкомъ музыкантовъ подъ управле
ніемъ герцогскаго перваго скрипача Гюбнера, тотчасъ же началъ 
играть. Столы были два раза уставляемы Кущаньями. Послѣ первой 
подачи князь Меншиковъ всталъ съ своего мѣста и изъ краснаго 
бархатнаго мѣшка, который несъ за нимъ статсъ-коммиссаръ Нринцен- 
штіерна, началъ раздавать всѣмъ сидѣвшимъ за  столами золотыя 
медали, вѣсомъ отъ 10-тп до 12-ти червонцевъ. Въ это время обѣ
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принцессы и обѣ герцогини вышли изъ своей ложи и отправились, 
безъ сомнѣнія, также кушать. Послѣ того за  всѣми столами пили 
первый тостъ за здоровье императора. Во второй разъ на столы 
поданы были одни сласти, при чемъ на столахъ императора и его 
высочества перемѣнили Скатерти (которыхъ накрыто было двѣ, одна 
на другую), Салфетки, ножи и вилки. Въ тоже время отданъ былъ 
народу большой Жареный быкъ, стоявшій передъ дворцомъ среди 
площади, на высокомъ, обитомъ краснымъ холстомъ, помостѣ, на 
который со всѣхъ сторонъ вели ступени. По обѣимъ сторонамъ его 
стояли два Фонтана, которые били вверхъ краснымъ и бѣлымъ виномъ, 
нарочно проведеннымъ, посредствомъ трубъ, съ высокой колокольни 
И вана Великаго подъ землю и потомъ прямо въ Фонтаны, для сообще
нія имъ бблыпей силы. Народъ и солдаты веселились при этомъ на 
славу, и его величество императоръ самъ нѣсколько времени съ боль’ 
шимъ удовольствіемъ смотрѣлъ на нихъ изъ оконъ, радуясь въ тоже 
время случаю, который позволилъ ему наконецъ встать на нѣсколько 
минутъ и освободиться отъ долгаго сидѣнья. Онъ самъ обнаружилъ 
это, сказавъ, что продолжительное и уединенное сидѣнье за обѣдомъ, 
должно быть, выдумано въ наказаніе большимъ господамъ. Когда 
государь сѣлъ опять въ свое кресло, начали пить и за здоровье 
императрицы. Послѣ того ихъ величества встали, и всѣ сидѣвшіе за 
столами послѣдовали ихъ примѣру. Весь обѣдъ продолжался около 
двухъ часовъ. Черезъ полчаса ихъ величества въ прежнемъ порядкѣ 
вышли изъ обѣденной залы, и герцогъ провелъ императрицу до ея 
комнаты. Его высочество, поговоривъ послѣ того нѣсколько времени 
съ нѣкоторыми изъ Русскихъ господъ, воротился въ залу и затѣмъ 
въ описанномъ уже мною порядкѣ отправился съ своею свитою домой 
въ Слободу. Вечеромъ весь городъ былъ иллюминованъ.

8. Въ часъ пополудни, его высочество поѣхалъ въ Кремль на 
торжественную аудіенцію, назначенную для принесенія Оффиціальнаго 
поздравленія императрицѣ по поводу совершившагося коронованія. 
Кромѣ герцога, поздравляли ее, со многими Церемоніями, и многіе дру
гіе. Государыня сидѣла на тронѣ, окруженная съ одной стороны 
сенаторами, генералами и другими знатными лицами, а  съ другой 
дамами. Послѣ его высочества и его свиты подводимы были къ 
трону и цѣловали руку ея Величеству сначала всѣ иностранные ми
нистры, потомъ принцессы, за ними всѣ знатные дамы и кавалеры, 
и наконецъ также нѣкоторые иностранные купцы. Въ числѣ поздра- 
вителей находился и самъ императоръ. Онъ, какъ генералъ-полков- 
никъ гвардіи, по порядку старшинства, принесъ свое поздравленіе им- 
лератрицѣ, поцѣловавъ ее въ руку и въ губы. По окончаніи этой
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церемоніи, ея величество оставила Кремль и проѣхала черезъ весь го
родъ назадъ въ занимаемый ею загородный домъ, который недалеко 
отъ Нѣмецкой Слободы. Она провела въ Кремлѣ двѣ ночи, но импе
раторъ уѣхалъ оттуда еще вечеромъ въ день коронаціи.

10. Вечеромъ, происходило большое торжество позади Кремля, на 
площади, называемой Царицынъ лугъ (Zaritzalu), гдѣ въ заключеніе, 
въ честь коронаціи, сожженъ былъ великолѣпный Фейерверкъ. Передъ 
тѣмъ въ Кремлевскомъ дворцѣ императрица принимала поздравленія 
отъ лицъ, не успѣвшихъ исполнить это въ первый день; потомъ былъ 
обѣдъ, и наконецъ упомянутый Фейерверкъ, который продолжался бо
лѣе двухъ часовъ. Не думаю, чтобъ бывало на свѣтѣ много подоб
ныхъ ему. Глядя на совершившееся коронованіе, нельзя было не ди
виться Промыслу Божію, возведшему императрицу изъ низкаго состо- 
явія, въ которомъ она родилась и прежде пребывала, на вершину че
ловѣческихъ почестей.

11. Поутру, повѣщено было съ барабаннымъ боемъ, чтобы къ 
полудню всѣ верейки и боты собрались на назначенномъ мѣстѣ, по
тому что императору хотѣлось со всѣмъ дворомъ и нѣкоторыми вель
можами повеселиться за  городомъ и предпринять поѣздку водою вплоть 
до стараго царскаго увеселительнаго дворца въ селѣ Коломенскомъ, 
до котораго, если ѣхать по рѣкѣ, считается верстъ двадцать. 12-го чи
сла его королевское высочество также отправился туда и былъ тамъ 
сь  визитомъ у  императорской Фамиліи. Старый дворецъ снабдили со
вершенно новымъ Фундаментомъ и вообще поправили, такъ что онъ 
теперь долго еще можетъ стоять; измѣненій однакожь въ немъ ника
кихъ не сдѣлано, напротивъ сохранено все въ первобытномъ видѣ.

14. Въ день Вознесенія, императорская Фамилія послѣ обѣда воз
вратилась изъ Коломенскаго въ Москву. Шведскій капитанъ Сиверсъ, 
много лѣтъ находившійся здѣсь въ плѣну, теперь, послѣ смерти Швед
скаго агента Книперкроны, долженъ будетъ остаться въ Москвѣ, чтобъ 
заботиться о тѣхъ плѣнныхъ Ш ведахъ, которые все еще проживаютъ 
въ Россіи, и доставлять имъ Паспорты для возвращенія на родину. 
Въ самой Москвѣ много еще офицеровъ и рядовыхъ (не говоря уже 
о тѣхъ, которые разсѣяны въ провинціи), хотя императоръ неодно
кратно и строго подтверждалъ, чтобы всѣ Шведскіе плѣнные были 
отпускаемы и выдаваемы. Ихъ утаеваю тъ и укрываютъ дворяне и 
лица другихъ сословій.

17. Сегодня письма изъ Швеціи извѣщали, что т. с. Бассевичу 
придется пробыть тамъ еще нѣсколько времени, потому что назначена 
комиссія для устройства дѣлъ по наслѣдству, доставшемуся его высо
честву отъ покойной вдовствующей королевы.
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21. Его высочество во время прогулки узналъ отъ одного изъ 
каммеръ-пажей императрицы, что императорскія принцессы непремѣн
но выѣдутъ отсюда обратно въ Петербургъ въ будущій Вторникъ. 
Это было ему очень непріятно, потому что какъ самъ онъ, такъ и 
почти вся Москва считали за вѣрное, что въ день рожденія импера
тора, т.-е. 30-го Мая, будетъ сдѣлано что нибудь въ пользу его вы
сочества. Теперь всѣ наши надежды разруш атся этимъ внезапнымъ 
отъѣздомъ, если только слухъ о немъ подтвердится.

22. Сегодня мы, къ сожалѣнію, увѣрились, что императорскія 
принцессы дѣйствительно уѣдутъ отсюда еще до дня рожденія императо
ра. Весь нашъ дворъ былъ этимъ огорченъ. Отъѣздъ императора, го
ворятъ, Послѣдуютъ 31-го Мая, а  императрицы дня два спустя послѣ 
того. Нынче утромъ Фельдмаршалъ кн. Репнинъ въ первый разъ при
сутствовалъ въ Военной Коллегіи, гдѣ займетъ теперь мѣсто кн, Мен
шикова, бывшаго ея президента. До сихъ поръ онъ все еще надѣялся, 
что его избавятъ отъ этой обязанности, и гораздо охотнѣе остался бы 
попрежнему губернаторомъ въ Ригѣ; но недавно вышелъ наконець 
императорскій указъ, Назначающій его президентомъ Военной Коллегіи 
на три года. Кромѣ президента тамъ присутствуютъ еще два генералъ- 
лейтенанта, одинъ генералъ-маіоръ, два бригадира и два полковника, 
которые впредъ отъ времени до времени будутъ смѣняться; но прези
дентѣ, какъ сказано, назначается на три года.

23. Сегодня послѣ обѣда всѣ члены Военной Коллегіи были у 
кн. Меншикова и благодарили его за расположеніе, которое онъ ока
зывалъ имъ во время своего президентства. Теперь онъ не будетъ 
имѣть никакого дѣла ни съ арміей, ни съ Военной Коллегіей; но гово
рятъ, что ему покамѣстъ поручать управленіе крѣпостными работами 
въ Кронштадтѣ.

24. Въ первый день Св. Троицы, его высочество поѣхалъ въ 
Старо-Преображенское, чтобы поздравить съ празднпкомъ императора, 
императрицу и обѣпхъ принцессъ. Но они возвратились изъ церкви 
только около 12-ти часовъ. Императоръ былъ опять одѣтъ очень ще
голевато, т. е. былъ въ красномъ, съ серебрянымъ шитьемъ, кафтанѣ, 
который хотя и украшался, по-французской модѣ, большими отворо
тами, но сверху, около шеи, все таки имѣлъ маленькій Шведскій во
ротникъ, необходимый для всѣхъ кафтановъ его величества. Государь 
собственноручно поднесъ всѣмъ присутствовавшимъ по рюмкѣ водки. 
Ея величество императрица прошедшую ночь нарочно провела въ 
Старо-Преображенскомъ, чтобъ поутру не имѣть уже надобности пріѣз
жать туда. Изъ иностранныхъ министровъ тамъ не было никого, но 
между здѣшнпші вельможами находился пріѣхавшій недавно въ Москву
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Калмыцкій князь, сынъ *), который и сидѣлъ съ ними въ своемъ К ая- 
мыцкомъ костюмѣ. Говорятъ, что онъ не лишенъ природнаго ума и 
что желаетъ здѣсь креститься. При немъ, по приказанію императора, 
находится переводчикъ. Его величество вышелъ послѣ 6-ти часовъ 
и вскорѣ послѣ того отправился въ садъ, куда послѣдовало за  нимъ 
и все общество. Овъ водилъ вездѣ его высочество, нашего герцога, 
и прочихъ господъ и самъ показывалъ все, чтб тамъ было замѣча
тельнаго. Садъ этотъ въ самомъ дѣлѣ сталъ очень Пріятенъ, въ осо
бенности послѣ того, какъ многое въ немъ измѣнили: теперь тамъ 
видишь кусты, острова, каналы, пруды, Фонтаны и тому подобныя з а 
тѣи. Мѣстоположеніе его прекрасное и грунтъ хорошій. Всѣ деревья 
принялись очень хорошо и въ короткое время разрослись значительно. 
Между тѣмъ какъ императоръ водилъ всюду гостей, во многихъ мѣ
стахъ отъ времени до времени разносили вино, которое стояло на
готовѣ вездѣ, гдѣ его величество долженъ былъ останавливаться. Про
водивъ все общество до 9-ти часовъ вечера, государь позволилъ з а 
тѣмъ всѣмъ и каждому веселиться какъ кому вздумается, а  самъ, въ 
сопровожденіи лишь немногихъ, удалился. Всѣ старанія и надежды его 
королевскаго высочества увидѣть здѣсь императорскихъ принцессъ 
остались тщетными.

26. На третій день праздника, къ оберъ-каммергеру поутру при
ходили два студента для приглашенія его высочества на диспутъ, ко
торый долженъ былъ происходить послѣ обѣда между Русскими и нѣ
которыми иновѣрными духовными лицами. Нашъ придворный пропо
вѣдникъ былъ приглашенъ въ оппоненты. Его королевское высочество 
съ большею частію своей свиты отправился въ большое училище 2), 
которое въ тоже время и монастырь для лицъ Греческаго исповѣданія 
(еіп Kloster von National-Griechen), чтобъ послушать этотъ диспутъ, 
назначенный въ честь коронованія императрицы; но тамъ не было 
никого изъ царской Фамиліи, потому что императоръ узналъ, что спо
рить будутъ на Латинскомъ языкѣ. Мы были приняты ректоромъ, 
отцемъ Гедеономъ, всѣми архіепископами, епископами и многими ар- 
химсіндритами, и проведены въ аудиторій), которая хотя и находилась 
въ старомъ зданіи, однакожъ внутри была довольно хороша и укра
шалась обоями и живописью. Надъ каѳедрой висѣлъ портретъ импе
ратрицы, убранный множествомъ лентъ. Пріѣздъ нашъ привѣтство
в а т ь  былъ звуками трубъ и литавръ, и когда всѣ присутствовавшіе

*) Такъ въ подлинникѣ.
7) Славяно-Греко-Латинскую Академію, существовавшую съ 1670 по 1815 годъ в 

помѣщавшуюся, какъ извѣстно, въ Заиконоспісскомъ монастырѣ.
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сѣли по своимъ мѣстамъ, респондентъ, монахъ и профессоръ богосло^- 
вія, началъ говорить рѣчь на Русскомъ языкѣ, по окончаніи которой 
позади каѳедры заиграла довольно хорошая музыка. Затѣмъ, когда 
она умолкла, выступили два педеля и стали приглашать обоихъ оп- 
понентовъ, именно нашего придворнаго проповѣдника и одного монаха- 
Капуциаа, начать диспутъ или, лучше сказать возраженіе. Начался 
диспутъ. Нашъ придворный проповѣдникъ опровергалъ ученіе объ 
исхожденіи Святаго Духа только отъ Отца (de processione Spiritus 
Sancti a  solo P atre), извѣстный догматъ Греческой церкви. Ректоръ, 
отецъ Гедеонъ, президентъ диспута, не стоялъ на каѳедрѣ, а сидѣлъ 
подлѣ нея на стулѣ. По окончаніи диспута, внизу, у ректора, его ко
ролевское высочество угощали виномъ и сластями, и онъ пробылъ 
еще часа два въ обществѣ духовенства.

27. Въ 4 часа послѣ обѣда, его королевское высочество поѣхалъ 
проститься съ императорскими Принцессами, которыя, какъ всѣ дума
ли, уѣдутъ уже на другой день. Вскорѣ послѣ его пріѣзда онѣ вышли, 
и тутъ онъ имѣлъ случай поговорить съ ними. Спросивъ о здоровьи 
императрицы (ея величество вдругъ занемогла, такъ что ей вчера же 
пускали кровь и немедленно послали за  императоромъ, который гдѣ- 
то былъ въ отъѣздѣ), его высочество получилъ въ отвѣтъ, что ей не
много лучше, но что по причинѣ этой болѣзни онѣ, принцессы, вѣро
ятно, останутся здѣсь до дня рожденія императора и успѣютъ еще 
его праздновать. Онѣ будутъ ждать государя въ Вышнемъ Волочкѣ, 
откуда отправятся вмѣстѣ съ нимъ водою до—'—  *), а  потомъ сухимъ 
путемъ до Ш люссельбурга, и наконецъ опять водою уже до самаго 
Петербурга. Путешествіе это слѣдовательно, по всей вѣроятности, бу
детъ для нихъ весьма скучно.

28. Послѣ обѣда ко двору пріѣзжалъ ректоръ большой Русской 
школы и просилъ его королевское высочество пожаловать вечеромъ 
на комедію, которую должны былп представлять ученики. Съ пригла
шеніемъ этимъ еще поутру являлись два монаха. Герцогъ отправился 
туда послѣ 4-хъ часовъ. Пошлая Латинская комедія продолжалась ч а 
совъ до 11-ти, послѣ чего его королевское высочество, противъ его 
воли, былъ еще угощаемъ виномъ и сластями, такъ что могъ уѣхать 
оттуда ужъ послѣ 12-ти часовъ.

29. Вечеромъ, отправленъ былъ впередъ багажъ императорскихъ 
принцессъ, которыя скоро и сами Послѣдуютъ за нимъ.

30. Въ день рожденія его величества императора, его высочество, 
около 10-тп часовъ утра, отправился съ своею свитою въ Старо-

*) Такъ въ подлинникѣ.
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Преображенское, чтобы по окончаніи богослуженія поздравить госу
даря. Онъ нашелъ тамъ всѣхъ иностранныхъ министровъ, въ числѣ 
которыхъ были также г. Вутгенау и Саксонскій полковникъ Крюгеръ. 
Часовъ въ одиннадцать герцогъ пошелъ съ Войде и Измайловымъ въ 
церковь, чтобъ повидаться съ императорскими Принцессами, которыхъ 
ему иначе не пришлось бы увидѣть. Тамъ онъ и поздравилъ его ве
личество императора съ днемъ рожденія. По окончаніи обѣдни его вы
сочество проводилъ принцессъ до ихъ кареты. Императоръ вошелъ на 
нѣсколько времени въ домъ, гдѣ иностранные министры и многіе изъ 
вельможъ принесли ему съ реверансомъ свои поздравленія, и пригла
силъ всѣхъ къ себѣ къ четыремъ часамъ послѣ обѣда. Въ назначен
ное время его высочество поѣхалъ въ садъ императора, гдѣ собра
лись всѣ здѣшніе вельможи и иностранные министры. Императоръ 
однакожъ вышелъ только въ 6 часовъ, а  скоро послѣ того явились 
и принцессы. Герцогъ сначала прогуливался съ ними до 10-ти часовъ, 
и потомъ сѣлъ съ императоромъ за  столъ. Въ І І  часовъ былъ заж 
женъ небольшой Фейерверкъ, который продолжался часовъ до 12-ти, 
послѣ чего всѣ разъѣхались по домамъ. Его королевское высочество 
получилъ въ этотъ день въ подарокъ отъ императора очень хоро- 
шенькую лошадь.

31. Говорили, что и нынче въ церквахъ молились за  императ
рицу, потому что ей опять стало нѣсколько хуже.

ІЮНЬ. 1. Передъ обѣдомъ, часть свиты и багажа его высочества 
отправилась впередъ въ С.-Петербургъ.

2. Поутру, Гессенъ-Кассельскій ген.-маіоръ Вутгенау объявилъ 
черезъ своего секретаря всѣмъ иностраннымъ министрамъ, что назна
ченъ отъ своего государя министромъ при Здѣшнемъ дворѣ. Поэтому 
кажется, что прежніе разсказы его, будто онъ пріѣхалъ сюда только 
для того, чтобъ волонтеромъ участвовать въ походѣ противъ Турокъ, 
служили ему лишь предлогомъ; однакожъ онъ, говорятъ, увѣряетъ, что 
это дѣйствительно было причиною его пріѣзда и что назначеніе его 
министромъ при Здѣшнемъ дворѣ послѣдовало только теперь и совер
шенно неожиданно.

3. Съ нынѣшнею почтою мы получили пріятное извѣстіе, что 
т. с. Бассевичъ съ своимъ семействомъ благополучно прибылъ въ Р е
вель, и что обратный его путь былъ столько же Пріятенъ, сколько 
отправленіе отсюда было непріятно и затруднительно. Императоръ от
правился въ этотъ день съ небольшою свитою на желѣзные заводы 
обоихъ Мюллеровъ, гдѣ, говорятъ, открыли превосходный минераіьный 
источникъ, который будто бы оказался лучше Олонецкаго. Его вели-
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чество именно за  тѣмъ и поѣхалъ туда, чтобъ попробовать эту воду. 
Желѣзные заводы Мюллеровъ находятся вь  90 верстахъ оть Москвы 
и мѣсто это называется Уголкой 4), по имени протекающей тамъ не
большой рѣчки.

5. Сегодня передъ обѣдомъ Преображенскій полкъ выступилъ въ 
*С.*Петербургъ, а  Семеновскій послѣдуетъ за нимъ въ Воскресенье, 
почему еще третьяго дня у его высочества поставленъ былъ караулъ 
отъ Ингерманландскаго полка. Императрицѣ, какъ говорили, было го
раздо лучше, вслѣдствіе чего принцессы непремѣнно выѣдутъ отсюда 
въ Воскресенье. Всѣ коллегіи должны были дать подписку, что къ 
25-му Іюня будутъ въ С.-Петербургѣ. Дня за  два ген.-маіоръ Лефортъ 
былъ лишенъ всѣхъ чиновъ и должностей за то, что недовольно скоро 
переслалъ въ Украйну нѣкоторые указы изъ Военной Коллегіи, об
стоятельство, которое возбудило сильныя на него жалобы *).

7. Хотя дня за два говорили за  вѣрное, что императорскія прин
цессы уѣдутъ сегодня, однакожъ отъѣздъ ихъ не состоялся.

8. Около 10-ти часовъ утра, императорскія принцессы выѣхали 
въ С.-Петербургъ.

ІО. Въ три часа пополудни, его королевское высочество ѣздилъ 
прощаться сперва къ герцогинѣ Курляндской, а  потомъ къ герцогинѣ 
Мекленбургской; первая уѣзжаетъ завтра, послѣдняя послѣзавтра; но 
принцесса Прасковья остается еще здѣсь, потому что чувствуетъ себя 
Несовсѣмъ здоровою.

12. Послѣ обѣда, императоръ благополучно возвратился съ же
лѣзныхъ заводовъ. Говорятъ, что онъ остался очень доволенъ тамош
нимъ Минеральнымъ источникомъ.

13. Въ 2 часа утра, уѣхали въ С.-Петербургъ конференціи со
вѣтникъ АльФельдъ и Фрей, а  въ половинѣ десятаго послѣдовалъ за  
ними и посланникъ Штамке.

16. Рано утромъ, императоръ неожиданно выѣхалъ, при пуш еч
ной пальбѣ, изъ Москвы въ С.-Петербургъ; но императрица останется 
еще здѣсь чтобъ оправиться немного послѣ своей болѣзни.

18. Императоръ оставилъ здѣсь денщика Древника, который 
получилъ отъ него приказаніе дождаться отъѣзда императрицы и 
тогда только отправиться впередъ для извѣщенія о томъ его величе
ства. Этотъ Древникъ разсказывалъ между прочимъ, что поутру оберъ- 
шенкъ Апраксинъ присылалъ къ нему и просилъ его уговорить здѣш-

*) Не Уголка, а Угошка Малоярославскаго уѣзда, гдѣ былъ чугунно-плавильный 
заводъ. U. Б.

*) Дѣствительно ли постигла генералъ-маіора Лефорта такая участь, мы не имѣли 
возможности дознаться.
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наго коменданта, чтобы онъ не принуждалъ его, оберъ-шенка, ѣхать 
отсюда въ С.-Петербургъ, тѣмъ болѣе, что императоръ позволилъ ему 
остаться- здѣсь еще нѣсколько времени. Дѣло въ томъ, что оберъ- 
коммендантъ велѣлъ объявить ему, что если онъ въ положенный срокъ 
не отправится въ ^ П е те р б у р гъ , то будетъ высланъ изъ Москвы съ 
драгунами. Государь, говорятъ, отдалъ строгій приказъ, чтобы въ н а
значенное время всѣ знатные Русскіе господа, даже вдовы и неза- 
хмужнія дочери ихъ, выѣхали въ С.-ІІетербургъ; въ противномъ случаѣ 
вся отвѣтственность за неисполненіе этого повелѣнія будеть лежать 
на коменданта. Все Здѣшнее дворянство и было предувѣдомлено о 
томъ. Древнинъ, поэтому, долженъ былъ удостовѣрить коменданта, что 
императорь дѣйствительно дозволилъ оберъ-шенку остаться здѣсь еще 
нѣсколько времени, вслѣдствіе чего дѣло наконецъ Уладилось къ удо
вольствію послѣдняго.

19. Въ ІО часовъ вечера, его высочество выѣхалъ изъ Москвы 
въ С.-ІІетербургъ. Такь какъ мы три р аза  проѣзжали по этой дорогѣ 
и я уже описывалъ ее, то не считаю нужнымъ опять говорить въ 
своемъ журналѣ о нашемъ путешествіи, тѣмъ болѣе, что на сей разъ 
мы ѣхали на почтовыхъ. Скажу только вкратцѣ, что мы спѣшили на 
сколько то позволяли намъ нынѣшнія дурныя дороги, потому что его 
высочеству очень хотѣлось быть въ Петербургѣ къ Петрову дню, т. е. 
къ 29-му Іюня, и хотя при отъѣздѣ нашемъ изъ Москвы многимъ ка
залось это невозможнымъ, однакожъ герцогъ все таки достигъ своей 
цѣли, рѣшившись не жалѣть издержекъ и оставить въ сторонѣ всѣ 
удобства, лишь бы только не имѣть остановокъ. 29-го, въ день тезо
именитства императора, на разсвѣтѣ, онъ въ самомъ дѣлѣ благопо
лучно прибылъ въ С.-Петербургъ и могъ участвовать въ Празднествѣ 
по случаю этого дня.

ЗО. Прибывъ вечеромъ въ С.-ІІетербургъ, я узналъ, что т. с. 
Бассевичъ, съ супругою и обѣими дочерьми, уже возвратился изъ 
Ш веціи. Увидѣть ихъ опять послѣ столь продолжительнаго времени, 
особенно любезную тетушку и милыхъ кузинъ, было мнѣ очень пріятно.

ІЮЛЬ. 7. Сегодня вся флотилія буеровъ должна была отправиться 
къ Александро-Невскому монастырю для встрѣчи ея величества импе
ратрицы и потомъ для сопровожденія ея сюда. Его королевское высо
чество также поѣхалъ къ назначенному мѣсту на своемъ торншхоутѣ, 
но прибылъ туда только около полудня и затѣмъ тотчасъ перешелъ на 
большую свою яхту, которая еще прежде насъ была отправлена къ 
монастырю. Вскорѣ послѣ того къ намъ явился старый адмиралъ 
Крюйсъ. Съ нашей яхты онь подалъ носовымъ платкомъ знакъ своей,

Диеввикъ Берхольца. ІѴ. 4
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и сь нея тотчасъ раздались 5 выстрѣловъ, на которые мы немедленно 
отвѣчали. Почтенный адмиралъ остался у насъ послѣ того обѣдать гр 
былъ очень веселъ. Императрица въ этотъ день еще не пріѣхала, во 
принцессы и прочіе члены царской Фамиліи прибыли изъ С.-Петербурга 
послѣ обѣда и ночевали въ одномъ изъ принадлежащихъ монастырю- 
домовъ; мы же провели ночь на своей яхтѣ.

8. Поутру поданъ былъ сигналъ становиться подъ паруса, послѣ 
чего адмиралъ буеровъ со всею Флотиліею поплылъ вверхъ по рѣкѣ къ 
Ш дюсельбургу; наш а же яхта подала свой особенный знакъ къ паль
бѣ, точно такъ же какъ возвѣстила особымъ выстрѣломъ въ этотъ 
день утромъ утреннюю, а  наканунѣ, вечеромъ, вечернюю зорю. Скоро 
къ намъ на бортъ пришелъ коммандоръ Бредаль, который и оставался 
съ нами все время, до самаго возвращенія нашего въ С.-Петербургъ. 
Послѣдовавъ за  Флотиліею буеровъ вверхъ противъ теченія рѣки, мы 
плыли до тѣхъ поръ, пока не встрѣтили императрицу. Вся флотилія 
привѣтствовала ея прибытіе пальбою, и когда ея яхта поровнялась съ 
нашею, мы снова начали салютовать, на чтб она отвѣчала намъ т а 
кимъ же числомъ выстрѣловъ. Монастырю однакожъ, изъ котораго 
также палили, ея величество отвѣчала только 7-ю выстрѣлами. Около
12-ти часовъ мы прибыли наконецъ со всею Флотиліею въ С.-Петер
бургъ, и здѣсь ея величество привѣтствована была 101-мъ выстрѣломъ. 
Она вышла на берегъ у Сената и прошла въ церковь, но пробыла 
тамъ менѣе часа и затѣмъ отправилась въ Лѣтній дворецъ импера
тора. Его королевское высочество, хотя тотчасъ по прибытіи нашемъ 
поѣхалъ съ своей яхты на Фрегатъ императрицы, чтобъ поздравить ее 
съ благополучнымъ пріѣздомъ, однакожъ опоздалъ, -потому что яхта 
наша, по причинѣ безвѣтрія, шла слишкомъ медленно. Въ 5 часовъ 
послѣ обѣда герцогъ со всею своею свитою, въ парадѣ, отправился 
въ императорскій садъ, гдѣ, по случаю благополучнаго прибытія им
ператрицы, назначено было празднество и гдѣ мы нашли уже многихъ 
знатныхъ особъ. Вскорѣ послѣ насъ пришелъ туда императоръ, а 
чрезъ полчаса послѣ него пожаловала и императрица съ император
скими Принцессами и другими членами царскаго семейства, въ сопро
вожденіи дамъ. Его королевское высочество поздравилъ ее съ счаст
ливымъ прибытіемъ и благополучнымъ избавленіемъ отъ болѣзни. Т ай
ная совѣтница Бассевичъ была представлена двору. Государыня, еще 
очень слабая послѣ болѣзни и усталая отъ дороги, не садилась за 
столъ, который былъ Накрытъ только для дамъ и на сей разъ  устав
ленъ одними лишь сластями. Кавалеровъ угощали только виномъ. З а  
танцами, которые продолжались недолго, слѣдовалъ Фейерверкъ. Во 
время его подлѣ императора стоялъ одинъ старый Голштинскій кора-

Библиотека "Руниверс"



9—19 іюля 1724. 51

бедыцикъ, по Фамиліи Дейтъ, который давно былъ ему знакбмъ, по
тому что много лѣтъ совершалъ поѣздки въ С ,-П етербурѣ и который 
пользовался необыкновенною милостью его величества.

9. Его королевскому высочеству п р и сл а л и  о т ъ  и м п е р а т о р с к а г о  

д в о р а  б о л ь ш о г о  О сетр а , двухъ Л о со сей , двухъ С терлядей  и н ѣ с к о л ь к о  

прекрасныхъ Щукъ, к о т о р ы я , к а к ъ  г о в о р и л и , П ой м аны  бы л и  в ъ  Н ев ѣ *

12. Императоръ тотчасъ по окончаніи богослуженія уѣхалъ в ъ  
Петергофъ, откуда, какъ я слышалъ, онь намѣревался отправиться 
еще дня на два въ Дубки. Въ этотъ день хотя и было рожденіе моло
дого великаго князя, однакожъ никто изъ иностранцевъ не получалъ 
приглашеній.

14. Послѣ обѣда, императоръ возвратился изъ Кронслота, куда 
также З а ѣ зж а л ъ .

17. Императоръ былъ въ Адмиралтействѣ и смотрѣлъ тамъ, какъ 
смазывали корабль, назначавшійся черезъ день къ спуску со штапеля; 
послѣ того его величество всходилъ на прибывшій Голштинскій корабль.

19. Въ 8 часовъ утра, оба батальона Преображенскаго полка 
прибыли сюда обратно изъ Москвы и выстроились на большомъ (Ца- 
рициномъ) лугу, откуда потомъ были распущены. Въ 3 часа пополудни 
сигналомъ изъ 3-хъ пушечныхъ выстрѣловъ возвѣщено было соби
раться на спускъ со штапеля корабля въ Адмиралтейство, куда и его 
королевское высочество отправился со свитою на своей баркѣ. Ко
рабль, при пальбѣ изъ пушекъ въ Адмиралтействѣ, благополучно сошелъ 
на воду и получилъ названіе <Св. РаФаила>. Онъ былъ 54-хъ пушеч
ный. Лишь только онъ сталъ на якорѣ, вся знать отправилась на него, 
чтобъ поздравить императора, и вслѣдъ за тѣмъ началось обыкновен
ное угощеніе. Императрица съ Принцессами и знатнѣйшими дамами 
также была на кораблѣ, но изъ иностранныхъ министровъ туда никого 
не приглашали. Т. с. Вассевичъ получилъ въ этотъ день въ подарокъ 
отъ императора большую золотую коронаціонную медаль и съ своей 
стороны подарилъ императрицѣ привезенное имъ изъ Швеціи превос
ходное шитье Штрёмлпнга (?), которое императоръ разсматривалъ 
передъ тѣмъ съ большимъ удивленіемъ. Говорили, что въ этотъ день 
здѣсь получена была изъ Турціи ратификація заключеннаго мира ]). 
Находившійся въ немилости и въ ссылкѣ князь Долгорукій *) получилъ

') Т. е. трактата съ Портою Оттоманскою относительно земель, завоеванныхъ обо
ими государствами у Персіи. См. у Голикова, Дополн. къ Дѣяніямъ Петра В., ч. XIV, 
стр. 337—347.

5) Здѣсь, вѣроятно, говорится о бывшемъ Фельдмаршалѣ князѣ Василіи Владіми- 
ровичѣ Долгорукому впавшемъ въ немилость въ 1718 году за приверженность къ царе
вичу Алексѣю Петровичу.

4*
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на кораблѣ отъ императора прощеніе и шпагу, и теперь, вѣроятно, 
поступитъ опять на службу, но едва ли скоро достигнетъ снова до 
прежнихъ своихъ должностей.

21. Около 8-ми часовъ утра, императоръ и императрица вмѣстѣ 
съ обѣими императорскими Принцессами отплыли отсюда въ Петергофъ, 
и здѣсь думаютъ, что вся флотилія буеровъ также скоро послѣдуетъ 
туда за  ними.

26. Въ 3 часа послѣ обѣда поданъ былъ сигналъ, приглашавшій 
къ Катанью по рѣкѣ на парусныхъ или весельныхъ судахъ, а  спустя 
нѣсколько времени подняли настоящій Флагъ весельныхъ судовъ, послѣ 
чего его королевское высочество, часа въ четыре, отправился на своей 
баркѣ на ту сторону рѣки и вышелъ на берегъ у «Четырехъ Ф рега
товъ», гдѣ у моста увидѣлъ императорскихъ принцессъ, сидѣвшихъ въ 
баркѣ императрицы. Сама государыня оставалась дома. Сдѣлавъ ми
моходомъ реверансъ Принцессами герцогъ, нашъ государь, прошелъ 
съ нами въ домъ «Четырехъ Фрегатовъ», гдѣ находился уже импера
торъ со всѣми вельможами и министрами; но дамы всѣ оставились въ 
своихъ баркахъ. Вскорѣ послѣ нашего пріѣзда императоръ пошелъ на 
барку принцессъ и сталъ на ней позади, внѣ палубы, у руля. Затѣмъ 
началось катанье; но государь пробылъ недолго на этой баркѣ; онъ 
сѣлъ въ свою верейку и отправился въ свой садъ, откуда потомъ съ 
галереи, вмѣстѣ съ императрицею, все время смотрѣлъ на нашъ по
ѣздъ, который съ берегу гораздо лучше бросался въ глаза, чѣмъ на 
самой рѣкѣ. Катанье наше продолжалось до половины седьмого. У 
Почтоваго дома адмиралъ буеровъ спустилъ свой Флагъ, и флотилія 
была распущена.

27. Въ день Гангутскаго морского сраженія (бывшаго въ 1714 году), 
въ  которомъ Эреншильдъ былъ взятъ вмѣстѣ съ его кораблемъ и за  
которое князь-кесарь Ромодановскій произвелъ императора въ вице- 
адмиралы, вь  крѣпости, какъ всегда бываетъ въ большіе праздники, 
выкинули государственный Флагъ. Въ 3 часа пополудни три пушеч
ныхъ выстрѣла изъ крѣпости подали сигналъ къ сбору въ Адмирал
тейство, гдѣ, какъ говорили, въ этотъ день опять назначено было 
опустить со штапеля линейный корабль, вмѣщавшій въ себѣ отъ 64-хъ 
до 66-ти пушекъ. Строилъ его одинъ изъ извѣстнѣйшихъ Здѣшнихъ 
корабельныхъ мастеровъ, по Фамиліи Коссенсъ, родомъ Англичанинъ, 
очень любимый императоромъ. Спускъ со штапеля этого чрезвычайно 
красиваго корабля совершился благополучно, и онъ названъ былъ 
<Дербентомъ», по имени покореннаго Персидскаго города, который 
императоръ самъ занялъ. Его величество былъ въ отличномъ распо
ложеніи духа, и потому на новомъ кораблѣ страшно пили. Все обще-
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ство оставалось тамъ до 3-хъ часовъ ночи; но и м п ер ато р ѣ  принцессы 
получили позволеніе уѣхать домой еще до 9-ти часовъ вечера. Когда 
онѣ уѣхали, даже и дамы должны были сильно пить, почему многія 
изъ нихъ завтра будутъ больны, хотя между ними и есть такія, кото
рымъ добрый стаканъ вина вовсе не Диковинка. Между Мущинами, 
когда вино начало оказывать свое дѣйствіе, возникли разныя ссоры, 
п дѣло не обошлось безъ затрещинъ. Изъ иностранныхъ министровъ 
на кораблѣ не было никого, кромѣ Голландская резидента и Швед
скаго посланника Цедеркрёйца, котораго императоръ, во время спу
ска, просилъ пріѣхать послѣ на корабль. Государь предложилъ ему 
тамъ очень пріятный тостъ, который потомъ лично приглашалъ пить 
всѣхъ и каждаго, а именно, за вѣчную дружбу и доброе согласіи ме
жду Швеціею и Россіею. Его величество увѣрялъ при этомъ, что на 
сколько онѣ во время войны были ожесточены одна противъ другой? 
на столько теперь будутъ любить и уважать одна другую. До спуска 
корабля графъ Войде представилъ императору Ш ведскаго ген.-лейте- 
нанта Банніера, котораго его величество пригласилъ во дворецъ и съ 
которымъ весьма милостиво возобновилъ прежнее знакомство, бывшее 
между ними 25 лѣтъ тому назадъ.

29. Всѣ дамы, вопреки приказанію императора не явившіяся къ 
спуску корабля, должны были нынче собраться на него. Ихъ угощалъ 
п принуждалъ сильно пить капитанъ Ш ереметевъ. Императоръ, гово
рятъ, наканунѣ вечеромъ уѣзжалъ въ Екатерингофъ и тамъ ночевалъ, 
но въ этотъ день утромъ уже возвратился назадъ.

30. Въ 7 часовъ утра, полиціймейстеръ отплылъ съ прибывшими 
сюда Португальскими графами въ Петергофъ, чтобы показать имъ всѣ 
здѣшнія окрестныя мѣста, какъ-то Петергофъ, Кронштадтъ, Стрѣльну- 
музу, Дубки и другія. Такъ какъ они отправились на такъ-назы вае- 
мой Прусской яхтѣ, то изъ крѣпости салютовали ей, на что она, съ 
своей стороны, отвѣчала тремя выстрѣлами.

31. Часовъ около 5-тп я видѣлъ императора, проѣзжавшаго мимо 
крѣпости на новомъ торншхоутѣ, который только въ этотъ день былъ 
спущенъ со штапеля. Съ него его величество привѣтствовалъ крѣ
пость 5-ю выстрѣлами, и оттуда ему отвѣчали тѣмъ же.

Августъ. 1. Сегодня, послѣ обѣда, по высочайшему повелѣнію, 
была свадьба императорскаго денщика Древника и младшей дочери 
оберъ-кухмистера Фельтена, съ которою онъ съ нѣкотораго времени 
такъ коротко сблизился, что она сдѣлалась отъ него беременною. Вѣн
чали ихъ въ присутствіи императора, императрицы и многихъ знат
ныхъ дамъ и кавалеровъ. Ихъ величества, говорятъ, были на этой

Библиотека "Руниверс"



54 СПУСКЪ СУДОВЪ.

свадьбѣ очень Веселы и не уѣзжали почти до 10-ти часовъ. Но когда, 
послѣ нихъ, невѣсту повезли въ домъ жениха, она дорогою сдѣлалась 
больна и въ 5 часовъ утра разрѣшилась отъ бремени сыномъ.

2. Послѣ обѣда, опять спущенъ былъ со штапеля 36-ти пуш еч
ный Фрегатъ, получившій названіе «Охотничья Собака» (Iagdhund) *). 
Спускали его императоръ, нашъ герцогъ и многіе знатные господа, 
чтб здѣсь было Новостью. Поутру, хотя всѣмъ дамамъ объявили, чтобъ 
онѣ также собирались на корабль, однакожъ изъ нихъ ни одна не 
пріѣхала, потому, во-первыхъ, что корабль былъ только Фрегатъ, и, 
во-вторыхъ, что императрица просила избавить ее отъ этого. Ея ве
личество, поэтому, сама не всходила на Фрегатъ, а  только нѣсколько 
разъ  объѣхала вокругъ него и выпила въ своей баркѣ за  здоровье 
императора. Государь былъ опять въ очень хорошемъ расположеніи 
духа, почему и пили гораздо больше, чѣмъ ожидали. Его величество 
объявилъ въ этотъ день нашему герцогу, что его маленькая, стоящая 
на штапелѣ яхта будетъ спущена въ будущій Четвергъ, и что при
глашать или не приглашать императрицу на эту Церемонію предостав
ляется на благоусмотрѣніе его высочества. Герцогу было это очень 
пріятно, и онъ, вѣроятно, будетъ просить пріѣхать и императорскихъ 
принцессъ. Пиршество по этому случаю однакожь обойдется весьма 
дорого. Вечеромъ императоръ съ корабля проѣхалъ еще къ обвѣнчан- 
ному вчера молодому и къ молодой Родильницѣ, гдѣ находилась также 
и императрица. Ихъ величества были очень Веселы и оставались тамъ 
до 11-ти слишкомъ часовъ.

3. Вечеромъ императоръ и императрица были опять у Древника, 
гдѣ въ этотъ день были крестины, при которыхъ присутствовали обѣ 
герцогини (т.-е. Мекленбургская и Курляндская) и большое общество 
дамъ и кавалеровъ. Новорожденнаго нарекли Петромъ, по имени им
ператора, который и былъ его воспріемникомъ; но такъ какъ католи
ческій священникъ слишкомъ растягивалъ обрядъ крещенія, то его ве
личество соскучился наконецъ держать младенца и передалъ его вели
кому адмиралу.

4. У герцогини Мекленбургской мы узнали, что отъ герцога (ея 
супруга) недавно былъ курьеръ, а  за  нѣсколько дней передъ тѣмъ 
сюда явился изъ Мекленбургіи какой-то неизвѣстный молодой чело
вѣкъ, который говорилъ, что пріѣхалъ въ Петербургъ въ надеждѣ по
лучить у герцогини мѣсто камердинера; но она, вслѣдствіе какого-то

#) Яхтъ-ГунЪъ\ такъ называется онъ въ спискѣ Флота 1725 года, помѣщенномъ у 
Берха въ его „Жизнеописаніяхъ первыхъ Росс. адмираловъ или опытѣ исторіи Росс. 
«іота*, Спб. 1831, ч. I, стр. 128.
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возбужденнаго имъ на свои подозрѣнія, приказала его арестовать. 
Бѣдная герцогиня все еще не имѣла надежды на благополучное и ско
рое окончаніе дѣла ея супруга. Такъ какъ т. с. (Бассевичъ) между 
прочимъ просилъ ее, какъ свою государыню *), оказать ему когда ни
будь честь и пожаловать къ нему обѣдать, для чего выборъ дня пре
доставлялъ на ея благоусмотрѣніе, съ просьбою вмѣстѣ съ тѣмъ и 
назначить, кого онъ можетъ еще пригласить въ ея общество: то она 
отвѣчала, что можетъ сдѣлать это не прежде, какъ сказавши о томъ 
императрицѣ, и дала обѣщаніе переговорить съ ея величествомъ.

5. Поутру оберъ-камергеръ былъ посланъ ко двору, чтобы пе
редать императрицѣ и принцессамъ приглашеніе пожаловать на яхту 
его высочества; но она извинилась тѣмъ, что на другой день рано 
утромъ должна была ѣхать въ одинъ изъ своихъ Увеселительныхъ двор
цовъ, чтобъ все приготовить тамъ на послѣ завтра для пріема импе
ратора. Однакожъ послѣ обѣда камергеръ Балкъ явился къ намъ съ 
извѣстіемъ, что ея величество рѣшилась не уѣзжать еще на другой 
день, чтобъ, вмѣстѣ съ императорскими Принцессами, имѣть возмож
ность видѣться съ герцогомъ на яхтѣ.

6. Маленькая яхта его королевскаго высочества, стоявшая на г а 
лерномъ дворѣ на штапелѣ, послѣ обѣда была благополучно спущена 
на воду въ присутствіи императора и при пушечныхъ выстрѣлахъ съ 
большой яхты нашего герцога, поставленной насупротивъ на Невѣ. 
^.-П етербургская крѣпость отсалютовала такимъ же числомъ выстрѣ
ловъ, какъ и эта большая яхта, что было чѣмъ-то необыкновеннымъ. 
К акъ скоро Спущенная маленькая яхта стала на якорѣ, его королев
ское высочество отправился на нее, чтобъ принять императора и импе
раторскую Фамилію. Большую яхту притянули къ маленькой, и когда 
обѣ онѣ соединены были досками, все общество перешло на первую 
и размѣстилось за  накрытые тамъ въ каютахъ столы, хотя они соб
ственно накрыты были на обѣихъ яхтахъ. Его королевское высочество 
отъ души радовался тому, что въ первый разъ имѣлъ счастіе угощать 
императорскихъ принцессъ. Когда пили за ихъ здоровье, онъ самъ 
обходилъ всѣхъ съ виномъ, и императрица сказала, что очень хорошо 
видно, что этотъ тостъ ему дороже всего. Скоро герцогъ довольно 
сильно опьянѣлъ и послѣ того почти всякій разъ, когда говорилъ съ 
императоромъ, называлъ его не иначе какъ батюшка (Patschka), чтб 
его величество принималъ очень милостиво. Попойка продолжалась до 
поздней ночи, и почти всѣ гости перепились.

*) Бассевичъ быдъ Мекденбур&ецъ.
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7. Поутру императрица уѣхала впередъ въ свое помѣстье Царіт- 
цыну-Мызу, и императоръ скоро послѣдовалъ за нею туда же; по  
принцессы всѣ остались здѣсь.

8. Многіе изъ Здѣшнихъ господъ отправились также на Ц ари- 
цыну-Мызу, такъ что положительно никто не зналъ, долго ли оста
нутся тамъ ихъ величества.

9. Пришло изъ Голштиніи неожиданное извѣстіе, что молодой Я гу 
жинскій, учившійся вмѣстѣ съ сыномъ т. с. Бассевича, умеръ тамъ, 
что, конечно, должно сильно огорчить отца.

11. Камергеръ Балкъ пригласилъ герцога къ 5-ти часамъ послѣ 
обѣда къ себѣ на крестины, и его королевское высочество, лишь только 
разъѣхались бывшіе у насъ гости, отправился къ нему. Онъ нашелъ 
уже тамъ обѣихъ герцогинь и многихъ дамъ. Вь половинѣ седьмаго 
пріѣхали также императоръ и императрица. Обрядъ крещенія совер
шалъ Русскій священникъ, и младенецъ нареченъ былъ Екатериною. 
Его королевское высочество подалъ здѣсь императору меморіалъ, ко
торый приняли очень милостиво.

12. Сегодня оберъ-камергера посылали къ молодому Балку съ кре- 
стальнымъ подаркомъ, который состоялъ изъ двухъ Шведскихъ золотыхъ 
медалей, въ 50 червонцевъ каждая.

15. Его высочество катался по рѣкѣ и пять разъ имѣлъ удоволь
ствіе видѣть и привѣтствовать старшую императорскую принцессу, 
потому что всякій разъ, когда проѣзжалъ мимо дворца, она отворяла 
окно и не отходила отъ него до тѣхъ поръ, пока онъ не скрывался 
у нея изъ виду. Средняя принцесса (Елисавета) вовсе не показыва
лась, чтб герцогу, который ее отъ души любитъ, было очень при
скорбно. Гр. Ферзенъ, бывшій вмѣстѣ еъ нами на баркѣ и сильно же
лавшій видѣть старшую принцессу, былъ очень радъ, что ему пред
ставился наконецъ случай такъ хорошо увидѣть ее. Онъ увѣрялъ, что 
никогда не видалъ такой прекрасной принцессы.

16. Поутру, я долженъ былъ ѣхать къ императорскому двору, 
чтобы узнать о здоровьи всѣхъ членовъ царской Фамиліи: вчера до 
свѣдѣнія его королевскаго высочества дошло, будто императоръ Не
совсѣмъ здоровъ. Мнѣ отвѣчали тамъ, что императрица и император
скія принцессы совершенно здоровы, но что его величество принималъ 
лекарство и въ этотъ день не выйдетъ изъ своей комнаты.

17. Третьяго дня вечеромъ пріѣхали сюда оба Голштинскіе капи
тана, Фонъ-ВонсФлетъ и Фонъ-Краковицъ, и именно на Здѣшнемъ 
фрегатѣ <Св. Іаковъ», который свой путь отъ Любека до Кронштадта 
совершилъ въ пять дней, что, конечно, нельзя не назвать весьма бла- 
гополучнымъ переѣздомъ. Теперь между Любекомъ и Кронштадтомъ.
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постоянно ходятъ два Русскихъ Фрегата въ качествѣ почтовыхъ яхтъ. 
Началось это однакожъ только въ нынѣшнемъ году, но во всякомъ 
случаѣ въ настоящее время доставляетъ большое удобство для отправ
ляющихся моремъ сюда или отсюда. Говорятъ, его величество импера- 
раторъ, послѣ своего легкаго недуга, въ этотъ день утромъ былъ 
ужъ опять въ Адмиралтействѣ.

23. Въ пять часовъ послѣ обѣда его высочество поѣхалъ въ 
домъ тайдаго кабинетъ-секретаря М акарова (Фаворита императорскаго), 
на свадьбу котораго былъ приглашенъ. Противъ всякаго ожиданія, 
ни императора, ни императрицы, ни императорскихъ принцессъ тамъ 
не было; поэтому возлѣ жениха съ правой стороны сѣлъ великій 
адмиралъ Апраксинъ, какъ посаженый отецъ невѣсты, а  возлѣ него 
вице-адмиралъ Сиверсъ, какъ братъ невѣсты; съ лѣвой стороны подлѣ 
жениха помѣстились князь Меншиковъ, какъ посаженый его отецъ, и 
генералъ-лейтенантъ Ягужинскій, какъ его братъ. Его королевское 
высочество, не принадлежа къ свадебной роднѣ, сѣлъ прямо про
тивъ жениха, а  прочіе господа размѣтились какъ кому пришлось. З а  
дамскимъ столомъ подлѣ невѣсты по правую руку сидѣла герцогиня 
Мекленбургская, какъ Посаженая ея мать, а возлѣ нея Фельдцейхмей- 
стерша Брюсъ, какъ сестра невѣсты; по лѣвую руку рядомъ съ не
вѣстою сидѣли герцогиня Курляндская, какъ Посаженая мать, и Гене
ральш а Балкъ, какъ сестра жениха. Всѣ прочія дамы размѣстились 
также какъ случилось, такъ что нашей т. сов.-цѣ Бассевичъ пришлось 
сидѣть между т. с-цею Остерманъ и бригадиршею Румянцовой. Подругами 
невѣсты были дѣвицы Мамонова и Головина, маршаломъ ген. полицій
мейстеръ Антонъ Мануиловичъ Девьеръ, дружкою нашъ Измайловъ^ 
шаФерами 12 капитанъ-поручиковъ, поручиковъ и прапорщиковъ 
гвардіи. Во время стола всѣ обыкновенныя Свадебныя церемоніи были 
въ точности соблюдены, и когда залу опростали отъ столовъ и вымели, 
начались церемоніальные танцы. По окончаніи ихъ маршалъ свадьбы 
далъ позволеніе танцовать чтб угодно, и тогда его королевское вы
сочество, нашъ герцогъ, сначала пригласилъ на польскій герцогини 
Мекленбургскую, а затѣмъ, протанцовавъ еще менуэтъ съ герцогиней) 
Курляндскою, сталъ уже танцовать съ невѣстою и прочими дамами. 
Кромѣ польскихъ и менуэтовъ было еще много англезовъ, такъ что 
танцы продлились до 11-ти часовъ, когда наконецъ невѣсту, обычнымъ 
порядкомъ, съ церемоніею проводили въ спальню.

24. Хотя въ 5 часовъ явились ко двору два шаФера вчерашней 
свадьбы, чтобъ снова пригласить герцога на вечеръ къ молодымъ, 
однакожъ его королевское высочество приказалъ извиниться и сказать 
имъ, что пріѣхать не можетъ. Обѣ герцогини и бблыпая часть вче-
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рашнихъ гостей опять быди тамъ, но изъ императорской Фамиліи и 
въ  этотъ разъ никто не пріѣзжалъ.

26. Вскорѣ послѣ обѣда къ его королевскому высочеству, нашему 
герцогу, пріѣхалъ каммергеръ императрицы Чевкинъ и пригласилъ 
его пожаловать къ 5 -ти часамъ пополудни въ садъ на сегодняшній 
праздникъ. Въ назначенное время его высочество, въ сопровожденіи 
старшаго принца Гессенъ-Гомбургскаго и многихъ проживающихъ 
здѣсь иностранцевъ, также бблыпей части своей свиты, отправился 
пѣшкомъ въ галерею, находящуюся въ аллеѣ передъ садомъ, гдѣ н а 
значалось празднество и собрались уже почти всѣ здѣшнія наличныя 
Должностныя особы. Въ 6 часовъ прибыли императорскія принцессы 
съ маленькою великою княжною и великимъ княземъ; его высочество 
встрѣтилъ ихъ у барки и оттуда провелъ въ залу. Императоръ и 
императрица, равно какъ и обѣ герцогини, Мекленбургская и Курлянд
ская, не пріѣхали вовсе, потому что его величество императоръ все 
еще былъ нездоровъ. Поэтому тотчасъ по прибытіи императорскихъ 
принцессъ всѣ дамы и кавалеры обыкновеннымъ цѣлованіемъ руки 
принесли свои поздравленія обѣимъ принцессамъ-имянинницамъ*), при 
чемъ всѣ цѣловали руку и обѣимъ старшимъ императорскимъ Принцес
сам и  Послѣ того сперва младшая императорская принцесса Наталія 
(которая все время стояла подлѣ принцессы Анны) подала изъ своихъ 
рукъ, но съ помощью старшей сестры, всѣмъ гостямъ по полной 
рюмкѣ Венгерскаго вина, потомъ тоже самое сдѣлали великая княжна 
и обѣ старшія императорскія принцессы и наконецъ молодой великій 
князь. Но обѣ старшія принцессы и великій князь подавали большія 
Англійскія рюмки, которыя, впрочемъ, также наполнялись превосход
нымъ Венгерскимъ виномъ. Послѣ этого угощенія молодые члены 
императорской Фамиліи удалились, и празднество такимъ образомъ 
окончилось безъ обѣда и танцевъ. Въ Галереѣ хоть было и довольно 
тѣсно, однакожъ туда все-таки пригласили всѣхъ иностранныхъ 
Корабельщиковъ, для которыхъ была приготовлена одна изъ малень
кихъ смежныхъ комнатъ. Люди эти немало гордятся тѣмъ, что могутъ 
также являться на всѣ празднества; но императоръ оказываетъ имъ 
эту честь отчасти потому, что вообще любитъ общество моряковъ, 
главнымъ же образомъ потому, что заботится о развитіи торговли 
и старается привлекать сюда иностранцевъ.

27, часовъ въ десять, многіе изъ нашихъ придворныхъ отправи
лись въ Петергофъ и, пользуясь удобнымъ случаемъ, осматривали

в) Царевнамъ Натальѣ Петровпѣ (умершей въ 1725 году) и Натальѣ Алексѣеваѣ, 
дочери царевича Алексѣя Петровича.
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тамъ все въ подробности. Случай этотъ именно представился потому, 
что императоръ, на аудіенціи, которую имѣлъ у него вчера вечеромъ 
генералъ Банвіеръ, позволилъ послѣднему осмотрѣть Петергофъ и 
приказалъ одному изъ своихъ денщиковъ, молодому Бутурлину, слѣ
довать туда за генераломъ. Тамъ только при такихъ необыкновен
ныхъ случаяхъ открываютъ всѣ Фонтаны.

29. Сегодня вечеромъ общество, ѣздившее осматривать здѣшніе 
окрестные увеселительные дворцы, воротилось назадъ и было очень 
довольно какъ Угощеніями, такъ и всѣмъ видѣннымъ. Господа, уча
ствовавшіе въ этой поѣздкѣ, признавались, что представляли себѣ 
эти  дворцы вовсе не такими, какими нашли ихъ въ самомъ дѣлѣ. 
Они были не только въ Стрѣльнѣ-мызѣ, Петергофѣ, Ораніенбаумѣ и 
Кронштадтѣ, но и въ Дубкахъ, гдѣ подробно осмотрѣли какъ новый 
императорскій домъ и разведенный при немъ садъ, такъ и всѣ тамош
нія Фабрики*). Послѣ обѣда по всему городу извѣщали съ обыкновен
нымъ барабаннымъ боемъ, что въ будущемъ году кораблямъ будетъ 
дозволено ввозить безпошлинно всякаго рода зерновой хлѣбъ.

30. Въ Воскресенье, въ 5 часовъ утра, три пушечныхъ вы стрѣ
л а  подали всѣмъ буерамъ, торншхоутамъ и другимъ маленькимъ су
дамъ сигналъ для отплытія къ Александроневскому монастырю, а  ча
совъ въ десять раздался точно такой же сигналъ для всѣхъ барокъ, 
шлюпокъ и вереекъ. Поэтому и его крролевское высочество послалъ 
туда свою барку, но самъ не поѣхалъ, между тѣмъ какъ императрица 
и императорскія принцессы отправились въ монастырь. Н а старомъ 
маленькомъ ботѣ, родоначальникѣ всего Русскаго Флота, развѣвался 
императорскій государственный Флагъ. Когда всѣ суда выстроились въ 
ряды, а  именно около часа пополудни, показался гробъ съ мощами 
святаго Александра (если они только были въ немъ). Его везли на 
большой, какъ говорили, адмиральской галерѣ, на которой спереди по
мѣщались три большія металическія пушки. Онъ стоялъ подъ большимъ 
балдахиномъ, а  за нимъ слѣдовала императорская яхта, называемая 
«Принцессой Елисаветой». Какъ скоро эта адмиральская галера стала 
подходить ближе, ей начали салютовать сперва знаменитый ботикъ, 
стоявшій на якорѣ впереди всѣхъ, изъ маленькихъ металическихъ пу
шекъ, а  потомъ и вся флотилія. Яхта < Принцесса Елисавета» отвѣ
чала изъ своихъ пушекъ. Императоръ, кн. Меншиковъ и многіе другіе 
зватные Русскіе господа выѣхали навстрѣчу мощамъ, а  затѣмъ его 
величество и бывшіе съ нимъ возвратились на галеру, на которой, въ

*) Д убкщ  увеселительный дворецъ, построенный Петромъ Великимъ при Финскомъ 
заливѣ, противъ Петергофа, въ ЗО верстахъ отъ Петербурга.
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честь святого, развѣвался императорскій Флагъ и на которой съ в е 
слами сидѣли все гвардейскіе гренадеры. Когда адмиральская галера 
причалила къ нарочно-устроенной пристани и гробъ перенесли на бе
регъ, со всѣхъ судовъ два раза  выпалено было изъ пушекъ. Послѣ 
того офицеры съ церемоніею понесли гробъ въ монастырь. Гробъ этотъ, 
серебряный Вызолоченный, несенъ былъ подъ большимъ бархатнымъ 
балдахиномъ, на которомъ стояло серебряное распятіе. Все духовен
ство, въ богатѣйшихъ облаченіяхъ, встрѣтило его у моста. Оно шло 
потомъ впереди и позади гроба. Императоръ находился между шедше- 
ми впереди пѣвчими, а  прочіе Русскіе господа шли кто впереди, кто 
позади. Во время этой процессіи звонили во всѣ колокола и не было 
ьидно ничего, кромѣ Необъятнаго множества зрителей, которые крести
лись и кланялись. Большая часть изъ нихъ, проникнутая глубокимъ 
благоговѣніемъ, горько плакала; но были и такіе, которые смѣялись, 
или смотрѣли съ сожалѣніемъ на слѣпую и глупую толпу *). Импера
трица съ обѣими императорскими Принцессами, обѣ герцогини и всѣ 
дамы, въ великолѣпнѣйшихъ нарядахъ, находились на переднемъ мо
настырскомъ дворѣ, у архіерейскаго дома, и тамъ ждали приближенія 
гроба. Увидѣвъ его, онѣ также начали креститься и кланяться, при 
чемъ нѣкоторыя старыя дамы заливались слезами не менѣе простолю
диновъ. Какъ скоро гробъ пронесли мимо ея величества императрицы, 
она послѣдовала за  нимъ со всею своею свитою, идя передъ духовен
ствомъ, шедшимъ позади его. Освященная только въ этотъ день утромъ 
часовня новаго монастыря, гдѣ должны были оставаться мощи святого1 
до окончательнаго устройства главной церкви и всего монастыря (еще 
въ половину не отдѣланнаго), возвышалась на цѣлый этажъ отъ зе
мли; къ ней вела, поэтому, очень большая и широкая терраса, по ко
торой гробъ и внесли туда. Тотчасъ послѣ того, какъ его поставили 
на мѣсто, изъ окна былъ выкинутъ Флагъ, которымъ подали сигналъ 
къ начатію пушечной пальбы въ третій разъ. Затѣмъ духовенство 
совершило въ часовнѣ нѣсколько церемоній, послѣ которыхъ знатнѣй
шее духовное лице сказало похвальное слово святому Александру Н ев
скому, продолжавшееся почти цѣлый часъ. По окончаніи его совер
шены были еще кое-какія церемоніи, и тогда ихъ величества, равно 
какъ прочія высокія особы и всѣ присутствовавшіе, отправились опять 
на свои суда. Возвратившись вечеромъ въ С.-Петербургъ, мы узнали, 
что нѣсколько монаховъ Александроневскаго монастыря пріѣзжали при
глаш ать туда его высочество къ обѣду на другой день, и что кн. Мей-

60 МОЩИ АЛЕКСАНДРА НЕВСКАГО.

*) Авторъ, конечно, не могъ тутъ разумѣть никого, кромѣ иностранцевъ.

Библиотека "Руниверс"



31 а в г у с т а  1724. 61

«шковъ вечеромъ того же дня будетъ все общество угощать у себя. 
Въ вечеру городъ, въ память мира съ Швеціею, былъ иллюминовать.

31. Около полудня, его королевское высочество отправился въ 
Александроневскій монастырь, и когда пріѣхалъ туда, всѣ ужъ сидѣли 
тамъ за столомъ. Какъ скоро мы вошли въ залу, гдѣ обѣдали, гер
цогу и всѣмъ намъ тотчасъ очистили мѣста, и его королевскому вы 
сочеству пришлось сидѣть возлѣ императора съ лѣвой стороны. Им
ператрица съ Принцессами, обѣими герцогинями и знатнѣйшими изъ 
дамъ кушала въ особой комнатѣ; прочіе придворные, дамы и.кавалеры. 
видѣли также въ особой, а для офицеровъ, которымъ Недостало мѣста 
въ залѣ, гдѣ кушалъ императоръ, накрыты были въ одной изъ смеж
ныхъ комнатъ особые столы, такъ чго всѣхъ обѣдавшихъ было въ 
втотъ девь болѣе трехъ-сотъ человѣкъ. Всѣмъ гостямъ подавалось 
мясо, которое обыкновенно неохотно допускается вь монастыряхъ; но 
на столы, занятые духовенствомъ, ставились только рыбныя блюда. И зъ 
иностранныхъ министровъ на этомъ обѣдѣ не было никого. З а  столомъ 
провозглашены были лишь немногіе Заздравные тосты, и при нихъ 
палили изъ пушекъ. Въ часъ императоръ всталъ изъ-за стола и 
уѣхалъ на свою яхту для обыкновеннаго послѣ-обѣденнаго отдыха; но 
императрица и прочіе гости нѣсколько времени не вставали еще съ 
своихъ мѣстъ, и его королевское высочество, нашъ герцогъ, еще преж
де чѣмъ удалился имераторъ, прошелъ въ дамскую комнату, гдѣ, стоя 
за  стуломъ Государыни, разговаривалъ какъ съ ея величествомъ, такъ 
и съ императорскими Принцессами до тѣхъ поръ, пока онѣ не встали 
изъ-за стола. Въ то время какъ изъ этой комнаты выносили столы, ея 
.величество со всѣми присутствовавшими слушала въ однойиіьсо сѣд- 
лихъ комнатъ монастырскихъ пѣвчихъ, между которыми были прекрас
ные голоса и въ особенности очень сильные баеы. Когда же изъ сто
ловой все было вынесено, императрица съ дамами опять вошла въ нее 
и сѣла тамъ съ Принцессами, обѣими герцогинями и его королевскимъ 
высочествомъ, который имѣлъ удовольствіе занять мѣсто подлѣ старшей 
принцессы. Государыня также обращалась къ нему часто еъ разго
воромъ и вообще была съ нимъ въ этотъ разъ какъ-то необыкновен
но милостива. Въ 3 часа имераторъ возвратился и пришелъ въ ея 
комнату. Его величество казался въ отличномъ расположеніи духа, 
потому что много шутилъ и смѣялся съ кн. Голицыной и съ женой 
Ивана Михайловича Головина. Послѣдней онъ сказалъ между прочимъ 
что она родить близнецовъ. ІІобывъ нѣсколько времени у дамъ, онъ 
прошелъ въ большую столовую залу, и тутъ аріепископъ Новгород
скій, какъ глава Русскаго духовенства и архимандритъ монастыря, 
роздалъ большей части гостей большой отгравированный на мѣди планъ
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Александроневская монастыря, который изображенъ на немъ такъ , 
какъ онъ собственно долженъ быть, со всѣми строеніями, садами и 
мелкими принадлежностями. Такъ какъ его королевскаго высочество, 
нашего герцога (который въ это время находился у императрицы и 
бесѣдовалъ съ Принцессами) при раздачѣ не было, то онъ на сей разъ 
не получилъ экземпляра, потому что ни одного не осталось; но ему 
обѣщали доставить его въ самомъ скоромъ времени, при чемъ и мнѣ 
обѣщанъ былъ экземпляръ. Ч аса въ четыре ея величество императ
рица, въ сопровожденіи императорскихъ принцессъ, обѣихъ герцогини 
нашего герцога (который велъ старшую принцессу) и всѣхъ дамъ, 
пошла въ небольшую нижнюю часть монастыря (въ которомъ двѣ ча
совни, устроенныхъ одна надь другою) и осматривала тамъ гробницу 
покойной вдовствующей царицы. Въ этой же нижней часовнѣ находи
лась и рака покоившагося теперь въ монастырѣ святого Александра, 
которая, по обыкновенію, будетъ вмѣщать въ себѣ серебряный гробъ 
съ его мощами. Она обита краснымъ бархатомъ и обложена золотымъ 
галуномъ. Мощи же святого, покоящіяся въ серебряномъ гробу, по
ставлены, какъ сказано, въ верхней часовнѣ, устроенной прямо надъ 
нижнею. Изъ этой часовни имератрица прошла на свою барку и от
правилась на яхту «Принцесса Елисавета», куда за нею послѣдовали 
императорскія принцессы и всѣ придворныя дамы, а обѣ герцогини съ 
прочими дамами сѣли на свои собственныя маленькія парусныя суда. 
Скоро императоръ также явился на яхту «Принцесса Елисавета», на 
которой, въ обществѣ императрицы и принцессъ, и поѣхалъ назадъ 
въ С.-Петербургъ. Когда адмиралъ буеровъ пушечнымъ выстрѣломъ 
подалъ сигналъ къ отплытію, всѣ якори были сняты; затѣмъ старый 
ботикъ отчалилъ отъ берега у монастырскаго моста, и изъ монастыря 
отсалютовали ему 13-ю выстрѣлами. Императоръ возвратился въ С.-Пе
тербургъ на этомъ ботикѣ и пріѣхалъ прямо къ крѣпости, гдѣ онъ 
сохраняется, а  потомъ отправился на своей верейкѣ къ кн. Менши
кову, куда послѣдовала за нимъ и вся флотилія, потому что князь (по 
случаю дня св. Александра, его патрона) просилъ къ себѣ не только 
его величества со всѣми членами высочайшей Фамиліи, но и всѣхъ 
бывшихъ въ этотъ день въ монастырѣ. По прибытіи туда Государь 
сѣлъ на приготовленную для него маленькую верховую лошадь (ради 
удобства онъ любитъ ѣздить на маленькихъ лошадяхъ) и поѣхалъ въ 
садъ, гдѣ приготовлено было угощеніе. Но его королевское высочество, 
нашъ герцогъ, остался у моста, чтобъ дождаться императрицы и встрѣ
тить ее. Она скоро и подъѣхала на своей яхтѣ. Тутъ ея величество, 
герцогини и всѣ дамы сѣли въ стоявшія для нихъ у моста кареты 
князя и поѣхали въ садъ, куда кавалеры пошли пѣшкомъ. Тамъ раз-

Библиотека "Руниверс"



2 - ^ 5  с е н т я б р я  1 7 2 4 . 63

б и т о  б ы л о  м н о ж ест в о  п а л а т о к ъ , в ъ  к о т о р ы х ъ  н а х о д и л и сь  ст ол ы , у с т а в -  
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и л л ю м и н ов ан ъ .

Сентябрь. 2-го. Послѣ обѣда у его высочества имѣлъ аудіенцію 
баронъ Цедергіельмъ, который на дняхъ отправлялся, въ качествѣ его 
министра, во Францію.

3-го. Сегодня послѣ обѣда, во время прогулки, мы почувствовали, 
что хорошая погода уже прошла, потому что вечера стали какъ-то 
очень холодны,—Въ караулъ къ его королевскому высочеству начали 
съ этого дня ставить все гренадеръ Ингерманландскаго полка съ од
нимъ гренадерскимъ офицеромъ, барабанщикомъ и флѳйтщикомъ.

4-го. Герцогиня Мекленбургская, будучи у сестры своей, герцо
гини Курляндской, прислала къ нашему герцогу каммеръ-юнкера 
Бирона *) спросить, приглашенъ ли его высочество, какъ она, на 
завтра къ императорскому двору, и не знаетъ ли онъ, открыто тамъ 
будетъ отпразднованъ этотъ день, или въ тишинѣ? Герцогъ отвѣчалъ, 
что приглашенія онъ не получалъ и что на второй вопросъ не можетъ 
сказать ничего вѣрнаго. Его высочество послѣ того пошелъ самъ къ 
герцогинѣ Курляндской, гдѣ нашелъ также и принцессу Прасковьи), 
которая послѣ продолжительной болѣзни начала наконецъ понемногу 
оправляться. Герцогиня Курляндская сказала, что въ слѣдующую 
Пятницу уѣзжаетъ назадъ въ Курляндію и что императрица отдала 
уже приказаніе держать для нея наготовѣ почтовыхъ лошадей. Отно
сительно же предстоявшаго празднества и она не могла сообщить 
ничего вѣрнаго; думала однакоже, что оно, можетъ быть, будетъ отло
жено до послѣ-завтра, а что завтра день проведутъ при дворѣ въ 
тишинѣ.

5-го, въ день тезоименитства императорской принцессы Елиса
веты, гр. Войде долженъ былъ по утру освѣдомиться, будетъ ли оно 
праздноваться открыто или нѣтъ? При дворѣ въ первомъ очень со
мнѣвались, потому что императоръ былъ нездоровъ и, какъ говорили, 
провелъ дурную ночь; однакоже нѣкоторые думали, что къ вечеру илп 
даже на другой день, можетъ быть, что нибудь и состоится. Въ крѣ
пости былъ выкинуть обыкновенный праздничный Флагъ, но въ пол
день въ ней не было пальбы, которая ужъ всегда бываетъ въ подоб
ные дни, изъ чего мы и заключили, что празднества никакого ле

*) Извѣстнаго впослѣдствіи герцога Курляндскаго.
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будетъ.— По утру я узналъ совершенно неожиданно, и сначала не 
хотѣлъ было вѣрить, что вчера было рѣшено отправить черезъ нѣсколько 
дней каммеррата Негелейна и гоФъ-интенданта Миддельбурга въ Гол
штинію для исполненія разныхъ порученій и закупки многихъ вещей, 
но съ тѣмъ, чтобъ они въ этомъ же году воротились назадъ.

6-ю , послѣ обѣда, у его высочества имѣлъ прощальную аудіен- 
цію бар. Цедергіельмъ, который вечеромъ или на другой день утромъ 
собирался ѣхать въ Кронштадтъ, чтобы съ первымъ попутнымъ вѣт
ромъ отправиться оттуда, на Здѣшнемъ обыкновенномъ почтовомъ 
Фрегатѣ, въ Любекъ и потомъ какъ можно ускорить свое путеше
ствіе въ Парижъ.— Для вчерашняго тезоименитства и нынче при дворѣ 
не было никакого празднества.

7-го. Съ его высочествомъ простился капитанъ Бергъ, Отправ
ляющійся нынче или завтра, черезъ Ревель, обратно въ Стокгольмъ.— 
Нѣкоторое изъ нашихъ придворныхъ осматривали сегодня АнненгоФъ 
и Е лисаветинъ , два императорскіе увеселительные дворца, которые 
недавно возведены на берегу Невы. Первый изъ нихъ былъ уже го
раздо болѣе отдѣланъ, чѣмъ второй.

8-го. Каммерратъ Негелейнъ и Миддельбургъ отправятся въ 
Гамбургъ сухимъ путемъ, тому что всѣ морскіе офицеры не совѣтуютъ 
его высочеству въ теперешнее время года высылать въ море одну изъ 
своихъ яхтъ; а  адмиралъ Крюйсъ отвѣчалъ т. с. Бассевичу, когда 
послѣдній сталъ говорить съ нимъ объ этомъ, что и кошки своей 
теперь не отпустилъ бы въ море на такой яхтѣ. Каммеръ-пажъ Петер- 
сенъ будетъ стараться отплыть на какомъ нибудь купеческойь кораблѣ.— 
Здоровье императора все еще не вполнѣ поправилось, однакожь, гово
рятъ, его величество все таки чувствовалъ себя лучше, чѣмъ нѣсколько
дней тому назадъ.

10-го, около полудня, къ нашему двору пріѣзжалъ каммеръ-юн- 
керъ Биронъ, котораго герцогиня Курляндская присылала къ его 
высочеству, нашему герцогу, объявить о своемъ отъѣздѣ и проститься. 
Отъѣздъ этотъ долженъ былъ послѣдовать непремѣнно черезъ день.

11-го. Каммерь-юнкеръ Биронъ разсказывалъ мнѣ сегодня, что 
его величество императоръ приказалъ вчера выдать герцогинѣ 
8000 рублей на путешествіе въ Курляндію и обѣщалъ ей слѣдующею 
весною навѣстить ее въ Митавѣ. Какъ рада должна быть добрая 
герцогиня, что наконецъ можетъ опять возвратиться въ свои владѣнія, 
гдѣ ей совсѣмъ иначе живется, чѣмъ здѣсь, легко себѣ представить, 
особенно если принять во вниманіе, что въ послѣдніе годы она пріоб
рѣла въ Курляндіи такую любовь, что ее почитаютъ тамъ почти 
какъ полу-богиию. У нея, говорятъ, еженедѣльно бываютъ два кур-
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тага, именно по воскресеньямъ и средамъ, и она Курляндскому дво
рянству при всѣхъ случаяхъ оказываетъ много милости и доброты. 
Дворъ ея, по словамъ каммеръ-юнкера, состоитъ изъ оберъ-гоФмейсте- 
рины Рённе, трехъ Нѣмецкихъ Фрейлинъ и двухъ-трехъ Русскихъ дамъ, 
изъ оберъ-гоФмейстера Бестужева, одного шталмейстера, двухъ кам- 
меръ-юнкеровъ, одного Русскаго гоФъ-юнкера и многихъ нижнихъ прид
ворныхъ служителей. Около 3-хъ часовъ его королевское высочество 
поѣхалъ къ герцогинѣ Курляндской и простился съ нею.

12-го. Его величество императоръ все еще не оправился совер
шенно отъ болѣзни, почему лейбъ-медикъ продолжаетъ постоянно но
чевать при дворѣ.

13-го. Сегодня послѣ обѣда императоръ ужъ опять разъѣзж алъ 
часа два по рѣкѣ на маленькомъ новомъ буерѣ, который, какъ мнѣ 
оказали, выстроилъ денщикъ Василій Петровичъ и ходъ котораго 
его величество хотѣлъ испытать. Поровнявшись съ крѣпостью, они 
начали салютовать ей, и она отвѣчала тремя выстрѣлами. Этимъ воз
вѣщено было городу, что императоръ снова можетъ ѣздить по рѣкѣ. 
Однакожъ надобно опасаться, не слишкомъ ли это опять для него 
зано; въ продолженіе послѣдней своей болѣзни онъ ужъ нѣсколько 
т гъ  позволялъ себѣ прежде времени выходить изъ дому и всегда 
іувствовалъ себя послѣ того очень Нехорошо.

15-го, около полудня, ко двору пріѣзжалъ проститься съ его 
высочествомъ Румянцовъ, который въ этотъ же день собирался выѣ
хать отсюда въ Константинополь. Его по случаю этой поѣздки произ
вели въ генералъ-маіоры, но съ тѣмъ, чтобъ онъ началъ именоваться 
)тимъ чиномъ только по пріѣздѣ въ Турцію. Онъ беретъ съ собою 
нѣсколькихъ инженерныхъ и артиллерійскихъ офицеровъ. Въ продол
женіе всего путешествія долженъ быть веденъ подробный и тщ атель
ный журналъ. Г. Румянцовъ принялъ также въ свою свиту цѣлую 
толпу Нѣмецкой прислуги. Французскому послу въ Турціи, маркизу 
де-Бонаку, который много содѣйствовалъ заключенію трактатовъ 
между здѣшнимъ и Турецкимъ дворами, онъ везетъ отъ имени импера
тора орденъ Св. Андрея. Секретарь маркиза де-Бонака, недавно 
присланный сюда послѣднимъ, отправится обратно въ Константинополь 
также въ свитѣ Румянцова.

17-го. Каммергеръ императрицы Балкъ увѣрялъ, что императоръ 
теперь совсѣмъ оправился и только по неотступнымъ просьбамъ врачей 
не будетъ еще нѣсколько дней выходить изъ комнаты, что болѣзнь 
его величества давно бы уже прошла, если бъ онъ захотѣлъ поберечься 
какъ слѣдуетъ. Когда рѣчь у насъ зашла объ Олонецкихъ водахъ, 
каммергеръ сказалъ, что онѣ чрезвычайно были бы полезны государю,

Дневникъ Берхольца. ІѴ. 5
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если бъ онъ только при употребленіи ихъ щадилъ себя и соблюдалъ 
надлежащую діэту въ пищѣ; но что для него это дѣло почти невозмож
ное, потому что онъ рѣшительно не можетъ обойтись безъ холоднаго 
кушанья въ особенности и нѣкоторыхъ другихъ вещей. Его величе
ство будто бы еще вчера говорилъ, что зимою непремѣнно поѣдетъ 
опять въ Олонецъ и будетъ пользоваться тамошними водами. Балкъ 
разсказывалъ намъ о разныхъ случаяхъ, показавшихъ необыкновенное 
дѣйствіе этихъ водъ.

18-го. Сегодня послѣ обѣда императоръ ѣздилъ по рѣкѣ на своей 
маленькой яхтѣ и салютовалъ какъ адмиралтейству, такъ и крѣпости 
которыя съ своей стороны отвѣчали ему. Но во время этой прогулки 
его величество, говорятъ, постоянно оставался въ каютѣ и не рѣшался 
выходить изъ нея.

19. Негелейнъ и Миддельбургъ пьяные выѣхали изъ ^ -П е те р 
бурга на почтовыхъ лошадяхъ. Капитанъ Ш ульцъ, Адлер®ельдъг 
Шильдъ, Гольштейнъ и нѣкоторые другіе изъ нашихъ людей вечеромъ 
пріѣхали къ тайному совѣтнику Бассевичу изъ Кронштадта и разска
зывали, что отплыли оттуда на Голштинскомъ кораблѣ «Летучая Рыба» 
съ попутнымъ вѣтромъ, но въ первую же дочь, по причинѣ сильной 
бури и темноты, сбились съ настоящаго пути и сѣли на скрытую 
подводную скалу, что жизнь ихъ въ продолженіе нѣсколькихъ часовъ 
подвергалась опасности и что при страшномъ вѣтрѣ имъ съ трудомъ 
удалось снастить отъ погибели. По словамъ ихъ, въ Полуторѣ милѣ 
отъ нихъ и въ тоже время сѣлъ на мель еще другой корабль, на ко
торомъ былъ также Голштинскій капитанъ и который потерялъ штур
мана, пять или шесть человѣкъ матросовъ и весь свой грузъ. О пяти 
другихъ корабляхъ, вышедшихъ въ море въ одно время съ ними, не. 
было еще никакого извѣстія.

20. Такъ какъ вѣтеръ въ этотъ день былъ очень благопріятный 
и погода стояла довольно ясная, то его величество императоръ рѣ
шился поѣздить немного по рѣкѣ со всею Флотиліею. Поэтому въ часъ 
пополудни выкинули Флагъ буеровъ и однимъ пушечнымъ выстрѣ
ломъ подали сигналъ къ приготовленію для Катанья всѣхъ маленькихъ 
парусныхъ судовъ, а часа въ три дано было знать тремя пушечными 
выстрѣлами, чтобъ они собирались къ «Четыремъ Фрегатамъ». Вся 
императорская Фамилія также съѣхалась туда и оставалась въ домѣ 
до тѣхъ поръ, пока флотилія собралась и могла отплыть. Императоръ^ 
казалось, былъ довольно свѣжъ.

22. Болѣзнь герцога, продолжавшаяся уже нѣсколько недѣль, все 
еще не проходила. Около 4-хъ часовъ послѣ обѣда каммергеръ Балкъ 
пріѣзжалъ ко двору и отъ имени императрицы и императорскихъ
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п р и н ц е с с ъ  освѣдомлядся о зд о р о в ь и  ег о  высочества. Хотя о н ъ  и г о в о 

р и л ъ , ч то  и м п е р а т о р ъ  ч у в с т в у е т ъ  с е б я  оч ен ь  х о р о ш о , о д н а к о ж ъ  я 

сл ы ш а л ъ  о т ъ  д р у г и х ъ , ч то  е м у  п о сл ѣ  б ы в ш а г о  т р ет ь я г о  дня К а т а н ь я  

п о  рѣ к ѣ  ст а л о  опять н ем н о г о  х у ж е  п р е ж н я г о .

24. ВонсФлетъ и молодой Плате простились и въ этотъ же день 
утромъ отправились отсюда сухимъ путемъ въ Германію. Императору, 
какъ говорятъ, сдѣлалось опять хуже, почему оберъ-каммергеръ почти 
ежедневно ѣздилъ ко двору и освѣдомляется о здоровьи его величества*

27. Императоръ былъ сегодня въ церкви Св. Троицы и слушалъ 
тамъ обѣдню, а потомъ, поутру же, посѣтилъ домъ «Четырехъ Фре
гатовъ», гдѣ посидѣлъ нѣсколько времени и выпилъ рюмку водки. Его 
величество послѣ болѣзни и отъ постояннаго сидѣнія въ очень теплой 
комнатѣ сдѣлался, говорятъ, очень зябокъ, такъ что теперь не можетъ 
выносить много холода. Изъ Ревеля т. с. Бассевичъ получилъ письмо 
отъ молодого корнета Вассевича (брата капитана Вассевича), кото
рый недавно пріѣзжалъ сюда изъ Ш веціи и опять уѣхалъ туда водою 
къ приславшему его въ Россію полковнику Бассевичу. Этотъ корнетъ 
увѣдомлялъ, что корабль, на которомъ онъ отправился, имѣлъ несча
стіе недалеко отъ Ревеля сѣсть на мель, откуда и до сихъ поръ не 
можетъ сойти, такъ что они рѣшительно не знаютъ, какъ будутъ 
продолжать путь. Въ нынѣшнемъ году, слѣдовательно, опять много 
слышно о кораблекрушеніяхъ и другихъ несчастіяхъ съ кораблями.

28. Около 3-хъ часовъ послѣ обѣда, тремя пушечными выстрѣ
лами въ крѣпости поданъ былъ сигналъ собираться въ адмиралтей
ство къ спуску новаго Фрегата, послѣ чего всѣ и каждый отправи
лись на назначенное мѣсто, куда поѣхалъ и его высочество наш ъ 
герцогъ. Ея величество императрица и принцессы пріѣхали на малень
кой яхтѣ императора и смотрѣли съ нея на спускъ отъ Васильевскаго 
острова. Ч аса въ четыре корабль, къ великому удовольствію госу
даря, благополучно сошелъ со штапеля и получилъ названіе «Борзая 
Собака» (W indhund). Послѣ спуска его высочество отправился сперва 
къ императрицѣ и Принцессами чтобы привѣтствовать ихъ, а потомъ 
къ императору на новый Фрегатъ. Тамъ онъ сѣлъ за  столъ возлѣ его 
величества; но еще до половины шестого уже все кончилось, потому 
что часовъ въ пять императрица, проѣзжая мимо каюты, въ которой 
находился государь, Закричала ему: «пора домой, батюшка» (para  do- 
пюу, Patuschka), послѣ чего онъ скоро всталъ изъ-за стола и уѣхалъ.

29. Императоръ послѣ обѣда катался нѣсколько времени по рѣкѣ 
и салютовалъ крѣпости, которая отблагодарила его тремя выстрѣлами*

Октябрь. 1. Поутру, я узналъ у т. с. Вассевича, что его коро
левское высочество написалъ къ нему въ этотъ день очень милости-

5*
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вое письмо О его дочери Микъ *), руки которой просилъ для марш а
ла Плате. Письмо это и мнѣ дали прочесть. Я  читалъ также и отвѣтъ 
тайнаго совѣтника, въ которомъ онъ, его супруга и дочь во всемъ 
покорялись волѣ его королевскаго высочества. Между тѣмъ дѣло это 
сохранялось въ тайнѣ, и только немногіе изъ нашихъ знали о немъ. 
Около 6-ти часовъ вечера у тайнаго совѣтника собралось большое 
общество, въ которомъ явился и герцогъ; дѣвица Бассевичъ была 
торжественно обручена съ гофмаршаломъ Фонъ-Платеномъ, при чемъ 
его высочество самъ обмѣнялъ между ними кольца. Никто не думалъ, 
что обрученіе послѣдуетъ такъ скоро.

3. Вчера хоть и былъ уже сильный морозъ, однакожъ импера
торъ сегодня рано утромъ все таки поѣхалъ въ Кронштадтъ, гдѣ пре
будетъ дня два, а  потомъ проѣдетъ въ Петергофъ, куда завтра отпра
вится и императрица.

4. Поутру, императрица отплыла въ Петергофъ, оттуда она, какъ 
полагаютъ, возвратится черезъ нѣсколько дней; но императорскія прин
цессы не поѣхали съ нею, а остались здѣсь.

7. Сегодня въ 2 часа послѣ обѣда ихъ величества возвратились 
изъ Петергофа; но флотъ, какъ говорятъ, ужъ послѣ отъѣзда государя 
изъ Кронштадта вошелъ въ гавань; работы солдатъ въ крѣпости так 
же прекратились.

8. Нынче вечеромъ, за  столомъ, его королевское высочество р а з
сказалъ , сколько онъ въ дѣтствѣ своемъ долженъ былъ заучивать р аз
ныхъ разностей наизустъ, и какъ изумительно его мучили этимъ зау- 
чиваньемъ. Несмотря на то, что уже нѣсколько дней Морозило и шелъ 
снѣгъ, что даже ужъ начинали ѣздить на саняхъ, послѣ обѣда изъ 
крѣпости поданъ былъ буерамъ, тремя пушечными выстрѣлами, сиг
налъ къ отплытію въ Ш люссельбургъ; но императоръ намѣревался 
выѣхать туда только на другой день.

9. Очень рано утромъ, его величество отплылъ въ Шлюссель- 
бургъ, потому что 11-го празднуется взятіе Шлюссельбургской крѣ
пости, и онъ всегда съ здѣшними знатными военными сановниками 
проводитъ тамъ этотъ день. Обыкновенно его величество возвращается 
оттуда 12-го Октября, но на сей разъ  онъ воротится черезъ двѣ не
дѣли, потому что изъ Ш люссельбурга проѣдетъ къ Ладожскому кан а
лу, а  оттуда отправится въ Новгородъ.

10. У его высочества обѣдалъ пріѣхавшій третьяго дня изъ Р е
веля Шведскій капитанъ, по Фамиліи Зейденберга который на недав
но оконченномъ сеймѣ въ Ш веціи сильно ратовалъ въ пользу его

•) Уменьшительное женскаго имени Марія.
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королевскаго высочества. Онъ семь лѣтъ пробылъ въ Россіи въ плѣну, 
но въ 1724*) году ему удалось бѣжать. Въ то время онъ здѣсь въ 
Петербургѣ нѣсколько недѣль работалъ въ крѣпости за  деньги, какъ 
простой работникъ, получая по 3 Копѣйки въ день. Прежде онъ три 
раза  пытался бѣжать, но все неудачно, его опять ловили; а  потому онъ 
долженъ былъ тридцать мѣсяцевъ просидѣть въ тюрьмѣ скованный по 
рукамъ и по ногамъ и ходить вмѣстѣ съ разбойниками собирать для 
своего пропитанія милостыню. Только въ четвертый разъ ему посчаст
ливилось наконецъ уйти.

11. Въ день покоренія Ш люссельбурга здѣсь все было тихо; но 
въ Шлюссельбургѣ день этотъ, вѣроятно, праздновался тѣмъ торже
ственнѣе, потому что во всемъ году нѣтъ праздника, въ который бы 
пили болѣе, чѣмъ въ этотъ. Послѣ обѣда ко двору пріѣзжалъ каммер- 
геръ Валкъ съ поклономъ отъ императрицы и отъ имени ея величе
ства освѣдомлялся о здоровьи герцога, котораго въ тоже время имѣлъ 
порученіе пригласить пожаловать на другой день, къ 5-ти часамъ по
слѣ обѣда, въ галерею, чтб въ аллеѣ передъ Лѣтнимъ дворцомъ импе
ратора, гдѣ полагалось отпраздновать день рожденія маленькаго вели
каго князя. Онъ говорилъ, что императрицу и старшую принцессу 
безпокоилъ немного катарръ; также, что императоръ возвратится только 
черезъ четыре недѣли, потому что хотѣлъ проѣхать изъ Шлюссель
бурга къ новому каналу и оттуда на Ладожское озеро, а  потомъ от
правиться въ Новгородъ и еще далѣе для осмотра рѣки, которая долж
на будетъ служить для сокращенія водяного пути въ Москву и кото
рую его величество какъ-то уже осматривалъ.

12. День рожденія маленькаго великаго князя былъ отправленъ 
на назначенномъ вчера мѣстѣ, куда съѣхалось большое общество дамъ 
и кавалеровъ и собрались всѣ иностранные министры. Императрица 
съ Принцессами, маленькимъ великимъ княземъ и дамами куш ала от
дѣльно; кавалеры же сидѣли за  двумя длинными столами. Послѣ обѣ
да, продолжавшагося не болѣе полутора часа, начались танцы, а  въ
9 часовъ уже все было кончено. Открылъ танцы его высочество,, 
нашъ герцогъ, сь ея величествомъ императрицею, и такъ какъ они 
начали Польскимъ, то вмѣстѣ съ ними танцовали императорскія прин
цессы съ маленькимъ великимъ княземъ и младшимъ принцемъ Гес
сенскимъ.

13. Рано утромъ, возвратилась изъ Ш люссельбурга флотилія буе
ровъ, которая при своемъ прибытіи салютовала крѣпости, откуда ей>

*) Это, конечно, ошибка; авторъ, вѣроятно, хотѣлъ сказать въ 1720 или /7 2 /, т. е* 
до заключенія Нейштадтскаго мира.
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въ благодарность, отвѣчали также пальбою. Такъ какъ въ прошломъ 
году въ этотъ день скончалась вдовствующая царица Прасковья, то 
герцогиня Мекленбургская, принцесса Прасковья и многія другія знат
ныя особы были въ Александро - Невскомъ монастырѣ, гдѣ посѣщали 
могилу покойной, оплакивали ее и служили Панихиду. Послѣ герцо
гиня у себя въ домѣ давала большой обѣдъ.

19. Объ императорѣ получено извѣстіе, что онъ остался чрезвы
чайно доволенъ работами при большомъ каналѣ и одобрилъ все, что 
тамъ было сдѣлано генераломъ Минихомъ. Его величество, говорятъ, 
былъ съ нимъ необыкновенно ласковъ и на будущее время все пре
доставилъ въ его распоряженіе, несмотря на то, что есть много лицъ, 
которыя очень преслѣдовали генерала Миниха, представивъ на него 
государю немало ложныхъ и неосновательныхъ доносовъ.

21. Маіоръ ГаФФнеръ прибылъ на 6-ой день изъ Любека въ 
Кронштадтъ на томъ же самомъ Фрегатѣ, который отвезъ въ Герма
нію барона Цедергіельма.

22. За нѣсколько дней между Кронштадтомъ и Ревелемъ опять 
потерпѣлъ крушеніе одинъ 70-ти ластовой купеческой корабль. Спасти 
съ него удалось только людей.

23. Его высочество давалъ аудіенцію здѣшнему артиллерійскому 
капитану Татищеву, тому самому, который устроивалъ въ Сибири 
желѣзные и мѣдиплавильные заводы и уже многое привелъ тамъ въ 
исполненіе. Онъ простился съ герцогомъ, потому что отправлялся въ 
въ Воскресенье или въ Понедѣльникъ черезъ Финляндію въ Швецію 
подъ предлогомъ осмотра тамошнихъ рудниковъ и приглашенія нѣ
сколькихъ рудокоповъ въ службу императора; но думаютъ, что онъ 
ѣдетъ туда по другимъ причинамъ. Его высочество пробылъ съ нимъ 
нѣсколько времени въ своей комнатѣ наединѣ.

25. Послѣ обѣда его королевское высочество поѣхалъ на кре
стины къ генералу Ягужинскому, куда его пригласили въ Кумовья. 

Императрица также была тамъ. З а  столомъ и послѣ стола сильно пили. 
Всѣ тосты начиналъ великій канцлеръ Головкинъ, какъ тесть хозяина, 
и при провозглашеніи здоровья ея величества императрицы всѣ здѣш
ніе старые вельможи бросились передъ нею на колѣни. Послѣ обѣда 
государыня съ дамами прошла опять къ Родильницѣ, которая лежала 
на постели разряженная въ пухъ. Ея величество просидѣла тамъ еще 
съ часъ, а  гости въ это время продолжали весело попивать. Малень
кій великій князь переѣхалъ въ этотъ день изъ императорскаго лѣт
няго дворца въ зимвій, отправившись туда на одномъ изъ буеровъ 
императора.
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27. Около 6-ти часовъ послѣ обѣда, императорь благополучно 
возвратился водою и остановился еще въ лѣтнемъ дворцѣ императри
цы; но думаютъ, что ихъ величества, или по крайней мѣрѣ принцессы, 
завтра или дня четыре два Переѣдутъ въ зимній дворецъ.

28. Вечеромъ, когда императоръ былъ у ген.-лейтенанта Ягужин
скаго, на Васильевскомъ острову произошелъ пожаръ. Его величество 
тотчасъ отправился туда, и потомъ, когда огонь Потушили, воротился 
опять къ Ягужинскому. Въ собравшемся тамъ маленькомъ обществѣ 
было очень весело.

29. Въ 2 часа пополудни императоръ опять отплылъ отсюда въ 
Дубки.

Ноябрь. 1. Въ Воскресенье, въ ІО часовъ утра, вода въ городѣ 
поднялась очень высоко, потому что вѣтеръ дулъ съ моря. Почти всѣ 
каналы выступили изъ береговъ и возбудили опасенія, что вода под
нимется опять такъ же высоко, какъ въ этотъ же день три года тому 
назадъ. Во время самаго возвышенія воды и при сильномъ вѣтрѣ, им
ператрица съ нѣкоторыми изъ своихъ дамъ отправилась отъ лѣтняго 
дома императора, откуда она до сихъ поръ все еще не переѣзжала, 
на ту сторону рѣки, къ обѣднѣ въ церковь Св. Троицы. Но когда 
онѣ подъѣхали къ дому «Четырехъ Фрегатовъ», вода уже стояла тамъ 
такъ высоко, что нельзя было безпрепятственно дойти до кареты. По
этому ея величество принуждена была воротиться назадъ; но она по
ѣхала не въ лѣтній дворецъ, а въ зимній, чтобъ уже тамъ и остаться. 
Проѣзжая мимо крѣпости, она привѣтствовала ее тремя выстрѣлами, 
и ей отвѣчали оттуда тѣмъ же.

2. Послѣ обѣда, императоръ благополучно возвратился въ С.-Пе
тербургъ; но наканунѣ, на обратномъ пути изъ Дубковъ, онъ подвер
гался на водѣ большой опасности во время свирѣпствовавшей сильной 
бури, и одно изъ его судовъ погибло, такъ что съ него только два 
человѣка успѣли спастись вплавь. Его величество принужденъ былъ 
держаться съ своей яхтой на двухъ якоряхъ, и всѣмъ находившимся 
на ней приходилось жутко. Здѣсь разсказываютъ за вѣрное, что Во
еиная Коллегія недавно хотѣла назначить новаго полковника въ Ин
германландскій полкъ, но что кн. Меншиковъ возсталъ противъ этого 
и запретилъ полку принимать новаго командира, потому что импера
торъ еще недавно предоставилъ ему право полнаго завѣдыванія этимъ 
его полкомъ. Князь велѣлъ также открыть въ немъ балотировку и 
утвердилъ много новыхъ производствъ въ офицеры, потому что въ 
полку было много вакантныхъ мѣстъ.
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4. Старшій Тамсенъ увѣрялъ, что онъ въ настоящее время отъ- 
своихъ полотняныхъ Фабрикъ въ Москвѣ и Ярославлѣ получаетъ ЗО 
процентовъ прибыли, когда посылаетъ полотна въ Гамбургъ, и что 
скоро надѣется получать еще больше, потому что избавился теперь 
отъ Русскихъ соучастниковъ. Герцогиня Мекленбургская находится въ 
большомъ страхѣ, что императоръ скоро примется за ея больную ногу: 
извѣстно, что онъ считаетъ себя великимъ хирургомъ и охотно самъ 
берется за всякаго рода операціи надъ больными. Такъ въ прошломъ 
году онъ собственноручно и вполнѣ удачно сдѣлалъ вышеупомянутому 
Тамсену большую операцію въ паху, при чемъ паціентъ былъ въ смер- 
тельномъ страхѣ, потому что операцію эту представляли ему весьма 
опасною.

5. У одного Нѣмецкаго булочника, живущаго въ сосѣдствѣ импе
раторскаго зимняго дворца, была свадьба, на которой присутствовали 
и Тафельдекеръ! его высочества. Императоръ, вѣроятно мимоѣздомъ, 
услышавъ музыку и любопытствуя видѣть, какъ справляются свадьбы 
у этого класса иностранцевъ, совершенно неожиданно вошелъ въ домъ 
булочника съ нѣкоторыми изъ своихъ людей, приказалъ накрыть тамъ 
два особыхъ стола, одинъ для себя, другой для своей свиты, и болѣе 
трехъ часовъ смотрѣлъ на Свадебныя церемоніи и танцы. Во все это 
время онъ былъ необыкновенно веселъ.

6. Два и три года тому назадъ мы въ этотъ день праздновали 
рожденіе т. с. Бассевича; но дѣлали это по ошибкѣ, потому что онъ 
родился не 6/ 17 по новому стилю, а 17-го Ноября по старому. Недавно 
одинъ молодой Долгорукій возвратился изъ Франціи и привезъ съ со
бой Скорохода и нѣсколько иностранныхъ лакеевъ, чего здѣшняя знат
ная молодежь до сихъ поръ не дѣлала.

9. Сегодня намъ сообщили по секрету странное извѣстіе, именно 
что вчера вечеромъ камергеръ Монсъ, по возвращеніи своемъ домой, 
былъ взятъ ген.-маіоромъ и маіоромъ гвардіи Ушаковымъ и посаженъ 
подъ арестъ въ домѣ послѣдняго; также, что арестованы еще двое дру
гихъ, именно маленькій^) кабинетный секретарь императрицы и ея 
камеръ-лакей, которые были постоянно въ какихъ-то сношеніяхъ съ 
камергеромъ. Ихъ, говорятъ, отвели въ лѣтній дворецъ императора. 
Это арестованіе камергера Монса тѣмъ болѣе поразило всѣхъ своею 
неожиданностію, что онъ еще наканунѣ вечеромъ ужиналъ при дворѣ 
и долго имѣлъ честь разговаривать съ императоромъ, не подозрѣвая 
и тѣни какой нибудь немилости. Въ чемъ онъ провинился, покажетъ 
время; между тѣмъ сестра его, Генеральша Балкъ, говорятъ, съ горя 
слегла въ постель и въ совершенномъ отчаяніи.
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10. Въ ІО часовъ утра, т. с. Остерманъ, безъ всякаго предувѣ- 
домленія, пріѣхалъ къ намъ и пробылъ полчаса наединѣ съ его вы 
сочествомъ. Ген.-лейтенантъ Ягужинскій открыто говорилъ у т. с. Бас- 
севича, что по утру Остерманъ пріѣзжалъ объявить герцогу по се- 
крету, что императоръ наконецъ твердо рѣшился покончить дѣло его 
высочества, и что обрученіе должно совершиться въ Катерининъ день. 
Говорено это было отъ имени императора. Вечеромъ его величество 
императоръ пировалъ на Имянинахъ у Гослера и былъ очень веселъ.

11. Молодой Апраксинъ разсказывалъ, что Монсъ первые два 
дня сидѣлъ подъ арестомъ въ своей комнатѣ, охраняемой часовыми, 
но что теперь его перевезли въ зимній дворецъ императора, гдѣ за
сѣдаетъ верховный судъ, дѣлающій ему допросы подъ покровомъ ве
личайшей тайны. Апраксинъ же говорилъ, что Монсъ въ эти два дня 
страшно измѣнился и что у него будто бы отъ страху былъ ударъ;; 
впрочемъ, онъ продолжаетъ утверждать, что не знаетъ за собою ни
какой вины. Генеральша Балкъ со страху все еще лежитъ въ постели 
очень больная.

12. Находящіеся здѣсь чужестранные министры и другіе иностран
цы приносили герцогу свои поздравленія, но его высочество, изъ скром
ности, не хотѣлъ еще принимать ихъ. Русскіе въ этотъ день были с ъ  
нами уже очень прпвѣтливы и любезны. Говорили, что курьеръ, от
правленный недавно Кампредономъ въ Парижъ, возвратился и будто* 
бы привезъ хорошія для насъ извѣстія.

13. Сегодня мы узнали, что поутру Ушаковъ арестовалъ также 
генералыну Балкъ, которую помѣстили у него въ домѣ въ той же 
комнатѣ, гдѣ сидѣлъ нѣсколько дней ея братъ. Домъ этотъ, говорятъ, 
весь окруженъ часовыми. Сегодня же, какъ мы слышали, арестовали 
и молодого каммергера Балка, но онъ покамѣстъ сидитъ только въ 
своемъ домѣ или въ домѣ матери. Послѣ обѣда во всемъ городѣ объ
являли съ барабаннымъ боемъ и прибивали къ стѣнамъ извѣщенія, 
что такъ какъ каммергеръ Монсъ и сестра его Балкъ неоднократно 
позволяли подкупать себя и потому арестованы: то всѣмъ, кому что 
нибудь извѣстно объ этомъ или кому приходилось давать имъ, вмѣ
няется въ непремѣнную обязанность и подъ страхомъ тяжкаго нака
занія немедленно заявлять о себѣ. Думаютъ поэтому, что дѣло этихъ 
арестантовъ приметъ весьма опасный оборотъ. Говорятъ, что они во 
многомъ ужъ уличены изъ собственныхъ ихъ писемъ.

14. У его королевскаго высочества обѣдалъ асессоръ Глюкъ, ко
торый хотя и не поздравлялъ его, но за столомъ очень усердно высчи- 
тывалъ, сколько дней остается до Катеринина дня, и при этомъ вообще 
вдавался въ большую откровенность. И въ этотъ день о Монсѣ и ге -
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неральшѣ Валкъ опять объявляли съ барабаннымъ боемъ тоже самое, 
чтб и наканунѣ, почему здѣсь всѣ того мнѣнія, что дѣло ихъ кончится 
плохо, тѣмъ болѣе, что явилось ужъ много лицъ, отъ которыхъ они 
принимали подарки.

15. Объявляли съ барабаннымъ боемъ, что на другой день, въ
ІО часовъ утра, передъ домомъ Сената, надъ бывшимъ каммергеромъ 
Монсомъ, сестрою его Валкъ, секретаремъ и каммеръ-лакеемъ импе
ратрицы, за ихъ важныя вины, совершена будетъ казнь. Извѣстіе это 
на всѣхъ насъ произвело сильное впечатлѣніе: мы никакъ не вообра
жали, что развязка послѣдуетъ такъ быстро и будетъ такого опаснаго 
свойства. Молодой Апраксинъ говорилъ за вѣрное, что Монсу на слѣ
дующій день отрубятъ голову, а  Госпожу Балкъ накажутъ кнутомъ и 
Сошлютъ въ Сибирь. Говорили, что поутру г-жу Балкъ вмѣстѣ съ 
секретаремъ и каммеръ-лакеемъ, а послѣ обѣда и Монса перевезли въ 
крѣпость. Къ послѣднему въ  тоже время привозили пастора Нацціуса 
(здѣшней Нѣмецкой церкви), который долженъ былъ приготовить его 
къ смерти.

16. Въ ІО часовъ утра, объявленныя наканунѣ казни совершены 
были противъ Сената, на томъ самомъ мѣстѣ, гдѣ за  нѣсколько лѣтъ 
повѣсили кн. Гагарина. Бывшій несчастный каммергеръ Монсъ, по 
прочтеніи ему приговора съ изложеніемъ нѣкоторыхъ пунктовъ его 
вины, былъ обезглавленъ топоромъ на высокомъ эшафотѣ. Послѣ того 
Генеральшѣ Балкъ дано, по обнаженной спинѣ, І І  ударовъ кнутомъ 
(собственно только 5); затѣмъ маленькому секретарю дано кнутомъ же 
15 ударовъ и объявлена ссылка на ІО лѣтъ на галеры, для работы 
при Рогервикской гавани, а каммеръ-лакею императрицы, также при- 
говоренному къ ссылкѣ въ Рогервикъ—'ударовъ 60 батогами. Изъ 
приговора явствовало также, что сынъ генералыпп Балкъ, каммергеръ 
Балкъ, не останется при дворѣ, а будетъ въ чинѣ капитана отправ
ленъ на службу въ дивизію генералъ-лейтенанта Матюшкина, куда 
послѣдуетъ за братомъ, съ чиномъ сержанта, и младшій сынъ гене- 
ральши Балкъ, состоявшій пажомъ при императрицѣ. Всѣ присутство
вавшіе при этой казни не могутъ надивиться твердости, съ которою 
каммергеръ Монсъ шелъ на смерть. По прочтеніи ему приговора, онъ 
поклономъ поблагодарилъ читавшаго, самъ Раздѣлся и легъ на плаху, 
попросивъ палача какъ можно скорѣй приступать къ дѣлу. Передъ 
тѣмъ, выходя въ крѣпости изъ дому, гдѣ его содержали, онъ совер
шенно спокойно прощался со всѣми окружающими, при чемъ очень 
многіе, въ особенности же близкіе знакомые его и слуги, горько пла
кали, хотя и старались, сколько возможно, удерживаться отъ слезъ, 
Вообще многія лица знатнаго, средняго и низшаго классовъ сердечно
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сожалѣютъ о добромъ Монсѣ, хотя далеко не всѣ осмѣливаются пока
зывать это. Вотъ ужъ на комъ какъ нельзя болѣе оправдывается по
словица, что кто высоко стоитъ, тотъ и ближе къ паденію! По харак
теру своему Монсъ хоть и не былъ большимъ человѣкомъ, однакожъ 
пользовался немалымъ почетомъ п много значилъ; имѣлъ, конечно, по
добно другимъ, и свои недостатки, можетъ быть ужъ слишкомъ на
дѣялся на милость, которую ему оказывали; но со всѣмъ тѣмъ онъ 
многимъ дѣлалъ добро, п ужъ навѣрно никакъ не воображалъ, что 
покончить такъ скоро и такъ плачевно*).

18. Г. Остерманъ присылалъ къ намъ одного изъ своихъ чинов
никовъ за брачнымъ контрактомъ. Его высочество показывалъ мнѣ 
счетъ издержекъ на подарокъ, заказанный имъ для своей невѣсты. 
Издержки эти простирались до 10,000 талеровъ; но онъ не зналъ еще, 
которую изъ прпнцессъ назначитъ ему императоръ, старшую или 
вторую.

19. Разсказывали за  вѣрное, что два каммеръ-пажа императрицы, 
Соловьевъ и Павловъ, разжалованы въ солдаты, и что первый изъ 
нихъ передъ тѣмъ подвергся еще наказанію батогами. Думаютъ, что 
и они были какъ нибудь замѣшаны въ Монсовомъ дѣлѣ.

20. Тѣло каммергера Монса все еще лежало на эшафотѣ.
21. Сегодня утромъ его величество императоръ, отправляясь въ 

церковь, проѣхалъ въ маленькихъ санкахъ черезъ рѣку по льду. Гансъ 
Ю ргенъ, теперешній главный надзиратель надъ береговою стражею, 
хотѣлъ его арестовать, потому что не давалъ ему еще позволенія 
ѣздить черезъ ледъ, который находилъ не довольно еще крѣпкимъ; но 
государь проскакалъ слишкомъ скоро и не обратилъ вниманія на его 
угрозы.

22. Г. Остерманъ имѣлъ продолжительную конференцію съ на
шимъ герцогомъ въ присутствіи т. с. Бассевича и посланника Ш там
ке. Они потребовали чернилъ и перьевъ, и вожделѣнный брачный 
контрактъ былъ наконецъ составленъ окончательно. Сейчасъ видно 
было по всему, что его высочеству (какъ мы всѣ пламенно того же
лали) достанется несравяенно-прекрасная принцесса Анна. Такь раз
рѣшилась продолжавшаяся доселѣ неизвѣстность, на кого падетъ жре
бій, на старшую или на вторую принцессу. Противъ красоты и при
влекательности принцессы Елисаветы хотя и ничего нельзя сказать, 
однакожъ всѣ мы, по многимъ причинамъ, склонялись па сторону 
принцессы Анны и сердечно желали, чтобъ она была нашею гер- 
цогинею.

*) Настоящею причиною казна Монса было обвиненіе его б ъ  неприличной корот- 
е о с т и  съ императрицею.
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23. Тотчасъ послѣ обѣда была послѣдняя репетиція большой му
зыки, которую герцогъ намѣревался устроить вечеромъ въ честь импе
ратрицы по случаю наступавш аго дня ея тезоименитства. Въ 6 часовъ 
вечера его королевское высочество, въ сопровожденіи всѣхъ своихъ 
кавалеровъ въ парадныхъ костюмахъ и со всѣмъ оркестромъ, отпра
вился къ зимнему дворцу императора. Мѣсто для музыки отведена 
было на дворѣ, передъ комнатами императрицы и принцессъ, и во
кругъ музыкантовъ стояли Факельщикъ всѣ до одного въ герцогское 
Ливреѣ. У наружныхъ воротъ двора его королевское высочество былъ 
встрѣченъ оберъ-гоФмейстеромъ Олсуфьевымъ и ген.-лейтенантомъ Я гу
жинскимъ, которые провели насъ на упомянутое выше мѣсто, гдѣ мы 
стояли въ этотъ же день и въ прошломъ году. М узыка продолжалась 
съ часъ. Его высочество стоялъ съ своею свитою подъ окнами импе
раторскихъ принцессъ, которыя также со внпманіемъ слушали оттуда 
музыку; но когда онъ Побылъ съ полчаса около оркестра, ихъ вели
чества прислали просить его къ себѣ наверхъ, гдѣ и удостоили его 
самаго милостиваго пріема. Императрица не только самому герцогу^ 
но и всѣмъ его Кавалерамъ собственноручно поднесла по Стакану 
Венгерскаго вина, а императоръ пригласилъ его высочество къ себѣ 
н а  другой день къ обѣду, чего до сихъ поръ никогда еще не бывало: 
во все время пребыванія нашего въ Россіи герцогу случалось обѣдать 
у  его величества только въ дни обыкновенныхъ празднествъ, потому 
что онъ вообще рѣдко приглашаетъ къ своему столу постороннихъ, осо
бенно если они лица знатныя. Приглашеніе это, слѣдовательно, было 
зн4комъ, что императоръ впредъ не намѣренъ болѣе считать нашего 
государя лицомъ постороннимъ, чтб и весьма справедливо, потому что 
обрученіе, слава Богу, готово ужъ совершиться и всѣ бывшія доселѣ 
препятствія наконецъ совершенно устранены. Старшая императорская 
принцесса Анна (которая все время стояла съ принцесой Елисаветой 
у  окна и слушала музыку), когда его королевское высочество собрался 
идти съ нами домой и подошелъ отдать ей реверансъ, была съ нимъ 
необыкновенно любезна. Она и въ своемъ ne'gligë походила на ангела. 
Вообще смѣло можно сказать, что нельзя написать лица болѣе Пре
лестнаго и найти сложеніе болѣе совершенное, чѣмъ у этой прин
цессы. Ко всему этому присоединяются еще врожденная привѣтливость 
и обходительность, которыми она обладаетъ въ высшей степени.

24. Въ день тезоименитства императрицы, совершилось торже
ственное обрученіе нашего герцога съ императорской принцессой 
Анной.

25. Его королевское высочество занялся разными повышепіями 
лицъ, состоящихъ въ его службѣ. Главнѣйшее изъ этихъ повышеній
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касалось т. с. Бассевича, который былъ сдѣланъ президентомъ тай 
наго совѣта (G eheim eraths-Prasident), слѣд. получалъ высшій чинъ въ 
службѣ его королевскаго высочества, при чемъ было постановлено, 
чтобъ всѣ коллегіи*) зависѣли отъ него. Полковникъ Брюммеръ и я 
получили каммергерскіе ключи, и т. д. Въ числѣ множества поздрави- 
телей, являвшихся въ этотъ день ко двору, находился и здѣшній боль
шой слонъ, обязанный во всѣ большіе праздники ходить съ поздра
вленіями и Заработывать иа водку своимъ Сторожамъ, къ которымъ 
всегда присоединяется еще нѣсколько гвардейскихъ солдатъ. Онъ явился 
въ своемъ богатѣйшемъ нарядѣ, увѣшанный великолѣпнѣйшими покры- 
валами. Между подарками, отъ имени его королевскаго высочества от- 
везенными оберъ-каммергеромъ графомъ Войде къ принцессѣ-невѣстѣ, 
былъ прекрасный серебряный Вызолоченный ящикъ, наполненный мно
гими старинными рѣзными камнями.

26. Около 4-хъ часовъ послѣ обѣда, президентъ т. с. Бассевичъ 
«со всѣми кавалерами его королевскаго высочества отправился къ импе
раторской принцессѣ - невѣстѣ, для принесенія ей всеподданнѣйшаго 
поздравленія, какъ будущей герцогинѣ и Государынѣ нашей. Онъ гово
рилъ ей очень хорошо составленную рѣчь.

27. Въ 2 часа по полудни, комнатные и другіе нижніе служители 
е го королевскаго высочества были у принцессы-невѣзты и также при
носили ей свои всеподданнѣйшія поздравленія. Но около 4-хъ часовъ 
его королевское высочество, безъ всякаго предувѣдомленія, отправился 
къ своей невѣстѣ одинъ съ гр. Войде и пробылъ у нея часа два. Импе
раторъ въ это время также приходилъ къ ней на нѣсколько минутъ; 
но принцесса Елисавета все время оставалась съ сестрою.

29. Его королевское высочество обѣдалъ съ его величествомъ 
императоромъ и большею частью Здѣшнихъ вельможъ у  великаго адми
рала графа Апраксина, который приглашалъ и многихъ изъ нашихъ 
кавалеровъ. Онъ угостилъ насъ, по здѣшнему обычаю, очень хорошо. 
Съ нашимъ герцогомъ въ этотъ день его величество императоръ былъ 
необыкновенно милостивъ.

30. Въ день кавалерскаго праздника ордена св. Андрея, ко дво
ру пріѣзжали разные посѣтители, по здѣшнему обыкновенію, поздра
вить его королевское высочество, какъ кавалера Этаго ордена. Здѣш 
ніе музыканты также не замедлили явиться за  полученіемъ обычной 
дани. Попрошайство этихъ господъ заходитъ ужъ слишкомъ далеко: 
они являются съ поздравленіемъ почти каждый праздникъ, и у наш его 
герцога въ особенности выходитъ на нихъ ежегодно много денегъ.

•) Т. е. вѣдомства.
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Обѣдалъ его высочество, вмѣстѣ со всѣми прочими Андреевскими ка
валерами, у императора внизу, въ обыкновенной его столовой, гдѣ» 
находилась и императрица; но принцессъ не было. По окончаніи обѣда 
его королевское высочество отправился съ графомъ Войде къ Принцес
сам и  потому что государь на сей разъ освободилъ его отъ обязан
ности быть у всѣхъ кавалеровъ. Послѣ всѣ кавалеры посѣтили его 
высочество, и императоръ пріѣхалъ первый. Онъ просидѣлъ у насъ 
почти три часа и былъ очень веселъ. Вечеромъ весь городъ, по обыкно
венію, былъ иллюминованъ. Его высочество началъ съ Этаго дня по
сѣщать принцессу-невѣсту ежедневно.

Декабрь. 7. Почти всѣ здѣшніе Нѣмецкіе и Голландскіе купцы 
еп corps явились ко двору поздравить его королевское высочество съ 
обрученіемъ. Такъ какъ у Русскихъ вообще обѣдаютъ рано, то его 
высочество ужъ къ 11-ти часамъ отправился къ тайному совѣтнику 
Толстому, у котораго была и императрица съ обѣими старшими Прин
цессами и со всѣми своими придворными дамами и кавалерами (въ чи
слѣ ихъ находился й Ягужинскій съ супругою); но императора не 
было, потому что онъ обѣдалъ тамъ наканунѣ. Его величество всякій 
годъ Кушаетъ у графа 6-го Декабря, день, въ который приходится 
храмовой праздникъ одной церкви, находящейся въ его сосѣдствѣ. За  
столомъ очень сильно пили, почему нашъ добрый герцогъ, въ этотъ 
разъ чрезвычайно веселый и страстно влюбленный, скоро таки поря
дочно опьянѣлъ. По глазамъ императрицы видно было, съ какимъ удо
вольствіемъ она смотрѣла на дружбу и любовь обоихъ высокихъ ©вру
ченныхъ. На обратномъ пути изъ дома гр. Толстаго высокіе гости 
(императрица, принцессы и проч.) проѣзжали какъ мимо того мѣста, 
гдѣ лежало на Колесѣ тѣло каммергера Монса, такъ и мимо того, гдѣ 
голова его взоткнута на шестъ.

8. Поутру, его королевское высочество поѣхалъ ко двору и обѣ
далъ тамъ у императорскихъ принцессъ. Императоръ не совсѣмъ здо
ровъ и пьетъ Пирмонтскую воду. Его королевское высочество, нашъ 
герцогъ, получилъ въ этотъ день въ подарокъ отъ принцессы-невѣсты 
прекрасную табакерку.

9. Всѣ здѣшніе Англійскіе купцы явились ко двору, чтобы также 
принести поздравленіе нашему государю. Съ тою же цѣлію и въ тоже 
время пріѣзжалъ къ намъ и здѣшній Нѣмецкій Лютеранскій пасторъ 
Нацціусъ. Около 4-хъ часовъ его королевское высочество поѣхалъ съ 
графомъ Войде къ принцессѣ-невѣстѣ, у которой ужиналъ и пробылъ- 
до половины одиннадцатаго.
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10. Ч аса въ четыре его королевское высочество поѣхалъ съ  
оберъ-каммергеромъ къ принцессѣ-невѣстѣ, гдѣ опять ужиналъ, про
былъ до половины двѣнадцатаго и провелъ время съ Принцессами не
обыкновенно весело. Знакомство и дружба его съ ними теперь все 
болѣе и болѣе укрѣпляются. Изъ Москвы мы получили извѣстіе, что 
тамошній пасторъ Фрейгольцъ, по случаю радостнаго для насъ обру
ченія его королевскаго высочества, произнесъ въ своей церкви особую 
благодарственную молитву.

11. Его королевское высочество назначилъ днемъ своего поста 
Пятницу вмѣсто Воскресенья.

12. Около 11-ти часовъ, его высочество поѣхалъ съ гр. Войде 
ко двору и остался обѣдать у императорскихъ принцессъ. Вечеромъ 
въ этотъ день онъ не могъ бы долго оставиться у принцессы-невѣсты, 
потому что въ 7 часовъ она должна была находиться у императора 
при отправленіи обыкновенной молитвы.

13. Его королевское высочество очень пріятно провелъ у прин
цессы-невѣсты все время послѣ обѣда и вечеръ, даже танцовалъ тамъ 
часа два. Большая ассамблея была въ этотъ день у великаго адми
рала графа Апраксина; но изъ императорской Фамиліи туда, кромѣ 
самого императора, никто не пріѣзжалъ.

14. Маіоръ Фонъ-Шталь недавно опять пріѣхалъ сюда изъ Р е 
веля, чтобы просить за  своего бѣднаго брата, который содержится 
подъ крѣпчайшимъ карауломъ. Одинъ изъ свидѣтелей, показывающихъ 
противъ него, подвергался уже три раза  истязанію кнутомъ, такъ что 
очень опасаются, что придется наконецъ ему вѣрить *).

17. Вечеромъ, принцесса Елисавета приглашала его королевское 
высочество и всѣхъ его кавалеровъ къ себѣ къ обѣду на другой день, 
въ который приходится ея рожденіе.

18. Въ день рожденія принцессы Елисаветы, которой пошелъ те
перь 16-й годъ, мы всѣ въ І І  часовъ отправились къ императорскому 
двору и нашли у принцессы не только сестру ея, принцессу Анну, но 
и императора съ императрицей, которыхъ вовсе не ожидали увидѣть 
тамъ. Такъ какъ столъ былъ уже готовъ, то всѣ тотчасъ же и сѣли 
за него. Кромѣ насъ, Голштинцевъ, помѣстились за нимъ только три 
Русскія дамы и Ягужинскій. Первый стаканъ, Выпитый императоромъ, 
былъ поднесенъ ему самою принцессою Елисаветою, которая потомъ 
подала также по Стакану императрицѣ, старш ей принцессѣ и нашему 
герцогу.

*) Какое это быдо дѣдо и по поводу чего, совершенно неизвѣстно, по крайней 
мѣрѣ Ивъ печатныхъ источниковъ.
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20. У его королевскаго высочества было большое угощеніе для 
императорскаго двора и многихъ вельможъ, сопровождавшееся Иллю
минаціею.

25. Въ первый день Рождества Христова, его королевское высо
чество поѣхалъ на ту сторону рѣки, въ церковь, чтобъ поздравить 
императорскую Фамилію съ праздникомъ. Тамъ мы совершенно неожи
данно нашли Калмыцкаго принца *), облеченнаго въ полный Француз
скій костюмъ, т. е. въ коричневый кафтанъ, шитый золотомъ по всѣмъ 
швамъ, парчевой камзолъ и длинный бѣлокурый парикъ. Онъ казался 
въ этомъ костюмѣ немало страннымъ и чувствовалъ въ немъ, по ви
димому, большую неловкость.

26. Во второй день праздника, въ 12 часовъ пріѣхали къ намъ 
на обѣдъ приглашенные третьяго дня члены Синода. Ихъ было только 
семь, но они привезли съ собою еще шесть свѣтскихъ лицъ, принадле
жащихъ также къ Синоду и исправляющихъ тамъ должности прокуро
ровъ, оберъ-секретарей и секретарей. Нѣкоторые изъ этихъ синодаль- 
ныхъ членовъ люди очень образованные и ученые, въ особенности 
архіепископія Новгородскій и Псковскій, и еще одинъ, по имени Кро
ликъ (Сгоііі) *), который говоритъ на многихъ языкахъ и, между про
чимъ, довольно свободно объясняется по нѣмецки. Пили сильно.

ОТРЫВКИ ИЗЪ ДНЕВНИКА БЕРХОЛЬЦА.

за 1725-й годъ.
Январь. 28. Въ день тезоименитства нашего герцога, его вели

чество императоръ, къ величайшему прискорбію всѣхъ его вѣрныхъ 
подданныхъ, скончался между 4-мъ и 5-мъ часомъ утра, на 53-мъ году 
отъ рожденія, послѣ 13-ти дневныхъ страданій отъ каменной болѣзни 
и другихъ припадковъ. З а  три дня передъ тѣмъ его Величеству дѣлали 
операцію, которая, повидимому, кончилась такъ благополучно, что 
всѣ готовы уже были считать его внѣ опасности. Эта горестная по
теря была бы невознаградима для Россіи, еслибъ благое Провидѣніе 
не внушило здѣшнему Сенату, генералитету, адмиралитету и духовен
ству единодушной мысли провозгласить вдовствующую государыню, 
для пользы государства и во уваженіе высокихъ ея заслугъ, царству
ющей) императрицею (тѣмъ болѣе, что она всегда показывала заботу 
и материнское попеченіе о вѣрныхъ своихъ подданныхъ, и что это со
гласовалось и съ Державнымъ намѣреніемъ покойнаго монарха) на всю

*) Можетъ быть, сына или внука извѣстнаго при Петрѣ Великомъ Аюки-Хана, умер
шаго въ 1722 году.

*) Извѣстный Ѳеофилактъ Кроликъ, епископъ Тверской.
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нимъ заглавіемъ „Les bruits énoncés*5. 
Этой Художницѣ многіе Русскіе людп 
обязаны превосходными портретами 
своихъ предковъ, у которыхъ она 
подолгу жпвала въ Петербургѣ и 
Москвѣ.

Путевые дневники княгини И. И. 
Куракиной писаны по-Фраицузскн, ис
ключительно для себя и потому впол
нѣ искренни. Въ виду нынѣшняго 
нашего сближенія съ Франціей, эта 
книга— цѣнный подарокъ историкамъ 
Французскаго театра, и художествъ. 
Княгиня была ліобительпицею сценнче- 
скаго искусства и. живучи подолгу 
въ Парижѣ, почти ежедневно бывала 
гдѣ нибудь въ театрѣ; а когда опазды- 
вала взять хорошее мѣсто, то взби
ралась даніе на такъ называемый лу- 
карнъ (раекъ). Она превосходно знала 
музыку, писала романсы. играла на 
арФѣ. Ею былъ замѣченъ и знамени
ты:! впослѣдствіи Франць - Листъ 
(почти ребенкомъ вступившій на 
Музыкальное поприще). Писатели и 
художники были постоянными ея со- 
бесѣдннками, и самымъ этизіъ, можно 
сказать лакомствомъ до всего изящ
наго и высокаго, этою широтою ху
дожественныхъ сочувствій къ даль
нему Западу, „странѣ святыхъ чу
десъ “ княгиня Куракина была впол
нѣ Русскою Женщиною. Читая за
писи ея. вспоминаетъ слова ста
рой Наталь» Грнгорьевны Муравь
евой (урожд. гр. Чернышевой): „гово
рили мы по Французски, а любили 
Россію но русски и не меньше ва
шего". Окруженная Иностран цами. 
княгиня оставалась вѣрна своей ро
динѣ и не пропускала въ Парижѣ и 
Вѣнѣ въ воскресные дни и празд
ники бывать въ Русской церкви. Въ j 
ней есть сходство съ Княгинею Евдо- 1

кіей Ивановной Голицыной (Princesse- 
Minuit), л какъ у той была сестра 
Ирина, занимавшаяся исключительно 
скопидомствомъ, такъ и единствен
ная княгпнина сестра. Дарья Ива* 
новна Уварова (мать министра) пре
дана была хозяйственность брала на 
себя подряды и пр. (Это не мѣша
ла? дружбѣ сестеръ). Крупныя были 
тогда женщины, выросшія въ ..цар
ствованіе Великой Жены, которая 
издавала собою высокій примѣръ 
просвѣщеннаго своеземства. И. Б.

Императоръ Николай первый и Польша 
въ 1830 году. Висгыиинанія подпол
ковника Ѳаддея Вылежинскаго, преди
словіе и переводъ съ ' Французской 
рукописи К. А. Военскзго. С. П.-бургъ. 
1903, 8-ка, 62 стр.

Ile  понимаемъ, отчего эта въ вы
сокой степени важная для исторіи 
книжка „отпечатана въ количествѣ 
ста экземпляровъ не для продажии. 
Она достойна широкаго распростра
ненія, и неужели не будетъ переве
дена по-польски? Илн, по стиху Ѳ. И. 
Тютчева: „Напрасный трудъ! Нѣтъ, 
ихъ не вразумить...41 ІІ. Б.

Ближній бояринъ князь Никита Ивано
вичъ Одоевскій, его переписка съ Га
лицкой вотчиной (1G50—1684). Щ на  
А р сен ь ева . Москва 1903. б. 8-ка. 
129 стр.

Нельзя не отнестись сочувствен
но къ этой книжкѣ. Сочинитель на
стойчивымъ трудомъ сумѣлъ выяс
нить такую крупную личность (пря
мое отродье Рюрика), съ которою ува
жительно обращался второй царь 
новой династіи Романовъ. Книжка 
важна также для исторіи землевладѣ
нія и сельскаго хозяйства въ XVII 
вѣкѣ. ІІ. Г).
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П О Д П И С К А

H A

Р У С С К І Й  А Р Х И В Ъ
1903 года.

(Ходъ 41-й).

Годовая цѣна «Русскому Архиву» въ 1903 году, за  двѣнадцать 
ВЫПУСКОВЪ, съ пересылкой и доставкой ДбВЯТЬ рублей; для чужихъ 
краевъ— двѣнадцать рублей.

Подписка въ МОСКВѢ, въ Конторѣ «Русскаго Архива» на Ермола- 
евской Садовой, въ д о м ѣ  175-мъ, и въ книжныхъ магазинахъ «Новаго 
Времени», въ Петербургѣ, Харьковѣ, Одессѣ и Саратовѣ.

« Г  Въ пріемѣ подлинныхъ документовъ 
и автобіограФическихъ бумагъ, доставляе
мыхъ „Русскому Архиву" для разработки 
и печатанія, выдаются росписку по кото
рымъ владѣльцы могутъ получать ихъ об
ратно.

Годовыя изданія „Русскаго Архива14 
прошлыхъ лѣтъ получаются по слѣдую
щимъ цѣнамъ: 1874 годъ, съ двумя грави
рованными на стали портретами (Ѳ. И. Тют
чева и князя В. Ѳ. Одоевскаго), за 6 p., 
съ пересылкою 7 p.: годы 1877, 1879, 1884  
и 18 8 6 —1889 по б р. за каждый годъ, съ 
пересылкою по 6 p.; годы 1 8 9 0  — 1802, 
18 9 4  и 1896 по 6 p., съ пересылкою по 
7 p.; годы 1898 — 1902  по 8 p., съ пере
сылкою 9 р. Остальныхъ годовыхъ изданій, 
въ полномъ числѣ выпусковъ, не имѣется;

Перемѣна адресовъ: Московскаго на Мо
сковскій, ипогороднаго на Иногородный и 
заграничнаго на заграничный—ЗО копѣекъ*, 
Московскаго на Иногородный -  90 копѣекъ; 
вногороднаго на Московскій—40 копѣекъ 
{по цѣнамъ, которыя взимаю т ся Поч
тамтомъ).

Въ конторѣ „Русскаго Архива" получать 
можпо: 1) Д нев н и к ъ  А . В . Х рап ови ц к аго . 
Новое изданіе съ приложеніями Записокъ 
Екатерины: В ел и к ой  и съ портретомъ 
А . В . Х р ап ов и ц к аго , работы Боровиков
скаго. Цѣна три рубля. 2) Д н ев н и к ъ  К а 
м ер ъ -ю н к ер а  Б ер х го д ь ц а , первыя три 
части, за всѣ 2 р. 75 к.

Контора „русскаго Архива* открыта по 
Вторникамъ и Суботамъ отъ 4 до О ч. по 
полудни.

Составитель и издатель „Русскаго Архива" Петръ Бартеневъ.
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